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les  autres  pays.  La  durée  légale  des  droits  d'auteur  d'un  livre  varie  d'un  pays  à  l'autre.  Nous  ne  sommes  donc  pas  en  mesure  de  répertorier 
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Ex(r.  des  tomes  IV  et  V  des  Annales  du  Cercle  archéologique 

de  3fons, 


DESCRIPTION  ANALYTIQUE 

DE 

GARTULMRES  ET  DE  GHARTRIERS 

ACCOMPAGNÉE   DU   TEXTE    DE   DOCUMENTS 

utiles  à  l'Histoire  du  Hainaut 

PAR 

Léopold  DEVILLERS,    .    :    • 

Cunservateiir- Adjoint  des  Archives  de  l'État,  à  Muns; 

Secrétaire -Conservateur  du  Cercle  Archéologique  de  celte  ville; 

Bibliothécaire-Archiviste  de  la  Société  des  Sciences,  des  Arts  et  des  Lettres  du  Hainaut  ; 

Membre  titulaire  de  TAcadémie  d'Archéologie  de  6elgi(|ue; 

.Membre  honoraire  de  la  Société  royale  pour  la  recherche  et  la  conservation 

des  monmnents  historiques  dans  le  grand-duché  de  Luxembourg  ; 

Membre  correspondant  de  la  Société  impériale  académique  de  Cherbourg , 

de  la  Société  royale  des  Beaux-Arts  et  de  LillératuiT  de  Gand  ; 

de  la* Société  libre  d'Emulation  de  Liège , 

de  la  Société  scientillque  et  littéraire  du  Limbourg , 

de  la  Société  historique  et  littéraire  de  Tournai , 

et  des  Sociétés  Archéologiques 

de  Liège,  d'Ypres  et  de  rarroadissemeut  d'Avesnes. 


•  Los  ehartriers  des  mona^tèrcii.  ceux 
des  églistf»  c;itbédrjles  et  uolli^gialtrs,  ont 
rourni  de  nombreux  matériaux  aux  coi- 
leciiong  publiées  par  Miiœus,  Foppens  , 
dom  Marteae  et  quelques  autres  :  cnpeu- 
ilatil  il  ne  faut  pas  cruire  que  celte  soarca 
abondiinleait  été  épuisée  par  eux.  ■ 

GACUARD.  Préfjcc  de  la  Collec- 
tion de  document»  inéditM  concernant 
l'histoire  d€  la  Belgique. 
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NOTICE 


SUR  UN  CARTULAIRE 


DE  L* ABBAYE 


DE    SAINT-GHISLAIN. 


Dans  son  introduction  au  tome  VIII  des  Monuments  pour 
servir  à  l'histoire  des  provinces  de  Namur,  de  Hainaut  et  de 
Luxembourg  (Bruxelles,  i848)*,  le  baron  de  ReiiTenberg  a 
donné  de  curieux  détails  sur  le  sort  des  archives  de  Tabbaye  de 
Saint- Ghislain,  qui  était  Tune  des  plus  importantes  du  pays. 
Mais  parmi  les  documents  qu'il  cite,  on  ne  voit  point  figurer  de 
cartulaire  proprement  dit,  à  moins  qu'on  ne  considère  comme 
tel  un  petit  recueil  des  privilèges  de  la  communauté ,  fait  par  le 
moine  Georges  Galopin  *,  et  qui  appartient  actuellement  à  lu 
bibliothèque  royale  de  Bruxelles.  Le  dépôt  des  archives  géné- 
rales du  royaume,  en  celle  dernière  ville,  et  celui  des  archives 
de  rÉtat,  à  Mons,  ont  récupéré  un  certain  nombre  de  docu* 
mcnls  de  Tabbaye  de  Saint-Gliislain.  Toutefois,  ni  Tun  ni  l'autre 
ne  possède  un  cartulaire  de  celle  communauté. 

^  Ce  volume  conlientf  entre  autres,  les  annales  de  l'abbaye  de  Saint* 
Gliislain ,  par  Dom  Baudry,  jusques  et  y  compris  1604. 

<  Georges  Galopin,  ne  à  Mons,  vers  Tan  1600,  mort  à  Douai,  le  21  mars 
16S7,  est  auteur  de  plusieurs  ouvrages  estimés  sur  les  antiquités  ecclé- 
siastiques. Ikkinxtxi  ^  Biographie  monloiie ,  pp.  101-164. 

H) 


4  CARTULAIRE 

Une  découverte^  que  je  suis  heureux  de  signaler  aux  amis 
des  sciences  historiques,  vient  enGn  de  révéler  Texistence  d*un 
véritable  cartulaire  do  Tabbaye  de  Saint- Ghislain.  Ce  prdcieux 
document  se  trouvait,  il  y  a  peu  de  temps  encore,  entre  les 
mains  d*un  villageois  d*Hensies,  qui  le  tenait  d*un  religieux 
nommé  Lenne.  Les  enfants  de  ce  malencontreux  dépositaire 
commençaient  à  arracher  des  feuillets  du  manuscrit,  au  mo- 
ment où  M.  F.  Rolland,  bourgmestre  de  ladite  localité,  en  fit 
Tacquisilion  pour  une  somme  fort  minime.  Honneur  au  fonc- 
tionnaire public  qui  a  sauvé  d*une  destruclien  inévitable  un  tel 
monument!  En  posant  cet  acte  de  bon  citoyen,  il  a  donné  un 
exemple  qu*il  serait  bien  désirable  de  voir  imiter. 

Le  cartulaire  de  Saint-Ghislain  a  été  formé  au  xv«  siècle  (deux 
actes  seulement  y  ont  été  ajoutés  au  xvi«].  Cest  un  gros  volume 
in-folio,  de  348  feuillets  non  cotés;  il  est  écrit  sur  vélin  blanc, 
en  encre  noire,  avec  les  initiales  en  rouge,  d'un  caractère 
soigné  et  torrect.  H  est  recouvert  d*une  reliure  solide  en  veau, 
avec  garnitures  de  cuivre  ;  sur  les  coins ,  est  gravé  ce  mot  : 
•blent  (sans  plus),  et  sur  les  fermoirs  les  lettres  i  et  U  croisées 
Tune  dans  Tautre. 

Le  document  est  défectueux  en  quelques  endroits:  une  douzaine 
de  feuillets  en  ayant  été  arrachés  complètement  ou  déchires.  Mal- 
gré cette  regrettable  mutilation,  il  a  une  valeur  peu  commune, 
ainsi  que  je  vais  le  faire  voir. 

La  majeure  partie  du  manuscrit  contient,  dans  Tordre  alpha- 
bétique des  noms  des  localités  et  cotés  pour  chacune  de  celles-ci, 
tous  les  actes  qui  se  rattachent  aux  nombreuses  propriétés  de 
l'abbaye;  vers  la  fin  se  trouve  la  transcription  des  diplômes  des 
empereurs  et  des  bulles  des  papes  qui  Tout  confirmée  dans  la 
paisible  possession  de  ces  propriétés. 

Les  pièces,  au  nombre  de  570,  qui  composent  la  première 
section,  consistent  en  chartes  de  donation,  privilèges  et  bulles, 
actes  d*accord  et  de  non-préjudice,  sentences  arbitrales  et  d'ex- 
cammunication,  constitutions  de  rente,  ordonnances,  chartes- 
lois.  Ce  serait  un  travail  ulile  que  d*analyser  toutes  ceS  pièces; 


DE  SAINT-GHISLAIH.  S 

mail  le  peu  âe  temps  pour  lequel  le  manuscrit  m'a  él^  commu- 
niqué, ne  m'en  a  pas  donne  la  possibilité.  Je  Terai  loulefois 
iToiarqner  que ,  parmi  elles ,  tes  plus  imporlanles ,  au  point  de 
tue  de  rhistoire  locale,  soni  les  nomlirciix  records,  dans  les- 
quels sont  constatés,  pour  chaque  lipu  ,  les  droits  et  propriétés 
de  l'abbaye.  Je  citerai  aussi  particulièrement  les  chartes-lois 
que  l'on  y  rencontre  pour  les  localiti^s  suivantes:  Sainl-Ghislain 
et  Hornu  (lilO),  Bdussu(UIO),  Dour  (1410),  Erqiicnnes  (1412), 
Isiéres  (1412),  Blaugies  (1414).  Ces  chartes  sont  toutes  d'une 
teneur  analogue  è  celle  de  Seinl-Ghislain  et  d'Iiornu,  que  j'ai 
copiée  '. 

La  seconde  section  contient  d'abord ,  sous  la  rubrique  Privi- 
Ugia  imperialia,  SOdigilojncs  accordés  par  les  empereurs  d'Alle- 
magne et  les  rois  des  Romains,  hauts  avoués  de  l'abhaye,  de  9Iîj 
i  1293;  puis,  sous  celle  de  privilégia  papalia,  13  bulles  des 
papes,  de  1096  â  1273.  Tous  ces  documents,  confirmant  le  mo- 
nastère dans  la  jouissance  de  ses  biens  et  immunilcs,  ont  été 
imprimés  dans  les  Annales  de  l'abbaye  de  Saint- Ghislain,  par 
Dom  Pierre  Baudry*,  lome  VIU  des  Monument»  pour  servira 
thistoire  des  provinces  de  Luxemhnurg ,  de  llainaut  et  de  Na- 
mur;  quelques-uns  avaient  même  déjà  été  publiée  par  Mirœus, 


•  Vnir  t-rim  IV. 

*  Le  mnnuscril  oriKinnI  de  crs  annales,  en  i  I.  in-f*,  plus  iian  tnblo.  rc- 
PCM  i  la  bibliolliùciue  iiublique  ilo  Mans,  l'I  lattuelle  il  a  élâ  lèKUc ,  en  tB3i, 
|iir  tcu  te  clmnoine  Paul-Aiilolne-Hermand  Wjas ,  curé-dojen  de  S^iinie- 
EliuWlIi,  en  celle  ville,  qui  l'avait  3clielé  des  derniers  religieux  do  Sulal- 
Cbislsiu  Le  premier  voturoa  et  la  majeure  parlie  du  second  sont  de  la 
miia  de  Dnm  BRiidry ,  <|ul  s'rsl  arrêté  ik  l'an  IQTI .  époque  de  sa  tnorl. 
L»  OU  dernières  pages  ontéié  éi'rltes  par  un  autre  religieux,  Doni  Au- 
fuitln  Durot.  qui  poursuivi!  l'œuvre  d«  son  devancier,  d'une  manière 
btea  intérieure  sous  tous  les  rapports.  Jusqu'à  t7S(]. 

Le  baron  de  HeilTenLers  s'est  borné  ù  publier  la  parlie  des  annales  do 
Tabbiye  ite  Saint-Gbislain  antérieure  au  xvi°  siècle.  Il  y  lurail,  quoiqu'on 
■il  dit  ce  Mvani,  un  fframl  avantage  à  retirer,  pour  l'bislnire  du  pays, 
4le  U  publii-'atinn  de  la  fin  de  ces  annalef.  y  l'omiH'is  le  i-nmplétn<'iil  •la 
OoM  Durol. 
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GARTULAIRE 


mais  la  plupart  imparfaitement  et  par  extraits.  Quoiqu'il  en  soit, 
leur  transcription  dans  le  carlulaire  est  fort  importante,  puis- 
qu'elle permet  de  contrôler  leur  texte. 

Voici,  suivant  les  rubriques  du  cartulaire,  la  liste  sommaire 
des  actes  qu'il  renferme. 


o 
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1 
2 
3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 


RUBRIQUES. 


Allemans 

Angriel  (Angreau)  .    .    .    . 

Asquillies 

Asticlies  (A Ibis) 

Aubecbics  .••.... 

Baffe  (Bauffe) 

Basècles 

Baudour.    ....... 

BlatoD 

Berchillies  (Bersillies) .    .    . 
Bliaugies  (Blaugies)     .    .    . 

Bliki  (Blicqny) 

Boussoil 

Boussut  (Boussu)     .    .    .    • 
Chevalcamp  (Quevaucamps). 

Dimont 

Dosies 

Dour 

Elignies  (Ellignies).    .    .    . 
Erkaae  (Erquennes)     .    .    . 


3 


10 
2 
1 
3 

10 
4 

11 
6 
1 
5 
6 

11 
1 

16 
4 
1 
1 

20 
4 

10 


DATES 


1144-1248 
1308-1411 

» 
1279-1424 
1096-1343 
127S-1413 
1040-1421  * 
1065-1393 

1252 
1242-1268 
1196-1417 
1101-1300 

1423 
1188-1424 
1230-1408 

1414 

1230 
1230- 1422  s 
1219-1236 
1299-1412' 


*  J'ai  inséré  Pun  de  ces  acles  parmi  les  ahhbxbs,  N«  V. 

*  La  seconde  de  ces  chartes ,  datée  du  mois  de  mal  1230,  a  été  publiée 
dans  les  Annale$  de  l'abbaye  de  Saint ^Ghislain,  (t.  VIII  des  Monuments 
précités,  p.  4i0).  Cest,  ditDom  Baudry ,  le  plus  ancien  acte  en  français 
qu'il  ait  trouvé  dans  les  archives  de  la  communauté. 

'  Le  feuillet  contenant  la  charte  cotée  8  a  été  enlevé. 
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21 
22 
23 
24 
25 
26 
27 

28 
29 
30 
31 
32 
33 
34 
35 
36 
37 
38 
39 
40 
41 


RUBRIQUES. 


Esloges  (Elouges)  .  .  .  . 
Gemappes  (Jemmapes)     .     . 

Genli 

Goy  (Ghoy)    

Hainnin  (HainÎR)  .  .  .  . 
Hanelon  (bameau  de  Boussu) 

Harchies 

HarmigQi[es) 

Haulrege  (Uau(rages)  .    .    . 

Heozies 

Herbaut  (Erbaul)    .    .    .    . 

Herzelle 

Hombergbes 

Hornul  (Homu) 

Hacbignics  (Hussignies)  .  . 
Imbrecbies  (bois  d').  .  .  . 
Jourbiso  (Jurbise)  .    .    .    . 

Isier  (Isièresj 

Rievraing  (Quievrain).  .  • 
Lenghesain  (Lanquesaint)  . 
Mousliers 


8 


8 
2 
6 
2 
4 
2 
4 
7 
13 
1 
I 
5 
6 
9 
6 
2 
1 
l 
3 
1 
1 


DATES. 


n..*-1423« 
1122-1123  s 
1293-1306 
1134-1138 

1295 
1298-1344 
1138-1424 
11. .-1383 
1095-1412 

1387 

•  •  •  • 
1147-1423 
1225-1309 
1110-1424 
1295-1410 
1253-1337 

1234 

1412^ 
1311-1420" 

1411  8 

1256  ^ 


*  Sous  le  pontifical  du  pape  Lucius  III. 

*  Onze  actes  se  trouvaient  Iraoscrits,  dans  le  carlulaire,  sous  le  nom 
de  cette  localité,  mais  les  feuillets  qui  contenaient  les  numéros  6  à  8  ont 
été  arracbés. 

'  La  seconde  pièce  est  une  bulle  de  Calixte  II,  confirmant  l'abbaye  dans 
la  possession  des  autels  de  Jemmapes ,  de  Bauffe ,  de  Lens  et  de  Neuville. 
(  Imprimée  pp.  348-340  du  tome  VIII  des  Monuments,  etc.) 

*  Ici  se  trouve  une  lacune  de  cinq  feuillets. 

^  Le  premier  acte  porte  le  numéro  là  :  il  manque  donc  onze  actes  tou- 
chant cette  localité. 

*^  Quelques  feuillets  ont  encore  clé  arrachés  en  cet  endroit. 
^  Le  commencement  do  cet  acte  est  enlevé. 
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42 
43 
44 
45 
46 
47 
48 
49 
50 
51 
52 
53 
54 
55 
56 
57 
58 
59 
60 
61 


Nueville  (Neufville] 

Nouvelles 

Offignies 

Pjerewes  (Péruwelz) 

Quaregnon 

Rebais  (Rebaix) 

Resegnies 

Roisin 

Rumignies  (Ramegnies)  .... 

Saint-GliisIaiQ 

Stambruges 

Tourp  (Tourpes)     

Tbulin 

Tbumaides  (Thumaide)    .    •    .    . 

Valenchiennes 

Wames  (Wasmes)   ..•••• 

Wasmiœl  (Wasmuël) 

Webories  (Wiberies)   .    •    .    •    • 
Vellereille-Ie-Sec.    ...... 

Wieres  (Wiers) 


2 
1 
1 

10 

10 
6 
3 
5 
2 

51 
2 
2 
4 
3 
3 
9 

11 
5 
7 
3 


1311-1328 

1349 

1317 
1297-  1420  * 
1199-1412 
1251-1298 
1149-1376 
1236-1423 

-1280 

1120-1456* 
1296-1298 

1218 
1146-1298 
1296-1319 
1256-1416 
1095- 1411  s 
1277-1420* 
1174-1420 
1272-1418 
1152-1369 


*  Le  4«  de  ces  actes  se  trouve  sous  le  N<»  I  des  annkxbs. 

*  Le  26*,  le  28*  et  le  30*  de  ces  actes  sont  publiés  plus  loin  (voir  ah- 
RIXB8  II  à  IV].  Le  1",  portant  institution  de  la  Confrérie  dite  Cbarité,  Ta 
été  p.  348  du  t.  YIII  des  Monuments,  etc.  —  Manquent  les  actes  cotés 
N«*  34  à  36,  45  à  47,  deux  feuillets  ayant  été  arrachés.  II  y  avait  donc 
57  actes  concernant  la  ville  de  Saint-Ghislain. 

>  La  première  charte,  par  laquelle  Gaulcher,  évèque  de  Cambrai,  donne 
la  collation  de  Téglise  de  Wasmes  à  Fabbaye  de  Saint-Ghislain,  a  été  pu- 
bliée par  M.  PincHAiT  {Sout>enirs  sur  les  archives  des  anciennes  institu- 
iUms  judiciaires  du  Bainaut,  p.  j.  II.)—  Le  dernier  acte  est  incomplet  par 
suite  d'une  lacune  de  5  feuilleto,  qui  existe  en  cet  endroit. 

*  Les  cinq  premiers  actes  manquent ,  par  le  même  motif  que  ci- 
dessus. 
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62 
63 
64 
65 

se 

67 
6d 
69 
70 
71 
72 
73 


RUBRIQUES. 


Viller-S'-Gislain(VilIers-S'-Gbislain) 

Ville 

Villerol 

Privilégia  imperialia    ..... 

Privilégia  papalia 

Angriel  (Angreau) 

Wieres  (Wiers) 

Quaregnon 

SaiDt-Gbislain 

Pumerœl  (  Pommerœut  )   .    .    .    . 

Baudour    

Copie  de  Vaccord  fait  avec  le  clergé. 

Total    .    .    . 


8 


4 
1 
2 
30 
12 
6 


413 


DATES. 


965-1391  « 

1301 

1355-1411 

965-1292 

1096-1273 

1308-1381  • 

1424» 

1433  « 

1594" 

1497 

1499  « 

1501  7 


En  ajoutant  à  ce  total  le  chiffre  approximatif  des  actes  qui 
ont  disparu  par  la  cause  que  nous  avons  fait  connaître,  on 
peut  évaluer  à  450  environ  le  nombre  des  chartes  qui  se  trou- 


*  Les  derniers  actes  manquent.  Un  feuillet  est  enlevé. 

*  Suite  au  n»  i, 
»      Id.      no  61. 

*  Id.      n<»46. 
»       Id.      n«5!. 

*  Id.      n*  8. 

7  Cet  acte,  IraDscrlt  aux  derniers  feuillets,  est  une  copie  du  vidimus 
délivré  par  le  grand  bailli  de  Hainaul,  le  il  février  1502  (n.  st.)*,  de 
raccord  fait,  eu  novembre  1501 ,  entre  Pbilippe-le-Beau  et  le  clergé  de 
Hainaut,  loucbanl  les  aides.  Il  est  inséré  dans  les  Annales  de  t abbaye 
de  Saint-Ghislain  (l.  VIII  des  Monuments,  etc.,  pp.  60â-607). 


*  A.  Lacboix.  lorenuire  des  archiret  des  cbambret  du  dergé  ,  etc.,  du  Hatnaut,  p.  7,  n.  6. 
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vaient  dans  le  recueil.  Quoique  Ton  ait  â  déplorer  que  le  docu- 
ment ne  nous  soit  parvenu  qu'avec  des  lacunes,  je  puis  déclarer 
que  les  pièces  qui  manquent  étaient  loin  d'être  des  plus  impor- 
tantes  et  que  très- heureusement  aucune  de  ceïles-ci  ne  fait 
défaut»  Cest  là,  il  faut  l'avouer,  une  circonstauce  qui  atténue 
de  beaucoup  le  mal  accompli  par  des  mains  ignorantes. 

Cet  aperçu  du  contenu  du  carlulaire  de  Saint-Ghislain  suffira, 
je  l'espère,  pour  démontrer  son  importance. 

Je  me  fais  un  devoir  de  remercier  ici  M.  Petit ,  curé  de 
Baudour,  de  m'avoir  donné  connaissance  de  ce  manuscrit,  et 
H.  Rolland ,  d'avoir  bien  voulu  me  le  confîer.  Je  ne  puis  termi- 
ner sans  émettre  le  vœu  de  le  voir  bientôt  déposé  aux  archives 
de  l'État,  à  Mons,  dans  la  section  des  titres  et  papiers  prove- 
nant de  l'abbaye  de  Saint-Ghislain ,  où  sa  place  est  naturellement 
marquée*. 


*  Le  dépôt  de  Mons  possède,  entre  autres,  plusieurs  papiers  terriers 
et  chassereaux  des  biens  de  la  communauté,  ainsi  que  des  chartes  de  ser- 
vitude, dont  la  plus  ancienne  est  de  988.  Par  ces  lettres,  des  personnes 
parfois  de  haute  condition  s'asservissaient ,  eux  et  leurs  serfs,  à  saint 
Ghislain.  Dom  Baudry  (p.  255)  dit  quMI  existait, de  son  temps,  un  millier 
de  ces  sortes  de  lettres  ou  chartes  originales,  de  970  à  1420.  —  M.  Gachard 
en  a  publié  quelques-unes  dans  les  bulletins  de  la  commission  royale 
d'histoire ,  S*  série,  t.  IV,  p.  244,  et  t.  V,  p.  229  {Documents  concernant 
Vhistoire  de  la  eervitude  en  Belgique,  au  moyen  àgo). 
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ANNEXES. 


I. 

LeUret  par  leiqneUef  Baudoin,  cheralier,  teignenr  de  Pemwels, 
et  Iiabelle  du  Rœulz,  son  épouse,  déclarent  que  leur  intention  étant 
de  fonder  un  hôpital  en  la  ville  et  paroisse  de  Peruwelz ,  ils  n'enten- 
dent préjndicier  en  rien  aux  droits  de  l'abbaye  de  Saint- Ghislain  et 
du  curé  du  lieu  sur  cette  paroisse,  et  prieront  l'évèque  de  Cambrai  de 
prendre  leur  fondation  sons  sa  protection. 

Juin  1304. 

Noos  Baudains,  chevaliers,  sires  de  Pierewez,  et  Izabieau  doo  Roes, 
dame  de  Pierewez,  faisons  scavoir  à  tous  ciaux  qui  ces  présentes  lettres 
veronl  u  oront,  que,  con^me  ensy  fust  que  nous,  pour  le  salut  de  nos 
âmes,  de  nos  ancbiestres  et  de  nos  successeurs,  et  désirant  aberbegier 
aucuns  povres  membres  Jbésu-Crist  cba  desoux  en  terre,  pour  iestre 
herbegie*.,  jà  soit  chou  que  peu  digne,  quant  li  hostel  cba  desoux  nous 
faulront  en  le  mansion  de  paradis ,  qui  sans  fln  durra,  voizissiens  faire  un 
bospilal  en  no  ville  et  en  le  parroche  de  Pierewez ,  qui  est  dou  patronage 
Monseigneur  Sainl-Gisiain,  pensant  et  considérant  que  chou  que  on  fait 
pour  Dieu  servir  ue  doit  estre  fait  ou  préiudice  de  nulle  église,  nous 
venismes  à  religieux  homme  et  discret  Monseur  Tabbel  Rogicr  de  Saint- 
Gislain,  et  à  bomme  Iionncste  et  discret  Monseur  Jclian,  curct  adont  de 
Pierewez,  et  depriàmes  à  yaux  qu'il  plaisisl  à  yaux  et  fust  leur  congiez  et 
leur  voientez  que  nous  peuissicns  faire  et  eslaulir  un  hospital  en  ledile 
ville  et  en  le  paroche  de  Pierewez,  et  faire  canler  layens  *  messe  pour  les 
povres  et  les  malades,  pour  le  salut  de  nous  et  de  nos  ancieslres,  et  pendro 
ime  clocque  pour  appeller  les  boins  cresliens  et  creslicnnes  pour  oyr  le 
service  Nostre-Seigneur,  sauves  les  droitures  en  toutes  coses,  et  les  droi- 
tures des  souverains,  et  sauves  les  privilèges  de  Tabbeye  et  de  Téglise 
Saint- Gislain  :  lequelle  requesto  et  prière  nos  chicrs  sires  et  révérends 
pères  en  Dieu  li  abbés  Rogiers  et  lidis  messires  Jebnns,  curez  de  Pierewez 
devant  nommet,  ottrièrenl  à  nous  humblement  et  bcnigncment,  parmy  les 
conditions  devant  dites.  Et  nous  avons  enconvenl  audit  no  chier  seigneur 
Monseur  Tabbet  do  Saint- Gislain  et  ù  ses  successeurs  et  au  curet  de 

I  Lmftmi,  Ik. 
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Pierewez  et  k  ses  successeurs,  que  leurs  droitures  en  toutes  coses  y  seront 
wardées  de  par  nous  et  de  par  nos  hoirs  et  de  par  nos  successeurs,  si  loist 
assavoir:  es  collations  et  présentations  de  capelleries  perpétuelles  scelles 
y  esloient  faites  ore  u  d'ore  en  avant,  qui  à  l'abbet  de  Saint-Gislaiu  présent 
et  as  abbés  à  venir  appartiennent  et  apparlenront,  et  sauves  toutes  autres 
droitures  qui  audit  abbet,  au  curet  et  à  leur  successeur  appartiennent  et 
appartenronl,  si  comme  :  en  obis,  oblalioos,  obsecques  de  mors,  adroinis- 
tracions  des  sacremens  de  Sainte  Eglise  et  sépulture,  et  toutes  autres  droi- 
tures qui  à  patron  et  à  curet  appartiennent  etpoellenl  de  droit  appartenir, 
et  sauves  les  droitures  de  notre  révérend  père  en  Dieu  Monseigneur 
révesque  de  Cambray  et  de  tous  autres.  Et  avons  enconvent  de  par  nous 
et  de  par  nos  hoirs  et  de  par  nos  successeurs,  que  nous  tenrons  toutes  ces 
coses  devant  dites  fermes  et  estables  à  tous  jours,  sans  aler  alencontre, 
de  par  nous,  de  par  nos  successeurs,  ne  de  par  autrui  de  par  nous.  Et 
deprionmes  à  no  révérend  père  en  Dieu  Monseigneur  Tévesquede  Cambray 
qu'il  voeulle  toutes  ces  coses  confremer  par  sen  auctoritet  ordinaire,  en  no 
présence  u  no  absence,  et  nous  et  nos  successeurs  et  nos  hoirs  constraindre 
à  tenir  toutes  les  coses  devant  dites  par  excummenieinent  * ,  se  nous, 
DO  successeur  u  nos  hoirs,  alièmes  u  faisièmes  aler  alencontre  ,  de  par 
nous,  ne  de  par  autrui ,  en  quelconque  manière  que  ce  fust,  en  tout  u  en 
partie.  En  tesmoingnaige  desquelles  coses,  nous  en  avonmes  données 
ces  présentes  lettres  saielléesde  nos  saiaux,  faites  Tan  de  grâce  m  ccciiij, 
ou  mois  de  jeskerech  *. 


II. 

Charte  par  laquelle  l'abbé  et  les  religienx  de  Saint-Ghislain  accor- 
dent 230  verges  de  prairie  aux  communautés  de  Boussu ,  de  Hornu 
et  de  Saint-Ghislain,  pour  les  indemniser  des  parties  de  marais  et 
pftturage  de  ces  localités  enclavées  dans  les  fortifications  de  la  ville 
de  Saint-Ghislain. 

3  juillet  1366. 

A  tous  ciaux  qui  ces  présentes  lettres  verront  u  oront,  Estiévènes',  par 
le  souffrance  de  Dieu,  humbles  abbés  de  Téglise  de  Saint-Gislain  en  Celle 

4  ExeutnmenUment  t  eicommimicatioa. 

t  Jeêkertck,  moif  de  jnio. 

>  Eêliévineê,  Etienne  (Stepkamui), 


DE  SAtNT-UtlISLAIN'.  tù 

uëoDvtna de cg  meisme liea  del  onlène  ^aint  Benoit  en  le  dyoeèie 
d«  Cambray,  lalul  eu  nostre  ligneur  e(  cangnissance  de  vérilel.  Comme 
don  lempi  de  nos  prédécesseurs  nbbei.el  convenl  de  ledile  église  de 
Saint-Cislttin .  fust  donoel  ut  iiaiversitet  ihf^  liabilans  es  villei  de  Baussul, 
de  Hornul  et  de  ledile  ville  de  Satnl-Gislain  à  avoir  al  nsaige  de  leurs 
bitslBS  II  mares  et  pasluraige  eslarts  entre  lesdites  villes,  ensy  qu'il  se 
contient  de  lieu  el  mêle  <  k  aullre,  parmy  certaine  redevance  que  lesdîteji 
vïIIm  el  li  teu  d'icelles  en  doivent  rendra  cl  payer  vasciin  an  à  no  dessus 
dite  église,  pnsy  que  toutes  cescoses  avenc  •  pluiseurs  autres  à  ce  servana 
poelleDt  el  doivent  plus  plainement  apparoir  et  iestre  dénommées  el  es- 
clarctilex  en  cerlaine  lellre  ou  cliartre  que  lesditrs  villes  en  ont  source 
faiiies  el  saiellées  des  seaux  de  nos  dessusdis  prédécesseurs .  liquelle  est 
de  date  de  l'an  de  rincarnalion  Nostre- Sign eu r  m  Ij'  xxiiiij,  Es  kalendes 
de  may  * ,  el  sour  cliou  soit  ordeuel  de  pur  très-haut  et  [loissant  prince 
le  duc  Aubiert  de  Bauvère  *,  ad  présent  bail  et  gouverneur  des  pays  et 
eouilei  de  HayoBau  ,  de  Hollande ,  de  Zélande  et  de  te  sigDourie  de  Frise, 
ou  nom  el  de  par  uo  Irés-ehieret  rcdoubtet  seigneur  le  duc  Cuiltaume 
de  Bauvére.  sen  trére,  comte  et  seigneur  des  dessus  dis  pays,  de  faire  et 
iiuliluer  fermelet  tt  [orlmche  à  h  rIttsmilUe  ville  rie  Saint-GUlain,  pour 
l'augmentation  d'îceli  el  le  pourflt  comniun  des  babitana  el  demorans  là 
roriron  oudil  pays  de  Haynnau ,  en  te  closure  el  pourcbainté  de  lequelJe 
fermeté  el  torlrcsclie,  aitconvenut  de  neecessilnt  comprendre  el  enclaver 
aucunes  parties  et  Leunes  dou  dessusdil  mares  et  pasluraige  en  icelui 
apetichaDtjusquetïlesommedeiJ'  xxij  vorges  ou  damaige  des  tialiitans 
dodites  villes ,  pour  cause  de  leur  dites  biesles:  Jequetle  cose,  conaidérel 
que  i  nous  el  a  no  église  li  dessusdile  (orlerescbe  appartiengne  et  doive 
appartenir,  comme  signeurs  et  haux  iusiiciers  de  ledite  ville  de  Saint- 
Cislain.  on  soit  tcnut  de  récompenser  as  dessus  dis  tiablians  raisonnable- 
ment selon  le  valeur  de  ce  que  compris  en  est  en  ledile  [orterescbe; 
Stcent  tout  que  nons,  sour  cbou  euL  diligent  advis  el  conseil  avec  certain 
«swarl  et  prisie  [aile  par  pluiseurs  boins  preudommcs  ù  cbou  [aire  pria 
«1  Fslieux  par  l'accort  de  nous  el  de  nos  dessusdis  liabitans,  avons,  pour 
nous,  pour  nos  successeurs  et  pour  no  dessusdile  église,  délivret  el  déli- 
vrons, en  récompensa  lion  de  cLuu  que  compris  est  dou  dessus  dit  mares 
et  paluraige  dcvens  ledile  [orlerescbe,  et  si  avanl  que  abonnelest,  pour 
iceli  faire  augmenter  el  eslcndre,  se  besoings  caloil,  et  que  mesurct  est 
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si  que  dit  est  deseure:  le  prêt  et  ausnoit  leoaot  audit  mares  qui  (u 
Jakemart  de  Valeocliieooes ,  contenaut  Ixxvj  verges;  ttem,  une  petite 
pièce  de  prêt  qui  fu  Jakemart  Martin,  s'estoit  nodite  église,  et  lient  audit 
inarés  et  au  courlil  Esliévëne  Pouillon,  contenant  xxx  verges;  item,  le 
prêt  Colart  de  le  Malaigne,  contenant  xlij  verges  et  demie;  t'/em,  dou 
courtil  Estiévène  Pouillon,  xx  verges;  item,  dou  courtil  Gilliart  Aisnart. 
xxxvj  verges  et  demie;  item,  dou  courtil  Jehan  Gérart,  xiij  verghes; 
item,  dou  courtil  Jeban  Lanson,  xiij  verges;  c^est  en  somme  pour  ceste 
récompensalioA  faite  et  ordonnée  par  les  priseurs  deseuredis  :  ij^'  xxx 
verges  ;  —  lequelle  récompensa  lion  volons  ieslre  d'ore  en  avant  mise  et 
attribuée  avenc  et  à  Tusaige  doiirlit  pasturaige ,  à  tous  jours  perpétuel- 
ment,  chou  entendut  que  se  doudit  pasturaige  a  eslel  adprint  aucune  cose 
compris  en  le  dessusdile  forleresche ,  pourquoy  cesle  récompensacion  fai- 
sons en  le  manière  que  deviset  est ,  pour  chou  ne  puet  ne  doit  en  riens 
ceste  cose  porler  préiudice  à  la  teneur  de  le  dessus  dite  lettre  u  cbarlre  , 
ainscbois  doit  en  toutes  autres  parties  demorer  eu  se  force,  teneur  et 
vierlut  de  point  en  point,  et  ensy  le  volons,  rateûons  et  accordons,  pour 
nous,  pour  nos  successeurs  et  pour  nodile  église,  et  promettons  ledile 
récompensacion  conduire  et  faire  tenir  paisuile  as  dessus  dis  habitans, 
en  le  manière  que  deviset  est  par  cy-deseure,  sans  enfraindro  ne  aler  à 
rencontre.  El  quant  à  chou,  avons  obligiet  et  obligons  nous,  nos  succes- 
seurs, tous  nos  biens  et  les  biens  de  nodile  église  présens  el  advenir.  Par 
le  tesmoing  de  ces  lellres,  lesquelles  furent  en  no  plain  capille  lieutcs  et 
récitées  de  mot  à  mot,  el  par  i'accort  de  nous  saiellées  de  nos  saiaux, 
abbet  et  convenl  deseuredis,  et  données  Tan  do  grâce  Nostre- Seigneur 
Jbésu-Crist  m  iij«  Ixvj ,  le  lierch  jour  ou  mois  de  jullé. 


III. 

Record  des  échevins  de  Homn  et  de  Saint -Ghislain ,  touchant  la 
Juridiction  et  les  droits  et  obligations  respectifs  de  ces  deux  localités. 

A  septembre  1388. 

Sacenl  tout  cil  qui  cest  escript  veront  u  oronl,  que,  à  le  plainte  de 
Blonseigneur  Tabbel  de  Saint-Gislain  cl  de  damp  Gille  de  le  Fosse,  procu- 
reur souffisammenl  establit  de  par  le  convenl  en  ce  cas,  et  par  le  semouso 
cl  coniurement  do  Estiévenart  Pooillon ,  à  ce  jour  mayeur  d'iceli  ville  : 
Jchans  Fauqucuicrs,  Jchans  Anlhones,  Jchans  de  le  Plancque,  Lucas 
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Goatiers,  Jakemars  Warnes,  Jehans  Hobins  et  Jclians  Boucliars  ont  dit 
et  recordet,  comme  eskevin  de  Homul  et  rie  Saiot-Gislain ,  par  loy  et 
par  enqueste  rapportée  de  leur  quief-lieu  de  Mons,  et  par  sieute  faite 
paisiale  *  l'un  de  Tautre,  que  il  ont  veut  user  que  li  ville  de  Hornut  et  li 
terroisest  dou  droit,  hiretaige  del  église  Saint-Gislain ;  en  lequelle  ville 
lidis  Messires  li  abbés  a  fait  et  créct  maycnr  et  eskevins  ;  et  ossy  celi 
ville  fa  ainscbois  ville  de  nom  que  Sains-Gislain  singulère  à  par  li  ;  et 
ossy  que  liditc  ville  de  Hornut  se  dessoivre  *  à  le  maison  qui  fu  Colart 
Bmniau,  et  li  ville  de  Saint-Gislain  se  dessoivre  à  le  maison  qui  fu  Adam 
le  Sauvaige  et  à  le  maison  qui  fu  le  Couvreur  ;  cl  si  ne  peueent  cil  do 
Homat  aller  ne  mettre  leur  besles  es  pastnraiges  de  Saint-Gislain,  qu'il 
ne  fuissent  «I  amende  comme  li  cstraingnier;  encore  ont  cil  de  Hornut: 
église,  foDs  de  baptesme,  chimitère,  biens  d'église  et  de  communs  povres, 
seul  et  à  par  jraui  en  ledite  ville,  et  de  fout  cliou  rarainistracion  et  gou- 
vernance, avenc  le  querque  et  frail  de  leur  masuyers  baptisiez  à  Hornuf , 
qui  sont  keut  u  keroient  malade  de  Sainl-Ladro^  et  cnsy  cil  de  Saint- 
Gislain  en  leur  dite  ville  de  Saint-Gislain.  Ce  fu  dit  et  recordot  à  Saint- 
Gislain,  ou  porget  Monseigneur  Tabbet,  Tan  de  grâce  m  ccc  iiij"  viij, 
quatre  jours  ou  mois  de  septembre. 


IV. 

Charte -loi  de  Saint- Ghislain  et  de  Hornu. 

Janvier  1410. 

Sacent  tout  cil  qui  cest  escript  verront  u  oront,  que  par- devant  le 
mayeur  et  les  eskevins  de  Sainl-Ghiliain  cl  de  Hornut,  par  cy-desoux  noni- 
iiicz,  tant  que  lois  (orte,  se  comparut  pcrsonnelment  Damps  Nicolcs 
Mnius,  religieux  dol  église  Saint-Gbillain  en  Celle  et  procurcres  d*icelie 
église ,  souflisamment  establis,  cl  là-cndroil  lidis  procureres,  ad  cause  de 
ledite  église  de  Sainl-Gbillain  ,  fist  cl  Jella  une  plainte  par  loy  cl  par  es- 
cript, contenant  le  fourme  et  teneur  qui  s'ensuit  :  Maires  et  vous  signeur 
eskevin  de  Saint-Gliiilain  et  de  Hornut,  vccliy  Damp  Nicole  Ninin,  reli- 
gieux del  église  de  Saint -Gliillain  en  Celle  et  [irocureur  d'icciie  église, 
soufDsammenl  fondcl,  si  qu'il  apperl  par  procuracion  scellée  d'abbé  et  de 
convent  qu'il  met  oultrc  avenc  cesle  présente  plainte,  qui  dist  cnsy  :  Que 
es  dictes  villes  de  Saint-Gbillaln  cl  de  Hornut,  lidite  église  a  se  hauteur 

4   PuiMÎrlf ,  pai»iblr. 
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et  justice  en  vo  jagement  et  y  estes  fait  et  créet  de  par  elle,  et  pour  tant 
qae  es  dicles  villes  a  aucuns  usaiges  qui  ne  font  à  tenir,  il  a  conseil  et 
volentel  pour  lesdicles  villes  et  les  boines  gens  warder  et  tenir  en  droit 
de  avoir,  de  ce  jour  en  avant,  lois^  bans  et  usaiges,  rieulcz  et  ordenez 
selon  le  loy  de  Mons,  qui  est  quiefs-lieuzde  vous  ;  {lourcliou  est-il  que  il, 
comme  procureres  ou  nom  de  ledicte  église ,  requiert  et  demande  à  avoir, 
de  ce  jour  en  avant ,  par  vo  jugement,  tels  bans,  lois  et  usaiges  que  cby- 
aprez  s'ensievent:  —  Premiers,  de  lois  loucquans  à  sang  et  burine  <,  il 
demande  à  avoir  pour  main  mise  xl  s.  blans.  —  Item,  de  sang  fait  sans 
arme  esmolue  c  s.  blans.  ^  Item,  de  main  mise  d*arme  esmolue,  sup* 
poset  que  sang  y  ait  u  non,  xTbs  blans.  —  Item^  se  ces  mesiées  avieu- 
Bcot  par  nuyt,  elles  doivent  doubler.  —  Item,  s'il  y  avoit  keure  et  cliils 
s'en  voizist  plaindre,  avoir  en  deveroit  li  keus  qui  s*en  plainderoit,  se  H 
keure  esloil  monstrée  Ixij  s.  vj  d.  blans  tout  premiers  etainscbois  que  li 
sires  puist  prendre  ses  lois  ;  et  ossy  s'il  y  avoit  aucuns  qui  pour  lesdites 
lois  se  voizissent  plaindre  sans  tesmoingnaige ,  il  y  devera  eslre  recbus 
en  otel  manière  que  en  ledite  ville  de  Mons.  —  Item,  de  bestes  à  corne 
qui  seroicnt  trouvées  par  jour  en  autrui  damaige,  xij  d.  blans  de  le  pièce. 

—  Item,  d'un  queval,  ij  s.  blans.  —  Item,  d'un  pourchiau,  vj  d.  blans. 

—  Item  ,  d'une  blancque  beste ,  vj  d.  blans.  Et  s'il  y  avoit  v  pourcbiaux 
ou  V  blancques  bestes  en  ung  fouk,  li  foucs  seroit  à  v  s.  blans  ;  et  se  plus 
de  V  en  y  avoit,  si  passeroil  li  foucs  pour  lesdis  v  s.,  et  tondis  le  damaige 
rendre  par  le  sairement  de  celui  à  cui  il  seroil  fais.  Et  se  cil  fourfait  sont 
trouvet  de  nuyt,  ces  amendes  doivent  doubler,  mais  li  restilucions  dou 
damaige  doit  yestre  tels  comme  de  jours.  —  Item,  que  nuls  sans  con- 
giet  de  personne  poissant  ne  fuece  ne  empirece  le  wareskais  d'icelles 
villes,  sour  vij  s.  vj  d.  blans  de  lois  et  remettre  le  wareskais  en  estât  deut. 

—  Item,  que  cescuns  quiefs  d'ostel  ou  personne  pour  le  faire  soit  tenus 
de  aidier  à  refaire  les  voies  et  quemins  des  lieux,  toutes  fois  que  par 
besoing  il  seront  commandé  de  par  le  signeur,  sour  xxvij  d.  blans  de  lois. 

—  Item,  que  nuls  ne  karie  parmy  les  biens  d'aulrui  ne  en  voies  deffen* 
sables ,  sour  l'amende  de  v  s.  blans  dou  kar  et  ij  s.  vj  d.  de  le  caretle,  se 
calengiet  et  rapporlet  sont  par  le  messier,  et  le  damaige  rendre,  comme 
dit  est  —  Item,  que  uns  bans  soit  fais  devant  aoust  que  tout  cil  qui 
seront  trouvet  hors  heure  as  camps  missenant  seront  à  ij  s.  blans  de  lois , 
et  une  cruauderesse  à  xij  d.  blans.  —  Item ,  que  nuls  ne  face  en  aoust 
ne  en  autre  tempz  autrui  damaige  en  ses  ahans,  en  ses  courlillaiges,  en 
ses  frui8,neen  autre  manière,  sour  vij  s.  vj  d.  blans  de  lois  pour  les 
camps,  et  en  courlillaiges  en  v  s.  blans,  et  le  damaige  rendre.  —  Item, 
qui  rescouroit  ses  bestes  u  sen  pan  au  messier  ou  à  celui  qui  pris  les 

I   Burine,  querelle  où  l'on  m  dit  b«aucoop  d'injures  ;  burina. 
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aroit  eo  son  damaige,  il  serolt  à  vij  s.  vj  d.  blans  de  lois  sour  le  saire- 
meot  et  rapport  de  celui  à  cui  elles  aroient  eslet  rescousses.  —  Item, 
que  Dulz  qui  ait  hirelaige  (eDaut  à  pire  ou  à  wareskaix,  ne  roaisonne 
sour  icelui  oa  dessoivre,  sans  le  avoir  premiers  remoiislret  au  mayeur 
et  cskeviDS,  par  quoy  on  y  puisl  cherquemaner  se  li  Tais  le  requiert,  sour 
vy  8.  vJ  d.  blans  de  lois.  —  item,  que  uns  messiers  *  soit  esleux,  créez 
etMireroenlez  par  le  mayeur  et  eskevins  et  le  plus  saine  partie  des  boines 
gens  ahaniersdou  lieu,  et  creus  de  ses  rappors,  mais  qu'il  les  face  en 
tempz  et  en  lieu  compétent.  —  Item,  que  un  t(er}gières'  soit  esleus  par 
ledite  église  et  sarmentez  par  le  mayeur  et  eskevins,  pour  y  estre  creus 
de  ses  rappors  qu'il  feroit  devens  le  jour  saint  Remy  et  que  cascune 
amende  soit  de  Ix  s.  blans.  —  Item,  que  lidile  église  puist  eslire  et  sai- 
rementer  devant  eskevins  un  tonnuyer  '  pour  rapporter  et  yeslre  creus 
des  deffaules  de  leurs  tonnieux  emportez,  sour  Ix  s.  blans  d'amende 
celai  qui  le  fourferoit.  —  Item,  que  lidile  église  puist  eslire  un  forestier 
et  iceJui  faire  sermenter  par-devant  mayeur  et  eskevins  et  yestre  creus 
de  ses  rapors  par  sen  serment  en  tel  manière  que  s'il  rapporte  bestes  qui 
aient  faitdamaige  en  bos,  elles  soient  à  olcl  lois,  et  par  tel  manière  que 
devant  est  dit,  et  le  damaige  rendre,  et  se  il  rapporte  gens  qui  aient 
coppet  vert  bos  cil  soient  pour  le  copaige  de  bos  de  kaisne  à  Ix  s.  blans , 
et  pour  le  blanc  bos  à  xxij  s.  blans  de  lois,  u  en  telles  lois  qu'il  a  pour 
tel  cas  es  bos  voisins  desoux  et  deseure  ;  —  item ,  que  nuls  ne  nulle  ne 
mesure  aulne  ne  poise  que  ce  ne  soit  bien  et  loyalment  pour  les  acca- 
teors  avoit  leur  droit,  sour  Ix  s.  blans  d'amende  et  pierdre  tout  ce  que 
petitement  aroit  estet  mesure!,  aulnct  et  pesot,  parmy  chou  que  le  propre 
heure  u  jour  de  le  deffaule  cliil  v  cliieux  qui  ce  dumaigc  aroient  ou  aroit 
recbupt  le  rapportaisscnl  au  mayeur  et  eskevins  desdis  lieux,  mais  que 
ce  fjissrnt  (rons  (Téol)lcs  et  sans  maise  ocquison  et  que  lidil  eskevin  le 
jogaissent  se  il  y  veoyenl  Toequison  apparanl;  —  item,  que  certain  re- 
wart  soient  créet  et  scrmcntet  fuir  les  mayeur  et  eskevins  pour  rapport 
faire  sour  toute  denrée  de  blanc  pain  u  noir,  qui  se  vendera  u  metlera  à 
vente  es  ditles  villes,  et  que  cbieux  qui  sour  ledit  rapport  seroil  trouvez 
avoir  |)etit  pain  soit  pour  cascune  He  à  l'amende  de  vij  s.  vj  d.  bl.,  et  le 
pain  acquis  au  signeur  avenc  le  vcndaige  avoir  perdu  xl  jours  aprez;  — 
iiem ,  que  tous  daims  *  touchans  claims  cl  respeux  u  plaintes  d'irelaiges 
u  de  meubles  u  d'autres  coses  touelians  à  jugement  d'eskevins  cascuns 
jugiez  à  faux  claims,  soit  as  lois  de  vij  s.  vj  d.  blans.  —  item,  que  nuls 

f  Meê$i0r ,  (  mcMiuin  cnstof  ),  commis  h  la  garde  de«  moissons ,  des  fniiu  de  U  terre» 
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ne  puisl  faire  damaige  à  rosier  ne  brisier  soifs  d^aulrul  sour  xxvij  d.  bl.  de 
lois,  et  ossy  de  desdit  d'eskevins  xj  Ibs.  vj  d.  blans,  et  de  saisines  bristes 
Ix  s.  blans ,  u  telles  lois  et  amendes  que  au  cas  appartenra.  Et  dist  lidis 
procureres  que  à  ces  bans,  lois,  amendes  et  usaiges  accorder,  vous  devez 
et  de  chou  jugier  toutes  fois  que  li  cas  si  ofrerra»  et  faire  le  poez  et  devez, 
se  requiert  que  ensy  soit  fait  u  si  avant  que  eskevin  diront  et  que  li  lois 
dou  pays  renseignera  ;  et  s*il  y  avoit  beu  ou  heu  ne  avoit  aucuns  usaiges 
à  chou  contraires  si  que  devant  est  dit,  lidit  procureres  les  débat  et  en 
demande  en  ce  cas  à  avoir  le  plaine  loy  de  Mons ,  et  dist  que  avoir  le  doit, 
car  se  des  coses  devant  dites  aucune  prœuve  appartient  à  faire  et  eskevin 
soient  fourniort  u  non  souvenaule,  lidis  procureres  en  offre  tant  à  mons- 
trer  par  vive  voix  qu'il  devera  souffir  Jusques  audit  des  eskevins;  si  s'en 
plaint  de  Jehan  Hanekart,  eskevin  dou  lieu,  et  de  Jaquemart  Jbésus,  ma-* 
suyer,  et  de  tous  autres  qui  vorroient  dire  encontre,  et  requiert  que  lois 
ren  adviengne  ou  tesmoing  des  eskevios.  Et  cely  plainte  ensy  faite  et 
Jettée  que  dit  est,  lidis  maires  semonst  sour  icelle  losdis  eskevins  affin 
qu'il  lui  en  desissent  droit  et  ce  que  à  faire  en  avoit;  liquel  eskevin,  aprez 
ce  que  parlet  en  eurent  ensamble  et  que  consilliet  s'en  furent  li  uds  à 
l'autre ,  disent  et  jugièrent  que  leurs  dis  maires  maisnast  les  devant  dis 
Jehan  Hanekart  et  Jaquemart  Jhésus,  desquels  lidis  procureres  plains 
s'estoit,  pour  scavoir  quel  cose  dire  voiroient  contre  ledicle  plainte.  Et 
là  tantost,  lidis  maires,  pour  icelui  jugement  acomplir,  maisna  sour  icelle 
plainte  lesdis  Jehan  Hanekart  et  Jacquemart  Jhésus,  pour  savoir  quel  cose 
dire  voiroient  encontre;  liquel  Jehan  Hanekart  et  Jaquemart  Jhésus,  yaux 
ensy  maisnez,  disent  et  respondirent  que  contre  icelle  plainte  nevoloient 
riens  contredire,  mais  le  congnissoient.  Et  cely  congnissance  ensy  faite, 
lidis  maires  semonst  et  conjura  lesdis  esquevins  que  sour  Testât  d'icell 
inatëreit  lui  desissent  droit,  et  quel  cose  à  faire  en  avoit  ;  liquel  esque- 
vin,  aprez  ce  que  parlet  en  eurent  ensamble,  disent  et  respondirent  à 
leurdit  mayeur  que  point  n'en  esloient  d'yaux  saige  de  jugier,  et  pour 
tant  lui  requisent  qu'il  les  en  mciiastà  leur  souverain  quief-lieu  à  Hons, 
pour  sour  ce  avoir  conseil  et  quierque,  comme  leur  dis  maires  flsl  :  au- 
quel quief*lieu  lidit  esquievin  portèrent  le  plainte  devant  esclarchie ,  et 
remonstrèrent  tout  Testât  de  celte  malère,  tant  que  quant  revenut  furent 
en  leur  lieu  et  de  leurdit  mayeur  de  requief  conjure t,  il,  lidit  esquievin, 
disent  et  jugièrent  par  sieute  faite  paisieule  li  uns  de  l'autre  que  quer- 
quiet  leur  estoit  de  loy  et  par  enqueste  de  leurdit  quief-lieu,  que  de  tous 
les  poins  contenus  et  déclarez  en  le  plainte  dou  devant  dit  procureur  si 
que  cy-devant  est  contenut,  il  pooienl  et  dévoient  d'ores  en  avant,  à  le 
semonse  de  leurdit  mayeur,  jugier  toutes  fois  que  li  cas  esquerroient  cl 
que  mesliers  seroit.  Asquels  fais  de  loy  ensy  démener,  jugier  et  passer 
que  devant  est  contcnul ,  fu  prcsens  comme  maires  de  Sainl-Ghillain  et 
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de  Hornat,  JEs  de  Hornut  li  fils;  et  se  y  furent  comme  esquievins:  Jebans 
Gappoos,  Jebans  Fauqueniers,  Jebans  Pclis,  Piérars  Garbes  et  Druars  de 
Biaurieu.  Ce  fu  fait  bien  et  à  loy,  en  Tan  de  ^ràcc  mil  quatre  cens  et  dyx, 
OQ  mois  de  jenvier. 


V. 


Acte  par  lequel  quatre  hommes  de  fief  du  comte  de  Hainaut  cer- 
tifient qu'en  leur  présence ,  Gilles  de  Berlaimont  et  de  Peruwelz , 
bontailler  de  Hainaut,  a  rétabli  l'abbé  de  Saint- Ghislain  dans  ses 
droits,  à  l'occasion  d'un  exploit  fait  au  village  de  Basécles  par  le 
bailli  et  le  sergent  de  Peruwelz, 

4  septembre  i412. 

Nous  Hostes  de  Mauraige,  Colars  *  de  Maulroit,  Jebans  de  Binch  et 
Jaquemars  Plouvîers,  bommes  de  fief  à  très-baut  et  poissant  prince  no 
très-chier  et  très-redoubté  seigneur  Monseigneur  le  comte  de  Haynnau  et 
de  Hollande,  faisons  sçavoiràtous  que  par  devant  nous,  qui  pour  chou 
espécialment  y  fûmes  appiellet  comme  bommes  à  no  dit  cbier  seigneur 
le  comte,  se  comparurent  personnelment,  ou  *  quemin  qui  va  de  Basécles 
à  Piereweis,  par  un  dimence  devant  disner,  iiti**  jour  dou  mois  de  septembre 
Tan  m  cccc  et  xij  :  Révérends  et  discrez  Jebans,  par  le  grâce  de  Dieu- 
humbles  abbés  de  Téglise  Saint-Ghiliain  en  Celle,  d*une  part,  et  haulx 
et  nobles  messires  Gilles  de  Berlaimont  et  de  Piereweis ,  boutilliers  de 
Haynnau,  d'autre  part;  et  là- endroit  lesdites  parties,  en  no  présence, 
disent  et  remonstrérent  que  véritez  estoit  que  procès  et  questions  estoit 
apparans  de  mouvoir  et  jà  estoit  encommencbiés  en  le  court  à  Mons,  par 
ciertaine  plainte  faite  par  ledit  Monseigneur  de  Saint-Gislain  alenconlre 
doudit  Monseigneur  de  Berlaimont,  pour  cause  de  ce  que,  oudit  quemin 
qui  va  de  Basécles  à  Pierewés,  entre  j  bouisson  nommel  le  bouisson  Fiéret 
et  j  bamiel  '  que  on  dist  le  Boatrie,  Rifllars  dou  Wacboel,  comme  bail- 
lius  de  Pierewez  et  li  sergant  dMcelli  ville  avoienl  fait  esploit  de  iusiice, 
sicommede  avoir  pris  Jehan  Thumas,  dcmorant  audit  lieu  de  le  Boalrie, 


4  Coiarê,  Nicobi. 

5  On,  au. 

3  itmmiel ,  hameaiu. 
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icelui  menet  en  prison  à  Pierewez  et  despuis  délivret  par  obligacion  : 
en  lequellc  cose  faisant,  il  avoient  despointiet  et  grevel  ledite  église  Saint- 
Gislain  et  empris  sur  se  iusiice  et  seignourie.  Et  pourtant  lidis  messires 
de  Bierlaimont  et  de  Pierewez,  de  se  boine  et  franque  volentet,  dist  et 
recongneul  que  à  tort  et  sans  cause  sidit  baillius  et  sergant  de  Pierewez 
avoient  fait  ledit  psploit,  et  en  no  présence,  comme  hommes  de  flef,  si 
que  dit  est,  fist  reslaublissement  doudit  esploit,  où  fait  avoit  estet,  par 
signe  de  j  baston  que  il  mist  en  le  main  doudit  Monseigneur  de  Saint- 
Gislain ,  ou  nom  et  pour  scdite  église  ;  et  fu  lidis  restaublissement  fait 
par  signe,  si  que  dit  est,  pour  ce  que  lidis  Jehans  Thumas  estoit  alez  de 
vie  à  trespassemcnt.  En  tiesmoing  de  ce  avoir  estet  fait  en  no  présence 
par  le  manière  que  dit  est,  nous  lidisbommes  de  fief  en  avons  ces  pré- 
sentes lettres  séellées  de  nos  propres  seaux.  Ge  fu  fait  en  fan,  jour  et 
place  chy-devant  escrips. 


Mimoxtt 


ti  m  in  arcljbttï 


^e  l'abbaye  î>'5llne. 


MÉMOIRE 

SUR    UN    CARTULAIRE 


et  iiuT  les  zxchives 


DE  L'ABBAYE  D'ALNE. 


Nous  allons  nous  occuper  spécialement,  dans  ce  mémoire^ 
d'un  cartulaire  que  nous  pouvons  qualifier  de  complet,  puisqu'il 
contient  tous  les  titres  de  la  fameuse  abbaye  d*Alne ,  jusqu'à 
l'époque  où  il  a  été  formé,  qu'il  a  tous  ses  feuillets,  et  que,  de 
plus,  il  est  muni  de  sa  reliure  primitive.  En  un  mot,  nous 
avons  sous  les  yeux  un  manuscrit  rempli  des  plus  riches  docu- 
ments et  dont  la  conservation  est  extrêmement  remarquable.  Il 
a  été  trouvé  parmi  les  archives  du  palais  de  justice  de  Mons, 
et  repose  actuellement  à  la  bibliothèque  publique  de  cette  ville. 

Dans  le  but  de  rendre  notre  travail  aussi  intéressant  que  pos- 
sible, nous  y  rapporterons  des  détails  sur  le  sort  des  archives  de 
l'abbaye,  et  Ton  verra,  par  cet  exposé,  que  le  cartulaire  qui 
nous  occupe  a  d'autant  plus  de  valeur  que  le  chartrier  d'Aine  a 
été  totalement  dispersé. 

§  i. 
DESCRIPTlOiN  DU  CARTULAIRE. 

Le  cartulaire  d'Aine  est  relié  en  plein  veau  sur  bois,  avec  dos 
à  nerfs  et  deux  fermoirs  en  cuivre.  Il  a  été  formé  au  xiv«  siècle, 
et  ne  compte  pas  moins  de  532  feuillets  en  vélin ,  chiffrés  seule- 
ment au  recto,  et  supérieurement  écrits,  à  deux  colonnes:  de 
même  que  les  rubriques,  les  initiales  des  actes  sont  en  rouge, 
parfois  en  bleu,  et  plusieurs  sont  délicatement  dessinées. 
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Les  actes  sont  au  nombre  de  785,  dont  662  en  latin  et  121 
en  français.  Le  plus  ancien  de  ces  titres  est  de  l*annéc  ii44  * 
et  le  plus  récent  de  1599  *  ;  ils  se  trouvent  réunis  par  catégories 
distinctes,  précédées  chacune  de  répertoires. 

On  lit  sur  le  premier  feuillet  du  manuscrit  :  Registrum  sive 
stipale  monasterii  AlnensiSy  et  un  peu  plus  bas  :  Alna. 

L*abbaye  d'Aine,  dont  les  ruines  imposantes  se  dressent  en 
amphithéâtre  sur  le  penchant  de  collines  boisées  qu*arrose  la 
Sambre,  sur  le  territoire  de  Gozée',  faisait  partie,  de  même  que 
cette  commune,  de  la  principauté  de  Liège.  Ses  nombreuses  pos- 
sessions se  trouvaient  dans  ce  diocèse,  dans  le  comté  de  Hainaut 
et  dans  celui  de  Namur. 

Fondée  au  vir  siècle,  par  saint  Landclin ,  elle  devint,  à  partir 
du  xii«,  une  abbaye  de  premier  ordre ,  et  Tune  des  plus  consi- 
dérables du  pays  de  Liège ,  ainsi  que  le  constate  son  précieux 
cartulaire. 

Certes,  on  aurait  pu  s'attendre  à  trouver,  dans  ce  vaste  recueil , 
des  chartes  plus  anciennes;  mais  les  désastres  causés  à  Aine, 
comme  partout  ailleurs,  par  les  Normands,  et  sa  dépendance, 
apparente  du  moins,  de  Tabbaye  de  Lobbes,  jusqu'à  Tépoque 
où  le  monastère  fut  converti  par  saint  Bernard  en  une  commu- 
nauté de  Tordre  de  CIteaux,  expliquent  cette  pénurie  de  docu- 
ments primitifs.  Du  reste,  les  chartes  et  les  diplômes  antérieurs 
au  XII'  siècle ,  sont  peu  communs  ,  ainsi  que  le  démontre  la 
statistique  de  tous  les  dépôts  d'archives. 

Il  va  sans  dire  que  dans  la  foule  d'actes  que  contient  le  cartu- 
laire d'Aine,  tous  n'ont  pas  une  égale  valeur.  Néanmoins,  un 
recueil  de  ce  genre  ne  peut  manquer  d'être  curieux  à  étudier 
jusque  dans  ses  moindres  détails.  «  C'est  dans  les  cartulaires, 
»  ainsi  que  l'a  fort  bien  dit  M.  Tailliar,  qu'on  trouve  les  docu- 
»  ments  les  plus  intéressants,  les  sources  les  plus  abondantes 

*  N»  I  du  répertoire  que  nous  publions  dans  ce  paragraphe. 
«  N«373    idem. 

'  Gozée,  acluellemcnt  de  la  province  de  Hainaut,  est  situé  à  une  lieue  E. 
de  Thuio,  à  3  lieues  S.-S.-O.  de  Gharleroy  et  à  7  lieues  ^U  £•  de  Mens. 
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<  pour  l'bisloire  politique  et  juridique  du  moyen  âge.  C'est  là 

•  qu'on  voit  agir  e[  sa  mouvoir  la  gociélè  de  l'époque,  qu'on 
k  dislingue  les  diverses  classes  de  personnes,  les  grands  feuda- 
>  laires  de  i'nrdrc  civil  et  religieux,  les  vassaux  titrés  et  les 

■  simples  hommes  li^es;  puis  en  dehors  du  eercle  féodal,  les 

■  hommes  lilires  el  les  bourgeois  des  communes;  c'est  là  qu'on 

■  aperçoit  nellemenl  les  difTérentcs  natures  de  hk-M,  les  alleus 

•  et  les  fîcrs,  les  dëmembrcmcnts  que  peut  subir  la  propriété, 

•  la  manière  dont  elle  se  transmet,  les  modes  de  succession, 

■  les  formes  des  testaments  '.  ■ 

A  ces  poinis  de  vue  divers,  on  ne  saurait  donner  trop  de 
publicité  à  de  tels  monuments,  et  en  le  faisant,  on  rend  les  plus 
^ndâ  services  aux  sciences  historiques.  Hais  on  ne  peut  pas 
tout  imprimer,  et  en  cet  état  de  chose,  il  convient,  selon  nous, 
de  mettre  au  jour  le  texte  dos  principaux  documents  des  car- 
tnlaires  et  des  charlriers  el  de  faire  les  analyses  des  autres, 
il'anc  moindre  importance.  C'est  In  marche  que  nous  avons 
■doptée  pour  le  cortulaire  d'Aine. 

Nos  analyses  reproduisent  sommairement  les  parties  essen- 
liellcs  des  aelcs,  el  les  noms  propres  de  personnes  cl  de  Hcux, 
en  leur  conservant  rorlhographe  du  manuscrit,  qui ,  par  ses  va- 
riâmes, peut  souvent  conduire  â  des  découvertes  élymologiques. 
Ces  analystes  se  Irouvent  au  bas  des  poges  contenant  le  réper- 
toire général  des  actes  du  carlulaire  d'Aine,  que  nous  avons 
dressé  en  forme  de  tableau  et  en  suivant  l'ordre  qui  se  trouve 
établi  dans  le  manuscrit.  Les  rubriques,  que  nous  reproduisons 
dans  la  troisième  colonne  de  ce  tableau ,  font  ordinairement 
connaître  d'une  manière  suffisante  le  corps  ou  le  personnage 
dont  chaque  acte  émane  et  son  objet*.  Nous  suppléons  à  leurs 
lacunes  par  des  extraits  des  chartes,  que  nous  plaçons,  entre 
parenihèses,  au  commencement  ou  â  la  suite  des  rubriques.  La 

*  buUelituIe  la  Commission  royale  il'hiitoirc ,  I"  série,  t.  vin  ,  p.  9S. 

■  Afin  de  un  pas  survijarger  inulilemcnl  notre  travail ,  dqui  avons 
H^tgé  (le  faire  eonntîlre  aulremenl  que  por  leurs  rubriques  une  viag- 
talne  d'Aclra  ilûniièi  d'un  vérilahle  inlèrèt  ou  dont  la  subslance  se  trouve 
np\ielvt  lia  us  il'aulres  litres. 
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majeure  partie  de  celles-cî  sont  en  latin,  sauf  pour  un  petit 
nombre  des  chartes  françaises.  Mais  ce  latin  est  souvent,  de 
même  que  dans  les  chartes^  mélangé  de  mots  français  :  ce  qui, 
du  reste ,  caractérise  parfaitement  Tépoque. 

Quant  aux  chartes  françaises,  dont  la  plus  ancienne  est  de 
i239^  elles  sont  des  plus  intéressantes  sous  le  rapport  philo- 
logique, ainsi  qu'on  peut  le  remarquer  par  celles  que  nous  insé- 
rons dans  ce  mémoire. 

RÉPERTOIRE   GÉNÉRAL 
des  actes  contenus  dans  le  Gartulaire  *. 


• 

t 

m 
e 

« 

«2 

RUBRIQUES. 

DATES. 

3n  nomtnf  fpotns  rt  filit  tl  spintus  sanctt. 

3nct|iînnt  tran8cn|ita  rortanim  rt  (jrogrof ^orum 
Btatt  Siant  br  3llna. 

Sncîftnnt  tronscrtpta  ht  ûhhaita. 

1    . 

2 

ftma  Carta.  De  Alnensis  loci  donatione. 

Albero  », 

1144. 

2 

2  V» 

(  HeDricus  secuDdus ,  leodiensis  episco- 

pus.)  De  AlDa  et  de  Fontanis  ^. 

1158. 

3 

4 

De  advocatioDe  Gerardi  Tudiniensis  ^. 

1193. 

*  N«  850  de  notre  répertoire. 

<  Nous  avons  marqué  d'un  astérisque  les  rubriques  des  actes  rédigés 
en  français. 

*  Celte  charte  a  été  imprimée  dans  MiBisus ,  Opéra  diplomatica,  t.  ii , 
p.  823.  Nous  en  reproduisons  la  teneur  sous  le  n»  I  des  anivexes. 

*  Voir:  ANNEXE  I  bis, 

*  Gérard,  avoué  de  Thuin,  fait  connaître  que  toutes  les  terres  que  l'ab- 
baye a  achetées  au  territoire  de  Gozée  et  de  Marbais,  font  été  de  son 
consentement  et  sont  libres  de  tout  droit  de  son  avoueric. 
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1 
1 

l 

S 

BUBRIQUES. 

DITES. 

4 
S 

e 
a 

9 

i 

pus  )  De  advcrcQlionis  Gcrardi  siliudicBtione. 

(Oerardus  AlnRTisIsecctftsreabbas.)  Tes- 
(ametiliim  canonicomm  de  Tudinio  *. 

(Alberlus  niBioris  eocicsie  in  Leodlo  pre- 
po;ilu3.  )  De  lerra  Gerardi  de  Chasieltn  *. 

(liuKodeRuminiacodominusdeFlorinis.) 
De  deliilo  HuicoDîs  de  Floriaej  >, 

iHitliael,  decarius  Wa[ecurie.)  Ilem,  de 
deblloHugonisdoFlorinis, 

(Fralnr  Alexander  Alnensis  diclus  abbas 
clciusJem  renobii  liuniilis  convenlus.]  De 
fffimosioa  Baldulol  de  Lobiis.  (minlslralis 
comiris  FlandrieMllainoie)'. 

IIGI. 
1171. 

lier. 

1197. 

1204. 

*  L'abbÉ  d'Aine  fait  connaître  que  son  éitliso  dojl.  chaque  année,  à 
celle  de  Sainl-Tbéodard .  ii  Tbuin ,  pour  l'enlrelien  de  son  luminaire ,  une 
traie  de  10  sous  de  Valencicnncs,  el  un  niuid  d'Ëpcaulrc,  mesure  de 
Tbuln,  i  payrri  la  saint  Jean-Baplisle.  Témoins:  ■  Wallerui ,  prior; 
Maieelinui,  «upprior;  Bfrengerui,  caiilor;  Alaiander,  cellararius.  ■ 

*  bonalion  faile  du  consenlemenl  et  par  la  main  du  prèvâl  de  la  calhé- 
dnie  ût  Li^e .  k  l'abbaye  d'Aine ,  de  ve  que  Gérard  de  Caslclio  eL  Ger- 
b«ri4,  son  épouse,  possédaient  à  Ceslelin. 

a  Cetiii<n  fait*  à  l'abbaye  par  Hufues  de  Rumlgny,  soigneur  de  Flo- 
rcnnei.  de  la  renie  annuelle  de  37  sous  cl  demi,  monnaie  de  Valcnclennes. 
qa'«lie  devait  lui  payer  viaBJ^remenl  à  la  aBJol  Rémi, 

*  UonaiioDtaileà  l'abbaye  d'Aine,  par  Bauduin  de  Lobbes,  de 200  livres, 
nonnaje  de  Valenciennes,  pour  la  célébration  d'un  service  anniversaire 
et  de  messes  ponr  le  repos  de  son  âme ,  et  de  90  livres ,  même  monnaie , 
pour  l'huile  nécessaire  i  l'éiilise,  tant  de  jour  qoe  de  nall:  i^ommes  qui 
ani  été  employées  à  l'acquisition  de  la  troisième  parlle  de  la  d!mo  de 
HstBe  et  i  celle  de  la  dime  de  Donsllenne. 
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• 

1 

8 

• 

1 

RUBRIQUES. 

DATES. 

10 
11 
12 

6v« 

6 

6v« 

(Hugo  leofliensis  episcopus.)  De  partilione 
nemorum  de  Aina  et  de  Capella  *. 

(Idem.)  De  xl  bonuariis  nemoris  advocali 
Thudiniensis  *. 

Johannes  advocalus  ThudinieDsis ,  de  ac- 
quisilione  ville  de  Aloa  '. 

1210. 
1204. 
1209. 

*  Confirmation  donnée,  par  Tévèque  do  Liège,  au  partage  fait  entre 
Tabbaye  d'Aine  et  la  communauté  de  Gozée,  en  telle  sorte  que  le  bois 
appelé  Chettiermons  et  une  partie  de  celui  de  Malaigne  sont  dévolus  à  la 
dite  communauté,  et  le  reste  de  ces  forêts  aux  religieux,  ainsi  qu'une 
chapelle  bâtie  dans  la  partie  cédée  à  Gozéo ,  avec  le  terrain  non  boisé  qui 
Tentoure. 

<  L*évèque  de  Liège  fait  connaître  :  i**  que  Jean ,  avoué  de  Tbuin,  du 
consentement  de  Marie,  son  épouse,  a  donné  à  l'abbaye  d'Aine,  40  bon- 
niers  de  bois,  sis  à  Montengny,  moyennant  un  cens  annuel  de  4  deniers, 
monnaie  de  Namur,  payable,  le  jour  de  saint  Jean-Baptiste,  au  bailli  du 
dit  Montengny;  —  î^  que  Godefroid  de  Thuin,  Wautier  de  Fontaines,  et 
Thierri  de  Lerne  ont ,  par  la  main  du  dit  Jean ,  cédé  à  Tabbaye  leurs 
droits  sur  ces  40  bonniers  de  bois.  Il  approuve,  comme  suzerain,  cette 
donation ,  et  la  confirme  par  le  présent  écrit. 

>  Jean  de  Thuin  reconnaît,  en  présence  de  Tévèque  de  Liéc[eet  de  ses 
hommes,  que  Tabbaye  d'Aine  a  légitimement  pu  acquérir,  du  temps  de 
Henri,  évêque  de  Liège,  et  deRogier,  avoué  de  Thuin ,  aïeul  du  dit  Jean, 
ses  terres  et  possessions  au  village  d'Aine,  sans  le  consentement  de  cet 
avoué;  que  l'évèque  en  a  donné  cette  liberté  aux  hommes  du  dit  Aine,  et 
que  Rogier  y  a  adhéré,  moyennant  30  sols ,  monnaie  de  Namur ,  à  payer, 
du  cens  de  Gozée ,  à  lui  et  à  ses  héritiers,  et  que  Gérard,  père  du  dit  Jean , 
a  appliqués,  savoir:  4 sols  à  l'église  d'Aine  et  le  reste  à  celle  de  Thuin; 
que  lui,  Jean  de  Thuin,  et  Gilles,  son  fils,  sous  le  témoignage  de  leurs 
pairs,  remettent  en  la  main  de  l'évèque  de  Liège,  pour  servira  l'œuvre 
de  l'église  d'Aine,  toutdroil  d'avouerie  ou  seigneurial  quil  avait  sur  les 
dites  possessions;  enfin ,  que  son  dit  fils  Gilles,  qui  est  en  âge  légitime,  a 
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1 

1 

RUBRIQUES. 

B*TES. 

13 

7 

Hugo  Icoiipnsis  cpiscopus,  de  abiuillca- 
lioiio  JoJinnnis  Je  Tlmin,  Egidii  Drii  cius, 

in  viria  de  Alna  *. 

1209. 

U 

S 

Ludovicus  eûmes  de  Los,  de  advocalîa 

ïohanniïde  Ttiuin. 

1209. 

IS 

8 

(  Ueuricus  dux  de  Lemlmre  cl  morcliio  de 
Erlon.)DelibeTl3le  vatlis  alueusisab  advi>- 

calia  Tliiidiniensc. 

1209. 

16 

8ïo 

Tealimonium  Arnulphi  de  Moriamcis,  de 

villa  de  Alna. 

120B. 

17 

9 

(Hugo  leodlensiseplscopus.)  De  reddllîbus 
villf  da  Alna  el  de  acfiuisiUone  et  de  nemo- 

ribua,  praliset  aquis*. 

1203. 

Jori  sur  jet  sainlei  reliques  de  t'aulel  de  réglise  d' Alna,  que  jamais  il  ne 
nolMieraii  l'abbaye  à  ce  sujet. 

•  L'èv'éque  de  Liège  confirme  l'acte  qui  précède,  el  déclare  avoir  pro- 
BMcé  la  senlencB  d'excomiuuoiualioD  contre  ccui  i]ui  oseraient  y  contre- 
nnit. 

■  L'ivtqufl  de  Liège,  ii  la  demande  de  Guidon,  légat  du  sainl-siége, 
dtt  ttibé^  de  Cileaux  e(  de  Clarrvaux ,  cancËde  A  l'abbaye  :  t°  ses  posseâ- 
ilosi  1  Aine,  sous  l'obligation  qu'elle  acquittera  annuellement  les  rentes 
qne  les  anciens  propriétaires  séculiers  payaient  à  lui  et  à  ses  prédéues- 
wun;  9*  tesdimes  sur  lout  le  territoire,  moyennant  cerlains  cens  an- 
niials  y  indiqués  ;  et  quant  aux  bois,  l'évèque  fait  savoir  que,  suivant  le 
eoDteil  d'bnmmes  de  bien,  de  son  consealement  et  de  celui  des  (ritres 
d'Aine  el  de»  eoniraunaulés  de  Gozèe  el  de  Marbais,  au  lieu  des  droits 
d'vtace  qu'y  avaient  les  babilanls  de  ces  deux  villages .  ils  auront  le  bois 
de  Cheliermoas  et  une  parlie  de  celui  de  Malaingne,  sur  lesquels  l'évèque 
BORsarr*  ses  droils,  à  l'etclusion  «le  l'abbaye .  et  celle-ci  aura  tes  bois  de 
Bnna,  de  Baudribus  et  une  parlie  de  celui  de  Malaingne,  libres  de  tout 
droit  cpvers  révèque  ou  ses  bommes  de  Goiâe  et  de  Uarbais. 
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CARTULAIRE 


re.  1 

•g 

• 

• 

e 

£ 

RUBRIQUES. 

• 

DATES. 

18 

10 

Jobanna  comilissa  Flandrie  et  Hanonie, 

*  de  reddilu  xxxvj  roodiorum  annone  *. 

1219. 

19 

10 

Hugo  leodiensis  episcopus,  de  concessione 

vallis  de  Aloa  *. 

1205. 

20 

10  ¥• 

De  commuoibus  pascuis.  Hugo  leodiensis 

episcopus  '. 

1204. 

21 

11  v« 

Item.  (Johanoes)  Leodiensis  episcopus,  de 

communibus  pascuis. 

1232. 

22 

Il  V 

Item.  J.  Leodiensis  episcopus ,  de  eodem. 

1232. 

23 

12 

(Johaones  leodiensis  episcopus. )  Item,  de 

communibus  pascuis. 

1232. 

24 

12  ¥• 

Hugo  leodiensis  episcopus ,  de  divisione 

nemorum  de  Alna. 

1213. 

25 

13 

Nicholaus  de  Montegniato  {Nicholaus, 

miles,  dominus  de  Montegni],  de  terris  de 

1220. 

Hantes^. 

^  Nous  en  publions  le  texte.  Voir  anfikxb  XX. 

t  Par  cette  charte,  l'évèque  de  Liège  ordonne  que  tous  les  anciens 
habitants  d*Alne  eussent  à  évacuer  cette  localité  et  à  vendre  leurs  biens 
et  leurs  droits  à  Tabbaye,  avec  défense,  sous  peine  d'excommunication, 
d*y  venir  bâtir  dans  la  suite. 

'  L^évèque  de  Liège  ratifle  la  décision  prise  dans  un  synode  général , 
tenu  à  Liège,  sous  sa  présidence,  relativement  à  une  question  mue  à  Toc- 
casion  de  ce  que  Hugues  de  Florennes  avait  fait  prendre  et  retenait  des 
bestiaux  du  monastère  d'Aine,  qui  paissaient  sur  des  pâturages  communs. 
Il  ordonne  la  remise  des  bestiaux  à  Tabbaye,  après  avoir  déclaré  que  la 
communauté  des  pâturages  est  en  usage  de  toute  ancienneté  dans  le  pays 
de  Liège  et  doit  y  être  maintenu ,  excommuniant  ceux  qui  contrevien- 
draient à  cette  sentence. 

^  Nicolas,  chevalier,  seigneur  de  Montegni,  concède  à  Tabbaye  d*AIne 
la  possession  de  toutes  les  terres,  cens  et  rentes  qu'elle  avait  à  Hantes, 
sous  là  juridictioii  de  ce  seigneur. 


DE   L  ABBAYE   DALNE. 


1 

.1 

RUBRIQUES. 

DATES. 

26 

13 

Capilulum  sancio  Mario  in   Narauco,  de 

lerra  et  domibus  >icbolBi  de  Namuco. 

1221. 

27 

13  V 

(Th.  prepoBJlua,  W.  decanu»,  celeriiiie 
canonici  ecclesie  beale  Mario  Hamuccnsis). 

in  Namuco. 

1222. 

u 

13  V 

Hem,  de  elemosina  N.  preposili  Sancte 

Marie  de  Namuco. 

1235. 

as 

14 

De  coDcordia  Atoe  et  Lobienats  ecclesie, 

(la  Solezines  '. 

1190. 

30 

14  V 

majore ,  de  firmîtate  caslri  de  Tliuiliiiio*. 

1325. 

31 

là 

H,  leodiensis  episcopus,  de  domo  sua  el 
vivario  *. 

1224. 

*  Le  cljapitre  de  l'Église  de  Liét^e  coorirnie  la  scnlencc  arbitrale,  en 
ftrlu  de  laquelle,  pour  mellrii  fin  au  dilTérend  mit  entre  l'ubbaye  d'Aine 
•1  celle  de  Lolbes,  au  Eujel  du  Icrriloiro  de  Solezinos,  tSO  bnnniers  sis  en 
cette  toealilé  sonl  allribués  au  premier  tnooaslère.  el  le  reste  du  dit  terri- 
lelre  au  second. 

*  L'Éïêqueet  le  cliapilre  de  Liège,  ainsi  que  l'avoué  de  Thuin.  approu- 
veol,  par  j'apposilion  de  leurs  sceaui,  les  présentes  letlres,  portant  qu'à 
U  demande  dudil  évéque,  l'abbaye  d'Atue,  au  lieu  du  hourdement*  en 
bois  (pro  hordainenlo  Ugnto)  qu'elle  devait  Taire  sur  une  partie  du  cbâ' 
leau  de  Tliulu,  a  fall  construire  un  mur  cl  une  route  empierrée,  que 
l'on  dit  aloir,  sous  la  condition  qu'elle  sera  eiemptËr ,  de  mèoie  que  ies 
geDF  de  Fontaines,  de  tout  ce  qui  devait  y  être  exécuté  en  bois. 

*  ilueues.  èvèq|ie  de  Liège,  abandonne,  après  son  décès,  ï  l'abbaye 
d'Aine,  pour  lui  servir  d'inSrmerie,  lamalsouqul  avait  élé  bâtie  pour  lui  à 
l'eilréniilè  du  monastère ,  sur  la  colline;  il  cède  aussi  un  vivier  qui  avait 
tié  creu.iié  fi  son  usage,  près  du  pont  sur  la  Sambre.fi  l'elTet  que  les  pols- 
MMde  ce  vivier  soient  destines  aux  malades  de  l'abbaye,  et  que  deux 
hit  par  an  il  y  soit  Tail  une  pêcbe  pour  toute  la  communauté.  H  ne  résulte 
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CARTULAIRE 


• 

1 

• 

• 

o 

£ 

RUBRIQUES. 

DATES. 

32 

15 

Fraler  G.  Cyst.  el  frater  L.  Clarevall.  ab- 
bates,  de  domo  et  vivario  H.  leodiensis 

episcopi. 

1224. 

33 

15  V* 

Deelemosina  Godini de Namuco. 

1220. 

34 

16 

De  terra  Egidii  canonici  sancte  (Marie] 

Namucensis. 

1223. 

35 

16  V 

Ecclesia  saocte  Marie  Naroucensis,  (Phi- 
lippus,  villicus,)  et  scabini  (Namucenses), 

de  duabus  domibus  N.  canonici  S*  H*  in 

Namuco. 

1227. 

36 

17 

(Hufi^o,  leodiensis  episcopus.)  De  redili- 

bus  quos  debemus  domino  leodiensi  *. 

1228. 

37 

17  V» 

(Walterus)  Abbas  et  capitulum  {dans  le 

texte:  lotus  conventus)  Lobienses,  de  pas- 

turis  nemoris  de  Forest. 

1227. 

38 

18 

Hugo  leodiensis  (episcopus],  de  pasturis 

de  Forest. 

1227. 

39 

19 

Judices  leodienses,  de  pasturis  de  Forest. 

1227. 

40 

20 

E(gidius)  advocatus  de  Thuin ,  de  nemo- 

ribus  *. 

1230. 

pas  de  là  que  Ton  ne  mangeait  du  poisson  que  deux  fois  Tan  à  Aine,  ainsi 
que  les  savants  auteurs  du  Voyage  littéraire  de  deux  Bénédictins  de  ta 
Congrégation  de  S^-Maur,  2«  partie,  p.  :209,  Pont  induit  de  cette  charte. 
L'abbaye  avait  le  privilège  exclusif  de  pêcher  dans  la  Sambre,  sur  un 
parcours  assez  considérable,  ainsi  que  l'attestent  plusieurs  chartes  dont 
ou  trouvera  plus  loin  l'indication. 

*  L'évêque  de  Liège  énumère  dans  cette  charte  les  rentes  annuelles 
qui  lui  sont  dues,  ainsi  qu'à  ses  successeurs,  par  l'abbaye,  à  cause  de 
ce  qu'elle  tient  de  lui  à  Aine,  à  Baudribus,  sur  le  territoire  de  Gozée,  à 
Fontaines  au  Val  et  au  Mont. 

*  Gilles,  avoué  de  Thuin ,  reconnaît  n'avoir  aucun  droit  d'usage  dans 
les  bois  qui  ont  été  cédés  à  l'abbaye,  lors  du  partage  avec  les  hommes  de 
Gozée  eldeMarbais. 


1 

l 

S 

RUBFIQUES. 

D.1TRS. 

41 

20v 

Egidius  ailvocalus  de  Thuin ,  de  via  et  de 

nemoribus  '. 

1229. 

42 

20  V 

UuKO  leodicniis  episcopus,  de  via  rétro 

I2ÏS. 

43 

21 

Ollo  cardinalis,  de  divisiono  nemorum 

de  Alna. 

1230. 

44 

21 

reb  boDiinuin  de  Gozecs,  pro  nemoribus  de 

Allia. 

1230. 

45 

22 

(Huberluspresbirerde  Gozecs.)  De  que- 

refa  capelUni  pro  ecclesia  ville  de  Atria  ^. 

1233. 

4« 

22  V 

(Egjdjus  dnininiis  de  Barbenciicn.  )  De 
concordia  Alnensis  ecclesie  et  magislri  G(os- 

amnitde  Sorrc. 

1232. 

47 

23 

(Anselnius  do   Barbenclion ,   preposilus 
EkfDtls  et  canonieus  maioris  ecclesie  in 
Leodio.etCcrardusdumlDusdelateaOnem, 

*  Le  nicme  approuve  l'arrangenicDl  fait  par  Uugues ,  évêque  de  Liéee , 
■aiUJGldela  route  qui  va  de  Tbuin  k  Aine,  en  pas.tant  près  de  la  Sambre, 
el  prumct  de  défendre  l'abbaye  contre  la  communauié  de  Cozée ,  au  sujet 
dM  bois  de  Buirau,de  Baudribus  el  de  Ualangiie. 

*  L'évèque  de  Liège  fait  connaître  par  celte  charte,  qu'il  a  munie  da 
MiiKeiu,  qu'ils  ordonné  que  les  Irèros  d'Aine  redressent  la  route  de 
TlittiJi  dans  la  direclion  du  pont  sur  la  Sambre ,  el  passant  derrière  les 
mura  de  l'abbaye  el  la  maison  bâtie  a  son  usage. 

*  Le  ctiré  de  Goié»  met  lin  au  dilTérend  qui  s'élall  mû  entre  lui  et  l'ab- 
baye d'Aine,  au  sujel:  de  la  réédification,  qu'il  réclamait,  de  la  cbapelle 
ik  SiiDl-Pierre,  à  Aine;  du  calice  et  du  missel  de  celte  cbapelle  que  les 
iDMDM  avaient  Iraiisporlés  i  leur  monastère  ;  d'un  manoir  appartenant  à 
ntle  cbapelle,  cl  des  prèttendes  qu'il  avait  cessé  de  recevoir  durant  vinKl- 
Mptins  écoulés  depuis  la  desiruclioa  du  village  d'Aine  cl  de  la  cbapelle 
dont  il  t'agil,  lesquels  élaicnl  dépendants  do  la  paroîsae  de  Gozéc. 
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CARTOLAIRE 


• 

s 

1 

m 

Su 

Folios.      H 

RUBRIQUES. 

DATES. 

de  concordia  Alneosis  ecclesie  et  magislri 

G.  de  Sorre. 

1232. 

48 

23  v« 

J[oliannes)  leodicusis  episcopus,  de  (cs- 

lamento  H.  leodiensis  episcopi. 

1229. 

49 

24 

(  Exécuteras  testament!  domini  Hagonis 

qaondam  leodiensis  episcopi.)  De  libéra- 

tione  nostra  *. 

1231. 

50 

24 

De  elemosina.  J[ohannes)  leodiensis  epis- 

copi. 

1231. 

51 

24 

(Th.  decanus  Christianilatis  Binciensis.) 

H(enric(is)  de  Bevrines  *. 

1234. 

52 

24  V» 

J(ohanna)  Flandrieac  Hanonie  comitissa , 
de  xij«'"»  bonariis  terre  H(enrici)  de  Be- 

vrines '. 

1236. 

53 

24  V» 

(Willelmas  doininus  de  Alla  Ripa.)  De 

quinqae  bonariis  terre  Jacobi  de  Heffe  apud 

Waseige. 

1238. 

54 

25 

(Odescalcus,  preposilus,  Henricus,  deca- 

nus, totumque  capitulum  Sancti  Bartholo- 

*  Les  exécuteurs  du  testament  de  Hugues,  évèque  de  Liège,  recon- 
naissent avoir  reçu  de  l'abbaye  d'Aine,  tous  les  objets  en  or,  en  argent 
et  autres  que  cet  évèque  y  avait  déposé,  et  en  avoir  déjà  fait  la  distri- 
bution, pour  le  repos  de  i'àme  du  défunt,  ainsi  qu'il  l'avait  ordonné  dans 
son  testament. 

^  Le  doyen  de  chrétienté  de  Bincbe  atteste  qu'en  sa  présence  et  celle 
de  tout  le  couvent  d'Aine,  Henri ,  fils  de  Jean  Gocbemer,  de  Buverines,  a 
donné  à  Tabbaye  la  moitié  de  la  maison  ^  de  la  grange  et  du  verger,  ainsi 
que  de  leurs  dépendances  et  toute  la  terre  qu'il  possédait  au  dit  lieu  de 
Buverines. 

»  Voir  AwifKXB  XXIV. 


► 


1 

l 

^ 
1 

RUBniOUKS. 

DATES. 

nifii  in  Leodio.)  De  (erra  Eusiachii  de  Hai- 

metinea  '. 

123B. 

BG 

ss 

Judices  (a  genersli  rnpilulo  cooslilnli). 

de  palemilatede  Aiwiria. 

mi. 

sa 

25  ï» 

(Fralres  J.  de  Aurea  Valle  Bl  W.  de  Ba- 
lanlirs,  uUbales.)  De  paleroitale  domus  de 

Awerja  *, 

1239. 

57 

36 

IFr.  W.  de  Villart.  frai.  0,  de  Valle  Sancii 
LaiiibeHi.  el  [rai.  J.  de  Grandi  Pralo,  leud. 

(liot.  ordinis  Cysl.  dicii  abbales.  1  De  palcr- 

nilale  domiis  de  Solismonle  '. 

1237. 

u 

2fi 

Ralcrlus  episcopus  leodiensi!> ,  Je  cleino- 

sira  Fcrnardi  et  couiilisse  Je  Flandria  '. 

1244. 

bO 

28  V 

G.  ablias  Cyslereietisîs  eL  upitulum  ge- 
nerfle ,  da  roissa  domiDi  H.  leodiensis  epis- 

copi  '. 

122Q. 

'  Le  prévôl ,  le  doyen  cl  le  chapitre  de  SainUBarlIiùlemi  de  Liéi;e  rati- 
BtDl  la  donatiuLi  [aile  il  l'abbaye  d'Aine,  par  Ejslaclje  de  llemmelinai, 
chevalier,  d'une  lerre  qu'il  tenait  d'eui ,  en  reconnaissance  de  ce  que  son 
eu  ainii,  BauduiD,  a  pris  l'Iiabil  religieux  en  celle  abbnye. 

■  Cet  aric  et  le  précédent  sont  des  senicnces  qui  déclarent  la  maison 
i'Ayteier  affiliée  k  l'abbaye  d'Aine 

*  Celle  cbarte,  par  laquelle  l'abbaye  de  Icmmes  de  Soleilmonl.  Jans 
le  eamlt  de  Namur,  est  aijrêgi^e  ii  l'ordre  Je  Cîlcan\  ,  sous  la  direction  de 
r>bbiy«  d'Aine,  a  élé  imprimée  dans  Mihxds,  Optra  diplomaiica ,  t.  m, 
p.  Ml,  et  dans  GitMOT,  Hilloire  de  la  province  de  Namur ,  i.  \ ,  p.  ifS. 

*  Cet  acte  n'est  pas  achevé  en  cet  endroit  et,  de  plus,  il  a  élé  biffé. 
Mai»  on  en  truuve  le  lente  enlier  au  tollo  38  verso  (voir  n<  60). 

*  L'abbé  de  CUeuei  permet  qu'un  prêtre  de  l'abbaye  d'Aine  y  célèbre 
thaque  jour  une  reies^e,  à  un  autel  qui  sera  érigea  cet  effet,  pour  le 
repos  des  àmei  de  Hugues,  êvèque  do  Liège,  el  des  autres  bientaitturi 
qui  ont  Tait  des  largessts  à  celle  muisan. 
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• 

e 

l 

e 
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RUBRIQUES. 

DATES. 

60 

26  V» 

De  eleiTiosina  comitis  el  comitisse  Flan- 

drie  apud  Uiocium  *. 

1229. 

61 

26  V» 

J.  comitissa  Flandrie  et  Hatone  ,  de  iiij^> 

libris  albis  apud  Bincium  *. 

1236. 

62 

27 

Margarela  comiiissa  preposito  fiincieDsi , 

pro  redditibus  qui  debcnlur  nobis  >. 

1246. 

63 

27 

Margarela  comitissa,  ad  accensalores  red- 
dituum  liioceosium,  pro  reddila  xl  libra- 

rum*. 

1247. 

64 

27  v« 

(  Executores   testamenti  )    H.   leodiensis 

episcopi,  de  capella  sua  de  Fossis  '. 

1229. 

65 

27  V* 

(  Johannes   leodiensis  episcopus ,  M.  de 
FusDiaco,  J.  de  FlorefDa ,  dieti  abbales,  et 
inagister  B.  de  Barbeiicbon).  De  eiemosina 

capellaniarum  Fosseusium  ^. 

1231. 

66 

28 

(Jobaunes   decanus  Diaioris  ecclesie  ïn 

*  Celte  cbarte  a  été  imprimée  dans  HiRiCCs,  Opéra  diplomatica,  t.  m, 
p.  391 ,  et  dans  le  Thésaurus  novus  anecdotorum ,  par  D.  MabiKne  et 
DtBAFiii,  t.  I,  p.  9S4.  —  Mous  la  reproduisons:  arnbxb XXIII. 

*  ÂlfllEXBXXV. 
»   AîlNEXB  XXVI. 

*  Ariiexb  XXVil. 

s  Les  exécuteurs  du  testament  de  Hugues,  évêque  de  Liège ,  remettent  à 
Fabbaye  d^Alne,  la  somme  de 800  livres  de  blancs  laissée  parce  prélat  pour 
être  affeclée,  en  rentes,  à  la  dolalion  de  deux  bénéfices  dans  la  cbapelle 
qu*il  a  fait  édifier  à  Fosses,  devant  sa  maison ,  ainsi  que  la  collation  de  ces 
bénéfices. 

*  L*évêque  de  Liège,  les  abbés  de  Foigny  et  de  Floreffe,  et  B.  de  Bar- 
bençon  déclarent  avoir  retiré  des  mains  de  Tabbé  et  des  frères  de  Téglise 
d'Aine  720  livres  blancs  qu'ils  gardaient  pour  servir  à  Tœuvredes  chapel- 
leuies  de  Fosses. 
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• 

s 

•2 

• 

A 

S 

RUBRIQUES. 

DATES. 

Leodio).  De  elemosina  Oderne  et  Jobannis 

Glii  eius,  de  Marcinis  minoribus. 

1243. 

67 

28  V» 

(Roberlus,  Icodiensis  episcopus.)  De  lino 

Godefridi  de  Neffia  apud  Gozees  *. 

1243. 

68 

28  V» 

,    { Idem  )  De  oleo ,  crismale  et  ordinibus  '. 

1243. 

69 

28  v« 

R(obertus)  leodiensis  episcopus,  de  ele- 

mosina Fernardi  et  coroitisse  Flandrie  >. 

1244. 

70 

29 

(Frater  J.  dictus  abbas  et  conventus  de 

AlnaJ.  De  iiij<"'  bonariis  terre  fratrum  Abra- 

ham et  Gerardi  de  Walene. 

1251. 

71 

29  V» 

(Johannes  decanus  de  Avesnis,  etc.)  De 

elemosioa  Gerardi  de  Avesnis  *. 

1251. 

72 

29  v« 

(Anselmus  dictus  de   Barbenchon,  ca- 

nonicus  maioris  ecclesie  leodiensis  et  Ei- 

*  Approbation  par  révoque  de  Liège  de  la  donation  faite  à  Tabbaye 
par  Godefroid,  châtelain  de  ifeffej  d'une  portion  de  bois  qu'il  tenait  en 
fief,  à  Gozées. 

*  L*évcque  de  Lié^e  reconnaît  que  c*est  sans  préjudice  des  droits  d» 
l'abbaye,  qu'il  a  consacré  dans  son  église,  Pbuile  et  le  cbrème,  et  quMI  y  a 
conféré  les  ordres  :  aucun  acte  épiscopal  ne  pouvant  s'y  faire  sans  le 
consentement  de  Tabbé. 

s  Approbation  par  Tévèque  de  Liège,  de  la  donation  d'une  rente  de 
80  livres  faite  par  le  comte  Fcrrand  et  la  comtesse  Jeanne ,  pour  l'en- 
tretien de  huit  moines  devant  prier  Dieu  pour  le  repos  de  leurs  âmes 
(voir  le  n«  CO). 

-*  Par  cette  charte,  Jean,  doyen  d'Avesnes,  Bauduin,  curé,  Benoit  et 
Renaud,  chapelains  de  ce  lieu ,  font  connaître  que  Gérard  Boentons,  bour- 
geois d'Avesoes.  et  Ode,  sa  femme,  ont,  en  leur  présence,  donné  en  aumône 
à  l'église  d'Aine  leur  maison  située  en  cette  ville,  dans  la  rue  des  Brasseries 
(in  vico  cambariorum),  avec  son  jardin  et  ses  dépendances,  ainsi  qu'ua 
jardin  dans  la  rue  de  Favril,  proche  celui  du  seigneur  d'Avosncs,  etc. 
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DE   L  ABBAYE   D  ALNE. 


59 


76 


77 


31  V 


32 


Fastredus  de  Harvain$r  (de  Harveng,  ca- 
nonicus  nionlensis),  arbiter  de  quibusdani 
inter  nos  et  domum  de  Bona  Spe  *. 

De  perroutalione  xliiijo'  solidorum  do- 
mini  J.  de  Condalo  ^. 


1257. 
1258. 


deçà  du  grand  chemin  du  vivier  appelé  Crièvecœnr,  situé  dans  la  colline 
d*Alne,  au-delà  de  ce  grand  cbemin,  laissant  Tancienne  route  à  Tusage  du 
monastère. 

*  Par  celte  sentence  :  f  .<>  Tabbaye  de  Bonne-Espérance  fut  reconnue  se 
trouver  en  possession  de  la  dîme  sur  quatorze  boniers  sis  près  du  ruis- 
seau de  Boussuth  et  devoir  en  recevoir  les  fruits  mis  en  séquestre,  depuis 
1293,  sous  la  main  de  noble  bomme,  Eustacbe,  seigneur  de  Rœulx;  2.«  la 
dîme  du  champ  âel  Sanchoit  et  de  quatre  Journols  sis  à  Jehansins  fut 
adjugée  par  moitié  â  la  dite  abbaye  et  à  celle  d'Aine,  et  3.«  celle-ci  eut  toute 
la  dîme  de  deux  journels  sis  à  Haut- Fontaine.  —  Voir:  Maghb,  Chronicum 
ecclesiœ  beatœ  Mariœ  virginis  Bonœ-Spei,  p.  105,  n.»  10.  (On  a  imprimé 
dans  cet  ouvrage  :  Houssut  et  Jehanbuis,  au  lieu  de  boussuth  et  de 
Jehansins.  ] 

'  «  Jou,  Jakèmes  de  Condé,  chevaliers  et  sires  de  Bailluel , . . .  Com  ensi 

•  fust  que  ie  ewisse  et  tenisse  iretabicment  el  lerroil  de  Buvrenial,  priés 

*  de  Clermonl,  quarante-quatre  sous  de  cens  par  an.  pau  plus  pau  mains, 
»  et  II  glise*  de  Aiwières  ewistausi  et  tenist  iretablement  le  nuevime  en 
»  mes  coutures**  de  Florines  et  en  me  prêt  ausi ,  et  en  une  des  coulures 
»  ral)béde  Florines,  et  chapons  el  cens,  les  quès  choses  chil  (les  religieux) 
»  d*Aune  avoient  aquises  â  cèles  (les  religieuses)  d'Aiwières  :  Jou,  par  le 
»  volenté  de  Colart,  mon  (illi,  el  por  son  preu***,  et  par  le  los  Monse- 
»  gneur  Henri ,  par  le  grasse  de  Dieu  enlius  de  Liège ,  do  cui  ie  tenoie  le 
»  devant  dit  cens  en  fief  en  tel  point  et  en  tel  francise  que  ie  le  tenois 

*  Glùe  :  église. 

**  Couturt»  :  cullnres ,  champs  laboarvt. 


•  •« 


Prfu  :  profil,  ulililé,  avantagf. 
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DATES. 

73 
79 

80 

32  v 
32  ¥• 

Hienricus)  Icoiliensis  olecluî,  de  pcrmu- 
lalionedomini  j.  de  Condato, 
(SurorB.  dîcLa  abbatissa«l  convenlua  de 

Hlcnrjcusj  eleclus  leodiensis,  de  ca|)el- 
lariin  dumine  de  Haro  apud  Alnam  *. 

I2SS. 

1258. 

12iS. 

■  enUËremeoI ,  ai  ces  cboses  escaDgics  parmenablemeut  i  l'abbé  d'Auna 
M  el  au  covenl,  en  tel  manière  ko  les  quatre  sous  u  [jIus  ki  icrissenl* 

■  rendcront  parmena  blême  ni  â  me  maior  de  Rohegniea.  q 

<  La  commuDaulè  d'Aywier  Tail  eonDaîIre  qu'elle  a  vendu  à  l'abbaya 
d'AiDD.  —  moycntianl  une  renie  annuelle  de30  sous,  monnaie  Je  Lou- 
vain ,  i  payer  A  la  Noël ,  —  ce  qu'elle  possÉdail ,  à  tilre  dhérédilé  de  Bii~ 
Irii  de  Horialmeiï,  qui  lut  religieuse  de  la  dik  comtnunaulé,  savoir:  la 
neuvième  partie  des  champs  el  des  pris  de  noble  bomnie  Jacques,  leî- 
gneur  de  Uorialmeis ,  au  lerriiaire  de  Florennes;  quatre  chapons,  elc. 

*  L'èvèque  de  Liège  approuve  et  conllrmc  la  fondation  d'Elisabeth, 
avouée  de  Bélbune ,  de  bonne  mémoire ,  d'une  cba|>etlenie  au  sanclaain 
de  l'oratoire  de  la  maison  d'Aine ,  où  une  messe  sera  célébrée ,  à  cerliini 
Jours,  par  un  moine,  pour  le  repos  do  l'âme  de  la  dite  dame  et  de  celles 
d'Arnould  de  Morialmeis,  sou  père,  et  de  Jeanne,  sa  mère,  inhumée  en 
ce  lieu.  La  tondalrice  ayant  alfeclé  i  celle  cbapellenie  un  revenu  de  15  \ 
livres  de  blancs  â  prélever  chaque  année  sur  une  terre  de  CueEmes ,  qu'ella  ' 
a,  avec  son  mari,  R.  avoué  de  Béthune,  acquise  de  l'abbaye  de  Cambron:   ' 
Jacques  île  Dalhuel,  son  bérilier,  remit  entre  les  mains  de  Colard,  son  Ûls. 
qui  devait  lui  succéder,  5  bonicrs  et  demi  el  3â  verges  de  terre  sis  à  | 
Cuesmes ,  el  ce  dirnier  ainsi  inrctli  de  celle  terre ,  qui  relevait  du  Del  ds  j 
Balbuel,  s'eu  déporta,  en  présence  des  échevins  de  Hyon,  en  Faveur  do  ] 
l'abbaye  d'Aine  el  l'en  Ht  mettre  en  possessiou,  moyennunt  un  ci:ds  anauel 
de  11  deniers  et  une  obole  blancs. 
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81 

82 
83 

84 

33 

33  V» 
34 

34  V 

N(icholaus)  episcopus  caroeracensis ,  de 

piscaloria  de  Landellies  *. 

t 

1259. 

.  •  •  • 

1265. 
1205. 

H(enricus},  leodiensis  episcopus,  villicode 
Gozees ,  de  dominio  el  justicia  ville  quon- 
dam  de  Alna  et  de  piscariis  >. 

ConGrmatio  H(cnrici)  leodiensis  episcopi, 
de  limitatione  et  ostentione  piscariarum  de 
Alna  *. 

*  Par  celte  charte,  Tévèque  de  Cambrai  fait  connaître  que,  pour  le 
salut  des  âmes  de  ses  prédécesseurs  ,  de  la  sienne  el  de  celles  de  ses  suc- 
cesseurs, elà  cause  de  raffeclion  spéciale  quMI  porte  à  la  maison  d'Aine  , 
il  lui  a  donné  perpétuellement  le  droit  de  pèche  dans  la  Sambre ,  de 
chaque  côté  du  fleuve,  depuis  le  ruisseau  de  //</<«  jusqu'au  puisoir  Mostellet. 

*  Il  y  a  en  cet  endroit  un  acte  biffé  et  incomplet.  Il  se  retrouve  entier 
sous  le  n'  94. 

'  L^évèque  de  Liège  mande  au  maïeur  de  Gozees  qu'il  doit  faire  obser- 
ver les  droits  de  sa  seigneurie  et  de  sa  justice  à  Aine ,  notamment  au 
sujet  de  la  pèche,  et  surtout  envers  ceux  qui  tiennent  des  pèches  de 
Tabbaye  de  Lobbes,  de  manière  à  ce  que  lui  ni  les  moines  d'Aine  ne 
souffrent  de  préjudice.  Il  ordonne  que  tout  différend  à  ce  sujet  doit  être 
porté  devant  sa  cour  de  Gozees ,  pour  y  être  légalement  terminé  par  les 
ècbevios. 

'  L'évèque  de  Liège  ratifie  la  limitation  et  la  démarcation  de  justice 
et  de  seigneurie  dans  la  partie  de  la  Sambre  et  des  terres  adjacentes  que 
tient  de  lui  l'abbaye  d'Aine,  ainsi  qu'elles  ont  été  fixées  en  juillet  1â5i, 
(lar  le  roaîeur  et  les  échevins  ancieus  et  nouveaux  de  Gozees,  el  d'autres 
personnes  qui  ont  possédé  en  cet  endroit  des  terres,  des  prés  et  des 
droits  de  pèche,  elles  ont  légitimement  transmis  à  l'abbaye.  En  consé- 
quence, il  rappelle  ces  limites,  et  déclare  que  toute  question  qui  sera 
mue  à  cause  d'elles  devra  être  jugée  par  son  maïeur  et  ses  échevins  de 
Gozees. 
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85 

35 

(Fraler  Johanoes  diclus  abbas  et  conven- 
lus  de  Alna,  etc.]  De  pensione  prebenda- 

rum  canonicorum  de  Thudinia  ^ 

1267. 

86 

36 

Confirfpatio  abbalis  Clarcvallensis ,   de 
emplione  prebendarum  Tudioensium  facla 

ab  alnensîbus. 

1270. 

87 

36 

H[ugo)  leodiensis  episcopus,  de  inercen- 

nariis  nostris  '. 

.  .  •  • 

88 

36  V» 

*  (Frère  Jehans  dis  abbés  et  li  convens 
d'Aune,  d'une  pari;  li  maires  el  li  eskievin 
et  toute  la  communilés  de  la  vile  de  Mon- 
tegni  le  Tigneus,  d'autre)    De  qucrelu  inter 
nos  et  bomines  de  Monligni ,  de  bosco  qui 

1 

dicilur  Sorbruiere  '. 

1277. 

*  Accord  eulre  Tabbaye  d'Aine  et  le  chapitre  de  Thuin ,  au  sujet  du 
paiement  des  prébendes  de  ce  chapitre,  auxquelles  la  dite  abbaye  se 
charge  de  fournir  44  m uids  de  froment  et  60  livres  de  blancs  par  au,  moyen- 
nant la  jouissance  de  tous  les  biens  qu'il  possédait  à  Fontaines-au-Val 
el  ses  dépendances,  etc.:  accord  approuvé  et  confirmé  par  l'évèque  de 
Liège. 

*  L'évèque  do  Liège  invile ,  sous  peine  d'encourir  la  censure  ecclésias- 
tique, les  doyens,  les  curés  et  les  autres  desservants  des  églises  de  son 
diocèse,  à  se  conformer  à  l'indulgence  apostolique  qui  a  été  accordée 
aux  religieux  d'Aine,  pour  le  cas  où  une  sentence  d'excommunication 
ou  un  interdit  seraient  promulgués  contre  eux  et  leurs  mercenaires,  pour 
cause  de  n'avoir  payé  les  dîmes  ou  pour  un  autre  motif. 

'  Les  mots  suivants  ont  été  ajoutés  :  à  présent  les  vignes.  —  Celle 
charte,  —  qui  fut  scellée  par  l'abbaye  et  par  Jehan ,  avoué  de  Thuin ,  sei- 
gneur de  Rianwés  et  de  lUonligny,  au  nom  de  celte  dernière  communauté, 
celle-ci  n'ayant  pas  de  sceau ,  —  est  un  compromis  en  vertu  duquel 
l'abbaye  d'Aine  et  la  communauté  de  Montegni- le- Tigneus  promettent, 
sous  peine  de  cent  marcs  blancs,  de  tenir  pour  décisive  la  sentence  que 
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BATES. 

90 
SI 

37 

37v° 

38  V 

•  Senlencia  ilomini  J,  mililis  ilo  Thudinio 
(Jebnns,  clievaliers,  vo6s  Je Tbuin,  sires  de 
nianwis  el  de  Monligni),  de  Ijosco  de  Bon- 
tignM. 

•  (Osles  de  Hionwei,  chevaliers.  Bvoei 
de  Murcliines.)  ne  lerra  J  dicli  Geule  (la- 
LansdisGculeJ,  maioris  de  DehiriB». 

Abbas  el  convenlus  PrumiensjJ.de  scal- 
lii3deFliuaiDe>, 

1277. 

Iî7fi. 
1221. 

portera  Jehan  de  TIiuId  sur  leur  diffèreDd  à  l'occasion  du  bou  de  Sor- 
bruirre,  où  la  dite  communauté  prâlendail  avuir  •  le  paslurjge,  le  mor 
boj*  et  l'usage.  ■ 

'  Les  mois  suivanla  ont  élé  ajouUs  :  dit  Ut  Vignes.  —  Senlence  défl- 
Dilive  rendue  par  Jehan,  avoué  de  Tliuia,  arbitre  choisi  par  l'abbaye 
d'Aine  el  ta  communauté  de  Hontigni-le-Tigneus ,  pour  garder  les  druils 
de  cbacnne  de  ces  parties  sur  le  bois  de  Sorbruiére.  Après  avoir  oDlrmlu 
t'avii  de  bons  clercs  el  de  prud'hommes,  il  déclare  que  •  lola  propriélé, 
■  lolo  droiture  et  les  apperlenancbes  del  bos  devant  dit  appartiennent  à 

•  l'iglise  d'Anne,  rrancbement,  paisiubleinenl  el  parmensblement;  ■  et  que 

•  cil  de  MoDligny  n'ont  nul  droil  et  bos  devant  dit,  ni  en  ses  apperle- 

•  nances,  ni  mor  bos,  ni  usage,  ni  paslurage.  x 

•  Oslo  de  Hianwei  oblige  lui  cl  ses  successeurs  à  garantir  à  l'église 
d'Aine  U  possession  du  Def  de  iiebimj ,  que  Jcban  dil  Geute,  (ils  da  Colarl 
ditLimblssarlde  ThvWàet,  qui  le  lenail  de  lui,  a  donné  à  l'abbaye,  par 
SI  main  el  en  la  présence  de  ses  hommes. 

*  L'abbaye  de  Prum  (ail  connaître  qu'elle  a  investi  les  églises  d'Aine 
elde  Cambron  de  la  possession,  sous  certaines  conditions  y  exprimées, 
des  carrières  d'ardoises  aciielèes  par  la  main  du  maîeur  el  sous  le  lëmoi- 
guge  des  éubevlns  de  Fimaing(Fumay),sauf  ceque  les  habitants  du  liau 
y  prennent  pour  leur  usage,  dans  les  prés,  les  bois  cl  les  autres  biens 
di  11  dite  abbaye  de  Prum. 
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DATES. 

92 

39 

*  (Nicholes  de  Condeit,  chevaliers  et 
sires  de  Morialmez.)  De  le  terre  Jehan  le 

grant  en  Forain-Champ  *. 

1278. 

93 

39 

(Magister  Johannes  de  Gambiis,  cano- 
nicus  et  officiah's  leodiensis.)  Senteulia  diffi- 
nitiva  contra  rusticos  de  Montigni  dou  bos 

de  Sorbruiere  *. 

1276. 

94 

40 

Alb{er}lus  leodiensis  episcopns,  de  mo- 
lendino  de  Fontanis,  de  piscatoriis  et  de 
terra  de  Baudribus  ,  et  de  nemore  quod 

dicitur  de  Ligia  '. 

1199. 

95 

41 

*  Abbas  et  convenlus  de  Lobiis,  de  Iv 
bonariis  bosci  siti  juxta  magnum  nemus 

de  Alna  *. 

1312. 

*  Nicholes  de  Condé  déclare  avoir  donné,  «  pour  le  remède  de  son 
àme,  »  k  Fabbaye  d*Alne,  toute  la  droiture  qu'il  avait  en  la  terre  qui  fut 
à  Jehan  le  Grant,  de  Marbais,  gisant  à  Forain-Champ,  en  telle  manière 
que  lui  et  ses  héritiers  ne  pourront  en  réclamer  que  le  cens. 

*  Sentence  définitive  de  ToiBcial  de  Liège ,  louchant  le  différend  entre 
Tabbaye  et  la  communauté  de  Montigni  le  Tigneus ,  aif  sujet  do  bois 
de  Sorbruiere.  Cette  sentence  fut  confirmée  par  celle  que  rendit  Jean , 
avoué  de  Thuin.  —  Voir  n.»  89. 

*  Confirmation  par  l'évèque  de  Liège  de  la  cession  faite  par  ses  prédé- 
cesseurs à  rabbaye  d'Aine,  du  moulin  de  Fontaines  et  du  droit  de  pèche 
en  ce  lieu,  ainsi  que  de  la  terre  de  Baudribus ,  à  Gozèes,  du  bois  de  Liège, 
etc.,  moyennant  certains  cens  annuels.  —  La  ferme  de  BaudribuSf  qui  sub- 
siste en  entier,  se  trouve  à  une  demi  lieue  environ  d*Alne,  dans  la  direction 
de  Thuin.  Nous  possédons  un  plan  d'élévation  et  de  distribution  de  celte 
belle  ferme,  construite  avec  méthode  et  solidité.  On  y  trouve  plusieurs 
salles,  une  chapelle,  une  grange,  des  écuries  «  des  étables ,  des  galeries,  des 
remises  et  d'autres  dépendances ,  toutes  remarquables  par  leur  étendue. 

^  Par  cet  acte,  d'une  teneur  fort  étendue  et  fort  curieuse  pour  les 
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43 

«  (Pieres  dis  Raussars,   maires;   Cos- 
auyns  dou  Pont,  Jebans  Naei,  Jelians  dis 
Puiena.  Jakemes  dis  Sarrasins ,  Renars  di9 
Il  Grana  Renars,  isbans  de  Waudrisiat  et 
Thieris  dou  Four,  escliavina;  Niciioles  de 
Pescberie,  iebans  Bufferis,  Jehan»  ii  Joue- 
nes  des  Prez,  el  Pieres  Haussars,  maires 
deseurdis,  maislre  et  Inule  ti  connu  uni  tez 
deTliuyn.)  Delv  bonariis  de  bos  Inler  ma- 

gnum nemua  de  Alna  et  (nemu»)  de  Lyage  '. 

1313. 

S7 

44 

(Hagi^lrl   et  communilaa  sm   homincs 
de  Thudiiiio,  pro  nemore  silo  relro  Dau- 

dribus  *. 

1312. 

tonnes  de  transmission  dos  propriélâs,  •  M  maires,  Ii  esohevin  el  Ii  com- 

■  mnnilex  de  le  ville  de  Itaingnie»  •  (ont  conoaUre  qu'eui  et  leurs 
parchenier»*  ont  iebanjté  avec  <•  ii  communiiez  des  hommes  de  Tbuyn 

■  e(  leurs  «uccesjcurs,  à  iDus  jours,  ■>  S3  bonicrs  de  bois  sis  derrière 
Bsudrtbus,  conlre  une  pareille  itendue  du  bois  dit  dts  Agaises  **,  et  que 
chacune  des  parties  pourra  tirer  prollt  de  son  bois,  comme  de  sou 
béritagc,  en  ayanl  èl6  respcclivemenlioveslies,  dans  les  formes  voulues  , 
de  la  pari  de  leur  seiffoeur  foncier. 

*  %>nle  par  la  communauté  de  Tbuin  ï  l'abbaye  d'Aine  de  S3  bonïera 
de  bols,  sis  derrière Baudribus.enlre  le  frranrlAois d'il ims  el  la  boisdilde 
Lfég*,  dont  ils  ont  élâ  mis  en  possession  par  suite  de  Tùcbango  ci-dessus 
<l  duni  ils  garantissent  la  libre  propriété  à  l'abbaye  d'Aine,  pourvu  qu'elle 
aequlilr  annuetlement  envers  l'abbé  do  Lobl)cs,  de  qui  relève  le  dit  bois, 
on  pain  d'une  obole  Louvignoiset  une  semblable  obole  le  jour  S'-Ëlleuiie. 

■  I.a  eommununic  de  Tliuio  élablil  Jean  Noël,  Ëcbevin,  el  Pierre  dit 
Raosarl.maîeur,  ses  procureurs  pour  recevoir,  en  son  nom,  le  buis  sis 


*  Agaittt  •  uhitt»  A|i[iroi 
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98 

45 

*  (Adouir,  évesques  de  Liège.)  ConGrma- 

«. 

Uon  de  vesqae  *  de  Liège  del  lettre  et  dou 

• 

veodaige  des  bos  devant  esc(ris)  qai  fine  a 

teile  ensigne  *. 

1319. 

3n  uûmht  Jionuit.  3nctfHiiii  ctrtf  U  HUctirt. 

99 

48  V 

Henricus  leodiensis  episcopns,  de  terra  de 
Yiscourt  acqaislta  ab  Eva  et  filio  elas  Bal- 

duino  '• 

I15S. 

près  de  Baudribus,  entre  le  grand  bois  d'Aine  et  celui  de  Liège,  et  en  faire 
rechange  avec  ceux  de  Raingnies. 

*  Vesque:  èvèque. 

s  Confirmation  par  Tèvèque  de  Liège  de  l'acquisition  de  S5  boniers 
de  bois,  relatée  dans  les  actes  n**  96  et  97 ,  auxquels  les  «  présentes  lettres 
sont  annexées.  » 

*  L*èvèque  de  Liège  fait  connaître  qu'une  femme  du  nom  d'Eve  et 
Baoduin,  son  fils,  vinrent  en  sa  cour,  àThuin,  devant  lui,  ses  clercs, 
barons  et  olBciers ,  et  remirent  en  ses  mains  le  fief  de  Viscourt ,  qu'eux 
et  leurs  ancêtres  tenaient  légitimement  de  lui  et  de  ses  prédécesseurs  ;  et 
qu'après  cette  dépossession  faite  de  leur  part,  au  profit  de  l'abbaye  d'Aine, 
il  transporta  la  terre  susdite,  tout-à-fait  libre,  à  l'abbaye.  «  Huius  rei 
»  testes  sunt  :  Reinenu,  arcbidiaconus  ;  Balduinus,  arcbidiaconus  ;  Phi- 
»  lippus ,  arcbidiaconus  ;  Bruno ,  arcbidiaconus  ;  Bubertus ,  decanus 
»  Sancti  Lambertt  ;  Thoodericus ,  prepositus  de  Hoyo  ;  —  de  liberis  homi- 
»  nibus:  Godêfridus ,  cornes  de  Glaromonte;  Gozuinus  de  FalconmorU; 
»  Theodericut  de  ArgerUecU;  GuiUelmus  de  Birbais;  Anselmus  de  Hant; 
»  Guido  de  Fonienes;  —  de  ministerialibus  ;  Wedericue  de  Prato  ;  Lam^ 
»  beriua  de  Hoyo  et  frater  eius  Amulphue;  Balduinus  de  Tungis  ;  Robert 
•  tus  de  Wereme  ;  Wamerus  de  NiveUa,  et  alter  Wamerus  de  Leodio.  » 
Celle  charte  se  termine  par  cette  imprécation ,  qui  se  retrouve  dans  la 
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48  V 

tu 

{R.  eccleaie  leodienais  epîsronus-tOe  ail- 
Gairo>. 
Bevernello  et  de  uemora  *, 

1169. 
1174. 

filopart  des  cLarles  émanées  des  princes -évêquea  de  Liège  :  ■  Si  quis 

■  bine  legilimara  Iraditionem  infringere  voluerit,  aDalbema  sil.  > 

*  Wnulier  sumammè  le  Gavloi*  remet  en  la  niaîn  de  leaa  de  Har- 
rirnnes.l'avauerie,  re'evaol  de  celui-ci.  qu'il  possédait,  du  chef  d'Agnès , 
M  lemme,  au  lerrllaire  de  Visteurt,  pour  en  gralilïer  l'abbaye  d'AIno.  Ce 
devoir  Tail,  Jean  de  Harcienues  reporte  la  dile  avoueried  Gérard,  avoué 
de  Tbuin.  et  l'âvique  de  Liège  la  délivre  ensuite  à  l'abbaye,  lui  pro- 
■Mllanl  prolecllon  et  défense,  et  prononraal  l'analtièine  conlre  les  in- 
tncteurs.  ■  Testes  :  Amalrirui  et  Balduiiiuê,  arcbidiaconi ;   Biberlui, 

•  otatot  Sancii  Lamberli  ;  AUxander,  canonicus  Sancli  Dyonisii  ;  Gerar- 

•  du*  dt  Tuin  et  fraler  eius  Codefridut;  Walttria  de  CatUlin;  Walteru» 

•  dtCurtb;  Gtrardus  de  A aunie :  Àmul fut  d«  Boyo  ;  Bugo  de  Marbaia  ; 

■  Àrnutfu»  de  Halines i  Natheu»  de  Montegni.  • 

*  Duualioo  ,  ù  perpèluilé,  faite  en  tavour  de  i'abliayc  d'Aine,  par 
.Nicntes  de  Piriert ,  moyennanl  un  cens  à  lui  payer  annuellement,  du 
bob  cl  de  la  lerre  de  Bevemelto  el  de  la  commune.  Cet  acle,  lait  du 
coDMDiement  de  Malbilde.  épouse  du  dit  Nicolas,  el  de  Galtlier.  leur 
llli.  csl  conrirDià  par  Gérard,  avoué  de  Thuin,  de  qui  relevait  le  flef  qui 
Tait  l'objel  de  la  cession.  Témoins  :  x  Godtfrida»,  fraler  Gerardi  Tliudinii 

•  advocali  ;  Hicholaua,  decanua  ;  magisler  Johannet  ;  Henricuê ,  sacer- 

•  dos;  GaUenitde  Curt;  Bailianiu  de  Gurdines ;  Atardutde  Caêtelin; 

■  Codefridui  de  VrbaU  ;  Uaneterat  de  Preeie  ;  Cerardtu  et  Baldiiinia 

•  el  Boêlianus  de  MarliaU;  /oftanrvi  de  ifetin  et  Alardui  fraler  eius  ; 

•  Guido  de  Fonlaine»;  Johannei  de  Roche;  BaêCianue  de  Bcreziet  el 

•  Bailianu»  de  Foalentleê;  Hichoiauado  Bevene;  JoAannu  et  Dj/onitius 

•  ffjlcr  eius  de  Marçines,  ■ 
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102 

49  V* 

Gerardus  advocatus  (Tbudinii),  de  filiis 

NicholaidePiris«. 

1189. 

103 

50 

Decensu  Drogonis  de  Pereis  (de  Periers). 

E[gidias)  advocatus  Tudiniensis  *. 

1239. 

104 

51 

(Emma  Malbodie  monaslerii  abbatissa.) 

De  manso  Sancle  Aidegundis  >, 

1177. 

105 

51  V 

Radulfus  leodiensis  episcopus,  de  Glaro 

Monte  K 

1182. 

106 

51  V 

Godescalcus   de   Horialmes  ,   de   Glaro 

- 

Monte  '. 

1182. 

*  Waulîer  et  Nicolas,  fils  de  Nicolas  de  Piriers,  en  présence  de  Gérard, 
avoué  de  Thuin ,  et  sous  le  témoignage  de  leurs  pairs,  reconnaissent  que 
c*est  à  tort  qu'ils  ont  molesté  Tabbaye  d*Alne,  au  sujet  de  ce  que  leur  père 
avait  cédé  à  celte  communauté,  par  la  main  du  dit  avoné,  au  territoire 
de  Bevemial,  moyennant  un  cens  annuel. 

<  Confirmation  donnée  par  Tavoué  de  Tbuin  à  la  vente  faite  à  Tabbaye 
d*Alne  par  Drogon  de  Periers,  du  cens  de  48  sols  et  6  deniers  blancs 
qu*elle  lui  devait ,  chaque  année,  sur  le  bols  de  Bevrenial  et  ailleurs. 

*  Cession  faite  à  l'abbaye  d'Aine  par  Emma,  abbesse  de  Maut>euge, 
do  cens  de  5  sols  et  demi ,  monnaie  de  Valenciennes,  que  Téglise  du  dit 
Maubeuge  prélevait  annuellement  sur  les  habitants  de  la  terre  dite  Mense 
de  Sainte-Aldegonde ,  près  d'une  ferme  de  la  dite  abbaye  à  Viscourt , 
moyennant  que  pareil  cens  lui  sera  payé  à  Cousorre,  —  Cet  acte  est  le 
seul  qui  fasse  connaître  Tabbesse  Emma.  Voir  Gossakt,  Préciê  des  prm^ 
cipaux  établiseemerUs  religieux  de  l'arrondissement  d'Àvesneê  (Valen- 
ciennes, Prignet,  1859,  in-8«),  p.  93. 

^  L'évèque  de  Liège  fait  savoir  que  Bastien  de  Gordinee  a,  par  sa 
main  et  du  consentement  de  Godescal  de  Morialmeis  {de  Morelmeisio)^ 
accordé  aux  religieux  d'Aine,  moyennant  un  cens  annuel  de  deux  marcs 
payable  à  la  saint  Jean-Baptiste,  tout  ce  qu'il  possédait  à  Clermont,  eo 
terres,  bois,  eaux,  prés  et  pâturages. 

s  Godescal  de  Morialmeis  reporte  en  la  main  de  l'évoque  de  Liège  les 
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107 

62 

[G.  abbas  Alnensis.)  Do  censa  Peiri  filii 

HelieileThudinloi. 

1184. 

tos 

52  ï» 

EcclesiaTbudiniensis,  Nficbolatia)  deca- 
nua   Warecuriensis,  De  lercîa  parle  Clari 

Monlis  ». 

1184. 

109 

sa 

[  Hichael,  decanna  WaleEuriensis.)  De  ter- 

ra Johatinis  presbilcri  de  Claro  Honle  >. 

1194. 

110 

Mv. 

(Aleiander,  Aine  dictus  abbas.)  Ue  lerra 

Johannis  presbiterî  de  CJara  Honte. 

1198. 

tu 

B3V 

(Hicliaet  Waleciirie  etWallerus  de  Flo- 
rinis  (lecani.)  De  quereta  JoUannis  de  Bere- 
lies  el  Thoroo  et  Symonis    avunculorum 

eius ,  prù  elemosina  de  Claro  Monte  *. 

Il  97. 

|WH«iions  ci-dessus  f|ue  Basiien  de  Gordioes  relevait  de  lui  et  dont  il 
l'wl  désLèrilé  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine,  moyentiaut  le  cens  prérap- 
pelé, de  l'aveu  de  sa  sœur  Geluid  el  de  ses  (Ils,  Basiien  de  Bertzeii,  Tlio- 
mas  el  Simon  àe  fovilt. 

*  ''.onirat  passé  entre  l'église  d'Aine  et  Pierre,  fils  d'Hèlle  de  Tliuin, 
Irqnel  cède  à  l'abbaye,  ninyennanl  un  cens  annuel ,  la  troisième  partie  de 
aennotil,  qu'il  tenait  deBastien  de  Gordines. 

*  Les  doyens  de  Thnln  et  de  Walcourt  cerliflenl  que  Pierre ,  fli  s  d'Ile  lie 
dtThuin,  s'est  dessaisi,  en  faveur  de  l'abbnye  d'Aine,  de  la  troisième 
partie  de  Clermont,  moyennant  un  cens  de  cinq  sois  de  S'nmur. 

■  Cet  acte  et  le  suivant  font  connaître  que  Jean,  curé  de  Clermont. 
■  cédé  i  l'abbaye  d'Aine  :  1°  loiile  la  terre  qu'il  tenait  d'elle ,  à  la  réserve 
qu'il  Jouira  viagérement  des  fruits  de  celle  terre  ;  i'  toute  lu  terre  qu'il 
tenait  de  Wauiier  de  Piricrs,  dont  l'abbaye  ne  jouira  qu'après  la  mort 
dudoluleiir;  et  3*  cinq  boniers  de  terre  sis  4  Thieifoies.  L'abbaye  s'eugsgo 
k  recevoir  le  dit  Jean,  en  considération  de  son  aumùoe,  s'il  veut  entrer 
dini  l'ordre. 

*  Jean  de  BtntrU,  Tbomas  el  Simon,  ses  oncles,  en  présence  de  l'abbé 
et  des  religieux  d'Aine,  sous  le  témoignage  de  Simon,  abbé  de  Loz, 
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112 

54 

(Hicliael  decanas  Walecurie.)  De  querela 

Oberli  de  Claro  Monte  super  lerris  quibus- 

dam  in  lerritoriis  de  Offré|piies  et  de  Tliie- 

gniis  et  de  Bevernello  *. 

1197. 

113 

54  V» 

Balduinus  cornes  Haiooensis,  deSenzelle*. 

1188. 

114 

55 

Radulpbas  leodiensis  episcopas ,  de  Sen- 

zelle  >. 

1189. 

115 

55  V» 

Albertas  preposilus  et  arcbidiaconus  leo- 

diensis, deSenzelle^. 

1189. 

116 

55  V» 

GodescalcQs  de  Horlameis,  de  paslaris  et 

aisentiis  terre  sue  *. 

1189. 

117 

55  V» 

(Nicholaus,  Tbudiniensis  decanas.)  Go- 

reconnaissent,  sous  la  foi  du  serment,  que  désormais  ils  n*élèveront  au- 
cune réclamation  au  sujet  de  la  donation  faite  à  Tabbaye  d*Alne  par 
Bastien  de  Gordioes,  homme  noble,  leur  oncle,  de  ce  qu*il  possédait  à 
Clermont  (  voir  les  chartes  n"*  105  et  106). 

*  Par  cet  accord ,  Oberl  de  Clermont,  Bcrtbe,  son  épouse,  et  leurs  en- 
fants cèdent  définitivement  à  Tabbaye  d*Alne,  ce  qu'ils  possédaient  eo 
terres ,  en  bois  et  en  prés,  à  Offregnies,  à  Thiegnies  et  à  Bevernello. 

*  Nous  donnons,  AiinuB  X,  le  texte  de  celte  charle. 

>  L'évèque  de  Liège  fait  connaître  que  Henri  de  Sen%eUe  a  donné  à 
perpétuité  à  Téglise  d'Aine,  moyennant  un  cens  de  deux  deniers  de  Namur 
à  payer  à  la  saint  Jean-Baptiste,  le  droit  de  prendre  le  bois  mort  ou 
gisant  par  terre  dans  loute  sa  forêt,  qu'il  tenait  en  fief  du  comte  de  Hal- 
aaut  (voir  la  charte  précédente,  aiiiikxi  X). 

^  Cet  acte  est  de  la  même  teneur  que  le  précédent ,  duquel  il  ne  diffère 
qu'en  ce  qu'il  émane  d'Albert,  prévôt  et  archidiacre  de  Liège. 

*  Donation  faite  à  l'abbaye  d'Aine ,  par  Godescal  de  Moriameie,  du  con- 
sentement de  Hawide  de  Ham ,  son  épouse ,  des  pâturages  et  alsements 
de  sa  terre. 
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deacsicus  de  Moriameis  et  Hawidii  île  Ham , 

depasiuris  (erre  sue  '. 

1189. 

118 

65  *• 

De   nemnre  ile  Senïelle.  Abbas   Sancii 

Nlcbasii  Drogo  '. 

1212. 

11» 

is 

(Hagisler  W.  plebanus  Sancii  Harliniet 
B.  eantioieus  Sancii  Tymolhei  Remenafs. 
iuilices  a  domino  papa  delegali.)  Ilem.  de 

Senzelia,  Abbas  Sancii  Mcbasîl,  Droeo  *. 

1212. 

130 

6S 

Baldainai  cornes ,  de  vi  bonariis  lerre 

apad  Thiegnies  el  Offrignies  *. 

1190. 

121 

56  ï- 

Ecclesia  Lobiensia,  de  OITrignies  el  de 

ThiegniM  ^. 

im. 

12! 

B7 

i  W*rricus ,   Lobiensis  abbas  .   tolusque 
eiusdem  «cclesic  convenlua.  )  De  Thiegnies 

cldeOITrlgnies^. 

119S. 

*  ConOrmalion  de  l'acte  qui  précide,  donnée  par  te  doyen  de  Thain. 

*  Drogon,  abbé,  el  le  chapilre  de  Sainl-Nicaisede  Rbelms  concèdent 
■ni  religleui  d'Aine  :  1*  le  boia  mort  ou  gisant  par  terre  qu'ils  possèdent 
dans  (oui  leur  alleu  de  Senicite,  ain.ii  qu'il  leur  a  été  cédé  par  le  seluneur 
du  lieu,  moyennant  certaines  redevances;  !•  du  loi»  vert,  pour  certains 
usages,  dans  la  part  de  la  dile  abbaye  de  Sdint-Niuaise. 

*  Cliarle  semblable  à  la  précédente ,  à  l'exception  du  préambule  que 
nous  reproduisons  au  commencement  de  la  rubrique, 

'  Voir  le  telle  de  celle  cbarle,  inkeii  XI. 

*  L'abbé  ïl  \»  couvent  de  Lobbes  font  connailre  aux  manants  de  Thie- 
yaie4  tl à'Offregniet  que,  désormais,  ils  paieront  leurs  cens  à  l'abbaye 
d'Aine,  Ils  les  exborlenl  à  èlre  les  fldéles  manants  d'Aine. 

'  L'abbaye  de  Lobbes  cède  à  celle  d'Aine  ses  possessions  de  Tliiegnies 
eld'Ulfregnies,  moyennant  un  cens  de  douze  sols,  monnaie  de  ^amu^, 
à  payer  cliaque  année ,  dans  l'otJavc  de  la  renlecûlc ,  sur  l'aulel  do  saint 
Pierre,  k  Lobbes. 
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123 

&7 

(Idem.)  De  advocatia  ei JasUciis  de  Offhe- 

goies  et  Tbiegnies  *. 

IIM. 

124 

57  V 

Gererdus    advocalus  Tbadiaiensis  »  de 
censu  xijei»  solidorum  Mamucensium ,  de 

Offregnies  et  de  Tbiegnies  *. 

UM. 

125 

58 

(Hicbael,  WalecarieDsis  decaous.)  De  iz 
Jornalibas  terre  acquisilis  a  Widoaede  Dons- 

tevene  >. 

1195. 

126 

58  V 

F(emaDdus)  cornes  Flandrie  et  Haionie, 
de  reddilu  de  Offregnies  et  Tbiegnies  zxiiij 

mod.  spelte  et  xij  avene  ^. 

1228. 

127 

58  V 

Conflrroatio  H{ugonis)  leodieosis  episcopi, 

• 

de  Offregnies  et  Tbiegnies  ". 

1219. 

128 

59 

H(ugo)  leodiensis  episcopus,  de  Oflï^nies 

et  de  Tbiegnies  *. 

1219. 

*  L*abbé  et  les  religieux  de  Lobbes  déclarent  que  leur  église  possède, 
de  toute  ancienneté ,  le  territoire  d*Offregnies  et  de  Tbiegnies ,  comme 
son  propre  alleu,  sans  avoué,  et  qu'ils  Tont  ainsi  cédé  à  perpétuité, 
moyennant  un  cens  de  13  sols  de  Namur,  à  l'église  d'Aine. 

s  L'avoué  de  Tbuin  certifie ,  en  la  reproduisant ,  la  teneur  de  Facte  qui 
précède. 

>  Wido  de  Donstevene  donne  à  l'abbaye  d'Aine,  moyennant  un  cens 
annuel  de  7  deniers  ,  monnaie  de  Namur ,  du  consentement  de  Matbilde 
de  Fontaines,  sa  femme,  et  de  Wautier,  son  fils,  neuf  Journels  de  terre 
sis  à  Donstevene  (  Donstiennes  )  et  le  droit  de  dime  sur  cette  terre. 

«  Aiiiiixi  XXII. 

*  Confirmation ,  par  Tévèque  de  Liège ,  de  la  cession  faite  à  l'abbaye 
d'Aine  par  celle  de  Lobbes ,  moyennant  un  cens  annuel ,  du  territoire 
d*Offregnies  et  de  Tbiegnies  (voir  n««  li2, 1S3  et  124). 

*  Le  même  évèque  fait  connaître  que  Gilles  de  Tbuin,  fils  de  Jeban, 
a  reconnu,  en  sa  présence,  qu'il  avait  à  tort  réclamé  de  l'abbaye  d*Alne 
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12» 

59 

B[alduinus)de  Sanclo  Remigto,  Je  ekmo- 
sina    Hawidis    Lupe    de    B3rbcn(ron},   de 
sarlis  da  Thiegniu  et  de  aliis  quibusdam 

Urriielpraliï  '. 

1206. 

ISO 

59v 

J.  de  Cimaca  [canonicu!  Sancti  Harlini 

inLeodiol.deSeccevilas'. 

1231. 

131 

IBV 

EccJ»is  de  Cymai,  de  Siccis  Vltlis  >. 

1178. 

112 

60 

Nkbulaus   de   Barbenclion,   de   paicuis 

tïrre  sue'. 

1249. 

133 

00  V 

(HBKÎster  6,de  Barbetichoo.)  De  igiiercla 

s  poisesaioDS  d'Offreenies  et  de  Tbiegniea,  et 
.,  qu'ils  ue  pouvaient 


h  droit  d'aï 

■  proleilé,  en  soD  d< 

f  «lercer  ce  droit. 

*  Bauduinde  Saiiil-Remi,  clieva'ier,  UH  connaiire  que  Bateidii  Lupa 
dt  Barbtnçon  et  aa  (llle  ainèe  qu'elle  avait  eue  de  Gérard ,  son  premier 
nuri,  àtii  lion  de  m  tutelle,  ont,  avec  sod  consenleDient ,  cédé  à  l'é- 
Blhe  d'Aine  leurs  droits  sur  une  lerre  longeant  le  clicmin  de  Bevreniat, 
inr  «ne  autre  située  vera  la  tontarne  de  Tiegnies,  sur  Ica  saris  de  Tlegnles, 
Ht  un  pré  el  une  lerre  près  de  Clermont  et  sur  d'autres  terrains. 

■  J.  de  Cbimay ,  chanoine  de  Saint-Harlln  k  Uége ,  déclare  que  l'ab- 
baye d'Aine  lui  a  cédé  viagèremenl  el  moyeonanl  un  cens  annuel  de  trois 
Mis  blancs  à  payer  i  l'éKtise  de  Cliimay.  les  dépouilles  provenant  de  Sec- 
crvilet,  el  les  terres  qu'elle  y  a.  dont  il  pourra  (aire  améliorer  et  marner 
la  aol  de  la  manière  la  plus  avantageuse  que  possible. 

)  imprimé  dans  llii«ca.  Optra  iliplomatiea,  t.  m,  p.  Q7I ,  d'aprbs  un 
origiDal  qjii  se  Irouvail  dans  les  arcbives  du  chapitre  de  Cbimay. 

■  Nicolas  de  Barbenclion  et  Elisabeth .  son  épouse ,  accordent  à  perpê- 
loilé,  à  l'abbaye  d'Aine,  le  droit  de  laire  paître  ses  Iro'tpeaux  sur  tes 
pré*  communs  de  Barbeacon,  de  Vergnies  et  de  Jetefol.  Les  abbés  de 
LobbM  elde  Foigny,  présents  à  la  rédaction  do  cet  acte,  y  apposèrent 
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Walteal(de  Buxeria).  Pro  elemosioa  H(awi- 

dis)  Lupede  Barbencbon  *. 

1231. 

134 

61 

(Baldainus  de  Barbenckoo ,  sacerdos  ba- 
milis,  penilentiarius  domini  leodieasis  épis- 
copi,  et  Willerius  prepositus).  De  querela 
H(ugoDis)  filii  H(awidis)  Lupe  de  Barbeu- 

cboo  *. 

1233. 

135 

61  V 

B(alduious)  de  Sancto  Remigio,  de  eicmo- 

sina  Hawidis  Lupa  de  BarbeDcon  >. 

1206. 

136 

62 

H(ago)  leodieDsis  electas,  de  querela  ras- 

licorum  de  Glerroonl  ^. 

1203. 

137 

62 

Ecclesia  leodiensis,  de  querela  rusUcoram 

de  Clermonl  pro  nemoribus  b. 

1203. 

138 

62  v« 

Micbael  decauus  Tudiniensis ,  de  querela 

Demomm  de  Glermont  *. 

1203. 

*  Cet  acte  el  le  suivant  soot  relatifs  à  des  contestatioos  mues,  d*uoe 
part,  entre  Tabbaye  d*Alne  et  Waulier  de  Boussoit,  et  d*autre,  entre  la 
même  abbaye  et  Hugues,  fils  de  Hauride  Lupa  de  Barbenchon,  toucbaot 
certaines  terres  sises  à  Tiegnies,  à  Bevemial  et  près  de  Clermont,  tenues 
de  la  dite  Hawide  (voir  n<»  129).  L'abbaye  est  maintenue  dans  ses  droits 
sur  les  dites  terres. 

*  Voir  la  note  précédente. 

>  Acte  d*ene  teneur  analogue  à  celui  n«  129. 

*  Les  écbevins  et  les  manants  de  Clermont  reconnaissent ,  en  présence 
^a  doyen  de  Tbuin  et  des  délégués  du  grand  chapitre  de  Liège ,  et  con- 
trairement aux  prétentions  qu'ils  avaient  élevées,  n'avoir  aucun  droit 
•ur  les  trois  bois  que  l'abbaye  d'Aine  possède  au  territoire  de  Glermont , 
et  que  l'on  appelle  :  Trenleax,  Ferleaz  et  Li  Fais, 

*  Acte  de  la  même  teneur  que  le  précédent. 

*  Le  doyen  de  Tbuin  confirme  la  déclaration  des  habitants  de  Gler- 
mont, ci-dessus  rappelée. 
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D*T£S. 

139 

62  V 

•  [BauduiDS,  ubbés  d'Ane.)  De  quadam 

convenlione  inlernosel  iltoiife  Clermoni  '. 

1244. 

140 

83 

"  [BauduinscasLelainsde  biaumonl,  Mi- 
cliies  des  Trois  Meri,  Giles  slrvs  de  Sainl- 
selle.  Tlmmaa do  Resleés,  chevalier.)  Oeius- 

licia  de  Clermool  ». 

i2sa. 

141 

«V 

•  ].  de  Avesais,  de  quiUalioae  Clare- 

monlis  >. 

12i3. 

142 

83  V 

•  Margareta  corailisaa,  de  morlua  maau 

Lominum  de  Clermoni  *. 

1257. 

143 

6^ 

♦  B.  deAvesnis  (Bauduins  d'Avesnea, sires 

de  Bialmonl),  de  quilalione  Clarimonlis  ". 

i2sa. 

144 

64 

grasce  de  Dieu  eslius  de  Liège),  de  remis- 

*  Cel  ade  faitconnaiire  une  convenlion  deSniliva  entra  l'abbaye  el  la 
commuDaulé  de  Clermoni,  au  sujet  des  bols. 

*  Arbilrage  rendu  au  sujel  d'un  individu  qui  avait  commis  un  larcin  i 
Cleroiont,  et  que  Gilles  de  Thuin  el  le  bailli  de  Mamur  avaient  pris  et  tait 
pendre.  Après  avoir  assigné  les  pai'lies  à  comparaître  au  lieu  où  ce  mal- 
blleur  tut  trouvé,  examina  les  cbarles  de  l'abbaye  d'Aine .  ouï  les  témoi- 
goages  de  l'abbè  et  des  parties ,  el  pris  l'avis  de  prud'liommes .  les  trois 
cbevallers.désignËs  poiirexperts,  déclarèrent  que  ■  toute  la  justice  de 
•  Ctermont  el  des  apendises,  et  li  haute  el  11  basse,  >  appartcDaient à 
Tibbaye  susdite. 

*  Nous  publions  celle  cLarle,  tnnixt  XXXI. 

*  Idem.    jiNSEii  XXXIl. 

*  Bauduln  d'Avesnes,  sire  de  Bialmont  {Beaumont),  déclare  adhérer 
k  l'abandon  fait  en  faveur  de  l'abbaye  par  Marguerite,  comtesse  de  Flan- 
dre el  de  Uainaut,  sa  mère,  et  par  Jehan  d'Avesnes,  son  trèro,  au  sujet 
des  droiU  de  mo rie-main  et  des  slzaines ,  que  leurs  prévâls  ou  sergents 
rèclamaicDl  parfois  aux  liabilaols  de  Clermoul. 
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sione  mortue  manus  bomianm  de  Claro- 

• 

monte  * . 

1258. 

*  Charte  par  laquelle  Henri,  élu  de  Liège,  fait  savoir:  que  Jebaa 
d^Avesnes,  à  raison  de  son  comté  de  Hainaut,  levait  sur  les  habitants  dd 
Clermont  qui  étaient  «  del  chevage*  Saiote-Audegont  de  Maubœge  m 
I»  d'autres  glises,  fors  k*à  chiaus  ki  astoient  del  chevage  Saint-Pière  de 
•  Lobes  u  Saint^Laml)ert  de  Surich ,  •  savoir  :  par  an,  six  deniers  blanot 
à  l'homme  et  à  la  femme,  et  à  la  mort  de  chacun,  «  le  morte-main, 
»  c'est-à-dire  le  meillor-cbatel  de  la  maison;  •  —  que  Jehans,  avoué 
de  Thuin ,  levait  les  mêmes  droits  sur  «  chiaus  ki  astoient  del  chevage 
»  Saint-Pière  de  Lobes;  »  —  que  «  li  abbés  et  11  covens  d*Aune,  ki  se» 
»  gneur  suot  de  la  devant  dite  vile ,  ont  rachaté  cèle  exaction  et  cèle 
»  demande  as  devant  dis  segnors,  parmi  une  somme  d*avoir,  et  les  en 
»  ont  fait  quiter  ces  meismes  segnors  parmenablement,  ensi  qu*il  est 
»  apparent  par  les  Chartres  ki  en  sont  faites ,  et  li  home  de  la  devant 
»  ditie  ville,  par  commun  assens,  por  le  travail  et  por  les  despens  qae 
»  cil  d*Aune  ont  eu  en  aquerre  ceste  délivrance ,  lor  ont  quitté  J  bos  ke 
»  hom  appelle  Bubosart ,  de  quoi  il  sont  v  boniers  u  là-entors ,  awee  an 
m  poi  de  terre  ki  iondoit  à  ces  bos,  ki  astoit  comune  à  chiaus  d*Aune  et  as 
»  homes  de  Clermont  devant  nomeis,  et  en  ont  ahirelet  cbias  d*Aane;  » 
—  qu*en  reconnaissance  de  la  délivrance ,  obtenue  par  Tabbaye  d*Alne, 
des  six  denien  qui  devaient  se  payer  tous  les  ans  par  chaque  homme 
et  chaque  femme  de  Clermont,  pour  les  chevage»  de  Sainte-Aldegonde, 
de  Maubeuge,  et  de  Saint-Pierre,  de  Lobbes ,  les  habitants  du  dit  Cler- 
mont ont  consenti  à  payer,  par  année,  le  jour  de  saint  Andria  Tapos- 
tèle**,  à  rabbayed*Alne,  une  capitation  d*un  denier  blanc  par  chaque 
homme  et  d*une  maille  par  chaque  femme,  et,  pour  la  morte-main,  à  la  mort 
d'un  homme  deux  déniera  et  à  celle  d'une  femme  un  denier  blanc  ;  — 
que  les  hommes  de  Clermont  se  sont  obligés ,  de  commun  accord ,  envers 

**  Saiat  André  l'apèlrt,  dont  b  (Ha  a  lira  l«  30  oovMibrt. 


DE   L  ABBAYE   D  ALHE. 


RUBRIQUES. 


(  Hagisler  Jobannes ,  decanus  concilii 
TliuOiniensis.  )  Quod  tiomines  de  Jeletol 
nullum  habeni  jus  ia  nemoribua  posiris 
de  Clermont  '.  1257. 

H(ueoj  leodiensis  episcopus  ,  de  ecclesla 
de  DuDslevBDe  el  quereJa  inveslili  *,  1215. 


l'abbaye  d'Aine,  que  tant  que  celle-ci ,  qui  ««t  Uur  itigntur,  les  oièDera 

•  par  le  loi  del  pais  u  par  vérilé,  •  ils  iie  pourrool  ■  querre  autre  sei- 

■  CDor,  ne  aus  melire  desous  signorie  de  nuie  persoiie  de  Sainte-GNse , 

•  M  (ècuier  (séculier);  ne  en  francise  de  ville,  ne  de  cliasiial,  ïaus  le 

•  eooglel  eapécial  de  la  glise  d'Aune,  ne  puent  entrer;  e(  se  il  le  [ai- 

•  uJent,  li  abbés  d'Aune  el  ti  covens  poroienl  saisir  toi  ce  lii  lor  seroil, 

•  MDs  contredit,  en  Icrres  el  en  meubles,  en  la  sienorie  la  glise  d'Aune;  ■ 
—  que,  toutefois,  ■  si  aucuns  de  Clermont,  Vi  ki  (que)  ce  furst,  voloit 

■  tler  0  entrer  en  ville  u  en  TraTikise  de  bore  (bourg)  u  de  cbastial,  u 

■  aillora,  pour  son  preul  (avantage  )  querre  u  laire,  bkn  li  loisl  aier, 
>  Mul  ce  ke  la  glise  d'Aune  u  Ji  bome  de  la  ville  de  Clermont  ne  li 

■  MCbeai  que  demander.  »  Celle  cljarte  se  termine  ainsi  :  ■  £1  por  ce 

■  que  ce  soit  Terme  cose  el  estable.  Je,  Henris,  eslius  de  Liése,  deseure 

•  wcriï.  1  la  proîËre  de  cbiaus  de  Clermont  el  i'abbet  d'Auue  el  del  co- 

•  reot,  ai  mis  mon  eaial  avec  le  saisi  t'abbet  d'Aune  a  ces  leires,  ki 

■  forent  faites  et  douées  l'an  del  Incarnation  JbËsu-Cnst  H.  el  CC  et 

•  elaqaaate-wit ,  el  mois  d'aust  *.  • 

*  Le  doyen  de  Thuin  fait  connaître  qu'en  sa  prËscnco,  les  bommes  de 
Gtte(til  déclarËrent  n'avoir  aucun  droit  de  faire  paître  leurs  bestiau)c  dans 
In  forëis  de  t'abbaye  d'Aine  ou  de  ses  bommes  de  Clermont ,  ou  sur  leurs 
autres  possessions,  ni  de  couper  du  boie  dans  ces  forêts. 

*  L'tvèque  de  Liège  approuve  le  concordat  passe  enire  l'abbaye  d'Aine 
et  WaulJer,  curé  de  Donstienoes ,  au  sujet  des  réelamalioDs  élevées  par  ce 
dernier  pour  sa  portion  congrue. 

*  4 BU.-  »u. 
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147 

«5v» 

(Elizabeth  de  Merbis.)  De  domo  Eliza- 

belh  de  Donsteveoe  *. 

1217. 

148 

66  ¥• 

E(lizabelh)  de  Merbis,  de  udo  bonario 

terre  apud  Donstevene  *. 

1224. 

149 

66 

(  Willelmus,  dominus  de  Wiege,  elGerar- 
dus,  dominus  de  Longa  Villa.)  Wlllelmusde 

Tbier,  de  xliiij  bonariis  terre  J.  de  Berzies  '• 

1226. 

160 

66 

i[ohanDes)  leodiensis  episcopus,  de  que- 

rela  B(asliani)  de  Berzies  *, 

1236. 

161 

66  so 

Willelmus  (domiDus)  de  Tbier,  de  qae- 

rela  B(astiani]  de  Berseis  '. 

1236. 

152 

66  s*' 

(Amulpbus,  ThudiDieosis  concilii  deçà- 
nus.)  De  tauro  et  cordis  campaDanim  de 

Beresies  *. 

1243. 

<  EHzabetb  de  Merbes,  du  consentement  de  Gilles  de  Barbençoiii  son 
époux,  donne  à  Tabbaye  d*Aloe,  sa  maison  de  Donslienoes. 

*  Elizabelh ,  dame  de  Merbes,  confirme  la  donation  faite,  de  son  vivant, 
par  Gbislain,  clerc  de  Beauraoot,  à  Tabbaye  d*Alne,  d'un  bonier  de  terre 
sis  \  Donstiennes,  pour  le  revenu  en  être  employé  à  secourir  les  paavret 
affluant  à  la  porte  de  la  communauté. 

>  Donation  à  Tabbaye,  par  Bastien  dt  Beresies,  du  consentement  de 
Jacques,  seigneur  de  Tbier,  de  44  boniers  de  terre  sis  à  Berexies  {henét)^ 
qu*il  tenait  du  dit  Jacques,  et  dont  Jean  de  Berexies,  son  père,  s*étalt 
déshérité  entre  les  mains  de  celui-ci. 

*  L'évèque  de  Liège  ratifie  que  Bastien  de  Berezks  ayant  déclaré  avoir 
élevé  à  tort  des  réclamations  contre  Tabbaye  d*Alne,  au  sujet  de  sa  dona- 
tion prérappelée,  il  la  maintient ,  sous  la  foi  du  serment. 

B  Acte  de  la  même  teneur  que  le  précédent,  qu*il  confirme. 

*  Le  doyen  de  Tbuin  fait  connaître  qu'en  sa  présence  et  de  leur  libre 
aveu  ,  les  hommes  de  Berezeis  et  de  Corl  ont  déclaré  que  Tabbaye  d*Alne 
n'était  pas  tenue  à  leur  fournir  la  tour  ni  les  cordes  des  cloches  de  Téglise 
de  Berezeis,  ni  autre  chose,  soit  à  cause  du  patronat  ou  de  la  dime  de  cette 
paroisse ,  non  plus  qu'un  pasteur. 
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133 

67 

B[oberlui]   advacalus   allrelialensis   (el 
dominug  de   BelLunîa).  et  Efiiabelh  uïi.r 
riu«  .  de    viij   solidis   coJoniensibus   Bus- 

liRiii  •. 

124S. 

ICt 

67 

domini  Bustluni  do  Dckwu  *. 

ms. 

lU 

<7v" 

Villlcus  cl  scibini  Tbudinienses,  de  i 

mndiis  B{a$tian>|  de  Beniees  *. 

12S!. 

ISO 

«7V 

*  [Ernosde  Weiseniole,  cb«valifr8,  tirfs 
de  Tbîer.  el  Yzabias,  sa  lemniA.  dama  de 
Tblfr,  B»siiens  de  Btreïies.  tlievaliers  fl 
Béluis.  sa  (enime,  dame  de  Bereiies.)  De 
convenlionc  tacla  inler  eccfesiam  de  Alna 

el  dominum  t).  de  Benees  '. 

128B. 

*  Roberl,  avout  d'Arras  et  seigneur  de  Bélbune,  el  Elizabetb.  son 
■fioiue.  concèdent  à  l'abbaye  d'Aine  le  cens  de  buit  soui,  manoaiede  Co- 
logne, que  Basiien  de  Berezies  avait  donné  !i  l'abbaye  el  qui  se  levait  sur 
quatre  bonirrsde  terre,  tenus  en  fleCdu  dil  Etaberl. 

*  Cession  Faite  i  l'abbaye  d'Aine,  pour  soixante  livres  de  blancs,  par 
Bsfllen  de  Btresies,  chevalier.  Je  dii  muids  de  biè,  moitié  rroment  el 
■noliiè  ieii:le  ,  à  la  mesure  de  Wateourl,  qu'elle  dcvaii  lui  fournir,  cliaque 
anute,  vUuèremi'nl. 

*  Ealiflcallon  de  l'arle  qui  priïcède,  parle  maîeur  et  les  échevini  de 
Tbuio,  1  laquelle  ils  uni  laii  apposer  le  sceau  du  doyen  de  celle  ville. 

*  Convention  cuire  BasLIen  d«it»mi>(,  avec  agrèation  de  ion  épouse, 
tlTabbaye  d'Aine,  —  pas  sée  devant  le  maîeur  et  lesécbevins  deitaresiM, 
de  l'aveu  du  seigneur  Ernould  de  Wei^emale  el  de  dame  Vsabial,  sa  remme, 
qui  l'ont  donné  en  présence  de  leurs  bomnies  de  Ûe(,  —  au  sujet  de 
91  Jonrnelï  de  lerre  arable,  dont  la  dilo  église  a  reçu  l'investi  lu  re,  et 
pour  lesquels  elle  paiera  au  dit  Bastien  un  cens  annuel  de  8  sous  et 
5  dénie  n. 
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157 

69 

*.  S.  de  Condalo  (  Jnkemes  de  Condé, 

chevaliers  el  sires  de  Halluel],  de  (erra  do- 

mine Heiuidis  de  Lobiis  ^ 

1258. 

158 

69 

*  Iiem  Jdcobus,  de  terra  domioe  Heiui- 

dis de  Lobiis  *. 

1258. 

159 

69 

H(enricus)  leodiensis  eleclas ,  de  permu- 

tatione  xi  s.  domini  Nicbolai  de  Horialmes 

et  de  elemostoa  Heiuidis  do  Lobiis  >. 

1259. 

160 

69  V» 

Kern,  de  permutatione  xl  s.  domini  N.  de 

Ham;  et  domious  Terricus  de  Wallecuria 

*  Donation  è  Tabbaye  d'Aune  (sic),  par  Heluis  de  Lobes,  de  dix  boniers 
de  terre  environ,  qu'elle  tenait  en  fief  de  Jakèmes  de  Condé^  au  terroir  de 
Ham,  et  qui  lui  étaient  échus  par  la  mort  de  Robin,  son  fils. 

*  Jakèmesi  de  Condé,  chevalier,  sire  de  balluel,  mande  à  Jehan,  bailli  de 
Morialmés.  qu'il  ail  à  investir  la  maison  d'Aune  du  fief  ci-dessus  indiqfué, 
sous  la  condition  que  l'abbaye  paiera,  chaque  année,  à  la  saint  Remy,  aa 
maîeur  de  Ham .  un  denier  de  cens  par  bonier. 

>  L'évèque  de  Liège  fait  connaître  :  !<>  que  l'abbaye  d*Âlne  a  échangé 
avec  Nicolas,  seigneur  de  Morialmeis,  la  neuvième  partie  que,  par  suite 
d'acquisition  faite  du  monastère  d'Aywiers,  elle  possédait  dans  les  champs 
el  les  prés  de  ce  seigneur  à  Florennes,  etc.,  contre  quarante-quatre  sous 
et  six  deniers  de  blancs  de  cens  annuel,  avec  le  domaine  et  la  justice 
qu'il  avait  à  Buvrenial  el  qu'il  relevait  en  fief  de  l'évèque  de  Liège  (voir 
n«  77);  —  2«  que  le  dit  seigneur  Nicolas  a  approuvé  la  donation  faite 
par  Héluise  de  Lobbes  de  dix  boniers  sis  à  Ham  (voir  n^  157),  et  en  a 
fait  investir  l'abbaye  d'Aine  par  le  maîeur  et  les  échevins  du  dit  Ham , 
sous  la  condition  qu'elle  paiera  un  cens  annuel  è  la  saint  Rémi,  d'autant 
de  deniers  blancs  qu'il  y  a  de  boniers.  «  Actum  apud  Thudiniuro ,  pre- 
»  seotibus  dilecto  nostro  magisiro  G.Jeodiensi  archidiacono,  scolastico 
»  maioris  ecclesie  leodiensis  ;  Theoderico  Wallecuriensi,  marescalco  Hano- 
»  niense;  Theoderico,  domino  Wallecuriense  ;  Johanne  de  Belloforti, 
»  milite;  Amuldo^  milite  de  Rixen,  marescalco  nostro;  WcUrekino de ie 
»  Mege,  milite,  et  multis  aliis.  » 


Dt   L  ABBAYE   D  ALNE. 


Jj 

i 

S 

RUBRIQUES, 

DATF.S. 

i 

[ini'r.i.  inArc-cnlcus   H.inonie],  de  eloino- 

5lllJ   II<'Iuill<'^  (II'  l-olliO  •. 

1259. 

i«i 

70 

■  \.  lie  lliid. ,  <!.■  q-ierolB  AolKlf»  m\t  He- 

luîilis  itG  l-obiH  i<r<i  ilireni  boiiiiBriis  Irrru  V 

126â. 

1C2 

71 

H  uu-m  (le  Flnnnis,  Un  feodo  Nivliolai  ûe 

Mniiii|;i>ia|'U<10siiun|iEn<'S  *■ 

mi. 

113 

71 

ttiialirlli  de  HoriHlm»,  ùt  vij  bnnariis 
icrre  IVlri  cliirici  de  l'iris  in  lu  ri  (n  ho  de 

Ossoijrnra  '. 

1247. 

1<4 

71  V 

•  (  JHians.  i-licvBliers,  b«,ocï  de  Tli.iin  ) 
De  %\   bonnriis  Icrre   Wilklnij  de   Prédis 
(Wilhiumes  li   HIs  Monseigneur   Hudd  de 

Pr«elle],  iuxta  Ossorgoes  >. 

1263. 

*  AciD  d'une  teneur  «nalogue  à  celui  qui  prècèdi>. 

*  If  Mole»  lie  Conilé,  iirrtdt  Ballurl  et  rie  florialmeii,  déelare  qu'après 
■voir  réclamé  conirp  la   donaljon  de  diit  linniers  île  Irrre  sis  i  Ham  , 
htle  b  l'aliUiye  d'Alr>e  par  Belaiii  de  l.ole» ,  sa  f\i\t  AIU  cl  ^ei  liniri^ 
■gn^rrni  celle  donulinn,  tn  préhcnce  du  dit  sei)tiieur  et  de  tn  linmmes. 

■  Otiuni/ncM.  Ouoignn  :  Os!^oniie ,  déiipndauce  de  In  rommune  de 
TbailliesiHniiinul).  —  Garantie  ncuonléi' à  l'abliHj'e  d'AInn,  farHuKiiea, 
tetfneur  lie  Flurenuei,  au  ^cnjet  de  I»  ilonnlion  faite  à  l'Hlibayc.  pur  .Nico- 
Utile  Konltiiiti ,  clH-valier,  de  ueul  lioniers  el  demi  de  li?rre,  etc..  à  Os- 
Mgne.  qu'il  lennil  df  lui. 

*  Klliiitiflli.  dumn  de  tlo'ioimie.  itélivre  à  l'nlbnye  d'Aine  ;<'pi  li"niers 
d*  terre  ji*  A  ÛHoii/tiM.  que  l'irrre.  clerc  Ht  Pirit.  tenait  d'tlle  eu  fief, 
(I doni  il  lui  dfssui>i  en  tavpur  de  In  dtl''  ronimuiiBulé. 

*  At'i  nibnllou  dniin*e  pur  l'avoué  île  Tliu>n  ï  lu  vcnli*  que  Guillaume. 
■ta  du  teiitneur  Haon  de  PrtelU  a  faille  à  l'ulilié  pI  au  touvenl  d'ilne  isic), 
it  onze  bonieri  de  lerre  environ  au  lermir  lïOnaoigiiet,  nu  Ifi  auprès, 
lerrt  qu'il  ii-uail  à  ceu«  de  NtAo/oti  de  l'erier.  (.'Iianoine  de  SHint-l.ambvrl. 
HO  oncle,  lequel  la  relevait  en  Del  du  dit  avoué,  el  dont  l'abbaye  a  été 
inveilM  par  lu  ècbevliu  il'Ouoiyiui, 


<9 


CARTULAIRE 


• 

e 
15 

l 

• 
8 

RUBRIQUES. 

DATBS. 

165 

71  V» 

*  (Nicholes,  sires,  chevaliers  de  Baliuel 
et  de  Morialmeis  )  De  xij  bonariis  terre  do- 
mini  N   de  Piris  (  Nicbole^  de  Periers,  ca- 
noines  de  mon  se^nor  Saint-Lambert  de 

Liège)  in  lerrilorio  de  Ossoigncs  *. 

1263. 

166 

72 

*  (Jebans.citevaliorselavowés  deTuin.) 
De  XXX  bonariis  terre  domini  N.  de  Piris  in 

terrilorio  de  Ossoignes  *. 

1263. 

167 

72  V» 

*  Homines  Sancii  Lamberti ,  de  vij  bo- 
nariis terre  et  uno  bonario  prati  in  terrilorio 

de  Ossoignes  >. 

1266. 

168 

73 

(ioliannes,  leodiensis  episcopus.)  De  feodo 

de  Havines  ^. 

1232. 

«f^i 


*  Nichoks^  chevalier,  sire  de  baîlitel  et  de  Morialmeis ,  investit  Tabbaye 
d*Alne ,  moyennant  un  cens  annuel ,  de  douze  boniers  de  te.rre  sis  à 
Ossoigne,  dont  Nicholes  d$  Pêriers,  chanoine  de  Saint-Lambert,  se  dés- 

rita  en  faveur  de  cette  abbaye. 

*  investiture  donnée  à  l'abbaye  d'Aine,  de  trente  boniers,  tant  prés, 
eourlils,  jardins  que  maisons,  au  terroir  it'Ossoi/nes ,  que  Nicholes  de 
Periers,  chanoine  de  Saint-Lambert,  relevait  de  l'avoué  de  Thuin. 

'  Cet  acte  porte  :  «  Saccnt  luit  *  cil  ki  sont  et  ki  avenir  sunt  ke  Pan 
9  de  grasse  m  ce  Ixvi  (  1267  n.  <^),  le  dairaiii  dimence  de  feverièr.  vint 
»  par-devant  nos,  entre  Sainte-Marie  et  Saint-Lambert  de  Liège,  Baa- 
»  duins  de  Prelle  et  dans  Godescaus  de  Meffe»  moines  d'Aune;  là  afaila 
»  li  deseurdis  Bauduins  au  deseur  nomet  Godescaut,  dantawes  le  mai* 
»  son  d  Aune,  viJ  boniers  de  terre  et  j  boiiier  de  prêt  d'uluet,  pau  plus 
n  pau  mains,  ki  gisent  en  le  chaslelcrie  de  Tuin,  el  terroit  d'Ossoighe. 
•  Là  furent,  •  etc. 

*  L'évêque  de  Liège  délivre  à  frère  Herman,  maître  de  Hiausart,  la  moi* 
tié  do  r:|lleu  de  Havines  proche  Gerlainvile,  que  Liéijarde  et  Béluise, 
sœurs,  ont  donnée  pour  chausser  et  vêtir  les  pauvres  qui  se  présenleot 
é  la  porte  de  l'abbaye  d'Aine. 

*  TWt:  tom. 
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73 

[D..  [ropositu.i  BoviliîPnsit.cï  (jarloilo- 
mini  l'Ii.  murci'iorii«  K'amud  )  De  elemo- 

tinaI,BmbfrlliIflM^rliriis  V 

1222. 

170 

73  V 

nus  )  De  qucivlii  Hnrllni  lit  R»ppni<>!i  *. 

I22S, 

171 

78 1* 

(CennliK,  dornlnu!!  rlp  J,ii'<>;i  )  Du  quE- 

rela  Aii^flini]  dr  Snmlu  Remiutn  '. 

1231. 

\n 

7i 

Airnulfiijus)  •Ircnnii!  TmllKiPiisis  (el  Jo- 
liBnnts    |>r«!'bilffr  île    Dirrlies  cl   ollli'iali!) 
ilotniiii  flenrici  nrcliiilliiconi  leodiiinsls},  de 

1234. 

173 

74  »■ 

(Arnul|>liu9  Tudiiiiensii   coiicllil   dccn- 
IIU9.  )  De  qurrelu  Mcliolui  lilil  Bi'rnardi  de 

Jaiubeouel  «. 

1238, 

■  RoDOnnallon  delà  iJonatlon  [aile  û  maîlre  J.  de  Viscort ,  par  Lambert 
Koite*  de  Mtriinfs 

<  SMit.'neB  arliitrale  par  Inqoelle  il  pjt  dècid*  que.  malpr*  Im  pl-é- 
Unii»n<  de  Mnrlm  rie  lioheynlet ,  let  Frères  d'Aine  doivpni  jouir  i  prrpi- 
mile  d»  Irrrpi  que  Jean  ite  Spinial  leur  a  laiisëes,  sittsi  que  de  celles 
fD'Alit  Irur  ï  tlniinép»  4  Roliegnieê 

■  Antplmr  de  .^liil-Renii .  tijevuiier,  renonce  à  sa  prélPiillon  d':rvoir  de 
r^iw  d'Alnp ,  rour  une  |imfui'Hiinii  illte  i/lte,  vin^l  cliev^iut  sur  la  mni- 
■M  lie  Fiimri,  alnij  ijuc  fon  [ère  llAiiduiii  Pti  avait  Joiii  île  son  vivant, 
«(  CtfirJ  lit  leuclie.  de  qui  ce  itroK  ruievull,  >e  perle  mnini  du  dit 

*  All«.  épouse  tte  iBniberl  rfr  Mtrtinn,  rpcfnnail,  en  pr^settre  du  ilnypn 
A  Thoin.  du  curé  fie  (lerciies,  ri  des  Hens  de  Ini  île  MiTlina  el  de  Roht- 
^iM,  qu*  son  dil  mari  u.  de  son  curisenLemenl .  I^Kué  à  l'ù^liïe  il'Alne 
■«n  pilnniniue  el  toul»  ses  posses^ionn.  à  r«\ceplion  de  cinq  journels 
de  lerr*  sis  û  AerriJM  el  de  lalerrede  Aetvrnia/,  etc..  qu'il  lui  a  I.iis9és. 

*  Hloelai.BIsitoBeriiaRlfiM-krf,  de/offib^nueJ,  rceonaell  avoir  donné 
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R'oberliis)  looilicDsis  episcopus,  de  Go- 
berlo  fin  Merliiios  *. 

*  {  B;i(iuins  cii*  Wierdo,)  Prepositus  de 
Boviiiio.  de  Goberlo  «. 

(Fr  J  d'clusabbasel  conventusde  Alna  ) 
CyroKrapiium  presbyleri  de  CasUllon,  de 
tribus  bonariis  lt*rrc  >. 

(Arnulfusde  Mommersodominiis  )  De  duo- 
bus  solidis  Namucerisibus  ecclesie  de  Nofia^ 

A(rnulpliu.s)  de  Moriames,de  ij  bonariis 
terre  Herbrandi  '. 

(  Robert  us  Icodiensis  episcopus.)  De  dola- 
licio  ecclesie  de  Dooslcveue  '. 


1244 
1243 

1270 


1243 


à  Tabbaye  d*Alne,  tout  ce  qu'il  possédait  au  terroir  de  Jambignuel  oa 
ailleurs,  tant  en  biens  meubl(*s  qu'en  immeubles,  et  qu'elle  ne  lui  doit 
de  ce  chef  aucun  secours  ni  provision  temporels. 

*  Les  héritiers  de  Goborl  de  Merlines  renoncent  aux  prétentions  quMls 
avaient  élevées  à  loccasion  de  ce  qu'il  avait  institué  Tabbaye  d'Aine  héri- 
tière de  tout  ce  qu'il  (iO!«sédail. 

*  Quittance  des  droits  de  morte-main  et  des  autres  droits  du  comte  de 
Naniur,  reçus  de  la  maison  iVA  me,  pour  le  trépas  de  Gobiert  de  Merlines. 

'  Vente  faite  par  l'abbaye  d'Aine  an  cliapeliin  de  Casteilon,  de  trois 
boniers  de  terre  sis  dans  son  champ  dit  HoRHires ,  pour  la  somme  de 
vingt  livres  tournois,  et  sous  un  cens  annuel  de  trois  sous  de  iNainur, 
à  payer  le  jour  de  saint  Jc.in-'laplisle  à  la  dite  abb.iyo. 

^  Reconnaissance  faile  jiar  Rauduin  de  Sefe  {de  Sejii),  d'une  redevance 
annuelle  «le  d«*ux  sous,  monnaie  de  Nainur,  au  prèlre  de  celte  localité. 

^  Krnou\d  de  Moriaumés  ap|irouve  la  cession,  moyennant  un  cens  de 
six  deniers  de  Valencieniies,  faile  à  l'éj^lise  d'Aine  par  Herbrand^  de  deux 
boniers  de  terre  qui  reli^vaien'  de  lui. 

*  Autorisation  donnée  par  l'évéque  de  Liège,  à  l'abbaye  d*Alne,  d'échan- 
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182 
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76 
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77 

79 

•  De  eipmosina  L[oreiis)  ùe  Ferîères  '. 

ArbilriuDi  de  paauuis  nemorum  Clnri 
Honiis  ». 

■IHufï,  doyens.  ellicliBpilles des  pres- 
Ires  aou  concile  de  TJiuyn  )  Ooncordia  de 
liroprielale  campane  de  Beriios  *. 

i2Se. 
1263. 

1300. 
1311. 

pria  dotation  de  l'église  de  Domilevene  (Donstienoesj.qui  lui  appartenait 
i  tlln  de  patronat. 

*  DonaiioD  Taile  k  l'abbaye  d'Aine  par  Laurent  II  Wainiers  et  Aye,  sa 
rcmme,  des  (losseîsions  qu'il»  luisHcroiii  à  leur  décès,  «  Cesleamosne  fu 

*  ileoee  en  l'air»*  i  Ferîères  Jes  Grandes Et  sire  l.orens 

■  ei  danie  Aye,  se  [eiiime,  demaiidèrcnl  lors  sépulture  à  Aune,  pour 

•  Dieu 

*  lavpslilure  donnée  ii  l'abbaye  d'Aine,  des  biens  que  lui  ont  laissas 
Liurrni  (i  U'ainiert ,  de  Ferièrts-les-drandes,  et  dame  Aye,  sa  temme. 
—  l.'ori|iinal  ne  cet  gulc  lut  siellÉ  pur  Wiltian,  doyen  des  cbunoiiies  do 
Stioi-Quenlm,  a  JfoAucire  (Hnubcuge),  el  par  WatUrtde  Bialsarl,c\ia- 
BoiDvda  cemènecliapitre. 

'  Convention  conclue,  ii  la  suite  d'une  sentence  arbitrale,  entre  l'abbi 
ttle  couvent  d'Aine,  d'une  part,  le  bailli ,  les  ècbevinsel  la  coniiiiunaulè 
4b  ClerniDui,  d'autre  pari,  au  sujet  des  pâturages  des  bois  de  cctie  loca- 
Hli.  A  cet  acte  sont  jointes  les  attestations  d'un  noluire  impérial  et  du 
ehaplire  de  la  cathédrale  de  Liège. 

*  Par  cet  acte,  les  délégués  de  t'abbaye  d'Aine  et  les  communanlés  de 
AtrMe  et  de  tour!  reconnurent,  cuuformèmcnl  à  la  déclaration  du  doyen 
tl  de*  cbiDotnes  de  Tbuin,  que  la  grosse  cloclie  pendant  au  clocher  de 
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*  (Suers  Marie  dite  abbesse  dou  Jardin 
Noslre-Dame  delez  Walecourl  el  li  codvcds 
de  cLe  meisme  lieu  ^  de!  ordene  de  Cys- 
tiauz,  del  évescliiel  de  Lyége.)  De  tribus 
modiis  a  Viscourt  quos  acquisivimus  *. 

1311. 

Benée  appartenait  à  Pabbaye  d*Alne  et  que  celle-ci  devait  TentreleDir  et 
la  faire  refondre ,  au  besoin  —  Voir  les  actes  colés  n»"  152  el  673  de  notre 
répertoire. 

*  L'abb^iye  du  Jardin  Noire- Dame,  proche  la  ville  de  Walcourt,  daoi 
la  comté  de  Namur,  était  parliculièrement  connue  sous  la  dénominatioD 
d*abbaye  du  Jardinet  Elle  fut  d'abord  une  communauté  de  femmes  ;  mais 
vers  1435,  on  substitua  des  moines  aux  religieuses.  Il  existe  encore  des 
ruines  de  celte  abbaye. 

La  Gallia  christiana,  t.  m,  p  595,  Galliot,  dans  son  Histoire  de  la  pro- 
vince de  Namur,  t.  iv,  p.  219,  et  Cb.  Pollet,  dans  son  Histoire  ecclésioê^ 
tique  de  l'ancien  diocèse  de  Liège  (ltj60,  in-12),  t.  ii,  pp.  143-144,  doDDeei 
de  curieux  détails  sur  le  monastère  du  Jardiael. 

*  Achat  fait  par  Tabbaye  d*Alne  de  celle  du  Jardin  Notre-Dame ,  pràs 
Walcourt,  avec  Tautorisation  de  frère  Jehan,  abbé  de  Clain'aux,  de  trois 
rouids  de  blé,  k  la  mesure  de  Bine  (Binche),  moitié  froment  el  moitié 
seigle  («ot/e),  que  la  dite  abbaye  d*Alne  devait  payer  annuellement  à  celle 
du  Jardin,  précitée.  —  Les  auteurs  de  la  Gallia  christiana  et  Gallioioal 
omis  de  citer  Tabbesse  Marie,  rappelée  dans  Tacte  dont  nous  venons  de 
faire  Tanalyse  sommaire. 
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81  V 

[  Fraler  Lambcrlus,  diclui;  abbas  de  Ain»). 
Da  elemosina  domine  Berle  de  Foiilanis  ». 

'  Fonlaliie-ValmoDt,  commune (fu  canton  «là'/i  de  lieue  E.  de  Herbes- 
le-Cliâleau  ;Hainaut)   —  La  Sambre  la  sépare  de  La  Buissiàrc. 

*  Datampinng,  Terme  â  FoDlBine-Valmont. 

•  L'ibbt  d'Aine  fait  connaîtra:  l'queBeribede  FonlainM,  poar  le  salai 
de  luin  nmr  <■[  do  celles  de  Werricos,  son  rpoui,  el  de  ses  aïeux,  a  cédé 
i  l'ibbaye  d'Aliie  31  boniers  de  lerm,  la  Irnisième  partie  iln  moulin, 
aiaii  que  la  moitié  d'un  bonier  de  prairie  â  Ponlaineit.  et  qu'en  resiiet-l 
de  te  bienfait,  l'abbaye  t  assnrt  a  la  dite  dame  une  pension  viaiçère  de  : 
to  mtiids  de  blé,  i  l'ancienne  mesure  de  Bins.  du  plus  beau  aprÈsl'nn- 
Mniencemenl  :  I!  aulres  muids  ,  moitié  (roraenl  el  moitié  seigle.  3  muids 
ij«  poi*,  ï  la  même  me.^ure  ,  el  une  cLarrelee  de  foin, à  prendre  cliaqun 
innée  a  la  grange  de  Fontaines  ;  —  i°  qu'elle  a  au.-xl  donné  ï  l'abbaye 
<t  boniers  sis  au  m£me  terroir,  en  s'en  réservant  ruiurruîl*  —  3*  qu'à  sa 
mon,  l'abbaye  paiera  a  sa  soeur,  Emellne  de  BInz,  une  pension  annuelle 
d'an  muid  de  blé,  è  la  mrsura  précitée,  molllé  froment  et  moilié  selRle, 
ou  réquivalenl.el  un  muid  â  ses  trois  enfanls,  Halbieu  ,  Marie  et  Alii: 
charges  donl  la  communaolé  sera  libérée  après  la  morl  de  ces  quatre 
personnes  :  —  4*  que  la  dite  Beribe  a  encore  gratifié  l'abbaye  de  80  livres 
d«  blancs ,  qui  onl  servi  à  l'acquisition  de  la  dîme  de  ^on^fmBn»,  cl  doni 
le  revenn  sera  employé,  cbaque  année,  â  une  pitance  de  vin  et  de  baranifi 

t«ar  loule  la  communauté  ;  —  ^  qu'elle  lui  a  laissé  tous  ses  bi neu- 

blrs et  immeubles,  sauf  qu'elle  s'est  réservée  viaRéromenl  ses  provisions 
de  ménaite  el  ses  vêlements;  —  0°  qu'enfin,  elle  aura  sa  sépulture  â  l'ali- 
biy*  «I  qu'un  obil  sera  célébré  |iour  elle ,  après  sa  mort ,  ainsi  que  cela 
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Heoricus  (secuDdus,)  leodiensis  episco- 
pus  :  de  terra  Tbeoderici  de  Lerna  apud 
Fontaines  ^ 

De  advocalia  Gerardi  Thudiniensis  apud 
Fontanas  supra  Sanbram  *. 

Alexander  episcopos  secundas ,  de  gnn- 
gia  de  Fontaines  *. 

1159. 
1161. 
1165. 

a  lieu  pour  les  religieux,  a  Testes  :  Werricus,  prior  ;  Johannes,  supprior  ; 
•  Dodo  et  Thomas  cellerarii  ;  Ogerus,  conversus.  • 

*  L*évêque  de  Liège  déclare  que  Tbierri  de  Leme  [de  Lerna)  a  —  avec 
sa  femme  et  tous  ses  enfants ,  —  donné,  par  sa  main,  à  Tabbaye  d*Alne, 
ce  qu*il  possédait  de  fief  et  d'alleu  à  Fontaines,  à  litre  d'hérédité  de  ses 
aïeux.  •  Testes  :  Balduinus,  arcbidiaconus  ;  Hubertus,  decanus  ;  Franco, 
»  capellanus;  Euslacbius,  advocalus;  Reinardusde  Glermont;  Johannes 
»  de  Remale;  Symon  de  Timion;  Walterus  et  Franco  de  Fontaines;  War- 
»  nerus,  Heinrici  Leodiensis  filîus;  Stepbanus  coquus.  « 

*  Gérard,  avoué  de  Tbuin,  déclare  que,  de  Taveu  de  son  frère  Gode- 
froid  ,  il  a  cédé  à  Tabbaye  d'Aine  tous  les  droits  d'avouerie  qu'il  avait  à 
Fontaines-sur-Sambre  [in  monte  et  in  valle),  et  qu'il  a  reconnu,  en  pré- 
sence de  Henri,  évèque  de  Liège,  que  la  dite  abbaye  pouvait  acheter 
librement  en  ce  territoire  tout  ce  qui  relevait  de  son  avouerie  et  ce  qu'y 
tiennent  ses  hommes,  sans  être  sujette  à  aucun  droit  envers  lui.  Témoins: 
a  Reinerus,  arcbidiaconus;  Ulricus,  abbas  de  Vileir;  Walterus  de  Ifarem- 
M  bais;  Nicholaus  de  Periers;  Theodericus  de  Prato  et  Wedericus,  fraler 
»  eius.  » 

'  L*évôque  de  Liège  fait  connaître:  que  l'église  d'Aine  avait,  en  fief  et 
en  alleu,  ti  Fontaines,  une  cour  domaniale,  des  terres  cultivées  et  des 
terres  incultes,  des  forêts,  des  prés,  des  eaux,  et  29  quarterons  et  demi  de 
terre ,  qu'elle  avait  acquis  de  Tliierri  de  Leme  ;  —  que  Bernard  de  Merbes 
et  ses  fils,  Drogon  et  Bauduin,  qui  possédaient  en  fief  l'avouerie  de 
ces  biens,  avaient  remis  leurs  droits  entre  les  mains  de  Gérard  de  Thuin, 
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Iscohus  de  Ave^ois,  de  elcmosinD  Bal- 
duini  de  Herbes  epuil  Fontanas  '. 

sis,  du  elemusioa  Balduini  de  Herbes  *. 

1177. 

1177. 

Iiaal avoué,  du  cansealemciil  ii\i  leur 
le  dil  Gérard  île  Tliuin, 
Mtco-hérilien.  reporta  celle  avoDerie 
qne  celui-ci  délivra  à  fabbaye  d'Aine 
'e  T.ligt,  les  proprjélés  oi-ilessus 


rrs  ouco-héritiftrs ;  —  que 
le  sa  fomme  Béalrix  et  de 
e  les  mains  de  l'évèque.et 
Il  consenlement  de  l'église 
)  de  lous  drui 


Témoins  ;  s  Amalricus ,  Balduiiius.  arcliidiaconl  ;  Uuberlus , 

•  eeclexie  leodicDsis  ilecanus;  Raulnhus,  cusios  ;  Ileinricus,  decaiius  S. 

•  Pauli;  de  Francis  bominlbiis:  Lodovicus,  advocatus  Hasbanle^  Gual- 

■  lli«ru9  Ile  Bare;  Hanisserus  de  Hlr^e;  Arnulplius  de  Sjrcliei  Guede- 

•  ricui  de  Walecurt;  Gaallirus  de  Casiplln;  Gcrardus  de  Praella;  de 

■  hmilia  :  Arnulpbns  de  Hoyo;  Euslacbius  de  Donmarllo;  Tlicodericus 

•  dePratu;  Guillelmus  de  Turre.  » 

'  Jacques  d'Avesnes  fait  connailre  que  Bandiiin  de  Merbes  —  en  sa 
préMnce  et  soDs  son  lèmoignagc  et  celui  d'bommes  libres,  clercs  el 
Iaki.cl  dn  consenlejnent  de  sa  mère, de  sa  Temme  et  de  sa  sœur  Elisa- 
Mli.son  liérilière,—  adonu^ï  l'abbaye  d' Aine,  où  il  a  élu  sa  sépulture , 
ce  qu'il  possédnilà  Fontainei-Valmonl,  en  terres,  en  eaux,  en  bois,  en 
ebsraps,  en  renli»,  en  justice  el  aulremenl  ;  donalion  à  laquelle  Eusinclie 
deLens,  tpout  de  la  dite  Klisabelli,  a  adliérè,  sous  réserve  seulement  de 
rivooerle  sur  les  bommes  du  lieu .  lanl  qu'ils  y  demeureront  nu  y  auront 
dM  lerres,  clu.  ■  Testes;  Baldurnus,  teodiensis  ecclesie  arcbidiaconus ; 
>  Huto .  t'ameracensif  ecclesie  decaous;  Ivo  de  Cirvia;  Balduinus  de 

■  Slr«piz;  Adiim  de  Rein.  ■ 

*  Grranl.avuué  de  TliuIn,  raliilc  la  donation  faite  à  l'abbaye  d'Aine 
par  Bauiluin  de  Herbes,  de  ses  droits  au  terrilairc  de  Fontaines-sur' 
Sambrr,  au  Mont  el  au  Val.  (Voir  le  numéro  précèdent.)  Témoins  i  •  Uoni- 

•  nui  Helgolus,  nbbas  Lellcnsis;  Radulpbus,Tudiniensi9  decanus  ;  Ni- 

•  cbolaus,  decanus  Walecuriensis;  Gudefridus,  (râler  lueusi  Jobanucs, 
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193 

84 
84  V 

84  V 

De  censa  caDoniconim  S.  Ursmari  *. 

(  Heu ricus  cornes  Narouci  et  de  Lucelborc). 
Donatio  Hugonis  de  Florines  apud  FooUDas 
el  Nonligni  *. 

H(ugo)  leodiensis  episcopus,  de  querela 
presbyteri  de  Fontanis  *. 

1173. 

1179. 
1214. 

»  filias  meus  ;  Gerardus  de  Ausognis  ;  Hugo  de  Crace  ;  Franco  de  Fon- 
»  laines  ;  Nicbolaus  de  Bevene;  Robertus  Rosellus  ;  Tbeodericus  de  Lerna; 
»  Arnulpbus,  maior  de  Tbuin  ;  Ainardus,  Lamberlus  el  Jobannes,  sca- 
9  bini  Tbudinienses.  » 

*  Les  religieux  d*Alne  reconnaissent  devoir,  chaque  année,  aux  cha- 
noines de  Sainl-Ursmer  de  Lobbes^,  vingt  sous,  monnaie  de  Vaien- 
ciennes ,  payables  le  jour  de  la  fête  des  apôtres  Pierre  et  Paul ,  du 
chef  des  droits  du  dit  chapitre  sur  une  terre  sise  à  Fontaines  et  à  Aine , 
qui  relevait  de  lui ,  et  qui  fut  donnée  à  Tabbaye  par  Raoul  de  Hestrus 
et  ses  sœurs ,  Alix ,  Hermengarde  et  Fressende.  «  Signa  teslium  :  signum 
»  Sebastiani,  decani  ;  s.  Anselmi,  cantoris  cameracensis;  s.  roagistri  Nicho- 
»  lai;  s.  Lamberti  ;  s.  Johannis  ;  s.  allerius  Anselmi;  s.  Walteri,  prions  de 
»  Alna;  s.  Henrici,  subprioris;  s.  Mascelini,  celiararii;  s,  Gisleberti.  » 

*  Par  cette  charte,  qui  fut  scellée  de  son  sceau,  Henri,  comte  de  Namur 
et  de  Luxembourg,  fait  connaître  qu*il  s*est  porté  caution  de  la  dont* 
lion  que  Hugues  de  Florennes  a  faite  à  Tabbaye  d*Alne ,  de  tout  son  héri- 
tage de  Fontaines  et  de  Monlengis,  avec  le  consentement  de  son  frère 
Nicolas  et  de  sou  épouse  Elisabeth.  Témoins:  a  Bastianus  de  Gurdinis; 

•  Sigerus  de  Dampire  ;  Tbeodericus  de  Fan ,  et  Jobannes ,  frater  eius  ; 

•  Walterus  de  Nova  Villa;  Libertus  de  Merlemont;  Vlricus  de  Haneth; 

•  Godescalcus  de  Bovines  ;  Falco ,  villicus  de  Floreffia;  Nicbolaus,  villi- 
»  cas  namucensis.  • 

'  Approbation  de  Taccord  passé ,  —  par  la  médiation  et  du  consenle- 

•  La  chapitre  it  Satnt-UrtoMr  fat  transféré  de  Lobbea  k  Bincbe,  en  1409.  — -  Voir  notre 
Nêtieê  tur  réfUêe  iê  Smimi-  Urtaier,  4  Bimcke^  (Annalaa  de  rAcadémie  d'arcb^Iofte  de  Bal- 
fiqM,  I.  XIII,  pp.  i  13  et  tuifantca). 
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m 

sa 

Henrieus  cornes  Namucensis,  quoJ  Bde- 
insaor  sit  conslilulus  a  Bugone  do  FlorinLi 
deSolesines  •. 

m 

85  V 

Henricm  cornes  Namucensis,  quoil  dedo 
ril  reodum  suum  do  Solesincs  AUicosi  eu- 

tlesie  *. 

1179. 

m 

86 

(Kicliolaas.saacliPolri.  Pcirus,  saiicli 
Albani,  in   Kamuoo.  deçà  ni ,  cl  mafiisler 
Adam,   saiicli   Lamberli  in   Leodiu  ci.no- 

nicus.]  Judices  apnslulici ,  de  i|uerela  pres- 
bileri  de  Fontanis  '. 

1214. 

aeiii  du  prévùt  eL  du  cliapitr^  de  Tliuin,  —  cuire  l'abbaye  d'AInc  et 
Waulicr,  curé  de  Fontaines,  au  sujet  des  dîmes  el  des  autres  droits 
paroldiaux  de  es  lieu.  Par  cel  accord ,  l'abbaye  auemenla  la  pension  du 
enrt  de  Fonlalneit  de  (rois  muids  de  seigle,  a  la  mesure  de  Tliuin ,  el  de 
Il  roenne  dîme  des  courtils  el  dca  maisons  du  village  de»  l.trt,  doul  il 
n'avait  prjciilenimeiii  que  la  Iroisiëme  parlie,  aini^i  que  de  la  diuie  du 
foin  des  prairies  de  cette  locitité,  qui  apparlenaieni  à  l'abbaye. 

'  Le  comte  de  Kamur  déclare  que  Huitues  de  Florennos  cl  sa  temme 
Diialielb  de  Herbes,  l'onl  porté  Karaol  de  la  donation  qu'ils  oui  faite  k 
l'abbaye  d'Aine,  de  la  moilié  de  la  terre  appelée  SoHzin,  qui  relève  do 
lui.  —  Témoins;  ■  Cono,  Mataniiiuîa  abbas :  Baaiianus  de  (iuriliiiit ; 
•  Gerardua  el  Bastianus,  fralres ,  t/«  Marbais ;  lacabas  dt  Orbais ;  CodeS' 
>  calcu»  et  Canierus  de  Sonia,  • 

I  Le  même  comte  invoslit  l'abbaye  d'Aine  de  la  terre  dlle  Sote»ine»  que 
lai  onl  donnée  Godetcal  de  Uonalmeis  el  Girard  de  Karbaii ,  el  qui 
mouvait  J^dil  comie.  —  Témoins:  ■  Ueuricus  iJ#  Birbaz;  Godelrldus  da 

■  Orbat;  Codefridus  de  Werde;  Basiiatius  de  Cunfinaj.'Sigerus  de  Ham: 

■  Haoricus  de  Seiitclg:  Licberlusi/o  Merlemont:  Falco,  viltlcus,  > 

*  Senlence  romlue  au  sujet  des  dîmes  el  des  droits  paroissiaux  de  Fon- 
laiaca  (voir  n°  |0-1(. 
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197 

198 

86 

85  ¥• 

(Gerardas  el  Daniel ,  Dei  gralia  de  Villari 
et  de  Cambron  dicti  abbates).  Hugo  de  FIo- 
rinis  et  Elyzabeth  deMerbis,  de  Solezin  *. 

(G.  el  D.,  de  Villari  et  de  Camberone 
dicti  abbales,  et  R.,  Thudioiensis  decanus.) 
Hugo  et  Ëlizabelb  de  Solizioes  *• 

1189. 
1189. 

*  Cet  acte  a  rapport  à  la  donation  faite  à  Tabbaye  d*AIne  par  Hugues 
.de  Florennes  et  Elizabelh  de  Merbes,  de  la  moitié  du  territoire  de  Solisin 

quMs  avaient  acquis  de  ladite  abbaye,  de  laquelle  il  mouvait.  En  recon- 
naissance de  ce  don ,  Tabbaye  promit  que  les  deux  personnages  cités  par- 
ticiperaient à  ses  bonnes  œuvres  et  oraisons,  etqu*à  leur  mort,  ils  auraient 
un  obit  semblable  à  celui  qui  se  célèbre  pour  les  moines.  —  a  Hnius  rei 
»  testes  sunt:  NicLolaus,  decanus  Tudiniensis  et  prepositus  Walecu- 
9  riensis ;  Engrannus ,  scolasticus  Tudiniensis;  Rainardus,  presbiter  de 
»  Fontanis;Gerardus, advocatus  Tudiniensis;  Walterus(/eJtfona*</nt;  Gis- 
•  tenus,  castellanus  Bellimontis;  Johannes  de  Bossai;  Robertus  Rossel- 
»  lus;  Anselmus;  Johannes  de  PorUamn,  »  —  Voir  n«  19i. 

*  Les  abbés  de  Villers  et  de  Cambron  et  le  doyen  de  Tbuin  notifient 
que  Hugues  de  Florennes  et  Elisabeth  de  Merbes,  sa  femme,  ont  donné 
à  Tabbaye  d*Aloe  la  moitié  du  bois  appelé  Solisines,  quMIs  tenaient  en 
fief  de  cette  abbaye,  et  Tont  conséquemment  remise  entre  les  mains  de 
dom  Jean,  abbé,  par  la  tradition  du  rameau  et  du  gazon,  en  face  dé 
l'autel,  et  sous  le  témoignage  de  leurs  hommes  et  de  ceux  de  Tabbaye, 
clercs  et  laïcs  ,  ne  conservant  que  la  quatrième  partie  des  fruits , 
durant  la  vie  de  la  dite  Elisabeth ,  avec  la  condition  que  les  religieux 
défricheront  dix  booiers  par  année ,  pour  autant  quMIs  ne  soient  inquiétés 
en  rien  et  que  Hugues  et  Elisabelii  les  protègent  ;  que  les  dépouilles  en 
seront  placées  dans  la  grange  de  Fontaines,  pour  être  gardées  avec  les 
autres  moissons  de  Tabbaye,  et  qu'Elisabeth  devra  y  faire  prendre  sa 
part,  etc. 
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BATES. 

199 

87 

(Werricus,  Dei  gnlia  Lobien^is  Hbbus ,  et 
Frumaldus,  abbas  Alnensis).  De  coni|iosi- 

(erritorio  de  Kulezincs  <. 

Il  90. 

200 

g?  V 

Ecclesia  TudlnieLsis  et  Nicholaus  deca- 
rnis  Walecuriensis  ;  de  lerra   Eligii  ol  Bal- 

duini,  niiorum  Aaselmi  de  Fonlanîs'. 

1183. 

201 

8B 

Il(uito)  leodicDsis  episvopus,  de  Iribus 
boDBriis  dolalicji  capelle  de  Fonlanls  in 

Uonle  >. 

1221. 

'  Les  abbayes  de  Lobbes  cl  d'Alno  acceplenl  le  compromis  fail  par 
r^Hie  lie  Liège,  leur  mitre,  eu  verlu  duquel  130  boniers  du  territoire 
d«  Soltiines  sont  allribués  â  Ahie  et  le  reste  de  ce  lerriloirH  à  Lobbes. 
-  Voir  n'  iO. 

*  Itanal,  doy^n  du  cbapiire  de  Tliuln,  et  Nicolas,  iloyen  île  chrélienlé 
t  Wili^ourt ,  [ont  savoir;  qu'Eloi,  fils  d'Anselme  de  Fontaiiiea-siir-Sam- 
iftftoa  Fi^re  Bauduin  f1  sa  mère  Auxentle  ont  donné  leurs  pemonoeg 
cl  leura  biens  li  l'abbaye  d'Aine;  ~  qu'ils  lui  ont  dèlivrË  une  lerre  qui 
mouvail  de  l'éffllso  do  Tbuin  et  que  l'abbaye  tenait  de  celle-ci  ;  —  qu'à  la 
rteluilot)  <le  la  mère  et  Bauduin  étant  devenu  moine ,  Eloi  se  dâdil,  se 
miria  et  se  mit  à  molester  lu  (romoiunaulâ  ;  toais  qu'étant  revenu  à  des 
Hnlimenls  plus  justes,  il  déclara,  en  présence  des  cllls  doyens,  du  cba- 
piire de  Tbuin  et  d'autres  témoins,  qu'il  respecterait  désormais  la  donation 
prtcilée-  —  qu'enlln,  l'abbaye  lui  promît,  s'il  voulait  y  demeurer,  la  nuui^ 
rilurc  et  le  rèlement,  durant  toule  sa  vie.  —  •  Actum  Tudinii  in  clausiro 
t  Saocii  Tbeodardi .  •  du. 

*  L'évèque  de  Liège  alTectc  ï  l'érection  du  Douvel  oratoire  de  l'abbaye 
ifAlDe.  trois  boniers  de  terre  apparlenanl  à  la  chapelle  de  Fiinlainei-au- 
Hont:  il  décide  que  lorsque  cet  oratoire  sera  terminé,  les  dits  biens  ser- 
TiroDtï  l'utilité  commune  de  l'abbaye,  et  qu'à  l'aide  de  leurs  revenus,  on 
rtpirera  la  cbapelte  de  Fontaines. 
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202 

88 

Ecclesia  leodiensis  :   de   molendino  de 
Fontanis,  de  piscaloriis  el  de  terra  sarlali 
de  Baudribuis,  et  de  nemore  quod  dicitur 

de  Ligia  ' . 

1199. 

203 

89 

Gerardus  de  Jacia,  de  stramine  de  Tiri- 

mont  «. 

1238. 

204 

89 

R(azo)  (dominus)  de  Gavera  (elde  Girvia): 
de  xxiiij  bonariis  (erre,  de  el(einosin)a  N(i- 
cbolai]  de  Hootigoi  elde  el(emosiD}a  H(ugo- 

nis)de  Florines  ». 

1208. 

205 

89  v« 

6(alduinus),  cornes  Flandrie  (etHainuie): 

de  terra  HCugoois)  do  Florioes,  videlicet 

xvij  bonarios  el  cetera  *. 

1200. 

«  Cette  charte  est  de  la  même  teneur  que  celle  que  nous  avons  analysée 
sous  le  n*  94,  laquelle  émane  de  Pévéque  de  Liège. 

*  Gérard,  seigneur  de  Jaucbe,  abandonne  en  faveur  de  Tabbaye  d*Alne 
tout  droit  qu'il  pourrait  avoir  sur  la  paille  de  la  dîme  de  TyerimorU ,  qu'il 
déclare  appartenir,  ainsi  que  toute  la  dîme,  à  l'abbaye. 

'  Basse  de  Gavre,  seigneur  de  Chièvres,  ratifie:  1*  la  donation  faite  à 
l'abbaye  d'Aine  par  Nicolas  de  Monligny,  du  consentement  de  Sara,  sa 
femme,  et  de  Henri,  son  Ois,  et  moyennant  un  cens  annuel  d'un  denier 
de  Valenciennes  à  payer  par  l'abbaye,  de  sept  boniers  de  terre  et  de  bois, 
avec  la  dime  de  cette  terre  et  de  dix-sept  autres  boniers,  qu'il  tenait  de  lui 
en  fief  au  dit  Monligny,  à  l'exception  du  tiers  de  celle  dime  qu'a  le  curé 
du  lieu;  —  2*  la  donation  faite  à  la  même  abbaye  par  Hugues  de  Flo» 
rennes,  du  consentement  de  Nicolas  précilé  elde  Oéalrix,  sa  mère,  sous 
un  cens  de  9  deniers  de  Valenciennes  à  payer  au  dit  Nicolas.  —  «  Testes  : 
•  Nicbolausde  Menwat;  Gozuinusde  Ladeuse;  Symon  de  Famuit  ;  Wal- 
»  terus  de  Gavera  ;  Albricus  de  Cirvia  ;  Gozuinus  de  Lidekerke.  •  — 
Voir  n"  Î05  et  20(5. 

^  AnfiKXK  XIV. 


1.  ABBAÏt:    D  AL>E. 
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DATES. 

2M 

90 

De  flemoainï   Hiugonis)  de  Florines  el 
N(kliolai)  lie   Hontigni.    Maria  coiuilissa 

FlandriB  el  Hainoio  '. 

1201). 

2U7 

SO 

C^rardus  Oe  Jacia,  de  nemore  de  Tyri- 

nioni  *. 

1217. 

208 

90 

(Rsio.  dominus  de  Cirvia.)  De  el(emiisin)a 
Nichdiai  de  Koiili^nr  el  Henrki  Hlii  eius  >. 

1212. 

309 

90  V 

(Nicholans  ilo  Maoregnr.)  De  elemosina 

mcbolaUlHenricideHODlitfiiî*. 

1212. 

210 

90  V 

FooUnii  ■. 

1229. 

•  AimixiXVlII 

■  Girard,  uisncur  de  Jauclie,  recoanuïl  devoir  cl  êlre  dû.  a|)rè3  sa 
mort,  pir  les  héritiers,  i  l'abbaye  d'Aine,  chaque  année,  à  perpéluilè.  le 
Joarde  la  nalivilédeiainLJean-BapliHte,  un  cens  de  diisous,  tnounaie 
dt  TBlraeiennes,  |iour  la  rnrèl  siluéa  entre  Tyrimonl  el  le  Troncoet,  qu'il 
lirai  de  la  dite  abbaye. 

*  Hasse ,  teigneur  de  Cliièvres ,  appfouve  la  cession  (aile  à  l'abbaye 
d'Aine  par  Nicolas  di  Montegni  el  Henri ,  son  Ois,  <ln  ronsenlomeiit  de 
San,  épouse  du  premier  el  mfre  du  second  ,  de  II  boniersde  terre  au  ter- 
nloire  de  Montegni.  qui  relevaient  du  dit  Basse,  et  ce,  moyennant  un  cens 
i&ouel  de  deux  deniers .  monnaie  de  Valencienoes ,  k  payer  à  Henri  et  ï 
sM  tucceiseur,  i  la  Saiol-Remi.  ■  Tesles  :  Nicliolaus  de  Condtl,  Oslo  d» 

•  Arbrt,  Walterus(f«  Kainhu,  Joliannes  dt  Fasiegnie».  <•  —  Voir  n*  ÎIIO. 
'  Ricolas  de  Montegni  aecËde  i,  lu  donalion  laile  i  l'abbaye  d'Aine  par 

nm  fils  BenrI ,  du  lonseniemcnl  du  .Sara  ,  son  épouse  ,  de  11  boniers  de 
terre  environ  sis  &  Montegni.  .  TesUs:  Wallerus,  sacerdos  deFonlanis; 

•  ^ictl(llBus,  sacerdos  de  Uonlej^ni;  Batduinus,  sacerdn<  de  Tirimonl  ; 
■  Wigen»,  lacerdos  do  fiantes;  de  homiaibut  meU:  Balduinus  Bilons; 

•  Goiuinusde  Serre;  Slepbanus  de  Jui-munt;  Hugo  de  Hanles.  ■• 

'  L'évéque  de  Li^ec  donne  son  consenlement  k  ce  que  tes  reliyirux 
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1222. 
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91 

Nkbolaus,  WaJecurie  ilecanus  :  de  terra 

Basliani  de  Berezeis,  que  diciiup  Spessîs  *. 

1183. 

214 

91  V 

(Micliael  Walecurieosis  ecclesia  prepo- 
silus  et  Tuilinieosis  coDcilii  decaous.)  De 
lerra  Balduini  de  Strees  el  Beatricis  '. 

215 

93 

d'Atae  ont  (ail  passer  par  le  niiJieu  de  Fonlaioes-au-Hont ,  v 
Buissière,  la  roule  qui  atlail  de  leur  grange  d'Engecheon-Spiiu  It  Foil^ 
laiaes-aU'Hant,  en  traversant  leurs  cliainps, 

<  Henri  de  Honlegni,  cbevïlîer,  reconnaît  les  droiU  de  l'abbaye  d'Uvi 
au  sujet  de  la  donation  laite  par  son  père,  de  l'aveu  de  sa  mère,  de  si 
boDiers  de  (erre  et  de  ses  biens  d'Aibcs.  Il  conslitue  ôlage  de  cette  vonll^ 
■nation  Gilles  de  Bouasoit  {de  Buxeria). 

*  Le  niérac  nomme  Gilles  de  Barbenchon  caution  de  sa  reconnaissant 
faite  au  sujet  des  contestations  qu'il  avait  eues  avec  l'abbaye  d'Aloe..  J 
promet  que ,  dans  le  cas  où  ce  seigneur  souffrirait  des  dommages  à  < 
de  cet  ôlage,  celui-ci  pourrait  saisir  ses  biens  jusqu'à  ce  qu'il  ait  n 
vré  la  paix. 

*  Cession  laite  à  l'abbaye  d'Aine,  par  Bastien  de  Berexia,  —  du 
senlemeut  de  Béatrii,  son  âpouse,  el  de  ses  eatanls.  et  moyennant  ni 
uens  de  vingt-six  deniers ,  niounaie  de  Namur ,  payable  cLaque  annâtt  ■ 
la  saint  Jea a-Baptiste,  —  de  toute  sa  terre  de  SptêsU.  A  celle  ci 
udbérè:  Elisabelb  de  Herbes, de  laquelle  relevait  ladite  terre, eiEog 
tacbe  de  Lens,  alors  tuteur  de  cette  dame. 

'  Reconnaissance  par  Bèalrix  de  la  donalion  Faite  i  l'abbaye  d'AlM, 
par  Bauduin  lî  Boz,  de  Streâ,  et  ses  trères,  el  abandon  par  la  mcoiadl 
tout  sou  licritaife  eu  laveur  de  l'abbaye. 
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(I.l  Abbas  el  conventus  Bone  Spei  :  de 

lanLs  >. 

12'10. 
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93  V" 

H(earicuE)  de  MonliBni,  de  maria  *. 

1245. 

'  ConSrmaljon  par  l'évâquc  de  LlÈge  :  1°  de  la  eessian ,  moyennant  un 
C<ai,  taite  i  l'abbaye  d'Aine  par  Mculas  de  Piriers.  —  du  consenleroeM 
lie  HalbilJe .  son  épouse,  el  de  Gaulier,  son  Gis,  ainsi  que  de  son  sel- 
fncur  GËrnrd,  avoué  Oe  TIjuia,  —  du  bois  el  de  In  terre  àe  Bevernello 
(voir  n°  101  );  —  2*  de  la  itonalion  Taile  à  la  même  abbaye,  par  Baudain 
da  Herbes,  eL  Elisabelh  la  smur,  avec  l'aulorisalion  du  tlil  avoué  de 
Tbuin  ,  do  ce  qu'ils  possédaient  à  Fontaines-aur-Sambre,  au  Honl  el  bu 
Val,  en  terres,  en  eaux,  en  bois  el  en  cbamps,  en  rentes,  en  hommes 
Uoditix  el  iusticiers,  en  dniil  d'avouerie,  sauf  sur  les  séculiers  qui  y 
demeureront  ou  y  posséderoni  des  terres  (voir  n»  189,  tOO  et  ^16). 

*  Elizaboib  de  Herbes  abandonne  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine,  Inus 
les  droit»  d'avoueric  qu'elle  eierraii  à  Fontaines -Valmonl.  «  Tesles  :  Ho- 
>  bili«  vir  Rugo,  dominus  de  Florinis.  Bcnediclus,  saccrdos.  Nictiolaus 
■  de  Hontegni.  Johannes  Marlinus.  • 

'  ^bango  entra  l'abbaye  de  Bonne-Espérance  et  Waolier  dit  Coinrn 
de  Montcgni ,  dos  cens  qu'elle  prélevait  au  lerrltoire  de  Englechon-Spine , 
eoBlrc  le  ferrage  que  ledit  Wanlicr  avait  prés  de  Vehrelle  el  de  l'abbaye 
prècHée. 

*  Henri .  seigneur  de  Hooligni ,  du  consentement  de  Halbilde,  son 
«poi»e,eède  aui  religieux  d'Aine,  —  moyennant  un  cens  annuel  de  deui 
ilenltrf.  monnaie  de  Valenciennes,  à  payer  à  la  Noël ,  —  deux  Journels 
déterre  sis  i  Tassenières  de  Grand-Cbamp,  où  les  dits  rcligieuï  pourront 
tilnirela  tnirle,  aaas  aucun  empècljement. 
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94 

*  Nicholaus  donoinus  de  Barbencijon ,  de 

xvj  bonariis  terre  Hugonis  de  Nerbis  *. 

1247. 

220 

94  V» 

*  N.  domîDus  de  Burbeucon  (Niclioles 
sires  de  Barbeocbon),  de  xvi  bonariis  terre 

de  Merbis. 

1247. 

221 

94  v« 

*  (Jehans,  abbés,  et  li  coDvens  d'Ane, 
et  Nicboles ,  sires  de  Barbecon  ).  De  remis- 

sione  mortue  roanus  de  Fontanis  *. 

1248. 

222 

95 

(Viliicus  el  scabini  deTudinio.  )  De  ne- 

more  de  Fonlenois  Bos  '. 

1261. 

1 

*  Cet  acte  et  le  suivant  sont  relatifs  à  la  vente  faite  à  Pabbaye  d*Alne 
par  Uues,  (lis  de  Huon  de  Merbes.  de  seize  boniers  de  terre  arable,  sis 
eùtre  la  E:range  de  Colemies  et  le  bois  de  Botigni,  qu*il  tenait  en  fief  de 
Nicolas,  seigneur  de  Barbencbon,  lequel  délivra  cette  terre  libre  è  l*ab- 
baye,  et  renonça  à  tous  les  droits  seigneuriaux  qu'il  y  avait. 

<  ÀRlfKXB  XXVIIt. 

>  Concordai  entre  l'abbaye  d'Aine  et  les  babilants  de  Fontaines-Val  mont, 
au  sujet  de  leurs  droits  respectifs  sur  le  'bois  de  Fontenoia-Bos^  —  L'ab- 
baye ayant  envoyé  des  coupeurs  de  bois  pour  abattre  des  chênes  dans 
cette  forêt,  dont  le  fonds  lui  appartenait,  mais  sur  laquelle  les  gens  de 
Fontaines  prétendaient  avoir  des  droits  d'usage,  ceux-ci  s'étaient  coalisés 
e,i  jetés  à  main  armée  sur  ces  coupeurs,  puis  les  avaient  emmenés  sous 
leur  garde.  Ce  fut  à  la  suite  de  cela,  qu'eut  lieu  l'accord ,  en  vertu  duquel 
l'abbaye  fit  consentir  les  hommes  de  Fontaines,  sous  une  amende  de 
KO  livres  de  blancs,  à  trois  articles.  Par  le  premier,  l'abbaye  pouvait 
transporter,  vendre  ou  donner  tous  les  bois  de  la  forêt,  sauf  ce  qui  était 
nécessaire  aux  aisances  de  ses  manants  de  Fontaines.  Par  le  deuxième, 
l'abbé  permit  que  le  maire  et  les  échevins  de  ce  village  livrassent  le  bois 
nécessaire  aux  constructions  et  aux  chariots  et  instruments  de  labeur 
fies  habitants,  d'une  manière  sufDsante.  Enfin,  par  le  troisième,  l'abbé 
leur  laissa  les  tailles. 
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deClammoDle  <. 

1273. 

214 

96 

•  (Aeris,  femme  jadis  MonsigoeurJchBii 
d'Aveimes).  Controv«rsia  rnler  nos  el  do- 
mtnum  ile  Barbenclion  pro  j  lalrone  ca(ilo  », 

235 

96  V 

•  J.MubolusdsCondeil.  sires  de  Moriau- 

ilyukenea  de  Cambre.sis,  el  Waliers,  sires  de 
LlgiiB ,  chevaliers ,  arbitras.  )  Coneordancia 

inler  nos  el  dominum  de  Barbenaon  ', 

12S8. 

*  Convention  entre  l'abbaye  de  Lobbes  et  celte  d'Aine ,  au  sujet  iPuoe 
ehipfllenie  à  erieei'  i>  BiévËtie  ou  ï  UssoRne ,  en  eiêcuirnn  liu  tealament 
de  GwJeCroid ,  jadis  curË  de  Ciermont  :  il  lut  décidé  que  les  lerres  dêri- 
riDlde  l'abliayede  Lnbbes  seraieiil  affeclditsa  une  uLat>ellenie  à  Diévène, 
avec  quaiorie  livres  tuuriiuis  pour  le  cliapcluin  de  cf.  lieu ,  et  que  le  reste 
du  produit  du  lesiamenl  serail  desliuâ  à  une  ehapt'ilenie  à  Ussotcne. 

*  A«1>K1K  XXXIV. 

*  Sentence  rendue  par  les  arbilrts  cboisis  ensuite  du  compromis 
pesté  cnlrt  l'.ibbaye  d'Aine  ,  d'une  pari ,  Jelian ,  flis  aîné  de  Jetian  ,  9ei- 
(neur  de  Barbenehon ,  et  son  dil  père,  d'autre  pari,  el  agréé  par  l'évéqua 
rie  Liège  el  l'abbé  de  i:tairvaui,  au  sujet  de  la  jusiree  de  la  couri  de 
Jnjtcfon-Sprne.  Celle  sentence .  à  laquelle  les  dcuK  parties  se  rallièrent 
•l  qui  lui  approuvée  par  l'évéque  de  Liéitf. ,  l'abbi  de  Clairvaux  el  l'avoué 
de  Tbuin  .  pairie  :  •  Quant  i  l'arlicle  de  le  iustice  de  le  court  de  Anitlecon- 

■  Spine,  nous  diaont  el  ordenuns  que  li  abbés  vt  li  maisons  el  II  coveiil 

■  d'Aline  aient  leinsticseii  luus  eausfcas)  qui  poroienl  escbair  devens  lu 

■  lonrt  d'Aniilecon-Splne .  deveiis  les  mun  de  le  court  qui  ore  sont. 
'  etporont  Taira  [el  iusliceque  bon  leur  samblrra  el  leur  plaira  par- 
•  dc«ens  lea  murs  devant  dis.  El  se  il  wetunl  faire  oxiquu tien  de  célo 
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■>  iuslice  par-dehors ,  il  ne  puelenl  apeler  (on  monsiRneur  Jehan  ,  aln^ 

■  nel  01  le  signeur  de  Barbenclion,  advoet  de  Fonlaines  ou  Hont  el  de 

■  Fonlaines  ea  leVot  et  des  app^ndancei  de  le  advoeric,  u  celui  qui 

■  advoez  scroit  arlont  ,  U  leur  serianl  (sergent).  Et  se  il  aveDoil  que  li 

■  abbès  ou  ses  commans  vntoienl  Faire  eiëquulloD  de  iuslice  en  leur 
K  court  devant  dite  par  autrui  que  pareaus  u  par  leur  sei^nl  qui  s&- 
■•  rnienlà  eaus  sens  (raude,  il  ne  puelent  apelcr,  fors  le  advoet  devant 

■  dit  u  sen  sertiianl  pour  le  devant  dite  justice  mettre  k  exèquulion.  Et 
K  s'il  avenoit  ke  aucuns  u  aucune  de  le  terre  le  sigtieur  de  Barbencbon 
>>  u  d'aulrui  terre  nefTesisten  le  terre  le  signeur  de  Bnrbencbon  el  il 

■  venisl  atuiant  en    le  court  d'Anglecon-Spine,  rendre   le  doienl  cH 

■  d'Aune  u  leur  sergans  ii  tur  pooir,  sens  mal  cngicn,  au  sigoeur  de 
■■  Barbcnchon  u  è  son  servant,  toutes  les  Iles  que  tel  mefTailiers  i  vcnra, 
B  uf  aFuira,  et  que  il  sera  requis  par  njonslgneur  de  Barbenclion  u  par 
"  SOQ  aerganlpour  lui  iuMicier  por  le  signeurde  Barbencbon  en  se  lerrs. 

■  Et  se  il  afuioil  en  l'avoerie,  rendre  le  doivent  cil  d'Aune  et  li  advoei 

•  u  leur  sériant  au  sieneur  de  Barbencbon,  por  iuslicier  en  se  terre 
»  si  coret  devant  est  dit  en  le  clause  procbaine,  Et  tout  ensemenl,  s'il 
»  avenoit  ke  aucuns  u  aucune  de  le  court  d'Anglecon-Spino  rourtalsoit 
D  eu  le  court  d'Anglecon-Spine  el  il  s'en  afuloil  un  le  terre  le  signeur 

■  de  Barbeiiction ,  rendre  le  doit  le  sires  de  Barbencbon.  â  sen  pooir, 
•■  sens  mal  engien,  pour  lui  iuslicier  en  le  courl  d'Anglecon-Spine, 

■  sauves  les  crdenances  devant  dites.  El  se  aucuns  u  aucune  de  Ifl 

■  advoerie  devanl  dite  rourfnisoil  en  le  advocrie,  bors  de  le  courl  de- 

>  vanl  dite  el  il  venist  afuiant  en  la  terre  le  seigneur  de  Barbencbon, 

■  rendre  le  doit,  à  sen  pooir,  sans  mal  engion,  à  le  iustlce  de  le  advoerie 

■  pour  iuslicier  par  le  iugemcntdcs  efdtevins  de  Fontaines.  Et  seau- 

■  cuna  de  le  advoerie  ou  forains  ki  ne  [usl  de  le  terre  le  signeur  ds 

>  Barbeucbon  rourtaisoit  en  le  advoerie  iiors  de  le  court  devant  dite, 
B  et  il  aluioit  en  le  court  devanl  dite,  rendre  le  doivent  cbil  de  le  court, 
B  sens  mal  eneien.à  leur  pooir,  Bl  sériant  le  advoeit  u  ceaus  d'Aune, 

•  chelui  qui   premiers  i  venroil  pour  Iuslicier  par  le  iugetncol  des 

■  eskevins  de  Fontaines.  Et  se  11  dis  Tourlaisoil  en  le  advoeric,  jusUcîer 

>  le  doil-on  |iar  le  jugement  des  eskevins  devanl  dis ,  sauve  le  ordenanuo 
I  deseuredile  des  gens  de  le  lerre  le  signeur  de  Barbencbon.  Et  disons 

•  et  ordenuns  que  li  courl  devant  dite  demeure  franke  tout  enlièrement 

■  deloules  exactions  el  de  toutes  débiles,  fors  es  cas  devanl  dis.  Et 

■  d'endroit  le  article  de  la  bnule  iuslice  que  messires  Jebans  de  Barben- 

■  choo  demandoit  es  lious  devanl  dis ,  nous  disons  el  ordenons  ke  en  tous 
»  ca»,  soil  Ijiiule  iuslice  U  autre,  ke  eikevin  de  Fontaines  en  Jugeront 

niaîeur  d'Aune;  el  s'il  avenoit 
e  esloil  en  déiaute  de  conjurer  les  cskc- 
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227 

102 
105 

[Jolianries,  koillensls  episcopus.)  Scn- 
[«niia  arbilrallsconlra  Plurt^flJansM  <. 

•  (FrÈres  Jakes  dis  abLÉs  d'Autie  e[  lous 
Il  coiivens  de  clie  meîiroeï  lieu.)  Pcnsio  C, 
[le  Fonliinis  *. 

1285-1286 
1298. 

■  vias,  li  ailvoe/  u  ses  lerians  les  poroit  coolurer,  el  deveronl  li  oskevio 

■  tiigi«r  lui  coDlurement  ile\  advoet  ii  de  sen  serganl.  Et  doivent  faire 

•  cil  d'Aune  eskcvim  de  laines  gens,  loiaas  el  sans  souspecon  à  leur 

•  eiciaDS.  El  doivenl  jurer  li  eskevju  et  li  maires,  quant  il  seront  Cail, 

>  que  II  warderoDl  le^  drols  del  advoelt  ù  leur  ensciant,  ausi  avant  com 

■  leidroiliceaus  de  Aune  qui  sont  Ireffonsipr;  et  dolvenl  lugier  li  cska- 

>  vin  k  le  seruonse  del   avoet  u  de  sen  sériant,  se  li   iretTonsier  ta 

■  tsloienl  en  deffaule.  Et  des  étnolumeni  qui  rskerronl  des  cas  dont 

■  Mvlievin  lugcroot,  li  IrtDonsier  en  aront  les  deux  pars  et  li  advoeï 

•  en  ara  le  tienne.  El  ne  puelenl  li  IreflTonsier  ne  li  advopz  quiler  cbose 

■  nale  ne  nul  cas  qui  f^oil  Tais,  se  ce  n'est  par  le  volcnlett  el  le  assenie- 

■  ment  des  ilcui  parties  devant  di(c!i,  ■>  etc. 

I  L'ivique  de  I.îige  confirme  la  sentence  rendue  par  des  arbitres,  lou- 
eiual  les  droits  de  novales  de  la  paroisse  de  Solre-Sainl-Géry ,  que  frère 
Jwn,  cbanoinede  Floreiïe,  curé  du  dilSoire,  avec  t'assentînent  de  l'abbé 
do  dll  Floreffe,  collatrur,  réclamait  de  l'abbaye  d'Aine,  laquelle  tut  obli- 
gée A  tes  lui  laisser.  Gel  acle  renrerme  tous  ceux  relalits  à  celle  alTaire, 
^n)  fut  commencée  par  frère  Gudetraid,  cbanoiue  de  FloretTe,  recteur  de 
Soirt,  prédécesseur  de  Frère  Jean. 

*  Aele  par  lequel  frèrfê  Jacquet,  di'j  abbés  d'Aune  et  tous  H  couvens 
i»  ehe  meiimes  lieu,  déclarenl  avoir  vendu,  pour  la  somme  de  vingt- 
quatre  livres  tournois,  ii  Giiiarl,  leur  maiour  de  FontaiiMt  en  le  Val,  •  un 

■  moy  de  frouinenl,  à  le  mesure  de  Bincli,  dePmilleur  après  le  se~ 

>  racDce  de  leur  erange  d'Angleçoo  Spiue,  lo/.  les  ans,  tant  comme  il 
e  chestc  pension, 


■  M  viB.  à  le  teste  saint  Andrieu  ■ 


Il  que  -  après  le  décès  dou  dil 
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DATIS. 

• 

228 

I05V 

*  (Mesires  Pieres,  filz  Jehan  le  Porcial, 
de  Sorre- Saint- Geri.)  De  une  tenance  à 

Sorre-Saint-Gery  acbatée  ^ 

1286. 

3r  nomiRt  Slomînt.  3nctfmnt  carte 

ht  <tolfinîf0. 

229 

109v«» 

• 
De  vcnriilione  de  Colemies  quœ  facla  est 

a  niiis  Fulcuini  Roberlo  Baiulo  *. 

1177. 

230 

109v» 

(Gerardus,  Alnensis  ecclesie  minister.  ) 
De  terra  de  Grant  Real  (Granreal)  quam 
dédit  coram  nobis  in  elemosinam  Fastre- 
dus  de  Flammigeria ,  ad  censum  vi  soli- 

dorum  *. 

1174. 

B  Giliart,  six  rouids  de  froment  reviendront  au  couvent,  à  le  pitance, 
»  pour  un  anniversaire  faire  pour  l'arme*  del  ditGiliart,  selonc  les  us 
»  et  les  coustumes  de  la  maison,  a 

I  Messire  Pierre,  fils  de  feu  Jehan  le  Pourcial,  de  Solre-Saint-Géry, 
agrée  Tacquisilion  faite  des  hoirs  de  feu  Golart3fanc//evtn(,  par  Tabbaye 
d'Aine,  d'une  grange  et  d'une  tenance^*  à  Soirc-Saint-Géry,  elles  déclare 
quittes  de  toute  droiture  qu'il  y  eut  autrefois. 

*  Cette  charte  émane  de  Bauduin  V ,  comte  de  Hainaul  :  nous  en  re- 
produisons la  teneur,  arrbxb  VII. 

'  Cession  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine,  moyennant  un  cens  annuel  de 
6  sols  de  Valenciennes,  payable  à  la  saint  Jean-Baptiste,  faite  par  Faslré 
deFlamengrie,  du  consentement  de  Basilie,  son  épouse,  et  de  Nicolas, 
son  fils,  —  de  la  terre  de  Granreal ,  alleu  de  la  dite  dame,  que  tenait 
Robert,  fils  de  Wizon  de  Maubeuge,  dont  les  héritiers  ont  adhéré  à  la 
dite  cession.  Il  est  stipulé  dans  cet  acte  que  le  cens  sera  double  lorsque 


*  L'armé,  Viaa: 

**  Tenmnce^  flef,  terre,  hérittge. 
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23\ 
13S 

S3S 

MO 
IIOV 

tlOV 

m 

Rogenis,  cameracenais  episcopus:  de  Co- 
lemies  '. 

De  Colemies,  quam  cl«di(  eliatn  in  clemo- 
sinam  Hoberlus  li  Baile  Alnensi  ecflesie  *. 

De  querela  Berle  de  Colemiis  ». 

Sare,  apud  pulcrum  Hivum  *. 

{Polru3,cameraceDsU  eleclus].  De  Bel  la 
Rivo  >. 

iiao. 

1158. 

1170. 

^  li  Balle  [bsiulus*).  - 
,  e(  de  Harjcuerite ,  sh  lille ,  et  pour  le  repos 
s  BÏeui ,  —  de  tout  son  alleu  de  Columieê  et 
i  (]u'il  possédait  k  Aubes,  to  terres,  eaux, 
ilins.  L'invesillure  de  ces  lerrea  se  lit  par  la 


rtbtMfe  se  trouvera  sans  abhé  «Tesles:  Dominus  Jacobus  de  Avesnis; 

■  Ivo.  cogiialus  eiiisi  Alardus,  preposilus.  • 

<  CnnQrmalion  donnËe  par  l'évcque  de  Cambrai  ù  la  donation  (aile  à 
l'abbaye  d'Aine  par  Hoberl 
Icmeoi  de  Marie ,  son  épous 
de  ion  ime  et  Je  celtes  de  si 
de  Grand'Riru  el  de  tout  ( 
prts,  for^U,  pâturages,  ma 
main  du  comte  de  Hainaul.  —  Voir  le  n 

*  Celle  cliarle émane  de  Bauduîn  V,  comte  de  Halnaut  ;  noua  en  repro- 
duisons la  teneur  :  irkexk  VUE. 

*  Idem.  1111RXRXV. 

*  Arneii  II  bit. 

'  L'élu  de  Cambrai  iail  savoir  qui!  Sam  do  Quarte  a  légué ,  à  perpé- 
luilt,  par  la  main  de  Bauduin  ,  comte  de  llainaut,  son  seigneur,  tout  son 
illeu  do  Ufaurieu,  que  l'on  appelle  vulealremenl  Peiitum;  —  que  Ghis- 
lain,  cbiilelain  de  Beaumunt,  a,  du  consentement  lie  sa  femme  et  de  ses 
BU,  cédé  ses  droits  sur  cet  alleu  el  sur  la  terre  de  Beaurieu.  Il  prononce 
ranatbème  contre  ceux  qui  contreviendront  à  cet  ante,  qu'il  confirme. 
Parmi  les  lémoins  qui  y  ont  apposa  leurs  sceaux,  on  rpm:irque  :  a  Obarlus 

■  deBniJIle;  Godetridusde  Binz;  ÛJIlardusde  Ruez;  Jobanucsde  Roclia  ; 
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236 
237 
238 

239 

lllv 

112 
ll2v« 

112V 

(Idem.)  De  Bello  Rivo  ^ 

De  Bello  Rivo  «. 

(  Baidricus ,  miles  et  dominas  de  Roisin 
et  de  Blaregnies.  )  De  pascuis  de  Nova  Villa 
et  de  LalofoDte  >. 

(Robertus,  abbas  AIti  Montis.)  Ecclesla 
AIti  Montis  :  de  ziijc^»  denariis  census  pro 
Berella  ^. 

1170. 
1170. 

1222. 

1198. 

9  Henricus,  castellanas  de  Binz  ;  Balduinus,  castellanas  de  Mons  ;  Ibertas 
•  de  Coesmes;  Henricus  de  Nabtha.  » 

*  Velu  de  Cambrai  fait  savoir:  P  que  Gbislain,  cbâtelain  de  Beau- 
mont,  doit,  pour  la  tranquillité  des  religieux  d'Aine,  transférer  les  habi- 
tants de  Beaurteti  dans  un  endroit  lui  appartenant,  et  leur  donner  autant 
de  terres  qu'ils  y  avaient;  que,  s'il  ne  peut  en  remettre  autant,  les  dits 
religieux  essarteront  et  cultiveront,  à  leurs  frais,  une  portion  suffisante 
de  ses  bois,  qu'ils  tiendront  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  recouvré  leurs  dépenses, 
et  qu'après  avoir  été  compensés,  ils  délivreront  la  dite  terre  aux  villa- 
geois; —  2*  que  le  dit  Gbislain  donna  ensuite  aux  religieux,  ponr 
360  livres,  sa  terre  d'Aiseau,  avec  le  consentement  de  Bauduin,  comte 
de  Hainaut,  et  de  Jean  de  Roche  ^  duquel  il  la  tenait  en  ûef,  etc.  —  Voir 
la  cbarte  suivante  (ariibxb  VI). 

*  Cette  cbarte  émane  de  Bauduin  IV,  comte  de  Hainaut  :  nous  en  repro- 
duisons la  teneur,  aiiiibxb  VI. 

>  Baudry,  chevalier,  seigneur  de  Roisin  et  de  Blaregnies,  approuve, 
par  cette  cbarte  qu'il  a  munie  de  son  sceau ,  la  donation  faite  à  Fabbaye 
d'Aine  par  Rogier  de  Frasnoet,  son  homme,  des  pâturages  de  tout  son 
fief  de  Neuve-Ville  et  de  Laitfontaine ^  qu'il  tenait  de  lui. 

^  Robert, abbé  d'Haumont,  fait  savoir  que  son  abbaye  possédait  un 
alleu  à  Berelle,  dont  les  fermiers  lui  remettaient  annuellement  13  deniers, 
monnaie  de  Valenciennes ;  qu'elle  a  transmis  cet  alleu  à  l'abbaye  d'Aine, 
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240 

113 

De  «lemoslna  Gieleni ,  casleilani  de  Bc- 
reHs.  Abbasde  Villari  '. 

»l 

113 

EcclesiaAHiinon(is:decensuïiijciiii  num- 
marum  pro  Be relia  *. 

M2 

113 

C[ii«lenu!<j,  riistïllaiius  de  Bello  Honle  ;  de 
pasciiia  et  maria  lerro  sue,  el  de  If.rra 
B(ernBriliJ  de  Rukc,  el  de  (eado  de  Eure- 
nils  >. 

1188. 

243 

114 

Abbas  Alli  Hotilis:  de  lerra  fiernardi  <!e 

Rocaapud  Abis  '. 

IIS3. 

HMjrennanl  que  celle-ci  acijuille  le  dit  cens  annuel  de  13  deniers,  mon- 
liie  de  Valenuienncs.  à  la  saint  Jeari'Baptlsle. 

*  G.,  abbé  de  Villers .  iiolille  il  l'abbé  de  Bonne-Espârance ,  el  au  doyen 
delaubtuEe,  la  donation  laite  à  l'abbaye  d'Aine  par  Gbislain  ,  cliàlelain, 
noyenoant  un  cens  annuel,  de  luul  ce  qu'il  possédail  en  la  paroisse  de 
Btr^Ie. 

'  L'abbaye  d'Haumonl  roncËde  i  celle  d'Aine  un  cens  annuel  de  13  de- 
ilere  qui  lui  Élait  ilû  à  Berelle  :  ce  qu'elle  nmifie  à  ceui  qui  payaient  ce 

*  Cbislain,  cbDIetain  de  Beaumunl.  donne  à  l'église  de  Saînle-Marie 
fAlne  :  I*  une  manse  de  terre  qu'il  avait  acquise  de  Bernard  de  Roeh  et 
qu'il  relrvoil  de  l'abbaye  d'Haumunt,  à  laquelle  celle  d'Aine  paiera, 
aiMJ  qo'tl  y  èlait  obligé,  un  cens  annuel  de  douze  deniers;  i"  le  (Ici de 
Eurfnf)< ,  qu'il  tenait  du  dil  Bernard  e(  que  ce  dernier  olTril,  en  son  nom , 
ipr  l'anlel  de  U  bit-nheurcusc  Mario ,  par  la  Iradilion  du  gaton  et  du  ra- 
nttu  (rum  rtipilt  tt  ramo]  ;  3*  tout  le  revenu ,  durant  dit  ans ,  qu'il  a 
wr  Ibirltago de  ChnvloM  el  à'Onireijnies,  s'èfevanl  à  510  livres  de  Valen- 
dennrs.sousla  condilion  que  l'abbaye  en  distribuera  la  moitié  aux  pau- 
itrti.  Il  concAde  à  l'abbaye,  moyennant  un  cens  de  six  deniers  par  an, 
tM)  iM  pâturages  et  toute  la  marne  que  l'on  trouvera  dans  sa  Icrrc. 

*  Robert,  abbé  d'Haumont,  adbère,  au  nom  de  sa  communauté,  è  la 
ilautioB  laltD  i  l'Auliso  d'Aine  par  Bernard  dt  Doc/ie,  d'une  inanse  do 
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245 
246 
247 


114 


114v» 


114v» 


115 


RUBRIQUES. 


DATKS. 


Baldainas.  cornes  Flaodrie  (etHainoie):  de 
el(emosin)a  Gozaini  de  Gaudeville  et  Ode , 
uxoris  eius,  apad  BereJle  *. 

R(adalpbus),  decanos  de  Avennis  :  de  ele- 
mosioa  Ode  de  Calida  Villa  *. 

N(icbolaus),  cameracensis  archidiaconas  : 
de  elemosina  N(icbolai)  de  Haregai  >. 

R(adalpbus),  decanas  de  Avennis:  de  ele- 
mosina Nicbolai  de  Haregni  ^. 


1200. 
1202. 
1202. 
1203. 


terre  quMI  avait  an  lerritoire  d'Albes,  moyennant  que  l'abbaye  d*AIne 
acquitte,  chaque  année,  à  la  nativité  de  saint  Jean-Baptiste,  le  cens  de 
douze  deniers,  monnaie  de  Yalenciennes ,  dû  sur  cette  terre  à  l'abbaye 
d'Haumont. 

*  AriibxbXIII. 

*  Cession  faite  à  Tabbaye  d*Alne  par  Ode  de  Chaudeville,  —  avec  le 
consentement  de  Gossuin ,  chevalier,  son  époux ,  et  de  Thomas ,  son  fils, 
et  moyennant  un  cens  annuel  de  4  deniers  de  Yalenciennes ,  payable  à  la 
saint  Jean-Baptiste,  —  de  tout  ce  qu'elle  tenait  à  Nueville  dépendant  du 
fief  de  Laitfontaine,  qui  relevait  de  Nicolas  de  Haregni,  ainsi  que  des 
pâturages  qui  lui  appartenaient  à  Dimencel,  à  Sorrines,  à  Laitfontaine  et 
à  Chaudeville, 

>  Nicolas  de  Heregni  et  Ide ,  son  épouse ,  donnent  à  Tabbaye  d'Aine , 
pour  le  salut  de  leurs  âmes  et  de  celles  de  leurs  ancêtres,  leur  allea 
sisàBer^^,  consistant  en  terres,  prés,  eaux,  bois  et  renies,  ainsi  que 
les  pâturages  qu'ils  avaient  au  territoire  de  Laitfontaine,  de  Sorrines  éi 
de  Dimenceal,  à  la  condition  toutefois  d'acquitter,  chaque  année,  à  la 
saint  Jean-Baptiste,  un  cens  de  3  deniers,  monnaie  de  Yalenciennes. 

^  Le  doyen  d'Avesnes  fait  savoir  que  Nicolas  de  Haregni  a,  du  consen- 
tement d'Ide ,  son  épouse ,  donné  à  Tabbaye  d'Aine  ce  qu'il  possédait  au 
territoire  de  Nueve-Ville^  dépendant  du  fief  de  Laitfontaine,  avec  le  con- 
sentement de  Jean  de  Semeries  de  qui  il  tenait  cette  propriété,  etc. 
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243 

249 
130 

IISV 

IIS 
116 

JfohaDneu).  melliodjpnsis  decaiius  :  de  ele- 
motina  Goiuini  de  Caurlevile,  N(icliol8il 
dp  Haregni.  Jfohannis)  Crassin.  Nficholai) 
ullile  '[iRSarlis)'. 

JloLannes),  decanus  melboiliensîs:  de  elc- 
misioa  Rogeri  eL  Basilic,  uiorla  crus,  do 
Sorrinis  ». 

FJiii-liolaus)  de  Flam(ineeria) ,  lie  pasiuris 
de  Sorrioes  et  de  Seasies  ^. 

IZDS. 

1208. 
1£D8. 

*  Le  doyen  de  Maubeuge  nolîfle  que  Gossujn  de  ChaudevHe,  du  con- 
MQlemfnt  d'Ode,  son  épouse,  et  de  ses  enTanls,  céda  à  l'abbaye  d'Aine 
M  qu'il  avait  aux  bIIeui  de  Sorrina,  ea  lerrca,  près,  etc.;  que  Nicolas 
lia  Haregni ,  qui  y  avait  une  tnëme  pari  de  propriété ,  l'a  donnée  ù  i'ab 
btye:qtie  Jean  dit  Crassin  a  aussi  cédé  en  faveur  de  celle-ci  ses  droits 
inr  la  dime  de  Sorriiies  ,  et  que  Nicolas  de  Uurler,  Sopble,  son  âpouse, 
(1  Me  de  iara  l'ont  dotée  de  ce  qu'ils  posscdaîenl  à  Dimenceal. 

*  iean .  doyen  de  Kaubeuee ,  (ait  connaîlre  qu'en  sa  présence  et  celle 
dualloëllers  e(  île  la  loi  de Sorrines,  Rogier et  Basille  sou  épouse,  pour 
la  satut  de  leurs  âmes,  ont  donné  à  l'abbaye  d'Aine  tout  le  revenu  du 
ternse  qu'ils  passtdairnl,  a  titre  liérèdilaire.  sur  les  alleun  de  Sorrines  -, 
foe  ttauduin  Bawès  et  llcrmengarde.  son  épouse,  Pierre  et  Fressende, 
WD  épouse.  Gillard  et  Alix,  son  épouse,  sœurs  d'Oermengarde,  ont  fait 
ceittan,  en  (aveur  de  l'abbaye,  de  leurs  parts  dans  les  dits  alIeUK. 

*  Kteolas  de  Ftamini/trie,  du  consenlemenl  d'Alix  .  son  épouse ,  el  de 
Pailrt,  clievalier,  son  IIls,  donne,  pour  le  salut  de  son  âme  elde  celles  de 
HtiDcèlrea,  à  l'abbaye  d'Aine  tous  ses  pâiurages  de  Sorrinti  et  de  Sta- 
siM,  el  trois  boniers  d'alleu,  k  la  verge  de  Naubeuge,  sis  ii  Seaxies, 
momiiant  un  cens  annuel  de  3  deniers  de  Valenciennes  pour  les  pàlii- 
niet  do  Sorrines.  d'aulanl  pour  ceux  de  Si-axies,  elde  G  deniers  pour 
ludiU  (rois  boniers,  cens  qui  doivent  se  paytr  k  la  lêle  de  sainl  Jean- 
laplùte.  Il  déclare  que  si  des  uessiers  ou  des  gardes  des  prés  Iroufoi.: 
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251 
232 

253 

116V 
116V 

117  V 

J(oliannes),  decanus  melbodiensis  :  de 
pasturis  N(icholai)  de  Flaroeogeria  *. 

(Balduinus,  Bellimontis  caslellanus  ).  De 
concordia  Alnensis  ecclesie  el  B(aldaiDi), 
Bellimontis  cas((ellani)  *. 

B(alduinus),  caslellanus  de  Biamoot,  et 
H  ,  fréter  eius  :  de  \xx  modiis  avene  el  de 
pasturis  de  Berelle  '. 

1208. 
1219. 
1231. 

les  bestiaux  de  Tabbaye  faisant  des  dommages ,  ils  doivent  les  remettre, 
en  considération  des  religieux ,  et  quil  n'est  dû  à  ces  gardiens  pour  leur 
capture  que  ce  que  les  habitants  de  Sorrines  el  de  Seazie^  ont  riiabilude 
de  payer. 

*  Acte  notiflant  la  teneur  du  précédent. 

*  Par  cet  acte,  Bauduin,  châtelain  de  Beaumont,  accepte  la  conven- 
tion passée  entre  Téglise  d'Aine  el  Gbislain ,  châtelain  de  Beaumool,  son 
père,  au  sujet  de  Berele,  de  Susainmont,  de  Ruimonl,  de  Sorre,  do 
Spfnoit  et  de  Biariu  (Beauricu).  —  Voir  le  n«  259. 

'  Bauduin,  châtelain  de  Beaumonl ,  fait  savoir  que  Ghislain ,  son  père, 
ayant  donné  à  Téglise  d'Aine,  de  son  gré  el  avec  Passentiment  de»  évèqnes 
et  de  ceux  qui  y  avaient  la  seigneurie,  les  dîmes  de  Mommignies  el  de 
Beaumont,  Tabbaye  lui  avait  laissé  viagèrement  les  fruits  de  ces  dîmes; 
—  qu'il  a  ensuite  concédé  ces  fruits  à  la  communauté ,  pour  70  maids 
d'avoine,  mesure  de  Maubcuge,  par  an  ;  —  puis,  que,  moyennant  une 
certaine  somme  d*argent  que  l'abbaye  lui  a  payée,  il  a  renoncé,  en  pré- 
sence de  l'évèque  de  Liège  el  sous  la  foi  du  serment,  à  tous  droits  sur 
cette  pension  el  en  a  déchargé  les  religieux  ;  — >  qu'il  a,  en  outre,  accordé 
à  ceux-ci,  du  consentement  du  seigneur  de  qui  il  relevait,  le  pouvoir  de 
faire  paître  leurs  troupeaux  sur  tout  le  territoire  de  Berele  et  dans  tonte 
la  juridiction  de  ce  territoire ,  tant  dans  les  bois  que  dans  les  terrains 
vagues  et  autres  pâturages  communs;  —  qu'enfin,  lui  et  son  frère.  H., 
archidiacre  de  Liège,  voulant  donner  toute  garantie  à  ces  lettres,  les 
ont  scellées. 
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117  V. 

A(enes),  domina  de  Iloisin,  el  Ëalilrk-iiK 
BeJlomonle  :  de  iiemorlbus  de  fierellc  el  de 

l*' 

Sufainmont  '. 

1219. 

■i»s 

lis 

Villious  rie  Lalo  Fooie:  de  pasturis  do  Sars 

el  de  elemnsina  Peiri  villjci  ■. 

1221. 

2M 

IIB 

Cjeranlas)  deiacia.  de  t^lemosina  villlci 

tie  LaU»  Fonle  ', 

1221. 

1S7 

lIBv" 

B;aldrii:us)  de  Roisin  ,  de  pasluris  de  Be- 

teilc'. 

1231. 

*  Acnés,  dame  de  Roisin,  rlBaudry  ,  son  lils,  approuvenl  la  dnnalion 
ttilt  ï  l'atibaye  d'AN)e  par  Gliislaiii,  cliàlelala  de  Beaumonl,  du  consen- 
Itmenl  de  son  llls  aine  Bauduin,  de  lous  droits  de  la  vicc-comlé  qu'il 
tenajl  de  la  di(e  dame  sur  les  possessioDs  de  l'abbaye,  avec  la  slipulalion 
qae,  dans  le  cas  où  celle-^i  viendrait  à  vendre  ses  Lois  de  £itrW/e  et  do 
Siaainmoiit  ou  d'aulres,  Bauduin  elses  successeurs  ne  pourraient  exiger 
m  recevoir  le  lonlicu,  soil  des  relieieui,  snildea  acbeleurs.  Cet  acte  lut 
Mdlè  des  sceaux  de  lu  dame  de  Roisin,  de  son  lils,  el  de  Bauduin ,  cliùle- 
IiId  de  Hcaumonl. 

*  Guillaume  de  LalironlaïDe  cède,  ù  perpèluilé,  aux  reliEleui  d'Aine,  les 
|ir<*  cl  les  marnes  de  San,  pour  ce  qu'il  lui  appartient.  11  informe ,  en 
rairt,  que  Pierre,  majeur  de  Uiironlaine,el  Rogier,  son  lils,  se  sont  dés- 
bchtla  entre  ses  mains,  au  profil  de  l'abbaye  d'Aine,  de  Ions  droils  qu'ils 
ivaitnl  cn-Ueçà  de  ta  rivière  d«  Sorrine»,  vers  Colemia. 

*  Girard,  seigneur  de  Jauclie.rall  savoir  que  Guillaume  de  Laillonlaîne 
rtporta  eu  sa  main,  au  profil da  l'a bbnye d'Aine,  ce  qu'il  possédait  i  Lait- 
Iralaine ,  en-deçà  de  la  rivière  de  Sorincs,  vers  Coicmtes,  no  retenant  que 
la  droit  sur  les  |ioQlels(pul%jum)  de  ^otireata/ .  el  au-delà  de  la  rivière 
il*  Sonnes,  les  pâturages  el  les  marnes  ;  qu'il  a  ensuite  invei^ll  l'abbaye 
il' Alun  de  ces  possessions.  (Acla  junt  bec  apud  Coutom,  anno  ni°cc*xxi°.) 

*  Baudrr,  selpeur  de  Roisin,  oolilla que,  de  sa  bonne volooie  et  avec 
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258 

119 

Cornes  Hainoie:  defeodo  de  Susainmont, 
quod  castellanus  de  Belmont  nobis  io  ele- 
mosinam  affectavit,  sub  censu  xij  denario- 

rura  *. 

1182. 

259 

119 

Willelmus  de  Tliier,  de  Susainmont  *. 

1205. 

260 

120 

Willelmus  de  Sancto  Salvio ,  de  concor- 

dia  B.  castellani  et  Alnensis  ecclesie  *, 

1205. 

261 

120 

(Philippus,  caoonicus  sonegiensis,  elEgi- 

son  plein  consentement,  Bauduin,  châtelain  de  Beaumont,  a  cédé  perpé- 
taellemeut  à  l*abbaye  d'Aine ,  Tusage  de  faire  paître  ses  troupeaux  sur 
tout  le  territoire  de  Berele  et  dans  toute  la  Juridiction  de  ce  lieu ,  qui 
relevait  du  dit  Baudry  (  voir  la  charie  n«  S52). 

^  Ariibxb  IX. 

*  Convention ,  au  sujet  d*une  partie  des  alleux  de  Berelle,  passée  à  la 
cour  de  lions,  —  en  présence  de  Guillaume,  oncle  paternel  du  comte  de 
Flandre  et  de  Hainaut,  et  des  hommes  du  comte ,  —  entre  Tabbayo  d*AIae 
et  Ghislain,  châtelain  de  Beaumont,  et  Bauduin ,  son  fils,  parvenu  en  âge 
légitime,  lesquels  ont  choisi  pour  otage,  au  lieu  du  comte,  leilit  Gail- 
laume.  Il  fut  décidé  par  ce  contrat,  que  Tabbaye  posséderait  paisiblement 
la  huitième  partie  des  alleux  dont  il  s*agit  et  qu'elle  ne  pourrait  en  acqué- 
rir davantage  sans  Tagréation  du  châtelain  précité ,  mais  qu'elle  pourrait 
accepter  toute  donation  qui  lui  en  serait  faite  gratuitement;  que  le  dit 
Ghislain  ne  pourrait  exercer  aucune  Justice  sur  les  serviteurs  de  fabbaye 
dans  ces  alleux ,  dans  ceux  de  Saint -Pierre  d'Haumont ,  ou  dans  le  fief  de 
Susanmont  ;  que  si  Tabbaye  vendait  ses  bois  de  Berelle,  de  Susanmont  oa 
d'autres,  il  ne  pourrait  en  exiger  ni  en  recevoir  de  tonlieu ,  etc.  «  Testes  : 
9  Eustachius  de  Ruez;  Alardus  de  Gimaco  ;  Gerardus  de  Jacia;  Egidius 
»  de  Barbenchon  ;  Alardus  de  Strepi  ;  Henricus ,  castellanus  de  Binz  ; 
»  Egidius  de  Braine;  Gerardus  de  Ghaluns  ;  Henricus,  castellanus  de 
»  Mons.  » 

'  Cet  acte  est  de  la  même  teneur  que  le  précédent. 
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HATES. 

diusiliolus  de  Roiain,  dominas  de  Berele  , 

'1  Willclmiis  (le  Biamanl.  dominus  de  CLe- 

vebns.  )  De  [lasluragio.  lalliis  el  glande  de 

Buulegni  '. 

[243, 

2S2 

I2ÛV 

■  Egidiuxdenolsio:de  marlaquani  de- 

bel  «. 

1244. 

363 

IMV 

■  Effidius  juvenis  <Ie  Roisin  [Gilles  II 
Jouenes,  cljevnlicn,  aires  de  Berete);  de 

maria  (|uaia  debel  '. 

12... 

284 

120  V 

•  B.de  Avennis  (Dauduins  de  Avesncs, 

sires  de  BEalmonl]  :  do  Icrregili  el  censu 

JlBlIv 

Egidiidclleslrus'. 

I2i2(...l.) 

■  Sentence  rendue  par  les  ariiiires  clioisis  par  l'abbaye  d'Aine  el  les 
bommes  de  la  paroisse  de  Berele ,  au  sujet  de  leur  différend  sur  le  pâlu- 
ng* ,  les  coupes  et  la  glandèe  du  bois  de  l'Église  d'Aine  dil  de  Botegai, 
Aprte  avoir  oulendu  les  dépositions  de  témoins  véridiques ,  s'en  élro 
rtférèi  à  la  conr  de  Mons ,  en  présence  du  bailli ,  do  ccrlaios  pairs  cl  de 
boa  nombre  d'au  Ires  bommes  du  comte  de  Flandre  et  de  Hajoaul,  aux- 
qntli  Ils  ont  rapporté  les  dites  dépositions,  el  après  avoir  eu  leur  décision, 
ils  déclarent  que  les  hommes  de  la  paroisse  de  Bvrelc  sont  décbus  des 
druiti  qu'ils  prétendaient  cflolre  l'abbaye. 

*  Gilles  de  Roisin,  sire  de  Berele,  iiccordeâ  l'abbaye  d'Aine,  MO  cbai^ 
relM*  de  marne  à  prendre  diaque  année  en  ses  iiiarniires  de  Ferièrea, 

■  Ici  trois  cens  en  deschange  del  vivier  ki  siet  drssua  le  bos  del  Faial, 

■  (1  del  praial  ti  lient  al  vivier,  el  d'un  pou  de  terre  ki  iout  ai  vivier, 
•  que  11  maisons  d'Aune  i  lenoil,  el  le  quart  cent  en  non  d'aumosne.  ■ 
Il  promet  de  laire  donner  à  l'abbaye  tout  appuisenieiU  à  cet  ci{ard,  de 
Il  part  de  tous  les  paretniera,  et  d'a^utrr»  ie  los  d»  Moaseijnor  Walier 
d'4*Mnet.  de  qui  il  lient  Ferières  en  Gef. 

*  Vidimus  de  l'acte  iirécédent. 

*  Bandnin  d'Avesnes ,  sire  de  Deaumont,  investit  l'abbaye  d'Aine  des 
droibde  lerrageetdecensqueCillet  ilvifMirusft/ruwiavaiLsurl'tO  bo^ 

10 
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265 
266 
267 


121 
121 V» 
121  v« 


*  (Idem.)  De  hereditate  filii  castellanide 
Bellomonte  *. 

*  Testimoniam  B.  de  Avennis,  de  nemore 
castellani  de  Bialmont  *. 

*  (Gilles,  sires  de  Bellaimont;  Baldains, 
castelains  de  Bialmont  ;  Henris ,  sires  de 
Monlegni;  Jehans  de  Berlaiomont,  cheva- 
liers ,  frères  Monsigneûr  Gilion  de  Berlain- 
mont.)  De  cxl  booariis  Domoris  caslellanl 
de  BelloiDODle  '. 


1250. 
1250. 


1251. 


Diers  da  bois  des  Nieies,  que  Tabbaye  avait  achetés  du  châtelain  de  Beau- 
mont,  droits  dont  ledit  Gilles  s'est  déshérité,  en  faveur  de  Tabbaye,  entre 
les  mains  de  Bauduin  d'Avesues ,  de  qui  il  les  tenait.  «  Témoins  :  Messires 
»  Henris  de  Montegni,  messires  Bastiens  de  Berséea ,  messires  Jehans  de 
»  Dorler,  Thieris  Bilans  de  la  Bossiere ,  Hues  de  Bignuel,  Gerars  de 

•  Bealmont,  Gholins  il  fins  Gossuia  DaJbis^  Juliens  de  Solre,  Pieres  U 

•  Fevres.  » 

^  Bauduin  d'Avesnes,  sire  de  Beaumont,  fait  savoir  que  ses  hommes 
reconnurent,  en  sa  présence,  que  Bauduin,  fils  du  châtelain  de  Beau- 
mont  ,  reçut  rinvestiture  de  ce  que  ce  châtelain  relevait  du  seigneur  de 
Jauche,  non  compris  140  boniers  de  bois,  à  la  mesure  de  Maubeuge,  que 
le  dit  châtelain  retint,  et  qui  sont  silués  à  gauche  du  chemin  de  Sorre  à 
Bestrus. 

*  Le  même  Bauduin  d'Avesnes  déclare  que  Bauduin  de  Cousorreei  Jehan 
Scorchevilains,  ses  hommes*  témoignèrent  par-devant  Jui,  que  «  Bau* 
»  duins  li  castelains  de  Biamont  avoit  ahéritet  Bauduin  son  01  de  co 

•  quMl  tenoil  dou  segnor  de  Jache ,  c'on  tient  ore  de  mi ,  sauf  cho  que 
»  Bauduins  li  castelains  devant  dis  en  retint  vy  vins  (liO)  boniera  de 
»  bos,  au  bonier  de  Maubuege,  à  main  senestre,  sicom  on  va  de  Sorre 
»  à  Hestrus.  » 

*  Reconnaissance  des  hommes  du  seigneur  de  Beaumont  que  Tabbaye 
d*AInea  été  investie  de  140  boniers  de  bois,  à  la  mesure  de  Maubeuge^ 
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DATES. 

26B 

122 

•  Concordia  inler  nos  et  dominum  de 

L.  i».di 

Berele.  de  duobus  vivariis  et  pralello  •. 

1286  (ML) 

36» 

laav» 

*  { Frère  JaUea ,  abbé»  d'Aune ,  el  li  con- 
venu de  c«l  moisme  lien ,  d'uD«  pari ,  el  Gè- 
rars.  casiellains  de  Bialmonl,  d'autre  parl.l 

1301. 

270 

123 

*  (JnliaD,  ctievaJiers,  sirea  de  Barbcn- 
cUon).  Quillalio  domini  de  Barbenchon  des 

bosde  >ieles  ». 

1301. 

271 

I2t 

•  Quitta tio  Joliannis  fralris  castollani  Bc)- 

limnnlis,  de  bosco  des  Nieles  *. 

I30I. 

qw  PlMpiie  (l'Oitrcffnici ,  Trèra  du  cliâlelainde  Beaumont,  lui  a  vendus, 
el  qui  tonl  tilufs  &  gaucbe  du  chemin  de  Sorre-le-Châtead  à  HesIruL 

'  Ceincle,  émané  de  Jean  d'Avcsnea,  comte  de  Hainaut,  se  trouve  aut 
iinixt»,  SOU!  la  n»  XXXV. 

•  Compromis  par  lequd  l'abbaye  d'Aine  el  Gérartl .  cbâielain  de  Bcau- 
noal,  remellenl  à  Iris-nobln  et  liante  dame  Phtlippe.  conteste  de  Bay- 
tiau  et  de  Hollande ,  la  décision  de  leur  dilTérend  au  sujet  des  bols  des 
KMIes,  qu'ils  prumetlenl  d'accepter,  sous  peine  de  fortes  amendei  el  de 
canflscalions  de  leurs  biens  meubles  et  immeubles.  Ils  requièrent  le 
conte  de  Bainaul  el  de  Hollande  de  donner  son  consentement  â  cet  acte 
aida  le  faire  exécuter  dans  toute  sa  teneur,  comme  ■  sire  souverain.  > 
-  Voir  la  cliarte  n'  3Ti  (inni»  XXXVUI]. 

•  Cérard.  cliâlclain  de  Beaumont  el  aire  de  Sorre.  se  désliériio.  pai^ 
dtvanl  le  seigneur  de  BarLencliun  et  ses  lommes,  des  trois  parts  ign'il 
tnii  au  bois  det  Stèles,  el  l'abbù  d'Aine  en  rei;olt  l'investiture. 

•  Jeban.  chanoine  de  Mes  (  Nelx),  lîls  de  feu  Bauduin,  cliâtelain  de  Beau- 
moDiel  seigneur  de  Sorra,  agrée  .  en  ce  qui  la  concerne,  cl  promet  sous 

'Hrmenl.de  maintenir  la  sentence  prononcée  par  Ptielippe.  comtesse  de 
nainaul.  de  Hollande  el  de  Zélande,  el  dame  de  Frise,  au  sujet  du  bois  de^ 
KMee.  Cet  acte  fut  scellé  par  ledit  Ican,  •  l'andegrasce  m.  ccc.  et  un,  le 
deluns  devant  le  teste  sainte  Katlierine.  "  (Voir  lacharlo  snivaiilc.  ) 
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272 

124  V 

^  Sententia  comitisse  Hanonie,  des  bos 

des  Ifieles  *. 

1301. 

273 

I25v» 

^  Conflrmatio  et  roortificatio  comitis  Ha- 

nonie, des  bos  des  Nieles  *. 

1301. 

274 

120 

«  Quiltatio  de  xxv«  Ib.  pro  bosco  des 

Nieles  >. 

1302. 

275 

128 

*  J.  de  Avennis ,  de  cxl  bonariis  nemoris 

castellani  de  Bellomonte  ^. 

1251. 

276 

128 

^  B.  de  Avennis  (Banduins  d*Avesnes, 

sires  do  Bialmont),  de  bosco  de  Nieles  '. 

1251. 

«  AififBXE  XXXVIII. 

<  AinfiXE  XXXIX. 

s  Ahhbxb  XL.  —  A  la  suite  de  cet  acte ,  il  y  a  un  feuillet  blanc  dans  le 
manuscrit. 

^  AnifBXi  XXX. 

>  Bauduin  d*Avesnes,  sire  de  Beaumont,  fait  savoir  i  que  Bauduin,  châ* 
telain  de  Beaumont,  donna  à  Philippon  d^Ostregnies ,  son  frère ,  140  boniers 
de  bois,  à  la  mesure  de  Maubeuge,  quMl  tenait  en  fief  de  lui,  et  situés  à 
gauche  du  chemin  de  Sorre^e-CastielkHestrus;  que  le  dit  Philippe ,  après 
en  avoir  Jouî,  les  vendit,  avec  sa  permission,  au  monastère  d'Aine,  et 
que  celui-ci  y  a  toute  justice  et  toute  seigneurie,  sauf  la  justice  de  mori 
d'/iomfiMque  lui  seigneur  de  Beaumont  a  conservée;  qu'enfin,  •  chis  bois 
»  ne  doit  dedcns  le  leroit  de  cbi  (de  Beaumont)  à  le  Sambre,  par-devers 
»  Malbuege  etpar-devers  Uarpent,  netonniu,  ne  winage  ne  usage  nul,  » 
sauf  la  justice  de  mort  d'homme  qu'il  a  retenue.  Témoins  :  «  Balduins, 
»  casielains  de  Bialmont;  Henris,  sires  de  Monlegni;  mesire  Gilles  de 
»  50r/bntotn«<;  mesire  Balduins  de  Cousorre;  mesire  Jebans  de  Dorlers; 

•  mesire  Jehaos  ScorcevUain ;  Thieris  Sillons;  Drues  de  ChaudeviU; 

•  Gilles,  sires  de  Dellaimont ;  mesire  Jehans,  ses  frères;  Gérars,  sires 
»  d*Esclabe8  ;  mesire  Pieres  de  Barvaig  ;  mesire  Aiars  Baras;  mesire 
»  Saumans  Derpion;  mesire  Rogiers  de  Saint  -  Syphorien  ^  et  mesire 
»  Wakiers  de  Regegnies 
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277 

12Bï* 

•  (  Bauduyns  li'Avearea  cl  sires  de  lifial- 
monl,  et  EusUsses  Kanivés,  sircs  ilc  Tra- 
sigiilcs).  De  pace  inler  nos  el  duminum  de 
Berele  '. 

1272. 

*  Arbitrage  en  vertu  duquel  l'cBlise  d'AlQC  est  maintenue  dnns  la  pni- 
>ibl«  possession  :  1-  de  loul  le  boia  qu'elle  a  au  terroir  el  dans  les  dépen- 
diDces  de  Berele ,  et  où  le  seigneur  Gilles  de  Berele  et  ses  successeurs  sont 
dtclarvs  n'avoir  ni  justice  ni  seigneurie,  usaufclie  que  se  on  aliannoil* 

•  \n  planlis,  messire  Glles  aroil  sa  p.irt  en  la  dîme,  si  com  il  avoil 

•  devRut  :  >  3>dii  pâluraife  par  loul  le  territoire  de  Berele,  moyennant  un 
cens  de  là  deniers  blancs  u  payer  annnellemenl  au  dil  sel^nuur.  pour  ce 
pâturage  et  le  flerde  Susainmonl.  •  Et  se  Djourdres  ou  ras"*  ou  larecins 

•  apfira  **■  avenoiten  le  teoanee  de  l'église  d'Aune,  ou  terroil  de  Berele, 

•  bonmis  les  bas.  mesire  Gilesde  Berele  ou  si  uiren  doivent  Taire  iuslice, 

•  fensoquison  qucrre  envers  nului.  Et  se  esiraiers»»"*  i  escbeoit. mesire 
>  Cllts  le  doit  avoir,  se  ce  n'esloit  es  bos  lu  où  messire  Giles  ne  relient 

■  DUl«  luslice.  El  se  mellie  ou  sans  (sang)  ou  burine  *****  esclieolt  en  le 

•  tcoance  de  le  glisc .  ou  lerroit  de  Berele ,  borsmis  les  bos,  inesire  Giles  en 

■  ilolt  avoir  l'amende  tèle  com  cschevia  II  jugeront  ;  et  devant  cliou  que 

■  Mchevin  l'aienl  jugiel,  il  ne  puel  milui  prendre  ne  conslraindre  ne  Taire 

■  nului  damage.  Ne  ne  puet  mesire  Giles  ne  si  oir  prendre  ne  demander 

■  tiilbe,  ne  morte-main,  nocoust,  ne  cor«-ée,  ne  nule  autre  exaction  au 

•  misuier  de  l'êglise.  Et  s'il  avenoll  que  II  tenant  del  Église  ne  paiassenl 

•  lear  rentes  ï  l'Église  aus  termes  qu'il  leur  doivent.  Il  iglise  par  11  ou 

■  par  autrui  doit  requerre  aul  maleur  de  Berele  ou  à  celui  qui  en  son  lieu 

■  terolL  qu'il  leur  face  paier,  et  li  maires  ou  cis  qui  en  son  lieu  seroil,  le 
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278 

130 

*  (Hues  de  Cbastilbon,  cuens  de  Blois  et 
sires  d*Avesnes).  De  mortiflcaUone  lerra- 

rum  de  Dimecial  *. 

1299. 

Snctfînnt  transm^ittoort  cartomm  koa  tXa^M 

it  ion  9tinrcl|taL 

279 

I32v* 

Nicbolaus  de  Flamigeria,  de  allodio  don 

Dimecial  *. 

.  •  •  • 

»  doit  faire  tantost  com  il  en  sera  requis,  et  se  il  ne  le  faisoit,  li  messages 
»  de  le  glise  puct,  sour  le  tenance  de  le  glise,  panner*  pour  le  rente  et 
9  pour  Pamende  tèle  com  li  escbevins  le  jugera.  Et  est  mesires  Giles  tenus 
»  de  faire  jugier  ses  escbevins  les  entrées  et  les  issues  des  terres  del  église 
*  et  les  amendes  des  rentes  del  église  c  on  ne  lor  paieroit  à  ioar  àoes 
9  Téglise.  • 

^  Hugues  de  Cbastillon,  comte  de  Blois  et  seigneur  d'Avesnes,  garantit 
à  l'abbaye  d*Alne,  la  possession ,  sauf  ses  droitures  en  toutes  coses^  de  dix 
boniers  de  terre  labourable  et  de  prés  à  Dimecial ,  relevant  de  lui ,  en 
partie  donnés  et  en  partie  vendus  à  cette  abbaye  par  Weris  dou  Dimecial 
et  Haroie,  sa  femme. 

*  Nicolas  df  Flamigerie^  voulant  pourvoir  au  repos  de  son  âme  et  de 
celles  de  ses  ancêtres,  donne,  en  présence  de  personnes  religieuses  et 
laïques  et  des  écbevins  de  Dimecial,  du  consentement  d'Alix,  son  épousa, 
à  l'abbaye  d'Aine,  tout  le  franc-alleu  et  les  droits  qu'il  avait  à  Dimèchial^ 
moyennant  un  cens  de  deux  deniers,  monnaie  de  Valenciennes ,  que  l'ab- 
baye devra  lui  payer  avec  les  six  sous  de  même  monnaie  qu'elle  lui  doit 
pour  ce  qu'elle  tient  de  lui  à  Grant-Ruyai,  cbaque  année,  à  la  saint  Jean- 
Baptiste.  «  Huius  rei  testes  sunt  :  Jobannes ,  decanus  Melbodiensis  ;  Ro- 


*  Panner  :  sai»ir. 
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2S0 

132  V 

JohaDDesdccanuaHetbodlensii^.dcaltoiIin 
Nicbolay  de  FlamigEria  apud  Dimecial  ■. 

S8I 

IS2V 

Wallerus (dominus)  de  Avennis,  de  allodio 
de  Sara  el  Nicljolay  de  Dorlers  apud  Di- 

meciat  *. 

I20C. 

283 

133 

De  reodo  Anselmi  da  Moule  e(  décima  de 

Dimenchial.  Wallerus  de  Avenis  >. 

1211. 

283 

133 

Jobann£^3  advocalus  de  Tliudlnio  (el  Egi- 
diusde  Thudinio],  de  deccm  bonuariis  de 

Troncoil  *. 

1219. 

>  b«rlnsrfcJ)ymoftl,-EvrapdusdeCouïDrr«;  Johannes  JflBereJe;  Joliaanoï 
i  lit  Ftamigeria .  prcihiXtri  ;  Balduynus,  mihs  de  AMengni ;  Koiierlw , 
•  Coijelridus.  Robertus,  parUcipes  ejusdem  allodil;  Roberlus  Griars; 
m  Cilleaus.  Herberlus,  Rogeras,  Gossuynaa,  scabini.  ■> 
'  AclB  il'une  même  leneur  que  le  précédenl. 

*  Wauiier,  s'  d'Avcsnes,  approuve  l'acquisilion  que  l'abbaye  à'Aune  a 
hili  dd  danie  Yde  de  San ,  el  de  Nicolas  de  Dorler ,  de  leur  alleu  de  Bi- 
meehiatil,  el  accède  il  ce  qu'elle  puisse  aussi  acbeler  <le  la  dile  dame  sa 
dime  de  Baigni»»,  si  elle  vcul  la  vendre. 

'WaulJep.  s' d'Avesnes,  approuve:  I»  la  doDalionfaile  à  l'abbaye  d'Aine 
par  Anselme  du  tfoni;  de  loul  le  fief  de  5iirf ,  qu'il  leuail  du  dit  Wauiier, 
el  où  celui-ci  conserve  la  justice  sur  les  manants  el  l'bommage  de  Wil- 
humo  dt  Laiifontaine;  â>  celle  de  toute  la  dîme  que  Ruisula  de  Dimenchial 
ICDlll  en  ce  lieu  du  même  Wauiier.  ■  Tesles  :  Hugo  de  Serfoataines  ;  Ge- 
1  nrdusdï  Givri;  Balduinus  d'Eaquelin;  Tbomas,  villicus  de  Avesnia; 
>  Gerardus  de  Watignies  ;  Wilardus  de  Perirei  ;  Mcholaus  dt  Sort.  * 

*  Jean  ,  avoué  de  Tbuin ,  el  Gilles  de  Thuin,  son  (Ils,  donnent  leur  coa- 
MBtemenià  la  cession  (aile  par  Ëlizabelb  de  Merbea,  dame  de  Boaiulh, 
ta  laveur  de  l'abbaye  d'Aine .  pour  servir  au  nouvel  oraloire ,  de  dix  bo- 
ai«rs  du  Troncoil*  qui  relevaienl  d'eux, 

*  U  b«i  <Kl  I*  rrwi»il. 
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284 

285 
286 

287 
288 


133v« 


133  v« 


133v« 


134 


134 


RUBRIQUES. 


Kern,  Elizabelh  de  Merbis  (domina  do 
Bossulb),  de  x  bonuariis  do  Troncoil  (de 
bosco  qui  vocatur  Troncoil)  *. 

Wallerus,  dominus  de  Avennis  et  cornes 
Blesensis,  de  curte  de  Dymenchial  *. 

G(erardus  de  Hainau) ,  dominus  de  Longa 
Villa,  de  duobus  bonuariis  Nicliolai  de  Ma- 
mirsart ,  in  territorio  de  Dimenchial  >. 

Alardus  abbas  et  ecclesia  Malmundarien- 
sis,  de  elemosina  Aelidis  de  Linsce  ^. 

Gerardus  de  Hainau ,  de  elemosina  Nicho- 
lai  de  Harigni  apud  Dimenchial  et  de  déci- 
ma eiusdem  loci  '• 


DATES. 


1219. 

Férrier 

1226  f.  (t. 


1228. 
1221. 

1232. 


*  Donation  faite  par  Ëlizabeth  de  JUerbes ,  damle  de  Bossuth ,  pour  Ift 
repos  de  son  âme  et  de  celles  de  ses  aïeux ,  de  dix  boniers  du  bois  appelé 
Troncoit,  tenus  en  fief  de  l'avoué  de  Thuin.  —  Voir  Tanalyse  précédeiHe. 

*  Gautier,  comte  de  Olois  et  seigneur  d*Avesnes,  concède  à  Tabbàye 
d'Aine ,  sa  court  de  Dymenchial ,  en  se  réservant  toutefois  d*y  remplir,  au 
besoin ,  les  fonctions  d'avoué. 

*  Gérard  de  Hainaut,  seigneur  de  la  Longueville,  donne  son  consente- 
ment à  l'acquisition  faite  par  frère  Simon ,  religieux  convers  d'Aine,  de 
Nicolas  de  Mamiersart^  de  deux  boniers  de  terre,  à  Dimenchial  ^  qui  rele- 
vaient du  dit  Gérard ,  et  pour  servir  à  l'œuvre  du  nouveau  mouastère 
d'Aine. 

^  Investiture  donnée  par  l'abbaye  de  Malmédy  à  l'abbaye  d'Aine ,  da  ce 
que  possédait  à  Linsce ,  une  femme  nommée  Alix ,  qui  a  laissé  ses  biens 
à  ce  dernier  monastère.  Il  est  stipulé  dans  cet  acte  que,  pour  la  conser- 
vation des  droits  de  l'église  de  Malmédy,  dans  la  juridiction  de  laquelle 
l'héritage  légué  se  trouvait ,  l'abbaye  d'Aine  désignera  un  homme  qui  ré- 
pondra du  cens  annuel  et  des  autres  droits ,  suivant  l'usage. 

8  Gérard  dit  de  Hainaut ,  seigneur  de  la  Longueville ,  investit  l'abbaye 
d'Aine  de  ce  que  Nicolas  de  Harigni,  chevalier,  tenait  de  lui  en  Ûef  à  Di- 
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RUBRIQUES. 

DATES. 

agg 

131  v 
13*  V 

135 

mencliial  ', 

*  (Frire  Jchans  dis  abbés  d'Aunn ,  Wcris 
deDimcncliial  cl  Haroie,  sa  remnii:).  CarU 
eleinojinedeDimencl.ial«. 

[OQIcIbIIs  cameracRDsis.)  Conflrmalio  do- 
nalinnis  Wcrriei  et  Mark  uxoris  eiua,  de 
OimencliiBl,    conQrinaU  auclorilalc  curie 
cameniccnsis  '. 

IZÔO. 

125a,  I.  II. 

I26S. 

nteial,  et  dont  il  s'ost  d6porlé,  du  coiiJCDteineDt  do  son  épouse  et  de  ses 
Sis,  en  (aveur  du  moaaiière. 
<  ■  Itobouns  de  Berele  dona  i  te  glise  Nosire-Dame  d'Aune  en  amosne 

■  u  tronc  fliluel  ul  quaol  k'  il  avoii  ï  Dimencliial  eiicoatre  G.  se  Trère  :  ce 

•  lesmoene  Waliers  Boleris,  lillaslra*  i  dEvanl  dil  B.,  snrse  sairemcnl, 

■  II'  il  fu  li  û  IloboUDa  ses  paraslres  **  rcporla  par  un  basion  cel  aluet 

•  tl  quant  k'  i[  avoit  snr  l'autel  à  Dimcncliial ,  en  amone  koes  le  glise 

■  d'Aune,  •  etc.  Cel  acte  se  termine  ainsi:  "  Ce  Tu  tuK  k  Dimencliial, 

•  deiosiccainiai***  ki  est  delésle  moilicr,  le  lor  Noslre-Dame  Maselaine 

•  l'Nndel  incarnalien  ?(aMre'Signeurm*cc°l.  El  porce  ke  ccslccLosesoil 

■  plut  f«mic,  a  saiclel  meslre  Ernous  il  presires  de  Dimnnl  cesl  escril  de 

■  wnial.el  mesire  nogiers  d'E^lemmes,  ki  iloiens  esl  de  lecreslienlë  de 

■  Vmb*CP.  I  »  pendu  se  sa  ta  I  ausi,  porce  ke  ce  5uii  plus  (crmc  cLosn  et 
>  pliu  diable.  > 

*  Weris  lie  Dimencliial  et  Haroie,  sa  Temme,  donnent  ■  à  l'nvrai^e  (à 
ta  hbrique]  de  l'igllse  d'Aune,  tous  leurs  aequèls  à  Dimencbial  et  tous 
l*iinraeubles.  en  deniers,  en  biè,  en  avoine,  en  bcsliau)  cl  en  toutes  autres 
aboies.  • 

l'oHivia 
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RUBRIQUES. 

DATES. 

292 

136  V 

(J.,  decanus  ecclesie  sancte  Monegundis 
in  Cyniaco  ;  W.,  Ibesaurarius ,  totumque 
eiusdem  ecclesie  capitulum).  Ecclesia  de  Cy- 
maco ,  de  eleroosina  Anselmi  caroeracensis 

canonici  de  Maçons.  * 

1219. 

293 

136  V 

Doroinus  Wallerus  de  Fonlanis,  de  décima 

de  Bossulh  *. 

1222. 

294 

I36v» 

(A.,  Béate  Marie  Cameracensis  cano- 
nicus.)  De  elemosina  Anselmi  apud  Ma- 

çons '. 

1219. 

295 

137 

Godefridus  cameracensis  episcopus ,  de 

décima  de  Bossutti  *. 

1222. 

296 

137  V* 

(Magister  Balduinus  de  Barbenchon;  Wal- 
lerus, investitusde  Monstreolo,  et  Adam  pa- 
rocbianus  de  Montibus).  Item,  de  décima  de 

Bossulb.  * 

1226. 

*  Anselme,  chanoine  de  Téglise  de  Notre-Dame  de  Cambrai,  ayant  cédé^à 
Tabbaye  d^Alne,  pour  servir  à  son  nouvel  oratoire,  la  possession  qu'il 
tenait,  à  Maçons  ^  de  Jean  ,  prévôt  de  Cbimay,  celui-ci  donne  son  consen- 
tement à  la  dite  cession ,  en  présence  du  cbapitre  de  Cbimay. 

s  Wautier,  seigneur  de  Fontaines,  approuve  la  donation  faite  à  l'abbaye 
d'Aine,  par  Anselme  du  Mont,  chevalier,  de  la  troisième  partie  de  la  dlma 
de  Bossuth,  qu'il  tenait  en  fief  de  lui. 

s  Anselme,  chanoine  de  Cambrai,  informe  le  prévôt  de  Cbimay  delà 
cession  qu'il  a  faite  à  l'abbaye  d'Aine ,  de  sa  possession  à  Maçons ,  qa*il 
relevait  du  cbapitre  de  Cbimay,  et  le  prie  d'y  donner  son  approbation.  — 
Voir  le  n.»  292. 

^  Confirmation  donnée  par  l'évèque  de  Cambrai,  à  la  donation  citée  sons 
le  n.«  293. 

B  Sentence  arbitrale,  rendue  à  l'occasion  d'une  contestation  entre  Tab- 
baye  d*Alne  et  Nicolas ,  prêtre  de  Bossuth ,  au  sujet  de  la  troisième  partie  de 
la  dime,  des*D(>vales  et  des  dîmes  des  vergers  des  censiers  de  cette  localité. 
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DATES. 

297 

I37v» 

Jacobus,  dominus  de  Avennis;  ds  Urrada 
Uaisuil  <. 

393 

133 

Comos  Hanoniensis ,  de  Icrra  de  SlBinil  >. 

llVo'. 

2S9 

I38VO 

Rogerua,  cpisoopus  (caïueracensis)  ;  de 

lem  ilou  Maynil  *. 

1183. 

300 

138  V 

(Batduinus,  Belllmonlis  castellanus).  De 

pnsluris  ncmoris  dau  Mayiiil  *. 

1240. 

Su  noninl  Soaïni.  Irtclpionl  »il(  ït 

f«ï«i«. 

301 

l*2v 

BalduinuB.comesIlainoeiisisjdoLuparia*. 

1157. 

SOZ 

IMV 

GoJelridus,  dux  Lovanii;  do  feadoEusIa- 

cEiijdeRuei  '. 

1157. 

'  Jacques  d'Avesnes  recnnnail  avoir  donné,  du  consenlemenl  d'AdelIne, 
ta  r«mme  .  i  l'abbaye  d'Aloe ,  sous  la  coii<liUon  de  participer  aux  bonnes 
autres  de  colle-ci.  tu  terre  dti  Maynit,  son  alJeu,  que  Gualon  de  Ferires 
•vtil  leone  de  lui  en  Her.el  qu'il  avait  racbetée  des  sœurs  du  dît  Gualoa, 
Hi  biritières  lègilitaes.  —  Voir  les  deux  acies  ci-dessous. 

■  AmiSB  V'tll. 

■  Conlirmalion  par  l'évâque  de  Cambrai  de  la  dooalion  rappelée  sous 
lin.*  307. 

*  Sentence  arbitrale  par  laquelle  Guillaume,  trëredu  cbatetain  de  Beau- 
aonl,  cl  ses  liomnies  de  Chevelom  sont  déboulés  de  leurs  prélenllons  sur 
te  boii  du  Uaisnil ,  où  ils  o'onl  aucun  droit  et  qui  appartient  à  l'abbaye 
d'Ain*. 

*  Aniitxi  II. 

*  Codelroid,  duc  de  Louvain,  fait  savoir  que  les  relisleui  d'Aine  ne  doi- 
reol  >ur  la  terre  qui  relève  do  lui  i  Sainl-Vaast  qu'un  cens  de  30  deniers, 
payable  cLaque  année  à  la  saint  Jean.  Cet  acte  Tut  passé  au  Cbèae  de 
Litrtê,  en  présence  de  plusieurs  seigneurs. 
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DATES. 

303 

143 

Balduinus,  cornes  Hainoensis;  de  viscunte 

et  (de  feodo)  Euslacii  de  Ruez  *. 

1168. 

304 

I43VO 

Nicholaus ,  episcopus  cameracensis  ;  de 

lerra  G.,  de  Fontibus,  apud  Lupariam  •. 

1158. 

305 

144 

Abbas  sancti  Dyonisii  (Gervasius,  Dei  gra- 

tta saneti  Dyonisii  de  Brocboroia  abbas)  ;  de 

sitva  sancle  Marie  >. 

1172. 

306 

144 

(Arnulfus,  Lotolensis  ecclesie  castes.)  De 

feodo  Gossuini  de  Villa  cyrograpbum  *, 

1174. 

307 

144  V» 

(G.  Parisiensis,  J.  diclus  abbas,  et  magis- 
ter  P.  de  Noniomo,  canonici  Tornacenses, 
judices  a  domino  papa  delegali.)  De  x.  solid. 

Torn.  monele,  vel  vj  sol.  et  viij  den.  alb.  ". 

1221. 

*  Annexi  m. 

*  L'évêque  de  Caoïbrai  confirme  la  cession  faite  en  faveur  de  Tabbaya 
d'Aine  par  Guidon  de  Hosden,  Wautier,  son  fils,  et  Alix,  son  épouse,  d'une 
partie  de  leur  fief  qu'ils  tenaient  de  Nicolas  de  Blaton  ,  à  la  Louvière , 
territoire  de  Saint- Vaast,  et  ce,  moyennant  un  cens  annuel  de  30  deniers, 
monnaie  de  Valenciennes.  Parmi  les  témoins  à  cet  acte,  figurent  :  «  Anto- 
»  Dîus,  montensis  prepositus;  Jobannes,  custos  ;  Rainerus;  Gillenus  de 
»  Fessant;  Peirus  de  Gaia.  » 

'  L'abbaye  de  Saint-Denis  fait  savoir  que  sa  communauté  a  cédé  à  celle 
d'Aine,  moyennant  un  cens  annuel  de  12  deniers,  monnaie  de  Valenciennes, 
à  payer  le  jour  de  saint  Denis,  le  bois  dit  de  Sainte-Marie,  que  Willaume 
de  Goingei  lui  avait  donné. 

^  Arnould,  gardien  de  l'église  de  Los,  ratifie  que,  du  consentement  de 
cette  communauté,  Gossuin  de  Ville  a  cédé  à  l'abbaye  d'Aine ,  —  moyennant 
un  cens  de  dix  sous,  monnaie  de  Tournay,  cens  qu'il  a  affecté  au  luminaire 
de  la  dite  église  de  Los  et  à  payera  la  saint  André,  —  la  partie  du  fief 
qu'il  relevait  de  la  dite  église  de  Los,  située  entre  l'alleu  de  Sirau,  Talleu 
de  Haltrege  (Hautrage)  et  de  Ville,  et  le  territoire  de  Grandglise  ei  d'£<- 
tanbruse  (Stambrugcs). 

B  Convention  en  vertu  de  laquelle  l'abbaye  d'Aine  paiera ,  à  la  Saint- 
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1 

ï 
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BUBRIQUES. 

DATES. 

303 
3U9 

310 

I4*v 
145V 

(J.  cameracensis  eleclus.)  De  Urra  Cos- 
suîni  de  Villa  <. 

Rogerus.  cameraconiis  episrnpus;  de  allô- 
dio  f)Uo(i  Coiuiniiï  do  Villa  a  Wallero  île  Hos- 
rien  acrguisivll  bI  Alncn^i  ecclcsle  dcdil  *. 

(Gerardus,  Alnenais  ecclesie  abbas.)  Hugo 
deCrueibua'. 

1192. 

IIB5. 
1175, 

André,  six  siius  eL  Luil  dcnicrii  blancs  au  gardien  de  l'églIiiË  de  Los 
lieu  de  dis  sous  du  Tournay. 

'  t.,i1a  de  Cambrai.  raliQe 
iTAIne,  pour  le  salui  de  son  âme.  la 
commun  avec  H.,  son  épi 
ttt,  ayant  abandonné  le  r 


eWau 


ossuin  Je  yuia  a  donné  à  l'abbaye 
)iliè  de  l'alleu  qu'il  avait  achelé,  en 
ier  de  Botitain,  surnumniâ  Damoi- 
pouse,  de  laquelle  il  n'cul  pas  gËné- 


!nls,  n 


il  a  auj^rnenlé  celle  donation  de  la 
ic  Irois  boniers  environ  de  lerre  et  de 
innu  avoir  usurijès  â  l'aulel  de  Sainl- 
ir  It.,  Évique  de  Cambrai,  a  conArmë 
i  Simon,  beau-llls  de  Gotsuin  précité , 
a  enlln  renoncé  .  en  sa  présence  ,  et  a 
s  dites  possessions ,  avouant  ses  loris  â 


v«nl  que  lusurmit  ;  qu'en  ouln 
moitié  de  «a  maison  de  Hoatlaîn, 
pr4,  ainsi  que  de  la  dinie,  qu'il  a 
TaasI.  Il  ajoule  que  son  prédéce 
ocscboses  (voirie  n<  30B];  mais 
■yiBt  voulu  les  Taire  révoquer,  y  a 
(Ûclart  n'avoir  aucun  droit  si 

*  llosier,  évéque  de  Cambrai .  fait  savoir  que  Gosiuin  ds  Ville .  pour  le 
npoe  de  soD  3me  et  de  celles  de  se»  ancËIres ,  a  c6dé  <i  l'abbaye  d'Aine ,  en 
t'en  réservant  InulGlois  l'usulruil,  1°  la  moiliè  d'un  alleu  qu'il  avait  acheté 
de  Wauiirr  de  Bosden ,  et  dont  il  laissa  ii  sa  femme  Héluide  l'autre  moilîé  ; 
9>  )>  maison  qu'il  avait  liâtie  ï  Hoêdett ,  et  3°  trois  de  boniers  de  terre  et 
do  pré  alentour,  qu'il  reconnut  avoir  usurpés,  avec  la  dirae,  à  l'aulel  de 
Saint- Vaa  si. 

'  L'abbc  Gérard  lait  connaître  qu'Hugues  de  Croix  ayant  élevé  des  con- 
teslalions  au  sujet  de  divers  droits  de  l'abbaye  d'Aine,  s'esl  rallié  aux 
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DATES. 

• 

loci  convenlus.)  De  concordia  inlerecclesiam 

de  Alna  et  ecclesiam  sancli  Dyonisii  de  Dro- 

• 

keroie  *. 

1219. 

318 

147  V» 

De  pascuis  Balduini  de  Slrepi.Euslachius 

de  Ruez  *. 

1202. 

319 

148 

Arnulpbus,  decanus  de  Bincio  ;  de  pascuis 

Balduini  de  Strepi  apud  Hosden  elGoignies  >. 

1202. 

320 

148 

De  pascuis  de  Hosden  et  de  Goegnies,  et 

. 

de  divisione  allodiorum  de  Goegnies.  Willel- 

mus,  pairuus  comilis  *. 

1204. 

•  agebat  in  monlensi  curia;  Item,  Nicbolaus  de  Barbenzione;  Eusiachius 
»  deLens]  Hugo  e/e  Bo88oet\  Balduinus,  cas/e/Zaitu^  de  Mons;  Robertus 
»  de  Carneriis.  % 

*  Convention  passée  entre  Tabbaye  de  Saint-Denis-en -Brocqueroye  et 
Tabbaye  d'Aine,  par  la  médiatiop  de  Bauduin,  abbé  de  Cambron,  et  par 
laquelle  Tabbaye  de  Saint-Denis  concède  à  perpétuité  au  monastère  d*Alne 
toutes  les  dîmes  et  lous  les  lerrages  qu'elle  levait  sur  les  terres  de  cette 
dernière  communauté,  ainsi  que  les  pâturages  de  Hosden  et  de  Goignies, 
sous  un  triple  cens  annuel  de  10  muids  de  froment,  de  6  de  bon  blé  vai- 
reux  et  de  À  d'avoine,  à  la  mesure  de  Mons,  à  distribuer  parles  religieux 
d'Aine,  à  la  Toussaint  et  à  la  Noël,  dans  leur  grange  de  la  Louvière;  — 
que ,  pour  le  bois  dit  de  Sainle-Marie,  que  ces  religieux  tiennent  de  Pab- 
baye  de  Saint-Denis,  ils  paieront,  chaque  année,  le  jour  de  saint  Denis, 
12  deniers  de  blancs  de  cens.  —  Cette  charte  est  transcrite  au  folio  28  du 
beau  cartuiaire,  in-folio,  en  vélin,  de  Tabbayede  Saint-Denis-en -Brocque- 
roye, qui  se  trouve  aux  archives  de  TÊtal,  à  Mons. 

*  Euslache,  seigneur  (/f  Ruez  (Rœulx),  fait  savoir  que  Bauduin  de  Sfrepi 
a,  par-devant  lui  et  d'autres  personnages  nobles  et  honorables,  renouvelé 
la  déclaration  qu'il  a  accordé  à  Tabbaye  d'Aine  le  droit  de  faire  paître  ses 
bestiaux  sur  ses  alleus  de  Hosden  et  de  Goegnies, 

^  Cette  charte  est  de  la  même  teneur  que  la  précédente. 

*  Guillaume,  oncle  paternel  du  comte  de  Flandre  et  de  Hainaut,  fait 
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321 

149  V 

Wjliclmm  de  Sancio  Salvio,  de  pasouis  do 

Gocgnie»'. 

1205. 

333 

149 

Euslacliins  de  Ruez,  de  puscnh  de  ('0<'- 

gnies  '. 

I2II5. 

333 

149 

Balduinos ,  cornes  Hsinoensls  ;  de  pB<!Cui« 
de  Sanelo  Vedasio  et  do  Hosden  et  <le  Goe- 
gnifs  a. 

32t 

I1»V' 

Ladouse,  (ilius  nobilis  viri  Tlieoderlci  dicli 
deSIrepi.)  De  ijij  "  rasenis  bladi  Walonis  de 

Slrepl  el  pasiuris  de  Copenies  '. 

1237. 

Mvnir  qu  élnnt  muni  d'une  procuralion  prmr  (oui  le  Hainaul.  émanée  du  dit 
cotait .  qui  tiiil  le  voyage  de  Jérusalem,  Bauduiii  de  Slrépi  s'est  présenté 
dacanl  lui  e(  lea  Lamines  du  comie,  el  leur  a  déclaré  lu'il  avait  cédé  à  l'ab- 
baye d'Alnc  les  pûluraice^  de  ses  alleu9doifos<renei  de  CoeifniM,  du  consen- 
Icmenl  de  ses  Dis,  Alard,  Nicolas,  Tliierri  et  Dugues  ;  qu'il  a,  en  oulre, 
Mllitrt  au  parl.iee  des  alleui  de  Gotgnka,  fait  par  lui,  Guillaume,  el  la 
caurcie)ian»(voirn.>3IS).<iHorum  lestes  sunl:  l'IiiNppus.fom»  \amu~ 

■  etmië;  Euslacliiui  >li  Rut»;  Hu^o  de  Ftorinti ;  ISicliolaus tfe  Condel; 

•  Efidius  rfi'  Barbetiehon  ;  Gillenus ,  catlellanuB  île  Beamortt  ;  Baldulnot 
-  de  LobiM.  Actum  iu  presenlia  domini  Dugonis,  teodîensU  tpitcopi,  in 

•  ItK'oiuxU  Uiniium,  qui  dicilurSilva.  • 

<  Le  mèmi  notifie  que  Renier,  Sis  ite  noble  liomme  Gilles  de  Cage,  en 
sa  présence  el  devant  la  cour,  à  Hons,  a  donné  à  l'abbaye  d'Aine  un  bonier 
<lfl  lerre  qu'il  possédait  dans  les  alleus  de  Goegniti,  cl  cinq  boniers  des 
•Ileai  communs  k  prendre  où  les  religieux  le  vaudraient,  ainsi  que  l« 
pètDragesur  tous  ces  alleus,  tautdans  les  bois  que  dans  les  prés.  ■  Testes  : 

•  Eustacliiusde/luci;  Rogerus  (fe  ConrUit;  Geranim  de  Jact  ;  Batduinm 

■  et  AlardusileSIrFjii,- 1Iuk;o  el  Jacobus  de  Cd^e,   » 

*  Cliarte  d'une  même  teneur  que  la  précédente,  saut  qu'elle  émane 
ritmiache ,  stiipieur  de  hieulx ,  parent  de  Renier  de  Gage. 

*  AsiiXR  V. 

*  Cruian  l»\iF  à  l'abbaye  d'Aine  par  Wauller,  surnommé  Walon ,  sei- 
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325 

150 

Magister  Galterus  de  Domno  Stephano,  de 
oblalionibus  allaris  (parochie  de  Domno- 

Slepliano)  *. 

1239. 

326 

150 

Jolianncs  ,  Thudiniensis  advocatus  ,  et 

(Egidius)  filius  eius,  de  dovo  oralorio  *. 

1220. 

327 

150 

De  terra  Roberli  deCarnieres.  Balduinus, 

cornes  Hainoensis  '. 

1202. 

328 

150  V* 

Euslacbius  de  Ruez,  de  iiij«'  Jornellis 

terre  ^. 

1204. 

329 

150v« 

Euslacbius  de  Ruez ,  de  elemosina  Bal- 

duini  mililis  ^. 

1208. 

gneur  de  Ladouse  ,  moyennant  un  cens  annuel  d*un  denier,  de  quatre 
rosières  de  méteil ,  à  la  petite  mesure  de  Bincbe,  que  la  dite  abbaye  devait 
lui  payer  cbaque  année,  pour  un  terrage  à  Goegnies^  ainsi  que  des  pâtu- 
rages de  Goegnies  et  de  nasdeng,  qu'elle  a  acquis  de  ses  ancêtres. 

*  Gautier  de  Donstieime,  chanoine  de  Huy,  fait  savoir  que  Tabbaye 
d*Alue  lui  ayant  concédé  viagèremeut  deux  paris  des  offrandes  de  la  pa- 
roisse de  Donstienne,  dont  il  a  joui  depuis  longtemps,  il  a  spontanément 
remis  ces  deux  paris  à  la  dite  abbaye, 

*  Jean ,  avoué  de  Thuin ,  et  Gilles,  son  fils,  concèdent  à  Tabbaye  d*AlDe 
tous  leurs  droits  sur  les  biens  meubles  et  immeubles  affectés  à  rédificatioD 
de  son  nouvel  oratoire ,  et  qui  se  trouvent  dans  leur  juridiction. 

*  AniiixB  XVI. 

^  Donation  faite  à  Tabbaye  d'Aine  par  Eustacbe,  seigneur  de  Rœolz, 
pour  le  salut  de  son  âme  et  de  celles  de  ses  ancêtres,  de  À  jouruels  enviroo 
d'un  alleu  près  de  l'endroit  appelé  Morvas^  procLe  un  chemin  allant  de 
Morlanwés  à  Péroné,  «  Testes:  Hugo  de  Rumegni;  Alardus  de  Sirepi; 
Walterus  de  Rœue,  » 

'  Eustache,  seigneur  de  Rœulx,  se  porte  caution  delà  donation  que 
Bauduin  de  Ruez,  chevalier,  a  faite  aux  religieux  d'Aine,  du  consentement 
de  Reinuide,  son  épouse,  et  sauf  à  en  retenir  les  fruits  sa  vie  durant,  de 
12  boniers  environ  de  terre  situés  près  de  Brakunaluet,  qu*il  tenait  de  lui 
en  fief.* 
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330 

151 

De  lerra  Baliluini  de  Ruez.  [  PoiicearJus,) 

decanusde  ttinoli*. 

1208. 

asi 

l&l 

Denuinque  jornelis  terre.  Euslauliius  de 

Huez'. 

1217. 

331 

lai 

Eusiucbius  de  Buez,  de  tribus  bonariîs 

nemoris  Beatrjcis  de  Famelleus  Rues  ». 

1219. 

333 

151  v 

(Heluidls),  AbbalissB  Mvellensis  ;  de  rij 
bonariis  nemoris  Bealricis  do  Fametleus- 

Rues*. 

1319. 

334 

152 

(Guldo.  decanus  ecelesia  Nivellensis.)  De 

querela  Niolioiai  de  Famelleus  Rues  >. 

1234. 

■  Cliirie  d'une  même  lenour  que  la  précédente,  à  laquelle  le  carlulaire 

*  Donation  faile  A  l'abbaye  d'Aine  par  Eusiacbe,  seigneur  de  Rœulx,  en 
CoBiidéraiion  de  son  nme  et  de  celles  de  ses  aucèlres,  do  5  journels  de  sa 
lam  de  TrivUrt,  lis  à  Kenailut ,  près  du  clinmin  qui  conduit  vers  Trivière 
•(  à  Looiire. 

■  Convention  passée,  par  la  mËdiallon  d'Eu!!laclie,  seigneurde  Rceulx, 
«4 d'autres  prud'liomm«s,  entre  l'abbaye  d'Aine  et  Gérard  du  Bois,  cbeva- 
lier,  et  Joie,  son  épouse,  au  sujet  de  trois  boniers  de  bois  que  l'abbaye 
dîMîl  avoir  raçus  en  aumôuede  dame  Béatrix  de  Famelleus-liues  [Famil- 
iMKut  I ,  mère  de  Joie,  épouse  de  Gérard  susnommé,  lequel  prétendait 
qm  celle  doaation  n'avait  pu  se  taire  léeHiemeni,  à  cause  que  la  dite  dame 
Btitrit  dcrail  être  veuve  de  son  premier  mari  lorsqu'elle  ta  Ri.  Gérard  et 
Ma,  son  épouse,  cédérpnl  à  l'abbaye,  on  présence  de  l'abbesse  de  Nivelles 
cl  avec  son  vonsenteincnl ,  tous  leurs  droits  sur  les  dits  trois  boniers  de 
bois,  qu'ils  tenaient  de  cette  nbbesso,  et  nommèrent  pour  âtage  de  ce  con- 
trat le  seigneur  de  Rœulx. 

*  Contlrmatlon  donnée  par  lléluide ,  abbesse  do  Nivelles,  à  la  cession 
rappelée  dans  l'article  procèdent. 

»  l.e  doyen  de  Nivelles  nolifle  que  Nicolas  de  Famellouê-Bvis  [àe  Faniil- 
leureui),  chevalier,  ayant  élevé  une  contestation  contre  l'abbaye  d'Aine, 
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335 

152 

336 

162VO 

337 

I52v* 

338 

153 

De  pascuis  Egidii  de  Sarto.  Ponceardus, 
decanus  de  Bincli  <. 

Wallerus  de  Ravia,  de  feodo  Egidii  de 
Sarto  «. 

Egidius  de  Sarlo,  de  xxix  bonariis  De- 
moris  '. 

Egidius  de  Sarlo,  de  xz  bouariis  sarti  ^. 


1211. 

1219. 

1220. 
1231. 


touchanl  le  bois  situé  près  de  Buesonriu,  qu'elle  possédait  depuis  nombre 
d'années,  reconnut  enfin  la  vérité,  et  en  présence  de  ses  pairs,  les  hommes 
féodaux  de  l'abbcsse  de  Nivelles,  et  autres,  déclara  qu'il  n'avait  aucun 
droit  sur  le  dit  bois  et  que  s'il  pouvait  en  être  autrement,  il  s'en  déportait 
en  faveur  de  l'abbaye. 

*  Le  doyen  de  Binche  fait  savoir  que  Gilles  de  Sart ,  du  consentement  de 
son  seigneur  Gérard  dti  Bois,  a  donné  aux  religieux  d'Aine,  moyennant  un 
cens  annuel  d'un  denier,  tous  les  pâturages  de  Sart  et  de  Hosden,  à  l'usage 
des  bestiaux  de  Tabbaye,  et  À  bonicrs  et  demi  de  terre  à  l'endroit  dit 
Menaulu,  sous  un  cens  d'un  denier  payable,  chaque  année,  à  la  saint  Jean- 
Baptiste  ,  ce  que  le  dit  Gilles  reconnut  en  présence  des  frères  du  concile  de 
Binche  et  de  la  loi  de  Bosden  et  de  Haine-Saint^Patd.  Suivent  les  noms  des 
prêtres  et  des  échevins  de  Hosden  et  de  Haine- Saint -Paul,  qui  furent 
témoins  à  cet  acte. 

*  Wautier  de  Raive  concède  aux  religieux  d'Aine  qu'ils  achètent  et  pos- 
sèdent à  perpétuité  le  tiers  de  son  fief,  que  Gilles  de  5ar( ,  chevalier,  tenait 
de  lui. 

>  Donation  faite  à  Tabbaye  d'Aine  par  Gilles,  seigneur  de  Sart,  pour  une 
chapelle  à  construire  au  nouvel  oratoire ,  où  l'office  divin  sera  célébré 
quotidiennement  après  sa  mort,  de  29  boniers  de  bois  à  Ménaalu  proche 
la  grange  de  la  bouvière ,  avec  le  consentement  de  Wautier  de  Raive,  de 
qui  il  tenait  ce  bois  en  fief,  et  moyennant  un  cens  annuel  de  3  deniers, 
monnaie  de  Valenciennes,  payable  par  l'abbaye,  à  la  saint  Jean-Baptiste , 
au  village  de  Haine-Sain l-Paul. 

^  Gilles  de  Sart  et  Marie ,  son  épouse ,  cèdent  à  l'abbaye  d'Aloe ,  SO 
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340 
341 
342 

153 
153  V 
153V 

154 

Egidius  de  Sarlo ,  de  larragio  de  Heke- 
enie.»  '. 
De  paaeuis  Egi-Iii  de  Sarlo,  EushcLius  de 

RW7.  *. 

Egidius,  abbas.  et  caiitlurum  Saacl\  Foil- 

lani;  de  ijbu.  bonariis  nenioris  de  Menalu  ». 

(Praler  Balduinus,  diclus  ubbas ,  el  con- 

(le  Sarlo  a|>ud  Cepelen  [Cbepelci}  *. 

1231. 

1211. 
1228. 

1239. 

br-iiirrs  de  Icrre  il  Uenaalu.  proche  la  grange  de  la  Louvière,  avec  le  coo- 
»»nlemrn(  de  W.iutiiT  dt  Itoavie,  de  qui  ils  lenajenl  ci-lic  Irrre,  et  moyen- 
nsnl  un  cciia  annuel  de  3  déniera,  payable  à  \3  saint  Jean'Haplisle,  au 
ttlIlK"  'à*  Hoin'i-Sainl-Paul,  el  après  leur  mari,  le  paiemetil  d'une  pllauce 
d«  cenl  sous  k  lou(  le  couvenl,  citaque  année,  le  jour  de  saint  Gilles. 

<  Cilles  (le  Sari  donne  ^  l'abbaye  d'Aine  le  lerrage  qu'il  avait  à  Bekegnits, 
mciyennant  unu  rente  annuelle  et  viaiiéreUe  deux  rasièretde  bit,  A  prendra 
■  \*  xranjje  de  la  Louvière,  el  doni  l'abbjye  sera  quitte  aprfei  su  mort. 

*  EusiacLe,  seigneur  de  Hœuti.  confirme  que  fiillesde  Sartn,  en  sa  prâ- 
Mnce,  donné  i  l'abbaye  d'Aine,  tous  les  lûluraKesde  son  lieCde  Sartg  et  de 
Sautm,  tnoyoniinnl  un  cens  d'un  denier,  payable  à  la  saint  Jean-Baplîslei 
e«  qui  s'est  Nil  avec  le l'onsenlemcnl  de  Gérard  iluBoit,  de  qui  ce  lielitait 
l«nu,  el  celui  du  dit  Euslache,  de  qui  GÉrard  le  relevait.  (Voir  n°333]. 

*  L'ablmyedeSaint-Foillao,  de  l'ordre  des  Prf  montrés  (à  Rtsulx),  con- 
cUe  k  celle  d'Aine  la  libre  possession  de  deux  boniorsdo  boissis  dtfmiifu, 
i]a«  la  mire  de  Cilles  de  5arl,  avec  le  consenletnentde  celui-ci,  avail  légué 
aux  rel illieux  d'AInc. 

*  L'abbé  cl  les  religieux  d'Aine  déclarent  avoir  acbeté  des  deniers  de 
Gilles  rf«  Sart,  chevalier,  U  boniers  de  lerre,  doul  S  li  ChepeUi,  qui  relè- 
veol  de  l'éirlise  de  Huy.  sous  un  cens  de  six  deniers  de  Liège  par  bonicr, 
■onuellement ,  et  S  à  Watèye,  lenus  de  Guillaume  île  Uaute-ltiot,  sous  un 
c«i»  annuel  de  13  deniers  de  Liège  et  de  deux  dizains  d'épeautre  et ,  en 
«Dire,  i  muids  d'épeaulre  sur  deux  boniers  de  terre  sis  à  Korfon,  dont  les 
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154 
I54V 

(Godinus,  Bincicnsis  decanus.)  Elemosina 
Mardi  de  Sancio  Vedasto  '. 

[  Bartholomeus,  abbas  SancU  Dyonisii,  et 
Godinus,  decanus  Bincii,  cl  Henricus  roon- 
(ensis  decanus  )  De  tribus  modiis  frumeDti 
Alardi  de  Sancio  Vedaslo  *. 

1289. 
1193. 

fruits  seront  viat^ëremcnt  délivrés  au  dit  Gilles,  et  seront,  après  sa  moK, 
distribués  aux  pauvres  parles  soins  de  Psumônierde  Tabbaye  et  parla 
main  du  maître  de  la  grange  de  la  Louvière. 

*  Godin,  doyen  de  Bincbc,  notiHe  que:  !<>  Alard  de  Saint-Vaast,  fils 
d'Hersende,  a  reconnu  en  sa  présence  et  sous  le  témoignage  de  son  cha- 
pitre, avoir  injustement  molesté  réalise  d*Alne  pour  la  terre  dite  Sars- 
Friat  et  touchant  toute  la  donation  faite  à  cette  église  par  ses  ancêtres, 
et  qu'il  a  accru  celte  donation  de  plus  de  huit  boniers  de  terre  sis  en  la 
couture  de  Morignies ,  du  consentement  d'Hersende,  sa  mère,  et  de  Mar- 
guerite, son  épouse,  qui  abandonnèrent  leurs  droits  sur  cette  terre:  ce 
qui  fut  fait  du  consentemonl  des  seigneurs  de  qui  elle  relevait,  savoir  : 
Thierri  de  Strepiel  ses  flis.  Renard,  Godefroid  et  Bauduin  de  Slrepi,  et 
sous  le  témoignage  du  maïeur,  des  éclievins  et  de  toute  la  loi  de  Saint- 
Vaasl  et  d'autres  personnages ,  tels  que  :  Bauduin  de  Ripa^  Simon  de 
Hoaden,  Godefroid  de  Trivière,  chevaliers,  et  Renauld,  maleur;2*qae 
Tabbaye  d'Aine  jouira  de  la  dite  lerre ,  sous  un  cens  annuel  de  4  deniers, 
monnaie  de  Valenciennes,  à  payer  à  la  saint  Jean-Baptiste.  «  Huius  rei 
»  testes  sunt:  Nicbolaus,  presbiter  de  Strcpi  ;  Walterus,  capellanus  de 
»  Sancto  Vedaslo,  qui  ibi  présentes  fuerunt  ;  ego  quoque  Godinus  decanoi 
»  et  socii  nostri ,  in  quorum  presentia  recognitum  est,  videlicel:  Hogo 
»  de  Fessant  ;  Adam  de  Cruce  ;  Theodericus  de  Lobiis ;  Bastianus  de  Lema  ; 
B  Gislenus  de  Sancto  Vedasto  ;  Albericus  de  Spineto,  » 

<  Donation  faite  à  l'église  d'Aine  par  Alard  de  Saint-'Vaaêt  dit  de  VAtre 
de  Atrio)^  du  consentement  de  sa  sœur  Fressende,  de  Renier  son  mari  cl  de 
ses  enfants,  de  trois  muids  de  grain,  à  la  petite  mesure  de  Binciie,  qae 
Téglise  lui  devait  à  litre  de  la  dîme  de  ses  terres.  Parmi  les  témoins,  figu- 
rent :  «  Balduinus,  castellanus  de  Mons  ;  Henricus  de  Kaite.  » 
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(Godiniis,  Binciensis  decanus.)  Dn  lerra 
Hnihllilis  de  Sancio  VeUnslo  e(  Eve  nil  eeius, 
rtCisFebcrlide  Harnn  •. 

(Wnliprus  Uiclus  WalM  de  Slrfpi  el  domi- 
niisdc  Lailouse.)  De  ïxivi  boneriis  nemoris 
d*  Sancio  Veilasio  •, 

(Siliiiia,  ecclPîie  BealB  Waldednidis  in 
Uonlitius  caDonica.)  De  elemosiaa  Sibiliede 
Haveracli  '. 

1191. 
1245. 

IcDKJlUirit 

1227. 

<  Oonaliuiis  à  réélise  d'Aine  :  ■•  par  Ualliilde  de  Saini-Vaasl  el  Eve,  sa 
BI1«:dedejx  tioriiersdo  lerro  proclicla  [onlaine  de  Moregnies.  [aile sous  un 
cens  anijupi  de  deu«  deniers,  monnaie  de  ValencJennei,  i  payer  à  la  saint 
Jesn-Bapiisle,  du  consenlement  de  Gilbcrl  de  naine  el  d'Eve,  son  ipouse, 
il<quïellei  lenaienlcea  dKU\  bonlers  ;  3°  par  Gilbert  et  Eve,  son  épouse, 
<(edrn«  lulri's  boniers  Juignanl  aux  précédenis,  sous  un  mâmc  cens,  avec 
l'aErèalion  do  notile  liomnie  Hugues  de  Bosaoil  cl  de  Wiirie,  son  Ëpou^e, 
da  qui  ils  retevaienl. 

■  Venie  faite  h  l'abbayo  d'Aln«  par  Hugues,  (Ils  de  Nicolas  de  Saint- 
Viiit.  clievalipr,  de  3U  boniers  du  boia  dit  do  Saint-Vaast,  (cnu  en  Set  de 
Wauticr  de  Slrepl.  qui,  du  consenlemcnl  de  Jean,  son  Dis  alnâ,  parvenu  en 
■gB  liKilime ,  se  dessaisit  en  faveur  de  la  dite  abbaye  de  tous  droits  qu'il 
■«ail  sur  ces  3S  boniers. 

*  Ai'lo  par  lequel  Sibille  d'Havre  ,  cLanninosse  de  Sninle-Waudru  ,  & 
HoQS  *,  abandonne,  pour  le  repos  de  son  âme  et  de  celles  de  ses  ancêtres, 
i  Tabbaye  d'Aine:  t'  quiuie  boniers  eiiviroii  de  l'alleu  qu'elle  )iDSïèdail 
i  Havre  ;  —  2»  sa  maison  ,  avec  grange,  verger  el  Irois  courlils,  qu'elle 
tenait  de  Gérard  de  Longeroe,  sous  un  cens  annuel  de  là  deniers  de  Valen- 
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348 

349 
350 

351 

156 

1 56  \o 
I57V» 

1 57  V 

Henricus  miles  dictus  Berlous,  de  elemo- 
sina  Mardi  de  Berloumont  (burgensis  de 
Rodio)  «. 

(Margarpta,  Flandrieel  HaynoccomiUssa.) 
De  XV  boneriis  terre  de  Haverecb  •. 

*  Decanus  de  Bincio  (  Wibiers,  doiens  de 
Dinch);  de  elemosina  Crassini  (Watiers  Gras- 
sins)  *. 

*  (Eustacbes,  cbevaliers,  sires  dou  Ruez.) 

1249. 
1261. 

1248. 

ciennos  à  payer  à  la  saiol  Jean-RapUsle  ;  —  3"  trois  journels  et  demi  de 
pré,  en  alleu ,  et  un  journci  de  pré  pour  lequel  il  est  payé  par  an,  au  cbâ- 
telain  de  «Mons  ,  un  denier  de  Valencienues  ;  —  4°  le  tcrrage  d'un  bonier 
et  demi  à  Sarl-Amfroit ,  et  deux  deniers  de  Valenciennes  à  payer  sur  uo 
petit  ebamp  annuellement.  Cet  acte  fut  muni  des  sceaux  des  témoins  ci- 
après  :  Tabbé  de  Maroilles,  le  doyen  de  Saint-Germain  de  lions,  Nicolas 
de  Frameries,  cbanoine  du  même  cbapitre,  la  custode  de  Sainte-Waudru 
à  Mons;  et  des  bommes  de  la  cour  de  Mons,  Gobert  de  Bioel,  Alard  de 
Strépi  et  Gérard  de  Hainau.  —  Voir  la  cbarle  n»  349. 

*  Henri  dit  Berlous,  cbevalier,  approuve,  avec  le  consentement  de  Sara, 
son  épouse,  et  moyennant  qu'il  en  reçoive  le  cens,  la  donation  faite,  en 
présence  d'Ysaac,  son  bailli,  du  maleur  et  des  écbevins  d'Havre,  à  Tabbaye 
d'Aine,  par  Alard  dit  de  Dertainmont ,  bourgeois  de  Rœulx ,  du  consente- 
ment de  Marie,  son  épouse,  de  buit  boniers  environ  de  terre  arable  qu'il 
avait  au  terriloire  d'Havre. 

*  Annexe  XXXIII. 

'  Le  doyen  de  Bincbe  certifie  avoir  été  présent  au  record  fait  par  les 
écbevins  de  Haine-Saint-Pierre ,  de  Taumône  que  sire  Watiers  Grassins 
donna  à  la  maison  d'Aune,  a  par  le  los  dame  Ruesselain,  se  feme,  »  de  son 
héritage  provenant  en  partie  de  son  père  et  en  partie  de  ses  acquêts,  à  U 
condition  que  lui  et  sa  femme  en  jouiront  leur  vie  durant.  —  «  A  cel  recorl 
furent  sire  Evrars  li  Crelurs,  Jakèmes  li  Marcbans,  Jcbans  li  Moines,  Wil- 
laumes  li  Meuniers,  Adans  li  Meuniers,  Gelebiers  li  Torneres,  Godefrois 
dou  Cbaîne,  escbcvin,  et  plusour  autre.  » 


.■ 

i 

1 

nUlJRIQUES. 

nATLS 

De  Icrragio  xMiiJ  ••  bonuariorum  lerre  Wiil- 

ten  flJii  (lofflinl  nuKoiiis  de  Bo»  de  IlaJae  •. 

1263,K.s(, 

352 

liSv. 

-  [Gilas ,  abbés  <Ie  S»lnl-Dciijs-cn-nrokC' 
roîo,  el  las  li  convcns  de  ce  meisniP  Nu.)  Li 
coiivonlc  (te  In  dîme  de  Ccl.iin-CoiilurG  , 
eiilre  le  Rtise  .l"Aiine  cl  Saml-Dcuis  on  Ilro- 
ijucraic  *. 

12(19. 

!  ais 

ISSv 

(  \V. .)  Deianm  fiinciensis,  (et  illuslri!  co- 
milisse  J.  capcllanii5  in  Dfnpliîo.)  De  qiie- 
relii  Cdpilurî  Sancl.!  Waldcdrudis  nionlca' 

SIS    . 

1258. 

.,>l,,h. 


<  Eusiauhc,  fliflvalier,  seigneur  ie  Ra-ult,  fail  savnir  qu'en  m  prÉscnc« 
M  eell«  d'Otloo  de  Uasilni'j,  mariilmur  du  douaire  lie  lu  inËre  de  Jclian.  Ills 
<l« Jehan  Saasel.eldcs  linmmesdii  dilJean  el  aulret.  l'abbayeil'Alnea  rfç» 
rmvMliliife,  selon  les  luis  «I  usaife,*  du  pays,  du  iprrnKn  de  U  boiiierfi 
tOTlron  filuésb  J/nuia/lifcAidanslellftdeBasde  Haine,  quo  luiadoimts 
0M»i  rff  Do»  tie  Bain».  ■  Ce  Tu  (ait  il  HavcrecL,  l'an  del  Incarnation  llidsu- 
•  Crisi  md  ce  el  lniij  {1364  n.  «M.  le  merkedi  apriès  la  Tyipliai; 

■  AcconI  en  vcrlu  duquel,  p^ir  le  eonieil  d'I^uilaclie,  seigneurdu  Rœuliel 
d'tuire.i  pruiniommes.  l'abbaye  do  Salnt-Denis-en'' 
pcrpt  lue  lit' ment  In  dîme  dn  6  lioiiiers  de  terre  q 
UCfil  au  lieu  appelé  Grlaia  -  Couture , 
niières  de  véreux  el  de  deun  rasiùres  il'uvoiue,  à  U 
payer  II  l'abbaye  d'Aine,  en  la  maison  de  llosJtny,  > 
Harltn  el  la  Chandeleur.  Cet  accord  fui  muni  det  n 
Slinl-Denii  el  du  sciKneur  du  Hœuln. 

>  Lf  doyen  de  Biodie  el  le  cbapcluin  de  la  comtesse  do  llalnaul 
viUa,  oolilienl  que,  pour  ineltre  lin  k  un  différend  eiili'e  l'abbaye  d'ANie  ci 
I*  «bapilrc  de  Sainlr-Wnudru,  de  llnns,  an  sujri  des  ditnes  de  ccrlniri! 
rtnmpi  du  lerrllairode  fiinciie  el  de  Uuvcrines.  savuir:  !t  Corgi'chon- 
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Tal .  sor  b  terre  iTBeffKDde.  smr  ■■  b— ier  de  Jfas  Lmb,  sar  h  Icm  de 
Fakboa  Xorlenrei  et  d^Te,  et  smr  ■■  joarad  de  Pasekèle,  —  les  dites 
parties  les  cboîsireDt  po«r  arbitres,  par  lettres  de  cMiprous,  sims  peine 
de  trente  Iitt»  de  blancs .  et  qn  après  s'être  caq«îs  de  la  Térilé  par  la 
dccbrallon  de  témoins  a jant  prêté  servent ,  et  amir  tm  FaTîs  de  pm- 
d^moMs.  ils  Mt  déclaré  qne  la  dime  de  G4>rfecbonTil ,  celle  d'VerscBde 
et  dn  bonier  de  Jean  Lion ,  appartiennent  ebacnne  par  nmlié  à  Tabbaye 
d'Aine  et  an  cbapitre  de  Sainle-^Wandra  de  Sons  ;  qne  tonte  h  dise  de  la 
terre  de  Fokbon  et  celle  dn  jonmel  de  iean  Pancbète  sont  à  Fabbaye. 
•  Actom  anno  doî  m*  ce*  xh  viij*  in  crastino  Varie  Xagdalene.  • 

*  Gerl>erge ,  ille  de  noble  bomae  Tb. ,  setgnenr  de  Itocàêfon  et  de 
Wakcourt^  Helard,  son  fils,  et  Harie,  sa  fille,  qn  elle  entde  Nicolas  dit  àroû^ 
gmart,,  cèdent  à  Fabbaye  d'Aine  la  IroisiènM  partie  dn  ternie  qn*ilsatale&t 
contre  ce  monastère,  snr  deux  jooraelsde  terre  environ,  prucbedn  vivier 
del  Lukj  ainsi  qne  la  troisième  partie  d'an  cens  annnel  de  dix  deniers,  qni 
élait  anssi  à  la  cbarge  de  Fabbaye.  Ces  lettres  tarent  revélnes  dn  sceau  de 
Gerl^erge  précitée  et  de  celai  de  son  frère ,  Tb.,  seignear  de  FnifrcdbôM*. 

*  Conveotioo  passée  entre  Fabbaye  d'Aine,  de  Fordre  de  Giloanx,  et 
Fabbaye  de  Bonne-Espéraoce,  de  Fordre  des  Prèmontrês,  et  approuvée  par 
Fabbé  de  Cîieanx  et  par  le  cbapitre  général  de  Fordre.  Par  cette  conven- 
tion, il  fat  déclaré  qae  l'abbaye  de  Bonne-Espérance  ne  poarrait  pas  lever 
la  dîme  sur  trente  boniers  de  terre  qui  appartenaient  à  Fabbaye  d*Alne, 
à  HaiDe-Saiol-Paul ,  sous  la  condition  toutefois  qne  si  celle  dernière  eom- 
munauté  achetait  ou  possédait  dans  la  suite  d'autres  biens  au  dit  lien, 
elle  paierait  à  Fabbaye  de  Bonne-EspéraDce  la  diroe  sur  ces  nouvelles  pro- 
priétés. —  HAoni,  Ckrtmicum  eccle^kt  BonffsSfirt.  p.  147,  n*  33. 
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SU 

lS9v> 

•  Jnlians  d'Avesoes,  des  bos  de  Saiot- 

Va*i '. 

1201. 

3S7 

liSï» 

•  (Nieholes  de  Housdeng,  cbevaliers.)  Des 

viviers  de  roLoviere». 

1284. 

ISS 

m 

■  (Giles,  chevalliers,  dis  Rieaus,  sires  dou 

RuM.)  De  lerre  aquise  on  bos  de  S'-Vasl  ». 

1289. 

m 

m 

«  Qulllance  de  v  Ib.  Ciles  Rieaus  [sires 

dou  Rues)  *. 

1291. 

ato 

1  sov- 

proecclesia*. 

1290. 

Ul 

iet 

•  IVallej,  sires  de!  Ladeusce.)  De  v  joriicT! 

de  terrnen  Sallegoil'. 

1295. 

'  Hicboles(/e //ou»:/cnj,  chevalier,  aoiluille  l'abbaye  d'Aine  des  droits 
^■11  rtclamail  d'elle  ■  pour  l'oquison  do  le  fuilure*  des  viviers  de  le 
Louviire.  ■  Ces  Icllres  turenl  SRellées  par  le  dil  Nieholes ,  en  présence  do 
*ei  liomnies  el  des  Autievini  d*  le  pùileil  **  île  Saint-Vaêt  ;  •  lesquelles 
(drrnl  données  en  l'an  de  (trassem.pc.iiijxï  el  iiij,  el  mois  de  fenal  •■»,» 

*  ViHtie  railc  par  le  «eigneur  du  Rœulx  à  l'abbaye  d'Aine,  de  3a  boniers 
du  bois  dit  de  Saint-Vaasl.  qui  lui  soni  échus  en  héritage.  Il  s'oblige  à  en 
donner  l'inveslilure  ï  l'abbaye,  par  (oi  et  par  jugement,  et  par  le  loi***' 
du  trigtteur  de  qui  il  les  lient. 

'  Quillani-e  donnée  à  l'abbaye  d'Aine  par  le  soif^ncur  du  Rœulx ,  de  la 
•omme  de  SOO  livres  do  tournois  pour  prix  de  la  vente  ci-dessus. 

*  AnirtXK  xxxvi. 

*  L»  seigneur  do  Ladeutea  reconnaît.  coDtraircmenl  k  son  ancienne 
prilcnlion.  que  l'abbaye  d'Aine  possède  librctnenl  9  jouroels  du  lerre  à 
t'endrolldil5aI'rjai(,  nioyeunant  unuens  annuel  de  3  dooicrs  à  payer  à  la 
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362 

161 

*  (fiiles  c'on  apcle  Faniaus  de  Gojçnies.) 
De  iiij  jornez  dont  li  dime  fu  ciax  de  S/- 

Denis  •. 

1296. 

363 

161  v« 

*  (Willaumes,  abbés  de  Saint-Deiiis-en- 
Brocroie,  et  li  convens  de  ebest  meisme  liu.) 

De  permutatione  terre  Abbali  S.  Dyonisii  *. 

1299. 

364 

162 

*  (Maistres  Guillaumes  de  Saint- Amant, 
clers  à  Monsigiieur  Tabbcit  de  Saint-Gilain , 
et  Jcbans,  dis  li  Couz,  capellainsà  Mon- 
signeurde  Hennin  ,  arbitre.)  Sentenlia  con- 

tra curatum  de  Bossut  '. 

1298. 

365 

162v» 

(Fratres  Wallcrus,  monasterii  sancti  Foll- 

liani,  et  Jacobus,  monasterii  Alnensis  abba- 

saint  Jean-Dapliste.  «  A  cbelle  quitance  furent  com  homme  à  men  très- 
ctiier  signeur  monsigncur  dou  Rues,  messires  Ernous  dou  Rues,  Jebans 
Renars,  Piercs  li  maires  de  Alignau,  Ernous  li  Hongres,  Gilos  li  Orfèvres 
et  Jebans  Gontiers.  » 

*  Échange  entre  Gilles  Faniaus  de  Gognies  et  Tabbaye  d'Aine,  en  verlu 
duquel  quatre  Journels  environ  de  terre  entre  Gognies  et  le  Lovière^  sont 
attribués  à  celle-ci,  qui  en  aura  la  dime,  que  lui  laisse  Tabbaye  de  Saint- 
Denis,  contre  pareille  dime  à  lever  par  cette  dernière  sur  le  terrain  donné 
en  échange  au  dit  Faoiaus. 

*  Acte  par  lequel  Tabbaye  de  Saint-Denis  donne  à  celle  d*Alne  an  terraio 
de 4  boniers  et  demi  et  20  verges  par-devers  Gognies,  proche  sa  court  de 
le  Lovière,  contre  échange  d'autant  de  terrain  à  Kaisne  à  Bruel. 

'  Arbitrage  rendu  par  Guillaume  de  Sainl-Amand»  clerc  de  Tabbé  de 
Saint-Ghislain,  et  Jehan  dit  Licous,  chapelain  de  Monseigneur  de  Hennia, 
arbitres  et  ordeneurs  amiables  de  paix,  au  sujet  d'un  différend  qui  existait 
entre  Tabbaye  d'Aine  et  Monseigneur  Huon ,  curé  de  Bossut  detes  Saint' 
Gislain,sMr  les  dîmes  de  divers  lieux  y  spéciflés,  que  les  arbitres  déclarent 
appartenir  à  cette  abbaye.  Ces  lettres  ont  été  faites  en  la  halle  à  Bossut. 


Lit;  L  AnnAvE  n  alke. 
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RUBRIQUES. 

DITES. 

les.)  Arliiirium   inUr  nos  cl  abb:ileiii   S. 

Faillani  <. 

I3Q0. 

M6 

162  ¥• 

(VsKîfelPr  l'Glruade  Huyo,  canonicus  Tlju- 
diuie..si*.)  ScLlenlia  eonlra  abbalem  S.  Foi[- 

lani*. 

13no. 

3«ï 

183 

♦  Conconlia   iiilcr  nos  ol  {ioniinam   de 

Bouler  et  Willaumo  son  (il  >. 

368 

IGJ 

{Hcrincus.  caslellanus  de  BonliLus.}  De 
XX  s.  de  uens  par  ao  a  Harelie  *. 

■  Cniiipromls  par  lequel  tnailre  Pierre  <le  /Zij^.clianninc  de  Tliuin  ,  esl 
eboisi  pur  ratiliuyede.%iinl-Foillan  et  parcelle  ii*Aliie,  pour  jug'.'r,  avant  la 
laiDt  J«an-Gjp1l9lc  1300,  un  dlITérend  qui  existait  enlreeu\.  au  sujet  des 
dlmM  de  certains  cnurtils  ou  vergers  sis  k  IFouaileng  cl  à  Goeijnia  et  d'une 
terre  située  dans  lia  tlmiles  de  ces  villa);es. 

■  Semence  nrbilrale  prononcâe  au  portail  de  râjilise  du  Haeulx,  en 
présence  de  personnes  dos  abbiiyos  de  Saint-Foillan  el  d'Aliio,  par  mailre 
Pierre  <fe  Huy,  clinnoîne  de  Tliuin,  et  par  laquelle  la  preniiÈre  de  ces 
communaulAs  est  déclarée  n'avoir  aucun  drnil  sur  les  dîmes  prém  en  lion- 
nées  (  N*  3Q^)  et  dont  l'alibaye  d'Aine  avait  la  paiiîble  possession  depuis 
un«  Époque  sulBiaote  pour  lui  assurer  la  preseriplion. 

*  Accord  passé  rnirc  Caltierine,  dame  de  BouUr»  (Bourlers),  veuve  de 
Jakcnioii  il«  Boaleri,  et  GuillnuRie,  son  fils,  d'une  ])urt.  et  l'abtiaye  d'Aine, 
d'aaljc  part,  parla  médialion  de  Gossuin  de  Charuiért»,  au  sujet  d'un 
pré  vendu  ï  l'abbaye  par  llobert  de  Carnièret,  el  de  terres  ei  eaurlils  sis  ï 
UajfuneSaiat-Piért,  d*nne  contenance  de  quatre  boniers  vnviron ,  que  la 
même  communauté  looait  de  la  dite  dame,  sous  un  cens  annuel.  —  Cel 
Kic,  lort  loui;,  donne  la  contenance  de  toutes  les  terres  qui  avaient  (ait 
Tobjet  d'un  dilTérend  entre  les  parlies  prénommées ,  el  établit  déllnllive- 
ment  leurs  droils  respectifs  sur  ces  propriétés.  On  y  lit  que  l'abbaye  d'Aine 
cnnlinucrn  ii  avoir  dans  k's  dites  tcnnnces  son  maire  et  ses  écbevins  pour 
Juger  Ic!  issues  el  les  entrées,  vie,  et  que  la  dame  de  Oouricrs  et  ses  lioirs 
y  conserveront  ■  toutes  autres  iustiees  en  liaulet  en  lias,  ■  etc. 

*  itenri,  cliAleliin  de  Muns,  donne  à  rabb»yc  d'Aine,  du  son  cens  de 
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369 
370 

165 
165  V» 

*  (Symons ,  chevaliers,  sires  de  Bialrain.) 
De  V  s.  de  cens  par  an  a  Marche  *. 

*  Quitlacio  elemosine  Sibille  de  Have- 
rech  •. 

Iwticr 

I279,v,st. 
1284. 

Marke,  un  revenu  de  SO  sols  par  an,  pour  une  réfection.  Il  promet  de 
faire  accéder  à  celle  donation  Gérard  >  son  frère  •  de  qui  il  tient  le  dit  cens, 
lorsqu'il  reviendra  de  son  voyage  en  Terre-Sainte,  et  notifie  qu'Alard  de 
Borguele,  de  qui  Gérard  relève  le  dit  cens,  s'est  porté  garant  de  la  dite 
donation  envers  l'abbaye. 

'  Simon,  chevalier,  sire  de  Bialrain  (Bcaurain),  reconnaît  que  lui  et  ses 
héritiers  doivenl  payer,  chaque  année ,  le  jour  de  saint  Rémi ,  à  l'abbaye 
d'Aine,  cinq  sols  de  blancs  à  i>rélever  sur  les  rentes  qu'on  lui  doit  à  Iforcfte, 
à  cause  d'une  aumône  que  ses  ancêtres  ont  faite  à  cette  maison. 

*  Reconnaissance  faite  à  Haverech  (Havre),  en  présence  de  messire  Heoris 
de  Tubise,  prêtre  et  curé  de  Haverech,  de  messire  Nicholes  Empireville, 
prêtre,  du  maire  de  Monseigneur  Eugleberl  d'Enghien,  Lortns  de  BossoU, 
des  échevins  d'Havre,  Jehan  Hernars,  Watiers  Li  Bruns,  Godefroid  Li 
Boulengiers,  Jehan  Li  Hus,  Jehan  Ellebaus,  Sohiers  de  S.  Denis,  et  Robîers, 
li  frères  Monsigncur  l'abbé  de  Saint-Denis-en-Brokeroie,  et  des  hommes 
de  Monsigneur  Englebert  d'Enghien ,  —  par  Raoul  de  Longerowe,  qu'il 
«  n'avoit  nul  droit  ne  n'a  en  l'amosne  que  demisele  Sébile  de  Haverech 
»  avoit  faite  à  l'église  de  Nostre-Dame  d'Aune,  liquele  amosne  gistàHave- 
»  rech,  c'est  à  savoir*,  en  terres,  en  prez,  en  cens,  en  renies,  en  ferrages, 
»  en  toutes  values  qu'elle  avoit  en  le  parocbe  de  Haverech,  et  si  a  renon- 
»  ciet  li  devant  dis  Raous  une  fie  et  autre  et  tierce  qu'il  n'i  clame  droit, 
»  ne  jamais  n'i  clamera,  et  de  se  bonne  volenteit  l'a  fait,  sens  force,  sens 
»  destroit»  et  sens  prison  ♦♦.  »  —  Voir  le  n»  347. 


*  Destroit  :  contrainte ,  oppres»îon. 

**  Priêon  :  gage  qu'on  donne  mu  lien  d'écrit ,  cypëce  d'6lagc  ,  d«  garant. 
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371 

S72 
373 

160 

lee 

167 

*  [Frtrcî  KicUoles  itis  abbés  el  11  convens 
dcl  église  d'Aune,  Gossuynâ  el  Bobers,  frère, 
escuter,  de  Cliarnières.)  Comproraissutn  de 
décima  de  Cbarnieres  ■. 

*  Itiiclioles  de  Hosdaing,  chevaliers.)  Ar- 
bitrium  de  décima  de  CljarDiercs  *. 

*  (Gilles  de  CbarniÈrea  ,  escuiera.)  De 
décima  de  CliarDières  >. 

1393. 
I3D3, 

taun-Uai.  H 
■til  tt  sud 

1399,t-.ïr, 

*  Compromis  enlre  l'abbaye  d'Alae,  d'une  part ,  Gossain  el  Roberl  de 
Ckamiéres,  fr&res,  écayets,  d'aulre  pari,  dâiignsnl  noble  homme  Monsei- 
gneur Nicholonrf«  Jlosdaîng ,  cbevalîer,  pour  arbilro  de  leur  dilTércod  au 
sajel  des  dîmes  de  Charnières  (Carnières),  avec  condilioii  de  s'en  tenir  â  aa 
lenlence ,  sous  peine  de  300  livres  lournois  d'amende ,  à  payer  au  proQl , 
par  noilié,  de  l'ivèque  de  Cambrai  et  des  diU  Cossuin  el  Roberl ,  si  c'esl 
l'abbaye  qui  va  à  l'encoolre  de  Tordonnance ,  el  dans  le  eas  contraire,  par 
moilïË  au  comie  de  Hainaul  el  à  l'abbaye.  Celle  senlence  devail  êlre 
prononcée  avanl  la  saint  Pierre  en  aoûl,  à  moins  de  prolongation  accordée 
par  les  parliei. 

■  Sentence  arbitrale  par  laquelle Nicboles  de  Hosdaing,  chevalier,  à  la 
requête  Je  l'abbé  et  du  couvent  d'.4une.  d'une  pari,  et  de  Cossuin  et  Roberl 
«le  Charnières,  Iréres,  éeuycrs,  d'aulre  pari,  déclare  que  les  àeax  parties 
de  la  dime  de  Charnier»  appartienneut  â  l'abbaye  d'Aine.  ■■  aaut  le  droi- 
lure  det  bosleleriede  Charnières,  si  avant  c-om  il  avoir  li  dolent,  el  que 
Coisuynsel  Robers  Trère.  de  Cbarnières,  ne  lor  boir  n'ont  nul  droit  eu  ces 
deux  parties  de  le  dime  devant  dite,  ne  avoir  nedoient,  ne  calengier  riens 
o'i  puelent.  » 

*  Lellres  par  lesquelles  Gilles  dt  Ckamièrea ,  £cuycr,  Ills  du  Cossuin  , 
proDiel,  en  sou  nom  el  eu  l'cluî  de  ses  successeurs,  i|e  garder  la  senlenec 
prononcée  par  NicholesUe  Uousdaing,  chevalier,  au  sujet  des  deux  parties 
de  la  dime  de  Cbarnières.  (Voir  l'article  précédent}.  —  A  la  suite  de  cet 
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3n  nomtne  Slomrnt.  3nn|^îant  rartt  ht 

0rUo  Sartd  *. 

371 

172v» 

(Oda,  Dei  gralia  Nivellensis  ecclesie  hu- 

milis  minislra  ;  E.   preposilus  ;  Geberga, 
preposita  ;  lolusque  eiusdem  ecclesie  fra- 

Irum  cl  sororum  convenlus.)  Ecclesia  Nivel- 
lensis de  XXX  bonaariis  Icrre  cum  arbustis 

Golhcnchien  *. 

1155. 

375 

173 

De  molendino  de  Perebais  (Pelrebais)  '. 

1182. 

376 

173 

De  uno  bonuario  prali  apud  Belsart  [Go- 

1 

derridus,)  Dux  Lolbaringie  *, 

1185. 

acte,  on  lit  d'une  écriture  plus  récente  :  «  De  décima  predicla  de  Car- 
»  neriis,  vide  principalcm  donationem,  fol.  cccix,  signo  b.  »  —Voirie 
»  N®  712  de  noire  répertoire. 

*  Les  actes  cotés  des  N»*  374  à  406  sont  transcrits  dans  les  deux  carta- 
laires  qui  se  trouvent  aux  archives  générales  du  Royaume,  à  Bruxelles, 
et  dont  nous  parlons  dans  le  §  2. 

*  Lettres  par  lesquelles  le  chapitre  de  Nivelles,  à  la  demande  de  dom 
Bernard,  abbé  de  Clairvaux ,  accorde  à  Tabbaye  d'Aine,  3u  boniers  de 
terre  plantés  d'arbres,  situés  dans  son  village  de  Gothengin,  moyennant  un 
cens  de  deux  deniers,  monnaie  de  Nivelles,  par  bonier,  et  que  ladite 
abbaye  paierait  un  cens  de  quatre  deniers,  même  monnaie,  pour  chaque 
bonier  de  novales  ou  sarts  qu'elle  acquérerait  au  même  endroit. 

'  Pierre,  abbé  de  Hastières,  accorde  à  Tabbaye  d'Aine  un  moulin  et  une 
prairie  que  Gislebert,  surnommé  Bonvalez^  lui  a  donnés  à  Pelrebais,  tenus 
de  Tabbaye  de  Hastières,  moyennant  un  cens  de  six  deniers  louvinois,  à 
payer  à  la  saint  Rcmi,  et  un  courlil  allant  de  ce  moulin  jusqu'au  pied  de 
la  montagne  voisine ,  sous  le  cens  d'un  denier  louvinois.  Il  ajoute  que 
Théobald  le  meunier,  de  l'aveu  de  ses  enfants,  a  résigné  entre  les  mains 
du  dit  Gislebert,  au  profit  de  l'abbaye  d'Aine,  tout  droit  qu'il  avait  sur  le 
moulin  précité. 

^  Charte  par  laquelle  Godefroid,  duc  de  Lotliier,  donne  son  consente- 
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377 

17ÎV 

De  quatuor  bonuanis  prali.  {((enricus.) 

Dm  Lnvanie*. 

Il  97. 

373 

17îr 

JulinnnM,  ilrcanus  GHiloniensis;  de  pralo 

nrineri  île  CoitriRarl  *. 

121(1. 

379 

174 

liicapilus  de  Ruez,  de  duobus  honuorila 

pnli  in  terrilorio  de  Itucx  <. 

1201. 

3S0 

174  V 

De  oemore  NichoUi  de  fireia  el  EvcrarJi 

do  Banario.  ]T(cnNcus) .  Dus  Lolhariiigîe  '. 

120p. 

tilvnl  ù  la  donalion  (aile  à  l'abbaye  d'AInc  par  Godciroid  de  Winesele,  d'un 
bonicrdc  prè  qu'il  tenait  de  lui,  monvaiil  de  t^a  terre  de  Rti». 

*  Charte  énianfe  et  munie  du  sceau  de  Henri,  duc  et  marquis  de  Lolbier, 
■ccordanl  l,  l'abbaye d'Atne.  quatre  boniersde  préau  lerrilnire  deWavre, 
m  un  heti  di\  Warlmvle .  i\w.  les  religieux  tenaient  de  Raudiiln  de  Wavre, 
ton  (èal ,  50U1  uo  cens  de  lu  deniers ,  avec  pouvoir  d'acquérir  ce  cens. 
•  Actum  Lofinie  in  castHlo  meo.  • 

*  L«  doyen  du  concile  de  lodoignc  déclare  que  Dénier  de  Bodritart 
•*élant  croisé,  avait  accorde  ii  la  tnaison  d'Aine,  pendant  cinq  aunées, 
l'usufruil  d'un  pré  qu'il  lenail  en  De(  de  Hcnzon.  cLevaller  de  Corbaiz,  el, 
pour  k  cas  nû  il  ne  reviendrait  pas  de  son  voyage,  ta  propriété  de  ce  pré; 
que  s'il  rentre  en  possession  de  cet  usutruil,  après  les  cinq  ans  écoulés, 
l'abbaye  aum,  à»  morl.  la  moitié  du  dit  pré. 

*  niebard .  seigneur  de  Huci; ,  donne  son  consentement  il  l'aumâne  taite 
b  l'abbaye  d'Aine  par  Godcrroid  de  ll'i»Mef««l  Eustache,  avoué  de  Gofen- 
cAJ^n.dedeu)  boniersde  pré  gisant  au  dit  ftues,  qu'ils  relevaient  de  lui 
en  Oei,  moyennant  de  payer  annuellement  un  cens  d'un  denier  louvinois 
el  avec  sa  promesse  de  garantie. 

*  Henri .  duc  de  Lotbier.  donne  son  conscntpmenl  à  la  cession  faite  à 
l'abbaye  d'Aine  par  riicolns,  chevalier  de  Grcii.  d'un  bois  gManl  dans 
l'illoa  de  Crrx.  dit  Festnus,  près  la  grange  de  Dciiusarl,  ainsi  que  par 
Cmrd.  clicvalier  do  Rainar,  lequel  tenait  une  partie  de  ce  bois  du  dit 
Hicolas  ,  et  le  duc  en  investit  l'abliiiyc  et  se  porte  garinl  do  cette  au- 
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381 
382 
383 
384 
385 

175 

175 
I75v« 
Î75v« 
175  V» 

Sygerus,  domious  de  Wavre;  de  elemosina 
Robinî  de  Lourenges  ^ 

Leonius,  castellanus  Bnissellensis;  de  iiij*' 
bonariis  prati  apud  Rodium  super  Lannam  K 

Capilulum  Sancli  Johannis  in  Leodio;  de 
elemosina  Henrici  (Foreslarii),  de  Netenes'. 

De  elemosina  Henrici  Foreslarii,  de  Ne- 
lencs*. 

(Henricus,)  Dux  Lotharingie;  de  allodio 
Walteri  Kare  apud  Ham  i^. 

1215. 
1221. 
1226. 
•  •  •  • 
1225. 

*  Segerus^  seigneur  de  Wavre,  confirme  l*aumône  que  Robin  de  Lou- 
renges avait  faite  à  l'abbaye  d'Aine,  de  la  terre  et  du  cens  qu'il  tenait  de 
lui  eu  ûef. 

s  Donation  faite  à  l'abbaye  d'Ane  par  Leonius,  châtelain  de  Bruxelles, 
du  consentement  de  Sophie,  son  épouse,  de  quatre  boniers  de  prairie  près 
du  Rœulx  sur  Lasne ,  avec  obligation  de  garantie. 

'  Le  chapitre  de  Saint-Jean ,  à  Liège ,  donne  à  Jean  le  Savelinial  de 
Netenes,  représentant  les  religieux  d'Aine,  l'investiture  de  toute  la  terre 
au  sart  de  Netenes,  de  laquelle  Henri  Forestier  et  Gela,  son  épouse,  leur 
avaient  fait  don,  avec  obligation  que  le  dit  Jean  cl  ses  successeurs  qui 
seront  investis  de  celte  terre,  au  nom  de  l'abbayo,  seront  tenus, comme  les 
autres  manants  laïques,  à  tous  droits,  réquisitions  et  paiements  de  la 
grande  et  de  la  menue  dîme. 

*  Le  doyen  de  Jodoigne  déclare  que  Henri  Forestier  de  Netenes  a  rap- 
porté entre  ses  mains  :  7  bduiers  de  terre,  mouvanls  du  chapitre  de  Saint- 
Jean,  à  Liège,  et  un  bonier  de  pré  mouvant  du  prévôt  du  même  chapitre  ; 
2  boniers  el  un  journel  de  pré  mouvanls  de  Henri  de  Bruk,  et  la  troisième 
partie  de  7  journels  d'un  pré  dépendant  de  Tévèquc  de  Liège. 

>  Henri,  duc  de  Lolhicr,  ratifie  la  cession  faite  à  l'abbaye  par  Waulier 
Kara  de  Uoldeberge,  son  épouse,  et  leurs  enfants,  de  l'alleu  qu'ils  possé- 
daient à  Ham,  excepté  le  bois  et  les  prairies  près  du  dit  Ham  avec  des 
viviers  appartenant  à  ce  duc. 
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17S 

Henricus,  lilius  ûvch  Lolliaringte  ;   de 

UrraWalieriKareapud  Ham'. 

1227. 

387 

176 

Conode   Hers.de  terra  [ralris  Gillebcrli 

de  l^uceux  *. 

1223. 

ass 

irev 

Coiio  da  Uera ,  do  terra  fratris  Gisleberti 
de  Puceuï  ', 

38» 

17SV 

rlis  terre  Everardi  de  Uaveucliin  '. 

1317. 

390 

I70ï' 

HfUBo},  leodiensis  eiiiscopus  ;  de  lerra 

EïcranJi  de  BavencLin  ", 

1207. 

3»I 

176ï" 

Btoberlm),  leodicnsisepiscopus;  déterra 

de  Bavencbion  ». 

1244. 

*  Henri.  Dis  du  duc  de  Lolbier,  confirme  la  venle  que  Waulier,cha- 
i-alier  de  Holdenberge  tlil  Kare  avait  faite  à  Ja  commun.'iulé  de  liane  l»ic, 
pour  Aine),  de  tous  les  biens  qu'il  possédait  a  Ham,  auprès  de  HaUtnberg, 
IRDleii  terres  qu'en  prés,  maisons  et  cens,  avec  tous  les  droits  qui  lui 
appartenaient ,  excepté  le  bois  que  le  dit  Wautier  y  possËdail  encore. 

*  Contlnnalion  par  Cnno,  seigneur  de  Btrs,  de  ta  donation  qu'avaient 
Iiile  k  l'abbaye  d'Aine  TrËre  Gilbert  de  Puceuv,  et  ses  deux  Sis,  ds  la  terra 
qq'tls  retcvaienl  du  dil  Cono,  et  que  celui-ci  dit  lui  être  censislo,  voulant 
qoc  la  susdite  terre  firt  exempte  de  tout  service,  exaction  et  masurage, 
nes'r  réservant  aucun  droit,  sinon  le  seul  cens  annuel  qui  lui  élail  dû  sur 
«elle  terre. 

*  Cono,  seigneur  do  Hors,  déclare  avoir  fait  la  concession  de  la  terre 
ciMlM*us,  comme  avait  fait  Cono  son  pËre,  par  l'acte  qui  précède. 

'  Le  chapitre  de  SalDl'Lamberl  requiert  l'âvèquc  Hugues  d'accorder  à 
l'ibbaje  d'Aine  8  des  JO  bonicrs  sis  k  Bavmchifn,  qui  relËvenI  de  lui. 

■  Hugues,  évéque  de  Liège,  ratifie  la  donation  luiek  l'abbayo  d'Aine, 
de  8  bonicrs  de  terre  du  IleC  d'Evrard  ife  fiaPcncAteiij  relevant  de  lui,  sous 
13  deniers  de  cens, 

*  Robert,  évêque  de  Liège,  conllrme  les  possessions  de  l'abbaye  d'Aine, 
nbleoucs  par  acbal,  donations  ou  legs,  au  lerriluire  de  Bavenchien,  dans 
WD  domaine  et  sa  juridiclîon:  on  cousldoralion  do  quoi,  cette  abbaye 
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392 

393 

394 

395 

177 

177 
I77VO 

177  V» 

(H.J  Abbatissa  Vallis  Ducis,  (lotusque 
eiusdem  loci  conventus)  ;  do  xv  vintios  fru- 
menli*. 

De  allodio  Agnetis  de  Bavenchien  *. 

H.  dux  Lovanie,  de  tribus  booariis  lerre 
Arnoldi  mililis  (de  Holdeberga)  '. 

Villicus  et  scabioi  de  ftodio ,  de  duobus 
bonariis  prali^. 

1239. 
1252. 

1222. 

1841. 

désignera  un  laïc,  lequel  sera  investi  de  ces  lerres  et  répondra  envers 
révoque  et  ses  successeurs,  du  cens  annuel. 

*  L'abbcsse  et  les  religieuses  de  Val-Duc  reconnaissent  devoir  annuel- 
lement à  l*abbaye  d*Alne  15  vintins  de  froment  sur  une  lerre  qu'elles  ea 
ont  reçue,  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  donné  une  mémo  quantité  de  terre  à 
kl  dite  abbaye  d'Aine,  pour  être  possédée  par  celle-ci. 

*  J.,  arcbiprètre  de  Liège,  déclare  qu'Agnès,  femme  d'ArnouId  de  Baven' 
chien  possédait  héréditairement  un  certain  alleu  à  Bavencbien,  duquel  elle 
avait  été  investie  parles  allodiaux ,  entre  Sainte-Marie  et  Saint-Lambert, 
en  1252,  et  qu'ensuite  elle  s'en  était  dûment  déshéritée  en  faveur  de  ses 
enfants,  lesquels  s'en  étaient  dessaisis  au  proût  de  Wautier  de  Hasenberc, 
leur  oncle,  qui  en  fut  investi,  et  que  ce  dernier  s'en  était,  à  son  tour,  dés- 
hérité, en  présence  des  mêmes  hommes ,  et  l'avait  cédé  à  l'abbaye  d'Aine, 
et  qu'enfin,  le  procureur  de  celle-ci  en  avait  reçu  l'investiture. 

>  Henri,  fils  aîné  du  duc  de  Lothier,  confirme  la  donation  perpétuelle 
qu'Arnould ,  chevalier  de  Holdeberge  avait  faite  à  l'abbaye  d'Aine,  de  trois 
boniers  de  terre  près  de  Meylem,  moyennant  un  cens.  «  Testes  huius  reî 
sunt  :  Deyso  de  Heirode,  A.  de  Arscot,  et  alii  quamplures.  » 

*  Déclaration  du  maïeur  et  des  échevins  de  Roeux,  portant  que  l'abbaye 
d*Alne  a  acquis  de  feu  Gosseloyus,  chevalier  de  Roettx,  2  boniers  de  prairie 
dans  la  paroisse  de  Roeux,  qu'elle  a  possédés  plus  de  25  ans ,  moyennant 
un  cens  annuel  de  deux  deniers,  qu'elle  paya  après  la  mort  de  ce  chevalier, 
durant  3  ans,  à  son  fils,  son  successeur,  lequel  voulut  ensuite  la  molester 
par-devant  les  dits  maïeur  et  échevins,  quoique  n'ayant  aucun  droit  sur 
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336 

179 

Alibas  Smicli    Uureiilii    in   Leoilio ,    île 

mansura  Remacli  de  Eurenacli  '. 

1213. 

3S7 

178 

G.  (le  Lanilcnes .  de  iiij"  bunadis  Icrre  e( 

dimaapud  Noderobais  *. 

1230. 

Mi 

178  V 

De  quaOam  lerra  Gilebcril  de  LeTidciies'. 

1229. 

399 

178  V 

Dequarla  parle  niolcndini  de  Turnincs'. 

12«0. 

4I1U 

J78v 

Dui  Brabanlie,  de  Iribus  bonariis  lerrc 

H.  famulisui'. 

1200. 

«1 

179 

De  niolondino  ad  Foveam  el  quadani  domo, 
Pasiraldus,  advotalus  du  Villeir  °. 

celle  prairie  ;  qn'cnlin ,  la  difficullë  se  lertnitia  par  une  composilion ,  cl 
que  le  dit  Dis  déclara  céder  A  l'abbaye  loul  droit  qu'il  pouvait  avoir  sur  11 
prairie  dool  il  s'agit 

*  L'alibé  el  le  vouvcnl  de  Sainl-Laurenl ,  h  Liège ,  consonlenl  à  ce  que 
Il  maison  sise  au  lerriloirc  de  Eurenak,  i[ue  Deinatle  de  Eurenok  le  Cra» 
IcDiii  d'eux,  sous  un  ccus  annuel,  et  qu'il  avait  vendue  fi  l'abbayo  d'Aine, 
r«sl«  libre  cl  celle  vetile  valable. 

*  DcnalloQ  (aric  ù  l'abbayo  d'Aine  par  Cilbert  dt  Sodenbait ,  cbevalier, 
dn  t  boriiersct  deniide  lerre  sis  à  la  Tombe  dilede  NodeabaîB.â  la  mesure 
de  ce  heu. 

*  Autr«  douaIJoii  (aile  it  l'abbaye  d'Atne  par  Gilbert  de  Landcoes,  liommo 
D«bl«,  d'une  terre  située  â  Thasinne  et  comprenant  3  joumi'ls,  i?t  d'un 
ilemi  bnnicr.  !i  Buevîrnal,  en  deux  pièces. 

*  Bvnri  de  Bavenebin  donne  à  l'abbayc  d'AliiD  la  qualriùnio  partie  du 
nionlla  ippelédo  Bealinont,  situé  dans  la  paroisse  de  Tuminrira. 

*  Cunrrraialion  donnée  par  Henri,  duc  île  Lntbier  et  dn  Srabaul,  k  ta 
Tvnie  (aile  k  l'abbaye  d'Aine,  de  3  bonlers,  savuir  :  un  de  prairie  et  %  de 
terre  labourable,  par  un  certain  H.,  son  servllcur,  qui  les  leiiuil  de  lui  en 
B«r,  S0U9  le  cens  annuel  de  3  deniers. 

■  Donation  (aile  à  l'abbaye  d'Aine  pat  Ftulriùduâ ,  avoué  de  Viltr,  el 
son  épouse,  de  la  moitié  d'un  moulin  siluû  au  dehors  de  la  ville  de  Buy, 
au  lieu  dit  la  Fotte,  et  de  la  moitié  d'une  maison  siluéa  nu  l'ons, 
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402 

179 

Decanus  Aycuriensis,  pro   Waltero  de 

Trudineis  •. 

1243. 

403 

179  v« 

Abbas  Walciodorensis,  de  tribus  bonariis 

terre  *. 

1247. 

404 

179  V» 

H(enricus),  dux  Lotharingie  ;  de  commu- 

Dibus  pascuis  >. 

1244. 

405 

180 

0(Bcialis  leodiensis  episcopi,  de  domo 

Fraocoois  Lovaniensis  *. 

1227. 

406 

180 

Ecclesia  Sancti  Pelri  (Lovaniensis),  de 

elemosina  Franconis  de  Lovanio  '. 

1231. 

407 

I80VO 

(Soror  Giemenlia,)  Abbatissa  (et  conveu- 

*  Vidimus  délivré  parle  doyen  et  le  chapitre  dlncourt^  d*ane  charte 
qu'ils  déclarent  avoir  et  dont  ils  rapportent  la  teneur.  Cette  charte ,  datée 
de  1125,  est  d'Albéron,  évèque  de  Liège,  qui  confirme  une  donation  faite 
par  Wautier  de  Trudineis  à  Téglise  de  Saint-Pierre  à  Incourt,  de  certaine 
partie  d'héritage  que  le  dit  Wautier  avait  à  Veldunt,  au  comté  de  Huy. 

*  Henri,  abbé  de  Waulsor  et  de  Hastières,  concède  à  la  communauté  de 
Marche,  de  pouvoir  vendre  ou  aliéner  3  bonicrs  de  terre  que  lui  a  donnés 
Radinus  de  Diioencia. 

>  Henri,  duc  de  Lothier,  permet  que  les  bestiaux  de  Tabbaye  d*Alne  à 
Beausart  puissent  paître  dans  les  pâturages  communs,  avec  les  autres 
bestiaux  de  ses  hommes. 

*  Sentence  par  laquelle  Tofficial  de  Liège  maintient  l'église  d*Alne  dans 
la  possession  de  deux  maisons  avec  leurs  dépendances,  sises  à  Louvalo, 
ainsi  que  de  quelques  meubles,  que  Franco  de  Louvain  lui  avait  légués 
à  sa  mort,  de  même  que  cinq  boniers  environ  de  terre  arable  dans  Talleu 
d'Ihie  près  de  Stoqitehen, 

^  Le  prévôt,  le  doyen  et  le  chapitre  de  Saint-Pierre  à  Louvain,  con- 
firment la  donation  faite  à  l'abbaye  d'Aine  par  Franco,  bourgeois  de  la 
dite  ville,  d'une  maison  dans  laquelle  il  demeurait  et  qu'il  tenait  de  ce 
chapitre,  moyennant  que  l'abbaye  en  paiera  le  cens. 
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DATES. 

lus]  (le  Rami}ia;ile  quinquo  boaariis  lerrc 

apud  Holain*. 

1247. 

40S 

ISOï" 

Alibalisso  [et  coDvcnlus)  de  Ramcia,  lie 

quinquB  Iwnarij.i  terre  de  Holain  '. 

1213. 

409 

I8UV 

(Joliannes.)  Abbas  sancti  Jacobi  Lcndicii- 
ais,  (e(  fonveiiliis  eiusdem  loi;r;|ilG  ix  bona- 

riis  terre  do  Holaiiii. 

I24S 

410 

181 

H[eiiricus).  el('c(usleodiensis;da  U  bona- 

riU  Icrre  de  Holen  *, 

1218. 

411 

ISI 

WilIelmuR,  vice  prepositus  leodieusis  ;  de 

îibonariislerrodeHolen*. 

1248. 

«13 

181  V 

Abbas  «ancii  Jacobj  leodiensis,  (totusque 
eiusilem  loci  coiivenlus);  de  ix  bonariis  terre 

de  lluuleii  *. 

1218. 

*  Venu  faite  à  l'abbaye  d'Aine  par  l'abbaye  de  femmes  de/înm^ryi',  do 
ofiMt  Iwniers  de  leire  sis  k  Bolaing. 

*  PracuralioD  donnée  par  l'abbaye  de  Hameigo,  à  rriroTlionias,  àt'elTel 
de  rentellre  les  einq  bonieri  ci-dessiis  rappelés,  entre  les  mains  du  maïeur 
A*  Uotain^e-Franc ,  pour  en  donner  l'invcslilureà  l'abbaye  d'Aine. 

*  L'abbaye  de  Saint- Jacques,  de  Liège,  nDliilc  qu'elle  a  vendu  à  l'ali- 
baye  iTAIne  neuf  boniers  de  terre  environ ,  k  la  mesura  de  Wamonl,  au 
territoire  de  IlnUn  et  de  Wamonl ,  et  qu'elle  a  BlTecié  le  montant  de  celle 
v6Dl8  au  paiement  des  dettes  dont  elle  élail  cliarttée. 

*  ConOrmation  donnée  par  Henri,  élu  de  Lié(;e,  k  la  vente  ci-dessus. 

■  Le  vice-prévùt  de  Liège  fait  connaître  les  noms  des  personnages  ])rê- 
MDb  ï  la  vente  dcï  ncul  boniers  prérappelés,  laquelle  eut  lieu,  suivant  les 
couitiDies  du  pays,  entre  Sainte-Marie  el  Saint-Lambert,  k  Liège.  ■  Heu 

*  autem  sunl  nonnina  :  Aniuldus,  miles  de  Fteron.  Henrieus  de  Mniis. 

•  Alexander  do  Ruel.  Gerardus  de  Cambiis.  Lodvicus  Kaveas.  l'cirua  do 
■  SMDdreraale.  l'elrus  Crekelons.  Latnberlus  Pancberons.  Jobannes  li 
>  RoBSTH.  Ottodel  Buele.  Gnrewlnus  el  Aenerus,  Tratrea.  ■> 

■  Prncuralion  donnée  par  l'abbaye  de  Soinl-Jacqucs  de  Liège,  à  Wcrri- 
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o 

413 

181  vo 

Inveslitus  de  Houlen,  detiuillalione  Helye 

de  Houlen  *. 

1249. 

414 

182 

(J.  archipresbyler  leodiensis.)  De  allodio 
ij  bonariorum  Icrre  uxoris(JobaDnis)  niililis 

de  Landine*. 

1253. 

415 

1 

1 82  v« 

De  molendino  de  le  Val  '. 

1251. 

eus  de  Bolesées,  moine  de  cette  communauté,  à  Teffel  de  mettre  Tabbaye 
d*Alne  en  possession  des  neuf  boniers  qu'elle  lui  a  vendus  à  Hulen  e(  à 
Wamont.  On  y  lit  que  le  prix  de  cette  vente  a  été  entièrement  payé  par 
Tabbaye d'Aine.  —  Voir  les  N»«  409  à  4tl,  et  413. 

*  Hélic  de  Iluten  renonce  à  tous  droits  sur  les  neuf  boniers  acbetés  par 
Tabbaye  d'Aine  à  celle  de  Saint- Jacques  de  Liège,  à  Hulen  et  à  WamorU. 

*  J.,archiprclrede  Liège,  fait  connaître  que  ^au7tV/e,  épouse  de  Jean 
de  Landines,  chevalier,  mil  ses  fils,  Tliierri,  Renier,  Jean  et  Guillaume, 
en  possession  de  deux  boniers  de  lerre  à  Hulen,  près  do  Monlengnei,  à  elle 
échus  à  titre  d'hérédité,  cl  dont  elle  avait  reçu  l'inveslilure,  entre  Sainte- 
Marie  et  Saint-Lamberl  (à  Liège),  des  pairs  de  Talleu,  le  6«  jour  après  la 
division  des  apôtres  1253  ;  après  quoi ,  le  même  jour  et  au  même  instant, 
les  dits  frères  attribuèrent  les  dits  deux  boniers  à  Jean  de  Mameffe,  qui, 
après  en  avoir  reçu  l'investiture,  les  donna  à  l'abbaye  d'Aine  et  en  remit 
la  pleine  propriété  au  procureur  de  colIc-ci ,  entre  Sainte-Marie  et  Saint- 
Lambert,  en  présence  de  plusieurs  personnages,  el  entre  autres  de  ceux 
ci-après  désignés.  «  Dominus  Arnulphus  de  Delloforli,  miles;  Lambertns 
»  Pancerons ,  villicus  leodiensis  ;  Jacobus  de  Sancio  Martino  et  Jobannes 
»  de  Lardier,  scabini  leodienses  ;  Lodovicus  de  Flemale  et  Drawellus  de 
»  Insula.  » 

'  Comme  il  y  avait  apparence  de  procès  entre  l'abbé  et  les  religieux 
d'Aine,  d'une  part,  et  Colin,  fils  de  Jean  dit  Luluche  del  Val,  d'autre  part, 
au  sujet  de  la  huitième  partie  du  moulin  del  Val,  que  ledit  Cclin  réclamait 
par  droit  de  succession,  par-devant  le  maîeuret  les  écbevins  de  iOat^n- 
chimy  les  deux  parties,  du  consentement  de  ceux-ci,  élurent  maître  Àmould 
de  Bavrnrhim  et  Michel  Roi  de  Turnines,  qui  firent  unecomposilion  que  les 
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IS3 

nuanislcrrei. 

I2fi0. 

*t7 

183 

•  De  i%  bonuariis  Icrrc  1  ,  niii  rlninîiii 

Bobekini  rie  Honligiii  V 

1263. 

diles  parties  approuvtreol  ;  après  quoi ,  Colin  déjà  iioiumé  cédi  à  l'abbaye 
loul  droit  qu'il  pouvait  avoir  sur  le  moulin  :  co  qu'il  nt  en  présenco  du 
miïcur  et  des  ëclievins  précilés  et  de  plusieurs  autres  personnages.  Le 
mèma  Cotin  déclara ,  en  présence  de  Wauller  dt  Hasenbert  el  des  manants 
que  cetui-ci  convoqua,  qu'il  abaDdonoail  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine  loul 
droit  qu'il  pouvait  avoir  sur  une  maison  cl  un  verger  ù  Itaseiibert.  A  cet 
scie  furent  appendus  les  sceaux  du  maïeur  el  des  èchevius  de  Oavencliim , 
de  Jean,  bâoéflcier  de  Tuniioes,  et  de  Hicolas.  curé  de  la  paroisse  de 
Btvencliim. 

'  Jean  de  Los,  Ris  du  ceralede  Loz,  notifle  qu'il  a  concédé  à  Jean  ,  flis 
de  nobetin,  chevalier,  seigneur  de  Honlegnl,  de  pouvoir  vendre  i  l'abbaye 
d'Atne,  quatre  boniers  d'un  lief  qu'il  a  acbelè  de  Gilbert  de  Flouredigna, 
e(  un  bonîer  de  fief  qui  lui  est  provenu  de  ses  parenls ,  en  telle  manière 
qae  les  rrligienx  d'Aine  re{oiven[  ces  cinq  bonlers,  sis  â  Montigni,  du  dit 
Jean,  el  les  possèdent,  meyennani  un  cens  annuel  de  3  deniers. 

*  Conllrmation  donnée  par  Jehara,  chevaliers,  ainsnés  fiU  le  conle  de 
Lot  tl  sirea  de  Montigni  et  det  apeadances ,  à  une  vente  faite  à  l'abbaye 
d'Aine  purJeliam,  ii  jili  Monsegnor  Robek'm  de  Montigni,  àt  9  booiers  et 
D  verges  do  terre,  qu'il  tenait  de  lui  en  fief  au  terriluirede  J(onrii;iiidW^i 
Boutaing.  avec  ordre  au  maîeur  et  aux  éclievins  de  Honli|[ni,  de  mettre 
l'abbaye  rn  possession  de  la  dite  [erre,  sous  un  cens  annuel  d'un  denier 
liégeois  par  bonier,  à  payer  le  jour  de  saint  Estiévène  *.  A  cet  acte  fureiil 
présents  les  lioRiRies  de  Refde  Jclian  comte  de  Los,  pairs  de  Jeban,  fils  du 
seigneur  Bobekin. 
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418 
419 

I83v 
184 

*  De  xii  *  bonuariis  terre  Johanois  filii 
dominî  Robekini  de  Montii^ni  *. 

*  De  molendino  de  Capella  et  de  quodam 
werissay.  Jehans,  dux  de  Braibant  >. 

1263. 
1283. 

*  II  y  a  erreur  dans  la  rubrique:  c'est  ix  et  non  xix  qu*il  faut  lire ,  ainsi 
qu'on  le  voit  par  Tacle. 

*  Phelippex,  chevaliers  de  Herke,  et  Willaumes  Prévos,  hommes  de  Gef  de 
Jehan,  fils  aîné  du  comte  de  Los«  décident, avec  d'autres,  que  la  vente 
ci-dessus  rappelée  pouvait  avoir  lieu.  —  Voir  le  N"  417. 

*  Celle  cliarie,  —  par  laquelle  le  duc  de  Brabant  concède  que  les  manants 
de  la  Chapelle-Saint-Lorent  fassent  moudre  au  moulin  que  Tabbaye  d'Aine 
avait  en  cet  endroit ,  et  accorde  aux  religieux  de  cette  maison  autant  de 
toarissel*  qu'il  en  fallait  pour  que  la  roue  du  moulin  tournât,  moyennant 
un  cens  annuel  de  deux  deniers  louvinois  et  de  deux  meules  de  blé  à  livrer 
au  château  de  Jodoigne ,  —  est  ainsi  conçue  :  ^ 

«  Nos,  Jehans,  par  la  grasce  de  Dieu,  dus  de  Lothor.  et  de  Braibant, 
»  faisons  savoir  à  tous  chiaus  ki  ces  présentes  lettres  veront  et  oronl  que 
»  nos  avons  donnct  à  homes  religieus  et  sages,  Tabbet  et  le  couvent  de 
»  Ane,  del  ordène  de  Gytiaus,  tous  les  masuiers  ^(^  que  nos  avons  k  la  Cha* 
»  pelle  Saint-Lorent,  pour  moure  ***  à  lor  molin  qu'il  ont  à  la  Chapelle 
»  devant  dite.  Et  volons  et  olroions  que  li  masuier  devant  dit  muèlenl  à 
»  lor  moulin  devant  dit,  à  tel  ban,  à  tel  mouture,  à  tel  droit  et  à  lel  usage 
»  que  on  moût  à  nos  moulins  partout  dedens  Braibant.  El  si  avons  donnet 
»  al  abbet  et  au  couvent  devant  dis  che  tant  de  warissel  où  sus  11  rous 
»  dou  molin  devantdil  tornène  :  parmi  deus  deniers  lovignois  de  cens 
»  par  an  irelauleroent  à  paier  à  nous  ou  à  nous  rentiers  à  tel  termine  c'en 
»  paie  les  nos  cens  ;  et  parmi  toutes  ces  convenances,  il  no  doient  donner 


*  Wariaul  :  wareuaU,  terrain  Tsgun. 
**  Matuien  :  manantii,  b^tiitinU. 
•••  Moure:  moudre. 
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Consensus  leodiensis  episcoi'i.  île  Uou- 

*  Scabini  Lovanienses ,  de  tlomo  nosira 
LovaDiEDsi  '. 


•  tl  livrer  cLascun  an,  d'an  en  an,  îrelaulsnieDl,  lieus  inuye  *  de  lèEe  bicl 
>  ki  vcural  k  molin,  j  le  mesure  de  Lovaing,  et  le  doieiil  livrer  el  ctiaslial 

•  h  Gorto|;ne:  el  awelces  les  deus  moye  de  bleil  devant  nonniés,  n< 


>  il  nssenel  vi  i 

■  lennru  i  Wïvre,  el  si  I 

■  qa'il  les  avoienl  les  vi 

■  venuneesdcvaQl  dites  ! 

■  prtsens  lettres  pendul 

■  (ailes  et  données  c 


lovitcnois  el  x  chapons  k'il  ont  sour  bonne 
n!  ont  encoavent  i  conduire  lot  en  lel  point 
I  el  les  T  cliapoDs.  El  pour  clio  que  tes  con~ 
t  plus  (emies  et  miels  tenues,  nos  avons  k  ces 
Ire  suiïl  en  Icmognagedn  vérilet,  kl  (urent 
Nosire-Scgncur  mil  ce  lixx  et 


■  trois,  le  lundi  aprèi  te  flestc  saint  Martin 

*  Jean.  Évique  de  Liège,  autorise  les  religieux  d'Aine,  pour  l'utilité  de 
leur  monasIËra,  il  abandonner  par  empliytèose  el  moyennant  un  Irécens, 
Icurcourtdeffoufaing.avecsesappendanceg,  et  tout  ce  qu'ils  posséilaieni 
Bi)  dil  ll<'u .  en  terre»  aralilcs,  prés,  dîmes  et  autres  biens. 

*  Lts  actes  eolès  K**  411  II  437,  i99  b  441,  soni  insérés  dans  les  CBr- 
IntiiKsqui  telrouvrnl  aux  arclilves  générales  du  royaume,  à  Bruxelles. 

*  Marie,  fille  d'Arnould  de  SlailU,  près  d'Artrol,  à  rintervcnlron  de  son 
Itllcar  légilinie.  et  en  présence  du  seigneur  Fundui  et  des  éclievins  de 
Loovain  ,  annule  une  plainte  faile  de  sa  part  k  propos  d'une  maison  qui 
appartenait  i  Jean  dit  Gruteet,  son  aïeul,  en  la  rue  du  Cliâieau.  au  dil 
Lourain.  près  du  pont  de  Gruwelbruggite,  de  laquelle  l'abbaye  d'Aine  est 
devenue  la  lenanclËre.  Elle  déclare  que  celle  communauté  ne  sera  plus 
mnlMlée  au  sujet  de  rtclaroalluna  qu'elle  pouvait  élever  sur  le  dit  bien  et 
qnVIle  abandonne.  <<  Testes:  Franco  de  Calslren  cl  Gerardus  do  Moole, 
•  tcabïni  Lovanienses,  el  ab  ore  eorum ,  Godefrldus  de  Rode  et  Henrlcus 
m  diclus  Godenardus,  ipsorum  conscabini.  ■ 
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422 
423 
424 
4â5 

426 

185 
185  V 
186 
186 

186V 

De  domo  lovaniensi  *. 
De  domo  in  LovaDio*. 
De  domo  nostra  in  Lovanio  '. 
*  R.  de  Grez  (Raousde  Grez  et  advoez  de 
Bierc),  de  allodio  de  Bierg  *. 
De  décima  de  Grez  ^. 

1279. 
1278. 
1296. 

1276. 
1295. 

'  Jean,  fils  de  Jean  dit  Grywel,  ayant  remis  tout  droit  qa'il  avait  sar 
une  grande  maison  el  sur  la  maison  dite  ûePeruwez,  à  Louvain,  frère 
Lambert,  religieux  conversdu  monastère  d'Aine,  y  fut  préposé,  avecla 
permission  du  seigneur  ftimiuj  et  par  sentence  des  écbevins  de  Loovain. 
«  Testes:  Walterus  Cardinalis,  Willelmus  de  Galstren,  et  Johannesde 
»  Uuldebergbe,  scabini  lovanienses.  » 

*  Lcllres  par  lesquelles  les  écbevins  de  Louvain  reconnaissent  qu«  frère 
Lambert,  maître  de  Beausart,  fut  investi,  au  profit  de  Tabbaye  d'Aine, 
de  la  maison  sise  à  Louvain,  dans  la  rue  du  Ghâleau,  qui  avait  appartenu 
à  Jean  Grywel. 

'  Vidimus  délivré  parWautierdit  Corsbout,  Franco  de  Calstren  et  Gérard 
du  Mont,  écbevins  de  Louvain ,  des  lettres  de  leurs  prédécesseurs,  de  juio 
1282,  faisant  connaître  que  les  enfants  d*Arnould,  dit  Van  den  Staden, 
gendre  de  Jean  dit  Grutoel,  remirent  au  maître  de  la  court  de  Beausart, 
au  profit  de  Tabbaye  d*Alne,  les  droits  qu'ils  avaient,  du  chef  de  leur  aïeul, 
sur  la  maison  sise  à  Louvain,  dans  la  rue  du  Château,  citée  précédemment. 
-  Voir  les  N"  421  à  423. 

*  Raoul  c/e  Grez,  avoué  de  Bierc,  confirme  et  garantit  les  possessions 
de  Tabbaye  d'Aine  et  de  sa  maison  de  Bialsart,  «  en  Taluet  de  Bierg  el 
»  deKokêruel,  comment  qu'il  l'aient,  soit  pardon,  soit  en  amosne  u  en 
»  aquest,  >»  avec  permission  de  pouvoir  y  acquérir  encore  deux  boniers.  Il 
s'oblige,  pour  le  cas  où  il  ne  pourrait  les  garantir,  «  de  rendre  coust  et 
»  damages  »  jusqu'à  dix  livres. 

s  L'abbaye  d*Alne ,  l'abbaye  des  Dames  du  Parc,  d'une  part,  et  celle  de 
Valduc,  du  diocèse  de  Liège,  d'autre  part,  celte  dernière  du  consentement 
de  l'abbé  de  Villers,  choisissent  l'abbé  de  Cambron ,  du  diocèse  do  Gam- 
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427 
428 

429 

187 

187  V 

IS7V 

De  Wasiinps  '. 
Brabaolia  ". 
conus.)  De  capellania  de  Dyon  *. 

1295, 
1298. 
1287, 

bni,  pour  arbitre  de  leur  diFTércnd  au  sujet  île  ta  dimc  de  cerlulncs  par- 
ties de  lerredans  la  fiaroisse  do  Gm.  sous  la  condilinn  qne  son  arbilrage 
lera  rendu  avant  la  saint  Jean  ,  à  moins  iiu'il  n'en  sait  décidé  aulreraenl 
par  le*  parlies. 

•  Elisabelli  iln  Cour  [de  Curia)  et  Jean  de  Cour,  son  (Ils ,  font  connailre 
qo'ealeur  priscnceel  oelle  de  Ctrard  de  Sladilien.  leur  jtisllcit^r,  et  de 
l«an  crnsitsires,  Guillaume  dit  de  Uiiffle,  clerc,  rapporta  PUlre  les 
mtiat  du  dit  Jusljcier,  pour  en  doter  l'abbaye  d'Aine  ,  son  LËrrtagc  patri- 
monial, tenant  d'une  parla  l'héritage  d'Elisabctlidiic  Siocvisch  et  d'autre, 
à  celui  de  Gilles  dit  rf«Jfw(en,  dépendant  delà  dite  dame  de  Cour;  —  que 
lo  Juilii'ier  précité  en  investit  frère  Jean,  maître  de  Ocausart,  comme 
nprisenlant  l'abbaye  d'Aine. 

■  Charte  par  Inquellc  Jean,  duc  du  Lolliier,  de  Prabanl  et  de  Limbour^. 
pour  le  salut  de  son  âme  cl  de  celles  de  ses  ancêtres ,  conQrme  les  posses- 
sions et  les  libertés  de  l'abbaye  d'Aine  dans  le  Brabant,  et  le  pouvoir 
iTaveir  une  maison  dans  ciiacune  de  ses  sept  villes,  savoir  :  Louvain, 
Bniielles,  Anvers,  Bois-le-Uuo,  Tîrtcmnnl,  Mvellcs  et  L£au.  Il  promet  de 
défendre  les  biens  et  les  immunités  de  l'abbaye  dana  son  domaine,  comme 
en  4l*Dl  le  véritable  seigneur.  Cette  cbarle  fut  munie  du  sceau  du  duc ,  et 
datés  de  la  veille  des  apôtres  Pierre  cl  Paul  IJOS. 

*  Acte ,  d'uue  longue  teneur,  relatif  ù  ta  cliapellenie  de  l'autel  de  Saint- 
Iticolu  dans  l'église  de  Dyon  au  Val,  conférée  par  l'alibê  d'Aine  klcan  dit 
Art,  curé  de  ce  lieu,  et  par  l'investi  de  la  même  éfflise  à  Jean  dit  Paghon, 
prêtre,  l'un  et  l'autre  présentés  k  Jacques  Catlanui,  an-bidiacre  île  Llé|i;e, 
i|ai,  après  une  enquête,  déclare  ijue  Jean  dit  Rexesl  le  véritable  tilnlairc 
d«  la  eliapellcnic  dont  il  s'agit.  Cet  acte  fut  scellé  par  l'arcbidiacro  précité. 
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430 
431 

432 

189 
1 89  V 

189  V 

De  Icrra  Ermengardis  de  Gapella  *. 

*  De  moleDdino  nosiro  apud  Capellam, 
de  quodam  ruilio  et  werissay  *. 

*  Johannes. dux  BrabaoUe  ;  quod mansio« 
narii  de  Capella  debent  molere  ad  molendi- 
nura  noslrum  *. 

1298. 

1.  PNIfl  M  RT. 

\290,vM. 
1307. 

*  Charte  de  Jean,  duc  de  Lothier,  de  Brabanl  et  de  Limbourg,  eoQcé* 
danl  à  Tabbaye  d*Alne,  libres  de  toute  taille  et  imposition,  A  booiers  et 
demi  de  terre  labourable,  situés  au  territoire  de  la  Gbapelle-Saint-Laareot, 
qu'elle  avait  acquis  de  la  demoiselle  Erroengarde,  de  la  dite  Chapelle,  et 
qui  étaient  tenus  de  Notre-Dame  de  Hastières. 

*  Charte  par  laquelle  le  même  duc  ordonne  que  ses  masuyers  de  la 
Chapelle  de  Saint-Laurent  fassent  moudre  leurs  grains  au  moulin  qa« 
Tabbaye  d'Aine  possède  en  cet  endroit  ;  il  y  déclare  qu'il  a  donné  à  la  même 
communauté  le  waressais  où  la  roue  de  ce  moulin  tourne,  moyennant  un 
cens  de  deux  deniers  louvinois,  et  le  rivage  s'étendantde  Martinmont  au 
pré  du  seigneur  Gérard,  dessous  le  moulin,  etc.,  parmi  i  muids  de  tel  blô 
qu'il  viendra  au  moulin,  à  la  mesure  de  Louvain,  et  à  livrer  au  château  d« 
Jodoigne;  qu'en  outre,  l'abbaye  lui  a  assigné  six  sous  louvinois  de  cens 
et  dix  chapons  qu'elle  avait  sur  un  héritage  à  Wavro.  —  Voir  les  n**  ilO  et 
432. 

'  Autre  charte  du  même  duc,  dont  voici  la  teneur:  «  Nous ,  Jebans, 
»  par  le  grasse  de  Uicu,  dux  de  Lothier,  do  Braibant  et  de  Lembourcli. 
»  faisons  à  savoir  à  tous  chiaus  qui  ces  présentes  lettres  verront  et  oront, 
»  que  nous  avons  otroiet  et  donneit  à  hommes  religieus  et  sages  l'abbeit 
»  et  le  couvent  d'Aine,  del  ordène  de  Cystiaus,  tous  les  masuiersque  nous 

•  avons  à  le  Chapelle  Saint-Lorent  pour  morre  (moudre)  à  leur  molinqiiUI 
»  ont  à  le  Chapelle  devant  dite,  à  tel  ban  et  à  tel  mouture,  à  tel  droit  et  à 
»  teil  usage  qu'on  muet  à  nos  molins  partout  dedens  Braibant.  Et  si  avons 

•  donneit  al  abbeit  et  al  couvent  devant  dis  ce  tant  de  werissait  où  sus  li 
»  ruez  dou  stordoir  cl  dou  molin  devant  dit  tome.  Et  avœo  ce»  nous  leur 
»  avons  otrict  un  sentier  qui  passoit  par-devant  le  stordoir  devant  dit , 
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433 

190 

•  Jobannei  Aux  Brabanlle,  de  tia  dcsous 
Im  liriiieres  ' . 

I30î,!>,3l 

•  pour  reslablir  en  aulre  liea  ,  sens  oquiian  sur  le  leur,  iiour  l'aiscninnl 

•  des  bonnes  gens,  parmi  dcus  deniers  louvignoisdecoDs  par  an  blrelable- 
>  menlâ  paiera  nos  inouï)  u  à  nos  renliers,  ft  Inl  Tuer  (prix)  et  à  le!  terme 

•  que  00  paie  le  no  cens.  Et  avons  rncore  dunneil  al  abbeil  e[  al  conveot 

•  devant  dis  [oui  U  rivage  cnsi  coin  il  s'rsinni  en  lonc  et  en  large  de  Har- 

•  liamonl  de  ci  ai  preit  signeur  Gérarl  desous  le  slordoir.  et  le  molin  ensi 

•  qu*ll  l'esteni  de  ci  ol  crir  devers  Kokeruel.  El  parmi  toutes  ces  conve- 

•  nances,  il  nous  dolent  donner  el  livrer  d'an  en  an,  à  cliasconan,  blre- 

•  lablemenl,  deus  muys  lovignoit  de  bleil  leile  que  de  moulure,  et  livrer 

•  el  cliulial  de  Jndoigne.  El  avœc  les  deus  muys  de  LIeil  devnni  nommez 

•  nous  onl-it  assen«ll  sii  solï  iovignojs  de  cens  el  dis  cbapons,  qu'il  ont 

•  sor  bonne  lenure  i  Wavre.  Et  pour  cou  que  ces  convenances  devant 

■  dites  soienl  fermes,  slaules  el  letiue?.  nous  avons  t-es  présentes  Icllrcs 

•  aaelies  de  nostre  propre  sayal.  Donneil  l'an  de  grasco  mil  ccc  el  seplli, 

•  le  jour  saint  Itemi.  ■ 

'  ■  Nous,  Jelians,  par  la  grasce  de  Dieu,  dui  de  Lolbier,  de  Brabant  et 

•  de  Lemliourcb.  taisons  k  savoir  i  tout  ceaui  qui  ces  présentes  lettres 

■  varrooi  et  oronl .  que  nous  avons  donneil  congïet  et  olroiet  à  liommes 

■  rcligieus  l'abbeil  et  le  conveul  d'Aine,  de  osteir,  enclore,  tourbatre  *  et 
'  (ourner  en  leur  pourHt  une  voie  qui  va  en  leur  prez  dcsous  leur  molin  do 

■  le  CUapel\e  par-desous  les  bruières  de  ci  al  bos  de  BaiintlaUhe ,  pour 

■  ce  que  lidis  abbés  et  li  convens  ont  Tuile  une  voie  novelle  près  de  celi 

■  Hur  leur  yrelage  entre  ces  mêmes  prez  el  tes  dites  bruières  :  llquèlo  voie 

•  deseurc  dite  bien  nous  plaisl  et  sofllst  en  reslurier  de)  aulre  vies  **  voie 

•  daseure  dile.  Et  avons  encore  olroiet  asdis  ablivil  et  le  conveni  de  <*oii- 

•  dnira  tour  leur  birelage  el  sor  le  werissail  t'aiwe  ***  qui  ilescbcnt  de  le 

•  TenUiledeteur  leur  molin  de  Cl  enzel  rien****  desous  lebostctdef/aii- 
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434 
435 
436 

190  V 
I90VO 
190  v« 

*  R(eniers),  baillivas  Brabanlie;  de  via 
desous  les  bruyères  *. 

*  De  eodem ,  sicut  in  littera  ducis  Bra- 
banlie*. 

*  (Henris,  par  le  grasce  de  Dieu,  abbés  de 
Haffligien,  et  tous  li  conveDs  de  chel  meisme 
lieu.)  Goncordia  ioter  nos  et  illos  de  Haflli- 
gien,  de  pratis  desouz  les  bruyères  '. 

I3a4,i7.«i. 

1 304,17.  «r. 
1300.    1 

•  nefailhe,  por  aiwer  *  leur  prez  et  faire  leur  profit  en  autre  manière  i  leur 
»  volenteit,  et  de  faire  pons  treviers  celle  mêmes  aiwelete**  sour  le  leur  et 
»  sour  le  werissay,  et  d'enclore  soicelles  ens  el  werissait  pour  détenir  le 
»  terre  enconlre  Paiwe,  qu'elle  ne  scave***  les  voies.  Et  toutes  ches choses 
B  deseure  nommées,  avons  olriet  as  dis  abbcit  et  couvent  parmi  ce  qu'il 
»  paieront  à  nous  ou  à  nostre  rentier  x  deniers  lovignois  de  cens  par  ao 
»  biretablemenl  al  Noël.  Et  pour  cUe  que  ces  convenences  soient  fermes 
1»  et  estaules ,  nous  avons  ces  présentes  lettres  saelées  de  nostre  propre 
»  saial ,  faites  et  données  Tan  de  grasce  m.  ccc.  et  quatre,  le  Jour  de  grant 
»  quaresme.  » 

<  Renier  deGrantbais,  bailli  du  Roman-PaySt  déclare  avoir  octroyé  A 
Tabbé  et  aux  religieux  d'Aine,  de  l'autorilé  du  duc  de  Brabant ,  les  deaz 
points  repris  dans  la  charte  qui  précède,  savoir  :  1«  «  de  osier,  CDclore, 
9  fourbatre  el  lourneir  en  leur  pourût  une  voie  qui  va  en  leur  prez  desoas 
»  leur  molin  de  le  Chapelle,  »  etc.  ;  â»  «  de  conduire  Taiwe  qui  deskent 
»  del  ventaile  doseur  leur  molin  pour  iawer  leur  preiz.  » 

*  Lettres  de  Jehan  de  IVolve,  rentier  (receveur  des  rentes)  du  Brabaot, 
d*une  même  teneur  que  le  N*  433. 

s  Accord  entre  l'abbaye  d'AfDighcm  et  celle  d'Aine,  au  sujet  d'un  échange 
de  certains  prés  enlre  la  maison  que  la  première  avait  à  Wavre  et  la 
maison  de  BicUsart,  qui  appartenait  à  la  seconde.  II  fut  stipulé  dans  cet 


Aiwtr:  arroMr. 
'  Àiweléte  :  petit  coort  d*eau. 
'*  ye  icare  :  ne  cave  pet. 


i 


RUBRIQUES. 


De  |icrmulHlionLl>usqi]orumdam  bonorum 
apud  Gollirnctiien.  Capilulum  >'ivellen9c  {et 
parle  uni;  ablias  et  conieiilus  'le  Alna.  ex 
allern)  '. 

H[cnricus.]  (milos  et  Jomiiius)  de  Gauler- 
Ken  i  lia  quoilurn  pralo  apuci  Itoiilen  *. 


*Cte  i\aa  (a  loalson  de  Beausarl  payant  un  ceits  plus  ilevâ  pojr  le  pré  qui 
^Ul  avait  élâ  adjugé  que  pour  celui  qu'elle  avait  Ëclianeé,  elle  reliondrait 
"OBnatlDiuenl  sur  te  cens  qu'elle  devait  à  RoUTniiroir,  à  la  dilo  maison  de 
Wivre,  14  deniers  el  un  cbapon, 

'  Arrangement  (ail,  en  présence  du  maïour  el  des  éclievins  de  Gotea- 
(Atm,  par  lo  clia|uire  de  nivelles  el  l'abbaye  d'Aine,  pour  leur  ulllilé  rêei' 
IMaque.  Le  diapllre  de  Mvelles  cxcmplR  ï  l'avenir  l'abbaye  d'Aine  de 
Pifér  la  quatrième  gerbe  qu'elle  lui  devait  sur  SU  bonlers  ,  un  journel  et 
SOvarfcsninins  un  quart,  qu'elle  Ipnail  de  lui  dans  ïascî((tiourieda  Cnlirii- 
etlm.  L'abbaye  d'Aliie  donne  en  échange  au  dît  cbapiire,  D  bonlers  el  OS 
nvos,  qu'elle  avall  daus  la  même  seigneurie,  et  elle  ordonne  à  Jean  de 
Camba,  investi  de  celte  lerre  au  nom  de  la  communauté,  de  s'en  dcsliériler 
n  présence  Uex  éclicvin;  de  Goienchien.  En  oulr:^,  la  même  abbaye  devant 
la  chapitre  précité,  pour  les  biens  qu'elle  tcuail  de  lui  ï  Uolenchien,  un 
Mm  annuel  de  i  livres  luuvinois,  3  cbapnns  et  î  mesures  d'avoine',  elle 
lai  assigDH  'M  sols  et  ID  deniers  louvinois,  au  dit  lieu ,  sur  les  maisons, 
VMgcrs,  prés  et  aulrcs  biens  y  spécifiés  :  ce  qui  élunt  décompté,  l'abbaye 
r»le  obli^fée  annuellement  envers  le  chapitre,  de  49  sols  cl  3  deniers  lon- 
vlDOls,  8  chapons  cl  3  mesures  d'avoine,  payables  annuellement  à  la  fêle 
danint  Itemacle,  et  pour  le  cas  où  elle  acquerrait  d'aulres  biens  au  même 
territoire,  le  dit  cens  serait  augmenlc  t  proportion. 

*Invrslilure  donnée  il  l'abbaye  d'AInc  d'un  pré  enira  Woulninj  et  ir^rr, 
toau  en  lier  de  Henri,  cliavalier,  seigneur  do  Baulersen,  et  moyennant  un 
eus  lie  2  deniers  ,  monnaie  de  Luuvalii ,  ii  lui  payer  unnuellcmcnl,  ii  l.i 
Koil. 
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439 

440 
441 
442 

192 

192v« 
192v« 
193 

Officialis  leodieDsis,  de  bereditate  fratris 
Rembaldi  de  Ernafi^e  *. 

De  via  iuxta  domum  noslram  in  Lovanio*. 

llem,  de  eadem  via  '. 

LiUera  de  doualiooe  Katharlne  do  Evers- 
berghe  *. 

1293. 

1280. 
1280. 

1303. 

*  Vidimus  délivré  par  I^official  de  Liège,  de  lettres  dont  il  rapporte 
eDlièrcment  la  teneur,  émanées  de  Bauduin,  abbé,  et  de  la  communauté 
d'Aine,  lesquels  accordent  à  Sygerus  de  Emage,  dit  de  Camba,  pour  lui 
et  ses  successeurs ,  une  terre  dévolue  à  Tabbaye  d*Alne  de  la  part  de  frèro 
Rembaud,  religieux  convers  de  ccllc-ci,  et  la  maison  dite  La  Moite  et  située 
à  Emage,  avec  la  demeure  du  moulin  conligu  à  la  Motte  précitée,  compé- 
tent au  dit  Rembaud  à  titre  héréditaire,  au  trccens  de  19  muids  de  grain 
pur,  tel  qu'il  croîtra  sur  la  dite  terre,  et  d*un  muid  d'avoine,  à  la  mesure 
de  Gembloux ,  que  le  dit  Sygerus  et  ses  héritiers  devront  livrer  à  la  grange 
de  Beausart,  chaque  année,  entre  la  fcle  de  saint  Rémi  et  la  Puriflcation 
de  la  vierge,  et  à  telle  condition  qu'ils  ne  pourront  aliéner  la  dite  terre 
sans  avoir  préalablement  obtenu  le  consentement  de  Tabbaye  précitée  ;  et 
en  assurance  que  le  dit  Sygerus  et  ses  héritiers  paieraient  bien  annuelle- 
ment, au  terme  limité,  le  dit  trécens  de  19  muids  de  pur  blé  et  le  muid 
d'avoine,  il  a  engagé  deux  booiers  de  sa  terre  conliguëà  celle  du  dit  Rem- 
baud, et  à  telle  condition  que  s'il  ne  payait  pas  ainsi  qu'il  est  convenu, 
l'abbaye  d'Aine  aurait  son  recours  sur  les  deux  bonicrs  en  question  et  sur 
l'héritage  susnommé  provenant  du  dit  frère  convers  Rembaud,  et  que,  sans 
aucune  contradiction  et  sans  autre  arrangement,  l'abbaye  pourra  faire  sa 
volonté  de  cette  terre ,  comme  lui  appartenant. 

*  Les  écbevins  de  Louvain  mettent  l'abbaye  d'Aine  en  possession  de  cer- 
tain chemin  joignant  la  maison  provenant  de  Jean  Grtiioe//. 

'  Autres  lettres  des  échevins  de  Louvain,  au  même  sujet. 

*  Donation  entre-vifs  faite  à  Henri  de  Eversberghe,  profès  à  l'abbaye 
d'Aine,  et  pour  servir  ù  colle-ci,  par  Catherine,  dite  de  Eversberghe,  béguine, 
sa  sœur,  en  présence  de  Lambert  dit  do  OveroeU  de  Eversberghe  et  de 
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1  443 

;93 

(Willelmus  de  Houtoem  et  Balduinus, 
frater  eius.)  De  duabus  domibus  acquisilis 

a  nobis  in  Masciinia  *. 

1312. 

1  4U 

193v« 

(Willelmus  de  Houteem.)  Do  xij  denariis 
Lovaniensibus  et  ij  caponibus  acquisilis  a 

nobis  iiereditarle  apud  Mascliuiam  *. 

1312, 

Snctptunt  dttprrdcnptîours  rartanim  et 

(]^rograf  Ijorum  ht  (Bxav* 

445 

194v 

«  Del  fief  de  Grav.  Thiebaus,  abbes  de 
Saint-Hubert  et  autre  pluseur  '. 

1275. 

taulier,  ses  autres  frères,  et  de  Raoul  Corsbout,  son  neveu,  etc.,  d'un  bonier 
de  lerre  allodiale  derrière  la  court  de  Gilles  dit  de  Dalehem,  à  Eversbergbe, 
et  de  six  sous,  six  chapons  et  deux  oies  de  cens  que  le  dit  Gilles  devait  payer 
aoDuellement  sur  sa  court  :  ce  qui  fui  approuvé  et  confiraié  parles  personnes 
présenlcs,  avec  celle  condition  que  si  Tabbaye  vendait,  dans  la  suite,  ledit 
bien,  la  moitié  devait  en  revenir  à  la  maison  de  Thùpilal  à  Louvain. 

*  Guillaume  de  Houteem  el  Bauduin ,  son  frère,  ralilienl  Tachât  fait  par 
labbaye  d'Aine,  de  deux  maisons  et  de  tout  rhérilage  qui  s'étend  sous  leur 
juridictibn ,  d'une  rue  k  l'aulre,  près  de  la  rue  dite  Tieulerie  et  celle  dite 
Molenstraie,  à  Mali  nés. 

*  Guillaume  de  Houteem  notifie  qu'il  a  vendu  à  Wautier  dit  de  Lia,  pour 
Tabbaye  d'Aine,  douze  deniers,  ancienne  monnaie  de  Louvain,  et  deux 
ebapons  de  cens  annuel  sur  un  *fonds  et  ses  aliénants  entre  la  Dyle  et 
Molenstraete, 

*  Aclc  par  lequel  Thiebaus,  abbé  de  Saint-Hubert,  Johans  de  Rens , 
éeolàtrc  de  Saint-Jehan  à  Liège,  Willaumes  de  Pilresem^  chanoine  do 
Saint-Lambert,  Walicrs  d6  Warfesées,  Willaumes  de  Hemmericourt  et 
Jakèmes  de  Clcrmont ,  chevaliers,  font  savoir  qu'ils  furent,  avec  d'autres  , 
comme  hommes  de  Oef  de  Tévèquc  de  Liège ,  en  sa  présence,  à  Fosses ,  et 
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446 
447 
448 

1 

195 
195 

196 

(Jobannes,  leodiensis  episcopus).  CoDÛr- 
matio  liltere  precedentis  ^ 

(Henricus,  leodiensis  episcopus.)  De  dé- 
cima de  Grav  «. 

(H.  leodiensis  episcopus.)  De  vj  bonuariis 
terre  domine  Marie  de  Grav  '. 

1278. 
1267. 
1263. 

que  lu  Jehans  et  Thiris,  frères  de  Renar  de  M  lire ,  clianoine  de  Saint-Paul 
de  Liège ,  et  Gérars  Waldore  de  Maues  déclarèrent  qu^ils  laissaient  tous  les 
droits  qu  ils  avaient  à  Grau  ,  et  les  remirent  à  l'cvèque ,  qui  les  reporta  en 
la  main  du  dit  Renar,  lequel  tenait  ce  fief  de  Tévèque ,  et  cela  fait,  celui-ci 
remit  le  fief  précité,  consistant  en  seigneurie,  justice,  hommages,  droi- 
tures, terres,  prés,  maisons,  cens,  chapons,  etc.,  à  Tévêque,  qui  en  donna 
rinvcslilurc  à  Tabbaye  d'Aine,  laquelle  avait  acheté  ce  fief  de  Renar  et  le  lui 
avait  payé  en  bonne  monnaie ,  moyennant  qu*eile  fournirail  à  Pévêque  ao 
homme  responsable  pour  le  cens.  —  Voir  les  N»*  454,  455,  456  el  4(SI. 

*  L'évèque  de  Liège  approuve  Tacquisltion  faite  par  Tabbaye  d*Alae  et 
relatée  dans  Tacte  précédent,  auquel  les  présentes  lettres  furent  annexées  et 
qu'elles  confirment. 

*  Approbation  donnée  par  Tévèque  de  Liège  à  la  cession  faite  en  faveur 
de  l'abbaye  d'Aine,  parles  exécuteurs  du  testament  de  Godefroid  dit  de 
Waldore,  suivant  ses  dernières  volontés ,  de  toute  la  dîme  de  Grau  ,  Uni 
grosse  que  menue.  Témoins  :  «  Gerardus  de  Nassau,  consanguineus'noster, 
»  archydiaconus  leodiensis  ;  Willelmus  de  Alla  Rippa  ;  Henricus  de  Bello 
»  Forti  :  Henricus  de  Mirvart  ;  Henricus  de  Pietresen^  nobiles  ;  —  Itetn, 
»  Henricus  de  Bomalia  ;  Barretus  de  Aloir  ;  Willelmus  de  Wartiez  et 
D  Arnuldus  dictus  UGrans,  milites  ;  —  Hem ,  et  alii  non  milites,  videlicet: 
»  Henricus,  advocalus  Hoyensis  ;  Werricuscfe  Creu;  Anselmus  de  Ysers; 
»  Johannes  de  Nooa  Villa  ;  Hustinus  de  Seraing  ;  Henricus  de  Sancto 
•  Trudone;  Walterus  de  Meffia,  dictus  de  Porta  Arnugeri;  Johannes  diclus 
»  de  LardariOf  civis  et  scabinus  leodiensis,  et  plures  alii  clerici,  monacbi 
M  et  laîci.  u 

3  Par  cet  acte,  d'une  longue  étendue,  l'évêque  de  Liège  confirme  une 
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DATES. 

Â: 

449 

193 

De  dccima  île  Grav.  W(Bllerus),  rcelor  cc- 

ctesiadeGrav  '. 

12fi7. 

450 

r9s 

(  H.  Icodiensis  episcoiius).  11cm,  de  liecimu 

de  Grav  ». 

lae?. 

461 

■  SB 

^  (Symons  de  Nui^vile.)  De\  (tel  inoiisi- 
gneur  de  Nuevile,  el  Icrroil  île  Grav,  c'oii  clisl 

UonlODDea  ''. 

1272. 

1 

199 

{Goblio  de  Seines,  Sancli  Peirl ,  el  Renat- 
du9,Saiicll  Cauti  ecclesiarum  leodiensiiim 

1er  dieli  G.  canonicl.  cl  Willelraus  de  Bave- 

mini  de  Grav*. 

1274 

■ 

200 

«  (TliicDemnns  de  Seines,  clievaiiers,  el 
Thieris  de  «ilre.)  «uiilalio  cxeculorum  du- 

■ 

iDinideGrav,  dexiij=  EIT ', 

1277. 

HfSton  passée  enlreïlaric,  dame  de  Grau,  et  Godefroid,  son  neveu,  par 
,Ulle  il  fui  décidé  que  celle  dame  pouvait  aeLeler  sik  boniers  de  terre, 
*)<nal  la  dîme  au  dit  Godelroid  et  sous  sa  Jusiiee  ;  qu'elle  ou  la  maison 
WltgiiiiM  i  laquelle  elle  cédorail  celle  terre,  pourrait  y  ilatilir  une  courl 
Wdrsnialsons,  etc.,  elc. 

'Wiulier,  recleur  de  l'église  de  Crau,  approuve,  pouraulanl  qu'il  csl 
U  lu),  la  cession  delà  grosse  el  de  la  menue  dîmede  Grau,  luilcà  t'abbaye 
ifilu  parles  etéculeurs  du  leslanient  de  Codelroid  de  Grau, 

*  L'êvèque  de  Liège  approuve  la  cussiun  de  la  crosse  et  de  la  menue 
<tm»  de  Crau  à  l'abbaye  d'Aine. 

'  Sinon  de  Huevîle  donne  en  aumône ,  pour  Dieu  et  pour  son  ïme,  à 
rifliM  d'il  une,  tout  le  droit  qu'il  avait  au  (loi  de  Hontonnei  A  Crau. 

*  Le*  Méculeurs  du  lesUimenl  de  Cedetroid ,  seigneur  do  Crnu ,  rc- 
mtllenl,  luivanl  ses  tnlenlions,  ï  l'abbaye  d'Alno,  la  dime  grosse  et  menue 
de  Crau,  tenue  en  lief  de  l'évique  de  Liège,  pour  1377  livres  el  3  sols, 

nnale  de  Louvain.  —  Voir  l'acte  suivant. 

'  Urux  des  cxértilenrs  du  leslamenl  de  Godi-fruid  ,  seiijneur  ih  Grau  , 
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454 

200  V» 

(Willelmus  de  Framoil,  dccanas  Sancli 
Pauli  Icodiensis.)  De  lolaii  pecunia  suluta 

pro  dominio  et  juslilia  de  Grav  quittatio  *. 

1274. 

455 

201 

(Fr.  J.  dictus  abbas  de  Gamberone.)  De 

solulione  facla  Iieredibus  de  Grav*. 

1274. 

456 

201  v» 

(Ucnaldus  de  Hilrc,  canonicus  Saneti  Pauli 
leodiensis,  Tlicodcricus,  fraler  eius,  et  Wil- 
lelmus de  Havcicngcs.)  Conflrmatio  liltere 

precedenlis  '. 

1274. 

457 

202 

(Lainberlus,  dictus  de  Falisia,  rector  ce- 
cIcsieSanti  Jacobi  Uoyensis.)  Litteradecol- 

latione  de  Grav  *. 

1267. 

458 

202 

*  (  Lambers,  abbés  de  Broigne  et  li  con- 
vens  de  clie  roeisme  lieu.)  De  descange  de 

terre  a  Grav  *. 

1280. 

459 

202 

*  Li  maires ,  li  eschevin  et  li  iurcil  de 

reconnaissoni;  au  nom  de  tous^  quMIs  ont  reçu  de  l'abbaye  d'Aine  la  somme 
de  1377  livres  et  3  sols  Louvinois  ,  dont  elle  était  redevable  envers  eux. 

*  Le  doyen  de  Saint-Paul  de  Liège  fait  savoir  qu*en  sa  présence,  Renaud 
de  Milre,  chanoine,  a  déclaré  avoir  reçu  de  Tabbaye  d*Alne  le  montant  en 
argent  du  prix  de  la  vente  qu'il  lui  avait  faite  ,  de  la  seigneurie  et  justice 
qu'il  tenait  à  Grau,  sous  réserve  de  35  livres  tournois. 

*  L'abbé  de  Canibron  notifie  que  Henaud  de  4/t7re ,  chanoine  de  Saint- 
Paul,  à  Lié;;c,  a  vendu  ù  l'abbaye  d'Atne ,  tout  l'hérilage  qu'il  possédait  A 
Grau  et  qu'il  tenait  en  fief  de  l'évèquo  de  Liège,  etc. 

'  Acte,  qui  fut  scellé  des  sceaux  des  personnages  indiqués  dans  la  ru- 
brique, et  qui  confirme  le  précédent. 

^  Donation  cntrc-vifs  faite  à  l'abbaye  d'Aine,  par  Marguerite ,  mère  de 
Godefroid  de  Grau,  pour  le  repos  de  l'ùme  de  celui-ci,  de  la  dime  et  du  droit 
de  patronat  de  la  paroisse  do  Grau,  qu'elle  tenait  en  Oef  de  l'évêquede  Liège. 

^  Echange  fuit  entre  l'abbaye  de  Orogne  et  frère  Nieholon,  religieux 
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DATrS. 

l 

Bovignc.)  Del  yrelagc  (il  <1rs  »lues  Hfnuduins) 

[)q  DovigneH  Crav  '. 

1274. 

4CD 

202  V 

•  Jacobus  do  Bîcvcne  vesavil  ccclesiam 

1273. 

441 

203 

(HenaldusdcMlire.canonEcusSancIi  Failli 

Crav'. 

I27S, 

482 

303  V" 

(W.,)  Abbas  FloPfiOionsIs  (el  eiusdera  locî 

Eonveiilus);  de  ixv  librls  rcccplia'. 

127G. 

convers  d'Aimé  el  maîlrcdc  la  maison  d'Aune  â  Grau,  de  ileus  boiiLers  en- 
viran  de  trrre  labourable. 

*  loveslilure  donnée  â  l'abbaye  d'Aine,  de  loul  ce  que  Bauduiiia  liSomi- 
gneus,  de  Bovigne ,  lenail  de  lu  court  de  Grau  et  ses  alloucis  eL  bèritai^s 
d«  lUivèno  sis  au  dima^e  do  Grau,  qu'il  avait  laissés  en  aumûiic  n  as  pau- 
•  *rcs  communs  el  as  tiiulades  de  Bovii^ao ,  ■  et  dont  l'abliaye  avail  Tail 
ftenoisrtion  pour  73  livres  Inurnois. 

*  Acle  |)ar  lequel  *  Bauduins  de  ttavercch,  vlievaliers  el  cliaslelains  bail- 
bit  de  Bovigne,  >  fail  coDnailref|ue  lacqucmlns  de  Riévène,  bouri^eols  de 
BouvtKne,  a,  eu  aa  présence  cl  devant  le  m;iieur,  les  éclinvitia  el  des  autres 
buurgeuis  de  cullo  ville,  relraclé  ses  loris  envers  l'abbaye  d'Aune,  el  dit 
qao  •  si  Diox  II  donnoil  plus  grant  picolé  de  biens  tcmporeus  qu'il  n'avoit 
adont,  qu'il  en  demorrolt  volontiers  ii  le  mercil  de  le  é|[iiso  devant  dite,  i 

*  Reuaud  de  Milre.  c-lianolne  do  Sainl-Paul  à  Llèi^e,  notifie  que  l'éellso 
d'Aine  a  rtTrcliié  le  palcmenl  qu'elle  devait  lut  (aire  du  clierde  la  vente  de 
todl  rbêritase  qu'il  possddail  à  Grau  el  dont  elle  avait  re^u  l'inve^lilure  da 
r£v4que  de  LiëBs,  avec  toutes  les  solennités  ordinaires,  et  qu'il  la  déclare 
qoititt,  sauF:  l*deUi>  livras  tournois  qu'elle  relienl,  suivant  liiurcooven- 
IloD,  savoir  :  qu'il  doit,  avant  que  le  paiement  de  celle  somme  se  (assc, 
Induira  son  frire  Jean,  clerc,  a  abandonner  entre  les  mains  de  l'évëque  de 
Liège,  au  liront  de  l'abbaye,  tout  droit  qu'il  pourrait  avoir  sur  riiéritafo 
précité  ;  3*  de  33  livres  tournois,  Jusqu'A  ce  qu'il  ait  libéré  un  pré  sur  lu 
quel  réélise  de  FIorcITe  prétend  avoir  une  marcLc. 

*  L'abbaye  de  FlorelTu  déclare  avoir  n^a  de  l'abbaye  d'Aine  13  livres 
tonnois  pour  la  marclie  qu'elle  avait  à  Gniu  (volrraclc  ci-dcs.sus). 
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463 

204 

*  Quitlalio  de  le  visconleilde  Grav.  Hfcn- 
ris  de  le  Crois),  bailliz  (de  le  contel)  de 

Namur  *. 

1300. 

464 

204  V» 

*  Litlcra  de  le  visconteil  Joiiannis  Lar- 

denois  (li  Ardcnois)  de  Bossieres  militis  *. 

1300. 

465 

205 

*  Cornes  Namuci,de  le  visconlcl  de  Grav  '. 

1300. 

466 

205  V» 

*  QuiKatio  Domini  Johaiinis  Lardenois 

de  Boissieres  *. 

1300. 

467 

206 

*  (Jehans  dis  li  Ardenois  de  Bossières, 

chevaliers,)  De  donc  Pierelot  de  Grav». 

1300. 

^  Renoncialion  faite  par  Jehan  li  Ardenois  de  Boissieres,  chevalier,  au 
fief  ou  à  la  vicomte  pour  laquelle  il  réclamail  d'avoir,  à  Grau,  do  Tabbaye 
d*Alne,  un  homme  responsable. 

*  Lettres  par  lesquelles  Jehan  li  Ardenois,  de  Bossieres ,  chevalier,  fait, 
en  la  court  de  Grau  ,  en  présence  de  Tabbé  dMtine,  de  Colarl,  avoué  de 
Thuin,  el  de  grand  nombre  de  personnes  y  dénommées,  la  déclaration 
rappelée  dans  Taclc  précédent. 

'  Jean,  conilede  Namur,  approuve  l'abandon  que  Jehan  Lardenois, de 
Boussière  ,  fera  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine  d'une  vicomte  qu*il  avait  à 
Grau,  relevant  du  dit  comte,  et  pour  laquelle  elle  devait  lui  livrer  un 
homme  de  fiez,  si  comme  il  disoit.  —  Voir  les  N»"  463  et  464. 

*  Jehan  li  Ardenois  dit  de  Poussières,  chevalier,  reconnaît  avoir  reçu 
de  Tabbaye  d'Aine,  en  deniers  bons  el  loyaux,  4300  livres  el60  sols  de  noirs 
tournois  ,  un  scalufrial  pour  4  noirs  tournois ,  la  dite  somme  étant  le  prix 
de  la  vente  qu'il  a  faite  à  l'abbaye  de  10  livrées  de  terre  par  an  perpétuelle- 
ment, qu'il  tenait  d'elle  au  fief  de  Grau.  Témoins  :  a  Arnous  de  Thuyn  et 
Lyebarsde  Court,  escuier,  et  moult  d'autres.  » 

*  Jehan  dit  li  Ardenois  de  Bossieres  renonce  à  l'hommage  qui  lui  était 
dû,  à  cause  de  la  donation  faite  à  l'abbaye  d'Aine  par  Pièreloscf^  Grau,  dit 
delMontis,  d'un  cens  annuel  de  12  deniers  à  la  saint  Jean,  de  lâ  deniers 
à  l'an  remi  (nouvel),  d'un  setier  d'avoine,  et  d'un  quartier  de  lin  à  fournir 
de  deux  uns  en  deux  ans. 
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3n  nomint  Ooninu  3><nT>iiDt  (otlt  »(  Rmsnt. 

m 

21  tv 

1170. 

4<) 

S12 

H(u|{«).  Icoiliensis  npiscoptis;  de  ix  linnua- 

riis  nemorla  de  Remonl  ', 

1224. 

470 

212 

ris  de  Uenionl  *. 

1234 

471 

2tS 

B[ut*o),  ri'odiensis  fpiscoptis  ;  de  Rois,  do 
Donoii  el  lie  HorcDceis  i-enïis,  xxk  tnodils 

spolie  el  x\t  solidisLpndicnsiljiis', 

1227. 

•  Booul ,  cïèque  de  Liège,  (ail  savoir  qu'Albert  lie  Liesen  donna  ii 
r^gllst  de  âmal-JeBn-Bapliïle,  à  Hoy,  ce  i|u'rl  possMail  de  l'atleu  de  Be», 
Biquf  Arnnuld  lie  Slr6es.  qui  avall  le  re.ile  de  cet  alleu,  lo  donna  â  Ib  même 
tKiUe;  que  lui  (rivêquo)  rclinl  l'avoueric  de  ce  lieu,  sans  exiger  autre 
rhasii<iae  les  prlËros  des  frères  el  les  suITragos  des  salnls.  Il  menace  de 
raxcomniunicalloii  les  tn'racleurs  de  ccl  scie. 

*  Hugues,  évoque  de  Llige,  du  conseulemenl  do  snn  église,  confiera  en 
pure  aumône  à  la  maison  d'Aine  la  possession  do  neuf  boniors  du  bois  de 
Amont,  avec  son  Tonds,  dans  l'alleu  de  Hactlcngea,  a\CE  l'aulorisallond'en 
mer  ii  la  volonté. 

*  Le  chapitre  de  la  calliËdnile  de  Liège,  accorde,  ù  la  demande  du  légal 
du  ninl-siégc  apostolique,  son  consenlenietil  &  la  doualion  précitée,  sons 
licondUiiin  que  lu  maison  d'AInc  ne  peut  acquérir  une  plus);rauJcètondui! 
de  terre  relevant  de  l'église  de  Sainl-I.ambcrt ,  au  dit  allou  de  Hapckaget. 
—  Voir  le  N'  iH9. 

'  Hugues,  évéque  de  Liégo,  ratifie  la  cession  en  empLylliéose  perpétuelle 
tODf  noccns  annuel  deSU  muidi  d'épeaulre,  mesui^de  Uuy,  et  de30  bous, 
monnaie  de  Liège,  (aile  i  l'abbaye  d'Aine  par  le  nouveau  monastère  ilu 
Du)',  do  certaines  possessions  qu'il  avait  au  territoire  de  Condroï,  savoir  : 
h»  alteui  de  //ci>4,  de  Bemh  cl  de  IffortnceiM  el  leurs  dépendances,  qui 
lai  élaienl  onéreux,  i  cause  do  leur  sièrililé.  Cel  acte  lut  muni  du  sceau  de 
révoque  rt  fait  au  cliàlrau  de  Huy. 
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47:;      'JV^x*'       Abuése  cii|iiiuiuii=  uo\i  uionasierl:    d- 

bvf.  V  b«iiuit*. .  ei  ti*.  Mureucci-  ^ 
^^       ^1^  L;(iiiiu- .  uuiiiiiiu^  u*-  huiM  1-orL:  :  dr  eh- 

ujMih&;>  u*   LuceiiiuurcL     m    iiioiendiDi»  flt 
CuvviiijutJ   juxii*  llulievili'.' *. 
47 :,       ;^l  ;>  v«'        li«*rDrtfUuus  u<  Uaiii,  de  decimu  dt:  fterasi. 


^  Cbiiri<  d  un*  ui«<iii<  leiieu'  qu<.  u*  l'KCtiueotL.  mai>  enuDee  dt  I 
tîu  UDUvt!ui;  iii^;iidsl«r<  U'  Hii; 

*  Giii«>  i»«;i^ijt:u*  (If  llucbeior:.  tar.  savoir  queii  ui  preseDct.  et  du 
senifuieui  6k  ^uII  épuu»«  «;  (i<  t»ui.  Gi>  Ul^:ue^ .  Dobli-  uommt  Sicliei  et 
Crrui,.  pour  l*.  repu^  ut  8uii  àiu«:eL  ùv  celk*>  ijr  son  épouse.  SoJdmniiide, 41 
(if  i^fi-  iiWux  if  liuiiif  i.  Itfbb:i>>  (i'Aiii*  3  boDier.'^  dt^  iem- «s  dus 
alleu  (i«  \  triui  .  HMfi:  i*  uroi:  tei;ru(!urjtfi  ei  les  diuie-^  do  eelit-  lerrc. 
qiu'  if  (iiiuxoff  Ut-  i-Tviiun-  uaits  m;.*  loreu.ie*^  bois  nécessaires  aox  constne- 
Uoii.-^  e;  du\  in\tr>  ut  îabbaxt.  avei  les  aisauees  dans  le^  près,  les  isrra^ 
|eh  <f;iu\  ei  i«>  iur«(>  qu.  lu.  appariieuueiiL. 

^  iiu;;utTs .  cbe\aiif!.  citaieiaiii  (i<  Udloi^ .  DOtifie  :  1"  que,  du  vrvaDt  ùt 
»oii  «puuM..  il  a  cunfert  b  perpeiuilt  a  I  abbayt  d'Aliit.  sol  monlnj  siloéà 
Ckwtmwii  prucbt-  Uoheitvùt.  et  ib  lerre  qui  leniourail.  du  croaienleBflDl 
di>  Miii  Kti^^utîur  Pbiiippt  at  U'erUeu  ,  clievaiiei.  et  dt  ses  iieriUers.  ei  de 
ceiui  dt-  kl  cuuilesM  (m  Luseiborg  (Luxeiubfiur^,.  de  qui  ee  moulu  Téle- 
xait priucipaleuient,  suu^  un  ceus  di  ë^  Diuid)-  ûv.  sei^lcà  musportcr  cfaïqBe 
aiiutîf  i:  lii  israuict  Ui  Utsmont .  eutiv  ib  saml  Uemy  et  lii  puriicalion  de  11 
saiui«  Vier;rt'  :  —  d«  qui  id  dut  cumiesst  ;i  sur  ue  mouiiu  cliaque 
1^  uitî*«!>*  Ui  frurueii:  .  i-  raisuii  df  quu. .  les  bommes  du  iMUi  rie 
doiv«u:  >  fatn-  ujuudn  pa!  kiL  seioi.  la  loi  du  maïeur  el  de»  ècbeviiks  da 
dr  Syt» 

*  Ucrbraui.  in  liam  U\\\  (.nuDattre.  qui   iioblt-  bomme  Hiciiel  de  Cmcf 
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Dîtes. 

47a 

477 
*78 

214 

2iav- 

2l4ï° 

cima  fie  Servno  Campo.  Ilem  ,  de  décima  du 
lloheville'. 

(E.,  prpposilus.  cl  cspiliiluin  de  Ceutiaco  ) 
De  d'Cima  H(eiirici)  Waflarl  in  Mocville  '. 

Boberlus.  episcopus  lïodiensis;  de  décima 
de  SerenoCampo  *. 

1231. 
1244. 

■,  du  iionsentenifnt  de  sa  femme  el  <Ie  ses  bÉrilicrs,  remis  en  ses  mains , 
soua  le  (éiDoitsnage  (le  ses  liommes,  loule  ta  diinc,  inrande  el  peli1e,de 
Semirt^hamp,  avpc  ses  appendances^  cgu'il  tenait  dn  lui  en  lîef,  pour  en 
doMr  l'abbayo  d'Aine  ;  qu'il  en  a  ensiiile  Tait  le  reporl  enire  tes  mains  de 
Jmd,  évèque  (te  Liège,  en  le  priant  d'en  investir  l'abbayo  d'Aine  par  son 
■vloriti  épisciipale  :  ce  qui  Tul  fuit. 

■  Connrm.ilion  donnée  i  l'albaye  d'Aine  par  Tâvèque  de.  Liège  :  P  des 
dimes  de  Serain-Champ  que  lui  a  données  Michel  de  Crous,  qui  les  tenait 
enDefde  Rerbt^od  ife  Ham  [voirie  n°  i73):  i*  do  la  partie  delà  dîme  de 
MûhryTile,  grosse  et  menue,  nvecce  qui  en  dépend,  que  lui  a  cédée  flenri 
WaHart,  avec  tout  droit  de  iiatronal  sur  l'église  de  ce  lieu ,  el  dont  luule- 
roli  rè||li«e  de  Ciney  a  un  demi  miiid  de  blé  commun  delà  dime,  â  la 
mMure  de  Ciiuy.  ~  (Voir  le  N*  suivant.} 

*  Le  prévôl  el  le  cliapiire  de  Cineij  signiOcnt  à  II(UBues),  évËquc  du 
Ltése,  que  Henri  iVa/Iiir*.  du  consenlemenl  du  son  âpouse,  et  on  leur  pré- 
tcnce,  ■.  pour  le  re|io9  de  son  âme  élite  celtes  de  ses  Bneélrcs.  donna  en 
amBODc  i  l'abbaye  d'Aine  la  partie  de  la  dime  .  avec  l'allmi ,  qu'il  aval!  à 
HonUi,  en  manière  telle  que  celle  abbaye  paiera  annuellement  ù  l'église 
de  Ciney  uu  demi  muid  de  blé  provenant  de  celle  dirne ,  â  la  mesuro  de 
CUtty,  el  que  la  dite  épouse  aura  viaei^remenl  l'usufruil  de  la  dime  et  de 
ralleuprécilé. 

*  Roberl.évique  de  Liège,  Dotifleque  Hodegonde.veuvede  noble  liominc 
Hkhrl,  Mlgneurde  Chrtu,  a,  en  sa  présence  el  celle  de  ses  tiommes,  ac- 
qultlA  fabbaye  d'Aine  de  toute  la  part  des  fruils  de  la  dime  de  Scrain- 
Ctiamp,  avec  ce  qai  cndépend, que  cotte  abbnye  avait  promis  de  payci' 
«iagiremonl  ii  la  dite  Uudegondc. 
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DATES. 

479 

21 4  V» 

(Henricus,  leodiensis  clectus.)  De  elenio- 

sioa  illius  de  Havresen  *. 

1259. 

480 

215 

Teslimonium  H.  leodiensis  episcopi,  de 

pascuis  de  Siers  et  de  Mohievile  *. 

•    •    •   • 

481 

215 

Willelmus ,  (dominus)  de  Alla  Ripa ,  ( mi- 

les) ;  de  vij  bonuariis  terre  '. 

1262. 

482 

215 

*  (Li  home  de  le  Ghise  Dieu.)  Desez  solidis 
leodiensibus  redemplis  a  nobis  et  de  octava 

parle  cuiusdam  prati  *. 

1266. 

483 

2l5v« 

*  De  terra  fratris  Johannis  de  Barvial  et 

de  pasluragio  terre  domini  de  Barvial  '. 

1269. 

*  Henri,  élu  de  Liège,  ratifle  la  donation  faileà  Tabbaye  d'Aine  par  le 
dit  Scives,  tant  de  ce  qu'il  avait  au  village  de  Havresen  qu*ailleurs,  en 
meubles  et  en  immeubles. 

*  Vidimus,  délivré  par  H.,  élu  de  Liège,  des  lettres 'd'illustre  dame 
Ja  comtesse  de  Luxembourg,  dont  la  teneur  se  trouve  sous  le  n<»  767  (fol. 
328  v«  du  car(ulaire). 

*  Investiture  donnée  à  Tabbaye  d'Aine  par  Guillaume  d'Alrivc,  cheva- 
lier :  I<»  de  7  boniers  moins  S  verges  de  terre  sis  à  Atrive  (in  lerritorio  de 
Âlta  Ripa),  que  Jean  Crochons,  d'Avesnes,  chevalier,  a  vendus  à  cette 
abbaye,  et  qu'il  tenait  en  flef  du  dit  Guillaume,  au  cens  do  7  deniers  à  payer 
chaque  année,  la  veille  de  la  Noël  ;  2<»  de  2i  verges  de  terre  au  même  ter- 
ritoire, que  le  dit  Jean  a  vendues  à  cette  abbaye,  et  qui  relevaient  aussi  de 
lui  Guillaume,  au  cens  d'un  denier:  sous  la  condition  que  Tabbaye  acquit- 
tera les  cens  des  dites  terres  annuellement. 

*  Emo8  de  Grapietines  affecte  à  la  maison  d'Ane,  en  présence  des  hommes 
de  la  Chise-Dieu,  entre  Sainte-Marie  et  Saint-Lambert,  k  Liège,  6  sols  de 
cens  par  an,  moins  doux  deniers  liégeois,  et  «  Puteime  d'un  pré  qui  ert 

•  ses  alues.  »  Témoins  :  «  Sires  Lowis  Navcas,  ki  le  vesture  fist  ;  messires 
»  Renars  Dabeac,  chevaliers;  Giles  Gras Madars,  eskevin  de  Liège;  Jehans 
»  Kokeles  ;  Jehans  Hawias  ;  Jehans  et  pluseur  autre  dont  li  non  ne  sonl 

•  mie  chi.  • 

^  Accord  par  lequel  Slcpes,  sires  de  Rarviat,  met  Hn  au  diflTércnd  qui 


DE   L  ABIIAYE    \i  ALNE. 
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KUBBTQUES. 


Il(cnricus),  leodiensis  epîscopus;  île  nc- 
mare  àe  Anilerlois  '. 

il.  ilecaDus  concilii  Itupeforlis .  celeriqij< 
Tratres  dkli  conuilli.)  ConDrmaUo  ilnnalioiii> 
ronalûs  SercDi  Oampj  per  sJKillurn  con- 
cilii lie  nu|i«Forii*. 

(B.  de  Ulinis,  prepositus,  el  ciipiluluni 
ecdcsie  Ceunacensis,  leadicnsis  dyoccsis.)  I 
Captiulum  de  Ceunaco.  do  palrorialu  du 
reno  Campo, 

|Henardus,:[amlnus  de  Hain  sor  Leidic.)  j 
De  eodciti. 

(B.  (le  nosulli.  cononicus  el  olBclalls  1 
diensi).)  De  eodem. 

(Henricus,  leodiensis  cp[5::optis.)  De 
deiD, 


«tlulail  cnlre  lui  e[  l'abbaye  d'Aine,  par  rapport  à  la  lerro  et  au  pâlurage 
qu'elle  avait  il  Barcial  el  qui  lui  sont  échus  de  Jeliaa  de  Darvial,  qui  lut 
cotiTcrs  de  celle  maison.  Il  reconuait  que  lui  el  ses  lioirs  liennent  la  dite 
terre  île  l'abbaye  el  doivent  lui  rendre  cbaiiue  année  3  tnuids  d'ûpeuutre, 
k  la  iiieiure  do  Huy ,  eu  leur  court  de  Remonl ,  endëans  In  puriQcalion 
Nolrc-Dame;  rju'il  lui  n  oclroyéiuesesbËlea  delucourlde  Remonl  puissent 
allir  paiire  i  Darvial ,  au  wanissais  el  p^rloul  ailleurs ,  el  qu'elle  doil  y 
avoir  loulaisenenl,  soit  pour  cUarier  ou  aulremenl,  moycnuaul  Défaire 
ancun  dommage,  mus  amende  <|ui ,  an  ce  cas,  serait  puyoa  au  dire  de 
prud'Iiuinmes.  Tuulesceseunvenlions  tureni  arrêtées  en  présence  de  mon- 
■dle'nfur  Jelian  île  Binlforl ,  seigneur  de  Gueitea,  de  qui  In  seigneurie  de 
Barviil,  ari'e  ses  appendancos,  étiiil  leuue  eu  M.  el  en  U  cuurl  de  llate- 
lattge,  par  la  lémuiicnaifc  du  maior  et  des  éclicvins  de  celle  court ,  el  en 
l«ar  recoril. 

*  Henri ,  ivtque  de  Liège,  nolllle  qu'il  a  reconnu  les  droits  de  l'abbaye 
•rAtiM  sur  lebolj  i'Andtrtoia,  entre  Sainte-Marie  et  SaiuULamberl,  à 
Liè|[0. 

•  Vidimus  dùlivrà,  à  In  denitiudc  du  procureur  do  l'alibaye  d'Alnii,  par  le 
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Udemlirmii 

490 

2i7v« 

^  ludicium  hominum  de  Casa  Dci,  de  ne- 

JMV  H  RTWtoir 

more  d'AndreIoz  ». 

1274,17.  «£. 

^91 

218  V 

*  (Gillebiers,  pr6vos,et  Lambers  de  Fun- 
doir,  maires  de  Rochefort.)  Concordia  dou 

bos  d*Andrelos  juxia  RemoDl  *. 

1306. 

492 

2l9v« 

(Henricus,  leodiensis  episcopus.)  De  patro- 

natu  ecclesie  de  Sereno  Gampo  >. 

1265. 

doyen  el  les  autres  frères  du  concile  de  Rochefort,  le  samedi  après  quasi- 
modo  lâ/O,  des  cinq  lettres  suivantes,  par  lesquelles  Werri  de  Creu 
a  donné  à  Tabbayo  d*Alne  le  droit  de  patronat  de  Téglise  de  Serainr 
Champ,  du  consentement  de  Jacques,  chanoine  de  Trêves,  son  frère  ;  les 
dites  lettres  émanées  :  la  première ,  de  J.  doyen,  et  de  J.  d'Avesnes,  chanoine 
de  Huy,  et  datée  de  la  6«  férié  avant  la  purification  de  la  Sainte  Vierge  1265 
(Iâ66  n.  st.)  ;  la  2«,  de  B.  de  Ulmis,  prévôt,  et  du  chapitre  de  Téglise  de 
Ciney,  et  datée  de  février  lâUS  (H66  n.  st.);  la  3«,  de  Renard  ,  seigneur 
de  Ham  sor  Leiche,  et  datée  de  la  sixième  férié  après  le  dimanche  de 
reminiscere  1:365  (l26Gn.  st.)  ;  la  4",  de  B.  de  Rosulh,  chanoine  et  ofGcial 
de  Liège,  et  datée  de  la  6<  férié  avant  le  dimanche  de  Lœtare  Jérusalem 
1265  (li^GO  n.  si.)  ;  la  5*,  de  Henri,  évèque  de  Liège,  et  datée  de  février 
1265  (1266  n.  st.).  Par  cette  dernière,  Tévèque  de  Liège  confirme  la  dona- 
tion du  patronat  de  Téglise  de  Serain-Champ  faite  à  Tabbaye  d'Aine  par 
le  dit  Werri. 

*  Jugement  rendu  entre  Sainte-Marie  el  Saint-Lambert,  à  Liège,  par  les 
hommes  (\ë  U  Chiese-Dieu,  2i\i  sujet  de  Tallouet  ô*Ândreioz,  q\ie  Tabbaye 
d*ii une  avait  acquis  et  dont  elle  jouissait  paisiblement  depuis  40  ans  en- 
viron. L*abbayefut  maintenue  dans  cette  possession,  malgré  les  prétentions 
des  aluens  de  Rochefort^ 

*  Reconnaissance  des  droits  de  l'abbaye  d*Alne  sur  les  bois,  terres  et 
prés  que  Ton  dit  û'Andrelous,  près  de  Uemont.  ^  Voir  le  N<»  précédent. 

'  Acte  semblable,  sauf  quelques  variantes  et  la  date,  qui  est  mars  1265 
(1266  n.  st.),  à  celui  coté  n»  489. 

On  a  ajouté  en  cet  endroit,  d'une  écriture  du  I7«  siècle  :  «  De  décima  de 
Houtain,  vide  fol.  184  v»  ct3l9  v».  »  —  Voir  les  n»» 420  et  746. 
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DATES. 

Infiriunt  carU  II  StMe. 

493 

221  v 

De  itj'i"  bonuariiï  lerre  Hogeri  et  Agnc* 

Us  uioris  eiu9  in  Hermees  '. 

IIBS. 

494 

221V 

H(uvo),  Icodieti.sis  cpiseopus;  île  plemnsina 

1208. 

495 

222 

(Kbalus.decnnus.celerique  erclesie  Sancli 
Pnuli  in  Lcodio  rraires.)  Assonis  canonici 

Sancti  l'auli  Leodiensis  >. 

1191. 

*  Rosier  e(  Agiivs.son  âpousc,  issue  do  porenls  libres,  donnent  A  l'ab- 
iMj'e  d'Aine,  pour  le  salul  de  leurs  âmes  ol  mus  par  une  plvuse  dévolion, 
13  bonicrs  de  leur  alleu  sis  i  Hermia,  en  s'en  réservant  l'usulruil  vt-tgA- 
nmenl.  Témoins  :  ■  Symon,  malons  ecelesie  ii)  Leodio  decanus  ;  Aroul- 

•  phu*,  Tui)i{reniis  preposilus;  AlarJua,  cellarahus,  Daniel,  Elyas  et  alii 

•  fraircs;  Ebaliis,  Sancli  Pauli  decanU!<  ;  Beneiliulus .  Sancli  Jobaonis 

■  decitiu»;  Roilutphus,  Ulacoiius  ;  Arnulplius,  presbylrr;  Balduinus, 

■  fralcr  crus.  > 

*  L'évèque  de  Lié^e  confirme  que  Rogier,  bourgeois  de  Liège,  et  Agnès, 
Mta  Apouse,  ayant  donné  à  l'abbïye  d'Alue  12  lioniers  de  leur  alleu  ds 
Belmtia,  en  présence  du  chapitre  de  son  église  calliédrale ,  ainsi  qu'il 
■ppert  des  lettres  Ue  ce  cbapiire  (voirie  n>  précédent},  le  dit  Rogier étant 
d^édè,  son  épouse  renouvela  la  dite  donalion,  en  présence  de  lémotns 
cités,  et  en  lit  le  report  enlre  les  mains  d'Ebroln  de  Pleron  ,  au  profit  de 
l'abbaye  d'Aine,  laquelle  en  fut  investie  par  lui ,  i  l'endroit  ordinaire,  enlre 
Saiote-Harie  et  âainl'Lamberl,  parle  gazon  cl  le  rameau,  de  la  pari  d'Agnès 
(iricîtée,  parce  qu'elle  élail  débile  cl  ne  pouvait  plus  vivre  longtemps. 

*  AIOD,  chanoine  de  Sninl-Paul  à  Liège,  du  consenlement  du  chapitre 
deoeaom,  engage  (i  t'ebbaye  d'Aine,  la  moitié  du  moulin  que  Waulier, 
bourgeois  de  Liège,  tenait  du  dit  cbapitre  de  Saint-Paul,  sous  un  cens 
■onuel  de  0  sols  par  12  marcs ,  monnaie  do  Cologne ,  et  la  maison  claus- 
trale qu'il  possédait,  sous  la  condition  qu'un  chanoine  y  résidera, 
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Hirwrtas.  frepo^sCiB,  edenqae  fralres 
•h:'.  .'»>;'*  SviLi-::.  Panii  in  Letxlio.    De  domo 

1 

ù':<'rh  ^l'Kid  Leodi'ioi  la  cbutro   Saneli 

Pi  iL  «. 

1196. 

4.7 

ii3 

•>t;<>.  l^aav^  Saocti  Pioli  in  L««)dio.  De 

marv  uookûi  Aiii:»ii>i5  «cclesie  il  l«odio  *. 

1245. 

4^S 

253 

Eoci^u  PramienàÀs ,  et    t<rhtorio  de 

Avans  '. 

1204. 

4&d 

Îf3v^ 

D-ï  um  Liihoîdi  miliUs  de  Awaos.  Sadc- 

ta>  Lamberta?  *. 

1201. 

*  Le  chapitre  de  Sainl-Paat  à  Uc^  accorde  à  fabbaye  dTAIoeli  maison 
précitée,  dan»  Tenclos  de  ce  chapitre,  et  à  la  rêparalioi  de  hqadle  la  dite 
abbaye  doit  [ourroir. 

s  Le  doyen  do  cbapiln*  de  Saint-Paal,  à  Lîëj^,  notifie  qa* Albert  do 
Huy,  chanoine  de  ce  cbipilre,  étant  requis  de  dire  à  celui-ci,  de  la  part  do 
l'abbaye  d'Atne.  si  le  mur  qui  sépare  U  mation  qu'il  occupe  de  la  maison 
voisine  qui  appartient  à  cette  abbaye,  est  mitoyen  ouest  la  propriété  do 
1  abt>aye.  il  rèp4>ndit  en  ce  dernier  sens  et  que  coosêquemment  il  ne  devait 
pas  faire  réparer  ce  mur. 

*  Gérard,  abbé  de  Pnim.  fait  savoir  que  Liéthold ,  chevalier,  a  reporté 
en  sa  main  le  fief  qu'il  tenait  de  lui  à  ^iraju.  pour  être  conféré  à  Tabbaye 
d'Aine,  moyennant  un  cens  annuel,  payable  en  août,  d'nn  denier  d*or 
masmondin. 

^  Liihold  de  .Xori'ie.  chevalier,  témoigne,  en  présence  de  la  crande  église 
de  Liège,  a%'oir  reporté  en  la  main  de  Tabbé  de  Pmro,  au  profit  de  Pabbaye 
d*Alne.  du  consentement  de  Clémence ,  son  épouse,  et  de  ses  héritiers,  ce 
qu'il  pos>edait  en  fief  à  Au:ans,  et  avoir  anssi  reporté  en  la  main  de  Gérard 
de  Atour^  chevalier,  homme  du  grand  prévôt,  en  présence  des  antres 
hommes  de  celui-ci,  la  dime  de  cette  terre,  qu'il  tenait  de  lui,  et  pour  Taffee- 
ler  à  la  même  abt>aye,  aussi  avec  le  consenlement  de  sa  femme  et  de  ses 
hérili«îrs. 
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GOS 
503 

223  v 
221  r 

Hugo,  leodiepsis  episcopus,  el  eculesia 

(Jolinnnc!,)  preposilus  Jeoiliensis;  de  dé- 
cima de  Awans  •, 

Er.cIcjialeodiensU.delerriloriodeAwans'. 

De  eJemosina  Lilljoldi.  Ecpicsin  Icodlenais. 
de  icrraeldecimu*. 

I2D3. 

1204. 
12D4. 

1208. 

*  llague.1. ivèque  (le  Liâi;«.  notifie  que  Lrslhald  deNovile  el  s.i  femme, 
onl  reporté  en  la  main  du  grand  prévôt  la  dîme  de  leur  lerre  sise  !t  Awana*, 
•u  profil  de  l'abbsye  d'Aine,  el  que  le  dit  pr6v6tet  le  cliapiire  de  la  catbe- 
dnlade  Liège  en  onl,  avec  son  conseDlemenl,  investi  la  dllo  abbaye. 

*  l»»u,  |ircvàt  de  la  ealliédrale  de  Liège,  raliQe  la  donation  faite  à  l'ab- 
baje  d'Aine,  par  Lilliold  de  Ctoville,  chevalier,  de  toute  la  dîme  qu'il  avait 
ictielie  d  Àieana  de  Simon  el  de  sa  lemme,  Uargucrile,  nile  de  Rasson, 
qui  la  lenaienl  en  Gcf  de  ce  prÉvàl. 

*  Jran,  fir**'o'.  Wautier,  doyen  el  archidiacre,  el  loul  le  chapitre  de  la 
nihèdrale  tic  Liège,  raliQont  que  comme  Lilhold,  chevalier,  el  son  épouse, 
anlenl  reporté  en  la  main  de  l'abliË  de  Prum  toute  la  terre  qu'Us  tenaient 
A'tnù  k  Amma ,  cet  abbi  el  le  chapitre  de  l'église  Je  Prum  la  transportè- 
rent t  l'abbaye  d'Aine,  sous  un  cens  annuel  d'un  denier  d'or  massemulln  k 
payer,  en  août,  au  maieur  d'Awans,  et  que  l'abbaye  d'Aine  ne  pourra 
oofistniire  sur  cette  terre  ni  acheter  d'autres  biens  dépendants  de  l'abbaye 
de  Prum,  sans  raulorisation  de  celle-ci,  ni  transporter  la  lerro  précitée  en 
d'kutrtt  mains,  sans  celle  licence;  qu'enfin,  si  ledit  denier  d'or  n'est  pas 
piyé  â  l'époque  indiquée,  l'abbaye  d'Aine  en  devra  un  semblable  par  mois, 
jusqu'au  moment  où  il  sera  payé, 

*  Jeaa,  prévôt.  Tbierri,  doyen  el  archidiacre,  cl  tout  le  chapitre  de  la 
cathédrale  de  Liège  déclarenl  qu'en  leur  présence,  Lilhold  de  Novile,  che- 
valier, a  reconnu,  sous  la  [oide  Louis,  son  frère,  de  Godeirordet  de  Gérard 
■teBorion.  qu'il  avait  reporté  en  la  main  de  aon  seigneur,  l'abbé  dePrum, 
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504 

505 
506 
507 

i 

225 

225 

1 

225 
225  V 

i 

(Theoderieus.  decanus,  Peirus,  maioriit 
ecclesie.  et  magisler  Johannes  de  Nivelle,  S^ 
Jobannis  caDonici  leodienses^judices  a  do- 
mino papa  delegati.)  De  terre  de  Awans  et 
de  décima  Lilboldi  de  Noville  *. 

(C  )  Abbas  de  Yillari  et  (W.)  de  Valle  Sancti 
Lamlverlî  ;  de  lerra  el  décima  d*Awans  *. 

Capilulum  Tudiniense,  de  terra  Lillioldi 
de  Novilte  >. 

(JofridusO  Ablias  et  convenlus  Prumiensis, 
(ordinis  Sancii  Dencdicli.  Treverensis  dyo- 
cesis.)  De  tcrr4  de  Awaus  pro  uno  denario 
aareo  aiinui  ceiisus  ^ 

1218. 
1212. 
1208. 

1266. 

au  profil  de  Tabbaye  d'Aloe,  la  terre  qu'il  tenait  à  Awam  du  dit  abbé  de 
Prum,  et  qu'il  avait  aussi  reporté  en  la  main  de  son  seigneur  le  grand 
prévôt,  au  proGl  de  la  même  abl>aye  d'AInc,  la  dîme  de  3i  boniers  de  terre 
qu*il  tenait  du  dit  prévùt. 

*  Les  juges  délégués  par  te  pape ,  conGrment  Tabbaye  d'Aine  dans  la 
possession  de  la  terre  et  de  la  dlme  que  lui  a  données  à  Awans,  Litbold  de 
Noville ,  cbevalier.  Ils  menacent  de  Texcommunicalion  ceux  qui  oseront  y 
contrevenir. 

*  Sentence  par  laquelle  les  abbés  de  Villerseldu  Val-de-Saint-Lamberl, 
de  Tordre  de  CIteaux,  déclarent  que  Tabbaye  d'Aine  est  en  possession  de 
la  terre  que  lui  a  donnée  à  Awans  Litbold  de  Noville,  ainsi  que  de  la  dîme 
de  cette  terre  ;  ils  imposent  un  silence  perpétuel  au  dit  Litbold ,  au  sujet 
de  la  controverse  qu'il  avait  élevée  à  cet  égard  contre  l'abbaye. 

'  Le  doyen  et  le  chapitre  de  Tbuin  notifient  aux  Juges  cboisis  par  le 
pape,  au  sujet  de  U  contestation  élevée  contre  l'abbaye  d'Aine  par  Litbold 
de  Noville,  chevalier,  que  ce  personnage  a  reconnu,  en  leur  présence, 
avoir  injustement  vexé  rabt>aye,  en  réclamant  la  terre  d' Awans,  et  les  a  priés 
de  faire  connaître  sa  déclaration  aux  dits  juges. 

^  L'abbaye  de  Prum  acoonic  que  celle  ifAlneaura  à  perpétuité  la  terre 
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226  V 

Da  conventione  ecclesie  Sancii  Laurenlii 
in  Leodio  e[  ecclesie  Alnensis  '. 

5»1 

227 

ni  lie  Floron  (F\eron ,  dan»  le  texlà^i. 

1207. 

m 

237 

{Gtnni»i  ûe  tienns ,  otSeiiU»  doniinî  Jo- 

lolldoruiD  leoilienaluTn ,  (ira  meilielaln  do- 
mus  frairis  Vïlini  in  Leodio  >. 

[235. 

Ire  (le  Bfl,  à  Awans,  moyenaanl 
n  procureur  (ma  n  ai  on  nr  Jus]  qui 
ans  do  encens,  consistant  en  un  denier  d'or  ou 
5*oli  d«  Uége,  et  que  si  ce  denier  ou  son  équivalent  Détail  payé  durant  le 
ta«ii  J'ioùi,  l'abbaye  d'Aine  serait  amendable  d'une  obole  d'or  delà  valeur 
ileSO  deniers  de  LièEe.  pour  cbaqiie  mois  de  retard,  amende  sur  laquelle 
rtvuue  d'Awans  aura  le  même  droit  que  sur  les  autres  ;  qu'à  la  mort  déco 
procareur,  l'abbaye  d'Aine  en  <lé»it;nern  un  autre,  qui  paiera  pour  relief 
do  la  lerredin  sols  de  Liège  au  maîaurd'Awaus.  Ci^ltecliarlË  lut  scelléa  pur 
WUIelme,  clieTalier.  avoué  d'Awans,  et  Humbert,  son  R\s,  n'ayant  pas  de 
•crnu  propre,  celui  de  l'afllcialllâ  de  l'évéque  de  Llêife ,  qu'il  oblinl  à  cet 
effil.  ;  (ut  apport  par  Bauduin  dt  Rotut,  chanoine  et  olllcial  da  Liétie. 

<  L'abbnyedfl  5aînl-Laurcnt  »  Liège  éinblil  avec  l'abbaye  d'Aine  uno 
tonfraternil6,  en  vertu  de  laquelle  elle  participera  tant  nu  temporel  qu'au 
spirituel  de  celle  abbaye,  qui  prendra  la  même  part  ù  la  mort  d'un  moion 
d'Aine,  qu'ï  celle  d'un  de  ses  membres. 

*  Par  celte  charte,  l'êvèque  de  Liège  conlirmi;  la  donation  laite  aux 
abbayes  d'Aine  et  du  Val-de-Saint-Lamberl,  par  Ebroin  de  Fleron,  che- 
vali«r.  avec  le  consentement  de  son  épouse  Udlleal  de  tous  ses  enfaals, 
de  toul  ton  alleu  li'Alour  el  de  Bambrues,  avec  les  droits  et  les  rentes 
qvi  y  compélenl.  «  Testes:  llcnricus  de  laciai  Ludollui  et  Thomas, 
■  arclililiaconi  ;  Hennannus ,  Henricus  de  Harembais  el  Warnerus.  cano- 
>  uici;  Werricus  Dapifer;  (leinerus  de  Unclebert,  et  Heroiannus,  milites; 
•  Franco  Magnus,  Winandus  cl  Libuinus,burgensi.'s,  "  ^ 

>  fîArarddo  Berzécs,  officiât  dr  l'èvèqne  du  Liège,  notifie  que  l'abbayo 
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511 

227  y"" 

Ofliciales  leodiensis  episcopi,  de  elemosina 

Lamberli  de  Monmale  *, 

1214. 

512 

228 

(Jobannes,  preposilus,  Th.decanus,  archi- 
diaconus,  totumque  maioris  ecclesie  in  Léo- 

dio  capilulum.)  De  v  bonuariis  terre  Th., 

moDachi  de  Alna,  in  villa  de  Wandres  *. 

1223. 

513 

228 

(J.,  preposilus,  J.,  decanus,  archidlaco- 

nus,  lotumqne  capitulum  maioris  ecclesie  in 

Leodio).  De  socielale  ecclesie  Sancii  Lam- 

leisB aartit 

berli  el  ecclesie  Alneusis  >. 

I235,r.«(. 

d*Alne  a  donné  à  cens  à  Bauduin ,  (ils  de  Bauduin  de  Fosse^  bourgeois  de 
Liège,  —  pour  22  sols  liégeois  à  payer  annuellement  au  monastère,  par 
moitié  à  la  fêle  de  saint  Jean-Baptiste  et  à  la  Noël,^  la  moitié  d'une  maison 
qa*elle  possédait  par  indivis  à  Liège,  dans  la  rue  dite  Souverain-Ponl 
{Superior  Pons),  qui  leur  provenait  de  Bauduin  Valinus,  camérier  de 
Hugues,  évèque  de  Liège,  et  ensuite  convers  de  Tabbaye  d'Aine. 

1  Les  offlciaux  de  Tévèquc  de  Liège  font  savoir  et  confirment  que  Daniel 
de  Flemale ,  chevalier,  sous  le  témoignage  de  Tabbé  et  des  chanoines  de 
Saint-Paul  à  Liège,  d'Arnould,  chantre,  de  maître  Raoul  et  de  Pierre  de 
Flemale,  a  ratifié  la  donation  que  Lambert  de  Morvale ,  homme  de  sa 
famille,  avait  faite,  pour  le  salut  de  son  âme,  à  Tabbaye  d'Aine,  et  qui 
consistait  en  la  terre  de  Momale,  qu'il  tenait  de  lui  et  dont  il  (ledit  Daniel) 
abandonna  le  cens  en  faveur  de  cette  abbaye. 

*  D.,  épouse  du  châtelain  de  Dalehen,  reconnaît,  en  présence  du  chapitre 
de  la  cathédrale  de  Liège,  que  Th.  de  Fleron ,  son  frère  germain ,  moine 
d'Aine,  a  donné  à  cette  abbaye  sa  part  de  leur  patrimoine,  tant  du  côté  de 
leur  père  E.,  avoué  de  Fleron ,  do  bonne  mémoire,  que  de  leur  mère,  0., 
épouse  du  dit  E.,  et  que  ce  moine  laissa  le  reste  de  la  succession  à  sa 
sœur,  sauf  5  boniers  de  terre  à  IVandres,  qu'ils  donnèrent  à  l'abbaye 
d'Aine. 

>  L'église  cathédrale  de  Liège  établit  une  confraternité  entre  elle  et  Tàb- 
baye  d'Aine,  qui  lui  en  a  fait  la  demande.  En  vertu  de  cette  confraternité, 
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514 
BIS 

228 
SISV 

Hobiniis,  miles  de  Limons,  el  fralres  eius  ; 
de  II  bonuarili  Irrre  de  GenefTe  <. 

Wlallerus],  niBBisler  tralrum  milicie  tem- 
pli  in  Hisbanla;  de  U  boauanh  lerre  de  Gu- 
neffe*. 

I24S. 
1248. 

rabbaye  p»riiei|ierii  û  (eûtes  les  bonnes  œuvres  qui  seront  Tailes  danj  uede 
tgUM.  el  t'en  y  célébrera  des  offlces  pour  chacun  des  membres  dérnnU  do 
t'ibbayo,  auasilM  après  la  tiolîBcation  du  dëcis,  savoir:  messes,  vigiles 
•I  autre»  sulTrages,  comme  on  fail  pour  tous  les  membres  do  l'éelise 
majearepr^ilée.  — Il  etisleaaxsrcliivesderËInt,  à  Liège  dans  la  section 
descliarlesdn  eliapitrodc  Saint'Lsmberl,  un  ncte  semblable,  daté  de  mars 
IS94  D.  ut.,  par  lequel  l'abbaye  d'Aine  accorde  ,  par  rèciproeilé ,  i  l'iglise 
eilbédmle  de  Liège,  lu  conlralernité,  avee  pari  Ici  jiatinn  A  toutes  les  bimnei 
ttuvres  qui  se  feront  en  celle  abbaye,  où  l'ou  aura  foiii  de  e6lébrer  des 
obilitues  pour  cbaque  membre  défunl  du  cbapiire  de  liainl-Lamberl, 
■uHJlôt  après  rinrormallnn  de  leur  mort.  —  Voir:  I.-G.  ScaooNBBooDT, 
InettttaiFt  analytique  et  chronologique  du  ehartet  du  chapitre  île  Saînl- 
Lambtrt,  a  Liège;  [liège.  IH63).in-i*,  p-31,N'llî.  -  Celte  conlpalernilé 
eolre  l'ubbaye  d'Aine  el  le  chapitre  de  Liège,  Fut  renouvelée  en  lOtO  et  en 
ieS9.  —  Voir  le  même  invenlairo.  p.  304,  N>  lâno.  el  p  409.  S-  Iï43. 

*  Vente  Fuite  entre  Sainte-Marie  el  Saliil-Lamberl,  à  Liège,  à  t'abbaye 
d'Aine elâ  celle  de  Solellmonl,  pourSiS  marcs  liégeois,  par  les  etéeuteurs 
lealameniBires  de  Buuduin  de  Genefe ,  du  consentement  de  son  épouse 
Ennenirude,  de  son  (Ils  cl  de  ses  Frères,  de  45  boniers  de  terre  au  lerrltoire 
de  G0ntlfe*,ealTe  LimoHMel  Bolus,  lionne/Te  et  Monmate,  de  6Q  qu'il  tenait 
eo  tel  endroit  de  l'évéque  de  Liè^e.  —  Voir  le  N*  StS. 

*  Frère  Waulier,  maître  delà  milice  des  frères  du  Temple  en  Brabant 
cl  en  Uesbaie,  Fait  savoir  que  Bauduin  de  Geneffe,  cbevallcr,  de  pieuse 
mémoire,  voulant  icquiller  ses  dettes,  réparer  ses  injustices,  et  délivrer 
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517 
518 
519 

229 
229  v« 
229  v» 
230 

Capilulum  Sancli  Lamberti  leodiensis,  de 
Ix  bonuariis  lerre  de  Geneffe  *. 

H(enrïcus),  electus  leodiensis;  de  Ix  bonua- 
riis terre  in  allodium  commutale  *. 

*  B[aduins)  de  GenefTe,  (castelains  de  Wa- 
reme);  de  reslilulionc  debitorum  suorum  '. 

*  Jacobus  de  Cbele,  de  terra  de  Vorues  *, 

1248. 

1248. 

1248. 
1259. 

Pâme  de  son  père ,  avait  prescrit  do  vendre  60  boniers  de  terre  labou- 
rable sis  au  territoire  de  Geneffe,  avec  Tagréation  de  Tévèque  de  Liège, 
qui  en  fit  un  frano-alleu,  que  le  dit  Bauduin  reporta  entre  les  mains  de 
frère  Wautier  prénommé,  avec  faculté  d'en  retenir  le  prix  de  vente;  que 
Tabbaye  d'Aine  et  colle  de  Soleilmont  ayant  acquis  45  de  ces  boniers, 
vendus  par  les  exécuteurs  testamentaires  de  Bauduin,  pour  315  marcs  lié- 
geois d'argent  compté,  il  en  a  donné  Tinveslilure  à  cette  abbaye,  entre 
Sainte-Marie  et  Saint -Lambert,  à  Liège.  Témoins  :  «  Gerardus,  raagister 
B  fratrum  miiicie  Templi  in  Flandria,  et  frater  Hugo,  preceplor  de  le  Haye, 
»  Antooius  Henricus  de  Novo  Vico,  Wallcrus  dictus  Cheus,  cl  alii  quam- 
•  plures.  » 

*  Le  chapitre  de  Liège  notifie  qu'il  approuve  raulorisalion  donnée  par 
son  élu  à  Bauduin  de  Geneffe,  chevalier,  de  pouvoir  constituer  en  un  franc 
alleu  les  60  boniers  de  terre  qu'il  tenait  en  fief  du  dit  élu,  à  Geneffe,  et  d'en 
disposer  librement. 

*  Autorisation  de  l'élu  de  Liège,  citée  dans  l'acte  précédent. 

'  Assignation  faite  par  Baduins  de  Geneffe,  châtelain  de  Wareme,  — 
du  consentement  de  sa  femme  et  de  ses  enfants,  et  par  le  conseil  de  frères 
mineurs  et  de  prêcheurs,  et  de  ses  deux  frères  Arnut  et  Robert^  cheva- 
liers, —  de  loO  boniers  de  sa  terre,  à  Geneffe,  pour  servir  à  payer  ses 
dettes  et  rendre  ses  torfais*,  et  avec  la  stipulation  qu'en  attendant  la 
vente  de  ces  boniers,  leur  produit  sera  employé  «  à  paier  les  dètes  et  faire 
le  rendage.  » 

*  Jakemest  chevaliers,  sires  de  Chele,  pour  le  salut  de  son  âme  et  de  celles 

*  T^rfah  :  injottices. 
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Jacobus  de  Chelle,  de  terra  de  Vorues  *. 
Arcbipresbyter  leodieDsis,  de  iiij»'  bonua- 
riis  lerre  W(al(eri)  de  Avesnis  *. 


Ie«se  juiirio 
1250. 


de  ses  pareots,  reconnaît  abandonner  en  faveur  de  Tabbaye  d*Alne  et  avec 
le  consentement  de  Marie,  sa  femme,  tout  droit  quMI  prétendait  avoir  sur 
la  (erre  qu'elle  tenait  de  lui  à  cens  à  Voruel,  et  qui  avait  été  donnée  à  Tab- 
baye  par  «  signor  Lanson,  iadis  canoine  de  Sainl-Pol  de  Liège.  »  11  veut  que 
désormais  celte  terre  soit  quitte  «  de  tailles ,  de  proiercs^,  de  corues**, 
»  de8cueries*^*,etde  toutes  manières  d'autres  exactions,  comment  qn'on 
■  les  appelle,  »  et  D*y  retient  que  son  cens,  les  amendes  si  ce  cens  n'est  payé, 
et  la  haute  Justice,  en  cas  «  de  sang^  et  de  burine,  se  bom  larron  on  y  pren- 
»  doit  ou  bataille  y  faisoit.  » 

'  Jacques,  chevalier,  seigneur  de  Celle,  notifie:  1<>  que  les  religieux 
d*AlDeonl  acheté  de  lui  8  bouiers,  1  journel  et  23  verges  de  terre  arable 
appelés  FoereceSt  qu'il  possédait  à  Vorrues,  pour  la  somme  de  70  marcs,  12 
.«(oiset  un  denier,  monnaie  de  Liège,  qu'ils  lui  ont  payée  en  bonne  et  léale 
monnaie;  —  2<>  qu'il  les  a  investis  de  celte  terre  dans  les  cours  desquelles 
elle  relevait,  telles  que  :  celle  de  Viler  proche  Vorrues,  qui  est  de  Saint- 
Lambert  de  Liège,  pour  3  journels  et  36  verges,  et  celle  de  Vorrues,  pour 
le  reste,  sous  certains  cens  annuels;  —  3"  qu'il  a  été  convenu  que  ni  lui  ni 
ses  successeurs  ne  pourraient  rien  réclamer,  soit  taille,  soit  accise,  soit 
exaction,  sur  les  dils  8  boniers,  1  journel  cl  23  verges,  ni  sur  leurs  fruits  ; 
—  4*  qu'il  n'y  conserve  que  la  haule  juslice. 

*  Maître  Jean,  archiprêire  do  Liège,  fait  savoir  que  Wautiercf'i4vcsne«,  Ois 
de  dame  Freduis ,  a  déclaré ,  en  sa  présence  et  celle  d'autres  person- 
nages, entre  l'église  de  Saint-Lambert  cl  celle  de  Sainte-Marie,  avoir  vendu 
si  l'abbaye  d'Aine,  en  présence  de  ses  pairs,  d'abord,  quatre  boniers,  puis 
trois  autres  boniers  d'un  alleu  sis  au  territoire  d'i4vesn<«,  dont  le  procureur 

•  Prwert»  :  conré»  qu'un  m  igmiir  atoil  droil  irfxifer  dp  »C8  vafs»ux. 
••  ilttrmet:  corv^M. 
•••   Srmfrir»  :  gm-l. 
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522 

231 

Egidius,  canoniciis  Sancii  Pauli  in  Leodio; 

de  muro  domus  et  viguKi  Alnensis  *. 

1263. 

523 

231 

Johannes  de  Wonc,  de  muro  viguKi  domus 

Alnensis  in  Leodio  *. 

1263. 

524 

231V 

*  De  quadara  (erra  juxla  Chipellei  et  Ber- 

dines  •. 

1266. 

525 

231V 

H(enricus],  leodiensis  electus;  de  qucrela 

Olhonis  militis  de  Fontanis  *, 

1251. 

de  Tabbaye  reçut  rinvcslilurc^  selon  Tusage.  Témoins  :  «  Gossuinus  de  Mile, 
»  Johannes  de  Yilcr,  milites  ;  Gerardus  de  Carobiis  et  Alexander  de  Ruella, 
»  scabini  Icodienses  ;  Ëgidius  Cbabos  ,  Hugo  de  Ruella  et  alii  quam^ 
»  plures.  » 

*  Gilles  de  Commehe,  chanoine  de  Saint-Paul  à  Liège,  déclare  que  le 
mur  qui  est  entre  son  verger  et  celui  de  Tabbaye  d*AIne,  est  sur  le  propre 
fonds  de  la  maison  appartenant  à  celle  abbaye  et  a  été  entièrement  coos- 
truità  ses  frais  ;  qu'en  conséquence,  il  n'a  aucun  droit  sur  le  dit  mur.  — 
Voir  N»  497. 

*  Jean  de  Wonc^  chanoine  de  Saint-Paul  à  Liège,  ccrlifle  la  déclaration 
qui  précède. 

'  Jehans  Crachons  de  Avenes,  chevaliers,  donne  rinveslilurc  à  dom 
Godescal,  moine  et  procureur  de  l'abbaye  d'Aine,  de  12  boniers  et  demi 
d'alleu  qu'il  possédait  entre  Chipillei  el  Derdines  :  ce  qui  fut  fait,  en  présence 
des  hommes  de  la  Cise  Dieu,  entre  Sainte-Marie  et  Saint-Lambert,  à  Liège. 

*  Henri,  élu  de  Liège,  certifie  qu'Otto  de  Fontaines,  chevalier,  ayant 
réclamé  de  l'abbaye  d'Aine  la  troisième  partie  de  l'alleu  de  Somme^  avec 
toutes  ses  appendances,  soit  bois,  terres,  prés,  rentes,  cens,  maisons, 
moulin  ou  autres  choses,  partie  que  la  dite  abbaye  avait  achetée  de  Hawide 
de  ffaime,  belle-mère  de  Wautier  c/e  Denvilhe,  chevalier,  de  bonne  mémoire, 
et  dont  la  fille  a  épousé  le  prénommé  Otto ,  —  celui-ci ,  usant  d'un  sage 
conseil,  reconnut  enfin,  en  la  présence  de  l'évèque  et  d'autres  personnages, 
qu'il  n'avait  aucun  droit  sur  cette  troisième  partie  de  l'alIcu  précité. 
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62« 
537 

t2» 

UO 

232 
232 
232  v° 
232  V 
233 

Dis,  milIlisUePonlaois'. 

HfuKo),  leodiftnsis  episcùpus;  de  quilla- 
lione  Arnensis  eccfeaio  *. 

Deposilum  episcopi  et  de  liberalione  nos- 
Ira". 

[OOiciitlin  Ipodipnsis.)  De  quereU  Anlonii 
lellialdeWaurous*. 

•  (llaroie,  dume  de  Genpffe.)  De  xv  bonien 
de  lerrea  GcnelTe*. 

1251, 

1228. 

rir<iuRU 

rMMUKB 

I2Se. 

■  Acle  de  la  même  iFneur  que  le  précéilL'iil,  sauf  qu'il  émane  d'une  aulrn 
■ulorilè. 

■  Hugiiei,  évêque  de  Liège,  déclare  avoir  relire  de  l'abbaye  d'Aine  loul 
ce  qu'il  y  avail  déposé,  à  t'eiccplion  de  tedaiiis  objets  spécillès  dans  un 
chirogrsphe  muni  de  son  sceau,  dont  il  ne  doit  mnnquer  que  ce  qui  a  âlé 
ctnporlt .  tl'a|irës  ses  ordr» .  par  dont  Tliomas ,  et  sauf  les  vases  Uonl  les 
mm»,  le  nonibre  et  la  maliére  ^onL  repris  dans  une  cÉduie  qui  se  trouve  â 
Aine.  —  Voir  \' iO. 

*  Le  tnème  èvéque  mande  ï  l'abbé  el  aux  roligieux  d'Aine  qu'ils  devront 
r«inellrn  ii  jHcqu»,  âvèque  d'Ancâne,  el  à  ses  confrères,  qu'il  a  élablisses 
Hieuleurs  tcslamunlaîrci,  ou  à  leurs  représenta nls,  à  la  vue  dus  présentes, 
tOttl  c«  qu'il  a  lins  eu  dépât  cbez  eux.  —  Voir  N'  40. 

*  RMonnai^sunce  faite  en  prêienca  de  l'oDlcial  de  LièKe,  au  sujet  du 
nintue  de  fondement  de  la  réclamalion  élevée  par  Calberine ,  é|iouse  de 
W*rrido  Waurous,  celui-ci  el  Antoine  le  Bi^l,  dil  <le  Wauruus,  contre 
Tibbayo  d'Aine,  par  rupparl  k  plusieurs  lerrcs. 

*  Haroie.  dame  de  Gtiteffe,  pour  Dieu,  pour  le  salul  de  son  âmeel  pour 
parliciferaux  bienfaits  et  oraisons  de  t'alibaye  U'Alne,  renonce  en  faveur 
i(«  c(lle-ri.  à  tous  droits  igu'ellB  pouvait  avoir  sur  IS  boniers  de  lerre, 
qu'elle  préicndail  être  soti  flef,  et  que  rabbayc  disait  avoir  lien  acquit  de 
ionselsncur  Uérurd,  son  oncle,  et  en  avoir  laujnurs  bien  pnyé  lo  cens, 

'  U  Rw  4,!  leiali  A|nt>  n  liiii  It  II  jia.W. 
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531 
532 

533 

235  v» 
235  V» 

235  V» 

• 

Snrtftunt  carte  ft  c^rogrop^c  ht  jÇog^. 

De  elemosina  Fulberti  de  Hoyo  *. 

(Joliannes,  dccanus.  et  capilulum  Hoyensis 
ecclesie.)  Fulberlus  el  Ida  de  Hoyo  *. 

(Henricus,  viilicus,  el  scabini  de  Hoyo.) 
Del  elemosina  de  Hoyo  Emme  uxoris  Egi- 
dii». 

1215. 

1219. 

■emrekrurii 
1216,0.  «(. 

selon  la  loi  cl  Tusage  du  pays,  c*esl-à-dire  :  un  denier  liégeois  par  bonier. 
Simon,  chevalier,  fils  de  la  dile  dame,  qui,  après  la  mort  de  sa  mère,  doit 
être  sire  de  Genoffe,  approuve  e!  conllrme  l'acte  ci-dessus. 

*  Fulbert  Macellarîus  *  el  Ide,  son  épouse,  font  donation,  pour  le  salut 
de  leurs  âmes,  à  la  maison  de  Sainte-Marie  d  Aine,  el  celle-ci  en  est  investie 
par  le  maïeur  el  les  échevins  de  Huy,  de  ce  qu'ils  avaient  en  cette  ville  et 
au-dehors  en  maisons,  wendes**^  courtils  et  autres  possessions  quel- 
conques. 

*  Le  chapitre  de  Huy  fail  savoir  qu'en  sa  présence,  Fulbert  cl  Ide,  sa 
femme,  se  sont  rendus  frère  el  sœur  de  l'église  d*Alne,  el  que  dom  Thomas, 
cellérier  de  l'abbaye  d'Aine,  les  a  pourvus,  au  nom  de  l'abbé,  de  la  troi- 
sième partie  du  produit  de  Ai  wendes  el  de  l'usufruit  de  140  brebis  qui  sont 
en  Ardenne,  pour  servir  à  leur  nourriture,  à  leur  chauffage  el  à  leurs  vête- 
ments. 

'  Le  maîeur  el  les  échevins  de  Huy  notifient  que  Tabbaye  de  Neuf- 
Moustier  a,  en  leur  présence,  vendu  à  l'abbaye  d'Aine  la  part  qu'elle  avait 
dans  l'hérilage  d'Emma,  veuve  de  Gilles,  à  raison  de  son  fils  Henri;  que  la 
même  Emma,  du  consentement  de  son  époux  el  de  son  fils,  el  sa  fille  Mar. 
guérite,  du  gré  de  Kobin,  son  mari,  ont  aussi  vendu  à  la  même  abbaye 
d'Aine,  pour  27  livres  de  blancs,  un  autre  héritage  qu*ils  avaient  auprès 
de  Sainl-Maur 

*  Maeeliariuê  :  le  boacber. 

**  Wendt  (  wendu»)  :  portion  de  terre  contcnent  plotiears  (ordiaairemeDt  dix)  {oofs.  Le  joug 
(jugum  tem»)  est  la  quantité  de  terre  que  deux  bmah  pearcnt  labonrer  en  nn  jonr. 
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SM 

236 

(Heiiricus.)  Villicus  cL  scabiiii  Holeoses;  de 

■.n.j..»ri. 

hcredilata  HeluidU  et  Lamberll  Pilii  efus  ' . 

122\. vit. 

US 

sas 

[VMlicas  el  scubini  Uoyenses.j  Jobaimes 

liClirvasdeHoya*. 

1217. 

538 

23Bï" 

(fioolranrliis.  Hi>ïim»lsvjllicuï,elo.)HiiBo 

Iiou  jiioirig 

Hala  Clumarlii  Huyo*. 

1217, B.it. 

637 

Ï37 

iHoyi'tiBlsMclesUcapilalum.)  Hugo  Haie 

h.»,-.,n.n. 

Plume  de  Hoyo  et  P.  clericus  *. 

1217.0.  s[ 

538 

237  V 

(Hunluiiius,  ïillicus.el  scabini  Hoyenses.) 
Hugo  ttHia  Plumn  el  llawidis  de  Uoyo,  de 

vij  boDuariis  terre'. 

1219 

>  Lee  Dièmen  (ont  savoir 
10  leur  préspoce,  i  l'églis 
pelilt  cour.  Joignanl  k  l'u 
il)l«  Hfiluide  ayant  c 


it'Hâlulde  el  son  111s  Lambert,  clerc,  ont  donné, 
d'Aine,  loul  leur  Iiérilitge,  k  l'exccpiion  d'une 
t  des  ninisons  sUe»  in  plalea  Texioram,  el  la 
9U[ruit  du  dit  bériiaKe, 


s  déiilarnnl  que  ]e\u\i  II  Clievas,  d 
menée,  sa  temnie,  el  desi'g  cnranis,  a  cédé  à  l'abbaye  d'Aine,  à  perpétuité, 
niicent  de  lu  »ots  de  Liéffc.  qu'elle  devait  lui  payer  annuellcnicnlel  à  lou- 
jourt.  du  clictde  la  donalion  de  Fulbert  el  dlde,  son  épouse  (voir  a°  S31|. 

*  iluKues  surnommé  Stala  Huma,  Huwide,  son  épouse,  et  llarie,  leur 
Alla,  donni-nl  à  l'èKl^ii!  d'Aine  la  K^ande  maisnn  qu'ils  liatiilaienl  au-delà 
daU  Neuse,5ur  la  lirand'Place,  avec  loul  le  courlil  qui  s'élendait  depuis 
l'aDgl*  de  In  maUnnd'Kverard  Jusqu'au  mur  de  la  torleresse.  à  la  condilion 
qn'ili  drmiureranl  d:ins  colle  maison  et  auront  l'usufruit  du  dit  uuurlll , 
loalel*urvie,  suuf  louieloisque  si,  «près  la  mori  des  deux  épout,  leur  Bile 
«Btri  m  rrliKiun.  elle  ue  pourra  se  réserver  aucun  droit  sur  lus  dites  pos- 
Mmlaof.  etc. 

*  Acie  pur  lequel  Hawide,  épouse  do  Hugues  Mala  Pluma,  rallDe  le  pré- 
eMtaL 

*  Uugan  Mala  l'Iama  Bl  Hawide,  son  époiue,  pour  le  salut  de  leurs 
inies,  donnent  i  réélise  d'Aine  environ  7  boniers  d'alleu  qu'ils  possédaient 
1  CiptIIti,  el  11  sois  et  S  ubapons  de  cens  il  lluy,  desquels  Jeun  Wabex  Joli 
lOtolltiir  sa  maison  el  Jclun  l'aperozS  sols  et  autant  de  cliapons. 
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540 

541 

542 
543 

544 

545 

546 


RUBRIQUES. 


237  v» 
238 
238 

238 

238  v« 

238  vo 
238  V» 
239 


(Idem.)  Hawidis  Mala  Pluma  et  Maria  Ûlia 
eius,  cleHoyo  *. 

(Johannes,  villicus,  el  scabini  Hoyenses.) 
De  domo  Johannis  fliii  Engonis  *. 

(Lambinus,  villicus,  el  scabini  Hoyenses.} 
De  domo  Gonleri  et  Marie  Alie  sue. 

(idem.)  De  domo  Jobannis  fllii  Engonis  >. 

(Gonlrandus,  Hoyensis  viilicus,  et  sca- 
bini )  Bosardus  de  Uoyo  *. 

(Robinus,  viilieus,  et  Hoyenses  scabini.) 
Adam,  fliius  Hosardi  de  Hoyo  '. 

(Lamberlus  de  Ohai,)  Viiiicus  et  scabioi; 
de  querela  Mauricii  de  Hoyo  ^.# 

(Th.  prepositus  etcapilulum  Hoyensis  ec- 
clesie.)  Mauricius  de  Hoyo  ^. 


DATES. 


1219. 

1226. 

1232. 
1232. 

1218. 

1221. 

1231. 


*  Hawide  Mala  Pluma,  étant  veuve,  donne  à  l'abbaye  d*Alne  tout  son 
héritage  et  Talleu  que,  de  son  côté  et  de  celui  de  son  mari ,  elle  avait  au 
dehors  de  Huy. 

*  Jean,  flis  d'Engon  de  Saint-Maur,  donne  à  Tabbaye  d'Aine,  sa  maison 
sise  près  de  Saint- .Vlaur,  ainsi  que  la  cour  et  le  chemin  qui  mène  au  fleuve. 

'  Idedito  û'Alne  achète  pour  l'abbaye  de  ce  nom,  de  Jean,  fils  d^Eogon 
de  Sainl-Maur,  une  maison  sise  à  Sainl-Maur 

*  Bosard  de  Huy  et  sa  femme  Osilia,  avec  leurs  trois  fils  el  leur  fille, 
donnent,  pour  le  salut  de  leurs  âmes,  à  l'abbaye  d'Aine,  ce  qu'ils  avaient  U 
Huy,  vers  Saint-Maur,  lant  en  maisons  qu'en  wendes  el  en  cens. 

"  Adam,  fils  de  Bosard  de  Saint-Maur,  donne  à  l'abbaye  d'Alue  tout  l'héri- 
tage qu'il  eut  lant  de  son  père  que  de  sa  mère,  à  Huy,  proche  de  Sainl-Maur. 

*  Maurice  de  Huy.  brasseur,  reconnaît  n'avoir  aucun  droit  sur  l'aumàoe 
que  Fulbert  de  Huy  el  Ide,  sa  femme,  firent  à  l'abbaye  d'Aine,  de  trois 
wendes  qu'ils  possédaient  vers  Sainl-Maur,  sous  le  cens  de  10  sols  liégeois 
qu'ils  payaient  au  père  du  dit  Maurice,  el  que  celui-ci  donna  à  l'abbaye. 

^  Lo  chapitre  de  Huy  fait  savoir  que  Maurice  et  Marie,  son  épouse,  ayant 
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DATES. 

G47 

S48 

M» 

239 

aasv 

zapv 

(G,  villious  etscabini  Boyenses.)  Mauri- 

De  iluiuo  mSKJ'Iri  Riberli  in  Hnyo  ». 

El  Uisleberlus,  cellerariuï  episcopi.]  Ejfidius 
Ruliis  (le  Hoyo*. 

*  (Maiduitis  II  ahliès  el  los  Ij  eovens  de  le 
Klise  da  Aune,  el  H,  Il  pnivosle,  el  II.  Il 

l3tS. 

donné  â  l'iibljay«  d'\lnc,  pour  le  sulul  de  leurs  àoies,  ileim  malsons  avec 
icuK  dipenilaoees,  [rèra  Hermiin ,  iiiuiir«  de  San  .  avuii  reçu,  au  num  de 
ftblwye,  l'invesiilure  de  ces  dem  maisons,  sous  les  cnudliioiis  el  le  cens 
de  iloDU  ilenivn  k  |iuyer  le  dimanclie  de  Nùericardia,  que  tesRncJcns 
|>roprittair«sai:quill3ienl,elqu'àla  mnriile  <^e  religieux,  un  aulrede  t'ab- 
baye  d'AInc  recevra  la  même  inveslilure  el  acquiilera  le  cens  pi'drnppelé. 
<  Le  maïeur  el  les  ècljevins  de  Huy  signilii'nl  â  (ous  i\ne  Maurice  et 
Marie,  son  épouse,  ont.  pour  le  repos  de  leurs  àines  el  de  celles  Je  leurs 
■î«ui,  donne  <i-tix  muisoiis,  avec  leurs  Ué  peu  il  an  ces ,  i  l'éKlise  d'Aine.  — 
Voir  le  n*  précédent. 

*  Maître  Dibrrl,  doyen  de  Suinl-Harlin  à  Liège,  donne  ï  l'abbaye  d'Aine, 
pour  la  rtmissinn  Je  se«  péoliâs  el  de  ceux  de  son  |>ère  el  de  sa  mère,  sou 
cbâliau  av''C  les  édiflccs  en  dep^ndanls,  qui  sonl  au  |ioslic*  vers  Sainl- 
Bllaire  à  Huy.  k  la  uuudIliuR  qu'elle  lui  en  paiera  viaKèremenl  âj  sols  de 
cent  annui'tlcmenl,  moiiinâ  la  .Noël,  motllèli  la  sainlle<in-Ba|illsle,  elqu'i 
••  mon,  ce  ci-ns  servira  â  l'anniversaire  de  son  père  el  de  sb  mère,  el  au 
■len.Bîiisi  que  pouruue  pltaoce  à  faire  â  la  communauté  la  veille  de  lainle 
Barbe,  vierne. 

*  Doiialion  faiteï  l'abbaye  d'Aine  par  Cilles  Itufus,  de  celle  abbaye,  1* 
du  conseuicmenl  J'IJa,  sa  mère,  qui  en  conserve  l'usulruil,  de  co  qu'il 
leualt  deion  père,  savoir:  la  mollie  d'une  maison  proclie  Siiîul-ltemy  à 
Buy.  el  U  mmlie  d'une  autre  maison,  au  lieu  appelé  Àrtins,  ainsi  que  III 
Misdeccns  Jelamaisonde  Willaume  Itarbaluus;  fdesa  pari  dans  la  suc- 
vMUon  de  Laurciil  el  de  Marie,  ses  aTeui. 
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IMO 
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iloiiMine  el  lo<  li  obapi tôles  de  le  fiise  de 
Auilciiiic  j  Ue  >lulio  doinus  Bo>ardi  et  de 
iiiriu  civlfsie  $:iiu'ti  Mauri  *. 

iJoUatiiies.  ilet'diius.  et  capilulom  Hoyen- 
»î>rivli-sie  '.  DedomoetmoleDdinodeUuraz. 
Cjiioiiioi  IKi\enses  *. 

illit>ru-u<  xillii'us.  et  scabini  lloyenfes.) 
Dr  doiuo  ei  inoU-ndiiio  «te  Hum  UomiciiiDi 
cjuuuioi  isjuclc  Marie  iu  Uoyo  '. 


IrflMVMl 

l2S2,v.j 


*  Cc-ban^  (41 1  euire  Tibbaye  d'Aine  el  toate  U  paroisse  de  Sainl-1«V 
iSiinl-^iur  à  Huy.  I*âr  oet'i.Me,  \*  labbaye  cède  à  celte  piroisie  a 
»ii)  •  quVîîe  %\à\\  •  ât  i^jir  >%MK»r  Iti^^xrt,  deles  le  chaiicea!  de  Saînl-***- 

•  jur-Jexrrs  a4Uilonl^.  }^«rIJir(*  ipuiîère.  el  par  si  »|ue  nus  o'idoUneirt2 
«  pliMer,  ne  mji>i*nrr.  ne  aniiv  obo<f  (jire  Li  soit  à  le  grevino*** 

•  vfiiJes  el  Jeîi«*rv'n>  Ir*  fivr.^s  J^  \ii:ie  ;  •  i*  la  pjrvii««e  «le  Siinl"**'' 
d^nae  a  :â:'bii>e  îj  wx^.ixt  Je  la  nn.>>n  nv>  de  Fe^T'ise  de  Sainl-***'» 

*  jar-.?exer*  'f  iiSir^Mn.  e-.»^î  .^j**  «"-^  îa  at^^use  î  Ttii^nias  le  Barbwr» 
eic  ,>!*->  ^1  i.»j-.;.i  «-.i  re  i.»;r.>.  j.sf  *  c:î  i;^  l«\e  nui^oïi  cild'AU^* 

*  »5o:eo:  wriTY  B;'ri  ••  li  s*^.!  «  e  ,;e>*  or»>r  .,<î  %::n'.i:ere  etdel  niosl**''* 
Oa  x  j- 1  ;  ->  \vu  q-e  îe  ..Xùti  er^  ■;.*  Su  ;i>>l.^^r  axa.:  *  en  loiic  l'*"**!^, 


îfi---  J<  t^..r  r:   iee.ï:-f     t*^   >>. 


î.e 


a  ;  r*  ot^^^e  ^AiTt.   p 


.r  U  ««' 


;  •  .V    ' .  X .  A .  :  ,*  rî *  > . ..'.  *  î.-'  .*  .5il'r*.<  u  a-.u  f  .\:  -> . ^  >  •  •  • ,  se  c*  n'est  de  m*^ 

«  l-ïtf*.  i-»;  i:.-^ •^f  à  xVA.-..r.  v.'.^v>  ^a:.*?,  ,:^  îj  maison  coo'ï* 
Ski.:.->:»:;r:  i.  i-?  *  ?. ,  -rf  ■  .  .. . •.  /..M^.-iS  .rr^i'isï:  4bi>tytd'S\^ 
;ar  >:■■:;.•    .'iJî.  .'i-'ea.>    ;.      > -^    *    ie  .•*  :;.a.  ..yy.  »u<  unceO» 

j 3  3  «.?   .-*  îi  >.><•*-  i     ••  "^    .*.-;;      --    ;  i   **  ;  »  ^,i  ':■  5  .'usufruit* 
>  \:.-i  .*!'  ^;..'    -i  iiîi-:  i.  ^»x  .Ni*.:>c.'  B^ii  \-:  vv:::aaîirY  li  do- 
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24a  V* 

Di>  niol<>n<llnotle  Durai;  Heiirirus  et  Maria  cl 

Wallf  nis  elJoh-nriM  el  Miiri»  usnreMis  ■. 

1231. 

H 

Ml 

iVilljcusel  scabirii  Hoyensea.)  De  ekmo- 

liiiH  Peli-grinj  *. 

1234. 

M 

341 

IEkîiIîus  (le  Soniries,  canonicas  Hojensis. 
et  canicrarius  ejusdeni  ecclesie.)  De  Ivrra  lîe 

Cepellii  ». 

I23S. 

É 

J«1V 

1 

(JoliBntiPs  villicus  el  scsbini  opidi  Hoyen- 
sis.)  lie  Iribus  domibus  Rfineri  de  Hoyo  '. 

1227. 

ionhileà  l'abbaye  d'Aine  par  Oomicien,  L-haooine  deSainle-lI»rieà 
f,  ct-0K<usr3|ipelpeiN°5S1). 

>  L«  tnnÏGur  elles  fehevins  de  Huy  noliflenlqiie  Henri  Poniaz  el  Harir, 
I  èrouie.  Wauiier  fil*  de  Marie  el  de  Jean  tie  Sc;<ulou ,  cl  >lBrie ,  son 
IV*.  venilirciil  à  l'abbaye  d'Aine,  pour  4ti  marcs,  (oui  droii  qu'ils  avaicnl 
Ht  moulin  de  Oural  cl  sur  la  meule  à  aiguiser  les  (ers. 
'  Lto  mêmes  foui  savoir  que  quand  <-illi!s.  Ill^  de  HarKiierile,  veuve  da 
ht  deCistru,  dul  se  rendre  à  Aine,  celle  rlami  te  déposstdu  ,  en  leur 
bmec.  au|ir«nidc»onl]ls,  delout  cequilui  reven>il,  «1  que  celui-ci  en 
Imiton  i  l'abbiiye  •l'Aine,  moyennani  Loulelois  que  l'usulruil  en  serait 
■Utiastrement  à  la  diie  dame  Marguerite. 

'Ae^ifilion  [»ile  par  l'abbaye  d'Aine  de  Henri  dil  Pnssar,  île  8  bonîers 
UtnûsiCrpelhi,  relevanl  de  ta  cliambrerie  de  l'église  de  Huy.sousun 
HinDoel  i  payer  au  cainérier  de  six  deniers  par  bonier,  el  invrsiilunt 
MIS  boniers  donnée  k  Arnonid  dil '(«  Worci'n,  trère  con  vers  de  l'abbaye. 
'  Htliiitr,  bourtieois  de  Huy,  cl  Ellxubelb,  son  épouse,  pour  le  «ulul  de 
mines  «tJeeelles  de  leurs  successeurs,  donnent  à  pcrpélailé  t  l'ab- 
id'Afnedex  renies  au  montant  de  il  sols  liégeois,  loyaux  cl  couranis, 
JlUc* annuellement  ù  la  maison  d'Alue,  par  moitié ù  laSI,  Jeïn-B3)ilisl« 
par  Bwilié  â  la  Noèl,  el  Irots  cbaiions,  k'!i  dites  rentes  constituées  sur  3 
■bon*  siws  ï  Huy  dans  la  rue  du  roni. 
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doicnne  el  tos  li  chapiteles  de  le  glise  de 

Andenne.)  De  slallo  doinus  Bosardi  el  de 

alrio  ecclesie  sancli  Mauri  *. 

1239. 

551 

240 

(Johanues,  decanus,  el  capitulum  Hoyen- 

Ferla  quart» 

sis  eceiesie.)  Dedomoelmolendinode  Duraz. 

anta  Letare 
IherunUem 

Canoiiici  Hoyenses*. 

\2Z2,V  8t 

552 

240  V» 

(Honricus.  villicus,  cl  scabini  Hoyenses.) 

De  domo  cl  inolendino  de  Duraz  Domiciani 

l»M  urtio 

canonici  (sanclo  Marie  in  HoyoJ  ^. 

\2Z2,v,8t. 

<  Échanj^e  fail  entre  Pabbaye  d'Aine  el  loule  la  paroisse  de  Sainl-Mour 
(Sainl-Maur)  à  Uuy.  Par  celacte,  1«  Tabbaye  cède  à  celle  paroisse  un 
slal  *  qu'elle  avail  «  de  par  segnor  Bosarl,  dclés  lechaiieeal  de  Saiol-Mour, 
«  par-devers  aquilonc,  por  faire  cimilère,  el  par  si  que  nus  n'i  doil  ne  arbre 
«  planter,  ne  maisnner,  ne  aulre  chose  faire  ki  soit  à  le  grevance  des 
«  wendes  et  del  porpris  les  frères  de  Aune  ;  •  ±^  la  paroisse  de  Sainl-Mour 
donne  à  Pabbaye  la  moitié  de  la  maison  près  de  Té^i^lise  de  Sainl-Mour, 
«  par-devers  le  marchiel,  ensi  que  èle  fu  acquise  à  Thomas  le  Barbier,  » 
etc.,  sous  la  condition,  entre  autres,  que  «  en  le  kèle  maison  cil  d'Aune  ne 
tt  doienlmelre  neiri  *'*  ki  soit  à  le  déshonor  del  citnilere  eldel  moslier.  • 
On  voil  plus  loin  que  le  cimetière  de  Saint- >lour  avail  «  en  lonc  trente  et 
«  wil  bons  pies  el  en  lel  vint  el  sis,  ki  est  tote  cimiteres,  »  où  il  était  dé- 
fendu de  bâtir  ni  d'étendre  réalise,  «  ne  autre  chose  faire,  par  ke  (par 
quoi)  li  cimiteres  soit  encombrés  u  amenusiés  ^*i^,  se  ce  n'est  de  mors 
ensevelir,  »  etc. 

*  Investiture  donnée  à  Waulier,  moine  d'Aine,  de  la  maison  conlre 
Sainl-Séverin  el  de  la  moitié  du  moulin  de  Duraz,  données  à  l'abbaye  d'Aine 
par  Domicien,  chanoine  de  Huy,  qui  les  tenait  de  ce  chapitre,  sous  un  cens 
annuel  de  32  sols  el  6  deniers,  el  dont  il  retiendra  toutefois  l'usufruit- 

'  Acte  par  lequel  le  maïeur  el  les  échevins  de  Uuy  font  connaître  la  do- 

*  Sfa<  :  étal,  lM>utiqae. 

**  Nelri  :  rien. 

***   AmcnÊuiés  :  dimiiiuii. 
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S53 

&SS 

SU 

2*0  V 

241 
241 

(lo)tannes ,  vitlirng,  H  !icabini  Hoypri'cs  ) 
Oo  niolpn'lino  de  Durai.  Reririciis  et  Harla  et 
Wïllrrunel  JohaniiM  el  llaris  uinreiii»  '. 

sitia  Pelpiirini  *. 

el  caniprarius  riusdem  ecclesie.j  De  terra  do 
CeprIUî  ». 

(Jolianncs  vitlicua  el  scabini  opidi  Hoyeo- 
sis.)  De  Iribus  domilius  Reineri  de  Hoyo  '. 

133*- 
1234. 

1238. 
1227. 

nalion  laite  ï  l'abbaye  d'Aine  par  Domtcien,  cbanoinc  de  Sainle-Haric  à 
Iny,  cl-drs!us  rRppelée  |N°  S3t). 

'  Le  msîeiir  el  les  éclievins  lie  Huy  noiiflent  que  Hpnri  Ctmiaz  el  Marie, 
ion  t|iou«-.  Wauller.  (Ils  de  Marie  cl  <te  Jean  de  ScMulou,  et  .Marie,  sou 
ipouse.  vendirciil  à  l'alibaye  d'Aine,  pour  4ti mares,  loul  droit  qu'ils  avoienl 
(ur  le  moulin  de  Durât  el  .«nr  la  meule  il  ai^uigpr  les  lers. 

*  Le»  mêmes  (oui  savoir  que  quand  liillps.  (ili  de  M»rk!ueri|p,  veuve  de 
Gilles  (le  Castro  .  dul  s»  rendre  à  Aine,  celle  dame  se  déposséda  ,  on  leur 
prè*enee,  su  rroDI  de  son  nis,  dp  loul  ce  qui  lui  rcveniiil,  el  que  celui-ci  en 
it  donation  â  l'abbnye  <rAliie,  moyeiinaul  loutetoîs  que  l'usurruil  en  sérail 
reroii  vianèretnenl  â  la  dite  dame  Harguerile. 

■  Aequisiiion  faite  par  l'ubbaye d'Aine  de  Henri  dit  riii.;ar,  de  S  boniers 
dt  terre  sis  âCepelAi,  relevant  delà  cliambrerie  de  l'église  de  lluy.  sousun 
cens  annuel  &  payer  au  eamérier  de  six  deniers  par  bonier,  et  investiture 
do  ces  B  boni  ers  donnée  â  ArnoulUdltdelfamn,  Trère  convers  de  l'abbaye. 

'  Beinier,  bouriieois  de  Buy,  el  Eliiubrlh,  son  épouse,  pnur  le  salul  de 
Uur>  imti  el  de  celles  de  leurs  suecesseurs,  donnenl  â  perpétuité  i  l'ali- 
baye d'Aine  des  renies  au  monlanl  de  it  sols  liégeois,  loyaux  et  courants, 
payables  annuellement  à  la  maison  d'Aine,  par  muliiéi  la  St.  Jevn-Baplislo 
«t  par  moitié  à  la  Noël,  et  trois  chapons,  les  dites  ren'.es  consiituées  sur  3 
malstins  sises  ji  Huy  dans  la  rue  du  Ponl. 
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557 
558 
559 
560 

242 
242 
242  V 
243 

(Hoyensis  ecclesie  capilulum.)  Lamberlus 
Scnrdeas  de  Hoyo  *. 

(Vitlicus  et  scabini  Hoyenses.)  De  censa  vij 
marcarum  pro  doino  Mauricii  de  Hoyo  *. 

Decanus  Hnypnsis,  de  quillalione  Mauricii 
Cansoris  (burjçensis)  de  Hoyo  *. 

Egîdius,  mites,  dominus  de  Gebain  ;  dex 
marcis  leodicnsibus  *, 

1218. 
I«ise  fcbrurii 
1241, t7«f. 
IfiSêMrcio 
I246.«.</. 
leiseBircM 
1230,V.<r 

*  Lambert,  cterc,  surnommé  Scardeas,  donne,  pour  le  salut  de  son  âme, 
sa  maison  à  t'abbaye  d'Aine. 

*  L'abbaye  d'Aine  cède,  —  moyennant  un  cens  annuel,  payable  à  Huy 
en  deux  termes,  —  à  Jean  dit  Gaillart,  bourj^eoisde  Huy,  et  à  Juiiane,  son 
épouse,  et  à  leurs  héritiers,  deux  maisons  situées  à  Huy,  au  coin  des  rues 
ùes  Fabriques  e[  (\e  Gunhierrue ,  qui  lui  proviennent  de  Maurice  Cam6i' 
tor*  et  de  Marie,  son  épouse. 

*  Maurice  Campsor»*  reconnaît,  en  présence  du  chapitre  de  Huy,  que 
s'il  a  quelque  droit  sur  l'héritage,  la  cour,  tous  tes  meubles  et  les  wendes, 
sis  en  cette  ville  et  qui  furent  légués  à  l'abbuye  d'Aine  par  Ide,  il  Taban- 
donne  en  faveur  de  cette  abbaye. 

^  Gilles,  chevalier,  seigneur  de  Gehain,  fait  savoir  que  l'abbé  et  la  com- 
munauté d'Aine  lui  ont  donné  dix  marcs  de  Liège  pour  les  hoirs  de  Jean 
Gailhart  et  de  Julienne,  son  épouse,  fille  de  lui  Gilles,  sous  la  condition 
que,  suivant  la  promesse  qu'il  en  a  faite,  en  présence  du  doyen  de  Huy  et 
de  beaucoup  d'autres  personnes  dignes  de  foi,  il  devra  faire  en  sorte  qu*à 
la  majorité  des  héritiers  précités,  ceux-ci  abandonnent  les  droits  qu'ils 
avaient  sur  deux  maisons  situées  au  coin  des  rues  dites  des  Fabriques  et 
Gonhierrue,  que  les  religieux  d'Aine  ont  données  à  ferme  au  susnommé  J. 
Gailhart  et  à  ses  héritiers,  ainsi  que  cela  est  inséré  dans  des  lettres  du 
maîeur  et  des  échevins  de  Huy,  faites  à  ce  sujet  (voir  N<*  558),  etc. 


*  Cambitor  :  le  chan^nr. 

**  Camptor  :  Même  signification  que  Camfr/for. 
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ÔCl 

213V 

{NaKisier  Lamlierlus,  decanus  Beale  Marie 
in  Huyn  )  De  quillaiione  lieredilKii  Karie 

Uuteiiiume  '. 

I2SI. 

&es 

!*4 

lUrcunus  el  capilulumBralc  Marie  Hoj-en- 
iis)  Du  quiltalione  duoruiii   bunuuriorum 

Urre  maRi&Iri  UiirnLerû  apuil  Aveiiius  *. 

1240. 

M> 

3*4 

Hcnricu9,rlcctus  leo(Iieiisis;deel«mosina 

Jtali.'|.|uitie*. 

1248. 

a«i 

a«v 

[)<t  elenio^inu  Lamberli  iburgensis)  et  As- 

I.W  m>w» 

»f\e,  iDonseius,  deUoyo'. 

1235,0  II 

tes 

244  ï" 

(OCDiri^ili.i  curie  Lcoilieubis.)  De  Urrisapuil 

VllepleBuill>ci*. 

lâS3. 

E«S 

!4llv 

•  (Li  liomme  <le  le  Cliise-DIeu  )  Dr  licro- 
iliialcNoiiiii  J.  delHrfTc'. 

IÏ82. 

■  Donullon  bile  k  l'abbnye  d'Aine  fiar  Uarie  di 
■la  Huy,   lie  loul  l'IiCrilage  qu'elle   possédiiil  ou 
(lim  I»  vi'lo  lie  Kuy  iju'au  delrors,  el  iibandon  en  faveur  do  la  même  ab- 
baye, de  t'usuTruil  de  ces  biens. 

*  Brconiui^isaiice  faile  par  maîlre  HumlM'.i'l  el  sa  mère  Jlarie  de  Huy. 
qu'ils  oiil  nhjiiduiineeti  luveur  de  l'abbaye  <l'Alii«les  droits  qu'ils  pouralrnl 
■voir  tur  deux  boiiiers  el  cinq  ver^rs  de  lerre  envirgn ,  s'n  au  IcrriloJre 
û'Àrfanet  en  Hfsbaye,  moyeiinaal  dix  marcs  itc  Liège  qu'ds  ont  reçus. 

»  ïoir  le  n'Siil. 

*  Lambrrl,  bourgeois  de  Huy,  el  90tié[ious(<,  Assela,  donueni  leurs  per- 
somm  el  leurs  bien*  i  Dieu  el  il  la  maison  d'Aine,  dont  ils  soiil  Camiliors 
«lanii!,  en  conservanl  lauiefuis  pour  eux  cl  leurs  cnrauls  l'usulruildu 
|«ura  biens. 

*  Acle  d'une  lon^'ue  teneur,  d>ins  lequel  5f>nt  repris  lous  leg  blont  de 
l*BbtM]'e  d'Aine  «u  lemloire  de  Kiler  le  BaW'tt,  dépeiiJiinls  de  la  cour  de  ce 
lieu,  de  Celle  de  Borieingnéet  el  de  celle  de  Jean  </e  Wnnum,  clievalier- 

*  Investiture  donnée  à  l'abbaye  d'Aine,  entre  Sainte- liane  cl  Sainl-Lani- 
bert ,  d'un  demi  bonier  de  lerre  d'alleu  à  keffa.  ver«  Pnrleuapine,  qui  lui 
|iratifnt  (le  don  fait  par  dani  Jrhan  dt  Heffr,  religieux  d'Aine, 
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568 
569 

570 


246  V» 


247 


248 


248 


(J.  dictusabbas,  et  conventus  de  Alna.}  De 
elemosiriD  Walleri  de  Meffe  *. 

*  (Ansiax  Bavilicrs,  M  maires,  et  li  eskevin 
de  Hnniit.)  Quiltatio  Antonii  de  Moix  *. 

(Soror  Juliana,  dicta  abbatissn ,  et  con- 
ventus de  Solieres.)  Quitlatio  abbatisse  de 
Soiieres  '. 

*  i  Frères  Nicholes,  abbés  de  Viller,  et 
frères  Robcrs  dis  de  Bloqueri,  jadis  abbés  de 
Viller.)  Concordai  del  débat  Ernaut  de  Hos- 
deing^. 


1271. 
1277. 

1241. 


1306. 


*  Waulierdtf  Meffe  q{  Berllie,  son  épouse,  donnent  à  l'abbaye  d'Aine  11 
boniers  de  terre  labourable  à  Meffe^  deux  muids  d'épeaulre,  une  rente  sur 
un  journel  l/â  de  terre,  et  sur  un  demi  bonier  de  terre,  neuf  cliapous  et 
neuf  deniers  de  Liège  annuellement,  à  lever  au  dit  lieu. 

*  Antoine  de  Moix  déclare  se  soumettre  à  la  sentence  rendue  par  le  mairt 
de  Hanut,  en  vertu  de  laquelle  il  est  décidé  qu'il  n*a  rien  à  réclaonerde 
Tabbaye  d'Aine,  sous  peine  de  10  marcs  liégeois. 

'  L'abbaye  de  femmes  de  Solieres  déclare  que  l'abbaye  d*Alne  lui  a  fait 
le  remboursement  d'une  rente  de  3i  deniers  de  Liège  et  de  quatre  cha> 
pous,  qu'elle  lui  devait  sur  deux  maisons,  derrière  Sainl-Mengold,  prove- 
nant de  donation  faite  par  Ilawide  de  Lieuveneêse, 

*  Arbitrage  qui  interdit  à  Ernaus  de  Hosdeing^  écuyer,  et  à  Jacquemins, 
Tbierions,  Erneizins,  Jehennins  et  Margarite,  ses  enfants,  d'élever  aucune 
contestation  contre  l'abliaye,  spécialement  à  l'occasion  de  dant  Jacque- 
tnon,  jadis  moisne  d'Aine,  fil  monsigneur  Jaquemon  de  Meffe,  c/tevalier,  sous 
une  amende  de  cent  livres,  ainsi  qu'il  est  contenu  dans  l'arbitrage  fait  par 
les  écUevins  de  Hanut.  Cet  acte  fut  revêtu  des  sceaux  de  l'abbé  cto 
Villers  et  de  frère  Jakèmes,  abbé  de  Granl-Preit,  à  cause  que  Robert  dit 
de  Btoqueri,  ex-abbé  de  Villers ,  n'avait  pas  de  sceau.  «  Cbe  fu  fait  et 
»  prononchiet  Tan  de  grasee  m.  ccc.  et  vj,  le  lundi  après  le  secont  die* 
»  mencbe  de  Pasques,  ouquel  on  chante  â/isericordia  domini,  • 
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24SV 

■  Seabini  do  Hanul  ;  d6t  acorl  dou  Jebal 

Ei-nauldcHosdainE. 

I30fl. 

!7a 

249 

iDecRniis,   tulamque  caritulum  ccclesie 
Meale  K»rl«  Hoycnsis.]  De  inij  s.  tj  <I.  ei 

obolo  iicquiiltis  a  nobis  capllulo  Hoywisi. 

1311. 

m 

2J0 

(CnpJlulumleoEilense.)  Carin'keDiIem. 

1311. 

474 

250 

•  HomiDM  (la  Casa  Dei  (li  lioiue  de  leCyse- 

Diciii;  (le  eudem. 

1311. 

S7S 

ÏSOV. 

rive  1  de  quibuidam  lerris  in  lerrilorio  de 

Avcnnia  •. 

I3iiu,«.«/,' 

ire 

Sï2 

(Gerlrudis.  u^nr  Daliluini  dicU  de  AIrin. 

nnm  pH  ta,' 

miliiiideWaniani).  Ue  clemoïina  Walieri 

'"•ÏÏlu" 

de  Avcnni».  6er<rudis  do  Wurn.ins. 

lîiS,<Kâl. 

177 

2&av 

De  ekiiioïiiia  Wulleri  de  Aveoiiis.  Baftlul- 
niMile  Wiinmis, 

"T^T 

S7S 

2S3 

(Jobatines ,  tnaioria  ecclesie  in  Leodio  de- 
canus.jOn  lij  boiiuariis  terre  Fretluydis  el 

mi. ..  •!, 

WalUTi  Us  Aïenni»  », 

1247, 

'  Clirembaus,  chevalier,  sir«  d'AuterWe,  ralillo  la  donalion  faite,  depui* 
eavircin  quaranlv-deux  ans,  k  l'abbaye  d'Aine  par  Waulier  d'Avesnes, 
01»  de  ilaiiiD  Fre'iiluyl,  de  8  boniera  de  terre  sis  ,  en  diversiis  pièces ,  au 
Iirnloire  d'Avciiies,  lavoir  en  Signarivas  et  en  Buboval  ;  i\  confirme  U 
eestion  tuile  |iar  Uastion  de  Uontiiini,  ècuyor,  en  Tuvcur  de  ribb^ye.ds 
tout  droit  qu'il  jwuviiit  y  avoir,  et  garunUt,  sous  serment  et  •  sous  l'ordène 
lie  ciievaloric,  •  île  conserver  celle  terre  aux  reliuieu»  d'Aine  oi  de  faire 
t|r«er  toutes  ce)  ctioses  par  la  aoutxrain  tHgneur  île  qui  il  tient  en  fief  la 
trrra  dont  il  s'igH. 

'  Fre-lewidcii'^connejelWautier,  son  (Ils,  invoslissenU'Bbbaye  d'Aine, 
mire  ^^i lot- Lambert  et  Sainie-.Uahi',  de  li  boniers  d'un  alleu  sis  ï  Amnnn 
lur  la  rivitre  de  Ualiagtte,  que  Basiien,  chevalier,  HIs  el  trère  dei  stiinoin- 
m.t  rtspecIiTe.ncnl,  avait  dunnis  i  cette  abbaye. 
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579 

253  v« 

(Guillelmus,  monasterii  YnUensis  abbas.) 

De  elemosina  Walleri  de  Avennis  *. 

1258. 

580 

254 

De  elemosina  Walleri  de  Avennis.  Offi- 

cialis  (leodiensis). 

1258. 

581 

254 

(MaKisler  Joliannes,  arcbypresbiler  leo- 

diensis )  De  iiij<>r  bonuariis  terre  eiusdem. 

1250. 

582 

254  v» 

(GuiltelDius,  abbas  sancliCoroeliiEudeusis, 
preposilus,  decanus,  lolumque  ecclesiesancU 
Cornelii  capiluluin.)  tonûrmalio  elemosioe 

Waltfîri  de  Avennis. 

1258. 

583 

255 

(Officialis  leodiensis.)  De  querela  Anlonii 

le  Bialde  WauruesiWarrous)  ». 

1296. 

Snnpttint  carte  rt  (j^o^ray^t  )r  ioiiiR,  ht 

io)riirl)tal,  bt  ^IjîUtrrrs  rt  ht  llamiifo. 

584 

260  V» 

(Decanus  de  Alcurl,  tolumqnecapitulum.) 

De  (erra  Willelmi  apud  Vodon  '. 

1229. 

*  Bauduin  de  TAIre  {dictus  de  Atrio),  de  Wamans,  chevalier,  et  Ger- 
trude.  son  épouse,  se  désistent  de  (ouïe  action  qu'ils  avaien(  ou  pouvaient 
avoir  contre  Pabbaye  d'Aine,  à  l'occasion  de  la  (erre  qui  lui  avait  été  donnée 
par  ffU  Wauder  d'Avesncs,  npvou  do  la  dite  Gertrude. 

*  Cadicrine.  épouse  de  Werricus  de  Warrous,  celui-ci  et  Antboine  dit 
le  Bial  de  H'orrous  renoncent  aux  droits  qu'ils  pouvaient  a  voir  sur  diverses 
terrps  apparlenanlà  l'abbaye  d'Aine. 

'  Le  doyen  e(  le  chapitre  d'Incourt  certifient  que  noble  homme  Willaume 
de  Nivocourt  a,  en  leur  présence,  du  consentement  de  (Clémence,  sa  femme, 
donné  aux  frères  du  Val-Dieu,  de  l'ordre  de  Clteaui,  ït  boniersde  terresU 
iVodon,  8  chapons  et  K  deniers  de  Liège,  sur  lesqueKs  il  y  avait  un  diffé- 
rend entre  le  dit  Willaume,  d'une  part,  et  Bauduin  de  Wares,  chevalier, 
d'autre  par(,  le  premier  prélendant  que  la  dite  terre  relevait  de  la  coard« 
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ÏSOV 
261 

Tlieo'lGncii»  .    preposilufi ,    pI    cnpiluluiii 
sancti  Alltnni  ;  Je  fcoilo  île  Vnilpncial  '. 

Th,.  ahbas  Valtis  Dei  ;  de  venililiotii;  lurn- 
rum,leTl.llliereï«. 

nosira  domo  in  Nainuco  *. 

1229,    ' 

122T 

1292. 

Mhofourl,  el  le  second,  del'égliae  deSL-Plerre  i  Incourl  (In  Aycurii), 
tlD«i  qu'il  doil  èlrc  et  que  le  dit  WlIJuume  le  reconnul  ensuJIe  dans  Ja  cour 
dn  cliaiiilre  nr^cllé. 

*  Leprptùui  Iccliapliro  de  Saînl-Aubain  .  de  Namur.  font  connaître 
qu'on  leur  présence.  Itauduin  de  ViUervtl,  clievalicr,  du  c:i)ii<icn[enicni  da 
la  rcDimeel  de  Géranl.  leur  (ils,  a  concéda  aun  Irârasdu  Val-Dii^u,  de  rorilra 
deirneaut.loulueque  Oauduin  dt  Wore»,  clievalier,  (enuit  d'cuien  flcfï 
Wodtiidal. 

*  L'nbbÉ  el  les  reiieieux  du  Val-Dieu  noiillent  aux  doyens  el  aux  ecclÉ- 
uiiltquei  deSalrilc-Xane  de  Iluy,  de  S»iDt-.1Iarliu  de  Liei^e.  de  Sainl- 
Auboin  de  Hnniur  el  de  Hailioni^uerl ,  ainsi  qu'à  Jean ,  s«i);iieur  de  TUtl- 
lUrrs.  eliFvaliiT.elaui  autres  que  ci'ta  concerne,  qu'ils  nliUenl  tout  ce  que 
G  .  E(tléN«r  de  leur  maison ,  n  fait  envers  l'abbé  et  le  couvent  d'Aine ,  au 
■itj*l  de  la  venle  de  leurs  Icrrea  Ue  Vo/ion.  Vorlencial.  Noeille  et  Tliillières, 
cl  de  ce  qu'ils  r'ossùdFiicnl.  de  la  pari  du  Biiuduln,  cbevulier. 

*  CompromU  ]>.)sséc[i  In  basse  salle  du  cbasli'lilc  ^amu^.  à  la  suite  d'un 
dUKrend  entre  l'iiUbu  <'l  le  couvent  de  l'ëitiise  li'Àaiie,  d'une  pari,  el  Pliilip- 
pOK.  Ûls  di>  l'Iii'lipplul  l^rjifnl,  bour|{cui$  île  Namur,  d'aulro  i>arl,  bu  sujet 
d'une  maison  »  quifu  j,idis  Gilotdel  l'on!  dit  le  frevosl.qui  muet  eldesceot 

•  t)e  l'Ë^tlise  Nosire-Uume  de  ^alnur.  ■  l'ar  cel  acte,  d'unn  langue  teneur, 
rtbbaye  fui  déboulée  de  ses  proienlions  cl  eondumncc  aux  dépens.  Té- 
moins :  1  llaislre  Warniers,  doyens  dou  cliaslial  de  Nuiiiur  ;  niaisire 

■  Henri)  de  Podevacbe,  et  mnlslriis  Jidians  de  Suandi'nvite,  uliuuoine  de 

•  Sl'Aubiin  ;  l*icres  de  le  Wgne,  cliaslelains  du  cliaslial  de  Naniur  ; 

■  Bcani  do  le  Crois,  bailliz  de  Runay  ;  lehans  de  BurKos,  recheveret  de 
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262  V» 

*  (Lottins  de  Bruges,  sergans  Monsigneur 
le  conle  de  Flandres.)  Concordia  de  elemo- 

sina  Cononis  carpenlarii  de  Namuco  *. 

1293. 

589 

264 

*  (Sire  Jehans,  prévos  de  le  glise  Nosire- 
Dame  de  Namur.)  De  domo  Noooi  N.de  Na- 

muco, in  vico  de  Vis  *. 

1294. 

890 

264  V 

*  (Henrisde  le  Crois  «  bailliz  de  le  terre 
de  Namur,  et  Jelians  de  Rurges,  eskevins  de 
Namur,  diseur  et  arbitre  pris  et  eslieul.)  De 

domo  nosira  in  Namuco,  in  vico  de  Vis. 

1294. 

591 

266 

(  Magister  B.  de  altéra  eccicsia  canonicus 
et  officialis  leodiensis.)  Concordia  inter  nos 

et  F(ranconcm)  Spengerisse  de  Gemblaco. 

1274. 

592 

267 

(Idem.)  De  xvj  modiis  spelle  emplis  a  no- 

bis  », 

1273. 

593 

267  V 

(Nicliolaus,  prcposilus  Beale  Marie  in  Na- 

muco, et  Wiltelmus,  preposilus  Scadimen- 

sis,  et  Thomas,  decanus,  et  capilutum  Sanc- 

B  Namur:  Stassinsde  Hemmetines,  maires,  et  Cola rs  Willemailbeet  Tbi- 
«  baus  del  Pont,  eskevin  de  Namur,  awec  les  parties  et  pluseurs  autres.  » 

*  Accord,  passé  «  en  cabaret  de  Namur  >,  au  sujet  d'une  maison  qai 
était  située  en  celle  ville,  dans  la  rue  de  Bourdiaux,  et  qui  fut  donnée  i 
Tabbaye  d'Aulne  par  maître  Conon  de  Bourdiaux,  cliarpenlier,  et  Emmeo, 
sa  femme. 

*  Acte  par  lequel  Colins  Iloris,  dit  Waisses,  adhérite  Tabbaye  d^Alne, 
en  présence  du  maîeur  etdes  éclievins  de  la  cour  de  Notre-Dame  de  Namur, 
d'une  maison  située  en  la  rue  de  Vis,  à  Namur,  relevant  de  la  dite  cour. 

'  Lambert  de  Namur,  clerc,  fils  de  J.  de  Bolines,  reconnaît  que  Tabbaye 
d^Alne  étant  tenue  do  payer  viagèremcnl  à  sa  mère  une  pension  de  27 
muids  d'avoine,  à  la  mesure  de  Namur,  el  à  lui ,  s*il  survit  à  sa  mère,  16 
muids,  viagèremenl,  Tabbaye  précitée  s'est  rachetée  envers  lui  de  cotte 
dernière  obligation,  moyennant  une  somme  d'argent  qui  lui  a  été  comptée. 
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li  Albani  Namucensis.)  De  ecctesia  de  Hen- 
nis)'. 

1250. 

U4 

268  V 

Efiidiuide  Branclion .  mîlps  et  bsillivus 
iprre  Nsraiiceiisis  |  De  quisbusdain  loms  do 

Tliilliercs  *. 

123?. 

Ï95 

268  V 

*  (Synions,  tlievalien,  sires  de  Rialraiii.) 

De  V  s.  de  blaiis  c'en  nos  duîl  a  MaruLe  [e  ior 

sainlRemi». 

1279. 

S9S 

269 

(nivbolaus,  prepasilus,  Thomas,  decanus, 
lolumque  cagiiiulum  Beulc  Marie  r^aniucen- 

censis  )  De  elemosina  Commis  de  Namurco. 

1235. 

S»7 

269  V 

officialis  leoiliensis.)  Do  ilamo,  curlili,  duo- 

bus  orluiiï  «{siauinjj  Cassin  de  Kamuco  '. 

127  t. 

Ï»S 

269  v° 

•  (Plerrs  de  Honrnel,  maires,  el  les  tskevin 

leinoiln. 

1299. 

SSB 

271 

Capilulum  Sancli  Albani;  de  tfodu  de  Wo- 

dencial'. 

1S3U. 

*  On  a  Bjoulé  d'une  écriture  moderne  :  de  Haatimolin.  -~  Recannais- 
Mne«  tailï  par  Ode  de  Gembloux  et  son  Gla  Simon. 

*  Acie  relatif  à  un  aveu  fail  par  Werri,  (Ils  de  Warnerus,  de  Kamur,  au 
■ojel  He  terres  siita  i  Thillièns. 

*  tibligalion  runlraclée  par  SimOD,  clievalier.  sire  de  Bialrain,  de  S  sols 
de  blanes  à  payera  l'abbaye  d'Altic,  cbaque  année,  A  la  saiiil  Remy. 

*  Il  s'agit  dans  cet  ucto  de  la  donation  fuite  à  l'abbaye  d'Aine,  d'une 
Dalfon  titute  i  Namur,  rue  de  Vis.  avec  couriil  ei  deux  jardins,  par 
liailuin  Csssins  el  Catherine  son  éfiouse. 

*  WUlrKVi  lie  Mills ,  Dis  de  Renier  Borgnart  rie  Leuses,  tonetde,  en 
littnrde  l'sbbayo  du  Val-Uieu.cn  présence  du  cbapiire  de  Saiul-Aubain 
te  Namur,  el  de  sn  pairs  Jean  rfeTAitirM.CIiolinrfe  C'A«ii'rnFc.  ehevaliert. 
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600 

271 

H  ,  marcliio  Namucensis;  de  feodo  Bal- 

(luiiii  de  Ware»  apud  Tillieres  *. 

1229. 

601 

271 

Preposilus,  '.deciinus)et  cnpiiulum  Hoycn- 

ses  ;  de  terra  Balduini  do  Wares*. 

1236. 

602 

271  v» 

(B.,  decanus,  lolunique  capiiulum  Sancle 
Marie  Hoyonsis.)  DequcrcU  Warneri  de  Na- 
mui'O  et  Lainberli  de  Hoyo  et  Ode  uxoris  eius 

et  H(;ilduini)  (îiii  coruiii  ^. 

1237. 

603 

272 

(Thomas,  Vallis  Dei  abbas,cl  totus  cius- 
dem  toci  convenlus.)  De  qucrela  Werrici  de 

ultra  Mosam  *. 

.  .  *  • 

el  Hicliard  de  Beines,  le  fief  de  Vodencial  que  Bauduin  de  WareM  tenait  en 
bommag^e  du  dit  Widricus  el  a  légué  à  ta  dite  abbaye. 

'  H.,  marquis  de  Namur  el  comte  de  Viane,  se  porte  garant  de  ce  que 
Jean,  Ois  de  Oauduin  de  Warez,  chevalier,  a  reconnu  les  donations  faites  à 
Tabbaye  du  Yal-Bicu  par  son  père  el  sa  mère,  el  consistant  en  redevances, 
alleus,  fiefs,  liérilages.  prés,  bois,  cens  cl  terres,  à  Tithieres ,  Vodon  el 
Vodencial,  el  partout  où  ils  avaient  des  possessions,  sous  la  condition  que 
les  religieux  de  cette  abbaye  abandonneraient  leurs  droits  sur  la  terre  de 
Hanrcch  et  sur  les  biens  de  Warez,  en  faveur  du  dit  Jean. 

'  Le  prévôt,  le  doyen  el  le  chapitre  de  Huy,  notifient  au  comte  et  à  la 
comtesse  de  Namur  qu'ils  ont  investi  la  maison  du  Val-Dieu,  de  l'ordre  de 
Cîleaux,  des  il  boniers  de  terre  gisants  à  Tilhieres^  que  Bauduin  de  Warez 
chevalier,  lui  a  donnés  et  qu'il  relevait  du  dit  cha|)ilre.  Ils  les  prient  de 
défendre  cette,  abbaye  de  toute  violence,  à  ce  sujet. 

'  Werricus,  fils  de  VVarnerus,  bourgeois  de  Namur,  met  fin  aux  con- 
testations qu'il  avait  élevées  contre  les  églises  de  Val-Dieu  el  d'Aine,  à 
Toccasion  de  la  succession  de  Bauduin  de  Warez  ,  chevalier,  laissée  par 
lui  à  Tabbaye  de  Val-Dieu,  qui  consistait  en  ses  droits  aux  territoires  de 
Tilhières,  de  Vodon,  de  Vodencial  el  de  Novile,  et  que  cette  abbaye  avait 
vendus  à  celle  d'Aine. 

*  L*abbé  et  les  religieux  du  Val-Dieu  confèrent  à  Widricus»  fils  de  War- 
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«0* 
«05 

6«7 

272 

273 
Î7aï' 
373  ï« 

Th.,  ablins,  el  conicnlus  Vallis  Dei;  de  (er- 
ris  do  Tilliercs  el  de  Wodau  r[  de  Wudcu- 
ciul  '. 

Eccicsia  Sanele  Mario  do  Hoyo,  do  xvj 
bouuarii.s  Icrre  a|iud  Tilliercs  *. 

Capîlulum  Saiiclt  Marliiii  in  Leoilio;  de 
euric  nialduinij  de  Waros  apud  Tillieros  '. 

Jïo,  ollicialis  leoiliensis  ;  do  lerrrs  de  Ti- 
IhiereJ,  de  Wodoo  el  do  Wodeoetal  ', 

1237. 
1237. 

1237, 
1237. 

nenu  d'Oullrc-Xeujo,  ils  bo 
chapitre  de  Sainte-Mario  de 
cbevalict. 

<  Teate  faite  par  i'nbbé  et  les  religieux  du  Val-Dieu  ù  l'abbâ  et  aux  reti- 
(ieun  d'Aine,  dn  l'alleu,  du  domaine,  dej  terres,  des  prâ<i,  des  cen!i,  des 
KaiH.dMJusiiccj,  des  pdiurBices,  îles  liais  et  de  tout  ooiin'tls  avaient  aux 
temiojres  <lo  Tiliier»»,  de  Volm  at  de  f'odeneial,  sous  tes  ciindiliutia  y 
«prlnit«s, 

*  Domiolen,  doyen,  el  le  chnpiire  de  Sainte-Marie,  de  Huy,  nolifienl 
qvlli  onl  eoiicAdi  à  l'abhaye  d'Aine  la  pos!<esslDn,  ï  litre  biiréritairc,  sons 
Mea»  b  pnyorï  i'épiplianie,  IS  boniersde  lurre  à  Tiilieret,  r|ui  Turent  à 
Induin  rfe  Wares.  olievalior.  et  roiècenl  du  dît  chapitre. 

*  0.,  prèvôl,  R.,  doyen,  el  lout  le  chapitre  de  3ainI-Hartin  ,  de  Liéice, 
bvMlliuent  frire  Gilles ,  prieur  d'Aine ,  de  la  court ,  avec  pommier,  ii  Til- 
Ntm,  qui  relevait  de  ce  cliapiire.  el  que  Bauduin  i/n  fVare»,  cljevaller. 
mil  acquis.  Il  eft  ellpuM  que  le  dit  chapitre  se  réserve  de  lever  le  droit 


ii  relief,  i  la  mort  de  ce  prieur,  ainsi  q 
4f  Mtnl  Martin. 

*  Dunda,  veuve  de  Bautiulu  de  tyarei,  olieva 
nlMenl  la  donation  faite  a  l'abbaye  du  Val-Di 
iDat  ce  ifu'N  possédait  en  lerrea,  rentes  et  aulr 
TUfJfTM,  de  l'oilon  cl  de  l'uilencial,  alnei  que  la  vente  di 
t*r  la  dlle  abbaye  à  celle  d'Aine. 


s  de  30  deniers,  Ii  la  tète 

r,  Agnes  et  Ide,  ses  lllles, 

parce  personnage,  de 

biens  aux  territoires  de 

biens  faite 
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608 

273 

Egidius  (de  Branchim),  ballivus  Namucen- 
«is  ;  de  terris  de  Tillieres ,  de  Vodoo  et  de 

Vodencial  *. 

1237. 

609 

273 

Gapilulum  Saneli  Albani  in  Namuco,  de  v 

bonuariis  terre  apud  Vodon  *. 

1237. 

610 

273  V 

Capitulum  Aincurienso  ,  de  xij  bonuariis 

lerre  apud  Vodon  et  Vodencial  *. 

1237. 

611 

273  V*» 

Willelmus  de  Alla  Ripa,  de  procuranda 

ralificalione  comilis  Namuceusis  *, 

1260. 

*  Gilles  de  Branchim,  chevalier,  bailli  de  Namur,  fait  savoir:  i*  que  Jean, 
fils  de  Bauduin  de  Wares,  chevalier,  a,  en  sa  présence  et  celle  des  hommes 
du  comte,  approuvé  la  donation  de  Bauduin  son  père  à  Téglise  du  Val-Dieu 
ei  la  vente  que  celte  abbaye  en  avait  faite  à  celle  d*Alne  (voirie  N*  604),  et 
a  abandonné  tout  droit  qu'il  pouvait  avoir  sur  les  biens  qui  en  font  fobjet  ; 
—  2<*  que  Bauduin  Golars  a  aussi  déclaré  acquitter  Tabbaye  d*Alne  de  toute 
réclamation,  pour  le  présent  et  pour  Tavenir,  sur  le  cens  de  dix  deniers  et 
autres  choses,  au  sujet  des  dits  biens  ;  —  3«  qu'il  a  investi ,  de  la  part  du 
comte  de  Namur,  Tabbayed^Alne.  de  certains  alleus  qui  en  faisaient  partie. 

*  J.,  doyen,  et  le  chapitre  de  Saint-Aubain  de  Namur  investissent  Nico- 
las, prévôt  de  Sainte-Marie  de  Namur,  au  nom  de  Tabbaye  d'Aine,  de  cinq 
boniers  de  terre  sis  à  Vodon,  achetés  par  cette  abbaye  et  dont  le  cens  appar- 
tient au  dit  chapitre. 

'  H.,  doyen,  et  le  chapitre  d'incourl  investissent  Pierre,  fils  deWerricus 
de  Vodencial,  représentant  Téglise  d'Aine,  de  1â  boniers  déterre  situés  à 
Yodon  et  à  Vodencial,  qui  furent  à  Bauduin  de  IVares,  chevalier,  et  acquis 
par  Tabbaye  d'Aine  de  celle  du  Val-Dieu,  du  consentement  du  dit  chapitre. 

*  Willaume  ,  seigneur  d'Alrive,  chevalier,  fait  connaître  qu'il  s'oblige, 
parles  présentes,  envers  l'abbé  et  le  couvent  d'Aine,  à  leur  procurer  dans 
l'intervalle  de  deux  mois  après  la  paix  rétablie  ,  la  ratification  du  comte 
de  Namur,  son  souverain,  au  sujet  de  la  vente  de  11  boniers  aux  terri- 
toires d'Atrive  et  d'Avin,  faite  à  l'abbaye  d'Aine,  par  Philippe,  son  frère, 
chevalier,  qui  les  tenait  de  lui  en  fief. 
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MTES. 

«12 

273v 

(^n^rannus,  deoanus  Tliudiniensis.)  De 
domo  Guillelml,  clerici  de  Namuco,  al  de 
SarlD  •. 

(Fruler  C..)ALbas  Clarcvallis;  de  dorao 

«13 

Î74 

GillelniL  (Gisleui)  Bloketri  *. 

SI4 

27* 

lotumqne  cïpilulum  ecclesie   béate   Marie 
Namu(!eii»ls,|  De  oleraoaina  Caniinia  carpeo- 

lariiei  Emme  uxorissue,  de  Naiimco^. 

1235. 

SI5 

2711" 

(Jaliaiines  de  Fonlanis,  canonicus  eccle- 
sie  Sancle  Marie  Namucensis.)  Ocdomo  Egi- 

dii  de  l>oii(e,  in  vico  de  Borddio  *. 

1272. 

<  CIliglaiti,  ctcru de N^inur,  laisse,  en  moiinnt,  à  l'abljjyc d'Aine, sa 
maiiond^L'ampaKiie  dUcLogia  (la  Loge),  qu'il  avait  â  cens  du  chnpvlaln 
de  Pc  cliaiwlledu  comie  au  château  de  Namur,  ainsi  que  la  moilifdu  sari 
qa'il  lenail  de  l'abbaye  de  Lobbes,  el  l'autre  moitié  à  celte  dernière  abbaye 
ell  l'bôpiUlde  Tbuin.cncn  Jaissanl  toutefois  à  sa  mËre  l'usufruit  viajfHrc- 
nenl. 

*  L'abbêde  Cluirvaut  ratifie  le  legs  Tait  à  l'abbaye  d'Alue  pnr  Gbislain, 
ehinoine  de  R.tmur.  de  sa  maison  dite  Logia,  située  en  eetle  ville. 

*  Donalioii  laite,  sous  uerlainos  condilions ,  par  mailre  Cono,  cliarpen- 
ticr.  el  Emrna,  son  époute,  à  l'abbaye  d'Aine ,  de  tout  ue  qu'ils  possédaient 
n  la  rue  de  Bordiai ,  h  Namur,  savoir  ;  une  maison  qui  fut  à  Gndin  du 
Bordiu.  sur  laquelle  estdii  un  cens  aunuel  de  six  sols  dcNamurà  l'église 
deStinle-Harii?,  en  celte  ville  ;  la  maison  Joignante  'i  la  précâdente,  grevée 
fna  ceas de  li  deniers  de  Namur,  payable  ï  Nicolas,  prévôt;  la  maison 
ipi'lliavaieiilau-detiors  de  la  porie  de  Bardiat,  conltgug  à  cette  porto,  et 
iurlaf]ualle  est  due  au  comte  de  (tainur  une  rente  annuelle  d'un  denier  et 
de  bail  vhapnns. 

'  Gilles  du  Pont  dit  Prévôt  reconnaît  avoir  vendu  &  l'abbaye  de  Sainte- 
lUrie  d'Alno  sa  maison  procUo  Ue  celle  que  la  dite  abbaye  possédait  à 
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DATES. 

3nrî|ituiit  rartr  et  c^ogrof^î  bccîmarum 

ht  ûhhaiïa. 

616 

276 

(0.,  prepositus.  A.,  decanus,  cl  quod  cum 
eis  esl  Bcale  Marie  cameracensis  capitulurn.) 
De  décima  de  bcvcrines  Oberli  de  Fanle- 

gnies  *. 

1211. 

CI7 

276  V» 

De  décima  de  Bcverines.  Magisler  J.  (de 

Tornaco),  officialis  cameracensis  *. 

1211. 

618 

276  V» 

De  «lo.cima  de  Beverines.  H(enricus),  cas- 

Icllanus  de  Montibus  '. 

1211. 

Namur,  dans  la  rue  de  BordiaSf  et  le  pré  conligu.  Lambert,  clerc,  en 
reçoil  rinvesUluro,  au  nom  de  l'abbaye. 

La  noie  que  voici  est  ajouléo  en  cel  endroit  :  «  Pro  aliis  domibus  in 
»  vico  de  Bordello  Namurci ,  vide  fol.  xiij  et  sequenlibus.  »  —  (Voiries 
«••  -26  à  28  cl  35). 

*  Obcrl  de  Fantegnios,  ciievalicr,  ayant,  au  moment  de  sa  niorl,  pour 
le  salut  de  son  âme,  résigné  enlre  les  mains  de  roflicial  de  Cambrai,  J.de 
Tournay,  toute  la  dîme  qu'il  avait  dans  la  paroisse'de  Bevrines,  celofiQcial, 
du  consentement  du  chapitre  de  Cambrai,  retint  pour  celui-ci  un  quart  de 
celle  dîme  et  donna  les  trois  autres  à  l'abbaye  d'Aine.  —  Voir  *N»»  617, 
618  et  619. 

*  J.  de  Tournay,  clerc  et  officiai  de  l'évoque  de  Cambrai ,  fait  connaître 
qu  Oberl  de  Fanteynies,  chevalier,  a  reporté  en  sa  main  la  dîme  de  Bevrines, 
en  présence  de  son  épouse  cl  du  consentement  de  G.,  prèlrc  de  iUons,  qui 
remplaçait  le  dit  offîcial,  pour  en  investir  l'église  de  Cambrai  d'un  quart 
et  l'abbaye  d'Aine  des  trois  autres  quarts.  A  celle  formalité,  Henri,  cbàte- 
lain  de  Mons,  cl  Obcrl  de  Hachin  intervinrent  (voir  le  N»  suivant).  Témoins: 
Nicolas  de  Monlegnij  Simon  de  Haverec,  Simon  de  Faeal,  Gilles  de  Kern, 
Jean  Kyons,  Ade  de  Spienea,  Wauticr  de  Slrept,  Aroould  de  Merbiuies, 
Jean  de  Bievenes. 

^  Henri ,  châtelain  de  Mons ,  fait  savoir  qu'Obert  de  FanUgniea  a  donné 


l 

s. 

£ 

RUBRIQUES. 

UITKS. 

61» 
630 

m 

277 

277  V 
277  V 

27â 

Oberii,  |>ro  lieïtma  tlo  Bcverinei  *. 

Decunus  il»  Dinc,  île  decimu  de  Beverincs*. 

Oc  rjucrcla  Dliorum  Oberli  do  Fantegnies, 
pTO  di^cima  ds  BeTerinea  *. 

JoEiiinrie;.  iiilvocalus  (Tliudinieriais,  domi- 

deciina  de  Lcues*. 

1235. 

123à. 

1236. 

fcuftrtrurii 
1267,0.91. 

ï  l'sbbaye  d'Aine,  pour  lu  .salul  de  snii  âme  el  de  velles  de  si'!'  aiicèlrcs,  du 
MnscnlemiMjl  ilosa  («inma  ,  loiili-  sa  dinie  de  Bervrines  ,  ii  rexi:e|>Iioii  <run 
q«jili  qu'il  a  iloniiù  i  l'églUe  île  Cambrai.  Il  duone  son  agrëalion  k  ce  legs, 
i  oauM  i|ue  la  moiliâ  de  la  dime  ol-dnssus  relevuil  de  lui.  et  que  l'autre, 
ifnl  tuil  Iciiue  d'Oberl  de  Haciii,  relevait  égalemeni  de  lai,  le  tlil  vbâ- 
ItliiQ.  Ténioiii«  1  •  Niebolsusde  Moalengni.  Syiiion  de  llaverec .  Symon 

•  de  Facal,  Ksi'''us  ^^  Kevt,  Joliaoues  KyuDS,  Adiitn  de  Spieiies,  Wailerus 

•  de  Sirepi,  Araul|>lius  de  HirbiulcB,  Jolinanea  de  Bievene.  > 

*  EusUclie.  MJBiieur  deltieiitK.inelsonsceauàiiiie  vliarle  par  laquelle 
Henri  de  Fanlti/nùi,  eli«vuli*r,  fils  d'Olierl,  aiiisi  elievalicr,  a  ilÉelaré  sous 
Hnavnl  de  ne  plus  mulesler  l'ubbaye  il'Aliie,  k  l'oueaKioii  des  Iruls  qunrls 
ie  la  ditnc  do  liuerine$  que  le  i|i(  Oberl  lui  a  légués,  ainsi  qu'il  l'avait  tuil 
1  la  mon  do  «ou  dil  \\itB  el  «lu  Saru,  bk  mèru. 

■  Acte  d'une  màme  leneur  quo  le  précÉilenl. 

*  Cbarl«  âmanéfl  du  Ii^iudry,  seittueur  de  Roisia,  de  Dautluin  .  chàlelain 
ia  Beauroonl.  de  Willauiue  de  Rovroil.soti  frire, do  Henri  de  Honligiiy,  de 
Gilles  de  5arl  cl  île  Gilles  de  Biivène,  —  cl  scellée  du  sceuu  de  la  comtesse 
de  Flandre  cl  de  lluliiaul  et  do  ceux  des  dils  seigneurs,  Elle  relate  la  déclQ' 
nUwi  prAcKée  d«  Henri  de  FuotîgiiiPS  (voir  H'  tllO). 

*  Jhu,  avoué  do  Tlnilii,  seisneur  de  Ruianiect ,  et  Agnes,  suti  épouse 
ponr  le  salul  de  Icunt  âmes  el  de  celles  de  leurs  ancclrcs  el  successeurs, 
donoeni  i  l'abbayo  d'Aine,  leur  dime  de  Uacs  aveu  ses  dépendances,  qu'ils 
lewuent  en  Hef  de  Gui,  comte  do  Flandre  ut  marquis  de  .^am^^.  L'évèquo 
dt  LîAge  cunlirme  celle  donation. 
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623 

278  V 

624 

279  V* 

625 

279  V 

626 

279  v« 

627 

280 

628 

280 

629 

280 

GuidOf  cornes  Flandrie  et  marchio  Namu- 
ccnsis;  de  décima  de  Leues  *. 

Nicholaus  de   Bovines  ,  de  décima  de 
Leues  *. 

F(ranco),  rector  ecclesie  de  Leues  ;  de  dé- 
cima do  Leues  >. 

H(ugo),  leodiensis  episcopus;  de  décima  de 
Tillieres*. 

Decanus  et  ecclesia  Fossensis,  de  décima 
de  Tillieres  *. 

(Hugo,  leodiensis  episcopus.)  De  décima 
de  Tillieres  *. 

(J.  humilis  prior  Lefflensis.)  De  décima  de 
Tillieres. 


leisefebriarif 
1267 ^v.sL 

Mea. 

Mes. 

1229. 

1229. 


1229. 


*  Gui,  comte  de  Flandre  et  marquis  de  Namur,  confère  entièrement  libre, 
à  l*abbaye  d'Aine,  la  dîme  de  Leues  que  Jean  ,  chevalier,  avoué  de  Tboin, 
seigneur  de  Rianweis,  et  Agnès  son  épouse,  lui  ont  donnée.  —  «  Acta  sont 
bec  in  Castro  Namucensi,  »  etc. 

'  Nicolas  de  Bovines,  chanoine  de  Sainl-Aubain  ,  à  Naraur,  recteor  de 
l'église  de  Levés,  donne  son  consentement  au  contrat  passé  entre  l'abbaye 
d'Aine  et  Jean,  avoué  de  Thuin,  au  sujet  de  la  dime  de  Levés. 

'  Acte  de  même  teneur  que  le  précédent. 

*  Berthe,  veuve  de  Bauduin  le  Potier,  chevalier,  ayant  donné  àl'abbaye 
d'Aine  la  dime  de  Thilhieres  qu'elle  tenait  en  flef  du  prévôt  de  l'église  de 
Fosse,  Hugues,  évèque  de  Liège,  en  donne  l'investiture  à  la  dite  abbaye 
d'Aine,  du  consentement  du  prévôt  et  de  l'église  de  Fosses. 

*  Le  doyen  et  le  chapitre  de  Fosse  signiOent  à  l'évèque  de  Liège,  qu*ils 
agréent  la  concession  de  la  dime  de  Tillieres  faite  à  l'abbaye  d'Aine  par 
leur  prévôt. 

^  Cet  acte  et  le  suivant  sont  relatifs  à  l'investiture  donnée  à  Franeon 
de  Housainmont ,  ^\x  nom  de  l'abbaye  d'Aine,  par  le  prieur  de  Leffe,  de  la 
dime  de  Tillieres. 
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DITES. 

tl_ 

•M 

280 

Walierus,  reclor  eccleale  ila  Grau  ;  de  dé- 

cima lie  Grau'. 

I2C7. 

m 

280  ï' 

bonuariis  Icrrc  domine  Marie  de  Gnrn  *. 

1263, 

8Z2 

280  ï- 

Hîenricus),  leodienaia  episcopus  ;  de  dc- 

cima  de  Grau  '. 

1267. 

S33 

S8I 

■  De  feo.io  Symonis  de  Nova  Vilia  in  ler- 

U  Hr  H  1.  Fui. 

riioriudeGrau  quod  dicilur  Uonluimes*. 

(371^  11. 

SnnFiniil  coiK  ïiitmiirnm  t(  Joutants  II  It 

Cagltcl]».  3fh,. 

«34 

283  V 

ne  allari  el  de  décima  tic  Forilanis,  caiio- 

nicurum  de  TLudiiiio'. 

1171. 

'  Waulier,  recl«ur  de  i'église  de  Grau,  apprciuve,  en  ce  r|ui  le  e( 
b  renie  (aile  a  l'atiliiiyc  d'Ahie  parles  eKécuieui*!!  leslamenlaires  de  Gode- 
Inid  rf«  Grau,  Oisde  Hiiinerus,  de  la  (iîme  Uitt  grosse  que  pelile  de  Grau. 

*  Acte  biffé  el  incompli:!  :  c'est  le  même  que  celui  qui  se  trouve  sou9  le 

'  Approbation  dounée  par  l'évèque  de  Liège  à  la  venta  faite  à  l'abbaye 
d'Aine  parles  exécuteurs  du  lestaiiienl  de  Guilefroiil  de  Grau,  de  ta  djuie 
di  ce  Heu. 

'  CmsIod  Taite  par  Simon  dt  Nuevilte  en  Faveur  de  l'ubbaye  d'Alue,  de  tout 
le  droit  qu'il  avait  sur  le  llef  de  Monloimes,  à  Grau. 

*  Coiivenlion  passée  entre  l'église  do  Tbuin  elcrlle  d'Aine,  par  laquelle: 
l>  les  chanoines  de  TLuin  cèdenl  à  l'abbaye  d'Alnn,  edus  ud  cens  spécillé 
Tins  bas,  leur  iiclise  de  fonfrnes  avec  ses  appendances.  les  dîmes,  dots, 
lerrei,  eaui,  pècbes,  prés,  cens  et  lout  ce  qu'ils  po^sédaienl  en  ce  lieu  ;  — 
î>  les  religieux  dAlne  s'engagent  à  payer  cliaque  année,  i  la  Floël ,  pour 

lagteirescboses,  144  muids  degraln.à  la  mesuredeTbuia,  moitié  avoine. 

ueilie  soitfk  et  épcautre,  élu.  Voir  le  N>  HS. 
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DATES. 

635 
636 
637 
638 

1 

284 
284 
284\«» 
284  V 

Hugo,  Icodiensis  episcopus;  de  décima  de 
Biamoiil  *. 

Gerardus  de  Jacia,  de  dccima  Gilleni  cas- 
Iclliini  deBeamonl  '. 

(Micliuci,  Tliudiniensis  eoncilii  decanus.) 
De  dccima  Gilleni ,  caslcltani  de  Oeamonl  '. 

Hui^^o,  Icodiensis  episcopus;  de  decimis  de 
Sorracl  de  Bcamont  *. 

1211. 
1211. 
1211. 
1211. 

*  L'évêque  de  Licge  approuve  et  ratifie  la  donation  faite  a  Tabbaye 
d'Aine  par  Ghislain  ,  cliâleJain  de  Beaumont,  avec  Tagréalion  de  ses  fils. 
Bauduin  ,  Guillaume  et  Henri ,  de  toule  sa  dime  de  Beaumont  avec  ce  qui 
en  dépend,  qu'il  a  rcporice  en  la  main  du  doyen  dcThuin,  du  consentement 
de  son  seigneur,  noble  liomme  Gérard  de  Jauce,  de  qui  il  tenait  cette  dioie, 
et  de  Renier,  fils  du  dit  Gérard. 

Il  existe  dans  la  trésorerie  des  chartes  des  comtes  de  Hainaut  (archives 
de  TEtat,  à  Mons),  sous  le  n»  777  du  nouvel  inventaire,  une  procuration, 
en  français,  donnée  par  Tabbayc  d'Aine  à  sept  do  ses  religieux  cl  serviteurs, 
pour  défendre  ses  droits  contre  la  ville  do  Beaumont,  au  sujet  des  dîmes 
et  du  patronat  de  Téglise  de  celle  ville,  qui  lui  appartenaient.  Cette  pièce, 
avec  sceau,  est  du  23  février  1391  (1395,  n.  st.). 

*  Gérard,  seigneur  de  Jauce,  notifie  que  Ghislain,  châtelain  de  Beau- 
mont,  a,  de  son  consentement  et  de  celui  de  ses  fils,  Renier  et  GéranI, 
donné  à  l'abbaye  d'AInc  sa  dime  de  Beaumont.  —  Témoins  :  «  Eustachius 
«  de  Huez  ;  Egidius  de  Darbenchon  ;  Alardus  de  Strepi  ;  Hugo  de  SerfoU" 
o  laine  \  Arnulphus  deHeing  ;  Alardus  de  Granriu;  Robertus  de  Love» 
*t  gnies.  » 

*  Investiture  donnée  à  Tabbaye  d'Aine  par  le  doyen  de  Thuin,  deTaa- 
torilé  de  révèque  de  Liège,  de  la  dîme  que  Ghislain,  châtelain  de  Beaumont, 
a,  pour  le  repos  de  son  âme  et  de  celtes  de  ses  ancêtres,  donnée  à  cette 
abbaye. 

*  Hugues,  évèque  de  Liège,  ratifie  :  1«la  donation  faite  àPabbaye  d*Alne 
par  Ghislain,  châtelain  de  Beaumont,  de  toute  la  dime  qu'il  avait  en  ce  lieu, 
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DATES. 

«39 
640 
«41 

2S& 

sss 

285  V 

(ERidius,  dmninusde  B;irbeiieon.)  De  dé- 
cima BalduinideRuxeria'. 

N(R'!iolauj)  rie  Sorra,  de  décima  Je  Sorra 
Sitncli  Caugcriui». 

Abbas  de  FIorïfBa,  de  dccrinis  ilc  Bcamonl 
ctdeSolru>, 

121t. 
I2«. 

1227. 

\ 


relevant  ileCi^rnrd  de  Jauce(voirles  Iruis  numéros  préeéJenU);  —  3>ceJle 
fiila  à  la  m4me  abbaye  par  Baaduin  de  Boussoil  (dt  Buxeria),  de  louis  sa 
dîme  do  Sorrt,  qu'il  leuait  de  Gilles  de  Barbeii^on  ,  lequel  a  consenti  k 
celle  donation  [voir  le  numéro  suivant). 

•  L'original  de  cet  acte  se  trouve  au  dépâl  des  arcbives  de  l'Etat,  ùHons. 
CtaltiBBcbarlc  par  laquelle  Gilles,  seigneur  de  Rarbcnçon,  Tait  connaître 
4|Ue  llBUduIn  de  Boussoit  a,  do  son  consentement,  donna  à  l'abbaye  d'Aine, 
Il  dîme  qu'il  poDsAdail  i  Sorra,  avec  ses  dépendances,  cl  qu'il  s'en  est 
déih^rllé.  pour  lui  ei  ses  succe.sseurs,  avec  l'BKréaliond'Eroma,  son  épouse, 
ei  tfl  présence  des  bommes  du  suMlit  seigneur  de  llarbeii;on ,  dont  calle 
•lime  relevait  en  Del.  —  Témoins  :  Ghislain,  cbâlelain  de  Beaumont,  Nico- 
Usde  Uonligni.  Guillaume  de  Ueslrul,  Gérard  de  Baxins,  Gilles  de  Barben- 
cbon.  Iteuard  de  Slrepi,  Guillaume  de  Boussoil, 

'  Nicolas,  seigneur  de  Boussoil «l  de  Darbcnubon,  pour  le  repos  de  son 
ime  ([  de  celk-d  de  ses  ancôires  et  de  ses  successeurs,  ralille  la  cession 
(aile  (D  faveur  de  l'abbaye  d'Aine  par  son  père  Gilles,  seiKneur  de  Bar- 
bencbon  et  dn  Huussoit,  de  la  dinie  de  SoIre-Saint'Géri,  que  Bauduin, 
lurnommé  Dillons,  a,  de  son  vivant,  dunnéu  â celle  ubbaye  et  qui  relevait 
ijii  dit  (ailles, 

'  Compromis  passé  entre  l'abbaye  de  Florefl'c  el  celle  d'Aine,  au  sujet 
iii  dîmes  de  Solrt-Saiiil-Geri/  et  de  BtaamonI,  Chacune  de  ces  abbayes 
aura  la  moitié  des  dîmes  d'buite,  de  foin,  d'oignous,  etc.;  quant  aux 
«utresdlra».  l'ubbaye  d'Aine  en  aura  deux  paris  et  celle  de  FlorelTe  une, 
oui  quant  A  la  ilime  des  arbres  cl  des  auimaut,  qui  demeura,  comme  pré- 
,  A  l'abliaye  de  FlorutTe. 
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DITES. 

642 

285  v« 

(Abbas  el  cooventus  Floreffiensis.)  De  sub- 

ventioDe  oratorii  de  Bello  MoDte  *• 

1257. 

643 

286 

De  querela  presbileri  de  Foolaais.  Capi- 

(ulum  ThudiDiense*. 

1214. 

644 

286 

De  patrona^u  eoclesie  de  Tliirimont.  Hugo, 

leodiensis  episcopus'. 

1210. 

645 

286  Y» 

Hugo,  leodieusis  episcopus  :  de  décima  de 

Tirimoni*. 

1216. 

*  Inlimalion  de  Tabbé  et  des  religieux  de  Floreffe,  portant  que  le  chevet 
de  Toraloire  ou  de  Péglise  de  Beaumont  devant  être  entretenu  par  eux,  à 
raison  de  leur  droit  de  patronal,  avec  la  mère  église  de  Soire,  Ils  veulent 
en  prévenir  la  ruine  par  une  restauration,  et  supplient  Tabbé  et  les  religieux 
d*Alne,  qui  ont  une  part  dans  la  dîme  de  la  dite  localité,  de  contribuera 
cet  ouvrage,  sous  la  condition  que  ce  sera  de  leur  grâce  spéciale. 

*  Richard,  prévôt,  Ëngran,  doyen,  et  tout  le  chapitre  de  Téglise  de 
Thuin  font  savoir  qu'une  controverse  s*est  mue  entre  Tabbaye  d'Aine  et 
Wautier,  prêtre  de  Fontaines,  au  sujet  de  certaines  dîmes  et  d'autres 
choses  que  ce  prêtre  disait  appartenir  au  droit  pastoral  de  ce  lieu  et  récla- 
mait de  Tabbaye,  et  qu'après  avoir  longuement  ventilé  la  cause,  par  leur 
médiation,  leur  avis  et  leur  assentiment,  les  parties  s'étaient  rangées,  par 
compromis,  à  cette  forme  de  paix  :  que  l'abbaye  accordait  au  dit  prêtre  el 
à  ses  successeurs ,  outre  son  ancienne  pension ,  le  bénéfice  paroissial  sur 
trois  muids  de  seigle,  la  menue  dîme  des  courtils  et  des  habitations  du  vil- 
lage de  Lerê,  et  la  dîme  du  foin  des  prés  de  ce  lieu.  —Voir  les  N*«  193  et  196. 

>  Hugues,  évêque  de  Liège,  notifie  que  Gérard  de  Jauce  a,  pour  le  repos 
de  son  âme  et  de  celles  de  ses  aïeux,  du  consentement  d*Ode,  son  époasef 
el  de  ses  enfants,  donné,  par  sa  main,  à  perpétuité,  aux  religieux  d'Aine, 
le  droit  de  patronat  de  l'église  de  Tirimont  et  la  pari  qu'il  avait  dans  les 
offrandes  qui  sont  faites  entre  les  mains  du  prêtre  de  cette  localité.  L'évêqae 
confirme  cette  donation  et  menace  d'excommunication  quiconque  y  con- 
treviendra. 

*  Le  même  prélat  confirme  la  donation  de  la  dime,  grosse  et  menue,  de 
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BUBRIQUES. 

DATES 

646 

28a  >' 

De  it«clnia  de  Tinmonl.  Johaniia,  comi- 

linsB  PlanrlrlG  cl  Hainnie  *. 

1216. 

UT 

ZU-r 

De  deuima  do  Tirimonl.  Gerardus  de  Ja- 

eiai. 

Iit6. 

M8 

287 

Margarela.  comilissa,  et  Qlil  eius  ;  do  dé- 

clina de  Tirimonl'. 

1250. 

64» 

287  V 

•  Bnlduinus,  miles  de  Avonnis  ;  de  solu- 

lioneduceularumlibrarum'. 

1249. 

«30 

290 

Franco,  Lobiensia  abbas  ;  de  décima  de 

Vjscurl  ». 

1150. 

Tinmonl,  avec  le  droit  de  palronnt ,  faile  à  l'abbaye  d'Aine  |iar  Gérard  de 
lauce.ïvevapprobaliondeses  fils  Renier  cl  Gérard,  el  agréalion  de  Jeanne, 
itlu«lre  comlesge  de  Flandre  et  du  Uuinaut,  de  qui  il  la  tenait  en  Oe(. 

*  ANNK1.R  XIX. 

*  Gérard,  seigneur  do  iauce,  Tall  connaître  qu'il  donne  â  l'abbaye  d'Aine 
loote  la  dlme  de  Tirimonl.  aulrernenl  dite  Pouerint»,  avec  le  droit  de 
patronat.  —  Voir  les  N-  044  ù  646. 

•AmhkXXIX.         _ 

*  •  Je,  Bauduins  de  Avenes,  (ils  ta  conteste  de  Flandres  et  de  Hayuau, 
■  Oc  A  sftvoif  i  Ions  cblaus  ki  ces  Icires  veront  ke  II  abbés  el  II  coveas  de 

•  Anne  ont  paiet  plainemenl  A  mol  deus  cens  ïiB.  de  blans  p<)r  le  pais  k'it 

•  ont  ^4ite  à  moi  de  la  diine  de  Tirimonl.  Et  por  cou  que  ce  soit  terme 

•  cboie  el  estable,  Jou  donne  mea  lettres  saelèes  de  mon  sael  au  deseur 

•  dit  atbel  et  cuvent.  Ce  (u  tait  l'an  del  incarnation  Nostre  Segaorm.  ce. 

•  II.  \x.  (li3U  n.  st.),  le  joedi  ifiTiès  te  purification  Nre-Dame.  « 

*  Francon,  abbé  de  Lobbcs,  fait  connaitre  que,  pour  teur  convenance, 
ton  abbsye  et  cette  d'Aine  ont  ècliangâ  toute  la  dîme  de  l'alleu  dit  Vis- 
Conrt[rBiiMCur(i»)contreune  rente  annuelle  de  IS  muids  d'époautre  el 
IS  d'avoine ,  à  ta  mesure  de  Lobbes,  et  a  deniers  iwur  la  dot  tic  l'celisc  do 
tt  lieu,  consistant  en  trois  bonlers  de  terre. 
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RUBRIQUES. 


DATES. 


651 


290 


652 
653 
654 
653 
656 


290  v« 


291 


291 


291  v« 


292 


Quod  Don  possamus  aliquid  omnino  ae- 
quirere  quod  ad  Lobiensem  pertineat  eccle- 
siam ,  sine  consensu  ipsius  capiluli  ;  et  de 
décima  de  Viscurt,  ol  de  terra  Strata ,  et  de 
quatuor  bonuariis  terre  apud  Hantes,  et  de 
terra  de  Hurbis  *. 

Rodulpbus ,  leodiensis  episcopus  ;  de  ee- 
clesia  de  Claro  Monte  *. 

Hugo,  leodiensis  episcopus;  de  ecclesia, 
decirais  etdotibusde  Claromonte  '. 

(Radulphus,  leodiensis  episcopus.)  De  al- 
tari  deFerieres*. 

HugOf  leodiensis  episcopus;  de  décima  de 
Donslievene  ^. 

Robert  us,  abbas  lobiensis;  de  dotibus  ec- 
clesie  de  Donslievene  ^. 


1174. 
1176. 
1215. 
1186. 
1204. 
12U. 


I 


*  €barle  par  laquelle  Jean,  abbé  de  Lobbes,  et  Gérard,  abbé  d*AIne,  font 
savoir  que  Tabbaye  de  Lobbes  a  cédé  à  celle  d'Aine  :  i^  toute  la  dîme  de 
Vixcurt,  pour3Umuids,  dont  15  d*épeaulre  et  15  d'avoine,  et  la  dol  de 
réglise  de  celte  localité  pour  8  deniers  ;  —  2«  4  boniers  de  terre  à  HanlM, 
pour  5  muids  d*épeauire  et  d*avoine  ;  —  3»  14  Journels  de  terre  kStrée^  et 
un  pré  et  la  terre  de  Hurbes,  etc. 

*  Raould,  évèque  de  Liège,  ratiûe  la  donation  faite  à  Pabbaye  d*AlDe 
par  Sébasiien  de  Confines,  de  Péglise  de  Clermont ,  avec  toutes'ses  dîmes. 

*  Confirniution  de  l'acte  qui  précède,  par  Hugues,  évèque  de  Liège. 

*  Raould,  évèque  de  Liège,  fait  savoir  que  Godescal  de  Morialmeiê  a 
donné  à  Tabbaye  d*Alne  les  deux  parts  de  l'autel  de  Ferrières-la-Pelite 
{Ferieres  le  Parum)^  qu'il  tenait  en  fief  de  lui. 

B  Hugues,  évèque  de  Liège,  confirme  la  donation  faite  à  Tabbaye  d*Alne 
par  Gautier,  seigneur  de  Fontaines,  cbevalier,  de  la  dtme  et  du  patronat  de 
règlise  de  Donstiennc  (  Donslievene  ) ,  qu*II  tenait  en  fief  de  Jean  ,  avoué  de 
Tbuin. 

*  Robert,  abbé  de  Lobbes  et  de  Brogne,  fait  savoir  qu'Élizabctb,  dame 
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llUBUIQUES 

DITES. 

657 

m 

Hugo,  Jeuilien.<îs  episcupus;  de  décima  de 

NflTe  «. 

1209 

6SS 

ivi\' 

Arnulpliun  de  Huratmes .  Je  décima  de 

NilTe». 

I2«9. 

USU 

SOiv- 

ilciiricus,  Irodionsis  eicclusi  de  pcniiula- 
liune  k(  inoilioruiQ  cunli  ccclesia  de  Slra- 

li»*. 

1258. 

es» 

aOiv 

ALliBS  Lobjensis,  de  x\  modiU  uurali  w- 

ck^ioiluSlriilis*. 

I2S8. 

uai 

59i\° 

nicliotaus,  dticaiius  Tliudinietisis  ;  du  ok'- 

mosina  ËKidli  du  l'undrelues  ', 

1248. 

de  Utrbes  el  de  Donslievene,  a  reconnu,  rn  sa  iimcnce  el  eelledr  ses  reli- 
(inui.  n'uvoir  auuuubaD,  Jualicû  ou  avoucrie  sur  lousies  liiend  dcJ'éi;Jise 
lie  fionglirnnci!, 

'  L'évcque  de  Liège  coiilirme  la  doiialion  [aile  in  exlremi»  à  l'abbaye 
■l'Aine  par  Caslien  de  Nefft,  Je  la  dime  at  du  Jruil  de  piilroual  de  l'Église 
de  Xeffe,  avec  loul  ce  qui  en  dépend  ,  et  la  reconnaîssance  de  uello  Uona- 
IloB  |iar  KauJuJn,  OU  du  dit  llailion,  et  pur  sa  mère,  avec  te  coaseolenicnL 
d'Araould  <U  Koreaanitl,  de  lui  celle  (lime  relevait. 

*  Acte  pur  lequel  Arnoulil  de  llorialnics  donne  sou  conseulcmenl  il  la 
doitalloo  de  la  JIme  de  Keffe.  —  Voir  le  14°  657. 

*  Henri,  élu  lie  Liéue,  l'uliQu  l'AclianEe  lait  entre  l'abbaye  d'Aine  et  le 
«ur4dc  Ulréei,  lit  3il  journetj  Je  terre  qu'elle  avait  eu  ce  lieu,  provenaiiL 
d<  dooalion  à  elle  Taile  par  Gobert  de  Mertînea,  contre  îx  muiiis,  moitié 
épeaiitre  et  moiliè  avoine,  k  h  mesure  de  Lobbes,  qu'elle  devait  à  ce  prêtre 
el  k  »e4  ■uccesseui's.  ii  litre  Je  la  dite  eure. 

*  Acte  qui  ne  dilTùre  du  prÉccdent,  qu'eu  ce  qu'il  émane  J'un  autre  per- 
MSiMge. 

*  Kicolai,  doyen  Ju  concile  Je  Tliuin,  Tait  navoir  que  (iîtles  de  fondre- 
luM,  inveïli  do  Keffi,  a  donné  i  perpétuité  à  l'abbaye  d'Aine  toute  la  terre 
lUe  I  Slrée*.  que  les  religieuii  de  cette  abbaye  lui  avaient  vendue  ul  qu'ils 
itiicni  eue  en  don  de  Gobert  do  Mertinoa. 
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C62 

293 

Hugo,  leodiensis  episcopus;  de  décima  de 

Berezies  *. 

1211. 

663 

293 

Ëlizabel  de  Merbis,  de  décima  de  Ber- 

zies  *. 

1211. 

664 

293  v« 

Willelmus  de  Tbier,  de  décima  de  Bere- 

zies *. 

1211. 

665 

293  V» 

De  décima  de  Berezies,  de  querela  monia- 

lium  *, 

1219. 

666 

293  V» 

Judices ,  de  décima  duorum  bonerioram 

lerre  in  terri torio  de  Berezies  •. 

1230. 

*  L*évèque  de  Liège  fait  savoir  que  Jean  de  Berezies  a,  pour  le  salot  de 
son  àme  et  de  celles  de  ses  ancêtres,  donné  par  sa  main  à  Tabbaye  d*Alne 
tout  ce  qu'il  avait  de  la  dîme,  du  droit  de  patronat  el  de  Tautel  de  Téglise 
de  Berezies,  tant  dans  ce  qu'il  tenait  lui-même  que  dans  la  partie  que  Gilles 
de  Bevene  tenait  en  fief  de  lui  ;  —  qu'il  a  fait  ce  don,  avec  le  plein  coosen- 
temenl  de  Giluid,  son  épouse,  de  Willaume  de  Thier,  de  qui  il  tenait  ses 
droits,  et  de  noble  dame  Élizabelli  de  Merbes,  de  laquelle  le  dit  Willaume 
les  relevait  ;  —  que  le  prénommé  Gilles  de  Bevene,  pour  le  repos  de  son  âme 
et  de  celles  de  ses  aïeux ,  a  aussi  donné,  par  sa  main  »  à  la  même  abbaye 
ce  qu'il  possédait  de  la  dîme,  du  droit  de  patronat  et  de  Tautel  du  dit  lieu, 
avec  le  consentement  de  ses  frères  et  héritiers.  L'évèque  approuve  ces 
deux  donations,  et  les  conGrme  par  le  présent  écrit. 

*  Êlizabctb  de  Merbes ,  reconnaît  avoir  approuvé  les  donations  citées 
dans  la  charte  qui  précède. 

*  ConÛrmation  semblable ,  de  Willaume ,  seigneur  de  Thier.  —  Voir 
No  66i. 

^  Lesabbésde  Vaucelles,  de  Villers  et  de  Gambron  reconnaissent  que 
l'abbaye  d'Aine  possède  la  dîme  de  Berezies,  et  que  l'abbaye  de  femmes  de 
Salezines  n'y  a  aucun  droit  et  doit  cesser  ses  attaques  à  ce  sujet. 

B  Jean,  doyen  de  Fosses,  el  Jean,  doyen  de  Chimay,  choisis  par  l'évèque 
de  Liège,  pour  juger  la  cause  entre  l'abbaye  d'Aine  el  le  chapitre  deThuin, 
sur  la  propriété  de  la  dîme  de  deux  boniers  d'une  terre  à  Beresies, 
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RUBRIQUES. 

DATES. 

66T 

ees 

ÎQf 

Oedcclma  de  Hérésies*. 
De  décima  de  Uonslieveoe  '. 

1243. 

1263. 
I2bb. 

qui  «pparlial  i  Baluid  de  Ham  et  est  auprès  du  cbemin  de  Wateeurl, 
—  rcslltuenl,  lous  cerlaiaes  réserves,  et  en  présence  de  Henri  dit  fe  flofa 
•I  de  mailre  Jean  de  Sonegu»,  chanoines  de  Fosses ,  celle  dime  à  l'abbaye 
d'Aine,  qui  en  avail  été  dè|)ouillée  par  le  dil  cliapiire.  —  ■  Aciutn  Fassis, 
•  in  clauslro,  ia  craslino  Beali  Huberti,  anno  gracie  m*,  ce*.  xix°.  • 

■  Hoberl ,  tvrque  de  Liège ,  confirme  J'accord  rail,  par  la  mëdialion  de 
prad'lioranies ,  enlre  t'abbaye  d'Aine,  à  laquelle  apparlieni  le  patronal, 
l'autel  et  la  dime,  grosse  et  menue,  de  Btretia,  d'une  pari,  ei  le  curé  investi 
de  rti^liie  de  ce  lieu ,  d'aulre  part ,  au  sujet  des  offrandes  de  celle  église. 
Par  cette  paii,  il  est  décidé  ;  qu'au  luminaire  de  la  dite  ét(lise  serviront  les 
eliindelleg  qui  y  seront  offertes  communément,  ri  que  la  reste  de  ces 
chandelles  reviendra,  pour  deux  tiers  â  l'abbaye  rt  pour  un  liers  du  curé, 
ivec  le*  oboles  de  Namur  <)ue  les  paroissiens  oui  la  coulume  do  payer  A  la 
léle  de  saint  Martin;  — ^  que  le  même  prélre  aura  l'olTraniie  que  lui  fera 
loute  (emme,  à  ses  relcvailles  ;  — -  que  la  mnilié  îles  autres  oblalions  recneil- 
Hei  par  les  paroiiuiens,  el  de  celles  qui  se  font  aux  noces  .  aux  anniver- 
laires ,  et  en  pains  dotuinicaux  déposés  sur  l'autel  pour  les  défunts ,  lui 
appartiendra  et  l'autre  moitié  i  l'abbaye  ;  —  que  l'offrande  qui  se  fera  en 
m>iDS  du  curé,  en  célébrant  la  messe,  lui  appartiendra  enlièremcnt,  s'il 
n'en  a  pas  une  autre,  le  même  jour  ;  ~  que  de  toutes  les  autres  offrande* 
qui  se  [erunl  en  la  dite  église  de  Deresies  ,  l'abbaye  d'Aine  eu  aura  deux 
lien  et  le  curé,  un. 

*  Renri,  élu  de  Liège,  approuve  la  compost  lion  arrêtée  eulre  l'abbaye 
■l'Aine  el  le  curé  de  Berzit»,  en  vertu  de  laquelle  ce  (Irrnior  jouira  des 
chandelles  el  autres  menues  cboses  qui  seront  ofTerles  k  sainte  HarKuc- 
rite,  sons  la  condilion  qu'il  fournira  le  luminaire  et  l'encens  à  l'église,  qu'il 
abandonnera  entièrement  à  l'abbaye  les  dimes  ,  en  y  com|irenant  celle  du 
toi» ,  el  que  l'abbaye  paiera  à  l'église  snsdilc ,  cbaquo  année ,  30  sols  de 
blancs. 
'  Le  même  élu  de  Liège  approuve  la  convention  passée  cnire  l'iibbajo 
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DATES. 

670 
671 
672 

295  V» 
295  v» 
290 

Almaricus,  arcbidiaconos;  de  décima  Cla- 
rimonlis  '. 

H.,  leodiensis  episcopiis  ;  de  quadam  ca- 
pellania  apud  Brrzecs*. 

*  De  décima  de  Bcrzees.  Gerars,  sires  de 
Thier  ». 

1 173. 
1209. 
1288. 

1 

d'Aine  et  le  curé  de  Donslievene ,  au  sujel  des  dîmes  de  ce  lieu,  dont  fab- 
baye  avait  les  (rois  quarts  et  le  curé  un  quart,  sauf  que  la  ferme  de  ces 
dîmes  appartenait  à  Guidon  de  Donstievene,  et  que,  sur  200  Joarnels 
environ  et  17  boniers  de  la  dotation  de  Péj^lise,  le  dit  curé  n'avait  rion. 
Ensuite  de  cette  convenlion,  le  curé  eut,  moyennant  certaines  conditions, 
la  quatrième  partie  de  loule  la  dîme  de  la  terre  de  Donslievene  et  d'Offto- 
gnes,  qui  était  cultivée  par  des  séculiers,  tant  par  Guidon  précité  qu'an- 
tres, etc  ,  elc. 

*  Almaricus,  archidiacre  de  Liège,  ratifie  la  concession  faite  en  faveur 
de  Tabbaye  d'Aine,  par  Baslien  de  Gordines,  dos  dîmes  de  ses  sarts  dans  la 
paroisse  de  Clerniont,  avec  le  consentement  do  Nicolas,  doyen,  Investi  de 
ladite  église.  Cet  acte  rappelle  qu'en  cette  occasion,  le  dit  Baslien,  agissant 
en  honnête  homme,  ne  voulut  pas  s'opposer  aux  privilèges  de  Tordre  de 
Cîleaux.  Témoins:  «  Signum  Nicholai  dccani;  S.  Roberti,  saeerdotis» 
»  investiti  de  Thuillies  ;  S.  Roberti  de  Castellon  ;  S.  Joliannis  de  Streis; 
»  S.  Bcrneri  de  Donslievene;  S.  Arnulpbi  de  Ham  ;  S.  Lamberti  de  Fod- 
9  tanis;  S.  Bastiani ,  militis  de  Berezeis  ;  S  Bastiani  de  Fonlenelles;  â. 
»  Gilleberti  de  Donslievene.  » 

*  H.,  évoque  de  Licgc,  fait  savoir  que  Jean  de  Berezies  a  institué  une 
chapellcnic,  avec  les  dîmes  de  ses  coutures  et  toutes  ses  propriétés ,  et  en 
a  donné  par  sa  main  la  possession  à  l'église  du  Val-Sainl-Georges,  où  il 
établit  cette  chapellcnie.  il  donne  son  approbation  à  cet  acte  et  accorde  à 
la  dite  église  le  droit  de  collation  de  la  chapellenie  dont  il  s*agit. 

'  Gerars  de  Tharsines,  sires  de  Thier  le  Chaslial,  chevalier,  et  Agnès, 
son  épouse ,  font  savoir  qu'en  leur  présence  et  celle  de  plusieurs  autres 
témoins,  Gilion  deberzées,  écuyer,  reconnut  qu'il  n'avait  aucun  droit  dans 
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*  De\e[iilit:oncqii3rumdamlerrarumi!e- 
cimalium  lie  Itcrzees'. 

»1b  Bertees*. 

SBciriual  ciitl(  ïinmiiniin  il  Colnnio. 

Joliannes.  Canuracensis   ppiscopus  :    lie 
ilccima  de  Monmcgni  el  de  Monle  '. 

1290. 

[2S&. 

1218. 

tas  àttaes  apprLenant  à  l'abbaye  du  Val-Sain I- Georges  prèa  île  Nainur,  qui 
uni  au  1«rriloire  i)a  Berxiei. 

*  Keleémani  de  ■  Hargurlle,  abbesse  do  le  Val  Sainl-Jorge  delez  Namur. 
>  delorden«deCyslUux,dele  dyocËsede  Liège,  el  louj  liconvonsdecliesl 

■  melfiDe  lieu.  <>  —  Vente  failc  par  l'abbaye  du  Val-Saim-Georges  à  celle 
d'Aine,  des  dîmes  prfeilées .  mnyennanl  une  somme  d'argenl.  —  >  Donné 

•  l'an  de  urasce  m.  ce.  el  ic.,  lendemain  de  la  lesie  sairilo  Lucie  virgene, 

■  el  mou  de  décembre.  • 

A  la  mile  de  cel  acle,  on  Iroavo  la  noie  que  voici,  laquelle  est  d'une 
icrilure  niiderne  :  •  four  la  cloche  décimale  deBerzées,  viifefol.  liicii*. 
k  Ittm,  que  ne  sommes  obligez  de  livrer  le  lour  ni  cordes  pour  sonner  les 

■  doclies  à  Dersèe.  ny  obligez  ù  quelque  auLre  cliose  il  l'église  dudil  Bersée, 

■  ralioiw  patronatds  (fu  décime  de  Bante ,  njsi  prooidtre  de  idoneo  saeer- 
>  M*  fl  minfilro.  Bequire  litulitm  pagina  iivu.  •  "• 

*  L'ivêque  de  Liège  Tait  savoir  qu'en  liSS.  le  lendemain  de  sainl  Pierre 
ti  liens,  i'abbesse  de  Saleslnes  reconnut,  en  présence  de  Jean  de  Walle- 
cenrl,  cellèrier.  «1  de  Jean  de  Gemblou  ,  moines  d'Aine ,  que  l'abbesso  qui 
Il  précéda,  vendu,  du  conscnlemenldo  loul  son  (Souvent,  4  l'abbaye  d'Aine, 
ttdlmc  qu*avail  donnée  Jean,  seigneur  de  Bereiics,  chevalier.  —  Voiries 
quatre  numéros  précède  ni  s. 

*  Jean,  évoque  de  Cambrai,  confirme  la  donation  queCbislain,  cLàlc- 
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676 

298  V» 

Batduinus,  caslellanus  de  Delloroonle  ;  de 

decimis  de  Ucllomonle  e(  de  ftlonmcgnies  '. 

1216. 

677 

299 

De  décima  de  Moamegnies.  OlBcialis  came- 

s 

racensis  *. 

1211. 

678 

299 

Balduinus,  caslellanus  de  Bellomonte;  de 

decimis  de  Kellomonle  el  de  Monmegoies  *. 

1217. 

679 

299 

De  décima  de  Monmegnics  e(  de   Rello- 

monte,  (iillenus,  castetlanusde  Biamont^. 

1211. 

lain  de  Beaumonl,  a  faite  à  rabbayed'AInc,  de  sa  dîme  de  Mommegni,  et 
celle  d'Anselme  du  Mont,  de  sa  dîme  de  lUont^  ainsi  que  Nicolas  de  Uruile, 
archidiacre  de  Cambrai,  les  a  approuvées,  de  sa  part.  —  Voir  le  N«  681. 

*  Bauduin,  châtelain  de  Beaumont,  fait  connaître  que  Ghislain  son  père, 
de  bonne  mémoire,  a  donné,  à  perpétuité,  à  l'abbaye  d*Alne,  les  dîmes  de 
Beaumonl  et  de  Momcgnies,  qu'il  possédait  à  titre  de  fief  relevant  du  comte 
de  Hainaut  et  de  Gérard  de  Jauce  ;  —que  cette  donation  s'est  faite  avec 
son  consentement  et  celui  de  ses  frères,  ainsi  que  du  gré  des  seigneurs 
précités. 

*  Maître  Jean  de  Tonrnay,  clerc  et  officiai  de  Tévèque  de  Cambrai,  cer- 
tifie que  te  cliâlelain  de  Beaumont  a,—  du  consentement  de  ses  fils,  Bauduin, 
chevalier,  Willame  et  Henri,  et  sous  le  témoignage  de  ses  hommes,  Wîl- 
lame  di  Hestrus,  chevalier,  Alard  de  Grand  Rieu,  chevalier,  Godefroid,  son 
frère,  elAUnde,  veuve,  —  reporté  en  la  main  d'Alexandre,  doyen  de  îlau- 
beuge,  la  dîme  de  Momeyriies,  pour,  au  nom  de  l'évèque,  en  investir  l*ab. 
baye  d'Aine. 

*  Bauduin  de  Sorre,  châtelain  de  Beaumont,  déclare  qu'en  suite  de  U 
donation  faite  par  son  père  et  par  loi  à  l'abbaye  d'Aine,  des  dîmes  de  Jtfo- 
inegnies  el  de  Beaumont,  cette  abbaye  lui  avait  conféré  viagèremeal  les 
fruits  de  ces  dîmes,  mais  qu'il  l'a  acquittée  de  cette  obligation,  moy<*nnanl 
une  rente  annuelle  el  viagère  de  70  muids  d'avoine,  à  la  mesure  de  Mau. 
beuge. 

^  Ghislain,  châtelain  de  Beaumonl,  fait  savoir  que,  pour  le  salut  de  son 
âme  elde  celles  de  ses  ancêtres,  il  a  donné,  en  pure  aumône,  à   Tabbaye 
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299  V 

289  V 
300 

comes  NïmuceiisJs,  FlauJrifl  cl  Qainole  pro- 
ciirnlor  ■. 

Mtuliuluu^,  cnineraterisis  arcliîtliucoiius  ; 
de  ilociraa  île  llunincgniea  el  de  tlecima  de 
Uonie'. 

Haiiricus,  doniiniis  dn  Moule^ui  ;  île  dé- 
cima Hugoiiis  de  Aubos  '. 

1310. 

1211. 
1228. 

d'Aln«.  su  dime  <le  Hommegnies ,  aiiiîi  iju'il  la  Iciiiiilen  firldu  romie  da 
Blinuul.el  colle  de  Csiurnuiit,  qu'il  relevnil  de  Gériird  do  Jaucc;— quo 
•ei  lUs  Bnurtuin,  Willaume  el  Heiiri.  ont  pleinement  nciiuiescâ  û  celte  au- 
nAn*.  qu'il  a  fiiite  «o<i5  le  léniDlKtiiee  Oq  ses  pairs,  et  du  gré  du  ses  sk\^ 
Sn«urs>Idr»  fi l«  de  Gérard  de  J»uce,  Ilenli^rclGiriird.en  ce  ijni  concerne 
faditne  de  Benumonl     —  TÉmnins  :  «  Euslacliius   lie  Rues;  Eitidjui  da 

*  fiarfrenc'ion  ;  AInrdua  de  Strtpi  ;  Hugo  de   Serf'intainea  ;  Anlulfus  île 

•  Acin^.'Alarilu»  il»  Granriu  ;  Roberlus  de  Loneii'jniea,  ■ 

*  Philippe,  marquis  de  Namur,  procureur  de  Klaridre  et  de  Hrfnaiil, 
«onflrme  que  Gliislim,  cliûlelain  de  Beuumoiil,  a  duiiii6,  par  sa  inaiti,  ii 
l'abb*]rcit'Ali>e.  â  l'iiilcrvenlion  deBauduin  el  de  Willame.  sos  Bis,  luJinie 
«le  Mommeiinlei,  qu'il  tcnail  en  lier  du  romle  do  Haliiaut.  Témoins  :  «  Eu!- 

■  ticliius  dr  Ham  ;  Ilaxu'ta  flnnra  ;  Nictiotaus  d»  CoH'Ialo:  Oslo  de  Tra- 

*  argntM  ;  Wallerui  da  Hnnia  ;  Ccrardus  de  Scalton  ;  GIsleberlus,  prcpo- 
>  lllm  tnenl«ii«i!i  ;  Hugu  d»  Onia  ;  BalUuinus,  senescalcus  Valenccnjensis, 

■  ctqua^lplll^'■aiii.<>  — n  Aciumapud  Alh,  vîgiliasaiicll  Greeoril,menao 

•  narcio.  atino  verlii  Incarnali  ni>.  cc°.  x°.  ■■ 

*  .ticoiai.arclildiKTe  de  Cambrai  dans  le  Hainaul,  nlifie  lu  donation  de 
b  dîm*  de  MomnuijnUi,  hiie  i  l'abbaye  d'Aine  par  Gliislaiu  ,  clifilclain  de 
NmmoDI.el  celle  de  lu  dinie  de  Motil,  faite  ii  la  même  abbaye  par  Anselme 
in  Maiii.  avec  le  conseulemenl  do  son  scii;Dciir  Gbarlei  de  Croix,  —  Voir 
Il  N*  673. 

*  Hpuri.  erigneur  ilo  HonIcgni,  ratifie  que  Bugues  d'Aubes  (dt  Àvbia), 
cUvilier,  aille»,  son  Dis  aîné,  el  Wauuer,  son  Crère,  oal  donni  à  l'abbaye 
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300  v« 

(J.  diclus  abbas  de   Alna,  et  L.  diclus 
abbas  Sancii  Foiilani  de  Rodio,  el  eorum 

conventus).  De  décima  de  Monme^jcnies  *. 

1251. 

684 

301 

Godefmius,  episcopus(cameracensis};  de 
decimisde  Lalo  Fonie,  de  Berelle,  de  Sor- 

rines,  de  Dimenccal  et  de  Buegnies*. 

1226. 

685 

301 

Wallerus,  decanus  Melbodiensis;  de  deci- 

rois  quœ  sunt  in  suprascripta  carta  *, 

1226. 

686 

301 

Agnes  de   Roisin  ,  de   décima  de   Lato 

Fonte  *. 

1220. 

d*Alne  une  dîme,  qu'ils  tenaient  en  fief  de  lui,  sur  des  terres  de  U  dite 
abbaye  d'Aine  à  Colemies,  sous  la  paroisse  d'Aubes,  et  qu'ils  ont  juré 
solennellement  sur  Tautel  d*Alne  qu'ils  n'inquiéteraient  jamais  l'abbaye  à 
l'occasion  de  celte  dîme. 

1  Convention  entre  l'abbaye  d'Aine  et  celle  de  Saint-Feullien,  k  Rœolx, 
relativement  à  certaines  portions  de  dîmes  sises  dans  la  paroisse  de  Jlfom- 
megnies,  en  telle  sorte  que  la  première  de  ces  communautés  percevra  les 
mêmes  dîmes  sur  les  jardins  et  les  maisons  qui  se  feront  dans  les  terres  de 
la  ckàtellenie,  el  dans  les  champs,  que  celles  qu'elle  levait  précèdemmeol 
sur  ceux-ci  ;  —  que  celle  de  Sainl-Foillan  lèvera  les  dîmes  sur  les  nourri- 
tures des  bêles  dans  ces  jardins  ou  maisons,  et  celles  sur  les  prés  que 
tiennent  des  laïques;  —  que  l'abbaye  d'Aine  continuera  à  percevoir  la 
même  dime  de  foin  sur  les  terres  de  la  cliàtetlenie  converties  en  prés,  que 
celle  qu'elle  y  prenait  en  blé  et  en  avoine  lorsque  ces  terres  étaient  en  cul- 
ture, etc. 

*  Godefroid,  évêque  de  Cambrai,  ratifie  la  donation  faite  à  l'abbaye d* Aine 
par  Roger  de  Les  Fontaines  [de  Latofonte).  Gossuin  de  Cbaudeville,  Nicolas 
de  Haregni,  Robundus  de  Berelle,  Gunlier  Rufus  et  Rusule  de  Ferières, 
de  certaines  portions  dédîmes  qu'ils  avaient  au  territoire  de  Les  FoDtaiaes, 
de  Berelle,  de  Sorrines,  de  Dimencial  et  de  Buegnies, 

»  Voirie  N«  précédent. 

*  Agnès,  dame  de  Roisin,  et  Baudri,  son  flis,  agréent  la  donation  faite  k 
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302 
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[G  .  rlicliis  abhAï  de  Bana  Spe,  cl  W.,  Hal- 
bodiensls  drcanus.  )  De  Icrra  Gossuin)  de 
Bfrclla  •. 

(ioiJerridU!),  Cameracrnsis  «piscopus  ;  do 
deciraa  de  Longs  Vitla  ». 

De  lu  modiis  avene  B.  Mslelisni  île  Bea- 
monl  cl  de  [lasturis  do  Berelle  >. 

Baldrlcua  (te  Raisin,  de  Ruemonlel  qua- 
daQi  terra  Ho|{erii  Je  Lati>  Fonte  *. 

lies. 

1221. 
1231. 

1237. 

Tibbaye  d'Aine  ,  par  Rogier,  Dis  de  Gossuin  <le  Frasnoet,  cbevafîcr,  de  aa 
dimo  Ile  Les  PoDlaines,  qu'il  lenalt  d'eux  en  flet. 

<  Arbilraita  rendu  sur  le  différend  qui  s'élull  inQ  entre  l'alibaye  d'Aine 
(t  CiMïuin  de  Rer«lle.  au  sujel  d'une  lerre.  Les  arbitres  imposenl  silence 
m  dit  Cotsuin,  au  siiJBl  île  sa  racla  mut  ion. 

*  Approbslion  donnée  pur  GodRtroid,  évèque  dolîambraî,  i  la  donation 
Ml«t  l'abbaye  d'Aine  par  G.  de  Renrjh,  clievH lier,  d'une  portion  de  dîme 
fii'ilavaiidnn!!  la  paroisse  de  la  Lonnut-Ville  et  qu'il  tenait  en  (terd'AmanU 
i*  Bavât,  clievalier.  L'abbesac  de  Maubengo  avall  aus^l  ailbére  à  celle 
donaiion.à  litre  du  palroujtde  l'église  de  la  dite  locatilê  qui  lui  appar- 
(Maii. 

*  Gfmrd.  seiKneurde  Jauclis,  noliflcque  GLi<lain  .  uliftlelain  de  Beau- 
moal,  de  bonne  mémoire .  ayant  donné  à  l'ubbtiye  d'Aine  les  dlmei  de 
Mommtgniet  et  de  Deaiimont,  el  que  son  llls  Bauduin  aynnl  résîcné , 
tooyenniml  une  renie  vuijère,  l'usufruil  de  ces  dîmes,  celui-ci  en  a  entiè- 
nmriildécliargè  l'abbaye,  el  lui  s,  do  plu*,  acuunlé  la  droit  de  faire  paiire 
USiruupeaux  surloul  le  lernloire  de  Berele ,  tant  dans  les  liois  que  dans 
lc«  lerrviiis  vngues  el  autres  (lâlurages  coninians.  avec  le  consentement 
4h  Higncur  de  qui  il  les  lenail  :  de  tout  quoi  le  dil  Gérard  el  son  llls,  du 
mime  prénom,  se  porirnl  iramnls  envers  l'abbaye. 

*  Baudri .  seigneur  ilc  Roisin ,  (ail  savoir  que  RoKer  de  Les  Fontaines, 
ebetiliir,  ayial  donné  i  l'abbaye  d'Aine  la  terre  de  Novilf  el  la  dime  de 
IhiMoni.  qu'il  tenait  de  lui ,  il  sa  porte  garant  de  celle  donation ,  qui 
^ulhiietulvanl  l'usage  du  f^ys. 
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691 

303 

Joliannos,  decanus  de  Avennis;  de  décima 
de  Rucnionl  el  de  quadam  lerra  Rogerii  de 

Lalo  Foule  *. 

1227. 

692 

303 

R(oberlus),  advocalus  AllrebaleDsis,  (el 
dominus  de  Betliunia);  de  déclina  Sancli 

Medanii  •. 

1244. 

693 

303 

De  décima  parocliie  Sancli  Medardi  *. 

1244. 

694 

303 

De  iiij  <>'  libris  el  viij  soiidis  pro  décima 
Sancli  Medardi  solvendis  a  fralribus  de  Pien- 

Ion*. 

1263. 

695 

303  V» 

Ysaac,  decanus  Melbodiensis;  de  décima 
de  Dimenceai  el  de  Ixx  libris  alborum,Ar- 

nulfi  de  Ferieres  '. 

1288. 

*  Cliarle  d'une  teneursemblable  à  la  précédcnle. 

*  Roberl,  avoué  d'Arras  el  sei^çneur  de  Héliiune,  el  Klizabelh,  son  épouse, 
confirmenl  la  duualion  faile  à  l'abbaye  d'Aine  par  Gossuin  de  Nova  VUla, 
fils  d'Anselme,  chevalier,  de  la  dîme  qu'il  avait  dans  la  paroisse  de  SainU 
Médard,  avec  le  droit  de  patronat,  à  reffi^l  que  \e^  fruits  en  seraient  affectés 
à  i'usa^^^e  des  religieux  malades.  Celle  cbarle  a  été  imprimée  dans  MiRiiiJS, 
Opéra  diplom,,  l.  ii,  p.  Iâi5. 

^  Acte  d'une  même  teneur  que  le  précédent,  mais  émané  de  Roberl, 
évêquo  de  Liège. 

*  Frère  Almaricus  de  Rupe ,  humble  percepteur  des  maisons  de  la  milice 
du  Temple  en  France,  reçoit  des  religieux  d'Aine  ce  qu'ils  avaient  dans  la 
dime  de  Saint-.Médard,  savoir  :  la  quatrième  partie  de  celle  dîme  ,  avec  la 
portion  du  droit  de  patronal  qui  y  compèle,  moyennant  un  cens  annuel  de  4 
livres  8  sols  de  blancs  à  payer  à  l'abbaye  d'Aine,  par  la  maison  du  Pienton 
(Piéton)^,  le  lendemain  de  la  Noël,  fêle  de  saint  Etienne,  premier  martyr. 

^  Ysaac,  doyen  de  chrétienté,  à  Maubeuge,  fuit  connaître  qu'en  sa  pré- 
sence el  par-devant  les  cchevins  el  les  jurés  de  cette  ville,  Aniould  ,  flls  de 
Simon  el  de  Ruessele  de  Ferieres.  a  reconnu  devoir  à  l'abbaye  d'Aine  70 

*  La  maison  du  Piéton  était  la  principale  de  iout«a  celle*  que  l'ordre  des  Templiers  ou  d*  Malt* 
poMédait  dan»  le  Uaioaat  et  dans  le  Cambré»!»  ;  c'est  pourquoi  on  rappelait  h  comm:ttuhri€  ma- 
gittrale  du  P  dton. 
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303  V 

*  (Lorensel  Aie.)  Elemosina  Laurenlii  et 

Aie  uxoris  sue  *, 

1258. 

Snnftunt  rortr  brnmtrtttn  ht  ir«]parfa. 

697 

306  v« 

Balduinus,  cornes  Hainoiensis;  de  décima 
Walleri  de  Hordcn  el  filii  eius  AlardJ  apud 

Lovariam  •. 

Iin8. 

698 

306  V» 

Nicliohus  ,  cameracensis  episcopus  ;  de 

a  lia  ri  de  Haine  *. 

1147. 

699 

307 

N(iciioiaus),  cameracensis  episcopus  ;  de 

altari  Sancli  Vedasti  «. 

1153. 

livres  de  blancs,  que  les  reli()^ieux  de  celte  maison  perçoivent  chaque  année 
lor  Icit  revenus  de  sa  terre  do  Dimechial  ou  de  la  terre  que  Ruossele,  sa 
mère,  possédait  à  j'époque  de  sa  mort  ;  que  le  dit  Arnould  a  reconnu  qu'une 
pari  de  sa  dîme  de  Dimenchial,  a  été  donnée  par  sa  dite  mère  en  faveur  de 
ia  même  abbaye,  et  conllrmé  les  antres  donations  qu'elle  avait  faites  i 
celle-ci. 

*  Cet  acte  passé  en  Tàtre  à  Ferières-les-Grandes.  en  présence  du  maire, 
det  éciievios  el  du  curé  du  lieu,  est  le  même  que  celui  que  nous  a>fons 
indiqué  sous  le  N<>  180. 

*  Annixi  IV. 

>  ConGrmation  donnée  par  Nicolas,  évèque  de  Cambrai,  que  l'autel  de 
Haine-Saint' Pierre  appartient  à  l'abbaye  d'Aine  et  est  à  l'abri  de  toute 
ezaclioB  de  ses  clercs. 

*  Le  même  évèque  déclare  avoir  donné  à  l'abbaye  d'Aine  l'autel  de  Sainte 
Vmoêt  avec  tout  ce  qui  s'y  rattaclie ,  sauf  cependant  son  droit  épiseopal,  et 
réservé  que  l'abbaye  d'Aine  paie  annuellement  à  celle  de  Villers,  :28  sous, 
monnaie  de  Nivelles,  moitié  à  la  saint  Jean-Baptiste  el  moitié  à  la  fcte  de 
saint  André  apôlre,  et  qu'il  a  assignés  à  celle  dernière  abbaye  sur  les  fruits 
do  dit  autel.  —  Témoins  :  «  JoUannes,  Alardus,  £vrardus,  Haolfus,  arehi- 
»  diaconi;  Hugo,  decanus;  Willelmus,  Ulricus,  Wallerus,  diaconi;  Ansel- 
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DATES. 

700 

307 

H.,  Remensis  arcbiepiscopus;  de  duobus 
altaribus  Sancli  Yedasti  et  Sanctî  Pelri  de 

Haine  ^ 

1167. 

701 

307  V 

N(icholaus),  eameraceosis  episcopus;  de 
duobus  ailaribus  Sancti  Vedasli  et  Sancti 

Pelri  de  Haine*. 

*  •  •  • 

702 

307  v» 

P(e(rus),  cameracensis  electus;  de  ailari- 

bus Sancli  Vedasli  et  Santi  Pétri  de  Haine  '. 

•  •  •  • 

703 

307  v« 

Privilegium  Jobannis,  cameracensis  épis- 
copi,  de  duobus  ailaribus  Sancli  Vedasli  et 

Sancli  Pelri  de  Haine  ^. 

1193. 

704 

308 

De  duobus  ailaribus  Sancti  Vedasti  et  de 
Haine  Sancli  Pelri.  Petrus,  cameracensis 

episcopus  ^. 

•  •  •  • 

705 

308 

R(oberlus),  cardinah's  ;  de  ecclesiis  de 

Sanclo  Vedaslo  et  de  Haine  ". 

•  «  •  • 

»  mus,  Robertus,  subdiaconi  ;  Egericus,  abbas  de  Cella  ;  Ricwardat, 
»  abbas  Vaccllensis  ;  Franco,  abbas  de  Alna  ;  Philippus,  prier  CUreval- 
»  lensis  ;  Robertus,  Walterus,  canonici  Sancti  Gaugerici.  • 

*  L*drchevèque  de  Rheims  déclare  libres,  saur  quant  au  droit  épiscopal, 
les  deux  autels  de  Sainl-Vijasl  et  de  Haine-Sainl-Pierre,  ainsi  que  Pévèqae 
de  Cambrai,  Nicolas,  les  a  donnés  à  l'abbaye  d'Aine  (voir  le  N*  099). 

*  Il  n'y  a  dans  le  carlulaire  que  le  préambule  de  cette  cbarte,  qui  et!  la 
même  que  le  N<>  698. 

>  Par  celte  cbarle,  dont  le  texte  est  inachevé ,  Pierre,  élu  de  Cambrai, 
confirme,  sans  doute,  les  précédentes,  ^o■  698  et  699  de  notre  répertoire. 

*  Jean,  évèque  de  Cambrai,  du  consentement  de  son  cbapilre,  confirme 
Tabbaye  d'Aine  dans  la  possession  des  autels  de  Saint-Vaast  et  de  Uaine- 
Saint- Pierre. 

*  Vidimus  de  l'acte  qui  précède. 

"  Confirmation  du  privilège  accordé  par  Jean ,  évèque  de  Cambrai,  au 
sujet  des  autels  de  Sainl-Vaast  et  de  Haine-Saint-Pierre.  —  Voir  N»  703. 
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RUBRIQUES. 

DATES. 

7M 

3oa 

N(ii'Lolaus),  «meraCMsis  episcopus  ;  <le 

alIariUeltainc'. 

1166 

T07 

30B 

Jordanus,  cardinaljï;  de  ollari  Sancti  Ve- 
(lasli  '. 

m 

3D8 

Ml 

donueiuldeSarrjB'. 

12<10. 

mt 

308  ï" 

Do  dEoîma  Alardi  de  Uarciii«s  '. 

120f. 

1 

308  V 

[Gerardus.  urcliidiacDiius  de  Valenuieijes 
tl  omcialis  dotniDi  camerucci.als.)  Dd  clemo- 
lini  JuvlB,  de  décima  de  Uoiilc  Sancle  Alile- 

P 

gundis'. 

120D. 

■  Mcolas ,  évêqiie  de  Cambrai .  conQrme  la  donnlinn  qu'il  a  TaUe  à  l'ab- 
%aye  d'Aine  del'aulcl  ûa  Haine- Sainl-rierrc.  sous  la  condition  que  Gérard, 
«00  clerc.  Jouira  viBKèrernenL  des  fruiU  de  cel  aulel 

*  Acie  doiil  les  quaire  iiremières  lignes  seulement  sonl  Iranscriles  et 
^■1  ctl  une  confirmalion  par  le  l£|^l  du  aiégo  aposlalique ,  de  la  donation 
4  ralibHïc  d'.Miic  de  l'aulel  do  Saiiil-VaasL. 

»  Werficus,  abbé  de  Loblie»,  el  ses  rellKleux  déclarent  avoir  concédé 
i  l'abbvye  d'Aine  la  dîme  de  la  culture  de  GodeCroid  .  de  Ru»  el  de  Saris, 
liai  dans  le  bois  que  dana  la  plaine,  ainsi  que  la  lenail  d'eux  tii^leberl  1/0 
ifiitM,  sou»  uu  eensde  18  deniers,  monnaie  de  Vulenciennes,  que  la  dite 
ibbaye  d'Aine  paiera  à  la  leur  annui-lleinent,  durant  Coclave  de  la  Pen- 
teeile,  en  luénie  lemps  que  les  li  sons  de  Kauiur  qu'elle  leur  paie  sur 
Offregnivs  l'I  Tliiennies.  —  •  Aclum  Lobijs,  in  caméra  domni  abbalis 
•  Lobiensia.  • 

*  Acte  émané  d'Eulacbe,  feigneur  de  Ruez,  par  lequel  il  donne  son 
tpprubatioo ,  comme  suzerain ,  il  re  que ,  pour  le  repos  de  son  àmo  el  de 
cetiM  de  ses  aïeux  ,  du  eonsenicmeni  de  sa  remmc  et  de  ses  successeurs, 
AUrd  il»  Uareintt,  cbflvalier,  a  donné  à  l'abbayu  d'Aine  ce  qu'il  possédait 
i»m  la  dimnde  Senvanlel  lout  ce  qu'il  tenait  de  Uugws  da  Seiwmt,  Irquid 
rtlorail  ces  biens  de  Bauiluiu  de  Strepi,  qui  a  adliérû  ù  la  même  donatmn, 

■  OoDOtion  faite  en  (aveurde  l'abbaj-e  d'Aine  pur  Jérard  rie  Prai'i  ei 

■2i 
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iATB 

711 

309 

De  decimn  Anselmi  de  Moule.  Officialis 

cameracensis  * . 

1211 

712 

309 

De  décima  de  Carneriis.  /(obaunes),  came- 

racensis  episcopus  *. 

1203 

713 

309  v« 

J(ohannes)«  cnmeracensis  episcopus;  de 

décima  Galleri  de  Montibus  apud  Jorbise  >. 

1217. 

714 

309  V» 

Capilulum  Beale  Marie  cameracensis,  de 

décima  de  Jorbise  ^. 

1218 

715 

310 

Rasso  de  Gavera,  de  décima  dé  Jorbise  '. 

•  •  •  t 

716 

310 

Joliannes,  cameracensis  episcopus;  de  dé- 

cima de  Haine  *. 

• 

1202 

noble  dame  Juela,  sa  mère ,  de  loule  la  dîme  de  Moul-Sainle-Aldegoi 
quMIs  tenaient  en  flef  de  Charles  de  le  Crois,  cbevalier.  Celte  donation 
raile  dans  Tinlérèt  des  âmes  de  Rogier  de  CoAdet,  des  donateurs  elde  II 
ancêtres. 

*  Maître  Jean  de  Tournay,  clerc  et  officiai  de  Tévèque  de  Caml 
approuve  Tabandon  fait  par  Anselme  du  Monl,  en  faveur  de  Tabbaye  dV 
de  la  dîme  de  Mont,  qu*il  tenait  de  Cbaries  de  Croix.  «  Testibus  :  Egir 
•  Barbenehon,  Gerardo  de  Condato,  Wallero  de  Galdre,  GerarJo  de 

»  et  Johanne  de  RignueL  • 

*  L*évêque  approuve  la  donation  faite  par  Robert  de  Camières, 
lier,  à  Tabbaye  d*Alne  de  deux  portions  de  dîme  de  Tautel  de  Ca 
qu*il  tenait  en  flef  de  Bauduin  û'Eatrepi,  sous  un  cens  annuel  de  6' 
«  Aclum  apud  Melin.  » 

'  Jean,  évèque  de  Cambrai,  conflrme  la  donation  faite  à  Tabbay 
par  Gautier,  flls  d'Harduin  de  Mons  (do  Moulibus),  —  avec  le  cons 
de  ses  seigneurs,  Jean  del  Aunais  et  Gaulbier  de  Masnui,  ebeva 
la  dîme  qu'il  avait  dans  la  paroisse  de  Jorbise  (Jurbize)  et  d*£r6 

^  Le  chapitre  de  Notre-Dame  de  Cambrai  ralifle  la  donation  r 

^  Rassedtf  Gavre  donne  son  approbation  à  la  donation  préci 
le  N-713. 

'  Jean,  évéquede  Cambrai,  fait  savoir  :  que  la  troisième 
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RUBRIQUES. 

HATES. 

717 

718 

719 
780 

310 

3IUv 

ait 

311 

Maria,  comilissa  Flandrie  (el  HainoieJ  ;  <]e 
ii«eima  ilo  Usina  '. 
G(odiiias),  decanui  de  Dindo,  el  W(Bllerus). 

el  [le  dccima  Kueoni»  Sancii  Vedasti  *. 
De  décima  \V[alleri)  de  Sanclo  Vedasio. 

Dq  ilecima  de  .'^anuto  Vedasla  quam  Iciie- 
bal  Alardus  de  Marcines  '. 

1202. 

IIBC. 
I20â. 
1208. 

^me  Je  ilaine-Sainl-l'ierrc,  que  Bauduin  de  Sainl-V:iast,  Lamberl  el 
•^«niier^  sesirireB,  avajenl  iirisoù  noberl  àe  Carniérei,  clievalier,  et  lui 
**^î<:nl  ensuite  remise,  avuil  6\é  ra|<|iorlée  par  celui-ci  en  nj^ins  de  Marie, 
'^■ulcsM  de  Flandre  cl  <le  Haîiiaul,  qui  l'avail  tlâclar£e  libre  de  loul  droll 
*^enlier  el  remise  va  maiiis  de  l'ivéqae ,  de  la  pari  de  Baudittn ,  comte  de 
^'■Bflreel  de  HeioaDl,  qu'elle  remplaçait  à  cause  de  son  départ  pourJtru- 
**'Mi],«t  ft  l'inlcrvciiliuii  de  l'iiillppc,  comlu  de  Nuoiur,  el  ilti  Willaume, 
""^BoDclc,  bailli  de  Hairiaut; —  qu'il  (l'évêque)  l'a  enllri  délivrée  h  l'abbaye 
""Aine. 

*     ARHHtXVII. 

*  Fniicu  de  KoiiUiues  el  «es  enranls,  (iulltanme  de  Huine,  Alard  de 
^'«•builcs  el  ses  frères  déclaroiit ,  en  présence  d'abord  des  ôclievins  de 
^>kl>Va«sl,  puis  du  l'oiicilede  Uinclie,  qu'ils  ne  motcsieroiil  plus  l'abbaye 
fXItie,  â  l'occasion  d'une  lerre  leiiue  k  Sainl-Vaasl ,  de  Widon  de  Hosije.i, 
•TM»»  prapriélé  de  l'aulcl  de  Hainc-Sainl-Picrro ,  el  de  la  dîrae  provenant 
'*  HuBuesilu  Sainl-Vaasl. 

*  Cession  rniic  en  faveur  de  l'nbbaye  «l'AlnB  par  Waulicr  de  Sainl-Vaasl, 
d!att«  part  de  [a  dima  de  celle  localité.  •  Testes:  Symon  el  Roberlus,  sa- 
>  verdvlusde  Biniio:  l'elrus,  sacerdos  de  Lestines  ;  Glllcous  de  Sancio 

•  Vcdislo,  Ysaac  de  Haine  el  alii  mulli  de  Irulribus  conciiti  noslri.  • 

*  Le  doyeu  de  Dincbe  Nil  savoir  qu'Alard  de  Marcints,  cLcvalier,  a, 
pour  le  repos  de  son  âme  el  Je  celles  de  ses  ancèlres ,  el  a 
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DATES. 

721 

311 

G[erardus),  ofiicialis  cameracensis;  de  1er- 

cia  parle  décime  de  Senvast  *. 

1209. 

722 

312 

De  décima  de  Scnvasl.  Pbilippus,  coines 

Namucensis,  (Flandrie  et  Hainoie  procura- 

lor)«. 

1210. 

723 

312 

De  décima  de  Senvast.  H(enricus},  caslel- 

lanus  de  Bins  >. 

•  •  •  • 

724 

312 

De  décima  de  Saocto  Vedaslo.  Oslo  de 

Arbro  *, 

1210. 

725 

3l2v« 

Decanus  de  Bine,  de  décima  Ar(nulpl)i)  le 
Truffeur  de  Senvast  et  Reinaldi,  fralris  eias, 

apud  Senvasl^. 

1239. 

possédait  dans  la  dime  de  Senvast  et  ce  qu'il  lenail  de  Hugues  de  Senvast, 

*  Widon  de  Hosdenei  Glaricia,  son  épouse,  donnent  à  l'abbaye  d*Alne 
la  troisième  parlie  de  la  dîme  de  Senvast,  qu'ils  tenaient  d*Henri ,  cbâle- 
lain  de  Binche,  elc.  «  Testes  :  Balduinus,  abbas  de  Camberone  ;  Poncear- 
•  dus,  decanus  de  Binz,  Robcrlus  de  Andrelues,  Symon  et  Roberlus  de 
»  Binz,  Bernardus  de  Forcies,  Ysaac  de  Haine,  Gillenus  de  Senvast,  pres- 
»  bilerl  ;  Balduinus  de  Strepi,  Roberlus  de  Garneriis  et  alii  mulli.  • 

*  Pbilippe,  marquis  de  Namur,  régent  de  la  Flandre  et  du  Hainaut, 
fait  savoir  que  Wido  de  Hosdaing  a,  du  consentement  de  Glarisse,  son 
épouse,  donné  à  l'abbaye  d'Aine  toute  la  part  de  dîme  et  six  bonicrs  de 
terre  qu'il  avait  au  territoire  de  Saint-Vaast,  et  qu'à  la  prière  de  ces  deux 
époux,  il  s'est  porté  garant  de  celle  donation. 

'  Gonfirmalion  de  la  donation  qui  précède,  faite  par  Henri,  cbàlelain  de 
Binx. 

^  Othon  d'Arbre  ratifie  la  donation  faite  par  son  gendre  Widoef^  Hos- 
daing et  sa  611e  Glarisse,  ci-dessus  rappelée.  —  Voir  les  N<»*  lit  à  723. 

^  Bauduin,  doyen  de  chrétienté  à  Binche,  fait  connaître  qu'en  sa  présence 
et  celle  de  Robert,  curé  de  Saint-Vaast,  des  échevins  et  de  bon  nombre  de 
paroissiens  de  celte  localité,  Arnould  11  Truffeires  cl  Renaud,  son  frère, 
de  Saint-Vaasl,  ont  reconnu  avoir  molesté  injustement  l'église,  l'abbé  et  le 
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DITES. 

m 

312  V 

Abbasde  Bnna  Spe,  de  deeim»  Tt^aMui- 

ni)  Je  Alnn,  apud  Senvasl  '. 

1209. 

727 

313 

Iiiveslili  de  Hsiine  el  de  Suncio  Vcdasio,  de 

miiiuiH  décima*. 

1245. 

3ii(i)iiiiDt  (ont  ircîniiiniin  »(  BtWa  Surin. 

723 

315  V 

Boorlcus  II ,  leodieiisjs  cpiscopus  ;  de  ile^ 
cinialIdtiSarli>. 

Iiâ2. 

«=nuvenl  d'Atne,  au  sujel  île  U  porlion  de  la  dime  de  Sainl-Vaa!;l  que  L»ui- 
kert  leur  l'ùre  a,  du  coiisenlemRiil  de  leur  mère,  donnée  â  l'abbaye  d'AInc, 
S<«r  respwl  |>our  Dieu  n  pour  le  salul  de  aon  àme. 

<  Juan,  abbo  de  Bon  ne- Espérance,  ratine  que  Cauduin  de  Sainl-Vaait, 
Wil  dt  l'Aire,  a  donné  à  l'abbïye  d'Aine  la  l'orllnn  do  dlme  i|u'i!  possédait 
^&  Sainl-Vaasl,  et  que  celle  abbaye  en  a  tuissé  les  Truils  viagèrenient  il 
^TViulier,  clerc,  (ils  iln  dil  Baiidiiin  ;  que  ce  Waulier  y  a  renontè  tn  faveur 
'^e  rabbajc,  pour  lui  et  ses  successeurs. 

*  Wiberl,  investi  do  Haine  el  doyen  de  clirélientë  k  Binehe,  el  Robert, 
3iiv(!sli  de  Sainl-Vaast ,  déclarent  que  l'abbaye  d'AIno  a  deux  paris  de  la 
menue  dlnio  de  //(it/ia  el  de  Sa'ml-Yaasl  el  de  l'aulel  de  l'une  el  l'aulre 
•igllii  de  ces  lol'atiléa,  el  qu'eux  i^n  ont  la  troisième  pari  et  la  neuvième  de 
la  inuB  dime  ;  que  les  olCnindeg  qui  se  font  aus  rclcvaillrs  des  femmes 
diBi  cliscune  des  deux  églises,  apjiarlicnnenl  ï  l'investi  ou  à  son  renipla- 
(anl,  en  cas  de  décès  ;  qu'il  en  est  de  mcino  de  celles  qui  se  tout  aux  con- 
Itwions  el  aux  baptêmes  ;  mais  que  les  investis  n'ont  non  dans  la  dolalioo 
in  églises  préoilâesi  qu'à  Ik  erosso  dîme  appartlenneol:  l'orge,  le  blé, 
r»olne,  le  lin,  les  fèves,  les  pois,  l'Iiuile  e(  les  vosces  ;  que  l'bulle  sert  au 
lumiulre  des  enlises  i  que  les  semailles  dont  on  fait  de  l'Iiurle,  appnrticn- 
MM  k  la  menue  dime,  «I  ne  sont  pas  données  pour  le  luminaire. 

'  Henri  Il,évéquede  Lié^e  ,  fail  connnilre  :  que  Franco,  abbé  d'Aine, 
ttebeté  la  dime  de  Iteausart  (ife  PuUhro  Sarlo),  au  lerritoiro  de  Goieii- 
Oitim,  qu'il  avait  obtenue  de  l'église  do  Nivelles,  luoyeimanl  un  ccus  ; 
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DATES. 

729 
730 

316 
316V 

De  dccima  Rcineri  de  Bossut  *. 
De  décima  Faslredi  de  Bouler*, 

1200. 
1195. 

qu^Ârnould  de  Filforh  et  Alexandre  de  Bossut,  officiers  du  duc  Godefroid, 
qui  lenaienl  une  parlie  de  la  dîme  donl  il  s'agit,  ne  pouvant,  selon  Tusage 
du  pays,  raffccler  eux-mêmes  à  une  église,  la  remirent  entre  les  mains  de 
ce  duc,  pour  être  donnée  par  lui  à  Tabbaye  d'Aine:  ce  qu'il  fit  dans  un 
synode  général  tenu  par  Tévèque  ;  qu'Erpiion  de  Cahnont  et  Gervais,  son 
Trëre,  qui  avaient  aussi  une  pari  dans  la  dite  dime,  l'avaient  remise,  dans 
le  même  synode,  à  Tabbaye,  parla  main  de  Tévêque;  qu*enfin,  la  dime 
dont  il  s'agit,  est  celle  de  la  (erre  que  les  Trères  de  féglise  d'Aine  cultivent 
avec  leurs  charrues  et  avec  Tengrais  des  troupeaux  qu'ils  y  élèvent.  — 
M  Testes:  Bruno,  arcliidiaconus;  Elberlus ,  archidiaconus  ;  Reinerus. 
»  archidiaconus;  Dalduinus,  archidiaconus;  Hubertus,  decanus  ;  Ingenui 
»  homines:  Godcfridus,  cornes  de  Claro  Monte;  Erpho  (/«  CclIvo  Monte; 
»  Thomas  de  Geai;  Gcrardus  de  Bacunwez;  Henricus  de  lace,  et  alii  mulii.  • 

*  Jean,  doyen  de  Jodoigne,  fait  connallre  :  1»  qu'à  la  suite  d*une  longue 
controverse  agitée  entre  l'abbaye  d'Aine  et  Renier,  clerc  de  Bossut,  el  ses 
frères,  Gossuin  et  Henri,  au  sujet  des  dîmes  dos  saris  de  Golencliien, 
dépendants  de  Téglise  de  Nivelles,  les  dits  frères  abandonnèrent  leur  récla- 
mation el  reconnurent,  en  présence  des  frères  du  concile  de  Jodoigno,  le 
droit  de  l'abbaye  sur  ces  dîmes,  el  que  s'ils  avaient  en  réalité  quelque 
autre  droit,  soit  dans  les  terres  que  l'abbaye  avait  achetées,  soit  dans  celles 
qu'elle  pouvait  acquérir  dans  la  suite,  ils  le  lui  cédaient,  à  perpétuité,  pour 
le  salut  de  leurs  âmes  et  de  celles  de  leurs  ancêtres  ;  —  2"  que  l'abbaye 
d'AInc  avait  reconnu,  de  son  côté,  n'avoir  aucun  droit  sur  les  autres  terres 
de  Gotenchicn. 

*  Lettres  de  Guillaume,  abbé  de  Villers,  de  Nicolas,  prévôt  de  Nivelles,* 
et  de  Raoul,  doyen  de  Fierais,  par  lesquelles  ils  déclarent  que  l'abbaye 
d'Aine  ayant  porté  une  plainte  contre  noble  homme  Fastré  de  Bouler,  au 
sujet  d'une  exaction  injuste  et  violente  qu'il  avait  commise  sur  la  dime  de 
certaines  terres  de  l'abbaye  dites  sarts,  situées  dans  la  paroisse  de  Bossut, 
ils  avaient  été  consiitués  par  la  sainte  Ëgliso  de  Cologne  pour  discuter  el 


Auri.ivF.  Il  alm;. 
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DATES. 

731 
732 

316  V 
317 

décima  île  Buukrel  Dnnglcbcrt  et  <lc  Utlre- 
III'. 

Jacobusile  CliamonUl  Wallerua  <le  Blr- 
baiit;  de  dtcima  tlo  Bouler  *. 

1217. 

1220, 

atMiupir  celle  queslinn;  —  qu'après  avoir  Tnlt  conipHrailrc  les  priics 
dovant  eux  vl  les  avoir  pnletulues,  la  dil  Fastrê,  mû  pnr  le  conseil  de 
pruil'lioiniiieï,  reconnul  qu'il  avall  injiislcmenl  moiralë  l'abbaye  parcelle 
ttadion  ;  que  son  père  Ërpba  avail  fail  dan  ï  celte  communauté  des 
dilef  lerrea,  comme  de  son  propre  alleu,  et  que  tout  ce  qu'elle  en  avait 
iisuitc  acquis,  elle  le  posséilail  libre  de  dlme  ;  —  qii'rn  outre,  Il  reslilun 
ttdoDt  il  s'élail  emparé;  — que  le  présent  acte  n'a  point  été  fail  en  enclieilc, 
uii  dans  un  endroit  célèbre,  ïavoir-.  dans  l'église  de  la  bienbenreusu 
Gmniile  il  Mv»lles,el  en  un  jour  solennel,  qut  était  la  NalivIlédB  la  mémo 
»iMg«;—qiic  pour  en  rappeler  le  souvenir  a  la  poslériîé,  ils  y  ont  mis  leurs 
Httni  et  y  ont  Fait  apposer  ceux  des  témoins. 

<  Jein ,  doyen  du  concile  de  Joduigne,  notîHe;  !■>  que,  comme  dame 
AUi  d»  Bouler  possédait  la  siiième  part  de  la  dîme  de  Bouler,  «t  voulait  en 
ntilier  l'abbaye  d'Aine,  elle  en  Hl  la  remise  eniro  les  mains  de  lui  doyen 
^U  rOfUt,  de  la  part  de  son  seigueur  Hugues,  éséque  de  Liège,  pour  11 
ntféreri  la  dite  abbaye  :  ce  qui  eut  lieu,  avec  leconsoniemenl  des  entants 
•Idu autres  parents  de  ladile  dame;— i°  qu'Henri  (i<i.alutl qui  possédait 
*D  Id  la  neuvième  part  du  ta  dlme  de  Datmlcber,  voulant  en  faire  don  à  la 
Béna  abbaye,  remit  celle  dime  entre  les  mains  du  seigneur  Guillaume  de 
hmsleftcr,  de  qui  il  la  tenait,  lequel  la  contera  de  suite  à  ce  monuslère  ;  — 
^qa'Eppinus  Je  VltTelH  remit  aussi  entre  les  mains  de  lui,  doyen,  avec 
Fi|rtat)on  du  seigneur  de  qui  il  la  tenait  en  Het,  une  petite  part  de  In  dîme 
d'Uflnii', dont  il  sedessalsilau  praQl  de  l'abbaye;— i"  qu'il  a,  parraulorilé 
iltrivéquo  de  Liège,  dont  il  était  revêtu  en  celle  occasion,  conféré  à  l'ab- 
tsyt  d'Aluc  toulcs  ces  porilcm^  de  dîmes. 

*  Jacquet  île  Ctiamoat  et  Wautier  <le  Uirbaii ,  délégués  par  le  duc  de 
tnbaot,  ensuite  d'un  jugement  de  la  cour  de  ce  pays,  |>our  reebercbcr  lu 
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DATKS. 

733 

317 

H(ugo  ) ,  leodiensis  cpiscopus  ;  de  decimis 
de  Grès,  d*Outrelil,  et  de  altari  de  Bouler,  de 

Donglebcrl  et  de  Frankignies  '. 

1214. 

734 

317  V 

W(iiicimus)  de  Hecmundia,  de  (erlia  parte 

décime  de  L'ouler  et  de  dono  atlaris  ^. 

1214. 

735 

317  V*» 

J(ul)annes),  Gcidonicnsis  docanus  ;  de  ter- 
tia  parte  décime  de  Bouler  et  de  dono  alta- 

ris  '. 

.... 

736 

317V 

De  décima  Henrici  de  Hemelete.  H(eDri- 

eus),  dux  Lotharingie^. 

1211.     1 

vérité  au  sujet  d*unc  question  mue,  par-devant  ce  duc,  par  Jean,  fils  de 
Hovon  de  Bouler,  à  Toccasion  de  la  possession  de  la  diroe  de  Bouler,  contre 
la  maison  d'Aine,  —  déclarent  qu'après  s'être  rendus  à  Téglisede  Bouler  et 
avoir  fait  une  enquête  par  témoins  létçitimcs  cl  assermentés,  ils  ont  trouvé 
que  la  maison  d'Aine  était  en  possession  de  la  dîme  précitée. 

*  L'évèque  de  Lierre  fait  connaître  qu'tivrard  de  Ranario  a  donné  k 
l'abbaye  d'Aine  la  builième  partie  de  la  dime  de  Greis  qu'il  Icnailde  Ni- 
colas de  Greis;  qu'Ëppinus  de  Utretil  lui  a  donné  une  petite  partie  de  la 
dime  iï Utretil;  qu'Alix  de  Bouler  lui  a  donné  la  sixième  partie  de  la  dlme 
de  Bouler;  que  Renier  de  Bouler  lui  a  donné  la  troisième  partie  de  la 
même  dime;  qu'Henri  de  Latuit  lui  a  donné  la  neuvième  partie  de  la  dlme 
de  Dunylebiert,  qu'il  tenait  de  Guillaume  de  Duny;lebicrt  ;  qu'Henri  dit 
fiavencliien  lui  a  donné  la  dîme  qu'il  tenait  de  Jean  de  Froimont,  à  Fraih- 
kegnies, 

*  Willamc  de  Hecmundia  et  ses  frères  Gérard  et  Wautier,  et  Antoine  de 
Gelmele  et  Uéiuide,  son  épouse,  donnent  à  l'abbaye  d'Aine  la  dîme  de 
Bouler,  pour  le  repos  des  âmes  de  Gérard  de  Berkenvont  et  de  son  épouse, 
de  Wautier  de  Hechemunde  et  de  àiabilie,  son  épouse,  du  seigneur  Antoine 
eiô^ffeluiyis^  son  épouse. 

>  ConOrmation  de  l'acte  qui  précède. 

^  Henri,  duc  de  Lotbier,  fait  connaître  :  !•  qu'Henri  de  Limelète,  cheva- 
lier, a  rapporté  entre  ses  mains  ,  toute  la  dîme  qu*il  tenait  de  lui  en  Oef, 


C(od«rrl(lD»),  cisiplinnus  'le  Brusietia  ;  de 
dreima  Henrici  de  Cnkcmel  '. 

Hjcnrlcui),  aux  LollmHtiKle;  de  décima  de 
Greis  «I  de  clcclma  de  fokeruel  et  de  rmn- 
kesnie»  ". 


en  dépend. i 


profit  de  l'abbsye  d'Aine,  et  s'en  déaliérll!! 
vesli  l'abbaye,  et  s'est  porté  garant  de  lac 


Ittroid.  rhâlelain  de  Bniiclles.  Tait  connaître  qu'Henri  deCokeruel. 

»H  remis  entre  ses  mnins  la  dime  de  dix  bnniers  de  lerre  qu'il 

n  fief  dans  l'alleDil'OWfgniej.pouren  Braliflerrabbaye  d'Aine. 

tén  (lail  déshérilé  ncrt  efTel.itj  eonsenlement  desan  HIs  Herman. 

ledesn  pairs  el  de!  hommes  du  dit  Gudcrroid.  et  rfans  les  formes 

g  — 3*  qu'il  a  concédé  la  dilcdîme  b  l'aliliaye  d'Aine,  el  a  mrs  son 

pfwéaenles,  en  lémoignage  de  celle  doaailon.  ■  Arlum  Mvello  . 

nlaSancteCerlrudis.  > 

"I,  4iK  de  t.olhicr,  rail  snvnir  qu'Eïenrd  rie  Itanario.  clievalicr, 
A  l'abbaye  d'Aine .  en  aumâne  perpéluelle  :  I*  In  liullième  pnrlle 
«de  Creia  .  duns  luule  son  inlégrilé.  ainsi  qu'il  la  lenall  ;  !°  un 
ilnq  deniers,  monnaie  de  Lnuvain.drax  cliaponsel  un  poulet. 
ntiffieui  de  d'Ile  commonaulé  lui  payaient  chaque  annie.  pour  ce 
Uleiit  da  lut  à  le  Ihititre  ;  3-  un  cens  de  douxe  deniers .  même 
X  chapon»,  qu'Albi'rt  de  Coqurrurl  devait  pnyer  au  dit 
I, chaque  année,  pour  le  |ré  qu'il  tenait  de  lui.  entre  le  roiiseau 
J  et  la  bois  de  Teausart  ;  4°  un  cens  d'un  denier  de  la  dile 
..Hleqae  l'abbayo  lui  devait  annuellcmcnl,  pour  un  bonier  et  demi  de 
hitrrerir  Henson  de  Diwcncel,  que  lpsrelit;ieu)t  avaient  acheté  de  cclui- 
*l>L*dueajoiilequ'Everard  a  fait  ces  dons,  avec  In  consenlrmenl  el  l'aerèa' 
•«llïson  teigneur  Kitolas  rie  Greit,  chevalier,  de  qui  il  tenait  en  flef 
'■l4iti  l>iens,  el  de  Jean  ,  fils  aine  de  celui-ci.  suns  le  lémoiRnaEe  de  ses 
(•irteidetton  nombre  de  Ddèlescliréliens.  lirait,  en  oulre,  connniire  : 
VUuidt  Cokerutl,  surnomme  le  Jenne,  a,  du  consentement  de  ses  en- 
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739 

31 8  v» 

J(ohanoes),  leodiensis  episcopus  ;  de  dé- 

cima de  lerris  sartalibus  apud  Ueasart  *, 

1236. 

740 

318  V 

J.ohannes),  Geldoniensis  decanus  ;  de  dé- 

cima Everardi  de  Greis  *. 

.  •  •  • 

741 

3l8v» 

H(ugo},  leodiensis  episcopus  ;  de  allari  et 
décima  de  Dion  et  de  décima  de  Cokeruel  et 

1 

de  Limelele  '. 

I2II. 

Tants,  donné  à  l*abbaye  d*Aino  toute  la  dime  qu'il  tenait  de  lui  à  Cokeruel 
sur  les  terres  relevant  en  fief  du  duc  ;  qu'Henri  surnommé  Bavenchien  a 
aussi  donné  à  la  même  abbaye  toute  la  dime  qu'il  trnail  en  fier  de  Jean  de 
Frigidis  ValUbus^  à  Frankegnies^  avec  le  consentement  de  celui-ci.  Et 
comme  toutes  ces  clioses  relèvent  de  lui,  il  approuve,  en  Tbonneurde  Dieu 
et  pour  le  salut  de  son  àmc,  les  dites  aumônes  et  les  corrobore  par  l'appo- 
sition de  son  sceau  aux  présentes. 

^  Jean ,  évèque  de  Liège,  confirme  les  donations  de  la  dime  des  terres 
essartées  au  territoire  de  Gotenchien,  faites  à  l'abbaye  d'Aine  de  la  part 
d'Arnould  de  Filfort,  d'Alexandre  de  Bossul,  d'Erplio  et  de  Gervais  de 
Chamont,  frères,  et  par  les  mains  de  son  prédécesseur  l'évèque  Henri, 
ainsi  que  celles  qui  ont  eu  lieu  depuis  lors  dans  la  même  dime,  par  Renier 
clerc  de  Bossut,  et  ses  frères,  Gossuin  et  Henri,  et  par  Fastré  de  Bouler. 

*  Lettres  (dont  le  préambule  seul  est  transcrit)  de  Jean,  doyen  de 
Jodoigne,  relatives  à  la  donation  fuite  par  Everard  de  Banario,  chevalier, 
de  la  huitième  partie  de  la  dime  de  Greis,  etc.,  qui  est  rappelée  dans  la 
charte  n»  738. 

'  Hugues,  évêquc  de  Liège,  fait  connaitre  :  t»  qu'Evrard  de  Dion,  che- 
valier, a,  pour  le  repos  de  son  àme  et  de  celles  de  ses  ancêtres,  donné  à 
Tabbaye  d'Aine,  par  la  main  du  délégué  de  l'évèque,  tout  le  droit  qu'il 
avait  sur  la  dime  et  sur  le  patronal  de  l'église  de  Dion  el  sur  leui-s  dépen- 
dances, tant  pour  la  partie  qu'il  avait  lui-même  que  pour  celle  que  Jonas 
de  Duenceal  tenait  en  fief  de  lui;  —  t"»  qu'Henri  de  Liemelete  a,  pour 
Je  repos  de  son  àme  et  de  celles  de  ses  ancêtres,  donné  à  la  même  abbaye, 
Ja  dime  tant  sur  ses  terres  propres  que  sur  celles  qui  mouvaient  de  lai 
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742 

319 

Judices  (le  Nivella,  de  Jure  palronalus  ec- 

cksiadfl  Dion  '. 

121». 

743 

319 

Ue  detimn  île  Dion.  Uonricus.  dux  Lotlia- 

rinair  '. 

1311. 

744 

aiSï" 

Un  parln  decimo  île  Uion  *. 

I22S. 

746 

31SV" 

I((iiKd|.   leoiliPnii;  epiacopus;   <Io  Icrlia 

porte  décime  de  Dion  '. 

1225. 

cldonl  ta  dîme  lui  ippsrleniil:  donalJons  qui  Turenl  Tailesavoc  t'agrAalion 
d'Henri .  duc  de  Lnlliîer,  de  qui  le.'i  diles  dlmesilnicnl  [cnues  en  IIfF  ;  — 
3*  que  Jean  dt  Cuert  donna  aussi  ù  celte  aliboye  loule  la  dinid  qu'il  avait 
■n  lerritoire  do  LitmeUtf,  du  consenieinenl  d'Henri  de  Litmekle,  de  qui  il 
U  lenail,  et  d'Ili-nri  de  Wavre,  duquel  ce  dernier  la  relevait. 

*  ArbJlragc  rendu  pnr  Adam,  ilnyen  de  Nivelles.  Bauduin  de  Barbea- 
Mon.élus  par  les  pailies,  el  tn»ilre  Widon,  elioisi  par  les  arbitres,  con- 
roTmémpnl  au  compromis,  au  sujpt  du  droit  de  patronal  de  l'É^tlise  de  Dyon, 
OOnltsit  i  l'abliaye  d'Aine  par  Wicard,  Sis  d'Evrurd  de  Dion,  et  par  son 
Inleor  CËrBriJ  de  Greis.  Il  [nt  décidé  que  le  droit  dont  il  s'aRîl.  appartenait 
1  ptrpéluilé  ï  l'ubbaye,  el  que  le  dit  Wicard  ne  pourrait  l'inquiéter  à  ce 

Hj#l. 

*  Henri,  duc  de  Lolliier.  lait  connaître  qu'Everard  de  Dion,  clievalier. 

■  rtmis  (>nlre  ses  mains  toute  la  portion  de  la  ilïme  do  Dion  qu'il  tenail  en 
bf  de  tui,  pour  en  dnicr  l'atibaye  d'Aine  .-  co  qu'il  a  Tait.  »  Testes  ;  Henrl- 

■  cui,  pre|>0!iilu)  lovaniensta  ;  Cuiirudus  ,  alilias  de  Vil  la  ri  )  Magisler 
•  Rrnorus  -.  RubeMus  do  Tbielemnnt,  cl  plures  alii.  ■ 

*  iian,  doyen  du  concile  de  Jodoi|<ne  ,  Tail  connaiiro  que  Guillaume  et 
BiDDl  de  Diuamceal,  trèrcs,  ont  rap|iorlâ  entre  les  muins  de  leur  seigneur 
Gtrard  de  Crrii,  clievalier.  la  dîme  de  Dion  qu'il<>  tenaient  de  lui,  el  ce, 
(eur  en  iDvrsIir  t'abb;i)'e  d'Aine  :  que  [e  dit  Gérard  la  remii ,  à  son  lour. 
nift  les  mains  de  lui.  doyen  da  Joiloisne.  agissanl  au  nom  de  l'évèque  de 
Uèjce.  el  qu'il  la  conféra,  do  la  pari  de  cet  evèqiie,  ï  l'abbaye  pricilée, 

*  Lellirs  de  Hugues,  évâque  de  Uite,  coiieernanl  la  donalion  cilée 
tint  les  prèctdeniDS.  —  Voir  le  n'  711. 
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746 

31 9  V 

H(u^o\  leodiensis  episcopus;  de  décima  de 

Hutain  *. 

1228. 

747 

319V 

G.  de  Landpnes,  de  décima  de  Hutain  *. 

1228. 

748 

320 

G(illeberlus)  de  LaDdenes,  de  décima  de 

Houlen  '. 

•  •  •  • 

749 

320 

(Arnulphus,  capellanus  de  Ruyansart  ) 

De  tribus  sulidis  iovaniensibus  *. 

1247. 

750 

320 

Abbatissa  Valiis  Brate  Marie,  de  décima  ix 

bonuariorum  terre  de  Houtain  '. 

1246. 

751 

320 

Capilulum  leodiensc,  de  décima  de  Berk  •. 

1214. 

752 

320  v« 

Joliannes.  decanus  Geldoniensis  ;  de  dé- 

cima de  Berk  7. 

1214. 

*  L'évèque  de  Ué^è  confirme  la  donation  faite  à  l'abbaye  d*Alne  |>ir 
Guno  de  Hadelenges,  chevalier,  du  patronat  et  de  la  dîme  de  l'église  de  But- 
teim,  qu'il  tenait  de  Gilbert  lie  Lanienes. 

*  Gill)orl  (le  lawlenes ,  chevalier,  reporte  entre  les  mains  de  Tèvèqne 
de  Liège  le  patronat  et  la  dîme  de  l'églisn  de  Houtheim,  que  Cuno  de  Hade- 
lenges  a  donnés  à  l'abbaye  d'Aine  ^  Voir  l'acte  qui  précède. 

*  Gilbert  de  Landenes,  chevalier,  approuve  la  flonalioo  précitée  du  pa- 
tronal et  de  la  dîme  de  Houlbeim.  ^  Voir  le  N»  740. 

*  Arnould  ,  chapelain  de  Ruyansart,  notifie  à  J.,  investi  de  Houtain-le- 
Franc,  que  frère  Hermau  et  W.,  chevalier,  ont  fjit  un  accord  en  vertu  duquel 
ce  dernier,  pour  la  dîme  d'un  pré  sis  enire  la  court  de  Jehan  et  le  village 
de  Wiserin.  paiera  annuellement  à  l'abbaye  d'Aine  trois  sous  louvinois. 

B  Sœur  Alix,  abbesse  du  Val  de  Notre*Dame,  et  les  religieuses  de  cette 
maison  ,  auquitlenl  l'abbaye  d'Aine  de  la  dîme  de  neuf  boniers  de  terre  sis 
à  Houlain ,  qu'elles  ont  achetée  à  Uoutain,  de  Robert,  dit  Campion,  de 
Honlegni. 

*  Le  chapitre  de  la  cathédrale  de  Liège  donne  son  approbation  k  robli- 
galion  contractée  par  Raoul  de  Pettrenbais,  envers  l'abbaye  d'Aine,  pour 
60  livres  louvinois,  sur  la  dîme  de  Berk,  qu'il  tenait  du  grand  prévôt  de  ce 
chapitre.  —  Voir  le  n*  75i  ci-après 

^  Jean,  doyen  de  Jodoigne,  confirme  que  Raoul  de  PeUrebaiê  a  reconnu 
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764 

32nv 
3ï0ï» 

MOv 

Prcroillm  r^dipiish,  ilnilpcims  ria  Berk', 
De  conciirJii  «cclesiurum  de  AInn  «t  iJh 

Parco   pra  quidam   décima   opud   Gotcn- 

cLien  ». 
Coneordia  de  décima  de  Grei  '. 

1214. 

I240,n.ï( 
1296. 

U  M  présence  avoir  donné  i  t'ablmye  d'Aine,  en  KnranUe  d'une  somme  de 
60  llvFi<s  loiivinoU.  iluranl  cinq  ans.  la  dîme  de  AerJt.  qu'il  leiialt  en  flerde 
l«n,  (rrami  prévôl  de  Ut^t.  el  ce,  avec  le  (■onseiitem''nl  de  cclui-ri  et  de 
P*BIi»«  majpure  de  Liège  ;  qu'à  l'explralion  de  la  cinquième  Btinie,  Il  rési- 
pwlndiledimeen  f^iveur  de  l'abliaye.  et  qu'il  promit  de  nejuniaia  la 
Kalnlrr  au  sujet  de  cplle  donalion, 

<  Lettres  dn  grand  |irév6l  relatives  d  l'acte  cl-dessu a  (n*7Sî),  auquel 
tllMrrnvuieliI. 

*  ArbiirsKe  rendu  par  Jean,  eurè  deSninl-L.-iinbrrl  b  Jodoigne,  el  S.  do 
UbIinxK.  iiiirla  conleslalionélevte  enlre  l'iibbaye  d'Aine  et  celle  du  Parc. 
n  «ujel  d'une  pnriie  de  U  dîme  de  Voit  et  de  t'osore,  el  de  celle  du  foin 
l)m  U  paroinse  de  Hrrrania.  La  li'oisiime  partie  de  la  menue  lilme  que 
l^bbaye  d'Aine diiall  avoir  par  droll,  Tul  laissée  i>»r  moiiiA  à  celle  alibaye 
Kt'aolrs  mniiiè  tul  cédée  A  celle  du  l'arc,  pour  les  crus,  et  <|iiaiit  i  la 
Ane  du  fuluii  Hercania.  Il  Tut  ordonné  qu'un  .luivrait  la  coulume  el  la 
KMenci  du  eonvllo  de  Jodoi^ne. 

•  SenleniC  arbitrale  rendue  p.ir  frtre  Jacqurs .  abbé  de  Cambron  .  sur 
udinrrnil  qui  eiiMail  depuis  loniileinpa  enire  l'alibayo  d'Aine  et  l'ab- 
liieda  fare,  prëi  de  Lonvilti,  d'une  part,  et  l'abbaye  de  Val-I>uc.  de 
hnlr*  de  l'iieaux ,  d^iiK  te  dmcèi^e  ilo  UÈev,  d'autre  part ,  au  sujet  de* 
fnadM  ri  dn  menuet  ilimet  de  cerlaiDef  terres  situées  daua  la  paraisse 
MGm  td<Gravia),  les  deux  premières  itecciablinyea  prétendant  être  en 
|»(M«»lon,de['Uislonglenip«,  de  la  quatrième  partie  de  Inules  lea  dîmes 
in*  ladite  paroisse,  el  la  Irniaième  soutenant  qu'elles  lui  appnrirnuieul 
toWflralemeni,  A  litre  de  patronal,  ainsi  qu'au  euré  du  lieu.  F.nlln  ,  les 
t&nira  l'Mant  siiumisex,  sous  peine  do  ceiil  livres  lournols,  è  l'urbilraKe 
qat  Int.  abbé  de  ilambrou,  remlruil.  après  avoir  entendu  les  lai'^oiis  appor- 
té!! 4t  ptrl  cl  d'autre,  il  déclare  que  l'abbaye  de  Val-Duc  tiendra  pacifl- 
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RUBRIQUES. 


DATES. 


756      321  v«:       Capitolam  générale,  de  qaerela  ioter  nos 

)  et  abbaliss^im  Viiiiis  Ducis  *. 
7b7   1  321  Y*!      Abbas  Clarevallis,  de  coocordia  décime  de 

Gravio  '. 
758      321  v«       De  terlia  parte  deeime  el  dono  altaris  de 

Bouler  el  de  viij«  parle  décime  de  Greiz  '. 


1306. 
1307. 
1214. 


quement  et  intégralement  tout  ce  que  les  abbayes  d*Alneet  du  Parc  avaient 
dans  les  dîmes  grantles  et  menues  de  la  paroisse  et  du  territoire  de  Grez, 
sous  la  condition  qu'elle  devra  délivrer  cbaque  année,  dans  Toclave  de  la 
Puriâcalion  de  la  bieubeureuse  vieni^e  Marip.  à  Tabbaye  d'Aine ,  io  muids 
de  blé  dur  el  10  muids  d*a\oine,  à  la  mesure  de  Louvain,  provenant  de 
toutes  les  dîmes  de  Grez,  ainsi  que  bi)  sols,  monnaie  courante  en  cet  endroit 
à  répoque  du  paiement ,  el  à  l'abbaye  du  Parc  ,  19  muids  de  blé  dur  el9 
muids  d'avoine,  à  la  mesure  préciiée.  provenant  aussi  de  la  même  dîme,  et 
50  sols  comme  ci-<les5us  ;  que  si,  par  force  majeure  ou  dans  dfs  cas  fortuits, 
les  fruits  des  dîmes  dont  il  s'a^rit ,  étaient  amoindris,  on  ferait  par  arbitre 
une  diminution  lé^iitiiiie  des  dites  pensions;  que,  quant  à  Tentretien  de 
l'église  de  (irez,  les  abbayes  d'Aine  et  du  Parc  continueraient  à  y  intervenir 
pour  un  quart  de  la  grande  dîme,  counnc  précédemment. 

*  L'abbé  el  le  chapitre  ;!énér:tl  de  Cile:iux  commettent  l'abbé  de  Clair- 
vaux  pour  terminer  les  difGcultés  qui  existent  entre  l'abbé  d'Aine  et  Tab* 
.besse  de  Val-Duc.  el  qui  ont  elé  soumises  audit  chapitre,  en  cette  année 

130<>  Us  le  chargent  de  faire  en  sorie  que  ce  différend  soil  applani  par 
lui  ou  par  un  délégué,  afin  qu'il  puisse  être  termine  pour  le  procUain  cha- 
pitre général. 

*  Frère  Jean,  ablié  de  Clairvaux.  fait  savoir  qu'ayant  été  chargé  en  1306 
par  le  chapitre  général,  de  mettre  fin  à  la  querelle  soulevée  entre  l'abbaye 
d'Aine  et  celle  de  Val-Duc.  il  a  pris  connaissance  de  la  sentence  portée  par 
l'abbé  de  Cambron  sur  celle  malièrc,  et  la  eoufîrme,  en  y  ajoutant  toute- 
fois que,  pour  extirper  à  jimais  toute  dissension  ,  l'abbaye  de  Val-Duc  ne 
pourra  rien  lranspurt<r  de  la  ditne  de  Urez  jusqu'à  ce  que  l'abbaye  d'Aine 
se  tienne  pour  payée  el  satisfaite  de  ce  qui  lui  revient.— Voir  le  n"  735. 

'  Hugues,  évèque  de  Liège,  concède  à  l'abbaye  d'Alue  :  l«  la  troisième 


riE    L  AUnAVE    D  ALSE. 


RUBRIQUES 


De  palronalu  RCfltiMe  de  Dyon  ■. 

De  ei>  rguod  non  icnemur  ad  igticm  atli 
de  Dyon  *, 

•  (Prères  Iphans,  Jis  abbés,  el  Ij  convens 
it'Auoe,  el  H^irgHrile,  abbesse,  el  ti   cov 


mxiiflionti  [ariamm  ït  minagiit  *. 
!<iilericu9,  Hollandia  cornes,  el  Aelidi*. 


fnriie  dc^  la  dime  de  Bouler,  que  Renier  de  Douter  a  résignée,  en  F»veur  de 
Celle  «bb-iye,  vnlreles  main;  des  selitneurs  de  qui  il  lu  leiiHil  ;  â°la  dona- 
Uoa  <le>  l'aulcl  ilii  même  lieu,  que  lu  clil  Renier  lui  h  [aile  avec  la  'lime  ;  3* 
t.  U  liuiiième  l'irlie  de  Iï  dîme  de  Grez  que  l'iibbaye a  iicliilée  d'Eve- 
ntrà  dt  Itanaria,  clievalier,  yvec  le  torisrnlcmcnl  du  seluneur  Niunlas  rf« 
Gr*a,  de  qui  il  la  leniiil,  el  d'Henri,  duc  de  Loliiier.  Il  ajoule  que  l'abbaye 
Cvecvn  ces  perlions  de  dSme  des  mains  de  Jean ,  doyen  du  concile  de  Jo- 
dbÏKiie.  qu'il  a  commis  à  cet  elTel. 

'  ArLiilraite  rendu  par  A.,  doyen,  maiire  W.  de  Nivelles,  el  mailre  B.  de 
iriwnction,  dèi^idanl  que  le  droit  de  patronal  de  l'eglisc  do  Dyon  uppar- 
llCDtt  l'abbaye  d'Alue,  -  Voir  le  N"  ni, 

*  Emlcbo  de  Spnenliem,  arcliidiacre  de  Liège,  déclare  que  l'abbaye 
tfAtne.  conlralremenl  â  ce  que  les  b»bilanls  du  villaiiede  Dyon-aa-yal 
rèdamiienl,  àcausedelaurtiudedîme  possédée  par  celle  abbaye,  n'est 
VU  Itiinc  i  fournir  [eu  ou  luminaire  i  feiiUie  pHcoiitiiulu  de  Dyoa. 

'  Conveniliin  enire  l'ubbayn  d'Aine  et  celle  d'Aiwiers,  au  sujet  de  la 
dUaeile  Cukeruel  el  (le  Uiuken.  en  telle  niiinière  que  désormais  lu  pre- 
niètt  percevra  la  dîme  de  U  IGrro  >l'Adan  dt  Coktruet,  qu'ïwains  Lande- 
*■»  béni  el  qui  joint  li  lu  Icrre  de  dame  Uddin  de  OoLeruel,  etc. 
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uxor  sua.  Hollindie  conilissa.)  De  wynaglis 

HoIKiDdie  *. 

1203. 

763 

328 

(Wuillelmus ,  cornes  Hollandie.)  Item,  de 

eodem  *. 

1221. 

764 

328  ¥• 

(Radulphus,  dominas  de  Couciaco.)  De 

winagiis  domini  de  Coociaco  *. 

1290. 

765 

328  V 

(B.,  Tornaceosis  caslellanas,  et  Maurilanie 
dominas  )  De  Iheloneo  et  winagio  B.  de  Maa- 

ritania^. 

.     .     a     • 

*  Thierri,  comte  de  Hollande,  et  Alix,  son  épouse,  notifient  qoe  dans 
rintérèt  de  la  religion,  pour  le  salut  de  leurs  èmes  et  de  leurs  ancêtres,  ils 
ont  concédé  l'exemption  du  droit  de  tonlieu  et  de  tous  autres  sur  les 
marchandises  destinées  à  l'abbaye  d^Alne  qui  traverseraient  leur  pays* 
soit  par  vaisseau,  soit  par  voilure,  et  que  ces  marchandises  non  plus  que 
les  religieux  ne  seront  sujets  aux  droits  de  vinage  ou  de  passage.  Cette 
charte  fut  souscrite  par  les  personnages  dont  voici  les  noms  :  •  S.  Olbonis, 
»  comilis  de  Beulhehem  :  S.  Balduyni,  6lii  eius  ;  S.  Tlieoderici  de  AI* 

•  thena  ;  S  Flogeri  de  Mercheim  ;  S.  Stephani  de  Suken  ;  S.  Arnoldi  de 

•  Risuicb.  n  -  m  Datum  Durdracb,  anno  verbi  incarnali  m*,  ce*,  iij*. 
»  vi<  Kalend.  aprilis.  » 

*  Guillaume,  comte  de  Hollande,  prend  les  religieux  et  les  biens  de 
Tabbaye  d*Alne  sous  sa  protection,  et  exempte  des  droits  de  vinage,  de 
chausséage,  de  péage,  de  tonlieu  et  autres,  toutes  choses  qu'ils  vende- 
raient  ou  achèteraient  et  feraient  transporter  eu  vaisseau  ou  par  voitare, 
dans  son  pays. 

'  Raould,  seigneur  de  Coucy  {de  Couciaco),  concède,  du  consentement 
de  sa  femme  Alix  et  de  ses  enfants,  pour  son  salut  et  celui  de  ses  pareots, 
le  droit  de  vinage  dans  sa  terre,  en  faveur  de  l'abbaye  d'Aine,  jusqu'à  con- 
currence de  cinq  voilures  de  viu,  chacune  de  huit  chevaux. 

^  B.,  châtelain  de  Tournai  et  soigneur  de  Mortagne,  et  son  épouse.  Bel- 
dianlis,  du  consentement  de  leurs  héritiers,  abandonnent,  pour  le  saint  de 
leurs  âmes  et  de  celles  de  leurs  aneètres,  tout  droit  qu'ils  ponmfenl  exi- 
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DITES. 

766 
7G7 

ns 

7C» 
770 

328  V- 

32Sv* 
32S 

329  v> 
329  V 

(A.,  damiiius  île  AlilenardeJ  De  wynaeio 
(laminid  Au'len^rile  <. 

De  pastuis  (tninine  fie  Luicml'orl  *. 

Bi^liluiiiui!),  cames  Flandrle  (el  Hanonle); 
d.1  winsitiis  '. 
Item,  de  winagiis  Flatiilrie  *. 
Pli.,  cornes   Namuci  ;   <le   wiiiagiis   (arro 

1231. 

HD8. 

1228, 
1219. 

iwiurlc-s  clioses  appsrlenanl  à  l'ûgFiîO  de  Saiiile-ïlarie  d'Aine,  qui  sont 
ttKniei  i  Iriivers  leur  l«rriiaire.  Témoins  :  «  S.  Willelmi  de  Bururelte.  S. 

■  Johannrs ,  vilMci  de  Caslelio.  S.  Wittelini  Portigal.  S.  Miilliei ,  prions  de 
>  Cnxlella.  S.  Ciillcni ,  clcrici.  S.  Alulplii,  caiiiberlmii.  S.  Robodoois , 

■  vlnarii.  ■• 

*  Le  seigneur  d'ADdenarde  e:(emiile  du  droit  de  péage  sur  son  Icrrrloira 
■m  reDgipUI  el  les  |io:<  session  s  de  l'^bbayn  d'Aine.   ■  S.  Evunrdi  e(  Jo- 

■  twnnii ,  (rnirum  noilrorurn  ;  S  Walleri  de  SoilienRien  ;  S.  Onlduyni  de 

■  Ugl  ;  S.  Tlieodericî  del  Urui:  ;  S  Arnulplii,  muioris  de  Ftorberd.  • 

*  Celle  cliaMe  émnae  d'ErroMinde,  comli'sse  de  Luxembourg  et  de  la 
Socbe,  el  maniuise  d'Arlon,  qui  permet  à  l'alibaya  d'Aine  do  faire  pailre 
Venle  bri'bis  dans  les  prairies  de  sa  ville  de  S^«i  et  autant  dans  les  prairies 
Ah  Tille  du  MohyeDille ,  et  pas  davaulago.  en  nuintenanl  toulefoia  tes 
«Iraltsde  l'abbaycdnnssa  contrée,  ainsi  qu'ils  sont  contenus  danslacbarto 
d'Henri,  eumte  de  Namur.  >  A<.-lum  apud  Durbuy.  ■ 

*  Aniftxt  Xlt. 

*  Cbartï  émanée  de  la  comtesse  Jeanne  de  Conslantinople.  AnnheXXI. 

*  La  charto  l'orte  marchio  au  lieu  de  eomei.  —  Pliilippe,  marquis  de 
Ihmaf.  aocorde  sa  protcclioo  aux  personnes  el  aux  biens  meubles  al 
imDeubles  de  l'abbaye  d'.Atne  dans  son  lerritoire,  soit  en  temps  de  paix  , 
wil  en  lemp»  de  Kuerre,  el  les  exemple  des  droits  de  lonlieu  el  de  vrnago  : 
«qu'il  corrobore  en  faisant  apposer  son  sceau  à  cette  cbarle.  —  tlle  a 
tl*  publiée  par  ■!.  C.  STROOiaxT  :  Milanga  liittoriquet  inédiU,  u'  \,  Privi- 
UfU  actordi*  à  talibayt  U'Atne ,  par  quelques  souifraiiis  de  btlgique  . 
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771 

772 
773 

329  V» 

330 
330 

ftem.  Henricus,  cornes  Namuci;  de  wina- 
giis  remissis  el  de  pascuis  Icrre  sue  *. 
Kem.  H.,  iNamucensis  (el  Vienne)  cornes*. 
Jacobus  de  Avennis,  de  winagiis  renoissis'. 

1185. 

«  •  .  . 
1275. 

(Anvers,  1850),  p.  7.  —  Annales  de  l'Académie  d'archéologie  de  Belgiqutf 
I.  VII.  p.  71. 

*  Henri,  comte  de  Namur,  déclare  prendre  sous  sa  garde  el  prolection 
les  frères  d*Alne  et  leurs  possessions  dans  son  pays  el  dans  tout  lieu  rele- 
vant de  son  autorité,  el  exempte ,  pour  le  salul  de  son  âme  el  de  celles  de 
ses  successeurs  et  de  se?  ancêtres,  des  droils  de  vinage,  de  lonlieu  et  autres 
impôts,  tout  ce  qu'ils  vendront  ou  aclièleronl  dans  sa  Juridiction,  et  qu'ils 
y  Iransporlcronl  soit  par  vaisseau,  soit  en  voilure  ou  autrement.  Il  accorde, 
en  outre,  que  tous  les  pâturages  de  sa  terre  soient  communs  aux  bestiaux 
do  Tabbaye,  et  veut  que  ses  successeurs  gardent  les  privilèges  qu'il  accorde 
par  les  présentes,  auxquelles  il  a  niis  son  sceau  el  que  les  témoins  ci-après 
ont  souscrites  :  •  S.  magisiri  Robert!.  S.  Godefridi  de  Urbais.  S.  Theoderici 
»  de  Fen.  S.  Bastiani  de  Gordinis.  S.  Walleri  de  Novileet  Tbome,  Gliieius. 
»  S.  Condescaici  de  Bovines.  »  —  Celte  charte  a  été  mise  au  Jour  pur  le 
même ,  dans  la  publication  précitée  :  «  Privilèges  accordés  à  Tabbaye 
»  d'Aine,  •  elc,  pp.  5-6.  —  Annales  de  l'Acad.  d'arch,  de  Belgique,  L  yii, 
p.  69. 

*  H.,  comle  de  Namur  et  de  Viane,  mande  à  tous  ses  prévôts  et  baillis 
qu'ayant  accordé  sa  prolection  aux  personnes  et  aux  biens  de  Tabbaye 
d'Aine,  ils  doivent  fuire  en  sorte  que  les  dils  biens  ne  souffrent  aucun 
préjudice. 

>  Jacques  d'AvesneSy  avec  l'assentiment  d'Adeline,  son  épouse,  concède 
h  l'abbaye  d'Aine  la  donation  de  Harcliies  que  Gossuin  de  Ville  lui  a  faite 
et  qui  relevait  de  lui  en  fief,  el  accorde  à  l'abbaye  l'exemption  du  droit  de 
vinage  sur  ses  terres.  «  Testes  :  Gallerus  de  Bulzies  ;  Galterus  cognomento 
u  îiivealei  Drogo,  frater  eius;  Johannes,  villicus  de  Avesnis.  »  —  «  Actum 
»  in  Castro  quod  dicitur  Avesnis.  • 
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DATES. 

774 

330  V 

Ofl  winapio  Keneri  de  Saina  '. 

77S 

33l)V 

De  wiii««i)s  Guidonis  de  Wallers  da  Estrees 
enTIiieraiise*. 

77S 

330  V 

Tlieodrrictis ,  cnslellanus  de  Bevena  ;  de 

witiafiH  lerrn  sue  >. 

1231. 

777 

331 

OslodeRoiaiivM, (lewinaRlis  [erre  sue*. 

12(8. 

778 

331 

•  De  winauiis  domiDÎ  de  Hiergas  ■. 

I2fi2. 

Tti 

331 

•  Dominus  G.  de  Jacia,  de  winagiis  lerre 

issa.u.ïi, 

7S0 

331V 

lllenricus),  dui  Lolhoringie  ;  de  winagiis 
ferre  sue'. 

781 

331V 

De  winagiis  domino  (Agnes)  de  Augi- 
monl*. 

1243. 

beth  .  son  i^poiise,  eniicède 
e  sur  ,si;ï  lerrei. 

.Ville  l'exemption  des 


*  Renier  r/«  Saintes .  du  ironsenlemenl  d'Ëli 
i  Tibbaya  d'Alim  l'exemiilion  du  droit  de  vinagR  n 
'  HTMo  rf«  Wallart.  c1i«ïalier.  concède  il  l'alitiayi 
droJM  de  vinagn  k  ËsirAes  ^n  Tliiorasse. 

'  TItifm  lit  Becenu,  cliàleiiiin  de  Oiimudc,  concède  k  l'abbuyo  d'Aine 
l'MeDi|i<ion  du  dniil  de  vinage  dans  sa  Juridiclion. 

■  Ollinn,  spignrur  de  Dianwrtz.  et  Yolande,  son  époiiso,  exeniplenL 
rtbliays  d'Aluu  de  luul  droit  de  viiiage ,  de  lonlieu  et  uulres  dans  leurs 
Rlgneurlei. 

'  (lilu,  «ire,  et  Aiis.  dame  ù'Hitrija,  exempienl  l'nbbnye  d'Aine  des 
drallid*  vinageel  de  (liane  sur  lotile  leurdila  terre  li'Ilicriro. 

'  Cenird,  sire,  el  Marguerile,  dwmeiie  /oc» (Jauclie],  cmilirmenl  l'enemp- 
IIdu leconiL'e  [i.ir  ii-uf!i  nncëlres  à  l'alibaye  d'Aine,  des  droits  de  viiiuKe  cl 
Jt  péage  en  leur  lerre  d'Hieri(e. 

'  llrnri.  duc  de  Lolliier,  accorde,  pour  lui  el  ses  successeurs,  par  eelln 
cli)rle  munie  do  son  lueaii.saBauve-ifarde  et  protection  i^  l'abbaye  d'Ain". 
Teitmiilnnl  des  droits  de  vinnge,  do  péage,  de  lontleu  et  autres,  d^ins  fon 
dïclit, 

'  AgnË*.  d:ime  d'Agîmonl ,  accorde  exemption  di?s  droits  de  lonlieu  , 
^'Inoge  el  autres,  mr  ses  terres,  en  [aveur  de  l'abbaye  d'Aine. 
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DATES. 

782 

331  v 

*  (Jelians  de  Lovaing,  sires  de  Uaslnz,  de 
Moncornet  et  de  Bancignis.J  De  winagiis  de 

Monlecornulo  et  de  Bancignis  *. 

1305. 

783 

332 

Transcriptum  abbatis  Pusniaci,  de  wina- 

giis  W[alleri),  domini  de  Avennis  *. 

1301. 

*  Jehans  de  Lovaing,  sires  de  llastaz,  de  Moncornet,  de  Bancignfs, 
conflrme  rexemplion  accordée  par  ses  devanciers  à  Tabbé  el  aux  religieux 
d'Aine  de  pouvoir  <«  passer  et  venir,  mener  et  ramener  tous  leurs  biens 
»  franciiement  par  sa  terre,  sans  paior  win^ge  et  autre  quelconque  exac- 

•  tion.  «  —  «  El  parmi  ce  que  lidil  religieus  m'ont  acompaingniet  asori- 

•  sons,  as  messes  et  à  touz  leur  bienfais  qui  désoremrisà  loux  jours  seront 
»  fait  en  la  dite  église  (irAlne),  je,  auzdis  religieuz,  otroie  et  ai  otroiet  qu*il 
»  passent  et  dotent  passer  leur  chars,  leur  cliarois  et  tous  leurz  biens  fran- 
»  cliement  à  tOuz  jours,  alanl  et  venant  parmi  ma  terre  de  Moncornel .  de 
«>  Bansignis  el  des  apertenances,  sens  paierwinageel  autre  quelconques 
a  exactions.  Et  weil  qu'il  soient  quille  de  tous  ariérages  que  jou  ou  ma 
»  gent  lor  porienz  demander  pour  les  causes  desordites.  Et  à  ce  tenir  fine- 

•  ment,  jo  oblige  moi,  mes  boirs  et  mes  successeurs.  » 

*  Vidimus,  délivré  par  frère  Pierre,  abbé  de  Foigny,  de.s  lettres  de 
Wautier,  seigneur  d*Avesnes,  en  date  de  1244,  accordant  à  Tabbaye  d'Aine 
exemption  des  droits  de  vinage,  péage,  tonlieu  et  autres,  dans  toute  sa 
terre. 
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Son  DU  ARCHIVES  DE    l'aBBAVE    d'AlNE.    —   SON   CARTULAIRE.    — 

Actes  piieu^,s.  —  Ciiabtes  émanées  des  coûtes  de   HAiNALT- 

—  ApEBÇU  DES  DOCUMENTS  COJICEBSANT  L'ABUAVE,  QUI  SONT  CO.V- 
SEBVÉS  DANS  LES  DÉPÔTS  D'ABCiriVES  DE  L'ËtAT.  —  OrtiIOCHAPHE 
BU   NOM    DE   L'ABDAVE.   —   SCEAU   DOKT   ELLE   SE   SERVAIT. 


Le  14  mai  I79i,  l'abbaye  J'Alne  Tut  tiivahie  par  une  solda- 
luqae  effr<!n(e,  que  commnniJiiil  lu  B<!ii^ral  Cbarbonicr.  Sans 
aucun  ri!S|)«'et  pour  li^s  Irésor-i  de  l'ail  el  de  la  science  qui  s'y 
irouvaieni,  ceiKt  bande  de  vandales  mil  le  Teu  au  riche  monaslërc 
tlvoululimiûloyiiblement  lout  ensevelir  sous  les  flammes.  Les 
irehîves  el  la  bibliulhèqiie,  tnqitelle  se  (imposait  de  4S,0(10 
Tolumes  imprimés  el  de  S,000  manuscrils,  furenl  enveloppées 
dans  ce  Irrrible  incendie.  Cependant,  loul  ne  Tut  pas  consumé, 
et  aujourd'hui  encore ,  les  ruines  iniposiinles  et  pillorcsi^ucs  de 
l'abbaye  lémoi^tnenldc  l'opulence  de  celle-ci. 

Une  quantité  considérable  do  parcJicmins  et  de  papiers  Turenl 
reirouvés  parmi  ces  ruines,  dans  une  chambre  du  quartier  du 
Tabbé,  où  on  les  avait  entassés.  L'un  des  derniers  moines,  dom 
François  Langlois,  de  Fontaine-Vnlmont,  vendit  ces  archives  par 
paniers  et  au  poids.  D'un  autre  colé,  de  précieux  manuscrits, 
qui  étaient  restés  entre  les  mains  de  l'alibé,  furent  saisis  it  la 
Terme  de  Uaudribus,  où  il  s'était  rérugié.  La  majeure  partie  du 
c«s  manuscrits  a  été  acquise  û  bas  prix  par  un  collectionneur 
anglais  des  plus  célèbre»,  sir  Thomas  Philipps  ;  c'est  ce  que  le 
rapport  de  .M.  Ernest  Van  Druysscl,  sur  la  bibliothèque  de  ce 
baronnet,  est  venu  confirmer  '. 
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Quant  aux  archives  qui  avaient  échappé  à  la  destruction,  elles 
furent  complètement  disséminées. 

Après  avoir  été  é])ar;;nés  par  le  feu,  beaucoup  de  parchemins 
furent  achetés  par  un  libraire  de  Thuin.  qui  les  employa  à  recou- 
vrir des  livres  classiques.  D*autros  particuliers  devinrent  aussi 
possesseurs  d'archives  de  Tabbaye,  que  dom  François  leur  cédait 
au  prix  du  papier. 

Un  homme  de  goût,  M.  Piérard,  notaire  à  Thuin,  en  a  recueilli  un 
bon  nombre,  parmi  lesquelles  existe  une  chronique  d*Alne,  écrite 
on  un  assez  bon  latin  par  le  dernier  abbé,  dom  Norbert  Herset.  Un 
autre  particulier  possède  un  Registre  des  choses  curieuses  adve- 
nues et  à  advenir  au  monastère  d'Aulne  \  M.  Vos,  vicaire  a 
Lobbes,  a  récupéré  un  plan  de  la  ferme  de  Baudribus,  dont  il  a 
bien  voulu  nous  gratifier.  Il  nous  a  fourni,  en  outre,  des  extraits 
d'un  livre  des  dépenses  faites  par  l'abbaye,  de  1763  à  1771,  ms. 
in-folio  de  285  pages,  qui  appartient  à  un  habitant  de  Gozée. 

Il  résulta  de  la  dispersion  des  archives  d'Aine  qui  avaient  été 
respectées  par  l'incendie,  que  lors  de  l'institution  (1798)  dans  le 
département  de  Jemmapes,  d*une  commission  du  triage  des  litres 
et  papiers  des  corporations  supprimées,  en  vertu  de  la  loi  du  5 
brumaire  an  V  (:2(i  octobre  179G),  cette  commission  ne  parvint  â 
recouvrer  qu'une  faible  portion  de  ces  archives.  On  voit  dans  un 
tableau  fourni  au  préfet  par  le  directeur  des  domaines,  en  1810, 
qu'une  lettre  du  receveur  des  domaines  à  Thuin  avait  fait  con- 
naître que  «  l'abbayed'Aulneayant  été  incendiée,  lors  de  l'arrivée 
»  des  troupes  françaises  dans  ce  pays,  les  archives  qui  échap- 
»  pèi*enl  aux  flammes,  furent  remises  au  département.  *  Cette  allé- 
gation est  loin  d'être  parfaitement  exacte.  En  efl*el,  un  renseigne- 
ment fourni,  le  23  messidor  an  Vï  (Il  juillet  1798),  par  l'adminis- 
tration centrale  du  département  de  Jemmapes  à  l'administration 
centrale  du  déparlement  de  l'Ourlhe,  porte  :  «  qu'il  n'existe  ni 
»  dans  les  archives,  ni  entre  les  mains  des  préposés  à  la  régie 
n  des  domaines,  aucun  titre  de  l'abbaye  d*Alne  ;  que  les  titres  de 

*  Cest  UD  mémorial  tenu  par  les  moines,  durant  les  trois  derniers  siècles. 


DE   L  ABBAYt    U  A[.^E. 


2â:i 


>  «ette  abbaye  onl  été  soit  briib^s,  soit  enlevés,  par  suite  des  év6- 
■  ncmcnts  (le  la  cuni]>a)(ne  de  l'un  II,  où  l'abbaye  fui  incendiée.  • 
Celte  seconde  menlion  sembleiail  devoir  dciruire  CQnipIt'Ifnienl 
l'autre,  Tuuleruis,  sans  pouvoir  ndmettic  que  Ions  les  documents 
sauvés  de  lineendie  auraient  é\é envoyés  à l'adminislralion dépar- 
lemenlale,  puisque  l'on  sait  que  des  particuliers  devinrent  acqué- 
reurs de  beaucoup  di^  ces  pièces,  il  est  positif,  néanmoins,  que 
des  arcbives  de  l'abbaye  fuienl  transmises  â  la  cummJAsioii  du 
Irioge;  qu'elles  reposaient,  en  IKIO,  au  grelTe  du  Iribunal  civil 
de  Mons,  et  qu  elles  onl  élé  transférées  plus  lard  aux  arclii\es  ^cné- 
nles  du  royaume,  à  Bruxelles,  où  elles  se  trouvent  ecluellement. 

Le  cartulaire  de  l'abbaye  d'Aine,  principal  objet  de  noire 
Mémoire,  raisail-il  partie  des  archives  retrouvées  sous  les  décom- 
bres de  l'abbaye?  —  Il  ne  nous  a  pas  élé  permis  de  savoir  quelque 
chose  de  positiT  A  cet  égard.  Cependant,  s'il  en  avait  clé  ainsi,  ce 
docunienl  serait  lombë  entre  les  mains  d'un  particulier  ou  bien 
il  aurai!  élé  envoyé  A  la  commission  du  triB);e,  et  dans  ce  dernier 
cas,  il  serait  au  nombre  de  ceux  qui  reposeni  aujourd'hui  au  dépôt 
des  arcbives  génériiles  du  royaume.  Commiiil  exjiliquer,  du  reste, 
que  la  commission  du  tiiajjc  n'aurait  acte  nulle  part  cet  envoi 
dsns  les  papiers  de  sa  correspondance ,  qui  sont  conservés  inlé- 
gralement  au  dépôl  des  archives  de  l'Eial,  à  Mons  ? 

Hous  sommes  donc  porté  à  croire  que  le  carlulairc  de  l'abbaye 
d'Aine  aura  élé  produit  dans  l'un  des  nombreux  procès  que  celle 
toroiDunaulé  eut  à  soutenir,  au  xviii'  siècle,  par-devant  le  conseil 
souverain  de  Dainaul,  cl  dont  nous  donnerons  plus  loin  l'énumé- 
raiisn  ;  qu'il  sera  demeuré  depuis  dans  les  arcbives  de  ce 
cotiseil. 

La  seule  objection  qu'on  puisse  nous  faire,  c'est  que  Galliol, 
dans  son  Histoire  du  comté  de  JVamur,  imprimée  en  1 790,  a  cité, 
t,  IV,  p.  314,  te  cartulaire  de  l'abbaye  d'Aine,  et  en  a  mémo 
publié,  1.  V,  p.  412,  une  pièce  qui,  A  vrai  dire,  avait  élé  insérée 
dansMirœus, 

Mais  Galliot  a  pu,  sur  un  avis  donné  par  l'ajibaye,  se  rendre 
à  Mofls,  pour  compulser  le  cartulaire  d'Aine.  D'un  autre  celé. 
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le  document  dont  il  a  fait  usage,  pouvait  ne  pas  être  le  cartulaire 
original,  mais  Tune  des  deux  copies  d'un  certain  nombre  d*act«*s 
de  ce  manuscrit,  qui  sont  aux  archives  géni^rales  du  royaume. 
Enfin,  il  a  peut-être  simplement  copié  le  texte  de  la  charte  dont 
il  s'agit,  dans  Mirœus,  et  rappelé  la  source  où  cet  auteur  Tavait 
puisé,  au  xvit*  siècle.  Celte  dernière  conjecture  nous  parait  être 
la  plus  vraisemblable. 

Quoiqu'il  en  soit,  le  cartulaire  de  Tabbaye  d*Alne  se  trouvait, 
il  y  a  vingt-cinq  ans,  sous  la  garde  de  feu  iM.  Scaufllaire,  commis- 
greffier-archiviste  du  tribunal  de  première  instance,  à  Mons.  L'ad- 
ministration communale  de  cetle  ville,  mue  par  une  intention  fort 
louable,  s'adressa  au  président  du  tribunal,  par  lettres  du  30  jan- 
vier 4841  et  du  8  mars  184^,  à  refTel  d  obtenir,  pour  sa  biblio- 
thèque publique,  divers  manuscrits  anciens,  reposant  dans  les 
archives  de  ce  tribunal,  lesquels  présentaient  un  intérêt  historique 
et  qu'il  élait  désirable  de  conserver  précieusement  dans  un  dépôt 
publicoù  ils  pourraient  être  consultés.  L'étal  d'abandon  dans  lequel 
étaient  alors  les  archives  des  anciens  conseils  de  justice  placées'au 
tribunal  de  Mous,  justifie  suffisamment  l'acte  qui  fut  posé  alors. 
Nous  voulons  parler  de  l'envoi  fait  à  la  bibliothèque  de  Mons,  du 
cartulaire  de  l'abbaye  d'Aine.  Toutefois,  nous  nous  croyons  fondé 
à  dire  que  cet  envoi  ne  constitue  qu'un  dépôt  provisoire,  et  au- 
jourd'hui que  l'arrêté  royal  du  15  octobre  I8.):>  *  a  reçu  générale- 
ment son  exécution,  et  que  les  dépôts  d'archives  de  l'État  sont 
accessibles  à  tout  le  monde ,  ce  qui  facilite  singulièrement  les 
recherches  entreprises  dans  rinlérét  de  l'histoire  nationale,  nous 
nous  plaisons  à  croire  que  si  le  Gouvernement  revendiquait  le 
cartulaire  en  question ,  la  ville  de  Mons  ne  s'opposerait  pas  à  le 
lui  restituer.  Nous  le  pensons  d'autant  plus  que  jusqu'ici  ce 
document  n'est  pas  considéré  par  elle  comme  définitivement  acquis 
&  sa  bibliothèque  publique. 

*  Cet  arrèlè  prescrivait,  entre  autres,  la  remise  au  dépôt  des  arcliives 
de  TËIatà  Mons,  des  chartes,  diplômes,  édils  et  ordonnances  des  souve- 
rains, des  recueils  et  manuscrils  historiques,  etc.,  qui  étaient  conservés 
au  tribunal  de  première  instance,  en  cette  ville. 


I.  ADBAÏR    n  A[.NK. 


oThs  los  dëpâU  d'arciiîvL-9  ot  nnn  dans  des  lîlabliasements 
purpinenl  lillérairps  que  Ton  doil  rL'uiiir  ces  recueils  [ndcieux  qui 
composent  tout  un  fond^  de  chartes. 

Revrnons  au  cartulnire  d'Aine.  Il  fut  montré  par  les  moines, 
TiAus  l'avons  dit  déj'i,  aux  auteurs  du  Voyage  lUléraire  de  deux 
retigiaux  binéHîcîing  de  la  congréijation  de  Sainl-Maur  (Paris, 
1717),  qui  en  ont  Tait  mention  i  la  pngc  ^2Û'J  de  la  deuxième  partie 
de  cet  ouvrage  '. 

Huit  cliartes  seulement  de  ce  carlulairc  avaient  élé  publiées  : 
cinq  par  MirKtus,  dnns  ses  O/^ernfii/jfonmd'ca  *,  et  trois  par  M. 
I'nl>b'!  Slroobaiu,  dans  les  Annales  de  l'Académie  d'archéologie 
(f«  J9e/</i'fue,  I.  vil,  |tp.  f)9-!i0  *.  MurLèuc  et  Durand,  dans  leur 
Tlieeaurus  hovus  anecdotorum,  t.  t,  p.  l'tii,  en  insérèrent  une  *, 
d'après  Mirœns,  et  Galliol,  dans  son  Histoire  de  la  province  de 
i/amur,  l.  v,  p.  413,  en  republia  une  autre  '. 

Nous  donnons  aujourd'litii  le  texte  de  quarante-deux  actes  du 
carinlaire  d'Aine.  Nous  nous  sommes  surtout  sltncbë  \\  publier 
l«s  chartes,  au  nombre  de  3B,  qui  émanent  des  comtes  et  comtesses 
de  Ifuinaut,  dont  voici  les  noms  :  Bauduin  IV,  Bauduin  V,  Bau- 
duin  VI  et  Marie  de  Cliam|jagne,  son  épouse,  Ferrand  de  Portu- 
gal, Jeanne  et  Marguerite  de  Consiantinopic,  Jean  I  d'Avesnes, 
Alix  de  Hollande,  son  dpouse,  Jean  II  d'Avcsnes,  et  Philippine 
de  Luxembourg,  son  épouse.  Les  chartes  de  Bauduin  V  (annexer 
X et  XI)  sont  surloul  curieuses,  à  cause  de  leurs  préambules  qui 
énumèrenl  tous  les  titres  qui  rendirent  successivement  ce  comte 
nn  prince  puissant. 


*  Voir  l'analyse  que  nmis  avons  donnéo,  Ho  l'acte  N"  31  du  cariulairo. 

•  K«I.S7.  6".  131  Bt60i  de  noire  réperlnirn. 

'  î!"768,  770  et  771,  ijorn.  —  M  l'alibé  Slroobnnl  a  publié,  en  outre, 
las  ilocumenis  cl-aprËi,  non  transcrits  dans  le  rartulaire  :  lettres  de  privj- 
l««u  accordée  à  l'abbayn,  parCiiillanme,  roi  dei  Romnins,  en  lî3S;  par 
Pbillppe-It-Rcsu.  en  iSU3  ;  par  Charles  V.  en  I!f40  ;  i>ar  lei  archiducs 
Allterl  01  Isohellc,  pn  isno,  et  pur  Pliillppe  IV,  mi  d'Rspasne,  en  l«*l. 

'  K'S7. 

S7 
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On  connaît  les  motifs  pour  lesquels  Bauduin  V  tenait  tant  à 
constater  ses  litres  dans  des  actes  publics.  Ce  ne  fut  pas  sans  peine 
qu*après  toutes  les  hésitations  et  (ouïes  les  perfidies  de  Henri- 
TAveugle,  son  oncle  maternel,  il  devint  marquis  de  Namur,  et  ce 
fut  beaucoup  pour  lui,  après  avoir  réuni  au  Hainaul  et  au  Namu- 
rois,  le  comté  de  Flandre,  dont  sa  femme  avait  hérité  par  la  mort 
de  Philippe  d'Alsace,  son  frère,  de  voir  enfin  sur  le  front  de  son 
fils  aîné  la  couronne  de  cette  importante  principauté  \ 

Deux  autres  des  chartes  que  nous  mettons  au  jour,  ont  aussi  une 
valeur  particulière,  au  point  de  vue  de  l'histoire  de  nos  comtes. 

La  première  (aihnexe  XVI),  fut  donnée  à  Valenciennes  par  Bau- 
duin de  Conslantinopic,  peu  de  temps  avant  son  départ  pour 
rOrient,  qui  eut  lieu  après  les  fêtes  de  Pâques  de  Tan  1!20!2.  La 
seconde  (annexe  XVll)  émane  de  son  épouse,  la  comtesse  Marie ^ 
et  est  datée  do  Mons,  au  mois  de  février  1203  (n.  «^),  c  première 
année  de  l'expédition  du  comte.  •  C'est  Tépoque  où  cette  princesse 
se  mit  en  route  pour  accomplir  le  vœu  solennel  qu'elle  avait  fait 
avec  Bauduin,  de  défendre  les  saints  lieux,  et  qu'il  ne  leur  fut  pas 
donné  d'accomplir  !...'. 

« 

Nous  passerons  maintenant  h  la  description  sommaire  des  docu- 
ments concernant  l'abbaye  d'Aine,  qui  ont  été  recueillis  dans  les 
dépôts  d'archives  de  l'Etal. 


*  Voir:  Gi^lebkrti  Chronica  Hannoniœ,  éiJit.  Du  Chasteler,  pp.  314, 
218,  223,  235,  24U  et  252.  —  Alcxa^iorb  (M^icbart.  Mémoire  couronné  en 
réponse  à  la  question  d'Iiisloire  :  «  Narrer  les  événements  qui,  depuis 
Henri-l'Aveugie  jusqu'à  Pliilippe-Ie>Bon,  ont  préparé  la  fusion  des  conilés 
de  Namur  et  de  Uainaul.  »  Mémoires  et  publications  de  la  Société  des 
Sciences,  des  Arts  et  des  Lettres,  du  Uainaut,  \^'  série,  t.  viii,  pp.  125- 
U4.  —  Dk  liEirrEsiBERG,  Histoire  du  comté  de  Hainaul,  t.  ii,  pp.  1 10-115. 
—  Jt'Lis  BoRGivET,  Histoire  du  comté  de  Samur^  pp.  51-64. 

^  Dr  Rbipperberg,  Histoire  du  comté  de  Hainaut,  t.  ii,  pp.  137-153. 


A.  —  AntatTes  générales  dQ  IloTaume,  è  OniieDes. 

Ce  riche  d<?pôt  possède  sept  cirions  de  lilres  divers,  deux  car- 
tnlsircs  <■!  dix  regislres^,  proVRiianl  de  l'aljbaye  d'Aine.  Voici  un 
relevé  de  ces  documents,  t]iii  otil  presque  tous  de  l'imporiance. 

Cartons.  —  Le  premier  de  ces  carions  conlienl  :  i'  un  sac 
renrrrmnnt  les  origiriaux  de  quarante  des  ncles  conlentts  dans  le 
tarlulaire  que  nous  avons  nnalysé.  Vingl-scpt  de  ces  chartes  ont 
ilë  achetées  par  M.  l'Archiviste  gt^ndral,  en  1845;  les  aulres  pro- 
viennent du  hureau  des  archives  domaniales,  de  mâme  que  les 
dilTérenls  (lires  et  papiers  de  riil)bare,  qui  se  Irouvent  au  dépôt 
dont  il  s'agit  ici.  —  2°  Sixchirngraphcsdu  xvsiécle,  et  dos  lellres, 
en  dme  du  33  octobre  15)4C,  par  lesquelles  l'abbé  de  Cleirvaux 
conlirme  l'élection  de  l'abbc  d'Ainc,  flenri  Vcipen.  —  5°  Une 
»  liasse  de  copies  de  privili^gesel  charlrcs,  -  au  nombre  de  douze 
oiTiron,  plus  la  chronologie  des  abbés  d'Aine  depuis  11^4  jus- 
Ha'i  Maure  Melolte.  élu  le  -IS  août  \^S^^  et  décédé  le  36  mars 
ITGS  ' .  —  i"  Des  pièces  relatives  à  l'obil  fondé  par  le  prince  de 


•  On  irouveiahsIfilesabhésrI'Alne,  Jusf[u'en  1723,  dans  la  Galliaehrii' 
Ikuui,  I.  iti.  pp.  li)lT-l(il) ,  Voli'i  les  noms  des  ublés,  depuis  culte  époque  t 

Maure  C»ri<in.(ltoiilé  en  l7iK. 

Bartiiolomé  Louant,  de  Cliarleroy.  éfu  abbé  en  IT3S  ;  décédé  en  ma. 

Hiure  HHoUe.  doni  nous  avons  parlé.  IT53  +  IT6:i. 

Bilalro  Lepol.  élu  eu  1703  et  dècéJé  le  Hi  janvier  nas, 

JdKpIi  Scrrppe.  de  Cliarleroy,  inslallé  le  IH  février  1703,  el  décéilé  le 
SI  murs  1785.  à  l'àgn  <\e  IH  ans. 

Ctnrdus  Gér^ird,  né  i  Tinmur  le  4  décembre  1733,  promu  à  l'abbaliat, 
le  13  mil!  178,1.  el  dècMè  le  1H  aoûl  I7âu. 

HicLrl-NDrlrrl  Hersel,  né  à  Verviers  1-,  1  octobre  1738.  48' •  et  dernier 
tbbè.  depuis  Pépoquedu  réiabli«semcnl  île  U  communnulè  par  saint  Ber- 
un).  Elu  teâi  oclobre  1700,  do  m  Norbert  recul,  le  31  novembre  saivaol. 


•  tf.  >ii 
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Barbençon,  en  i6l9.  —  5®  Une  liasse  concernant  la  permission 
de  rebâtir  la  chapelle  de  Termitage  d'Aine.  1G26.  —  6®  Une  pièce 
au  sujet  du  commerce  de  cuirs  tannés  que  faisait  Tabbaye.  1715. 
—  70  Une  liasse  ayant  rapport  à  la  cure  de  Bossut  sous  Saint- 
Ghislain.  i  782. 

Les  titres  du  deuxième  carton  concernent  :  la  seigneurie  de 
Clermont;  la  cure,  la  dlme  et  les  biens  de  Tabbaye  à  Dimechaui; 
Donstienne  ;  le  Gef  de  Dorine;  Fonlaine-Valmont. 

Ceux  du  troisième  :  les  propriétés  de  Fabbaye  à  Grez  ,  Gozée, 
MarbaiS)  Haine-Saint-Pierrc,  Hantes,  Ham-sur-Heure,  Hemptinnes, 
Leernes,  Wesps,  La  Louvière,  et  le  refuge  de  Tabbaye  à  Huy. 

Ceux  du  quatrième:  Maisnil,  Sorinne,  Montigny-sur-Sambre, 
Montigny-le-Tigneux,  Mont-Sainte-Aldegonde,  Moxhe. 

Ceux  du  cinquième:  Nalincs,  Neffe,  Remont,  Saint- Vaast,  Sey, 
Moliiville,  la  ferme  de  Sarteau. 

Ceux  du  sixième:  Serainchamp,  Thirimont,  Tongrenée,  Walef. 

Le  septième  carton  renferme  des  titres  et  papiers  divers, 
parmi  lesquels  se  trouve  un  énorme  rouleau  en  parchemin,  avec 
sceau  :  c'est  une  sentence,  rendue  le  43  janvier  1451  ,  par 
Févéque  do  Liège,  sur  les  droits  de  propriété  de  Fabbaye  d*Alne 
et  des  habitants  de  Gozée  et  de  Marbais,  droits  auxquels  avaient 
attenté  les  habitants  de  Thuin,  à  l'égard  des  bois  situés  autour  de 
Tabbaye  et  ailleurs,  entre  autres,  de  celui  de  Fonlenoybois,  en  la 
hauteur  de  Fontaines,  et  aussi  du  droit  de  pèche  dans  la  Sambre. 

Cartulaires.  —  Les  deux  cartulaires  de  Tabbaye  d'Aine  que 
possède  le  dépôt  des  archives  générales  du  Royaume ,  sont  des 
copies,  sur  papier,  d'une  partie  du  cartulaire   principal  qui 

la  bénédiction  abbatiale.  Il  mourut  le  15  septembre  1806,  à  Saint-Trond, 
où  il  s*élail  retiré.  L'évèquc  de  Tournny  lui  avait  conféré,  en  1803,  le  titre 
de  chanoine  honoraire  de  sa  cathédrale.  Par  son  testament,  en  date  du  6 
avril  1806.  dom  Norbert  Herset  fonda  dans  une  aile  restée  debout  des  bâti- 
ments de  l'abbaye,  un  hospice  de  vieillards,  auquel  il  affecta  un  revenu  de 
4,044  francs.  Le  legs  dont  il  s'agit,  fut  accepté  par  décret  impérial  du  i4 
juin  1808,  et  les  vieillards  de  Gozée  jouissent  depuis  lors  de  ce  bienfait. 
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«é  II  biblîolh^que  publique  de  Mons.  C'est,  du  reste,  ce 
que  leur  tiLrc  indique  :  Extraclum  ex  quodam  antiquo  registro 
Ilipali  abbatie  Alnenais,  in  quarto  ex  pargameno,  rooperto 
tùrionitjro,  in  qua  cirta  médium  kahenlur  sequenliit  eodeoi 
antiquo  caractère  «tripla  in  (S  eonsequentibus  paginis. 

Le  premier,  porlani  le  n"  9i,  est  un  registre  petit  in-folio, 
recouvert  en  parchemin,  cl  ayant  ti3  pages  eM8  rcuillcts  de 
table.  Il  est  divisé  en  trois  |)arlies ,  comprenant  :  1°  la  lal)le  des 
sommaires  des  chartes  ;  S°le  texte  des  eliarles,au  nombre  de  8â,  et 
S*dc3  extraits  du  carlulaire-cbassereaudernbbaye,  formiieniVII. 

Le  second,  n"  9i'>'*,  est  un  in-quarto  relié  en  veau,  et  contient 
113  pages,  plus  21  Teuillets  de  talile.  U  n'est  qtie  la  reproduction 
dn  précédent,  avec  la  diiïérence  qu'on  n'y  rencontre  pas,  comme 
daDS  celui-ci,  des  extraits  du  carlutaire-chassereau  de  1711,  cl 
que  la  table  des  sommaires  se  trouve  i  la  Un. 

L'un  et  l'autre  de  CCS  manuscrits  sont  du  xvii*  siècle.  Ils  ren- 
ferment les  actes  qui  sont  repris  dans  noire  répertoire  général  du 
lartulaire  d'AInc,  sous  les  n°*  87,  Ô74  à  40:2,  40i  â  iOG,  419, 
M)  àiiH,  450  0  4Ô7,  tôîlÙ  441,  7l»8  à  7ôâ,  756  il  743,  751  i 
760,  et  4  autres,  des  années  1519  (N- 94,  fol.  1) ,  1521  (id.,ï<'), 
»325tfol.  57),  et  1326  (fol.dt),  qui  sont  relatifs  :  1"  à  des  échanges 
hils  par  l'ablmye,  pour  obtenir  douze  journels  de  terre  à  Bcau- 
tarl;  S°  au  testament  de  Jean  de  Bauvechin,  demeurant  à  Liège 
en  l'hàlel  de  l'abbaye  d'Aine,  lequel  lé^ua  à  celle-ci  une  [erre 
labourable,  en  trois  pièces,  dite  à  Verfoasé,  près  du  chemin  de 
Lonvain,  au-deU  de  Bauvechin  ;  3"  â  la  déshérilnnce  faite  en 
liiveur  de  l'abbaye,  par  Jean  dit  de  LbvbuI,  de  toute  sa  lenurc  ù 
Bauvechin,  dont  le  mailre  de  Bcausarl,  dom  Nicolas  de  Daumonl, 
reçut  l'investiture. 


Registiies  DivEns.  —  Parmi  ces  registres,  sont  : 
des  dîmes  de  Ilaine-Sainl-Pierre,  formé  en  I5i<i,  cl 
dîmes  de  Boussu,  de  l'année  1 74'2. 


lin  cbasscreau 

un  autre  des 
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nous  venons  de  donner  un  aperçu ,  on  peut  consulter  aux  archives 
générales,  les  documents  suivants,  qui  concernent  les  propriétés 
de  cette  célèbre  communauté. 

Privilèges  et  exemptions.  —  Dans  un  volume,  grand  in-folio, 
intitulé  :  <  Registre  des  privilèges  et  exemptions  remis  e(  délivrés 
>  en  cette  chambre  *  par  diverses  personnes,  soit  prélats,  nobles, 
9  communautés  ou  autres,  es  années  Xllll  <  XCVIII  et  MD,  »  (t.  i, 
p.  197,  n°8,  de  Tlnventaircdes  archives  des  chambres  des  comptes, 
par  M.  Gachard,  archiviste  général,)  il  y  a  des  titres  qui  sont  rela- 
tifs à  Tabbaye  d*Alne. 

DÉCLARATIONS  DES  BIENS  DE  L*ABB.\YB  DANS  LES  PATS-BAS  AUTRI- 
CHIENS. —  Dans  le  tome  48  des  états  de  biens  du  clergé  régulier, 
en  17tt7  (Chambre  des  Comptes,  n<»  46680),  on  trouve  l(*s  décla- 
rations des  biens  de  labbaye  d'Aine  dans  les  provinces  de  Bra- 
bant,  de  Hainaut,  de  Luxembourg  et  de  Namur.  Ces  pièces  ont 
été  produites  au  gouvernement,  le  27  avril  1787,  et  signées  par 
F.  Gérard,  abbé  d'Aulne. 

Cartes  et  plans.  —  Enfin,  dans  Tinvenlaire  des  caries  et 
plans  du  dépôt,  publié  par  M.  Gachard,  archiviste  général  du 
Royaume,  nous  avons  relevé,  pp.  50,  7i,  i'IOeX  130,  les  titres  de 
45  de  ces  documents  ayant  rapport  aux  droits  et  aux  propriétés 
de  Tabbaye  d'Aine.  Ce  sont  : 

•  N<»  588.  Carte  du  cours  de  la  rivière  la  Sambre,  depuis 
Textrémité  du  bois  d'Aine,  jusqu'à  Técluse  d'Aine  ;  dressée  par 
Tarpenteur  Jean-Jacques  Liévin  ;  sans  date. 

c  N*  389.  Carte  figurative  de  la  partie  de  la  Sambre  qui 
coule  entre  Bourbe  et  le  trou  d'Aine  ;  dressée,  vers  47:25,  à  l'oc- 
casion de  la  saisie  de  deux  barquettes  de  pécheurs  par  le  sergent 
de  l'abbaye  d'Aine. 

c  N<>  58 1 .    P!ans  des  bâtiments ,  élables  et  granges  de  la  ferme 

^  La  chambre  des  comptes  de  Brabant. 
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dabBasse-LouTiire,  siluéesii  village  de  Gœgnies-iez-Houdeng. 
2l  appartenaiil  à  l'Abbaye  d'Aine  ;  levés,  en  I77(i,  pur  l'architecle 
Lemaire,  à  l'effet  du  reconnaître  les  dommages  causés  par  l'cx- 
ploîialion  voisine  d'niie  veine  de  clinrljon  de  lerre. 

•  N"  103^.  Carie  li.qiiralive  de  quelques  terres  et  cliemins 
■iluds  pràs  de  l'abliaye  d'Aine  ;  dressée  an  xvii*  siècle. 

■  N"  1(l5fi.  Carie  figurative  des  terres  et  prairies  dépendant 
d«  fermes  d'Aîgle-S'ispine,  Bouverie  ,  llenrimnnl  el  ses  annexes  , 
Bcnrival,  Eleers,  Maiirimonl,  Snrtniarl,  l.a  l-oge,  et  des  annexes 
du  moulin  de  Foninine,  apparleiiaiiles  ù  l'iibbnye  d'Aine,  abfir- 
néesel  mesurées  lia r  tes  arpenteurs  J.-T.  ut  J.-J.  Liévin,  en  1788 
et  17Sy. 

•  N"  I0ô7.  Carte  liguralive  des  terres,  prés  et  bnis  dépendant 
et  la  rerme  l.flbricqne,  silriéu  à  llcrelie,  el  appnrienanle  à  l'abbaye 
d'Aine  ;  dressée  par  rarpcnicur  F.  Lussicr,  en  1 720, 

•  H»  1038.  Carte  (îai"'fl'"*'e  il«s  terres  et  prairies  annexées  à 
U  ferme  de  l'abbaye  d'Aine,  située  à  Herzée  ;  dressée  par  les  ar- 
penteurs J -T.  et  J.-J,  T,iévin,  en  1783  et  1781. 

■  N°  1039.  Cnrle  figurative  du  bois  de  Douligiiies,  apparie- 
Banl  â  l'ablNiye  d'Aine  ;  dressée  par  l'orpcnleur  J.  I.iévin,  vers 
I7G9.  —  Avec  la  cnrle  figiiralive  de  la  liiilJe  dite  du  Cliesnt. 

•  N"  (OUI.  Trois  caries  llKiO'ilives  des  buis  des  Roules  el  des 
Qaenes,  dans  la  seigneurie  do  Clermonl,  et  de  la  laillc  ou  coupe 
de  la  Cralliëre  de  Baudribus,  iippartenanls  à  l'abbaye  d'Attic; 
dressées  par  l'arpeiilcur  J.  Liéviti,  en  I7(>li.  —  Avec  les  mesu- 
rages. 

.  S»  lOil.  Plan  Ogurnlif  de  la  ferme  de  la  P<-lile-Louvière, 
lilaéc  au  villa};e  de  Goujtiiies,  et  appnrli-nnnlu  n  l'abbaye  d'Aine, 
ainsi  que  de  lu  position  du  l'exploiiniion  d'unn  veine  de  houille 
du  cliarbonnaije  de  la  liaretle  ;  levé,  le  4  mars  1773,  par  l'arpen- 
leurS.  E.  I.e  .Maire. 

■  N"  lilii.  Copie  de  la  carte  figurative  des  terres,  prés  cl 
bois  dé|)endanl  de  la  ferme  de  Itnudiibus,  l'i  Gt)zi!e  ,  appartenaule 
à  l'a bbuye  d'Aine  ;  dicsséepar  l'arpenteur  J.-J.  Liévin,  en  (72D. 
—  Avec  l'aclc  du  nouveau  mesuragc  des  mêmes  biens ,  fait  en 
1791. 
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«  N<>  1045.  Carte  figurative  des  terres  appartenantes  à  Tab- 
baye  cl*Âlne,  dans  ta  commune  de  Gozée;  dressée  au  xviit«  siècle. 

<  N<>  1044.  Carte  de  la  seigneurie  de  Menil,  appartenante  à 
Tabbaye  d'Aine  ;  dressée  par  l'arpenteur  F.  Lussier,  en  I7â0. 

«  N<*  1045.  Carte  figurative  du  bois  de  Nielles,  situé  au  ter- 
ritoire de  Soire,  et  appartenant  à  Tabbaye  d'Aine  ;  dressée  par 
l'arpenteur  F.  Lussier,  en  1717. 

«  N*  1046.  Autre  carte  figurative  du  même  bois,  dressée  en 
1748.  ~  A  celte  carte  sont  jointes  deux  autres  d'une  partie  du 
dit  bois,  dont  les  arbres  ont  été  mis  en  coupe  en  1765.  » 

B.  -^  Archives  de  l'État ,  à  lions. 

Le  dépôt  de  Mons  ne  possède  qu'une  seule  charte  originale  de 
l'abbaye  d'Aine,  etcette  charte,  quoique  d'ailleurs  bien  conservée, 
est  dépourvue  du  sceau  du  seigneur  de  Barbençon,  de  qui  elle 
émane.  Ce  document,  coté  au  dos  n^  1,  est  analysé  sous  le  n^  C59 
de  notre  répertoire  général  du  carlulaire.  Nous  l'avons  acheté, 
avec  d'autres  parchemins,  chez  le  sieur  Landa,  bouquiniste  à 
Mons,  pour  en  gratifier  les  archives  de  TEtat. 

La  section  judiciaire  du  dépôt  contient  plusieurs  dossiers  de 
procédures  intentées  ou  soutenues  par  l'abbaye  d'Aine,  par-devant 
le  conseil  souverain  de  Hainaut.  Nous  donnons  ici  l'indication  de 
ces  dossiers. 

Février  1717. 

N**  55,819.  —  <  Les  mayeurs,  échevinset  manants  des  villages 
c  de  Buvrinne  et  Carnière  requérans  contre  les  abbé  et  religieux 
>  d'Aine.  » 

Décembre  1718. 

N»  52,1507.  —  «  Les  mayeurs  et  eschevins  de  Carnières  et  Bit- 
«  vrinnes,  pour  cloche  décimale,  contre  les  sieurs  abbé  et  reli- 
«  gieux  d'Aulne.  » 
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Ca  dossifra  élé joint  au  iirécédenl  (N"  35,810.) 

Un  arrêl  de  la  cour,  du  1"  décembre  1718,  porle  : 

t  Rrveii  le  procès  d'entre  les  mayeurs,  échevlns  el  communaiilés 

•  des  villages  de  Buvrinnc   el  Carni^rc,  (iemondeiirs  aux  (ins  de 

•  leur  reqiicle  du   ^4  novembre  1713,  d'une  part,    les  abbé  el 

>  religieux    d'Aliie,   deffendeurs,  d'aiilre,  avec  les   iiilendils  el 
>•  preuves  failes  par  les  delTendeurs,  ensuille  de  l'arresl  inrerlo- 

•  cutoire  du  S  Téviicr  1717,  les  écrits  et  pièces  servies  posiè- 

>  rieuremeni  par  les  parties,  le  tout  considéré; 

t  Conclu,  faisant   droit,   d'adiuger  les  demandeurs   en  leurs 

•  lîiis,  conclusions  el  aux  dépens,  sans  préiudice  au  mélol  qui 

>  pouroit  estre  resté  des  anciennes  clocbcs  décimales.  » 

Décembre  1 71 9, 

N'  31,735.  —  "  La  plus  saine  partie  de  la  communauté  de 

>  Buvrines  contre  les  sieurs  alibé  et  rcii);ieuK  d'Aulne,  i 
Voir  ci-dessous,  le  N"  51,087, 


H-  31,237.  —  Idem. 

Août  i7iO. 
M'  31,10:2. —  Idem. 

Septembre  1720. 

N«  31,087.  —  Idem. 

Ce  dossier  et  les  trois  précédents  ont  été  rassemblés  sous  le 
IV- 31,753. 

Arré4  du  21  '  septembre  1720  :  «  Ileveu  le  procès  de  la  plus 
Saine  partie  des  mannans  de  Ituvrinne  demandeurs  aux  lins  de 
'eur  requête  du  24  novembre  1719 ,  contre  tes  sieurs  abbé  et 

Et  non  du  33 .  comme  l'a  ranrorlè  H,  Lediocqiy,  liaas  son  BiUoire 
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>  religieux  d'Aulne,  les  devoirs  fails  ensuite  des  arrêts   interio* 

•  cutoires  du  13  décembre  1719,  du  7  de  may,  20  juillet  et  23 
»  aoust  17:20,  les  écrits  et  pièces  servies  par  les  parties,  le  tout 
»  considéré  ; 

c  Conclu  de  déclarer  que  les  intimez  devront  livrer  une  nou- 

•  velle  cloche  d'un  prix  et  grandeur  convenable,  conformément 

•  à  rinstruction  donnée  au  conseiller  rapporteur,  et  de  les  coo- 
»  damner  aux  dépens.  » 

J/011725. 

N*  28,041.  —  <  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d'Aulne  contre 

»  M**'  Laurent  Coart,  pasleur  de  Tirimont.  » 

Différend  au  sujet  de  réparations  à  faire  à  la  maison  de  cure 

de  Thirimont. 

Septembre  1726. 

N»  27,437.  —  «  Les  pasteur,  mayeur,  eschevinset  paroissiens 
»  de  Carnières,  requérans  du  27  novembre  1719,  contre  le  sei- 
»  gneur  archevecque  de  Cambray  et  les  sieurs  abbé  et  religieux 
»  d*Aulne.  »  —  On  voit,  par  une  pièce  de  ce  dossier,  que  le 
p1*ocureur  de  Tabbayc  en  a  retiré  les  litres  et  papiers  produits  par 
celle-ci. 

Par  arrêt  du  1 1  septembre  I72G,  Tabbaye  d'Aine  fut  condam- 
née ••  à  livrer  à  la  paroisse  de  Carnières,  et  entretenir  les  orne- 
»  ments  et  chasubes  des  couleurs  réglées  par  les  rubriques  de 
p  l'Eglise,  à  deux  chappes,  une  blanche  et  laulre  noire,  à  une 
»   écharpe  blanche,  à  charge  de  rendre  ceux  qui  seront  hors  d*élat 

•  de  service,  aux  pains,  vins  et  deux  luminaires,  à  une  boëte 

•  d*argent  pour  les  saintes  huili^s,  encens  et  encensoir,  et  gêné- 

>  ralemcnt  tout  ce  qui  est  nécessaire  au  service  divin,  excepté  les 
M  dalmaliques,  bénitier  et  ridaux;  les  dépens  compensez.  » 

Novembre  1728. 

N**  26,097.  —  <  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d'Aulne  contre 
»  les  S"  du  clergé.  • 


DE    L  ABBAYE    1 


Î37 


rét  du  .38  Doveinbre  I7'i8:   •  Conclu  de  renvoyer  lesdils 
>  complaingtiaiisde  la  maiit-levéc  priilDiidiiG,  et  tic  Ifs  eoiidamncr 

•  aux  dé|)Piis  :  t^un  enlîera  d'unir  en  mode  in  lion,  corne  ils  Irou- 

•  veruiii  contenir.  • 

Il  s'a^i^&ait  dans  celle  cause  du  paiement  de  la  cotisalion  de 
Tabbayo  dans  un  dun  itrutoil  fait  au  roi  Iré^-ch rélien  en  1G9?, 
ruiisatinn  sV'Ievnnt  à  113  1.  1!>  s.  0  d-  pour  les  biens  possédés  dans 
li;  Haiiiaul  par  l'abbaye. 

Mars  17j4. 

H'  14,982.  —  «  Les  maire  el  (iciievins  de  Carniére  conlre  les 

•  abbé  et  religieux  d'Aine,  i 

Volumineux  dossier.  —  On  y  Irouve,  ainsi  que  dans  le  regislre 
■us  dictum  de  celle  époque,  un  arrêl  du  1"  mars  I73t,  por- 
unI:    •  Vu  le  procès  entre  les  maire  et  c'elievins  de  Carnîéres, 

>  demandeurs,  aux  lins  de  leur  rcquéle  du  i\  mars  17SI,  d'une 

•  pari;  W sieurs abliéel  rellijsicux  d'Aulne,  defTendcurs,  d'antre; 

•  eu  recours  au  procès   cnlre  les   mêmes    parlies,   terminé  par 

>  irrël  du  1!  :.eplembre  l7:iG,  '   elc.  Conclu,  disposant  sur  les 

•  conclusions  concernant  le  m.illrc  aulel,  lulrin  el  ban  de  com- 

•  munion,  d'en  rcnvo'ïer  tes  deniiindeurs,  el  avant  que  de  dis- 

•  poser  sur  ce  qui  re:<lc  en  eonlesinlion,  ordonner  aux   parties  de 

■  cnmpdroir  di-vnni  le  conseiller  rapporleur,    pour  èlre  ou'ies  et 

■  réglées  selon  l'inslruciion  dimnée  ;  coiidiimner  les  demandeurs 
»  i  trois  quarts  des  dépens,  le  quart  restant  en  surcéance.  > 

Octobre  1755. 


?i«  ]4,5G1.  —  t  Les  S"  abbé  et  religieux  d'Aulne  contre  les 
■    S"  abbé  et  religieux  de  Floreffe.  - 

Ce  procès  a  rapport  à  la  cure  el  aux  dîmes  de  Solre-Sainl- 
Céry. 

'  Voir  le  dossier,  ci-dMsus,  n*  37  ''" 
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Février  4757. 

N**  43,780.  —  c  Les  gens  de  loi  et  habitans  de  Solre-Saiot- 
»  Géry  contre  les  S"  abbé  el  religieux  de  Floreffe  et  ceux  de  l*ab- 
»  baye  d*Aulne.  » 

Par  arrêt  du  H  février  ^57,  la  cour  décida  que  c  provision--* 
nelleraent  la  compétence  du  vicaire  de  la  paroisse  de  Soire-Sainl- 
Géry,  sera  fournie,  par  moitié,  par  les  intimés;  les  dépeos  A 
soutenir  par  ceux-ci.  » 

Octobre  4759. 

N»  42,744.  —  «  Les  S*"' abbé  et  religieuxd* Aulne  contre  les  S'* 
»  abbé  et  religieux  de  Floreffe.  •  —  Dossier  joint  auN<»  44,S6i. 

Par  arrêt  du  24  octobre  1759,  Tabbayede  Floreffe  fut  obligée 
<  de  fournir  au  vicaire  de  Solre-Saint-Géry,  la  compétence  réglée 
par  décret  de  S.  M.,  aussi  avant  que  les  dîmes  et  biens  qu'elle 
possède  dans  la  paroisse  du  dit  Solre,  s^étendent.  » 

Mars  47GO. 

N*"  42,562.  —  <  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d*Aulne,  en  deux 

»  instances^  contre  le  sieur  Taisne.  »  — Voir  ci -^ dessous,  le 

N*  40,537. 

Mars  4763. 

N*  44,467.  —  t  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d*Alne  contre  le 

>•  S' Taisne.  » 

Juin  4765. 

N*  40,651.  —  «  Le  S'  George  Taisne  contre  les  sieurs  abbé 
»  et  religieux  d*Alne.  » 

Avril  4766. 

N<»  10,337.  c  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d*Alne  en  deux 
»  instances  contre  le  S'  Taisne.  > 


MK    t.  Ar.BAÏF,    D  AI.Nt:. 


25!t 


Ces  trois  derniers  dossieis  ont  élé  annexés  au  N°  12,S63,  qui 
précède. 

L'ablinye  eut  pin  de  ratise  tlons  ce  procès  singulier.  Il  s'agissait 
iTim  d^pôt  de  ^JO.OOO  florins,  fuil  à  Rinche,  chtz  la  veuve  Rûu- 
croix,  b«lle-mère  de  Georf;cs  Taisnc,  <Ie  la  pari  de  l'abbaye,  pour 
tenir  au  paiement  de  la  censé  de  Ilaucroix  à  Ossogne,  qui  Tut 
vendue  par  eux  â  la  communauté,  le  18  août  1757,  pour  2(i,S00 
florins. 

L'arrél  de  la  cour,  en  dale  du  âC  avril  1 766,  Tut  ainsi  rormulé  : 

«  Revu  le  procès  rnire  les  abbc  cl  religieux  d'Aine,  demandeur» 

•  par  reqiiéle  du  SI  octobre  t7S7  el  drlTendeurs  d'une  part,  le 

•  sieur  George  Taisnc,  deffendeur  au  principal,  et  demandeur 

•  par  reconvenlion  d'autre  pari,  ensemble  les  devoirs  cl  preuves 

■  ftiilfs  par  les  parties ,  ensuite  de  l'arrél  du  4  mars  1763,  l'ins- 
»  Itnce  rorméc  par  requête  dudit  sieur  George  Taisne  du  37  mars 
»  176S  jointe  au  procès  principal ,  suivani  ordonnance  par  arrél 

■  du  S!i  juin  de  la  même  année,  tout  considéré  : 

(  Conclu,  faisanl  droil,  d'adjuger  aux  demandeurs  au  principal 
les  Gns  et  conclusions  prises  par  rcquéle  du  21  octobre  1737,  » 
eic.clc. 

Juillet  17(18. 


N*  9,.''59.  —  t  Les  sieurs  abbé  et  religieux  d'.Aulnc  contre 

■  Roland  Philippe  Tricot,  Adrien  Fournicr  et  consors,  maîtres  du 

■  charbonnage  de  51.  Yaast.  • 

Janvier  177C. 

K*  G,827.  —  «  Les  S"  abbé  et  religieux  de  l'abbaye  d'Aine 
*  contre  les  maîtres  du  charbonnage  de  la  Burette.  >  —  Les  plans 
qui  se  trouvent  aux  Hrchivcs  générales  du  Royaume,  sous  les 
•("Ski  et  loi I,  ont  rapport  à  ce  procès,  gagné  par  l'abbaye. 

Décembre  1783. 

N*  4103,  —  «  Les  abbé  el  religieux  d'Aine  el  consors,  contre 
•  Joseph  Parée,  Nicolas  Thiriarl  el  consors,  «  ceux-ci  f  se  disant 
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»  maîtres  et  associés  au  charbonnage  de  la  Louvière  en  Saint- 
»  Vaast.  » 

Dans  la  section  des  plans  du  dépôt,  on  trouve  les  trois  snivants, 
qui  ont  rapport  aux  biens  et  aux  droits  de  Tabbaye,  et  qui  pro- 
viennent des  archives  de  lancien  conseil  souverain  de  Hainaut : 

Plan  relatif  au  différend  mû  entro  labbaye  d'Aine  et  la  demoi- 
selle de  Brias,  celle-ci  ayant  adressé,  le  !)  avril  1754,  au  conseil 
souverain  de  Hainaut,  une  requête  tendante  à  interdire  à  labbaye 
de  construire  un  pont  sur  la  Haine,  derrière  son  château  d'Abon- 
dans. 

Plan  levé  en  t7G7,  pour  servir  au  proci^s  intenté  par  Tabbaye 
d*Alne,  au  sujet  du  charbonnage  de  Saint- Vaast  (avec  un  dossier 
de  pièces  y  relatives).  —  Ce  plan  se  rattache  au  N®  i),35!2  ci-dessus. 

Plan  de  la  seigneurie  de  la  Louvière  appartenant  à  labbaye 
d*Alne:  dressé  en  4785,  probablement  pour  servir  au  proo^ 
repris  plus  haut,  sous  le  N®  4103. 

Enfin,  le  7«  volume  de  la  layette  vi  des  archives  de  la  chambre 
du  clergé  de  Hainaut  contient  des  pièces  relatives  au  procès  pré- 
cité (n<*  26,097),  intenté  par-devant  le  conseil  souverain  à  Mons, 
par  requête  du  1t2  janvier  1726  de  labbaye  d*Alne,  tendante  à 
obtenir  la  main-levée  des  saisies  pratiquées  sur  ses  biens  situés 
en  Hainaut,  du  chef  d'arrérages  de  cotisation  annuelle  établie  par 
cette  chambre,  pour  satisfaire  au  don  gratuit  offert  au  roi  en 
1693.  L*arrét  de  la  cour,  du  28  novembre  1728,  dont  nous  avons 
rapporté  la  teneur  plus  haut,  débouta  Tabbaye  de  sa  prétention  *• 

G.  —  Archives  de  TËtat,  i  Liège. 

Ce  dépôt  n'a  que  trois  registres  et  une  liasse  se  rapportant  à 
Tabbaye  d'Aine. 

Notre  honorable  collègue.  M,  Stanislas  Bormans,  a  bien  touIq 
nous  donner  sur  ces  documents  les  indications  que  voici. 

*  Lacboix,  Inventaire  des  archives  des  chambres  du  clergé,  de  la  noblesse 
et  du  tiers  état  de  Hainaut^  p.  48. 


ar.    s.  ABBAYE    D  AL^E. 


m 


Les  rc^islrps  ont  poirr  tilrcs  : 

1"  Regittre  aux  ituil»  '  des  seigneurs  d'Aulne  jtar  le  Irécen- 
tùr  lie  Huy,  eommi-iiçimt  en  I  fiSO,  e(  finissant  en  1 738, 

2»  Begishe  aux  paies,  de  lllT,  à  1739. 

3*  Begittre  aux  paies  ou  recettes  du  monastère  d'Aulne  à  If  ut/, 
dis  tretrens,  renies  en  argent,  en  graine,  eem  en  argent  et  chapons 
dM»  a  Liège,  Nui/,  Ifesbaie,  Cnndiys  et  environs,  rommençant  le 
i"  mai  n»9  et  finissant  en  17i)Â,  administré  par  F.  Augustin 
Dufresnoy,  religieux  d'Aulne,  Iricensier. 

Pnrmi  lus  pii'cfs  de  la  liasse,  on  dislingire  siirloul  les  suivantes  : 
Dénomhrpmi-nl  (les  leri'csel  prairies  de  !o  censé  d'Hanle.  —  Lisie 
<te$  biens  de  l'abbaye  dnii'f  le  [lays  du  Liège.  —  Échgngc  Tait  entre 
l'abbaye  et  les  Jésuites  de  Hiiy,  en  1 733.  —  Liste  des  biens  de  l'ab- 
haye ,  situes  nu  comttî  de  Namur.  1 700.  —  Liste  des  revenus  du 
colléjfc  et  lie  reçus  faits  par  M.  de  Elaen,  de  Wavre.  I6S;).  — Rensei- 
gnement des  biens  fcodanx  dépendants  de  la  seigneurie  de  Graux. 
ICSfi.  — Visilederi*};liscde  la  NrCTe.  —  Déclaration  delaSei- 
gneurîe  de  Graux,  provimc  de  Naninr.  —  Dénombrement  des 
biens,  cens  et  rentes  delà  recellc  de  Namur.  1787.  —  Ddclaralion 
des  terres  de  Bossut.  —  Déclaration  générale  des  possessions  de 
l'abbaye  sous  la  domination  Tr-inçaise. 

D.  —  ArcbiTes  de  rKlal,  â  Kamnr. 

L'eslimal>le  M.  Jules  Borgnet,  conservateur  du  dépôt  de  Namur, 
nous  a  fait  connaître  que  cet  établissement  ne  possède  de  l'abbaye 
d'Aine,  qu'un  acte,  stir  parcbemin,  passé  par-devanl  le  notaire 
P.  de  Sourdcval,  le  1 1  avril  1 7G4,  et  par  lequel  l'abbé  et  les  reli- 
gieux remettent  en  arrcnlcmeni  perpétuel  à  Joseph  Dubois,  de 
Monligny-sur-Sambre,  moyennant  une  rente  irrédimible  de  16 
ftorjns,  eent-vingl-six  verges,  pied  de  Saint-Lambert,  de  terre 
labourable,  sous  la  juridiction  du  dît  Montigny  :  acte  repris  dans 
one  réalisation  de  la  cour  de  Montigny-sur-Sambre,  du&  juin  1764. 

Ici  s'arrête  le  relevé  des  (lires  et  papiers  (jue  nos  déprils  publics 
d'archives  ont  récupéré  de  la  célèbre  abbaye  d'Aine 
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Le  nom  de  celte  communauté  a  toujours  été  différemment  ortbo- 
firaphié:  Aine  et  Aulnes  ainsi  que  les  actes  du  cartulaire  le  font 
voir.  Ce  nom,  on  le  comprend  facilement^  était  dû  à  la  situation  da 
monastère  dans  une  vallée  primitivement  couverte  d'aunes  ^  Or, 
aine  et  aulne  ont  eu  autrefois  une  signification  identique,  ainsi  que 
l'indique  Roquefort  ',  et  le  mot  Aine  a  été  le  plus  fréquemment 
employé  pour  désigner  l'abbaye:  cVst  pourquoi  nous  Pavons 
préféré,  contrairement  à  Topinion  fort  judicieuse  que  M.  Lebrocquy 
a  émise  dans  son  Histoire  de  l'abbaye  d*Aulne^,  p.  13  note  2.  Ce 
mot  rappelle  tout  naturellement  le  proverbe  qui  se  rattache  à  U 
fameuse  inscription,  pour  laquelle  un  prétendu  abbé,  du  nom  de 
Martin,  aurait  perdu  son  Aine,  c'est-à-dire  son  abbaye,  par  suite 
do  son  entêtement  à  vouloir  laisser  subsister,  dans  cette  inscrip- 
tion, malgré  Tévéque  diocésain,  la  transposition  d*un  point  ^  qui 
lui  donnait  un  sens  tout  opposé  '.  Cette  historiette  a  le  malheur 
d'être  complètement  controuvéu. 

M.  Lebrocquy  dit  que  les  armoiries  d'Aine  étaient  celles  de  Tan- 
cienne  famille  de  Marbais,  dont  Tun  des  membres,  Allard,  devint 
abbé  de  la  communauté  en  1338.  Cet  écrivain  est  évidemment  en 
erreur:  il  aura  vu  un  monument  ou  une  pièce  quelconque  aux 
armes  de  cet  abbé,  et  il  les  aura  prises  pour  celles  du  monastère* 

*  On  lisait  sur  la  porte  principale  du  monastère ,  cette  ioscription  : 

Has  Laiidklinds  skdbs  sasxiT,  kt  Amm 

IhPOSDIT  CLâIIDII  TlCIlf  18  IfOHBlf  IB  ÂLNIS. 

(WiciHÂJis,  Brabaniia  Marianat  p.  813.) 

*  Aine:  aune,  espèce  d'arbre  de  bois  blanc  qui  croit  dans  les  lieux 
humides  ;  ainua,  —  Glossaire  de  la  langue  ronuuie,  1. 1,  p  Si. 

'  Nous  avons  emprunté  5  cet  ouvrage  la  plupart  des  détails  qui  précèdent 
sur  le  sort  dos  archives  d*Aine,  à  Tépoque  de  la  république  française.  Nous 
avons,  eo  outre,  consulté  des  personnes  digues  de  foi. 

^  Uno  pro  puncto  cfcidil  Martinus  asello» 

*  Cette  inscription,  qui  aurait  été  placée  au-dessus  île  rentrée  de  réalise, 
avait  été  ponctuée  de  la  manière  suivante  ; 

Porta  païens  eslo  nulli.  Claudaris  honesto, 
il  fallait  : 

Porta  patens  esto,  Nulli  claudaris  honesto» 


DE  L  ADBAYE   D  ALHE. 


2t:î 


Ubîs  cclleâ-cj  ne  sonl  pas  connues,  cl  le  blason  qriî  liguri;  sur 
la  TUC  du  Tnlibnye,  dans  les  Délices  dit  pays  de  Liège ,  avi?c  la 
devise  :  LAUDiNS  l.vddado  DoHiNtiu,  apparlicnt  â  l'abbé  Cartholonié 
Louant. 

Nous  donnons  ci-dessous  le  dessin  du  sceau  de  l'abbaye  d'Aine. 
Cesceau  repi'é-senleb  sainte  vierge  assise,  tenant  dans  les  bras 
l'enfanl  Jéâiis.  Dans  le  contour,  ou  lit  :  ^  %•■  Caimint  :  e<iVt  :  0(  : 
■Itrit:  if'  atan.  {Si^itlum  conventùs  ecclesie  Béate  Marie  de 
Alita.) 


ÉPILOGUE. 


Notre  tâche  est  terminée.  Elle  a  été  longue  et  ardue.  Mais  nous 
avons  la  satisfaction  de  l'avoir  poursuivie  jusqu'au  bout  avec  la 
même  attention  et  aussi  consciencieusement  que  dès  son  principe. 
Certes^  des  publications  du  genre  de  celle-ci  sont  indifférentes  à 
bien  des  personnes.  Mais  Térudit  en  appréciera  toujours  le  mérite, 
parce  qu'il  sait  que  ce  n*est  que  par  de  telles  entreprises  que  l'on 
peut  enrichir  le  domaine  de  l'histoire  nationale  et  la  débarrasser 
des  erreurs  qui  y  pullulent  encore  et  dont  tant  d'écrivains,  depuis 
Augustin  Thierry,  se  sont  vivement  préoccupés. 

La  mise  en  lumière  des  cartulaires  a  été  considérée,  depuis  long- 
temps, comme  fort  importante.  Pour  notre  part,  nous  y  consacrons 
volontiers  nos  moments  de  loisir,  et  tout  ingrat  que  semble  être  ce 
travail,  nous  y  trouvons  un  véritable  attachement. 

Puisse  notre  Mémoire  sur  le  cartulaire  et  sur  les  archives  de 
l'abbaye  d'Aine  être  bien  reçu  des  savants  auxquels  il  s'adresse  1 


ANNEXES. 


t*  orttiagrflpbiM  il'ahBmimiâ 


Ckirte  pir  Uiiarlle  Alhcroa  II,  éiîqoc  de  Lirg*,  à  la  demande  d«  l'abbr 
Bavnld ,  mlorlBC  les  rcligieni  iIMIdc  à  suiire  la  rngtc  de  Tordra  de  Saiil- 


In  nominc  sancte  et  indivîdue  Trinitalis.  Albero,  Dci  gralia 
Lcodicnlium  episcopus,  omnibus  lam  prcsenlibiis  qiiam  posleris. 
Ecclesiaslici  modcraminis  iurum  decet,  siciit  disloilH  currigere, 
sic  que  bona  suni  in  melius  carilatis  sluilio  sublcvare.  Eaproplnr, 
ego  Albero,  Dei  gralia  Leodienlium  hiimilis  ministcr,  Alnensem 
ecclesiam  cansiderans  coUdianis  laborare  defectibus  el  cjm  delri- 
menlo  religionis,  ractiltalum  ut  posscssioniim  suaruni  grave  suslî- 
ticre  dispcndium,  communicalo  ciim  ecclesia  nostra  coiisilio,  poslu- 
linle  venerabili  Traire  Radiilpbo,  loci  ipsiusabbate,  qui  de  coiiimuni 
clericorum  viia  '  ad  regiilaris  proressionis  se  nilcbalur  IransTerre 
propusilum,  ecclesiam  ipsani  secuiidum  regulam  beali  Aiigusiini, 
censui  sub  ciiisdem  personc  regimine  convetiicnlius  ordinundani. 
Quo  de  religionis  proposilo,  quod  in  animo  habebst  implente 
pic  conversionis  cITcctu ,  cl  ad  Dcum  sub  regulari  habilii  tola 
Demis  inlenlione  convcrso,  confîrmare  dignum  duxi,  pontilicalis 


<  Celle  riï  commune éUil-rlIecelle  lie  saint  ttcnoil.  ou  simplemeni  ccl'o 
■le  sginl  Caloraban  ?  —  Voir  :  C.  Vindeb  V^ht,  La  premieri  lainls  en  Ucl- 
gi^ut,  [Revue  Irimestrielle,  oclobre  IS63,  pp.  67-97]. 
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auctorilatis  munimine,  quod  agcbat  et  novum  ccclesie  slatum,  ad 
honorem  Dei  et  apostolorum  principis  Pétri  et  Pauli ,  quoram 
honore  et  nomine  dedicata  predicta  esse  cognoscitur  Alnensis 
ecclesia,  mansuro  \n  perpetuum  privilegio  communire,  ne  novelle 
plantationis  germina  maie  radicata,  novus  turbo  disperderet, 
et  antiquus  ille  christiani  nominis  inimicus  aditum  invenirel,  quo 
pullulantis  boni  honestatem  devenustare  posset  in  semine,  Statui- 
mus  igitur  et  episcopali  auctoritate  decernimus  ut  predicta  ecclesia 
sub  rcgularihabituetbeati  Augustini  régula  perpetuo  in  posterum 
tempore  perseveret,  nulliquc  unquam  seculari,  vel  ecclesiastice 
persone  liceat  nostrum  hoc  mutare  vel  evacuare  decretum,  sed 
inconvulsa  maneat  et  illibata  nostra  disposition  et  decedente  locl 
ipsiusabbate,  secundum  canonum  institula et beali  Augustini r^u- 
lam,successoreligalur  idoneus,cum  nostro,  acsuccessorum  nostro- 
rum  assensu  et  dono,  qui  et  Leodiensi  ecclesie  debitam  in  omnibus 
exhibcat  subieclionem  et  obedientiam,  et  secundum  antiquam  eius- 
dem  ecclesie  consuetudinem  in  ordinc  vicis  sue,  mihi  et  succès- 
soribus  meis,  cum  nécessitas  fuerit,  tanquam  capellanus  S  assis- 
tât, salvo  statu  et  honcstale  ordinis  sui,  et  iuxta  religionîs  propo- 
situm,  circa  subditos  salutem  opcretur  animarum.  Habitus  autem 
Deo  inibi  servientium  fratrum  talis  sit,  qui  occasione  vanitatis 
careat  et  nichil  novitatis  aut  superâuitatis  redoleat.  Cappas  gestent 
nigras,  et  super  pellicia  linca^  que  nec  rcprehentionis  aliquid  aut 
detractationis  habeant,  ne,  si  forte,  causis  exigcntibus,  iu  conven- 
tum  nostrum  venerint,  dissimilcs  nobis  habitus  novitate  invenian 
tur.  Si  quis  autem  hanc  nostre  conslitutionis  paginam  sciens,  temere 
contra  ire  temptaveril,  et  quod  tam  iuste  et  rationabiliter  factum 
est,voluerit  iniqua  machinationeconvellere,  eterne  malédiction! 
subiaceat,  atquc  a  sacratissimo  Christi  Ihesu  corpore  et  sanguine 
alienus  fiât,  et  apostolorum  principis  Pctri  et  Pauli  sentiat  olTen- 
sam ,  quos  eadem  ecclesia  defensores  habel  et  advocatos.  Actum 
Leodii  féliciter  anno  ab  incarnatione  Domini  M<*  C*'  XL**  IlIJ**,  indic- 
tione  vij',  régnante  Conrado  huius  nominis  secundo,  présidente 

*  L  abbé  d'AInc  élait  chapelain  de  Tévèque  de  Liège. 
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H^odieasi  cathcilrc  Albcrone  ij°.  Iluic  rci  lestes  inicrracrunt  : 
Kleinrïcus,  preposilus  ;  Elbertus,  archidJaconus;  Dotio,  archidia- 
«=^nus  ;  Johannes,  archidJaconus  ;  Ptiilippus,  ardiidiaconus  ;  Jtnin- 
Ixaldiis,  dccanuâ  ;  Nicliolaus,  canonieus  et  prcpositiii  Saiicli-Dyo- 
Viisii  ;  Wido  deWahurlh,  canonicus  ;  Pelrus,  canonicits  ;  lialduiiius, 
^^nonicus  et  magistcr  scolaniin  ;  Elliertus,  abbas  Sancti-Jacobi  ; 
'^Vnzelinus,  atibas  SancIi-LaurenlJi  ;  Lucas,  abbas  Sanclonim  Apos- 
■  oloruni  in  Cornclio-Montc  ;  Aniulplius,  abbas  de  Genblous. 
(Fol.âducirlulaire.) 


I"' 


Burili,  éièiuodo  liégo,  dédire  avoir  remi»,  arec  l'asso aliment  de  bd a  églîM 
ralhf dnilfl  cl  nous  ferUines  uaditiuaii ,  ï  Dernird ,  abbi  dv  Cliiniux  ,  dn 
b«nne  iDcmoin  ',  rrglisr  d'Aln«,  aiet  ih  dé|H'iiilanrfs ,  poarj  ébblinme 
Sklibi)»  de  son  ordre.  Il  saDrlisone  te  nouTpl  clablisseiDeut,  ri  Tail  cennallre 
s«i  droltj  et  «es  obligilions. 

IIS8. 


-V"  itominc  sancle  et  indlvidut!  Trinilâlîs.  Egn  flctiiicus  sccuii- 

'f*^^,   Dci  gralia  Leodiensis  cpiscopus,  omnibus  lidclibus  lani  prc- 

^^'■libus  (juam  Tuturis.  Dîgnutn  est  ul  que  fiunl  in  [cmpore  sic 

l'^^'n^rinur,  ne  niuleniur  cum  lempore,  aul  oblivione  depcrcanl. 

~      ^'Ur  notum  sii  imivcrsis  qiiod  ego,  consilio  el  coiisensti  lolius 


^^***i  icnsis  cccicsie,  in  manu  Oomini  Bernardi  bonc  mcmoric  Cla- 
^**  I  lensis  abbalis ,  ccctcsiam  de  Alna  ciim  omnibus  appcndiciis 
'^      dcdi ,  ea  videlicel  valionc  ui  ibidem  abbaliam  sui  ordinis 


^^  KainlDernaniÈlail  mort  en  1153.  A  la  fin  ilo  rannéo  IU7,  il  avail,  à 

^_,   '*»'ii!ro  de  réïÈijiio  de  Liège,  Iransformù  Aine  en  une  abbaye  <lc  son 
,1=  *j_*~«i,  ely  avait  cnvojû  franuou  do  Morvaux  {de  Uortua  VUla)  |iour  ta 
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constilueret.  Sed  quoniam  cadem  ecclesia  allarîa  quedam,  décimas, 
servos  et  ancillas  possidebat,  que  homines  ordinis  illiiis  ordinale 
lenere  non  poterant,  predictus  abbas  omnia  ea  in  manu  mea  red- 
didit  ut  ego  et  omnes  successores  mei  in  perpetuum  possidererous, 
scilicel  décimas  de  Golzies,  et  de  Landellies,  et  de  Alna,  et  de  Mo- 
rennies,  servos  et  ancillas  omnes,  omnes  etiam  décimas  de  Baldri- 
buz^  prêter  nutrimentorum;  partem  eliam  quandam  décime  de 
Burgaldes,  fratribusde  Vileir,  rogatu  Domini  abbalis  Clarevalicnsis 
et  fratrum  de  Alna,  concessi  possidendam.  Fralres  de  terris  quas 
in  valle  de  Alna  in  presenti  possident,  non  dabunl  décimas;  si 
quas  vero  ex  hinc  ibidem  adquisierint ,  décimas  cum  ceteris  con- 
sueludinibus  persolvent,  exceptis  nutrimentis,  ut  dictumest.  Dotes 
etiam  altarium  concessione  nostra  retinuerunt,  exceptis  honestis 
mansionibus  sacerdotum.  Silvas  de  Alna  et  aquas  et  piscatorias 
omnes,  salvo  iure  castelli  de  Tuin  et  usu  rusticorum,  donatione 
mea  fratres  in  perpetuum  possidebunt,  excepte  quod  piscatorie, 
quamdiu  in  provincia  de  Tuin  ero,  mee  erunt.  Leodii  quoque  michi 
antiqua  consuetudine  servient.  Fratres,  de  terris  omnibus  quas  de 
manu  mea  in  Alna  et  Baidribus  possident,  reditus  debitos  tam 
in  annona  quam  in  denariis,  quod  etiam  ad  guaitam  de  Tuin 
perlinel,  plenarie  solvent.  A  ceteris  autem  consueludinibus,  tam 
de  bonariis  faciendis  quam  carrucis,  vcl  carris,  vel  diebus,  ceteris 
quoque  minutis  exactionibus ,  liberi  erunt,  et  annuatim  pro  his 
omnibus  quinque  solides  Namucensis  monete  persolvent.  Si  quid 
vero  terrarum  fratres  in  supradiclis  territoriis  deinceps  adquisie- 
rint, quicquid  iuris  vel  iusie  consuetudinis  rustici  debent  et  deci- 
marum,  ipsi  quoque  persolvent.  Si  vero,  quod  hactenus  fieri  non 
poluit,  contigerit  viilam  de  Alna  transferri  quantum  terrarum  in 
ea  rusticos  constiterit  possidere,  tantumdem  fratres  infra  terri- 
torium  de  Sambriu  mutuo  dabunt.  Quod  si  amplius  in  eorum 
translatione  expendi  contigerit,  quicquid  consilio  et  dispositione 
duorum  quos  ad  hoc  ego  et  duorum  quos  ad  hoc  abbas  nomina- 
verit,  expensum  fucrit,  fratres  de  suo  persolvent.  Super  piscatores 
de  Alna  iusticiam  retinui.  Pro  recompensalione  igitur  supradic- 
torum  omnium,  consilio  et  assensu  totius  capiluli  nostri,  supra- 
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dîctis  fralPibiis  concessi ,  et  libère  dedi  quicquid  iuris  in  villa  da 
Fonlones  possidebam,  in  terris,  aquis,  silvis,  praHs  el  pascuis,  quic- 
quid (liiminii  el  distrlvlionis  ;  cxceplo  qiiod  piscalorias ,  cl  lerms 
ad  cas  perlinentes,  cl  guclam  r^slelli  de  Tuin ,  et  quod  capcllani 
est,  el  molcndinum  rncum  in  ninnu  raca  relinui.  Quod  capcllani 
est,  fraires  concessione  mca  ccnsu  perpeluo  xxx"  solidoruni 
Valenccnentium  iam  adquisierunl.  Si  vero  contigerit  fraires 
ibidem  raolendiaiim  consiruerc,  et  monstrari  polucrit  meum 
aliquid  impcdinienli  vet  damprù  pati  ,  ipsi  iusta  cslimalionc 
restituent.  Si  quid  vcro  super  islis  que  in  manu  mca  retineo  iniu- 
rie  mîcbi  faclum  fuerit,  si  miclii  placueril,  per  villicum  abbalis 
et  miaisleriales  cîus  insticiam  requiram  et  rccipinm.  Quicquid 
vero  ccnsus  el  rcdilus  villam  michi  modo  debcre  conslat,  fratres 
in  perpetuum  solvcnl.  Summa  aulcm  dcbiti  hccesl,  viginli  scx 
sofjdi  et  novem  dcnarii  Nammucensis  monctc,  quatuordccim 
panes,  et  viginli  qualuor  puis  '.  Homines  Teodales  in  manu  mca  et 
iusticin  reltnco,  ca  videljcct  ralione  quod  si  fralres  lerras  eonim 
ipsorum  conâensu  habere  potucrinl,  libcre  et  absque  ulla  exac- 
tione  concessi  possidcndas.  Hcc  aulem  oninia  facla  sunl,  satvo 
iure  advocalionis,  el  iusiis  usuariis  rusticorum,  et  casielli  mei 
lie  Tuin,  cxceplo  quod  abbaliam  de  Alno  ab  omni  iure  advoca- 
lionis conscnsu  advocalorum  absolvi.  Frnlrc!i  Iam  libcre  el  quiele 
Qtego,  si  vuluisscm,  novellubiinl,  edilicabunl,  et  de  supradiclis 
ad  ulililatein  eccicsie  sue  pro  arbitrio  suo  racienl.  Ut  aulem  hec 
flmnia  Grnia  et  inconvulsa  pcrmancanl,  auctoritale  iiosira  Grma- 
niiis,  el  sigillo  munimus,  et  omncm  guarenlisiam  et  prolectioncm 
promillimus.  De  nona  de  Goizies,  ad  nhbaliam  Leodienscm  perti- 
nente, nichil  Tralribus  prediclis  concessimus.  Quicquid  aulem  ad 
guelDï  supradictas  in  prcsenti  pertinel,  fralrcs  cciisu  perpeluo  con- 
crssionc  mca  iiij"  solidorum  Valcncenentium  edquisierunt.  Huius 
rei  lésiez  sunl  :  Alexander,  prepositus  ;  Elbertus,  Reinerus,  Al- 
nalricus,  Balduinus,  Pbilippus,  Bruno,  archidiaconi;  Ilubertus, 


'  Paît.  Liaci  :  pullas,  poules 
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decanus;  Jobannes ,  sacerdos  ;  Henricus,  can(or  ;  Theodericus, 
Henricus,  Walterus,  diaconi;  Lambertus,  Willclmus,  Wedericas, 
subdiaconi  ;  abbas  de  Sancto  Jacobo,  Drogo  ;  abbas  de  Floreffia^ 
Gerlandus;  abbas  de  Villari ,  VIricus  ;  abbas  de  CamberoDi 
Gerardus  ;  cornes  de  Los,  Lodovicus  ;  Manasses  de  Hirce  ;  de 
famiiia  :  Lambertus,  Arnulphus  de  Hoyo.  Aclum  Leodii  anoo 
incarnationis  dominice  M®  C<*  LVIIJ**,  régnante  Frederico  impera- 
tore. 

(Fol.  2  V»  du  cartulaire.) 


II. 


Bauduin  IV,  comto  de  Hainant,  confirme  Fabbaje  d*Alne  dans  la  paisible  possession 
de  la  terre  qne  Guidon  de  Hondeng ,  Hagues  de  Péronnes,  Thierri  et  st  miro 
lléluide,  et  Gantier  de  Strépj  lui  ont  cédée,  moyennant  un  cens  de  cinq  sols; 
de  la  terre  et  du  bois  qne  Bernems  de  Saini-Vaast  Ini  a  abandonnés,  sois 
un  cens  de  quatre  deniers  ;  enfin,  de  Talleu  et  des  droits  que  lui  ont  donnés 
à  Gœgnies,  Benard  de  Gœgnies  et  Éljas,  son  parent. 

tt59. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitalis.  Ego  fialduinus ,  Haio- 
nensîum  cornes,  omnibus  tam  presentibus  quara  futuris  in  perpe- 
(uum.  Que  pia  devolione  a  fidelibus  conferuntur  ecclesiis,  prin- 
cipum  debent  auctorîtate  firmari ,  quos  ad  hoc  divina  potentia 
sublima  vit,  ut  ecclesiaslice  paci  et  servorum  Dei  utilitatibus  de- 
beant  providere.  Eapropter  concedo  Alnensi  ecciesie  et  fratribos 
in  Cysterciensi  ordine  Deo  inibi  servientibus,  terram  quam  Guido 
de  Hosdenc  et  Hugo  de  Perona  et  Theodericus  cum  matre  sua 
Heluide  et  Gualterus  de  Stirpeio  eisdem  légitima  donatione  tra- 
diderunt,  sub  assignato  quinque  solidorum  censu,  iure  hereditario 
possidendam.  Volo  etiam  ut  ecclesia  prefata  quiele  perpeluo  pos- 
sideat  terram  et  silvam  quam  ei  ficrnerus  de  Sancto-Veda$to«  sub 
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d  quatuor  denariorum ,  hcrcdilnrii;  possidcndam  légitime  tn 

Kosinam  donsvit.  Pulururum  quoijuc  memoric  commendo  qiiod 

^ardus  dp  Goegniz  el  llclyas,  tognariis  eius,  quicquid  allodii, 

X|uidjuns  in  lerrilurio  ciusdem  ville  scillcel  Goegniz  possi- 

ktntin  terris,  silvia,  aquis  et  pascuis,  sicul  libère  quidem  pos- 

pierani,  sic  etiam  libère  ac   ]ci;ilime  per  manum  mcom  eidem 

e  ÏD  elemosinam  Iradidcrunl.  Hec  igitur  oinnia,  ul  nulla  pos- 

itivione  deleri,  nullius  rectomalione  conculi,  nullius  infringi 

Mrniîa,  scripto  conflrmo,  sigillo  ineo  munio,  omriem  prolcc- 

Hiem  promillo  et  testium  subscriplionc  corroboro.  S.  abbatis 

Arnulphi  de  Brochoroil,  S.  Euslacliii  de  Ru<-z,  S.  Haldrici   de 

Roisin,  S,  Theodcrici  de  Linge  ',  S,  Lodoviei  cl  Karoli  de  Frasna. 

Actum  anno  Domini  M"  C"  LVIJ". 

(Fol.  \i2  vducarlulairc.) 


■niiii  IV,  (omit  de  KainaDt,  (onDrinï  h  doDalian  h'ile  k  l'abltajf  d'tlnd,  par 
^n  de  QaarlE ,  h  gène ,  it  suu  alleu  de  Bcaurieu ,  m  1  l'eleri ,  et  d«  u 
qu'elle  pmijdiit  ji  Fraimenuoiil. 


la  Domine  sancle  ei  individue  Trinitslis ,  Palris  el  Filii  el  Spi- 
isuncli.  Ego  Ualdiiiuus,  come^  Uaynoensis,  laiii  rLilurisquam 
wnlibus  in  perpcliium.  <Juia  pleruniqne  soient  que  bon»  liuni 
no  aul  oblivione  aul  mulabiiilatc  huinana  dderl ,  dignuni 
imimus  traderu  memoric  quod  Suru  do  Quurla,   ancilla  mea. 
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allodium  quod  habebat  Peleri,  qui  vocatur  Pulcher-Rivus,  et 
quod  possidebat  ad  Frai  mer  mont,  manu  mea  et  concessione ,  eccle- 
sie  beati  Pclri  *  de  Alna  in  elemosinam  conlradidit.  Quod  ut  ratum 
sit,  caria  et  sigillo  noslro  confirmamus.  Huius  rei  testes  sunt  : 
Gil tenus  de  Pissant^  Obertus  de  Bruila,  Godefridus  de  Binz,  Ma- 
theus  de  Haverech,  fiernardus  de  Grandi -Rivo.  Aclura  est  hoc 
anno  incarnali  verbi  M»C<»LVIIJ«,  présidente  ecclesie  Romane 
papa  Adriano,  régnante  imperanle  Frederico,  sub  episcopo  Ca- 
meracensium  Nicholao. 

(Fol.  111  du  cartulaire.} 


III. 

BaaduiD  IV,  eomte  de  Hainaat ,  eonfirme  la  cession  faite  à  Fabbaye  d'Aine ,  |^r 
Enstaehe  dn  Rœnli  et  son  fils ,  du  droit  de  ficomté  sur  sa  grange  on  ferme  de 
la  Lonfière,  sitnée  à  Saint-Vaast,  oà  ils  préleuient  ce  droit. 

1168. 

In  nomine  domini  Dei  eterni.  Ego  6.,  Hainocensium  cornes, 
modernis  et  posleris  in  perpetuum.  Quum  facta  mortalium  tem- 
poralemseqnunturmotum,  utiliter  provisumest  lilleriscommittere 
que  fiunt  in  tempore,  ne  per  successorum  oblivionem  pariter  mu- 
tentur  cum  tempore.  Hac  ergo  ducti  consideratione»  neecssarium 
estimavimus  pagine  huic  inseri  quod  Eustachius  de  Ruz  et  fîlius 
eius,  Eustachius,  jus  quoddam  heredilarium,  quod  vulgo  viscontez 
appellalur,  Alnensis  ecclesie  fratribus  in  grangia  de  Lovaria  que 
in  tcrritorioSancli  Vedasti,  in  quo  prefatum  jus  habebant,  sitaest, 
ab  omni  exactione  liberuni  dimiscrunt,  et  tulniu,  et  quicquid  iaris 
ad  ipsara  contet  pcrtinet,  in  predicta  grangia  et  confinibus  eius, 

*  L'église  d'AInc  avait  été  primilivemenl  dédiée  à  saint  Pierre  et  à 
saint  Paul. 
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tendentibus  el  emcnlibus,  eundo  et  redcundo,  absque  huius 
modi  qucsiîonis  occasione,  in  elcniosinn,  pro  remedio  anime  sur, 
olJin  uondonnvcruril.  Poslmodiim  vtro  in  faciiï  curie  mee.,  me  de 
quo  ipsnm  visutnlcl  leneliani,  (ilioqurr  nipo  Baldiiino,  presentibus 
et  essentieniibus  preiliclis  rmlribiis,  nicbilaminus  libère  per  ma- 
meam  aiïailBverunt.  El  ul,  nullo  reclamanle,  niillo  in  pos- 
lenim  csvillanlp,  nemine  cahimniam  facienle,  iiuius  pagine  noslre 
'  inTringaïur,  protecLionem  omoem  et  dcfcnsionem  prorail- 
lintus,  sigjlli  nostri  auclorilalc  munimus,  leslesqiic  subscriplos 
ad  confirma nda m  el  rememorandam  veritalem  in  rutiinim,  assi- 
gnomus.  Testes  :  Gozuinus  de  Angin,  Lodiiicus  de  Fraine,  Ila- 
vinalus  de  Kc«rcl  ',  Gozuinus  de  Tulin,  Gillcnus  de  BeatmonI, 
Adam  de  Turre,  Thcodcriciis  de  Quarcum,  Actiini  aiino  ab  incar- 
naljone  domini  U»  C  LX"  VIU",  indictione  prima. 

(  Fol.  143 ilu  carlulaire.) 


IV. 


klWa  IV|  (onite  de  lUinant,  ratiSe  la  donation  faite  à  l'abbnic  d'Mne  par 
ItalUcr  ie  nsudtag  cl  lllard,  son  BU,  de  la  diioe  qu'ils  auienl  sur  les  IcrrH 
fHl'atlKije  passédait  ou  pournlt  pflïsid«r  i  11  baiiére.  l(rriti)iredeSaint< 
liul,  jn«|a'i  trente  bcnicra,  et  ce,  mejenDanl  un  tcan  de  quatre  deniers  d« 
Valcocienues. 

IISM. 

In  Domine  sancle  cl  individnc  Trinilalts.  Ego  B.,  cornes  Hai- 
■■f>c«i$iumi  Tuluria  et  presenlibus  in  perpcluum.  Bonorum  prin- 


'  Cg  tciiniRur  kI  cerlHiucmenl  celui  dont  Gisltbprt  puric  plusieurs  Ma 
'"Haclironique,  où  son  nom  est  écrit  HiEluide  Kaiirm  (pp.  ^8  vl  111), 
ttCauren  (p.  8*),  el  Uatiui  île  Knuren  (p.  17S  de  l'édilioii  du  marquis  du 
'■^xickr).  Celait  ruades  conseillers  el  des  couipagnous  d'armes  île  Buu- 
dlilIV. 
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cipum  est  sic  milicic  seculari  deservire,  ut  militanlibus  Christo 
curam  non  negligaut  impendere,  quatinus  queecclesiis  a  fidelibus 
conferuntur,  ipsorum  auclorilate  et  defensione  sic  tueantar  ut 
nullum  detrimentum,  nullum  incommodura  de  rébus  sibi  collatis 
ipse  ecclesie  in  posterum  patiantur.  Notificetur  igitur  et  modérais 
et  posteris  quod  Walterus  de  Horsden  et  filius  eius,  Alardus, 
partem  décime  sue  quam  in  territorio  Sancti-Vedasti  habebant,  in 
terris  videlicet  quas  fratres  de  Alna  apud  Lupariam  in  présent! 
possident,  et  in  futuro  usque  ad  triginta  bonuaria  acquirere  pote- 
runt,  prefate  Alnensi  ecclesie  in  elemosinam  condonaverunt,  et 
per  manum  Guidonis  de  Fontaines»  de  cuius  feodo  ipsam  dedman 
tcnebant,  coram  hominibus  suis  et  predicte  ville  Sancti-Vedasti 
scabinis  et  parochianis,  eidem  assigna  ver  uni;  deinde,  in  presentia 
mea,  ipsam  donationem  recognoscentes  légitime  in  perpetanm 
tenendam  concesserunt,  et  hocsub  annuo  ccnsu  iiij<*'  denarioram 
Yalencenensium,  in  nativitate  sancti  Johannis  Baptiste  solvendo- 
rum.Qui  tamendenarii,si  forte  aliqua  occasione  intervenieiite  sta- 
luto  die  soluti  nonfuerint,  posteasineiuris  lege  et  aliqua  exactiooe 
poterunt  restitui.  Et  ut  hoc  ratum  et  inconvulsum  imperpetuam 
maneat,  presenti  pagine  commendavi,  sigilli  mei  auctoritate  sig- 
navi,  tcslibusque  subscriptis  confîrmavi.  Testes  sunt  :  BalduiniHi 
filius  meus  ;  Anlonius,  dccanus  ;  Eustachius  de  Ruez  ;  Guide  de 
Fontaines  ;  Galterus  de  Horsden  ;  Gillelmus  de  Bealmont  ;  Thea- 
dericus  de  Strepiz  ;  Gillardus  de  Horsden.  Scabinorum  Saneli- 
Vedasli  :  Theodericus,  Hisdebrandus,  Gillardus,  Bernardus.  Paro- 
chianorum:  Balduinus,  villicus,etReinardus,  frater  eius,  Matheos, 
\yalterus  Fumirc.  Actum  féliciter  anno  incarnât!  verbi  M^  C^  LX* 
VIIJ*',  indiclione  prima. 

(Fol.  306  v°  du  cartulaire.) 
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laiduin,  rtmlt  de  llaiaiiil,  st  rrrnnii.iit  ûUgr  ies  ronTCDlions  pas.strs  fnirc 
l'iUiir  d'idMTlUnulirr  dr  Fflnlain«,  loadiaal  Ifs  posKcssion-i  iv  it\ai-t'i 
k  Siill-f usi,  h  DondrDg  cl  i  G<EgnJ(s. 

(San»  date.) 

la  nomiae  sancle  et  individue  Trinilalis.  Ego  Dalduiniis,  liai- 
■Boensis cornes,  scriplo  prescnli  nolura  Tacio  tampresenlibus  quam 
lAiluris,  qiiod  Itujus  modi  conveiiliones  exislunl  inlcr  eccicsiam  de 
Alna  e(  Wallcrutn  de  Fonlaiiies.  Alneasis  ccclesia  pro  Wallero 
mponsura  erJl  Gislebcrlo  Chaveal  de  Binz,  de  scxies  viginli 
rcjs  et  sexaglnla  libris  argcnli,  roagni  ponderis  et  novorum  Va- 
uieÎHcmiiiin,  alqiic  huius  pecunie  quanlilalem,  infra  1res  onnos 
tiiolvel,  singulis  videlicel  ennis,  xl'  marcasel  Jix^  librasacapUe 
irianii  usque  ad  pcnlcroslcn.  Ad  solvcndam  Jluquc  prediclam 
iODiam,  idem  Wallcrusmisil  in  manu  abbalis  et  fratrnm  de 
ilRBi)uicqiiid  Icnet  m  lerriloriis  de  Sanclo-Vedasio,  cl  de  Ilns- 
i,  et  de  Gocgnics,  in  terris,  pralis  cl  molendinis,  ea  ralionc 
|god  de  omnibus  rcdditibus  et  possessionibus,  atque  utililalibus 
^  de  prediflis  cxierunt  villis,  valens  quatuor  denarios,  non 
xàpiul,  donccomnis  qnanlilas  memoratc  pecuniu  snluln  fiierit, 
prêter  forisfacla  et  excessus  qui  in  silvis  conligerint.  Prcterea 
fnires  de  Alna  omnia  rura  dominica ,  que  idem  Waltt^nis  ibidem 
posiidct,  ad  medittalem  coleiil,  el  «nam  parlera  pro  laboribus  et 
npensis  suis  habebunl,  alteram  vero  ad  solvcndam  pccuniam 
^puiabunt.  Quod  si  ex  ea  lotam  quaiitilnlem,  qua  singulisannis 
dfpulata  est,  solverc  nequiverini,  et  suam  propriam  ad  supplcn- 
damiolulionemsupererogaverint,  easdem  terras  cum  omnibus  rcd- 
<lilitiiu  icnebunt  duticc  omne  debilum  salulum  et  omne  dampnum 
tti  reslauralum  Tuerit.  Decognovil  quoque  ni  concessil  ipsc  Walle- 
^  cisdcm  rratribuj  omnia  usuaria  inpascuis  et  in  silvis  suis,  sicut 
iioiiiiiijbus  et  mansionariis  suis,  ticc  omnia  gesia  sunt  conscnsu 
ti  veluQtnic  pairis  sui  Gitidonts,  cl  matris  sue  Aeltdis,  et  uxoria 
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sue  Mathildis,  alque  fra(rum  suorum  Guidoniset  Fulconis.  Haios 
rei  tcsUs  et  ostagius  sum,  ego  Balduinus,  cornes  Bainoensîs.  Testes 
quoqueet  iideiussores  sunt  :  Euslachiiis,  senior  de  Ruez,  et  Eus- 
tachius^  filius  eius  ;  Balduinus,  caslellanus  de  Mons  ;  Henricas, 
caslellanus  de  Binz  ;  Robertus  le  Valge. 

(Fol.  149  du  cartulaire). 


VI. 

BaodoÎD  IV,  eomto  de  Rainant,  appronte  Tabandon  fait  par  Ghislaiii,  èhâtelaiiie 
Beanmont,  et  ses  fils  Ghislain  et  Gossnin ,  en  faTeor  de  Tabbaje  d'âhe,  de 
tons  les  droits  qn*ils  pontaient  afoir  sar  Fallen  que  Sara  de  Beauiei  kd  a 
donné,  etc. 

tt90. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitalis.  Ego  B.^  Hainocensium 
cornes,  omnibus  tam  modernis  quam  posteris  in  perpetuum.  Prin- 
cipatusnostri  gubernatio  nos  hortatur  Christi  pauperes  nobis  in  ter- 
ris conciliare,  ut  eos  palronos  in  celis  habere  inveniamus.  Deeel 
igitur  que  a  (idelibus  pie  conferuntur  ecclesiis,  principum  aucto- 
ritate  confirmari  et  protectione  conservari.  NotiGcetur  ergo  condb 
in  futurum  successoribus ,  quod  Gislenus,  caslellanus  de  Bello- 
monte,  et  filii  eius,  Gislenus  et  Goszuinus^  omne  jus  et  dominium, 
omnem  querelam  et  conventionem,  etquicquid  potestatis  habebant 
in  allodio  quod  Sara  de  Beilo-Rivo  Alnensi  ecclesie  in  elemosinam 
donavit,  eidem  ecclesie  liberum  dimiserunt  ;  pascua  etiam  qoa 
prius  communia  erant  tam  de  Bello-Rivo  quam  de  propria  terra, 
communia  esse  recognoverunt  et  concelserunt  ;  omnia,  deniqae, 
que  in  ipso  allodio  sive  iuste  sive  iniuste  possidebant,  prefate 
Alnensi  ecclesie  in  elemosinam  perpeluo  tenenda,  in  presenti 
mea,  conlradiderunl  ;  homines  autem ,  id  est  colonos  et 
tam  suos  quam  ecclesie  in  ipso  allodio  commnnentes,  alibi  traos — 
ferre  et  tant umdem  terre  quantum  ibi  possidebant  eis  dare  sta — 
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Prcdicla  vcro  eccitsia  iuaticiBm  cl  quicquid  polesinlis  cl 
dominii  îd  prcrali  iillodîi  colonos  hubebat,  eidem  Gîslcno  et  herc- 
dibus  cius,  legilime  lenendum  concessil.  Quod  si  Torte  Gislenus 
colonis  Icrrarum  suarum  iuslam  commulalionem  in  terris  culliâ 
ad  presens  rcsiiluerc  non  potucril,  fralres  Alncnsis  ccclesie  in 
silvis  cl  arbuslis  ipsius  Gisicni  ubi  cis  ralionabitllcr  demoiis[rav«- 
ril,  terram  novellabunt  el  cxcolcnr,  quanlum  ruslicis  in  legilima 
commulalionc  sulTiecre  poleril  ;  ipsajTi()uc  lerrara  lam  diu  icne- 
bonl  doncc  sumplus  suos  et  quicquid  in  novcllando  expcndcrini, 
plenarie  rccipianl.  Piclerea,  iii  villa  Aixaut  fcodo  Gisicni,  supra- 
dicli  fratrcâ  reddilus  omncs  el  quicquid  ipsius  csl  quoadusque 
Irecenlas  el  Ix'  libras  recipiant  in  pace,  et  sine  omnt  calumpnia 
tenebual.  Ilorum  omnium  tcslis  cl  fideiussor,  ego  Balduinus 
conies,  eiisluns  icnendu  et  conscrvauda  dectruo,  omnem  prolec- 
liouempromitlo,  Sigilli  mei  aiiclorilale  muniens,  lestibussubs- 
eriplis  conGrmo  :  Johanncs  de  Rocba  ;  Heniîcus,  caslellanns  de 
Binz  ;  BaUluiniis,  castcllanus  de  Mons  ;  Dibcrliis  de  Cumcs  ;  llen- 
ricris  de  Nasle.  Aclum  anno  incarDali  vcrbi  M"  C°  LXX°,  indic- 
tiooc  îij  * . 

(Fol.  lia  Jucarlulaircl. 


nirililurr  ditnn»  pir  Itaniluin  V.  fornlc  tie  llaiBint .  ta  préHeofp  dn  s 
kiroBt.  à  Rolirrt  d«  JcniinapFs,  son  féal ,  de  l'iilleD  du  Cnkaiifs,  ivadu  à 
'rrnicr  ^r  lei  nit  de  FuIcuIq  de  Coarsoln. 


Iq  nominc  Palris  et  Filii  el  Spirilus  sancli ,  amen.  Ego  Baldui- 
'**'*,  Dei(;ratia  Ilaionensis  cornes,  lam  prcsenlibus  quam  Tuturis 
'^*'Qc  el  in  posterum,  nolum  fieri  volo  quod  lîlii  Pulcuini  Je  Cur- 
'"Olra,  Gsbertus  el  Egidius.  allodium  suum  de  Colomiis,  in 
^^fr«,  in  aquis,  in  silva  el  pasturis,  el  villa  et  edificiis,  sicut  ab 
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illis  hercdilario  iurc  possidebntur  ,  RQberlo  de  Gaoïapia  *,  homi* 
ni  et  sorvienlî  mco  vcndidcrunl,  et  illud,  cam  cespite  et  ramo  *, 
in  manus  meas,  ad  usum  Roberti  prenominati,  resignavenuit,  el 
nichil  in  eo  lorli  vel  rccll  sibi  retinentes,  in  presentta  mea  el  bt- 
ronum  meorum,  tam  ipsi  quam  cornm  iixores  gurrpiverdnt,  sibi 
que  illud  foris  iudicavcrunt.  Ego  aulem,  predictum  allodium  de 
prcfatorura  fratrum  manibus  in  manu  mea  reœptam  ,  eoram 
baronibus  meis,  supra  nominato  Roberto  de  Gamapia,  iurehere- 
ditario  possidendum,  contradidi,  assensum  quoque  prebui  et  eon-  - 

cessi  ut  absque  omni  calumnia  et  contradictione  pro  sue  ▼olantatis  s 

arbitrio  ei  liceat  facere,  scu  hcredibus  suis  illud  velit  relînqaere^  « 

seu  pro  anime  sue  rcmedio  alicui  ccclesie  malit  condonare.  Qaod  ut  J 

ratum  et  inconyulsum  permaneat,  sigilli  nostri  munimine  eonsi-  -*i 

gnamus  et  subscripla  testium  qui  interfuerunt  pluralitate  eonlir-  »"■ 

mamus.  S.  Balduini  comilis  ;  S.  Eustachii  de  Rues;  S.  Egidii  ii 

de  Cimai  ;  S.  Almanni  de  Proui  ;  S.  Raineri  de  Trii  ;  S.  Gaufridi  Ib 


*  Un  personnago  de  ce  nom,  est  repris  dans  le  carlulalre  des  reveau 
des  comtes  de  Hainaul,  formé  en  1365.  (Arcb.do  l'Etat,  à  Huns.) 

s  Cum  cespite  et  ramo*:  Avec  le  gazon  et  le  rameau.  —  En  draîl 
romain  comme  en  droit  germanique,  la  propriété  et  les  droits  réels  ne  se 
transmettaient  que  parla  mise  en  possession  de  la  chose  aliéDée.  La 
principe  était  :  Non  nudis  pactis,  sed  trcuiitione,  dominium  rerum  irami' 
fertur.  Une  simple  conv^nlion  ne  suflQsait  pas.  Le  vendeur  prenait  doae 
une  molle  de  terre  couverte  de  gazon  el  la  donnait  à  racketenr  ;  celui-ci. 
portant  un  rameau,  emblème  du  maître,  entrait  sur  le  champ  et  en  pre- 
nait possession.  Voilà  ce  que  les  historiens  du  droit  romain  et  du  droit 
français  nous  rapportent  ;  ce  n'est  que  plus  tard  qu'on  s'affranchit  de  ces 
formalités.  Toutefois,  le  souvenir  du  rameau  cl  du  gazon  fut  conservé  pour 
indiquer  la  propriété.  L'usage  de  celte  formule  prouve  la  persistance  de  la 
loi  salique  dans  le  Hainaul,  ainsi  que  l'a  remarqué  le  baron  de  Riirrsii- 
BERG,  Hist,  du  comté  de  I/ainaut,  t.  i,  p.  179.  —  Voir  aussi  :  WAaiCKOBNia, 
Uist.  du  droit  belgique  sous  les  Francs  (  Brux.,  1837,  in-8«),  pp.  137  à  131. 
—  Chassar ,  Essai  sur  la  symbolique  du  droit  (Paris,  1847,  in-8*),  pp.  75  et 
80.  —  MicHBLBT,  Origines  du  droit  français,  cherchées  dans  les  sym- 
boles,  etc. 


*  n.itia  d'antre*  cliartn  :  Prr  ramum  rt  cmpilem ,  pur  le  i^mrnu  ri  le  gtioii. 
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Tuelasre'  ;  S.  Euvardi,  Tornnccnsiscasletlani;  S.  Balduini,  Mon- 
'*"="*   «:aslcllani  ;  S.  Cilleni,  Iklliinoiilis  casielinni  ;   S.  Hunrici, 

Biocerisiscaslcllani  ;  SymonU  deAIncIo  ;  Jultaciiiis  de  BlooLigoi. 

Actuen    anno  veibi  incaniaLi  M"  C  LXXVUV 

(Fol.  100  vJu  carlulaire.) 


VIII. 


In  \.  comte  da  UiJnanl,  notifie  qne  Rokcrl  le  Balgr,  du  UDunltmeit  ds 
^'^*'i«>  ,  ta  femme,  et  de  Karguerile,  m  fille,  »  remis  enlro  ses  mains, 
F*>«»  «-  *lre  d»nné  i  léfllisB  d'Aine,  son  allea  de  Culumiwt  et  de  Grandrieu,  et  ce 

•ï**  «1  |ios6éJij|  à  Aibej;  ijue  Vabbije,  ea  reronnaissance,  a  aecerdé  au  comte, 
■  &sa  Cpmme  et  an  dil  Uobert  de  participer  aui  boauM  œuires  de  U  comiBU- 
"^UC^,  et  de  cdébror,  après  lenr  mort,  un  aerilee  semblable  h  »lui  qui  se 
^*^*'  pour  1rs  religjent,  enBn,  d'éleier  on  snlel  en  l'honneur  de  Dieu  et  de 
**S^t  Jem-Biptisle,  eu  une  messe  sera  rbanlée  (eus  les  jours  A  U  mère  de 

1180. 

^<>  nomine  sancicet  individus Trinitalis.Ea  que  lldelibus  Christi 

et   ecclesiis  misericordiler  conferuntur,  conûrniari!  débet  et  lueri 

pinnctpalisauctorilas.SicciiJm  agiconveiiiensest  iUpad  survorum 

f^i  poteslas  Icri'ciia  deserviat,  ut  cl  ipsa  pHcis  elernc  rcmediuni, 

fi<*elium  orutionibus  et  misericordie  operibus,  conscquatur.  Ea 

P^opter  ego  BalUuiiius,  Hainocpnsis  c^mcâ,  scripto  pre^cnli  tam 

P'*sit;i-îs  notum  facio  quam  modernis,  quod  Robeilus  cui  agnomen 

***  le  Balge*,  Maria  u.\ore  sua  et  MargurPta  filiu  sua  conseotîen- 


Oudetroid  Tuetaine  ou  Tuelcsiu,  ainsi  déslifué  dans  ij  clifoniquedo 
Clsllberl,  pp.  7n  el  84. 

*  Cf  Dnmest  ècril  ailleurs  (M>  931  du  carlnlaire),  Hobertm  li  Dailo  el 
■oJu'ui,  c'est-iL-iliro  leBaiJIî.  Duasuno  charleitu  coiule  Bauduin  V.dalée 
'*<l*t(.  publiée  parle  liarnn  DERBirriNBERc.  1.  i,p.  3U, dex  ilonumeuts 
P'W  trrcir  a  l'Iiiitoirt  de»  pmirincf»  d>  Nomur,  de  Hainaul  ut  <le  Luxtm- 
^■^9.B||ureau  nombre  des  lâmoios,  ftobBrlia  li  Baille», 

3» 
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tibuSi  per  manam  meam  dédit  in  elemosinam  Alnensi  ecclesie 
allodiam  suum  de  Columis  et  de  Grandi-Rivulo,  et  quicqaid  terre 
habebat  in  territôrio  de  Aubes ,  nichil  penitus  in  omnibus  bis 
tribus  locis  sibi  retinens,  sed  absolule  universa  que  in  eis  possi- 
dendo  tenebat,  in  terris,  silvis,  pratis,  pascuis,  aquis,  molendinis, 
fralribus  in  Alna  Deo  servientibus  libère  perpetuo  possidenda  pro 
salute  anime  sue  tradens.  Unde  ipsi  fratres  concesserunt  mihi  et 
uxori  mee ,  atque  ipsi  Roberlo  omnia  domus  sue  bénéficia  et  post 
decessum  nostrum  (am  plenarium  servilium  pro  nobis  tribus 
facient  quam  pro  se  ipsis  facere  soient,  atque  in  nostram  memo- 
riam  in  sua  ecclesia  unum  fecerunt  altare,  in  honore  Deî  et  beat^ 
Johannis-Baptiste,  ad  quod  quotidie  cantatur  et  semper  cantabîtur^ 
missa  de  beata  génitrice  Dei  Maria,  exceptis  sex  diebus  anni^ 
quibus  hoc  fieri  non  licet.  Ut  autem  hec  omnia  inconvulsa  et  inyio— 
lata  perpetuo  persévèrent,  carlam  banc  sygilli  nostri  impressione 
munire  curavimus,  et  subscriptis  teslibus  corroboravimus.  S. 
Jacobi  de  Avennis  ;  S.  Everardi  Radulfi  ;  S.  Ëgidii  de  Cymaco  ; 
S.  Eustachii  de  Ruz  ;  S.  Ostonis  de  Bilchi  ;  S.  Willelmi  de  Kivi; 
S.  Raineri  de  Tri  ;  S.  Baiduini,  castellani  de  Mons  ;  S.  Goszuioi 
de  Tulin.  Actum  in  castello  Haath,  anno  incarnationis  dominice 
M»  G»  LXXXS  indictione  XII J\ 

[Fol.  ItO  V»  du  cartulaire.) 


VIII 


BIS 


Baaduin  V,  eomte  de Htinant,  approiiTe  h  doDttion  Ikite  à  l*abUje d'Alu, par 
Jaeqnes  d'ÂTesoes,  de  la  terre  de  Mainil,  qaeGaalon  de  Férlères  araitteaie 
de  lai  en  fief,  et  ^*il  aiait  rachetée  des  propres  saurs  du  dit  Gualen ,  les 
héritières  légales. 

ii80. 

In  nomine  sancte  et  individueTrinitatis.  Balduinus,  Hanonîensis 
comes ,  tam  futuris  quam  presentibus  in  perpetuum.  Principalis-s 
dignitatis  sollicitudo  nos  urget  ut  ad  conservaiionem  bonorui 
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ecclesiaslkorum  propcnliorcm  cxhîbeamus  diligentiam  el  nostre 
■uclorilalis  provisionem.  Eapropler,  nolum  Geri  volumus  Jaco- 
bum  de  Avennis,  în  prcaenlia  nostra,  cognovissc  quod  Icrram  de 
Meinil,  qusm  Gualo  de  Ferires,  nomine  feodi,  eliquaiido  teniierat 
ab  ipso,  el  a  legitimis  heredibus  ciusdem  Gualonis  sororibus , 
Agnele  videlicei  el  Geila ,  legiiimc  acquisiverat,  monachts  qui  în 
Alnensi  manasterio  Domino  ramulanliir,  pro  remcdio  anime  sue 
cl  antecessoruro  suorum,  in  clemosinam  perpctuo  possidcndam 
donavissel;  insupcr  eliam  pascuas  lotîus  lerre  sue  eisdcm  conces- 
■isset  et  sigilli  sui  legilima  allpslalioiie  conllrmassct.  Undc  quum 
donalioDem  istam  nostro  consensu  faclam  cl  lerminalatn  fuisse 
noslre  preseniie  consliiil,  eandem  pagine  hujus  annolalione  cl 
nostri  caracleris  auctenlica  impressione  ac  subsi^riptorum  (eslium 
cornmemoratione  duximus  insignire.  Signnm  Egidii  de  Cymaco; 
S.  Oslonis  de  Trastjjnies  ;  S.  Nicolai  de  Uarbenchon  ;  S.  Alnianni 
de  Proti  ;  S.  Willelmi,  fralris  mci  ;  S.  Rogcri  de  Condcto  ;  S. 
Dowetî  de  Cavcren  ;  S.  Balduini,  casletlani  de  Moniibus  ;  S.  Ilpn- 
rici,  casiellanî  Binchcnsis  ;  S.  Joliannis  Connuli.  Aclum  Moniibus, 
)>er  manum  Gillierti  sccundi  nolarli  mei ,  mense  novembri ,  nnno 
domioicc  iacarnalionis  M*  C*  LJCXX",  lercio  dominalionis  mee. 
(Fol.  I38ducarlulaire  ) 


IX. 

ttaBÉBlB  V,  UDle  ds  naiaaat,  ipproaie  la  doution  fiile  es  fiiear  de  l'ibbijs 
d'IIae,  par  GbUlain,  cbilebio  di>  Reaamiinl,  do  flof  de  Suaiomonl  aa  If  rri- 
tdrc  dt  Brrrllo,  roDsisUnt  «n  Icrrcs,  tq  bois  et  ta  prairies,  qn'il  Icoaîl  ds 
Vidsn  de  Dadu  elqoc  c«lai-ci  relciailde  Waatier  de  Uaio. 

liai. 


In  nomine  sancle  cl  individue  Trînilalis.  Ego  Balduînus,  Ilai- 
«ounsis  cornes,  omnibus  liclelibus  in  pcrpeluum.  Boni  principis  est 
3ic regni  gulicrnacula  modcrari,  ul  eliam  ecclesiaslica  iiira  non 
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désistât  tueri.  Eapropter  notum  facio  omnibus  in  successîone  fide- 
libus  qnod  Gislenus,  castellanus  de  Bello^Monte,  totum  feodam 
suum  de  Susanmont  in  territorio  Berelle,  in  terris,  in  silvîs  et 
pascuis,  quod  de  Widone  de  Hacin  tenebat,  et  ipse  Wido  de  Wal- 
tero  de  Hum,  concessione  et  assensu  utrorumque  dominorum,  sub 
annuo  censu  xij  denariorum  Valencinensium,  in  nativitate  sancti 
Johannis  solvendorum,  ecclesie  Alnensi,  in  elemosinam  perpeloo 
tenendum ,  in  teslimonio  scabinorum  eiusdem  ville ,  videlicet  Ro- 
berti,  Gerardi,  Johannis,  item  Johannis,  Pétri,  Gozuini,  Ade, 
nichil  sibi  relinens,  donavit.  Ipse  etiam  Gislenus  ita  factum  fuisse 
veraciter  asserens,  in  presentia  mea,  coram  liberis  hominibus, 
recognovit  et  concedendo  laudavit.  Ego  vero  quem  pietatis  opas 
decebat  ad  perfeclionis  sue  statum  provehere,  ne  quis  in  posterum 
violenter  vel  maliciose  hoc  auderet  infringere  vel  immutare,  pro 
sainte  anime  mee,  sigilli  mei  ymagine  decrevi  muniri,  et  testium 
suscriptorum  subscriptione  corroboravi.  Subscriptio  Walteri  de 
Lens  ;  S.  Willelmi  de  Ghevi;  S.  Nicholai  de  Barbenzon  ;  S.  Hau- 
velli  de  Gheverenc  ;  S.  Hugonis  de  Bussoit  ;  S.  Geroldi  de  Hum  ; 
S.  Balduini,  castellani  de  Mons  ;  S.  Henrici  de  Braine,  castellani 
defiinz.  Actum  in  ecclesiaSancle  Waldetrudis,  apudMons,  anno 
verbi  incarnati  M<»  C^'  LXXXIJs  indictione  xv\ 

(Fol.  119  du  cartulaire.) 


X. 

Charte  par  laquelle  Baadain  V,  eomte  de  flainaat,  confirme  raatorisallon  donnée 
àréglise  d'Abe,  par  Henri  de  Senzelle,  de  prendre  dans  tonte  sa  forêt  le 
bois  see  nécessaire  ani  usages  de  Tabbaje,  ainsi  que  des  hors  *  de  bois  Teri, 
mojennant  on  cens  de  denx  deniers. 

1188. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti,  amen.  Ego  Baldui- 
*  Bars,  liens  de  fagol. 


;    L  ABBAYE   t)  AI.NE, 


,  comrs  Uaiiinensis,  qui  uxorem  liaLcbam  Margnriïlam,  Philippi 
Flandrie  et  Vii'omandie  comilis  sorotem,  Ul'  qiia  filios  habebam 
ri  <îlias,  quarum  unn  eral  ElyzaliPtlj  regiiia,  Philippo  Francorum 
re^i  dcspouaala  ;  Ego,  jnqiiam,  Bnlduiiius,  qui  primus  Namucum 
f)o&sedi,  nnlum  ficri  volo  lain  pregerilibuâ  quant  Tuluris,  quod 
H^tkricus  (leS^nzelIc,  consensu  uxoris  sue  el  liliorum  suorum  et 
Synaonis  fralris  suî,  donavil  Alnensî  ecclesic  in  elcmosiiiam  el  ad 
unsum  duoruRi  derioriorum  Hainoensis  monde,  (icr  manum 
in^atn,  îu  omni  riemorc  suo,  loin  in  liais  quam  in  reliqiia  silva, 
onrkKii;  ligiium  slccum  incens  \el  slans  ad  omnes  usus  eiu&deni 
r<^<^lMie  eomplendos  ;  levamina  quuque  el  ligamina  que  dicunlur 
l»*~s,  lici'bil  eidero  ecclesie  de  viridi  ligno  occipcre.  Ut  aulcm 
B*  ftxsiur  hcc donatio  râla  el  pcrmaneal  inconvulsn,  sciiplo  a«no- 
la *«»m  si)i;j|li  mei  appositione  firinavi  el  subsciiplis  IcsLlIius  robo- 
**  ^^  i.  Tcslcs  :  Euslacius  de  Ruez  ;  Oslo  de  Trasiniis  ;  Godescaieus 
à^  Uurehneis  ;  Hugo  de  Ciois  ;  Godefiidus  de  Tuin  ;  Wido  et 
Fl*  1  CD  de  Fonlanis  ;  Gillenus,  caslullanu^  de  Bellomonle  ;  Willei- 
"i^^sdeGamapia.  Acluin  per  manum  Gislebcrti,  «tneeliarii  mei, 
''^^«"ilium  preposili  el  cusiodis,  onno  dominice  incariialioois  H' 
! Ç*     XXXX"  VIU". 


XI. 

I^^aliiiu  V,  camte  ^«nainant,  mirqaU  de  Namnr,  Toalant  ponnoir  an  saint  da 
»«»a àini', donne  i  rabbnjc  d'ilae  sh  bonicrs  df  terre  qu'il  aiail  itfqiiii  Je 
^«nird  de  li  R»chf ,  sis  \  tbicgnirs  cl  ï  (IITrvgDtes ,  sous  l'obligation  d'un 
venireanDiiersiiire  ï  célébrer  après  sa  mort. 

IIDS. 

Innominesanctc  el  iiidividue  Trîtiitalis,  amen,  Noluni  situni- 
^crsIsClirisliUdelibus,  lum  preâcmibus  quam  fuluris,  quod  Bul< 
Avînas,  cornes  Hainoensis,  maichio  Namucensis,  llalduini  comilis 
et  Alidis  comilissc  filius ,    qui,    ex  parle  eiusdem  inalrissucct 
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Henrici  avunculi  sui,  Namucensis  et  Lusceleborch  comiliSi  Nama* 
cum,  iure  hereditario,  adeptus  fuit,  unde  factus  fuit  marchio 
Namuci  et  princeps  imperii,  nxorem  habuit  nobilissimam  Mar- 
garetam,  Theoderici,  comitisFIandrie,  filiam,  Phllippi,  illustris 
ac  potentissimi  comilis  Flandrie  et  Viromandie,  sororem,  de  qaa 
filios  habuit  Balduinum,  Phllippum,  Henricum,  et  filias,  quarum 
una  fuit  Eltzabeth,  gloriosissima  Francorum  regina,  Phiiippo, 
illustri  ac  potentissimo  Francorum  régi,  desponsala.  Philippo 
quippe  Flandrie  et  Viromandie  comité  defunclo,  ipse  Balduinas, 
comes  Hainoensis ,  marchio  Namucensis ,  Flandriam  per  aliqaot 
annos  cum  Margareta ,  uxore  sua ,  jure  hereditario  possedit. 
Defuncta  aulem  Margareta  et  Brubhis  *  sepulla,  Balduinus,  eorum 
filius,  in  comitatu  Flandrie  successit»  et  vivenle  sepedicto  pâtre 
suo  Balduino  et  in  comitatu  Hainoensi  et  marchia  Namucensi  domi- 
nante, Flandrie  principatum  potenter  tenuit.  Sepe  dictus  aatem 
Balduinus,  comes  Hainoie,  marchio  Namuci,  saluti  anime  sue 
volens  providere,  ecclesie  Alnensi,  quam  toto  cordis  affecta  el 
sana  devotione  amplectebatur,  de  bonis  que  a  Bernardo  de  Roka 
acquisierat  apud  Thiegnies  et  Offrignies,  usque  ad  sex  bonarit 
terre,  in  elemosinam  libère  et  absolute,  remota  omni  advocatia  et 
caiumpnia,  in  proprium  possidendam  donavit.  Ita  quidem  ut  ipsa 
ecclesia  de  bis  ad  usus  suos  el  volunlatem  suam  agere  possit,  ad  banc 
ipsam  Alnensem  ecclesiam,  caritatis  intuitu,  concessit  sepe  dicto 
comiti  Balduino,  Namucensi  marchioni ,  quod  post  eius  decessum, 
cum  vencratione  pro  anima  eius  perpetuum  celebrabitur  anniver- 
sarium.  Ut  aulem  buius  elemosine  pia  collatio  rata  habeatur  et 
inconvulsa  permaneat,  scripti  cyrographizati  annolatione  et  sigilli 
sui  appositione,  sepe  dictus  comes  Ilainoie,  marchio  Namucensis, 
roborari  et  testium  subscriptione  firmari  decrevit.  Testes  :  dominos 
Balduinus,  Gamberone,  dominus  Hugo,  Sancti-Gisleni ,  abbates; 
Willelmus,  fratercomitis;Nicholausde  Barbentione;£ustachiusde 


*  Sic,  pour  Brugis,  Marguerite  d'Alsace  fui  inhumée  dans  I*égli8e  de 
Sainl-Donat,  à  Bruges.  —  Mibjios,  Opéra  diplom.,  l.  i ,  p.  395. 


DE   L  ABBAYE   D  ALKE. 


w  Cislebcrtus,  Montensîs  preposîluB,  et  quamplurcs  aliî.Aclum 
■'^"^«îdecembri,  anno  doniinice  incarnalionis  M'C"  L-\XXX''V'''. 
(Fol.  56  du  carlulaire  ] 


XII. 

™^  *»  •  n,  tomt»  de  Flandre  el  d«  HainaDl,  prend  sons  sa  prolrdian  les  perjionnt» 
*'*  *^»biEn»de  l'ibbajo  d'.tlne,  cl  Im  lihcre  de  tous  druilsdt  linage,  de  tbaat- 
~^^S«,  de  péage,  de  lunlieu,  el  autres ,  dans  le  Dainaul,SDns  l'obligalion , 
**  *«  part  de  l'abbaje,  de  célébrer  on  umcB  ainheruire  ponr  le  repas  des 
^'***^«daeomle  et  de  son  épouse, 

11*8*. 

•■>    Domine  sanctc  cl  îndivjdue  Trinitatia,  amen.  Ego  Balduinus, 

,  ***es  Fiandrie  el  Uononie,  lîdi^libus  lam  prescnlibus  (lunm  futu- 

"*     >n  [lerpeluum.  Noverinl   universi  quod  ego  fralres  Alnensis 

'•***HîMlerii,  el  posscssioiies  el  bona  eorum  que  per  omnem  Icrram 

''^^am  et  in  omnî  loco  iuridictionis  et  poleslolis  mce  habere  diDOS- 

^***ïlur,  ve)  poslmodum  Deo  largiente  sunt  habituri,  sub  mea  cus- 

^^^^ia  el  prolcclioDe  suscipio.  Ul  autem  idem  fralres  hiimanilatem 

'*^*^n)  scntiaDl,et  mce  liberaliiaiis  bcneflcio  foveanlur,  cl  in  ea 

'^bcralilale  que  suc  proressîonis  condecet  homines  inconcussa  sla- 

^ilitalc  Drmenlur,  de  omnibus  rébus  quas  in  omiii  icrra  vel  iuris< 

dictione  mea  vendideriol  vel  emerint,  vet  quas  navigio,  vebiculo 

>el  alîis  modis  transvexcrini  ad  proprios  usus  ecclcsie  et  rralrum, 

ftro  retnedÎQ  anime  mee  et  omnium  anlccessorum  cl  successorum 

tnoorum,  ennucnle  illuslri  spon^a  mea  Maria,  ab  omni  iure  wio- 

*>3S<>,  calceagii,  pavagii  et  Iheolonei,  el  ab  omni  penitus  cxactione, 


*  Ce  carlulaire  porte  erronémenl  1100. 

*  <^e(lu  cUarle  a  été  publiée,  mais  avec  des  iucorrcc lions ,  par  H.  l'alibA 
Slroobani,  p.  6  deson  opuscule  cM{Priviléget  aceordM  à  t'abbayt  d'Aine), 
"'■  ^*t,  p.  10,  liei  Annal»!  lie  t' Académie  d'archéologie  de  Belgique  ;iasii 
"onm-noui  Jugé  ulilo  d'en  reproduire  ici  le  Isxle,  dans  loule  sa  purett. 
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immunes  esse  concedo.  Hec  omnia  eis  causa  Dei  gratuiter  induisi 

et  ab  omni  successione  mea  volo  et  constiluo  fideli  diligentia  con- 

servari.  Ipsi  vero  fralres  de  Alna^  posl  decessum  nostrum,  mihi 

et  uxori  mee  Marie,  plenarium  servitium  sicut  pro  uno  monacho- 

rum  suorum  prompfa  voluntate  concesserunt.  Ne  igilur  hec  obli- 

vioni  deleanttir,  vel  cuiusquam  temeritate  violentur,  presentem 

paginam  sigilli  mei  impressione  signavi,  et  testium  probabilium 

subscriptione  munivi.  S.  Ger.,  Brugensis  prepositi  ac  Fiandrie  eao- 

cellarii  ;  S.  Gcrardi  de  Roda  ;  S.  Henrici,  caslellani  de  Montibus  ; 

S.  Gilleni ,  castellani  de  Bello-Monle  ;  S.  B.  de  Strepi.  Adam 

Vaiencenis,  in  maiori  caméra  mea,  anno  Dominî  M*  C^  XC*  octâYO, 

V  kalendarum  mail. 

(Fol.  329  du  cartulaire.) 


XIII. 


Baadoin,  eomtede  Flandre  k  de  Hainant,  confirme  la  donation  Diite  à  Tabb^rt 
d*Alne,  par  Gossnin,  cheTalier  de  ChandeTille,  et  Oda,  son  époose,  de  riUM 
qn^ils  avaient  à  Berelle,  consistant  en  bois ,  terres,  prairies,  eaux  k  rentes. 

In  nomine  Domini,  Ego  Balduinus,  Fiandrie  et  Eainoie  cornes, 
omnibus  Christi  fidelibus  in  perpetiium.  Noverint  (am  présentes 
quam  futur!  quod  Gozuinus,  miles  de  Chaudevile,  et  uxor  ipsius, 
Oda,  assensu  heredum  suorum,  totum  allodium  suum  quod  tene- 
banl  in  villa  et  tenemenlo  de  Berele,  in  silvis,  in  terris,  in  pratîs, 
in  aquis  et  redditibus,  pro  remédie  animarum  suarum  et  anteces- 
sorum  suorum ,  fratribus  Cyslerciensis  ordinis  in  Alna  com- 
morantibus,  in  elemosiiiam  perpétue  possidendam,  per  manum 
meam,  contulerunt,  nichil  penitus  in  eo  sibi  relinentes.  Ne  autem 
hoc  pietatis  opus  per  alicuius  calumpniam  in  posteram  possit 
impediri,  quominus  quiète  vel  pacifice  predicti  fratres  elemosinam 
sibi  tam  légitime  coiiatam  possideant,  rei  geste  seriem  huius 


DB  L*ABBAYE  D*ALNR. 


f07 


•cripti  pagine  fecimos  eommiUere,  fcriptum  otiiim  •IrIIII  noulrl 
appositiooe  maniri,  et  (eftlium  qui  affuerunl  nomlna  tmïmun 
subscribi.  Testes  :  Philippus,  cornes  NfimucensU  ;  (illIfliMis,  rus* 
tcHaons  de  Beamont  ;  Beinerus  de  Mons  ;  Ulvinus,  clericus.  Antiim 
aBoo  incarnationis  domiiiice  M*  CC*. 


XIV, 


riiBt,h 

4r 


«csafs  êê  fÎ9ÊénH  4$ 

si  SSfSf  ss 


f  Èt4ê¥i$  I  fié' 


fhmint  ei  Baimm  «mk«^  ^m^uiUm  y^^mm^Uêê 

«s  Istans  wtiUmm  feri  uJU  f  «4  ^^mmimm  ^H$m  Uiéjf^ 

ùoBl  Âhiam  toim^  4mm  et  s«»f4M»  tiMk^  i^^#^ 

De  Masd^^  et  em  «mc  ftsim  ^^4^»  é^^V^^  4m4^^- 
^TtsBi  «jdd&Ri  Umm»  terre  ^  s«eaM^M«  H  i^jmfitm  Hm 

kc  }r!stfK:kii&  frn4a«i  ftfiMiimP^  yf^sa^  ¥^^^m^  yH' 
i.^mtM  jorvm  0&S&  |if «iiMV!ri  4e  W^i»  itis  fiM; 

urmmut  eÊcmMÔuim  Ètmm  de  i^s^^^m.,  <e  ftiV  |i^^^ 

^  f»taçitm  a«t  t«f9ivM:t  er:|;i  estuc^m  <.'^.^i^>'Wiii<a 


2«ili    arr   si}iv»MM^  ^  ^ttinm  ^m^nfî^rt^ 


268  CARTULAIRE 

de  Bello-Monte  ;  Johaones  Rossellos  ;  Balduinas  de  Lobîis.  Actum 
apad  Valencenas ,  anno  Domini  M«  CC*,  octavo  idiis  septembris. 

(Fol.  89  Y*  da  carialaire). 


XV. 

Le  caste  Baadaia fl  et  la  comtesse  Harie,  saa  épeise»  se  perteat  farots 
Bertke ,  épease  de  Gebert ,  seifaear  4e  Celeaùes ,  ae  réclaBera  et  se  peaiia 
bire  laleir,  aiasi  ^^eUe  Ta  déchré  ea  lear  prèseace,  aacaa  dratt  sarla 
daaaire  sa  sajet  dafael  elle  était  ea  p racés  ceatre  Tal^kaye  d^Alae. 

{Sans  daie,) 

Scriplo  vivit  memoria  et  ut  memoriter  teneatur,  e^  B.,  cornes 
Flandrie  et  Hainoie,  et  M.,  comitîssa,  dîlecta  uxor  mea,  notam 
facimus  tam  presentibus  quam  futuris,  quod  domina  Bertha»  uxor 
domini  Goberti  de  Colummiîs,  recognovit,  in  presentia  nostra,  se 
nichil  iuris  habere  in  dotalicio  unde  causa  vertebatur  inter  ipsam 
et  ecclesiam  de  Alna,  unde  nos  obsides  posuimus  erga  predictam 
ecclesiam  precibus  ipsius  domine,  quod  de  cetero  super  hoc  nichil 
reclamabit  nec  reclamare  poterit.  Ut  autem  hoc  ratum  habealar 
scriptum ,  sigillorum  nostrorum  impressione  roborari  fecimos. 
Huius  reî  testes  sunt  :  G.,  castellanus  de  Bellomonte  ;  Symon  de 
Ha^erech  ;  Alardus  de  Grant  Rif  ;  Nicholaus  Burdin  ;  Gossuinns 
de  Chandeyile  ;  Hugo  de  Serfontaines  ;  Willermus  de  Bistros  ; 
Willermus  Flaivis  ;  Willermus  de  Buhal. 

(Fol.  110  V*  du  cartalaire). 


Bandasip,  (omtfdt  Flandre  «I  de  Btinaul ,  Irsasmet  ï  l'ibbif»  d'IlneUptutt- 
^'**ss  it  la  lerrr  qnr  lui  aialt  donuée  Bobert  de  Cuaiim,  k  Dxltie-Silit-Pfairra 
*•■     ^  OiiDe-le-Puterie. 


1  n  nomine  sancle  cl  indivjdiic  Trinîtatis,  omcn.  Ego  Baldainns, 
'^'^^  Sralia  comes  Flanjric  cl  Haionic,  universis  Clirîsli  fidelibus 
^nk  presenlibus  qtiam  Tutiiris  scripturain  islam  legcntJbus  vel 
^•^dienlibus  in  |ier|»etjum.  Noverîl  universilas  ïcslra  qood  ego, 
'^**actcre  saDcle  criicis  signalus  et  insignitus,  respeclit  solo  divî- 
"■■aiis,  pi-o  remcdio  anime  mee  cl  aiilecessorum  mcorum  el  suc- 
^^Ssorum,  laudo  et  confirmo  Tratribus  Alnensis  monnslcrii,  ordi- 
**■»  Cyslerciensis ,  IcrracA  quam  eis.sub  titulo  elcmosinc,  Rober- 
^^'Sx  miles  de  Cnrnerils,  lidclis  meus,  consensu  Bcalricis  uxoris 
***«  ,  perpétue  possidendiim  conlradidil  de  fcodo  sciliccl  suo:  vij 
"**nenos,  dcallodiox.dc  lerra  Tbeojerici  mililiselObci'li  llliicius 
*luc  de  feodo  ij>sius  Rob.  desccndcbat,  xxvi  bonerios.  Sciendum 
preierea  quod  prcdictam  Icrram,  quam  siipradicLiis  Rob.  de  me 
^ciicfaal  ia  fcodum  ,  ad  opus  iam  iliclorum  fralnini  de  Alna  in 
'^^nu  mea  rcsigiioiit,  et  ego  illam  eisdcm  fralribus  perpeluo  pos- 
!>iJ<?ndam  libère  condonavi,  que  iacet  in  lerriloriodc  Haina-Sancti- 
fi^tri  cl  de  lia iua-lc- Poterie.  Ad  conGrmandum  igilur  buius  carte 
l<'noreni,  sigillo  mco  eam  muniri  cL  Icstium  idoneorum  qui  bis 
'^S^iidisinleiTuerunt,  suliscriplis  nomlnibus,  roborari  feci.  Engel- 
b^rius  de  Angien.  Willclraus  de  Sancto-Sulvio ,  patruus  meus. 
Nicliuluus  de  Cotidato.  Item  Nicholaus  de  Caudcri.  Gisicnus,  cas- 
K^Vlaiiiis  de  Helmonl.  Egidius  de  Draina.  Rcîncrus  de  Uonlibus. 
^clllal  pitbiice  apiid  Valeiiciuiias ,  oppidum  mcum,  anno  verbi 
>»carnuli  M»  Œ"  il'. 

(Fui.  ISOducarluluire). 


4 
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XVII. 


Marie,  eomtesM  de  Flindre  et  de  Hainaai,  eencède  è  l'abUye  d'Aine  la  partie 
des  dîmes  de  Haine -Saint -Pierre,  fni  fat  donnée  à  cette  eonunnnaaté  per 
Bandnin  de  Saint-Vaast  k  ses  deox  frères,  Lambert  et  Wantier,  et  par  Bandiia 
de  Camières,  cheTalier,  dnquel  ils  la  tenaient  en  fief. 

Février  itO»  (1203  n.  st.). 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  amen.  Ego  Maria, 
Flandrie  et  Hainoie  comitissa ,  omnibus  cautionem  huius  cartule 
legentibus  vel  audientibus  in  perpetuum.  Caate  providendam  et 
sollicite  carandum  est  ut  ea  que  principes  huius  mundi  pictatîs 
intuitu  monasteriis  religiosorum  fratrum  largiuntur,  sic  litteris 
vel  testibus  confirmentur,  ne  temporum  successione  vel  hominam 
mutabilitaie  pereant  aut  mutentur.  Noverint  igitur  univers!  tam 
présentes  quam  futuri  quod  Balduinus  de  Sancto-Vedasto  et  Lam- 
bertus  et  Walterus,  fratres  eius,  lerciam  partem  décime  de  Haina- 
Sancti'Petri ,  cuius  partem  mediam  tenebat  idem  B.  in  feodum, 
reliquam  ipse  et  predicti  fratres  eius  ad  censnm  a  Roberto,  milite 
de  Garneriis ,  in  cuius  manu  eam  reportavit  ipse  B.  ad  opus  fra- 
trum Alnensis  monasterii,  nichil  sibi  inde  retinens  vel  heredi* 
bus  suis.  Rob.  vero  eam  retulit  in  manu  mea  et  in  manu  domini 
Willelmi,  avunculi  comitis  domini  mei,  ad  opus  predictorum  fra- 
trum abiudicari  eam  sibi  faciens  a  paribus  suis.  Ego  autem ,  ex 
parte  domini  mei  comitis,  pro  remedio  animarum  nostrarum  et 
antecessorum  nostrorum^  contuli  eam,  titulo  elemosine  perpetuo 
possidende,  sepedictis  fratribus  Alnensis  monasterii.  Ad  muni- 
men  ergo  et  firmitatem  huius  rei,  cartulam  banc  sigillo  mec  muniri 
et  testium  idoneorum  qui  his  agendis  interfuerunt  subscriptiooî- 
bus  roborari  precepi.  S.  domini  Philippi,  comitis  Namucensis, 
fratris  domini  mei  comitis,  etc.  Actum  publiée  Montibus,  in  curia 
mea,  anno  verbi  incarnat!  M<*  GG*'  IJ®,  mense  februario,  anno  vero 
peregrinationis  comitis  domini  mei  primo. 

(Fol.  310ducar(ulaire). 


DE   L ABBAYE   U ALNE. 


Marie ,  tonlrisc  de  Flaodrr  et  de  lUiuaul ,  tt  rtconnall,  au  lucuie  lilre  que  lu 
ronilc,  son  mari,  raDlion  eoters  l'ubbiTe  d'Alnc,  au  sujet  dvs  tumÙDei  faites 
i  cclle-ti  par  Dugneii  de  ['loriDca  et  Nicolas  du  HuDlrgni. 


1^  Maria,  Flandricct  Hainoie  cotiiitissa,  omnibus  lam  presen- 
tibtis  quam  fuluris  iiolum  lieri  valu  (|uod  de  elumoMina  ElugonU 
de  Florines  et  de  elemosina  Nicholai  de  Monlegni,  qiias  (^cclesie  de 
Alna  contulcrunl ,  eo  modo  quo  ilouics  crgn  eandom  ecclesiam  ob- 
sesesl  et  oslaf^ius,  eodum  modo  me  obsidem  et  oslagiam  rccognosco 
esse.  Quod  ut  ralum  et  firmum  permaneat,  scripti  liuius  anno- 
talioneel  sigilli  mei  apposilioiie  roborari  Teci.  Âctum  apiid  Valen- 
ccius,  aiiDO  Domini  M°  CC°,  viij  idus  scptembris. 

[Fttl.  00  Uu  carluliiiro). 


^SSue,! 


!,  nmlciM  te  Flandre  et  de  llïlnaat ,  ronDrae  la  donitioa  de  b  dlme  de 
ThirimoDt  et  du  drnit  de  paircnat  de  régliie  de  te  lieu ,  Taile  en  fateur  de 
l'ibtaje  d'Alae. 


Ego  Jolianna,  comilissa  Flanilrie  et  Hainoie,  un! versis a J  quorum 
nciiliam  |).igina  prcscns  perveneril  salulem.  Quia  quod  ceclesie 
Uci  cuiquam  maxime  rciîgio  Cystercicnsis  invigilal  conTertur,  eon- 
fcrentibiis  cedilad  incrementum  bonoii^et  anime saluleni,  notum 
fieri  volo  picseniibus  et  futuris  quod,  ob  remcdium  anime  mee  ncc 
non  et  animariim  parcntum  meorum  simul  el  prcdeccssorum  meo- 
nim,  conluli  et  concessi  Ainensi  ecclcsle  in  eicmosinam  el  posses- 
(iouffi  pcr|)etuani  dcciinam  de  Tirimont,  que  alio  nomiuc  autî- 
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quitus  vocabalur  Poverincs,  totalem  et  omniraodanii  maioreni  et 
minorem,  cum  iure  palronatus  et  omni  integritate  sua,  qua  vir 
nobîlis  Gerardus  de  Jacia  iure  feodario  possidebat  a  me,  et  dona- 
vit  eidem  ecclesie  in  elemosinam  et  possessionem  perpetuam,  ap- 
probantibus  filiis  suis  Rcinero  et  Gerardo,  sub  testimonio  viroram 
proborum  et  nobilium  domini  Roberti  Lobiensis  abbalis,  Egidiî 
de  Barbenchon  nobilis  viri,  Balduiui  senescalchi  ,et  ceterorum  qui 
interfuerunt,  et  totum  quod  inde  factum  est  approbavi.  Quod  ut 
ratum  sit  et  firmum  et  à  nemine  possit  in  posterum  divelli ,  pre- 
sentem  paginam  exinde  conscriptam  impressione  sigiiti  mei  tra- 
didi  roboratam.  Actum  anno  dominice  incarnationis  M*  CC<*  XVl\ 

(Fol.  288  V»  du  ear(alalre). 


XX. 

Jeanne,  comtesse  de  Flandre  à  de  Hainant,  eède  à  Tabbaye  d*Alne,  la  rente  4e 
24  malds  d^épeantre  &  de  42  mnidsd'afMne,  àla  mesure  de  Waleonrt,  fie 
eette  commnnaaté  lui  devait  sur  les  terres  d*Offregnles  A  de  Thiegnies,  sont 
Il  eondltion  que  cette  rente  sera  appliquée  à  la  constmction  d*nne  chapelle 
dans  la  nouTelle  église. 

Ego  Johanna,  Flandrie  et  Hanoie  comilissa,  notum  facio  presen- 
tibus  et  futuris  quod  propter  Deum  et  dilcclionem  qua  fratres  de 
Alna  veneror  et  ampleclor,  concedo  et  dono  eisdem  fratribus  in 
elemosinam  perpetuo  possidendam  totum  redditum  illum,  vide- 
licet  viginti  quatuor  modios  spelte  et  duodecim  modios  avene  ad 
mensuram  Walecurie,  quos  predicti  fratres  pro  terra  deOfregnies 
et  de  Tiegnies  mihi  et  heredibus  meis  annuatim  debebant  iure  per- 
petuo. Hoc  autem  gratis  propter  Deum  et  anime  mee  et  animarum 
parcntum  meorum  et  omnium  antecessorum  meorum  salutem  feci, 
et  in  opus  novi  oratorii,  ad  construendam  in  eo  capellam,  eun- 
dem  redditum  convertendumassignavi.  Et  proplerea,  ut  perpctuum 
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l>lineat  hec  dcmosina  mea  robnr  et  firmiuilfm ,  prcsentem  înde 
''K>aginam  conscrîbi  iussi,  eam(iiic  sigilli  inci  appensionc  rnboravi. 
.Acium  anno  vcrbi  incarnali  millesimo  duccnCesimo  nono  decimo, 
niensc  junio. 

(Fol.  lOJucarlulaire). 


Imbm,  «nUMf  dg  Flandri  et  de  nainiDl,  fODOrine  reicmplisn  de  Ions  droits 
ttns  MD  territeire,  qii  i  iU  (ccordén,  AtfaU  longlcmpi,  i  l'abbaje  d'iloe. 


1.,  Flandrie  et  Ilanonic  comilissa,  omnibus  prcsenles  Hltcras 
inspecturis,  salutem  iti  Domino.  Universilali  veslre  nolum  esse 
voiiimusquod  ecclesia  beale  Marie  de  Alna,  Cyslerciensis  ordinis, 
liberaeslabànliquo,  per  lerram  nosiram.abomni  passagio,  navigii 
winafio,  el  ab  omni  huius  exacliooe  in  euiido  seu  redeundo,  proul 
in  liiieris  eiusdem  ecctesie  super  hoc  conrcclis  conlinelur;  unde 
Kolumiis  iil  nemo  super  huiiis  querelis  de  cclero,  quanlum  ad  nos 
altinel,  diclc  ccclesie  et  fralribus  eius  sit  moleslus,  Valcle.  Dalum 
apud  Ineulam,  anno  Domini  M°  CC°  XXVilJ*. 


(Fol.  320v  Jucnrlulairc). 


XXII. 

"Tud  el  Jeanne,  remlïK  de  Flandre  el  de  llaiaaiil,  eonOrmeDl  l'abandoD  de 
U  renie  de  Ï4  mnids  d'épraatre  el  de  12  niuids  d'aiainceD  farenrde  l'ali- 
ba;e,  nr  les  terres  d'OITregu les  et  de  Tbiegiiies  *,  saus  laeendilion  que  celle 
r«Mte  Mrrlra  »  la  canKirntiien  d'une  ebipclle  dans  laquelle  des  offlces  serent 


'  Voir  I'Akhh»!  XX- 


V 
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célébrés,  ebiqiie  joir,  p«or  le  ulot  i»  leurs  Imes  el  i»  eeUet  de  kmn  ib* 
cètres  et  de  leirs  sueeesseiirs.  Ils  Tenlent  aussi  que  cette  rente  serre  à  dtuMr 
une  pittoce  à  toute  la  communauté ,  chaque  année ,  le  jour  de  leur  UBuiTer- 
saire. 

ittlî. 

Nos  Fernandus ,  Flandrie  et  Haionîe  cornes ,  et  Johanna,  uxor 
nostra,  Flandrie  et  Hainoie  comitissa,  notum  facimus  universîs 
tam  presentibus  quam  futuris  quod,  propter  Deum  et  dilectiouem 
qua  fratres  domus  de  Alna  Cysterciensis  ordiois  veneramur  et 
ampleclimur,  concessimus  et  donavimus  eisdem  fratribus  în  ele- 
mosinam  perpetuo  possidendam  vigintî  et  quatuor  modios  spelte 
et  duodecim  modios  avene ,  ad  mensuram  Wallecuriey  quos  pre- 
dicti  fratres  pro  terra  de  Offregnies  el  Thignies  iiobis  et  successo- 
ribus  noslris  annualim  debebant  Domine  redditus  perpetui.  Hoc 
autem  gratis,  propter  Deum  et  nostrarum  el  omnium  anlceessonim 
et  successorum  nostrorum  remedium  fecimus  animarum ,  el.  ia 
opus  novi  oralorii,  ad  construendam  in  eo  capellaniai&y  predictum 
redditum  converlendum  assignavimus,  in  qua  pro  nostrarum  et 
antecessorumac  successorum  noslrorum  remedio  animarum  diWoa 
debebunt  in  perpetuo  singulis  diebus  oiBcia  celebrari.  Statutmos 
ad  bec  ut  etiam  de  predictis  redditibus^  in  die  anniversarii  nostri» 
annis  singulis  eiusdem  loci  conventui,  proutviderit  expedire,  genc^ 
ralis  pitantia  tribuatur.  Ut  igitur  bec  elemosina  nostra  perpetuum 
obtineat  robur  et  firmitatem,  presentem  inde  paginam  conscrtbi 
fecimus  et  sigillorum  nostrorum  appensione  roboravimus.  Actum 
anno  Domini  M»  CO  XX  octavo. 

(Fol.  58  v^*  du  carlulaire). 


I,  AGrSAÏE    OAr.SE. 


XXIil. 

Fcrnnd  tt  inoae,  caniUs  de  Fbadrc  et  do  ilamaut,  ilonnenl  i  l'abliaïf  il'Alnr. 
—  paar  ssnir  1  l'rulrrliea  ila  buU  moîiK's  dciiDl  prier  Viea  pour  In  xalul 
de  leurs  iiacf  el  de  r^Ues  de  Iran  sncMres  et  de  leurs  gafcessenrg,  -  une 
rrule  annudJe  de  SO  lÎTres  bbncs ,  pajable  ta  deux  ternes,  à  11  Noël  et  1  h 
S'  Jean-Dipliste,  sur  leurs  Ktiseï  de  Binrbe. 


Ego  Fcrniindiiij,  Flandrie  c[  Ilanonic  cornes,  et  ego,  Johnnnn, 
Flandrîe  ne  Ilanonic  comili&sn,  iinivcrsis  presctis  siriplittii  ins- 
pccliins,  nolum  facimus  quod  nos  contiitimus  in  clcmosinam 
perpcluam  domui  de  Alna  Cislerciensis  orJinis  orlogiiila  libras 
blsneornm  singiilis  annis,  ad  siistenlandum  in  serviiio  Dcî  oclo 
inonaclios  apnd  Alnam  în  convenlu  AIncnsï,  qui  ibidem  iugilcr 
orent  pro  nobis  et  otTcmnl  Deo  sacrilicium  laudis,  secundum  ordi- 
nem  sunm,  pro  sainte  animarum  nosliarum,  prcdeccssorum  et 
suceessanim  noslrorum.  lins  aulem  ocloginln  liitrns  dicte  domui 
sssignavimus  percipiendas  annis  singulis  aptid  Binchim,  adnceri- 
SBS  noflras  de  Bineio,  ila  quod  mcdiclalem  prediciarum  octo- 
giijta  libranim  ad  Jnslans  Natale  Dumini  pcrcipere  debcnl,  et 
aliam  mcdielalem  in  noialî  sancli  Jobannis  pronimo  scquenli, 
doflec  prediclas  octoginla  libras  diclc  dumni  in  dccimi^  vet  aliis 
KdditibuB  in  alio  locu  convenienter  assignnvcrimus  ad  noslram 
et  ipsjiis  domiis  utilitalcm.  Quod  ni  reluiii  sit  et  flrmum,  pre- 
lenlcs  lilleras  inde  eonscriplas,  sigillorum  noslrornm  munimioe 
dedinius  rohorains.  Acium  onno  Domini  M"  CC°  XX"  nono. 


(For.  36 ï" 


CArluIaire). 
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XXIV. 

Jeanne,  comtesse  de  Flandre  k  de  Hainaot,  appmTe,  sens  certaines  cMéi* 
tiens,  la  donation  de  12  boniers  de  terre  à  BnTrinnes,  faite  en  ikfenr  de  Tib- 
baye  i*Alne,  par  Henri  de  BnTrinnes. 

itS6. 

Johanna,  Flandrie  et  Hanonie  comitissa.  Universis  présentes 
lilteras  inspecturis  in  Domino  salutem.  Universitali  veslre  notum 
facio  quod,  cum  Henricus  de  Beverines  dederit  in  elemosinam 
Alnensi  ecclesie  duodecim  bonuaria  (erre  iacentis  in  parrochia 
de  Beverines,  Ego  diclam  elemosinam  approbavi  et  laudavi,  ila 
tamen  quod  fratres  dicte  domus  de  sepedicta  elemosina  decem 
bonuaria  infra  annum  vendere  vel  alienare  tenenlur,  retentis  sibi 
duobus  bonuariis  ad  edificandam  grangiam,  in  qua  eorum  décima, 
quam  ibidem  possident,  reponi  possit  et  salvari  ;  que  duo  bonu- 
aria ab  omni  exactionc  absolvi  et  in  perpetuum  libéra  esse  volo. 
Datum  anno  Domini  M?  CG^  XXXVI%  in  die  assumptionis  béate 

Marie. 

(Fol.  24 v«  du  cartulaire). 


XXV. 

Jeanne,  comtesse  de  Flandre  et  de  Hainant,  ordonne  à  son  bailli  de  Mneke  oo  à 
son  lieutenant,  de  payer,  chaque  année ,  à  Tabbaye  d*Alne,  40  litres  bhuicaà 
la  Noél  et  autant  à  la  saint  Jean-Baptiste ,  en  acquit  de  Tanmône  ùAlt  à  cette 
abbaye  par  le  comte  Ferrand  et  par  elle ,  pour  le  repos  de  leurs  Ames  * . 

itS6. 

J.,  Flandrie  et  Haynonie  comitissa,  ballivo  de  Bincio  vel  eî  qui 
loco  eius  fuerit  ibidem,   salutem.    Mandamus  vobis  et  finaliter 

*  Voir  rAiiiiBXB  XXill. 
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S  quBliDus  nuncîo  eccicsie  de  Altia,  lalori  prcscntium, 
fitdalia  annis  singulîs  persoivi  quadraj^inla  libras  alborum  in  natali 
Doniini  et  qiiadraginta  libras  albait  in  festo  beali  Joliannls  Baplisie, 
de  elcmosina  quam  |iic  memorie  F-,  Flandric  ci  Haynonie  cornes, 
dominus  oc  marilus  nosler,  et  nos  dicte  ecclesie  recimiis,  pro 
no»[rsrum  rcmedioanimarum,  sicul  in  lideris  super  lioccotiTec- 
tis  plenius  continclur;  iicc  novas  singulis  annis  lillorai  aiil  nnvum 
mandaium  requiralis  ab  ecclesie  nunlio  anledicle,  sed  bis  cott- 
lenti,  cura  lilleris  abbalisde  Alna.  qui  pro  lempore  fueril,  faciatis 
sb  Bccensaloribus  vel  receploribus  quibuscumque,  qui  pro  lem- 
pore fuerint,  apud  Bincium,  lerminis  quîbns  diximus,  solvi,  ila 
quod  propler  vcslrunidereclum,  non  oporleal  scpe  diclc  ecclesie 
nuncios,  ad  nos  veniendo  pro  sohitione  predicta,  de  celcro  labo- 
rare,  Dalum  aiino  Doraini  M*  CC°  XXX'  Vl". 


(Fol.  96  V"  duc; 


lulaire). 


Virgurritc,  eamlMse  de  Flandre  tl  de  llainant,  naaile  aa  priiSl  de  Dlnche 
d'afqnJller  la  renie  due  ù  l'abbaje  d'.Mne,  entre  Xtn  maiaa  de  eelaï  qui  lui 
prciieDlera  les  leltrrs  de  sa  sttar  (ODceriiaDt  relie  renie  < . 


BJîirfcMrela,  Flandric  cl  llayonie  coinilissa ,  preposito  de  Bincio 
Ml  *i(ein.  Mandavimus  tibi  prccipienles  disiricle  quatinus  reddilna 
qui  debenlur  ecclesie  de  Alna  apud  Bine,  proul  conlineiur  in  lil- 
'^''■i  piii  rccordalionis  domine  et  sororis  nosire  Inde  faclis,  cius 
"*>  otio  presL'nies  lideras  deferenii  facias  indilate  persoivi,  ila  quod 
pv'o  (uo  deCeclu  non  audiamus  ullerius  inde  loqui.  Datum  apud 
l'oott-s,  anno  Domini  M"  CC  XL'sexlo,  die  lune  post  feslum 
"*ati  Lucc.  Reddite  littcias. 

(Fol.  37  du  earlulaire]. 

■  •   Voir  PAMMi  XXV. 
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XXVII. 


largoerite,  comtesse  ie  Flandre  et  de  HtiDsot,  ordoDoe  ao  receTeor  de  Biacbe, 
d'acquitter  la  rente  de  80  liTres,  due  par  moitié  è  la  NoCl  et  à  la  saint  Jeai- 
Baptiste,  à  Tabbaye  d*Alne ,  dn  cbef  de  la  fondation  dn  comte  Ferrand  et  de 
la  comtesse  Jeanne  ^ 

lt49. 

Margareta ,  Flandrie  et  Hayonîe  comitissa  »  omnibus  accensalo- 
ribus  vel  receptoribus  reddituum  Bine,  quicumqiie  fueriiit  pro 
locoet  lempore,  salutem.  Ad  instar  karissime  sororis  nostre  bonc 
memorie,  J.,  quondam  Flandrie  et  Hayonîe  comitîsse,  jura  ecclesie 
voientes  servare  illîbala ,  mandamus  ?obis  et  firniiter  prccipiinus 
qualinus  nuncio  ecclesie  de  AI na,  latori  presentium,  sine  contradic- 
tione  aliqua,  singulis  annis  persoivalis  de  nostris  reddilibus  qua- 
draginla  librnrum  albarum  in  nalaii  Doniini  et  quadraginla  libras 
albas  in  feslo  beali  Joiiannis  Baplisle,  de  elcmosina  quam  pie 
memorie  P.,  Flandrie  et  Hayonie  cornes,  et  karissima  soror  noslra, 
J.,  quondam  Flandrie  et  Hayonie  comitissa,  fecerunt  pro  remedio 
animai'um  suarum,  sicut  in  lilteris  suis  super  hoc  confeclis  plenius 
continetuPy  nec  novas  singulis  annis  litteras  aut  novum  manda* 
tum  requiratisab  ecclesie  nunliis  antedicte^-et  hiis  contenti  cum 
litteris  abbatis  de  Alna  qui  pro  tempore  fuerit,  terminis  statutis 
superius  nominalis ,  omni  occasione  el  dilalione  poslpositis,  sol- 
vatis  annuum  redditum  pretaxatum  quater  viginti  librarum , 
scientes  nos  presentium  tenore  lilterarum  prcpositis  sive  baillivis 
Bincii,  quicumque  fuerint  pro  tempore,  dare  in  mandatis,  ut,  omni 
occasione  postposita,  si  pro  defectu  solutionis  ad  eos  a  prefata  eccle- 
sia  de  Alna  querimonia  delata  fuerit,  nullo  alio  mandato  expcctato 
accensatores  vel  receptores  predictos  compellani  ad  solutiouem 
reddituum  predictorum.  De  quorum  solutione  per  litteras  abbatis, 
ut  predictum  est,  erga  nos  et  nostros  successores  se  poterunt  acqui- 


<  Voy.  l'AiwiBXB  XXCII. 
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In  cuias  rei  testimoiiium  cl  mtiriiini-ti,  presenles  liUeraa  (îeri 
rN:ifiiLis  el  sigllli  nostn  oppvnsJonc  nimiiri.  Dalum  niiiio  Domini 
M"  ce  XL°  siiplimo,  mense  moio. 

(Fol,  STdutarliiliiire). 


■morle ,  affordée  par  l'abbaj*  d'Aine  k  par  Nicolas 
murt  d'DDC 


EumpIJoa  du  [Iruil  de  .      ,    , 

ér  Birbcnfon ,  aui  baliilanU  de  FunUinF-VilruDiit ,  majeni 
d(  J  diBiers  bliKS  i  U  inort  d'no  humme  et  de  3  luaillcs 


.  Je,  Jvhans,  abbés,  elli  convens  d'Ane,  el  je,  Nicholus,  sires  de 

trbccon,  faisons  savoir  à  to^  cliiaus  ki  sunl  el  bi  seront,  que  nos, 

par  o^tcr  les   niaus  ki  avenir  poroicnl,  par  commun   consial, 

atoiis  quiti^Gs  pcimcnsblcment  loules  les  m  or  les- mains  de  Fon- 

laiiiM-el-Monl  et  de  Foulaines-en-le-Val,  en  tel  mnniûre  que  U 

liom,  quant  il  raorra,  paiera  por  la  morte-main  trois  deniers 

liluiis,  sans  plus,  cl  la  femme,  trois  mailles  :  des  qucs  '   les  deux 

jKirs  seront  le  maison  d'Ane,  eom  à  signer  ;    la  tierce,    le  scgnor 

B  Barbccon,  corn  à  avoé.  El  por  chou  que  cesic  ordinations,   ki 

■l  bile  pour  osier  les  lors  fais  que  en  aucon  '  lens  II  avoés  main- 

i  avuet,  soilferme  et  cslablc  à  [os   iors,  ne  ne   puis!  esire 

[ibpeUG,iie  de  chiaus  ki  or  sunl,  ne  de  cliiaus  ki  venront,  nos 

rons  cesl  escrîl  saelel  de  nos  sains*.  Ce  fn  laii  l'an  di-l  incarnation 

(olre-Signor  MCC  el  quarante  VIIJ,  el  mois  de  luai. 

(Fol.  9iv<du  csrtulaire.) 


*  Noui  avons  donné  à  la  Un  du  §  3  la  reproduction  tl 
Imy  d'Aine.  II  exista  encore  quelques  emiirtinlcs  de  c 
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largoerite,  comtesse  de  Flandre  &de  Hainant,  conflrme  l'abbaye  d'Ake  dais 
la  possession  de  la  dime,  dn  patronat  &  de  Tantel  de  Thirimont. 

Janvier  ItftO  (1251,  n.  st,) 

Margareta,  Flandrie  et  Haynoie  comitissa,  universis  présentes 
litteras  inspecturis,  salutcm  et  cognoscere  veritatem.  Universitati 
vestre  notiim  facimus  quod,  ciim  inter  ecclesiam  beale  Marie  de 
Alna^  ex  una  parte,  et  Balduinum,  filium  nostrum,  domlnum  de 
Thirimont,  ex  altéra,  super  décima,  patronatu  et  altari  de  Thiri- 
mont,  cum  pcrtinentiis  suis,  questio  verterclur,  tandem  idem  Bal* 
duinuSy  nostro  consilio  mcdiante,  totum  jus  quod  habebat,  vel 
habere  poterat  in  predictis  décima ,  patronatu  et  altari,  cum  per- 
tinenliis  suis,  que  de  nobis  tenebat  in  feodum,  ad  opus  dicte  eccle- 
sie  de  Âlna,  per  iudicium  parium  suorum,  ut  inde  dictam  eccle- 
siam melius  adheredaret,  in  manus  nostras  reportavit.  Nos  vero 
ad  maioris  firmitatis  robur  et  munimen ,  Johanni  de  Avennis , 
dileclo  primo  genito  nostro^  et  in  comitatu  (laynonie  noslro  succes- 
sori*,  prediclamdecimamcum  patronatu,  allari  et  pcrtinenciis  suis. 


brune,  appeaduosà  des  chartes  du  xiii*  et  du  xiv*  siècle.  Il  y  avait  uo 
sceau  particulier  pour  Pabbé,  comme  dans  la  plupart  des  monastères.  Ce 
dernier  sceau  dont  noire  honorable  collèti^ue  M.  Bormans,  conservateur- 
adjoint  des  archives  de  TÊlal,  à  Liège,  a  eu  Tobligeance  de  nous  en- 
voyer le  dessin  diaprés  une  empreinte  appendueà  un  acte  du  xvii«  siècle, 
représente  un  abbé  revêtu  d'une  aube  et  d'une  chasuble,  tenant  une  crosse 
dans  la  main  droite  et  un  livre  dans  Taulrc.  On  lit  dans  le  contour: 
^  Sigilm  ttbbtttU:  ht  3ltntt.  Ce  sceau,  de  forme  ovale  et  de  petite  dimen- 
sion, est  apposé  aux  chartes  N«*  1209  et  lâ43  du  chartrier  de  Saint-Lam- 
bert. Voy.  ScHOonBaooT,  Inventaire  des  chartes  du  chapitre  de  Saint^ 
Lambert,  à  Liège,  pp.  39i  et  406. 

*  Jean  d'Avesnes  avait  été,  par  décision  arbitrale  du  mois  de  juillet 
1246,  reconnu  comme  Tutur  successeur  de  Marguerite  eu  Haiuaut;  mais  ce 
ue  fut  qu'en  janvier  Ii49  {n.  st.),  que  la  paix  fut  faite  avec  Marguerite.  La 
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|ieriudiciuBi  hominiim  noslroruii) ,  parium  suorum,  in  aucriien- 
lum  fnodi  sui  coiitulimua,  et  iiiile  eundcin  prr  legcm  pairie  Teci- 
mas  adtiereilan.  Quo  facto,  mcmoratus  Julianne^  primogenitus 
noster  prediclo  Ralduino,  fralri  suo,  eandcm  decimam  cutn  perli- 
n^ntiUsuis  in  aiicmcnlum  Teodi  sui  conlulit,  et  ipsum  Balduinum 
inde  per  iudicium  et  bgcm  pairie  Tecil  adhercdnri.  Poslmodum 
Tcro  idem  Balduinum  prediciom  decimam  cum  omnibus  periinen- 
liis  suis  ad  opus  Alnensis  ecdesic  in  inanus  pivdicti  Johannis 
reporlavit.  Hlemoratus  aatem  Joliannes  prermam  decimam  cum 
omnibus  pcrlincnliij  suis,  prcfalo  Balduino  frairi  suo  a  paribus 
suis  prius  abiudicalam,  prcdicte  AInciisis  ecclesic  per  iudicium 
horainum  qui  du  hiis  iudicare  debcbant,  Hberam  et  absatulam 
reddidil  imperpetuum  possidendam.  Homines  aulem  no^lri  de 
Haynouia,  pares  prcdicli  Rulduini,  submonili  a  nobis,  per  legem  d 
iudicium  dixeruni  qnod  predicla  omnia  seciindum  legem  l'I  con- 
sueiudinem  curie  el  puliic  luialiler  acLa  crani,  et  quod  dicla  Al- 
nensis  eccitrsia  benc  cl  légitime  per  legem  patrie  adberedata  ernt 
de  prcdictis  omnibus  in  perpctuum  possidcndis.  Nos  igitur,  in  pre- 
dîclonim  omnium  perpeluam  firraitatem,  presentem  carlam  pre- 
fale  Alnensi  ecclesic  sigillo  nostro  tradidimus  roboratam.  Nos 
eliam  JohunnesdeAvcnnis,  primogenitus  domine  com i lisse,  recog- 
Doscimus  el  leslificamur  omnia  supradicla,  promitlcnles  quod  ea 
lolalilur  observabimus'et  oliservari  Taciemus,  ad  hoc  ipsum  noslros 
obliganlcs  successorcs,  et,  in  prcdictorum  omnium  munimcn,  prc- 
seotibus  lilleris  cum  sigiJlo  predicto  domine  malris  nosire  sigil- 
lum  nosirum  cum  sigillo  prcdicti  BaJduini  Trairis  nostri  duximus 
apponcndum.  Aclum  anno  Domini  M°  CC  L*,  mense  ianuario. 
(Fol.  S87ducarlu[aire). 


guerre  reprit  entre  eux,  en  juin  I3S1 .  à  la  suile  île  h  mui-1  de  (■iiilliiumo 
d*  Dimpierre,  fils  aiaé  de  ^larguerile,  du  second  lit.  IUihtï.ib  el  UdbiIid, 
Thetauriu  noeni  antcdotorum,  1.  i,  ]>.  109i;  J.  de  Gcy^e,  édt(.  de  Forint, 
I.  sv,  pp.  54,  es  cl  lOQ  ;  Dt  Saint-Uesois,  Mmumenti  anciena,  1. 1,  |>.  'jCi. 
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Jean  d*ATesnes ,  (Ils  atné  de  Hargnerite ,  comtesse  de  Flandre  et  de  Htinait , 
approive  Tacbat  fait  par  Tabbaye  d^Alne  à  Philippe  d'Ostregnies,  ia  b«if  fie 
eeloi-ei  tenait  de  Bandnin ,  seigneur  de  Beaoment. 

i9S|. 

Jou ,  Jehans  d'Avesncs ,  aînés  fils  Margcrite ,  confesse  de 
Flandres  et  de  Haînau,  fac  eoncuCe  chose  a  los  chias  ki  ces  lettres 
oront,  que  le  bos  que  cil  d'Aine  ont  achalet  à  Phelippon  d*Ostre- 
gnies,  frère  le  castelain  de  liialmont,  qu'il  lenoitde  Balduin  mon 
frère,  segnor  de  Bialmont,  et  quii  ont  acalé  par  son  los,  que  c'est 
mes  los  et  mes  acors.  Et  por  cho  que  ce  soit  ferme  chose  et  eslabie, 
j'ai  ces  lettres  saielées  de  mon  saial.  Ce  fut  fail  Fan  del  incarna- 
tion Jhésu-Crist  mil  CC  cinquante  et  un,  el  mois  de  décembre. 

(Fol.  128  du  cartulaire). 


XXXI. 

Jean  d^Avesnes,  flis  de  la  cemtesse  de  Flandre  et  de  Hainant ,  donne  à  Tabbaye 
d*Alne  tontes  les  droitures  qu'il  avait  à  Glermont. 

ftS3. 

Jou ,  Jehans  d'Avesnes ,  fius  la  conicssc  de  Flandres  et  de  Hai- 
nau,  fach  savoir  à  tous  chiaus  ki  ces  letres  verront,  que  ie  done, 
por  Dieu  et  en  aumône,  el  quite  à  le  glise  d'Ausne  toutes  les 
droitures  que  i'ai  en  le  vile  de  Clermont  dales  Biauraont;  et  en 
liesmoignage  de  ceste  chose ,  jou  lor  en  done  mes  lelres  pendans 
saielées  de  mon  saiel.  En  Tan  dcl  incarnation  Noslre-Segnor  mil 
CC  cinquante-trois,  cl  mois  de  septembre. 

(Fol.  63  v»  du  cartulaire). 


DE    L  ABBAVE    D  ALNF.. 


Cbirl«  par  bqntllB  Margoenlv ,  tsmlcg»  de  Flandre  «1  de  Ihiniul ,  ibandnane 
1»  frclenllonsiiiii  oal  «té  élnim,  en  son  aam,  snr  les  niaini-Biorles  d» 
Clcrmant,  ippart«nanlï  l'abbiTed'tlne. 

Nos  Margerile,  conlessG  de  Flandres  el  de  Ilninau,  et  Jelians 
d'Avvsncs,  ses  (ius,  faisons  savoir  à  lous  chiaiis  ki  ces  lelres  ve- 
ronl  cl  oroni  kc  com  il  soil  ensi  ke  si  nbbiis  el  li  covens  d'Aune 
del  ordéne  de  Cisliaus  se  soient  déplninl  â  nos,  plusors  Tois ,  que 
no  provosi  et  no  sergani  demandasse n(  et  prensisseni  à  tort  à  lor 
homes  et  as  femes  de  CIcrraonI  delds  Biaitmonl,  m  or  les- mains 
à  lor  mort  el  sizaines  qnanl  il  vivoient ,  par  l'ocoison  del  che- 
vsge  '  d'nticiins  sains  ;  nos,  de  ces  choses  devant  dites  avons  fait 
faire  loinlc  et  droite  cnqiiesle  par  monsegnor  Walier  de  Biausart 
el  par  monsegnor  Bauduin  de  Pierone ,  chevaliers ,  el  par  autres 
enqiieslcs  ki  en  ont  esté  failes;  et  irovèrenl  li  dit  chevalier  que 
mesircs  Ba<iiieus  de  Gourdines ,  ki  Tu  sires  de  la  devant  dite  vile 
dcCIcrmont,  la  tint  Trankemenl  el  quile  cl  délivre  de  ta  tes  les 
exactions  devant  dites,  et  les  dona  en  aumosne  parmenaulement 
A  l'abbé  el  au  covent  d'Aune  devant  dis;  el  le  tint  H  abbés  cl  li 
covens  d'Aline  par  pluseurs  ans,  apriés  le  mort  monsegnor  Das- 
ticns  devant  dit,  en  pais  el  rrankiment,  sans  calenge.  El  nos, 
por  cou  que  nos  i  vcimes  les  droitures  des  homi'S  cl  del  église  de- 
vant dite,  nos  retaissons  à  tous  îors,  por  nous  et  por  nos  hoirs, 
toles  les  demandes  el  les  exactions  devant  noinées,  as  bornes  et  as 
frmcs  de  Clermonl  deseure  escris.  Et  en  ticsmoignage  de  eesic 
chose,  nos  avons  Tait  Taire  ces  présens  lelres  el  doné  à  le  glisc 
d'Aune  saiclécs  de  nos  saiaus ,  ki  furenl  donées  â  Mens ,  l'an  del 
incarnation  M.  CC.  cinquante  cl  VU,  el  mois  de  mai. 

(Fd,  eSv'tluearlulsireJ. 

•   CAreaj*,- capilaljon. 
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OrdennanM  de  largoerite ,  comtesse  de  Flindre  et  de  HaiDaot ,  nettant  ia  ai 
différeDd  qni  avait  eiîsté  entre  Tabbaye  d*Alie  et  Anselme  de  LoBflierM,  ai 
sujet  des  terres  sises  à  Havre  que  Sybille ,  dame  de  ee  lieo ,  avait  déniées  à 
la  dite  abbaye. 

ItGI. 

Nos  Nargareta,  Flandrie  et  Ifayonie  comitissa,  oolum  facimus 

tiniversis  présentes  lilteras  inspecturis  quod  cum  inler  viros  reli- 

giosos  abbatem  et  conventum  de  Alna,  Cyslerciensis  ordints,  ex 

una  parle,  et  Ânselmum  de  Longheroe,  armigerum,  ex  altéra, 

discordia  verlerelur  super  quindecim    bonariis   terre  arabilis , 

parum  plus  vel  minus,  manso,  domo,  grangia,  pomerio  et  tribus 

curlilibus,  seu  censu  velreddilu  dictorum  curtilium,  et  tribus  ior- 

nalibus  et  dimidio  prali  allodii  et  uno  iornali  prati  censualis,  et 

terragio  bonarii  et  dimidii  terre  arabilis  ac  quadam  terralà  sitîs 

in  villa  et  tcrrilorio  de  Haverrch;  que  omnia  idem  Anseimus  dicebai 

ad  se  ex  morte  Sybille   de  Haverech,  quondam  canonice  Sancte- 

Waldetrudis  montensis,  iure  successorio  perlinere;  diciis  abbateet 

conventu  contra  dicentibus  quod  dicta  Sybilla  predicta  omnia,  dum 

viveret,  eisdemreligiosis  in  eiemosinam  contulerat  donalione  inler 

vivos,  ex  quu  causa  per  triginla  et  très  annos  et  amplius  habuerant 

et  possederant  supradlcta.  Tandem  dicte  partes  videlicet  dictus 

Anseimus  personaliter  et  dicti  abbas  et  conventus  per  procura* 

torem  habentem  ad  id  mandatum  spéciale  supra  dicta  discordia 

cumpromiserunt  in  nos,  et  de  alto  et  basso  se  supposuerunt  diclo 

nostro^seu  ordinationi  nostre  promittentes  sub  pena  secentarum 

librarum  alborum  se  firmitcr  et  inviolabiliter  servaturos  quicquid 

super  premîssis  de  alto  et  basso  diceremus,  ordinaremus,  seu  pro- 

nuntiaremus.  Ita  quod  si  altéra  partium  a  dicto,  seu  ordioalione,  seu 

pronuntiatîonenostris  resilirct  nobis,  nomine  pencducenlas  libras, 

dilectoel  fideli  noslro  domino  de  Anghien  ducenlas  libras,  et  parti 

observant!  dictum  nostrum  seu  ordinationem  vel  pronuniiationem 

nostras  ducenlas  libras  alborum  refundere  tencrelur,  et  dictum  nos- 
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:  ordinalio  vel  pronutilialio  noslre  nicliilotninua  in  suo 
ruliore  remanirenl.  Nos  uiilem  |)er  dilecCos  el  fidèles  n'>slros  Bsl- 
[luJDumde  Uincio  et  llugonum  de  Frameries,  milites,  de  mondalc 
nosiro  super  prcmissis  fucra  inqucsia  diligenti,  insirumenio  etiam 
ei  parle  dicloriim  rcligiosoium  nd  Tundandum  intentioncm  suom  in 
inodiim  probatîoriis  cornm  nobis  cxhibiLo,  partilius  coram  nobis, 
videlicet  diclo  Anseimo  pcrsonaliler  et  diclis  rcligiosis  pcr  pro- 
curalorem  compan'ulibng  et  dicliitn  noslrum,  ordinaCionerii  seu 
pronuiitialioncm  uoslroni  Terri  pclciitibiis,  de  consilio  Hdelium 
hominum  nosironim,  videliect  karissimi  filii  noslri  Bnldiiini  de 
Avesnts,  domini  de  Bcllo-Monle;  Euslachii,  domini  de  Rodio; 
Egi'dii  de  Brun,  conslabiilnrii  Francie  ;  Terrici  de  Tyans  ;  Peli'e 
de  Uarvaing  ;  Balduini  de  Binclj  prcdicli  ;  Walleri  de  Ilello-Sarlo, 
mililiim;  el  Symonis  de  Qunregiioii  ;  Egidii  Emelin  ;  Jacobj  de 
Porta;  Jarnbi  de  Berlainmont  cl  Walleri  de  Foro,  scobinorum 
monlensîum  ;  dicimns  et  pronunliamus  quod  prcdicta  omnia 
superius  expressa ,  dicli  ahbas  el  convenliis  tiabrnnt  et  possi- 
deanl  in  pcrpetnum,  pacifiée  el  qiiicle,  dicro  Ansoimo  cl  suis  here- 
dibus  super  cisdem  peipeluiim  silcntiuni  imponcnks.  In  cuius 
m  leslimunium  présentes  lilleras  diclis  religtosis  Iradidimus, 
AiSilli  nosiri  appensione  munilus.  Nos  vcro  lialduînus,  dominus 
de  Bello-Monle;  Euslacbius,  dominus  de  llodio  ;  Ej^idîus,  cons- 
Isbulariiis  Francie;  cl  aiii  milites  predicii,  huic  diclo  et  pronun- 
llatinni  présentes  Tuiinus  cl  noslrum  consilium  adhibiiîmus  proul 
svperius  est  expressum.  In  cuius  rei  tcsiimonium,  sigilla  noslra 
tinu  cum  siffWii  predicte  domine  noslre ,  presentibus  duximus 
spponenda.  Acium  in  castro  Montensi,  anno  Domini  M"  CC  LX"  1°, 
in  «igitia  onimarum. 

(Fol.  tas  v*(lu  carlulalri!). 
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AHx,  Tenve  da  comte  Jean  I  d*ATesDes  «,  remet  eotre  les  maios  de  Tabbé  d*Alaev 
m  larron  prise  Angleçoi-SpiDO,  de  par  le  dit  abbé,  et  qae  Jean,  flladi 
aeigaenr  de  BarbODCon,  préteidait  Jnatlder. 

(Sans  date.) 

A  tous  chiaus  quî  ches  présentes  lettres  veront  et  oronl.  Nous  » 
Aelis,  femme  jadis  mon  signeur  lehan  d*Avesnes,  salut  et  con- 
nissance  de  vériteit.  Corn  il  soit  ensi  que  débas  ait  esté  par  ioiic 
tans  entre  monsigneur  lehan  de  Barbenchon,  chevalier,  et  après  de 
Jehan ,  sen  fil ,  d'une  part,  et  Tabbeit  et  le  covent  de  Aune, 
d'autre  part,  d'un  larron  pris  en  Angleçon-Spine,  de  par  Tabbeit 
d'Aune,  lequeii  li  devant  dis  lehans  fiux  redemandoit  pour  îus-* 
ticier;  tant  pour  le  bien  de  pais  et  par  conseil  de  bonnes  gens,  H 
devant  dis  abbés  d'Aune  raporla  et  remist  en  nos  mains  le  devant 
dit  larron  et  autres  débas  que  il  et  ses  convens  avoient  encontre 
le  devant  Jehan  de  Barbechon,  pour  faire  notre  volentet.  Et  choa 
fist-il  en  espérance  de  pais;  lequcle  pais  nous  et  nos  (jeux,  li 
cuens  de  Haynau  ,  deumcs  et  devons  mettre, se  nous  poons,  entre 
les  devant  dites  parties.  Et  pour  chou ,  nous ,  qui  ne  vorriemmes 
nulluî  deiTrauder,  mais  à  chascun  sen  droit  warder,  faisons  sa- 
voir à  tous  que  se  de  nous  défaloit  par  le  volcnteit  de  Dieu  et  pais 
ne  fust  entre  les  dites  parties ,  nous^  le  devant  dit  larron  et  les 
autres  débas  mis  en  nos  mains,  ensi  com  devant  dit  est,  reme- 
tons  en  le  main  l'abbeit  d'Aune  pour  lui  et  pour  sen  églize ,  en 
autel  point  que  devant  i  estoient ,  et  che  avons-nous  fait  en  bon 
sens  et  en  bonne  mémoire.  Et  pour  chou  que  che  soit  plus  ferme 
chose  et  plus  estable  avons-nous  saeleit  cliest  escrit  de  no  propre 
saeL 

(Fol.  96  du  carlulaire). 

*  Jean  i  d'Avesaes  mourut  la  veille  de  Noël  Iâ57. 
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inn  II  d'AiFsnf  j ,  tomlt  it  ITiiniuI ,  rand  son  arrf  t ,  sur  U  débat  nid  entra 
l'rglisf  d'Alut  tl  Cilliou,  erigncur  de  DerdIr,  au  snjrl  dr  d«ai  prliU  lÎTieri 
f  rèi  ta  bols  de  Fïjia. 

le  jeudi  devant  la  Chandeleur  IXH8  ^\iS^  n.  al.). 

Nous  Jehans  d'Avesnes,  ciieiis  de  Haynau,  faisons  savoir  à 
tuus  comme  coniroversie  et  dëbas  fiiisl  entre  l'église  d'A une,  d'une 
psrl,  Fl  monsigncur  Gilion,  signeur  de  Berele,  d'autre  )iDrl,  de 
te  possession  de  deus  pclU  viviers  séanz  delez  le  bns  de  Faiauz,  el 
un  petit  prêt  qui  gisi  entre  lesdis  viviers,  à  darrains  les  parties 
devant  dites  por  bien  de  pais  s'assentirenl  qne  nous  feissienz  en- 
querre  par  preudommes  sens  souspeçon  sour  les  d'^bas  devant  dis 
le  véritel ,  el  le  chose  cnquise  qu'elle  fusl  raporlée  â  nous  et  à  no 
conseil,  cl  chou  que  nuus  en  diricns  les  parties  en  promisint  à 
tenir;  par  I  ns-sent  des  diies  parties  il  Tureiil  esluîl  enquereur  de 
ehes  choses  mesire  Jehans  Haekillons  et  Baudujns  de  UiauTorl.  £l 
pula,  por  chou  que  li  dis  Bauduyns  n'i  puoit  eslre,  par  Tassent 
des  dites  parties,  Grars,  ûz  Henri,  le  justice  de  Maubuege,  fu  miz 
en  sen  lieu.  Ches  choses  diligemment  enquises  par  les  cnqué- 
reura  devant  dis  et  à  nous  raportées,  les  parties  devant  dites  nous 
rcquiseni  que  nous,  selunc  ces  enquesics,  pronuncissienz  no  dit. 
RoDS,  rewardeil  les  demandes  et  delTenses  des  parties  et  le  dit  des 
moins,  par  le  lonseildc  preudommes,  disons  et  prononçons  que 
li  église  d'Aune  gne  paisiblement  de  toute  te  calengc  don  preil 
el  des  viviers  devant  dis,  que  mesires  Gilles  dcmandoil  por  le 
raison  d'un  escange  Tait  si  cnm  il  disoilù  ciauz  d'Aune,  si  avant 
com  li  glise  d'Aune  lenoil  les  dis  viviers  el  le  prêt  a  van  I  que  lî 
escanges  Tusl  Tais  u  devisez  cl  eoni  loiaus  cerkemajiages  portera, 
se  débas  en  venoil.  El  se  mcsîres  Gilcs  a  Tait  aucune  esctuse  u 
«nprb  sur  le  possession  ciauz  d'Aune  en  ces  débas  deveiis  se  ius- 
tice,  nous  disons  que  mesires  Gtles  leur  reslore  soulEsamenl  de 
stn  hireiage  el  en  goe   en  manière  que,  après  le  déc<ïs  dou  dit 
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monsigneur  Gillion>  se  li  hoir  mesire  Gilles,  por  le  raison  de  chou 
que  il  esl  veues,  voloicnt  rctraire  à  l*escange  que  mesires  Gilles  en 
aroil  fail  à  chiauz  d'Aune,  que  li  églize  d*Aune  de  plein  puîst 
retraire  à  chou  por  quoi  li  restors  leur  seroit  fais,  e(  en  goe  tant 
que  drois  l'en  osle  ;  avœc  chous  nous  relenons  en  no  dit  que  s'il 
avoil  en  ces  coses  devant  dites  aucune  cosc  trouble  u  que  dcsbas 
en  vcnist  entre  les  parties  que  nous  le  puissienz  déclarer  par  ceste 
meisme  sentence.  En  tesmoingnage  desquelz  choses,  nous  avons 
fait  saeier  cestescritdc  no  sael.  Chou  fu  fait  et  donneit  à  Mau- 
buegc  \  lan  de  grascc  M.  CG.  iiij  "  et  siz,  le  joesdi  devant  le  Caa« 
deler. 

(Fol.  122  du  carlulaire). 


XXXVI. 

Accord  entre  Tabbiye  d*âlne  et  les  habitants  de  Saint-Vaast,  ai  sajet  de  !*•■• 
tretien  da  chœnr  de  Téglise  et  des  objets  à  Tasage  da  coite,  en  cette 
localité. 

it90. 

A  tous  chiaus  qui  ches  lettres  veront  et  oront,  frères  Thoumas, 
dis  abbés  d*Aune,  et  li  convens  de  che  mismc  lieu,  salut  cl  con- 
noistre  véritei.  Corn  ensi  soit  que  aucun  débat  aient  esleit  entre 
nous,  de  Tune  des  parties ,  et  chiax  de  la  vile  de  S*-Vast  delez 
Haynne,  del  autre  partie,  en  Toquison  d'aucunes  défautes  que  cil 
de  la  dite  vile  disoient  que  nous  deviens  aemplir  on  leur  glisc  : 
nous  faisons  savoir  à  toz  que,  par  une  amiable  composition,  nos 
sommes  asscnlit  en  tel  manière  que  nous  devons  détenir  le  chan- 
cial  de  la  dite  église,  en  après,  nous  devons  aemplir  telz  défaules 
qui  chi  après  sont  cscrilcs.  Premiers,  de  messeil,  de  bréviaire, 
de  anliphenier  et  d'autres  livres  compétens  et  nécessaires  à  glîse 


Maubouj^e. 
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XXXVII. 

Jean  11  d^Afesnes,  comte  de  Hainaat,  délègae  Nicole  de  Hondeng  foar  aettr» 
en  possession,  en  son  nom,  Tabbé  et  le  couvent  d*Alne,  de  34  bonieri enviran 
dn  bois  de  Saint-Vaast,  vers  la  LooTière. 

It9l. 

Nous  Jehans  d*Avesnes,  cnens  de  Haynaii,  faisons  savoir  k 
tous  que  nous,  noslre  chier  foiable  Monsigneor  Nichole  de  Hon^ 
deng,  chevalier,  metons  en  nostre  lieu  pour  ahériler  hommes 
religieus  Tabhey  et  le  couvent  d'Aune,  el  nom  de  le  église,  de 
trenle-qaaltre  bonniers,  pau  plus  pau  mains,  dou  bos  de  Saint- 
Vast,  tenant  au  Tirial  devant  le  court  de  le  Loviere,  sauve  loate 
le  justice  à  noble  homme  le  signeur  del  Rues,  el  dit  bos,  lequel 
il  doit  tenir  en  fief  de  nous.  Et  avons  et  arons  ferme  et  estable 
tout  chc  que  fait  en  sera  par  ledit  monseigneur  Nicholon,  par 
le  tesmoin  deches  présentes  lettres  saelées  de  no  saial.  Donnet 
Tan  de  grasse  mil  CC  LXXX  et  onze,  le  merkedi  après  les  octaves 
saint  Phelyppe  et  saint  Jakème. 

(Fol.  159  V*  cla  cartulaire). 


XXXVIII. 


Arrêt  rends  par  Philippine ,  comtesse  de  Hainavt,  de  Hollande,  de  Zélande  et 
dame  de  Frise,  svr  le  différend  ayant  existé  entre  Tabbaje  d^Alne  et  Gérard, 
cbâtelain  de  Beanmont,  an  snjet  des  bois  dits  des  Nieles. 

Nous,  Phellippe,  par  le  grasce  de  Dieu,  conlesse  de  Haynaa,  de 
Hollande,  de  Zélande  et  dame  de  Frise,  faisons  savoir  à  toz  cîaui 
qui  ces  présentes  lettres  verront  et  oront,  que,  comme  débas,  des* 
corde  et  controversie  ait  estet  de  lonc  tens  entre  religieus  hommes 
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bbcit  Fl  le  convcnl  d'A'ine,  dcl  orHènc  de  Cysliaus,  dH  évos- 
chicl  dp  LyA^c,  d'iitip  pnri,  cl  de  noble  homme  Gt^rorl,  cnslcllnin 
de  Bial'noiil  et  sîgncur  de  Sorre,  d'niiire,  d'endroil  des  lins  que  on 
dist  dfs  Nièles,  do  meules  calciiz  qui  onl  eslct  sour  les  ho^justiucs 
■I  jour  que  les  dilcs  )tiirties  se  mistiit  sour  noiis,  de  haul  el  de 
bas,  si  cnmmc  il  aperi  plus  plainemenl  par  le  compromis  qui  sour 
chou  en  est  Tais  de  tous  jugiez  que  li  dis  caslellains  maintenoil  que 
ses  pères  avoil  eus  pour  lut  en  le  court  le  srgneur  de  Rnrhcnchon 
Cl  m  le  C4iurt  Uonsi}{ricur  de  Hayunu,  el  de  loules  autres  roses  qui 
■pericnoicnl  ns  di«  bos  et  poroirnl  aperlenîr  eu  quelconque  ma- 
nière i|ue  ce  Tiist.  El  les  dites  punies  se  soient  mises  sour  nous 
de  haui  cl  de  bas,   si   comme  sour  nmiflbie  apnisenleresse,  sor 
paine  de  deus  mil  libvres  de  blans,  A  rendre  el  â  paier  mil  tibvres 
da  \t  partie  qui  contre  no  dit  e[  ordciiance  iroit  â  le  partie  qui 
•o  dil  et  ordcnahce  lenroil,  et  mil  libvres  â  mon  signcnr  de  llayn- 
i>  qui  le  dil  et  le  ordenanec    Teroit  tenir.  El  pour  chou,  se  ]j 
estoileommixe  d'aucune  des  parties,  une  lie  u  pluscurs,  ne 
lit  mie  que  nos  dis,  ordenaiice  u  proiiunciations    ne  Tust 
tous  ioiirs  linés  et  esiaulés.  El  nous,  por  bien  de  pais  cl  |>or 
tous  périlz  cl  damages,  qui  de  le  descorde  pewissent  esirc 
Hni.aions  sour  nous  pria  le  fais   de  cbesl  apaisement.  Nous, 
taaicheconsiddret  que  les  parties  ont  viilut  dire  |>ar  conseil  de 
banKsgens  et  de  preudommes,  disons  no  dil,  ordcnance  et  pro- 
■ndilion,  en  le  manière  qui  ri-aprés  s'ensuit,  et  sour  le  psine 
dwM  dite.  E)  non  dou  Pi^re  et  dou  Fil  et  dou  S.-Esptr,  disons,  or- 
dnauei  pronunrous  que  li  dit  bos  eniièrement  demeurent  per- 
yAvftmrnt  al  aMiril  et  al  eonvcnl  del  église  d'Aune  desus  dite , 
«■wnti^neursde  Rialmont  le  baule  justice  ;  si  a  »ij  "  boniers 
at  bMicr  de  Maubuegc  abonnez  en  le  manière  qu'il  l'ont  lenu  an- 
(^axiDenl  et  en  aulel  Trancliise  dou  tout  corne  leur  cbarlres  pa- 
fAal.qui  donécs  leur  furent  de  Monsigncur  Baudityn  d'Avcsnrs, 
^iit  ^ntur  de  Bialmonl,  el  de  itionsigncur  Jcban  d'Avrsncs, 
Meneur  le  conte  de  Ilaynnnuet  de  Hollande'.  El  deineu- 


it  eliarl»  I 


nlionné»,  qui  èmaaent  ftiae.  de  Bauiluin  il'A- 
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rent  les  dites  Chartres  dou  tout  en  leur  vertut;  ne  iamais  fi  de- 
vant disGérars,  si  hoir,  u  si  successeur  ne  poront  riens  avoir, 
réclamer  ne  demander  justice  ne  autre  cose  en  quelconque  ma- 
nière que  ce  soit  es  dis  bos,  et  les  doit  faire  paisibles  II  devant  dis 
Gérars  de  touz  ses  frères ,  et  faire  loer  et  de  tous  ciauz  qui  par 
sen  okison  et  par  lui  u  ses  hoirs  u  ses  successeurs  leur  vorroient 
empeechier.  Et  sunt  li  devant  dit  abbés  et  convens  cuite  et  délivré 
de  toutes  les  demandes  que  li  devant  dis  Gérars  demandoit  u  pooit 
demander  as  devant  dis  abbeit  et  couvent,  por  le  raison  dou  dit 
bos,  si  com  il  est  contenut  ci-deseure.  Et  le  doit  li  devant  dis 
Gérars  faire  loer,  approver  et  confermer  le  signeur  de  Barben- 
chon  bien  et  souiBsamment  dou  quel  il  Tavooit  à  tenir.  Encore 
disons-nous,  ordenons  et  prononchons  que  li  abbés  d*Aune  et  U 
convens  devant  dis  rendera  et  paiera  al  devant  dit  castellain  u  à 
sen  certain  commant  xxv«  libvres  de  tournois  u  monnoie  al  vail- 
lant, coursaule  en  le  conté  de  Haynau^  Et  demeurent  les  dites  par- 
ties en  bonne  pais ,  fine  et  eslaule  li  une  envers  Tautre  de  tous  les 
débas  desusdis  et  espécialment  des  vij  '^  boniers  de  bos  desus 
dis,  abonnez  et  mesurez  al  bonier  de  Maubuege,  si  com  dit  est 
deseure.  Et  pour  chou  que  ces  coses  soient  fermes  et  estaules, 
et  perpétuement  tenues ,  nous  avons  ces  présentes  lettres  saielées 
de  no  saial.  Et  à  toutes  ces  coses  desus  dites  faire,  ordener,  dire 
et  pronuncier  furent  com  homme  no  chier  signeur  le  conte  de- 
vant dit:  Willaumes,  sires  de  Bailluel;  Gérard,  sires  de  Jace; 
Dauduin,  sires  d*Obrecicourt,  et  Nicholes  de  Housdaing,  cheva- 
lier; maistres  Bauduin  dou  Caisnoit,  doyens  de  Soignies,  et  Wa- 
tiers  de  Raing ,  escuiers.  Si  leur  prions  et  requérons  qu*il  mètent 
lor  saialz  avoec  le  no  à  ces  présentes  lettres.  Et  nous  Willaumes, 
sires  de  Bailluel;  Gérard,  sires  de  Jauce;  Bauduin  d'Obreci- 


vesnes,  seigneur  de  Beaamoot,  et  Tautre,  de  Jean  I  d*Avesnes ,  nous  avons 
analysé  la  première  sous  le  N<*  276,  et  nous  avons  publié  la  seconde,  An- 
mxB  XXX. 

'  Cette  somme  fut  payée  au  châtelain  de  Beaumont,  qui  en  donna  quit- 
tance en  I30i.  —  Voir  rARNBXE  XL. 
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eouri,  Nicboles  de  Houdaîng,  chevalier;  maistre  B.  doit  Cnisnoil, 
doyens  de  Soignies,  et  Watîers  de  Raing,  avons,  i^  le  prière  et 
re(]uesTe  de  nostre  cliière  dnme  drseur  dille,  en  tesmoing  de  vé- 
rilet,  |iop  cou  que  loules  ces  coses  rurcnl  faites  en  le  priisence  de 
nous,  mis  nos  saîalz  avoec  le  sien  |â  ces  présentes  lettres.  CeTu 
fait,  dit,  ordetiel  et  prononchiet  en  l'an  de  grasre  M.  CCCl,  ten- 
demain  des  xj  ■■  virgènes  ' ,  et  mois  d'oclembre ,  ù  Valcnuliicimes, 
(Fol.IïJvducsrturyire). 


Jeu  II  d'IicsDM,  Miatt  de  Hainint,  de  Boltaiiile,  d«  ïihaût,  et  «Ira  da  Friu, 
ConBrme  l'ordonuante  it«  ii  comtMSC  rtaiiippine,  son  épouse,  an  iDJet  des 
bais  des  Nièles,  et  l'amortisse  m  rot  de  »ni-d  en  Taieiir  de  l'«bba;e  d'AIae. 


Nous  Jehans,  par  le  grasce  de  Dieu ,  cuens  de  Ilaynau,  de  Hol- 
lande, de  Zétande,  et  sîres  de  Frise,  faisons  savoir  à  louz  chiaus 
qui  ces  présentes  lettres  verront  u  oroni,  ke  come  descors  et  débas 
faisict  lonclens  ait  eslei  entre  religicus  homes  et  honc^les  l'ab- 
beit  et  le  convcnl  dcl  i?.glise  d'Aune  dcl  ordéne  de  Cystiaus,  del 
ëvesehiet  de  Lyége,  d'une  part,  cl  noble  homme  Gérars,  caslcllain 
de  Bialmonl  et  signeur  de  Soere  ',  d'autre ,  d'endroit  des  bos  des 
Niéles,  cateuz  qni  ont  estcit  sour  les  dis  bos,  les  quez  bos  cliascune 
des  parties  dis,  dit  â  li  apertcnir  de  droit  ;  et  les  dites  parties,  par 
bon  conseil  et  por  bien  de  pais  et  d'acorde,  se  soient  mises  des 
débas  et  descors  descurcdis  sour  no  chièie  cl  amée  compaigne, 
PhcUppe,  coDtessc  de  Ilaynau,  de  Hollande,  de  Zélandc,  et  dame 


<  La  fêle  de;  at 
(Des.  se  célèbre  le 


ainte  Ursule  cl  de  ses  ccmpa- 
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(Je  Frize,  com  en  amiable  apaiseresse  des  débas  et  descors  deseure 
dis,  sicom  il  apert  plus  plainement  parles  lettres  des  dites  par- 
ties qui  sour  chou  sont  faites  et  saelées,  parlans  en  tel  manière  : 
A  tous  cliiaus  qui  ces  présentes  lettres  verront  u  oront,  nous  frères 
Jaquèmes,  dis  abbés  d^Aune,  etc.  '  ;  et  no  chière  compaigne  de- 
vant dite  ait  des  dis  débas  et  descors,  par  grant  conseil  et  longe 
délibération  de  nostre  volentei,  dit,  ordeneit  et  pronuncietsi  com 
faire  puet  as  us  et  as  coustumes  de  no  conteitde  Haynau,  en  le 
fourme  et  en  le  manière  qui  s'ensieut  ci-après  et  dont  li  teneurs 
est  (ièle:  Nous  Phelippre,  par  le  grasce  de  Qfcu  contesse,  et 
cetera';  nous  Jehans,  cuens  de  Uaynau  et  de  Hollande  deseure 
nomez,  à  le  requeste  et  à  le  prière  des  dites  parties  et  espécia- 
ment  dou  dit  Gérarl,  casiellain,  de  nostre  auctoriteit  et  souverai- 
neleil,  et  de  certain  avis,  gréons,  loons  et  approuvons,  et  confer- 
mons  et  prometons  loiameut  en  bonne  foy,  à  faire  tenir  fine  et 
paisible  ledit,  Tordenance  et  pronuntiation  devant  dites,  et  amor- 
tissons perpéluement  àoes  le  dite  église  d*Aune,  les  bos  des  Nièles 
et  Téritage  devant  nommeit.  Et  volons  que  li  abbés  et  li  convens 
et  li  églised'Aune  i  demeurent  en  tel  francbisedou  tout  comme  leur 
Chartres  parolent,  qu'il  ont  et  qui  douées  leur  furent  sour  chou, 
de  nobles  hommes  no  chier  père  monsigneur  Jehan  d'Avesnes  *  et 
de  no  chier  oncle  monsigneur  Bauduyn  d*Avesnes,  jadis  signeur  de 
Bialmont  *,  et  qu'elles  demeurent  en  lor  vertut,  et  les  dites  Char- 
tres nous  les  loons,  gréons  et  approvons,  et  confermons  ausi  de 
nostre  signerie  soveraine.  Et  por  ce  que  ces  coses  parmaignent 
fermes  et  estaules  perpétuelment,  nous  avons  miz  no  saial  en  ces 
présentes  lettres,  en  tesmoignage  de  vériteit  de  toutes  les  coses 
devant  dites.  Che  fu  fait  et  donnet  à  Mons  en  Haynau,  Tan  de 
grasce  M.  CGC.  et  J,  le  semedi  après  le  saint  Nicholai  en  y  ver. 

(Fol.  U5  v*  du  carlulaire). 

*  Charte  reprise  sous  le  n»  368  de  noire  répertoire. 
'  Charte  dont  le  texte  se  trouve  sous  le  n<*  XXXYIII. 
'  Voir  annexe  XXX. 

*  Voir  l'analyse  de  cette  charte,  sous  le  n«  376  de  notre  répertoire. 


DE  l'abbaye  d'alne.  29S 


XL. 

QBÎlUace  ddiinée  ptr  Gérard,  cbâtelain  de  Beaamont,  de  la  somme  de  2Sêê 
litres  tonraois  qa*!!  a  reçue  de  Tabbaje  d*Âlne,  à  cause  da  débat  des  bois  des 
Rièles. 

tsot. 

A  touz  chiaus  qui  ces  présens  lettres  verront  u.oront,  Gérars, 
castellains  de  Bialmont,  sires  de  Solre,  salut  en  nostre  Signeur. 
Sachent  tuit  que  jou,  parmi  le  dit  et  Tordenance  de  très-noble  et 
puissant  dame  roedamc  Ph.,  conlesse  de  Haynnau  et  de  Flollande, 
pour  le  raison  dou  débat  des  bois  des  Nièles,  ai  rechuitdes  hommes 
religieus  et  honestes  l*abbeit  et  le  couvent  de!  église  d'Aune,  xxv« 
libvres  de  tournois,  monnoie  loial  et  coursaule  en  Ilaynau,  contée 
et  délivrée  entièrement  et  plainement,  par  le  tesmoingnage  de 
ches  présens  lettres  saelées  de  me  propre  saial.  Données  Tan  de 
grasce  M  CGC  et  11^  dedens  les  octaves  S.  Denis. 

(Fol.  126ducarlalaire). 
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CARTULAIRE  DE  L  ABBAYE  D  ALNE. 


XLI. 

Succession' généalogique  des  comtes  de  Hainaut  ft  des  membrof 
de  leur  famille  cités  dans  les  actes  du  cartnlairo  d'Aine. 

Bauduin  IV 
ép: 
Alix  de  Namur, 
sœur  de  Henri ,  comlc  de  Namur  et  de  Luxembourg. 


Baudum  V,  coiple  de  Hainaut, 

marquis  de  Namur, 

ép: 

Marguerite  (d*Alsace),  fille  de 

Thierri,  comte  de  Flandre,  et  sœur 

de  Philippe,  comte  de  Flandre 

et  de  Yermandois. 


Guillaume,  bailli  de  Hainaut. 

(Des  auteurs  prétendent  que  c'é- 
tait un  enfant  naturel  de  Bauduin 
IV.  Le  cartulaire  d'Aine  le  men- 
tionne comme  oncle  paternel  de 
Bauduin  VL  Voir  la  table,  au  mot: 
Guillaume,  bailli  de  Hainaut.) 


Bauduin,  comte  (IX) 

de  Flandre  et  (VI)  de 

Hainaut, 

ép  : 

Marie  (de  Champagne.) 


Philippe, 

comie 
de  Namur. 


Henri, 

(seigneur 

d'Angre). 


Des  filles,  dont  une 

Elisabeth, 

ép: 

Philippe  (-AuffQste), 

roi  de  France. 


Jeanne, 

comtesse  de 

Flandre  et  de 

Hainaut, 

ép  :  en 

!"•  noces; 

Ferra nd 

(de  Portugal). 


Marguerite, 

comtesse  de 

Flandre  et  de 

Hainaut, 

ép  :  en 

!"•  noces  : 

Bouchard 

d'Avesnes. 


Jean  I  d*Avesnes, 
comte  de  Hainaut, 

ép: 
Alix  (de  Hollande). 

Jean  II  d'Avesnes, 

comte  de  Hainaut, 
deîHollande,  de 

Zélandeet  sire  de 
Frize,  ép  : 
Philippine 

(de  Luxembourg). 


Bauduin  d'Avesnes, 

seigneur 

de  Beaumont 

et  de  Thirimont. 


TABLE  ONOMASTIQUE 

ou   DES    NOMS   DE    PERSON?iES,    DE   FAMILLES   ET   DE    LIEUX, 

cODleoDS  dans  le  cariQlaire  de  l'abbaje  d'AInt. 


Noos  iivans  adopté  l'ordre  que  voici ,  pour  la  tormalion  de  cpIId  lablc. 
Let  cliilTresqui  suivent  les  Doms.  indiquenl  tes  numéros  des  acUs  du  car- 
iQliire  auiquet5  iJs  ronvoienl.  Pour  [acililer  1rs  rroliprclies,  nous  donnons 
de»  nolM  sur  la  smialion  des  tocalilés  el  des  Ëlablis'emenls  rcticieux  elles, 
ainsi  que  sur  oertnins  personnages  apparlrnanl  au  Hainaul.  Nous  publions, 
en  outre,  les  ijlres  îles  ouvrages  auxquels  on  peul  avoir  recours  pour  plus 
de  rcoseignemenls. 

Kos  analyses  ayanl  reproduit  en  italique  loules  les  variantes  de  l'oriho- 
iraplie  des  noms  de  lieun  ou  de  (nmllles,  nous  ne  reprenons  ici  que  l'or- 
thograpbe  Ia  plus  sAnéralemenl  suivie  dans  le  cartulaire,  et  l'orlliograplie 
inaderne.  Nous  faisons  cependant  exception  à  celte  règle,  lorsque  les  mots 
ODI  été  écrits  d'une  maniire  fort  ditTèrente. 


A. 

Adam,  euri  de  Dons  296. 

Ce  |ier»onn»i;e  Difiire  en  têle  de 
la  liste  que  nous  avons  publiée, 
des  carta  de  l'église  île  Saint-tier- 
inaiii.  i  Moni.  dans  noire  notice 
sar  cette  tgUw.  Il  a  le  titre  de  ptè- 
bcn  et  de  doyen  de  la  clirétienlâ 
de  Hnn*,  dans  les  lettres  d'institu- 
tion de  lï  pHroisse  de  Saint-Nico- 
lat-eo-Bertuimont,  datées  de  mai 
ltlT,aue  nous  avons  mises  au  Jour 
p.  37  de  notre  Mémoire  sur  cette 
|>an))ise. 

^dam,  doyen  de  ?)ivellM  7«, 
dtffcljne,  épouse  de  Jacques  d'A- 


Celle  dameest  diversement  nom- 
mée dans  tes  titres  «1  par  les  au- 
teurs :  Ameline  ,  Adeliiye  .  Ade- 
luide.  Aèliïe.  Gislimbt.  Chroni- 
cim  llannonia,  éd.  du  marquis  Ju 
Cliasleter,  p.  SH,  la  nomme  Adi>~ 
Une,  de  même  que  le  cariulaire 
d'Aine.  C'était  la  lllle  unique  et 
héritière  de  fioucliard.  seigneur 
de  Guise  et  de  plusieurs  autres 
terres  dans  le  Vermandois.  Elle 
vivait  encore  en  IlOU.— Voir;  Ni- 
cH*Di,  Chronoloyù  hiilorique  dû» 
seigneur!  d'Avfinti.  pp.  ^3,  ttO  et 
7S,  et  ci-aprés  -.  Avemet  [Jacques 
d-]. 
^ifauf/,  évÈquedc  Liéee,  S8. 


—  Il  — 


Adrien,  pape.  Annexe  II bis. 
Âffîighem  (abbaye  d*).  436. 

Celle  abbaye  de  Tordre  de  Sainl- 
Benoit.  se  trouvait  en  p.irliesurla 
paroisse  de  Hekfl;;heni  et  en  par- 
lie  sur  celle  de  Meldert,  à4  I  O.N. 
0.  de  Bruxelles,  entre  celle  ville  et 
Alosl.  —  Voir  :  Wadters,  Histoire 
des  environs  de  Bruxelles,  1. 1,  pp. 
476-510. 

Agaises  (bois  des).  95. 

Ce  bois  étail  situé  à  Ragnée. 
—  Voir  ce  mol. 

Agimont.  781. 

Village  de  Tancien  pays  de  Liège, 
aujourd'hui  de  la  province  el  à 
8  V4I.  S.  deNamur. 

Agimont  (Agnès,  dame  d*).  781. 

Agnès ,  femme  d'Arnouid  de  Ba- 
venchien.  393. 

Aibes.  —Voir  :  Aubes. 

Aixaut,  —  Voir  :  Ayseaux. 

Alard  f  abbé  de  Malmédy.  287. 

Alard,  élu  de  Cambrai.  313. 

Albéron,  évoque  de  Liège.  I,  402. 
Annexk  l, 

Albert,  évèque  de  Liège.  94. 

Albert,  prévôt  de  Téglise  majeure 
de  Liège.  6. 

Albert,  prévôt  el  archidiacre  de 
Liège.  115. 

Albes.  —Voir:  Aubes. 

Alexandre,  abbé  d'Aine.  9,1 10. 

Alexandre,  doyen  de  Maubeuge. 
677. 

Alexandre  li ,  évèque  de  Liège. 
188. 

Alix,  abbesse  du  Val-de-Nolre- 

Oame.  750. 
Alix,  comtesse  de  Hollande.  762. 

Épouse  de  Tbierri,  comle  de 
Hollande. 


Alix,  de  Linsce,  287. 

Alix  y  femme  de  Jean  1  d'Avesnes. 

224,  ANNKXB  XXXIV. 

Alleur.  —  Voir  :  Alour. 

Almaricus,  archidiacre  de  Liège. 
670. 

Almaricus  de  Rupe,  percepteur  des 
maisons  du  Temple  en  France. 
694. 

Aine  (abbaye  d'). 

La  règle  de  Saint-Augustin  y  est 
introduite.  1.  annexr  l.  —  L'ab- 
baye est  romise  à  saint  Bernard, 
pour  y  établir  des  religieux  de  son 
ordre,  i,  annexe  |I>>*.  —  Bois  et 
chapelle  dévolus  à  Tabbaye.  10, 
24.  —  Ses  terres  et  possessions  à 
Aine,  exemptes  do  droit  envers 
l'avoué  de  Thuin.  12,  13,  14,  15, 
16,40, 43, 44.  —  Confirmation  par 
Hugues,  évèque  de  Liéîic,  des  pos- 
sessions de  l'abbaye  à  Aine  17.— 
Le  même  ordonne  aux  habilanls 
de  ce  lieu  de  vendre  leurs  biens  et 
leurs  droits  à  l'abbaye,  avec  dé- 
fense d'y  venir  bàlir  dans  la  suite. 
19.  —  Il  cède  à  l'abbaye,  pour  lui 
servir  d'infirmerie,  la  maison  ^u'il 
avait  à  rexlrèraité  du  monastère, 
sur  la  colline,  el  un  vivier,  près 
du  pont  sur  la  Sambre,  dont  les 
poissons  seront  destinés  aux  ma- 
lades 31,  32  —  Henles  dues  à  l'é- 
vêque  de  Liège  par  l'abbaye ,  à 
cause  de  ce  qu'elle  tient  de  lui,  k 
Aine  .  etc.  36.  —  Route  de  Thuin 
à  Aine  L'avoué  de  Thuin  promet 
de  défendre  l'abbaye  contre  la 
communauté  de  Gozèe,  au  sujet 
dos  bois  du  monastère.  41.— Roule 
passant  derrière  les  murs  de  l'ab- 
baye et  la  maison  de  l'èvèque.  42. 
—  Fin  du  différend  entre  le  curé 
de  Gozée  et  l'abbaye,  au  sujet  des 
prébendes  qu'il  avait  cessé  de  re- 
cevoir depuis  la  destruction  du 
village  d'Aine  et  de  la  chapelle  de 


SirM-Pinrre  au  dit  lien.  elc.  de. 
■M.~-  Uèlivranoe  bile  par  l'ab- 
feayenax  exécuteurs  du  leslsmenl 
^  Hoiiues.  èvéqne  tie  Li^Ke,  iIps 
«l>]eb  tn  or.  en  nrgenl,  el  autres 
«lueca  prcifll  y  avaii  dëiio^éa.  49, 
—  Le*  abliayes  (le  [«mmes  d'AÎ- 
«ières  et  dn  Soleilinont  sont  mises 
9ousPadlreclioiiderat)bnyEd'AlnB. 
S5,S6.S7.— L'abbédeCileauK  pr- 
■nel  qu'une  messe  aoil  cËIùbrée 
«liaquejourà  un  buIëI  spécial  de 
rabbaye  d'AInp.  pour  le  repos  des 
âmes  des  blenlaileurs  de  celle 
maisnii.  H8.  —  Service  à  célébrer 
après  la  ninrl  de  Robert  le  Bailli , 


ïVlli.- 


Servjc 


saire  iwur  le  repos  d  .    __ 

banduin  V.  AimaxEs  VIII,  XI.  - 
MeiD.  pour  le  reiios  de  t'âmn  de 
Baoduin  VI  ei  de  son  épouse.  XII. 

—  L'tvèr|ue  de  Lié);e  reconoail 
•roir,  sans  préjudice  des  droils 
iel'atibaye.  consacré  dans  l'église 
tfecalle-ci,  t'iiulle  el  le  cUréme, 
«ly  avoircouleréles  ordres.  06. 

—  Erection  du  nouvel  oratoire 
(au  éiftise]  (le  l'abbaye.  3111.  sh3, 
SU,  337.  —  Donation  d'une  rente 
par  le  comte  Fcrrand  et  la  com- 
laue  Jeanne,  pour  l'enlreileu  de 
bull  nioinn.  &i  ï  63.  08,  kunnu 
XXIH.  XXV,  XXVI,  XXVII--Fon- 
daiion  |iar  les  mêmes  d'une  clia- 

felle  dans  la  nouvelle  éetise  de 
ibbaye.  18.  tnnexu  XX  el  XXII. 

—  Pitance  le  jour  de  leur  annl- 
verwire.  iiiitsB  XXII  —  l>é<;liQ 
apparlcnant  â  l'abbaye.  72,  St ,  U3, 
U.  —  Route  il  l'usaite  du  monas- 
lére.  79,  —  Approbïiiiin  de  la  fon- 
dation faite  par  Elisabetb,  avouée 
de  Btiburic, d'une  cliapelteniedans 
l'éstisa  d'Aine,  pour  le  repos  de 
rime  de  celte  dame  et  de  celles  de 
tu  parents .  jubumés  en  ce  lieu. 
VO.  —  IndulKence  accordée  à  l'ab- 
baye pour  le  cas  où  une  sentence 
■feicammunication  ou  un  iutcrdil 


seraient  promulguas  cnnli%  elle  et 
fi-s  mercenaires.  87.  —  Pitance  da 
vin  el  de  linrengs  pour  toute  la 
communauté,  cbaque  année,  Ton- 
dêe  par  fteribe  de  Fonlainos,  185. 
—  Cauduin  de  Herbes  clioisil  sa 
sépulture  â  Aine.  IB9-  —  Renie 
due  au  cliapiire  de  Binelie  pour 
une  terre  sise  à  Fontaine  et  i  Aine. 
191.  —  Obil  à  célébrer  i)our  llii- 
guesdc  Florenneset  Blisebetb  de 
Merbes.  197.— Etoi.  flls  d'Anselme 
de  Fontaine-sur^ambre,  son  Trère 
Bnuduin  et  leur  mère  Auiende 
donnent  leurs  personnes  et  leurs 
biens  li  l'abbaye.  2l)(t.— Pitance,  le 
jour  de  l'anniversaire  de  Cithard  , 
mayeur  de  Fonlaina-en-U-Val. 
217.  —  Uiilributions  à  taire  aux 
pauvres.  IM,  jiJ.aiS.—Nouveau 
mnnaslére.  2SS.  —  Fondalion 
d'une  messe  quotidienne  el  d'une 

Sitance.  lejourdesainLGilles. faite 
l'abbaye,  par  Gilles,  seigneur  de 
&art.  337,  338.  —  Conlralernité 
âlablie  avec  t'abUiye  de  Sainl- 
Laurenl  k  L\i^e.  508.  —  Idem  , 
avec  lecliapitrudeSainl-Lamberl, 
il  Liège.  513.  —  Pitance  de  la 
veille  lie  sainte  Barbe,  fondée  par 
maitro  Ribert,  doyen  de  Sainl- 
Uartin,  à  Liège.  548.  —  Privilèges 
el  e.templions  de  droits  accordés 
à  l'abbaye,  par  les  comtes  de  Uol' 
lande,  703,  7tl3;  par  le  seigneur 
de  Coucy.  7IU;  parB..  cljàtelain 
de  Tournay  et  seigneur  de  Mor- 
lagne,  ItiS;  p^r  le  seigneur  d'Au- 
denante  ,  7(16  ;  par  Ermesinde  , 
comtesse  do  Luicmbourgel  de  la 
Roche,  ctniarquise  d'Arlon,  767  i 
par  Uauduln,  comte  de  Flandre 
etdetlalnaut,7ll8.  iniEU  Xil  ; 
parla  comtesse  Jeanne  de  Cons- 
lantinople,  76U,  tiriKxi  XXI  ;  par 
lescomies  de  Namur,  77U.  771, 
772  ;  par  Wautler  el  par  Jacques 
d'AvesncB,  773.  783;  par  Renier 
de  Saintes,  77J  ;  par  liuidcn  de 


—  IV  — 


Wallers ,  775  ;  par  Thierri  de 
Beverne,  châtelain  de  Dixmude, 
776  ;  par  Olbon  de  Rianwelz,  777; 
par  le  seigneur  d*Hierges,  778; 
par  celui  de  Jaucbe ,  779  ;  par 
Henri,  duc  de  Lolhier,  780;  par 
la  Dame  d*Agimonl,  781  ;  par  Jean 
de  Lovainic,  sire  de  Hastaz,  Mon- 
cornet  et  Bancignis,  782.  —  Sceau 
de  Tabbaye  et  sceau  de  Pabbé 
d'Aine.  Annixb  XXVUI,  note  3. 

iA/Tie(ancien  village  d*).  2,  arnbxr 
I  W« ,  45. 

Aine  (bois  d*).  Anrkxb  Ibis,  lo,  17, 

24,  43,  44,  95,  96,  145. 

Ces  bois  avaient  une  étendue 
fort  considérable.  Il  en  reste  en- 
core des  parties  importantes. 

La  charte  N*  145,  dont  Toriginal 
muni  d*un  sceau  en  cire  verte, 
est  aux  archives  générales  du 
royaume,  à  Bruxelles,  a  été  impri- 
mée récemment  dans  \es  Analectes 
pour  servir  à  l  histoire  ecdésias^ 
tiaue  de  la  Belgique,  1. 1,  pp.  361- 
362. 

Alneto  (Simon  de).  Aiiiibxb  VII. 
Voir  Aunais, 

Alour  (alleu  d*].  509. 

Alleur,  village  à  1  </,  I.  N.  0. 
de  Liège.  —  La  charte  N<>  509,  dont 
l'original  existe  aux  archives  gé- 
nérales du  royaume,  à  Bruxelles, 
vient  d*ètre  publiée  textuellement 
dans  les  Analectes  pour  servir  à 
l'histoire  ecclésiastique  de  la  Bel- 
gique, t.  1,  pp.  36i-363. 

Alour  (Gérard  d'),  chevalier.  499. 

Alsace  (Marguerite  d*}*  épouse  de 
Bauduin  V.  Anrbxbs  X  et  XI. 

Alsace  (Philippe  d*),  comte  de 
Flandre  et  de  Vermandois .  an- 
NBXB8  X  et  Xi. 

Alsemberg,  —  Voir  :  Halsenberg» 

Althena  (Thierri  d').  762. 


Andenne  (chapitre  d*).  550. 

Ce  chapitre  de  dames  nobles 
était  établi  à  Andenne,  à  4  I.  E.  de 
Namur.  —  Voir  :  Galliot,  Histoire 
de  la  province  de  Namur^  t.  iv,  pp. 
178-181. 

A nderhis  on  A ndrelos  (bois ,  terres 
etprésd*).  484,  490,491. 

Cette  propriété  se  trouvait  au- 
près de  Bemont.  ^  Voir  ce  mot. 

Andrieu  (saint),  apôtre.  227. 

Ancien,  Angin.  —  Voir  :  Enghien. 

AngleçonSpinc-^yoÏTi  Dasans- 
peine, 

Anselme,  chanoine  de  Téglise  de 
Notre-Dame  de  Cambrai.  292, 
294. 

Antoine  le  Bial,  dit  de  Waurous. 

Antoine,  prévôt  de  Mons.  304. 

Omis  par  De  Boussu,  qui  ne 
commence  sa  liste  des  prévôts  de 
Mons  qu'en  1317.  Histoire  de  Mons^ 
p.  20. 

Anvers,  428. 

Chef-lieu  de  la  province  de  ce 
nom. 

Arbre  (Othon  d').  724. 

Voir:  DBRBirrBNBBBO.  Monu- 
ments pour  servir  à  l'histoire  des 
provinces  de  Namur^  de  Bainaut 
et  de  Luxembourg,  t.  i,tp.  592. 

Amould,  abbé  de  Bro(|ueroie.  Ar- 

NkXBlI. 

Amould,  abbé  de  Gembloux.  Aif- 

IfBXB  I. 

Amould,  chapelain  de  Ruyansart. 
749. 

Amould,  clerc  de  Haine.  315. 

Amould ,  doyen  de  Binche.  315, 
3l9,  719. 


■WJ,  doyen  de  Thuin.    ISi, 
ITO,  I7i.  173. 
-^moalil.  mrdicn   de    t'éBlijc  rie 

Los.  3i)U. 
.^mould,  msyeurde  Florberd.  Tiifi. 
Plorbfrd  esl  aiijourd'hiii  Flo- 
ttMoq,  commune  tfu  canloD  cl  à 
■  I.  E.  d'Ellïzeltes  ,  province  do 
Baioant. 

-Amoulil,  mayeur  de  Tltnln.  190. 
-Arra»  (Roberl,  aïOU*  d'I.  —  Voyez 

Béthune. 
jMMnj  (BauduiD  d'|,  ebevalier. 

Jlth.  6H0. 

Ville  du  HaiDBul,  anciennement 
cbet-lieu  de  la  cbèleilenie  da  ce 
nom  :  elle  esl  siluie  à  5  I.  N.  de 
Hon».  —  Voir  :  Ziulhiit.  Des- 
eription  d'Alh,  1610.—  Di  Bddsso, 
Buloirt  d'Alh-  I7S0.  —  TiarKMVS 
DnittCKi.  La  vitled  Ath,  de.  I8JT. 
—  W*LtRB.  BUloire  d'Ath.  isea. 
^MfCtiâleaud'J.  AR5GIE  VIII. 

Voir  :  A.  DuxRDiN.  SoUca  siir 
la  tour  du  Burbanl  etturlt  vieux 
diâteau,  â  Alli.  —  Mtinoirei  de  la 
Société  hîtt.  dt  Tournai,  l.  vi,  pp. 
109-130. 
Àtr»  (BHudurn  de  1'),  clicvsller  de 

Warnans.  576,377,879. 
Àtrivt  (Clarerobauï ,  chevalier, 

lira  d'j.  573. 
àtrnt  (Guillaume,  seigneur  d'), 

cheviller.  4SI,  611. 

Voir;  Da  RairrEUBiRC.  Voriu- 
mm/i,  etc.,  pp.  Sg9  cl  UM3. 
AIrive  ou  Bauterive.  4BI,  SI  t . 

Hameau  dcpendant  de  la  com- 
manf  d'^i7in(voirce  mol),  avec 
laquelle  il  ne  Taisail  qu'une  mémo 
Mtiineune.  ■  Airive ,  aulr«menl 
HaaleriTe  (Alla  Ripa),  èiuit  an- 
cicQDcmenl,  dil  Galliol,  une  sel- 


Rueurie  drs  plus  considérables  de 
la  province  (de  Naraur) ,  'anl  par 
sou  étendue  que  par  la  noblesse 
des  seigneurs  de  celle  maison  qui 
éloienl  des  plus  distingués  de  la 
courdescomlcsdeNamur.  •  Hisl. 
de  la  pron.de  !famur,l.  m,  p.  346. 
^ub«F.331,332,St3,e8J. 

Aibes,  village  slluésurla  Meuse, 
aulrerois  du  comié  de  Naniur,  cl 
acluellemcnl  de  France,  de  l'ar- 
rondissemenl  d'Avesnes  et  du  can- 
ton de  Solre-Ie-Cbdlcau,  (dép.  du 
Nord).  On  y  voyait  au  milieu  de 
ce  Heuve,  un  iloisur  lequel  était 
construit  on  cbàleau-rort,  flanqué 
de  plusieurs  grosses  et  baules 
tours.  —  GtLLioT,  Hiit.  de  la 
prov.fde  Hamur,  l,  m,  p.  illl. 
Aubes  (Hugues  d'),clievalier.  Mi, 
Audmarde.  766. 

Chel-lieu  d'arrondissement  et 
ancienne  chitellenie  de  la  Flandre, 
à  S  I.  s.  deGand.  —  On  peut  voir 
sur  celle  ville  :  Lettres  sur  t'/iia- 
loire  d'Audeiiarde,  par  Edouard 
Van  Cauwcnberghe,  ln-H°. 
Attdenarde  {KTnoiiît\,  seigneur  d']. 

766. 

VoiràlaHnde l'ouvrage  précité, 
Tableau  généalogique  des  baront 
lie  Panuù,  lirei  ifAudenarde. 
JiUfiM(Fn(règlede  l'ordre  de  saint). 

Auuai*  (Jean  del).  713. 

•  L'Ausnay  esl,  dit  le  baron  Dr 
REiFfaNBEHD,  Ùonumenta,  I,  i,  p. 
701.  un  inul  do  mime  (amille  que 
Launoy,  Luulnoy  ou  Laulnoit  et 
même  Lanooii.  Gérard deJuucbe. 
ajoute-l-il.  épousa  la  Tille  de  Jean 
de  Alnelo  ou  de  Launoy  ,  juiia 
Valeiicliemis,  ad  rivuin  Kosuel.» 
iwmM.7l,ail,773,783. 

Ancienne  ville  du  Hainaul,  au- 


jourd'liui  chef-lieu  d'un  irrondls- 
sementdu  départeroeal  dii  Nord. 
— VoirLBBiic,  Précitrie  l'histoire 
d'Àvctne».  HrCBtci,  Chronologie 
hittoriquedet  teigneurt  d'Avesiiei. 
In-8<>. 

Avearus  en  Heshaye.  56Ï,  S7S.  S7S. 

Avenncs-Eur-la-Hèliaigne.  com- 

mune  de  la  prov.   dn  Uéi;<> .  du 

canton  el  â  3  */,  I.  n.-O.  de  Huy. 

Avetne»  (&nuduini]'),stredeBeau- 

monl.  143.  tu,  2ns.  ^on.  37(t, 

î77.649.A«niii!sXXX,XXXni, 

xxxvm.  XXXIX. 

G'élail  Je  second  lits  de  Bou- 
cbard  d'Avesnes  eldeMarRuerile, 
coiniesie  de  l^landre  el  d»  Hal- 
naul.  Il  naquit  en  tSiiel  Tul  légi- 
limé.  ainsi  que  Jean  I,  son  frire, 
en  lilfl. 
Âvetnes  (Frédéwide  d').  SîS. 

C'Élail  ta  mère  de  Gautier  d'A- 
vesnes.  (Voir  ci-après). 
i4wnMs(Gaulierd').3^,ri75àô8ï. 

[I  s'agit  ici  SÂMtnesenUeabaye. 
Awtnei  [  Hugues  de  Chastillou  , 

comte  de  Blois  el  sire  d'|.  378. 

Ce  seigneuravail épousé  Héatrii 
de  Flandi^.  —  Voir:  Hicntiix. 
Chroaotoijie   historique    des    i«i- 
giieura  d'ÀMsnea,  pp.  I4S-IG3. 
Avesna   (Jacques,  seigneur  d'). 

ira,  !3I),   207,  773.  Anniils 

TIJI.VIII  !■!•. 

Ce  personnage  célèbre  mourul 
k  la  Torre-Saiaie ,  en  1191.  — 
Voir:  MiCHAUï,  Chronologie  htst. 
dts leigneuri  d'Avtstus,  pp,  !J3-7S. 
Avemea  {Jean  1  d'],  comte  de  UaE- 

naul.  Ml,  m,  AnnKsis  VIII, 

VlIIbi",  37S.  XXIX,  XXX, XXXI, 

XXXU,XXX1V,XXXV111,  XXXIX. 

356. 

Il  lut  la  souclie  de  la  maison 
d'Avesnes  qui  irégna  en  Hainiut 
jusqu'en  I34S. 


ivesTui  [Jean  II  d').  comte  de  tlai- 
naul.  de  Hollande,  de  Zélinde, 
et  sire  de  Frize.  j63,  innl» 
XXXV,  336,  inniixi  XXXVII, 
â;3,ii<nEXK  XXXIX. 
Avisnes  [Wautier  d'}.  Wi,  281, 
m.îHS,  783. 

Voir:  HiciiDX.  Chronologie  Aitt. 
des  seigneurs  d'Avesnes.  p.  SO-itiO. 
.i  01».  611. 

Village  de  l'ancien  comté  et  i  4 
I.  de  Namur,  aujourd'liui  de  la 
provincK  de  Liège,  du  canton  et  é 
1  I.  0.  d'Avennei. 
Awant.  498,  49».  500.  SOI,  303, 
303.501,  30B.  508.  507. 
Ce  village  est  situé  ï  1  1  IJi  de 
Liège. 
^ioan*(WilIeli«e,  chevalier,  «VOT* 

d").  507. 
Ayseaux.  336,  337. 

Aiseau,  village  situé  dans  la  pro- 
vince de  Hainaut ,  est  de  l'arron- 
disseroeut  et  i  3  I.  l|i  E.  de  Char- 
leroy.  Ilëtait  Butreloisdu  Krabaot 
etenclavèdans  le  corn  té  de  Nu  mur. 
La  seigneurie  d'Ayseaux  compre- 
nait, outre  ce  village,  ceux  d'On- 
gnies,  du  Roux  et  de  Hoignelée  : 
elle  fut  Érigée  en  marquisat,  par 
lettres  du  roi  d'Espagne,  Pbitippe 
IV,  du  23  avril  16âS. 
^ïwière»(al)baye  d').  55,  56,  74, 
77,79,IS9,7ei. 

Cette  atibaye  de  femmes,  de 
l'ordre  de  Citcaux,  était  située  en 
Drabanl.àl  I.  ija  .x.deGenappeet 
à  5 1.  S  -E.  de  Bruxelles.,  dans  une 
dépendance  de  la  commune  de 
Coulure-Sainl-Germain.  On  trouve 
les  annales  de  ce  monasière,  pp. 
102,  103,  106.  100,  de  laCffojra- 
phie  et  hiaioire  des  cammunw 
belges  {province  de  BraJ>anl,  can- 
ton de  Wavre),  par  HH.  Tarlier  el 
Waulers. 


1  Jean  ). 


SatkilloM  (  m( 
KKII  XXXV. 

Baciirwet  {GèTùrd  ie].  T3S. 
Bailli  (nobfrl   Ie).3â9.  331,  j;lj, 

knnKS  V,  VIII. 
BaiHaei  (  r.iillUiime  ,    sJrc  de  )■ 

Asiisïs  XXXVLII. 

Voir  ci-J«soiis. 
talhuet  [Iclleldej.go. 

Aujoardhui  DHail,  dans  le 
aalnaul,  à  4  1.  N.-O.  de  Motis. 
CeH«  lerre  rrlevail  aulrerois  du 
comlideNnmiir.  einvail  ranede 
piiriedececotnlé.  Elle  aiipurle- 
mil  BU  iiir  «iècle  à  la  maison  de 
Condt.  et  passa  »o  xiv  dans  celle 
dsLigne.  par  la  cession  que  Ca~ 
Uierine  deCoiidéeiifll  eii  lavEur 
de  Min  neveu  Jean  II  de  Ligne, 
dont  la  mère  élail  une  Conilé. 
—  Voirt  itémoirc» lia  comlede  •Vi- 
roJtiTOngniea,  p.  3t.  —  0*llioi. 
Bialoir»  ilt  ta  pruviace  île  Namur, 
t.  it,  p.  171.  —  [)g  RiirrEiiBEia. 
lfoniiin«ft(«  ;ioiir  ssrvir  a  Cliisl. 
4ltt  pivoinçes  lie  Kamur,  île  liai- 
naui  et  de  Luxtmbouni.  I.  i,  p. 
SDT  [Haillrulj  el  i>.  Gi4  {Con'lé). 
Ootturl.  \o\c- :  Candi  fJaci|ijes  et 

Hti!olai  de). 
BaneiiiitU.  7Bi. 
Bwrbtuçiiii.  I32.Aii!ikikXXXV1||. 

Cominunedu  Halnaul,  du  uan- 
loo  ri  à  I  1.  S.  E  deBeaumuril.  uu- 
Xnlou  conj  prise  dans  la  prévùlé  de 
Haubeuge.  Ses  anciens  «•igné urs 
Miient  pairs  du  Hainaul.  Celle 
■erre  rulËneée  enprineipaulé,  en 
1814.  —  Voir  :  l'iïiiÀit  Hecher- 
eitatur  le  canton  de  Maubevge, 
etc..  pp.  J48-J49. 
Barbençon  (Anselme  de),  prôvàt 


d'Etc  eictiaaoine  de  Lieue,  47, 

Barben^on  (Baudoin  de).  742, 
Barbençon  i  Cilles  de).  4G,  147. 

m,  -j?ie,  3io,  mv>.  iuh,  t)39, 

84(1.879.711.  AanEXuXIX. 

Voir  :  Di  RtirraneeRG.  ilonii- 
mtrnfj,  l.i.p.  399. 
BarbfWn  (Ji-an  de),  224,  2î5.An- 

REXR  XXXIV. 

Barbençon  {lean,  (Ils  du  SPiffneur 
précilâ  de).  2^4,  22â.  Aknkxs 
XXXIV. 

Barbençon  (Ukahf  dr).  132,  919, 
231).  3il.  316.  ata.   Annixei 

viubi..  IX,  XI,  XX vm. 

Barthélemi,9bbè  de  Saiol-Dcnis- 

en-nri)ci|ueroye.  344. 
Barvial.  493. 

narvauK  ,   villnge  du  Luxem- 
bourg, ù  l/il.  del)url}uy. 
Bornai  [Slepes,  sire  de),  483. 
Bawlribua.  17,  30.41.  94,  95,  97, 

9S,  iOi.  Arnrxb  1  bii. 


,1'Auitw 


.,  13^. 


flau.Jri(fiw(l)oisde).  17, 
Bnto/u'ii.nbbè  d'Aine.   139,  34>, 

433,  ail). 
fia'iirMin,abI)édeCanibron.   317, 


I.  Ankc 


rXI. 


JlaniJtiin,  ciiàlehin  de  Opaumont. 

3aa,   233,  2,-i4,  357,  2S8.  i&B, 

aiiO.  2U4,  i«3,  iUO,  207,  Sïl, 

273,  i70.  3Ui(,  en. 

Voir  :  Beaumont, 
eaïu/uin,  cliàlelain  de  Doua.  3:i.N. 

312,  316.  344,  Akkkxm  VI ,  VII, 

VIII,  VlUbitellX- 


hèréaiUire    ^   par  »«  "'^on» , 
maison  d»a    gossu"»  •»«  „,,  de 

avec  So»'«;.„„eur  d^n«"  ^i^ 
d'Havre.  —     .a    des  B'»"' 

p.  «"ï-  ..  tX%\  de  ^'î -iR 


mur,"'""- 
•"^ff  e.  ?«•    ,,  sue«.  '.'*• 

»-'^r;"^:y-ae.ai«.-v«-'- 


d«»''»"T(Evr.ràûeV»»'^- 

Béatnx,èP«^'*"xVl.  ^, 

V«ri  (Je»n  **''  i«»  18». 
^-SdeGuenes^S», 

»■'*»  "l1.Ta2ueloi»  »e  "^«ax  c^*^ 

en  c^£  *^  r^ 'i^^ 

*'•■?  .n  ^  X  _  voir 

*'""     I  ((îUi8la»n  de) .       ^^^ 

G'"»'»'"  '  .,,  saUa» 

w»"^-  ,n..ei8n««^°4';.  S»M< 


Bcnuraln  eslun  ancien  viWaga 
&  deux  lieues  S.  S.  rie  Givel.  Il  y 
Ad  a  un  aulrc  dans  l'arrandissï- 
nenl  de  Cambray, 
Btaurieu.  3^14.  233. 338,  337,  3S3. 

AîinumUI*',  VI. 

Bc*arl«ux  ,  vitlafie  siluË  dans  le 
dépiriemeni  du  Nord,  dans  le 
eiDlon  (le  Soire.  La  seigneurie  de 
Besarieux  relevail  da  la  lirre  d'A- 
vetnes.  Le  nom  de  ce  village  lui  a 
èU  donné,  à  cau;e  du  rianlcour; 
d'eau  qui  le  traverse.  Ce  nom  ïsl 
ttril  danslecartulaire:  Pu'r'irunt 
Rjptim.et  Btilum  Hivum,  Biaria 
•t  fieaurimi.  —  Voir;  PilKtir, 
heehtrelic/i  sur  Maubeuge,  ion 
c(Mlon,elc.,p.  149. 
Beaurieu  [Sara  de).  Ahhexe  VI. 
Beausart.^  nonlencliiea.  376, 3Sn, 

4iM,  *iS,  43(1,  4;t9,  7aH,  73B, 

:39. 

Ferme  m'Iuée  Ji  Boisul-sur-Dyle. 
—Voir  :  Géographit  et  Histoire  des 
ttmmuneiBelgrajPp.'imiin.— 
■  Li  terme  de  Bcausart.  avec  son 
n>le  qaadrilalère  de  bâtimenis  , 
AUBl  les  auteurs  de  ce  ïDvanl 
«ivrage,  subsiste  encore  et  a  con- 
Mfvé  ton  oratoire,  uù  on  dit  la 
muse  de  temps  à  autre  et  où  l'on 
volt  quelques  vieux  lableaux.  Au 
aliniueDi.-e[nenl  de  l'aiinËe  1TS2  , 
la  ouré  doyeu  de  Bossul  (irèlcndit 
Tlnlerueliecliafrelle  ;  mais  les  re- 
Hfleat  d'Aine  proleslèrenl  contre 
ealleiDDovalioa  avec  tant  d'éner- 

ItlaquBle  doyen  y  renonça.  La 
ttme  est  enieurËe.  vers  l'O.  et  l'i 
£.(parle  boJS  de  Heausarl.  que 
■lllonne  la  route  de  Wavre  à 
Hamur  et  dans  lequel  le  proprlè- 
Uir*  de  la  ferme,  H.  Vau  Dormael, 
a  nu  bilir  une  villa.  " 


Seaumrt  [Wautier  de),  chevalier. 
AMïXïiXXXlI.XXXIU. 

BehinmficUU).  73.90. 

Seraii-cB  Bcn-Aliin,  villaste  de 
la  iirovinco  do  Liège,  à  1  1.  0.  de 
Huy? 

Belail.  —  Voir  :  Rathuel. 
Belsart.  — Voir:  Beausarl. 
£«noJ«  [alleu  de).  471,472. 
Berilines.  !iï4. 

Burdines  ou  Burdinne,  vîNaKe 
0  la  province  de_  Liège,  du  can- 


1  d'Ave 


N.   0. 


Huy.eiàTl,  tjJO.S.O  de  Liège. 
—  GtLLioT,  aiil.  de  la  proo.  de 
Jfnmur,  1.  m,  pp.  37i-373. 
Berelle.  239,  34U,  341,  344, '>46, 

252,  2S3,  254.  257.  2311,  261, 

268.    277.  0H4.  683,  687,  689. 

AsKïiïsIX.Xril. 

Le  villniie  de  fierellcs  est  actu- 
ellemenl  une  commune  du  dépar- 
tement du  Nord  (France),  du  can- 
loQ  de  SoIre.  Ainsi  que  l'a  Fait 
remarquer  X,  Pieuht.  dans  ses 
liieherehet  tur  tiaubeage  ,  son 
cantoti,elc.,  p.  Ï49,  Tun  desliires 
les  plus  imporlanls  du  carlulaire 
d'Aine  esl  r«Ulilà  une  coutesla- 
lion  élevée,  en  1272,  entre  les 
reijgieut  d'Aine  elGilliondullerè- 
te?.  seigneur  de  ce  heu,  conies- 
laliooque  Bauduin  d'Avesnes  el 
Eusiache  (  el  non  tiilliou  )  de 
Trasignies  Irancliârenl  par  une 
sentence  arbitrale  de  la  même  an- 
née. Nous  avons  analyse  l'acte 
dont  il  s'agit  et  nous  en  avons  pu- 
blia un  long  extrait,  sous  le  n" 
277  du  répertoire.  Nous  ferons 
remarquer  que  H.  PiEHiaT  y  a  lu 
le  uiul  aunoil  au  lieu  de  aJiarinoil, 

3UI  sigDiûe  labourait  :  ce  qui 
onne  un  sens  dillerenl  de  celui 
qu'lla  attribué  aurnotdoDt  il  est 


—  X   — 


qiieslioD.  «  Sauf  che  que  se  on 
ahannoit  les  plantis,  •  signifie  : 
Cl  Saur  que  si  on  cullivail  le  ter- 
rain où  existent  des  plantis,  »  etc. 

Beretle.  ^  Voir  Roisin  (Gilles,  dit 
de),  seigneur  de  Berelle. 

Berelle  (Gossuin  de).  687. 

B0rf//(;(Roboins  de).  289,  684. 

Beresies.  —  Voir  :  Berzées. 

Bcfrf«ie«  [Jean  de).  149,662,  671, 
674. 

Berezies  (Bastien  de),  chevalier, 
149,150,151,153,154,155,156, 
213,  670. 

BereaiM  (Gilles  de),  écuyer.  672. 

Berezies  (Héluise,  dame  de).  lôG. 

Berezies {ieBU de).  III. 

Berk.  —  Voir  :  Bierg. 

Berkenvont  (Gérard  de).  734. 

Berlaimont  (Gilles,  sire  de),  267, 
276. 

Berlaimont  est  un  village  de 
fancien  Hainaut  et  aujourd'hui 
de  France  ,  du  déparlement  du 
Nord  et  de  Tarrondissement  d'A- 
vesnes.  Son  seigneur  élait  échan- 
son  héréditaire  du  Hainaut.  — 
Voir  :  De  Reifferberg.  Monu- 
ments^ t.  I,  p.  6«»2.  —  Id.,  Histoire 
du  comté  de  Hainaut,  t.  i,  p.  i74. 

Berlaimont  (Jean  de),  chevalier. 
267,  270. 

Bernard  (sainl),  abbé  de  Glair- 
vau\.  Annexe  1  >><•• 

Bertainmont  (Alard  de),  bourgeois 
de  Rœulx.  348. 

Bertainmont  (Jacques  de),  éche- 
vin  de  Mons.  Annexe  XXXill. 

Un  faubourg  et  une  porte  de  la 


ville  de  Mons  ont  conservé  le  nom 
de  Berlaimont  ,  ainsi  qo*une  Y>a- 
roisse  qui  se  nomme  encore  Saiol- 
Nicolas-en-Berlaimont.  Divers  per- 
sonnages du  nom  dont  il  s*agU, 
ont  Tait  partie  du  magistral  de 
cette  ville.  —  Voir  les  Annales  du 
Cercle  archéologique  de  Mons ,  1. 
V.  p.  457. 

Berthe,  épouse  de  Gobert  de  Cole- 
mies.  Annexe  XV. 

Berthe,  veuvede  Bauduin  le  Potier, 
chevalier.  626. 

Bertous  (  Henri  dit  ) ,   chevalier. 

348. 

Berzées.  149,  150, 151,  I55»,  153, 
154,  155,  156,  172,  183,  662, 
663,  f)64,  665,  660,  667,  668, 
671,  672,  673,674. 

Ce  village  est  Berzée,  de  la  pro- 
vince de  Namur,  du  canton  et  k  I 
I.  iN.  N.  0.  de  Walcourl.  -  Voir: 
Galliot,  Histoire  de  la  province 
de  Namur,  t.  m,  p.  107,  cl  l.  nr, 
p.  47. 

Bethune  (Robert,  seigneur  de], 
avoué  d'Arras.  153,  692. 

Beuthehem  (  01  bon  »  comte  de). 
762. 

Bevecom.  —  Voir  :  Bavenchien. 

B^t?éne  (Gilles  de).  662. 

Biévène  est  une  commune  du 
canton  et  à  3  1.  E.  de  Lessinnes, 
province  de  Hainaut. 

Beverines.  —  Voir  :  Buvrinnes» 

Beveme  (Thierri  de),  châtelain  de 
Dixmude.  770. 

11  épousa  Adc  de  Couci,  fille  de 
Raoul  et  d'Agnès  de  Hainaut.  — 
GisLEBERTi  Cfironica,  pp.  50,  240, 
252.  —  De  Heiffenbeio,  Monu" 
ments^  t.  i,  p.  606. 


*  A  la  clernière  ligne  de  l'anal  jne  de  cet  acte,  il  faut  lire  :  honnis  un  pasleor  idoine. 


MtvmeUo,  Hevtrnial.  Bevrenial, 
Bittiiae,Buvrejiial.77.W .  102, 
103.112.129,133,134,139,172, 
115, âi3. 

Celle  lowlilé.siluée  prÈsde  C/ïC- 
anM.suivunt  i'indiralion  ilucar- 
taliirc.Mt  BlMmpa-Hnus-Tliuin, 
■tu  caolon  ri  à  '!,  S  E.  de  Tliuin 
(province  de  Hainaul), 
Jûi>Nont<fii)illaumede),  seigneur 

dR  Cbevetons.  261. 
Skrg.  as- 

BierBeS'9ur-Dylâ,vi]lai;edii  Bra- 
biDi,(lu  uinion  el  i  •/,  I.  S.  0. 
de  Waïre.  —  Géonrophi»  et  liis- 
loifeilté  eommurm  brlges,  canlon 
de  wavre.  p|i.  liM-\73. 
SUvine.  —  Voir  cî-desjus  :  Bever- 

£j^«ne  (Cilles  de).  G'I. 
Biivintt  (Jean  de).  617.  618. 
BUM  (Oslon  de).  Adokir  viit. 
Blicqiiy  esi  ane  rommune  de  la 

r'ovîace  de  Haitieul,  ilii  canlon  e[ 
i  I,  U.  de  Cliièvres,  sur  lu  cliuus- 
tét  BruneliHull. 
AUnwIBsuiluin).  641). 
AflcAe.  61.6^.63.  350,  IIS,  719, 

Aksixh  XXUl ,  XXV,  XXVI , 

XXVII. 

VilleduHainaul.àai.V.S.E. 
de  KoQs.  eti4l.  </i  da  Cliarleroy. 
aineht  (biiilli  de).  Aknkxk  XXV. 
Binrhe  [Bauctuio  de},  chevalier. 

AMIILB  \XXII1. 
ftncA*  (cha|>elBin  de  la  comlesse 

de  HaiQsui,  il.  3S3. 
Btnche  (cLapiIredo;.  314. 

Cel  acte  rappt^lle  le  cLapiIre  qui 
exislail  dans  l'êgllne  de  Biuclie, 
MUS  le  palrunagc  de  la  suinte 
Vierge,  aalérieurement  i  la  Irans- 
IiUon  qui  y  tul  taile,  en  i*ti9,  du 


chapitre   de   Saint-tirsmer,   de 
Lobbes,— Voir:  Saint-Umner {\b 
ehniiLlrede),  à  Lobbes. 
Binche  (doyen  dej.  6iO. 
Binehe  (prÉvût  de],  63.  Aniisxr 

XXVI. 
fii'iis  (Godprroid  de).  Aiantii  Ilb[i. 
Birbaii  (Wautier  dB|.  73Î. 

Ceneigneur,  pelil  de  corps,  mais 
grand  par  son  rourase.  Fui  con- 
seiller el  coini^a^non  d'armes  de 
Buuduin  V.  comle  dn  Halnaul.  — 
CisLKBRST,  pp.  an.  IDS.  —  J.  DK 
CnruE,!.  xii.p.36l,l.iiii.p.flT. 
—  De  ttcirransKRO,  Mouumenla, 
1. 1,  p.  (JiiQ. 
Blarrgnita  (Baudri  ,  seigneur  de 

Roisiiielde).  i38. 

BInregnIesesl  une  commune  du 
canton  de  Pàlurages ,  province  de 
Halnaul.  Ses  seigneurs  portaient 
d'argent  k  Irnis  bandes  de  gueules 
cbariEées  de  six  coqudies  d'or,  el 
criJienl  Boisto. 
Blalon  [Mcolas  dr).  301. 

Le  village  île  Blalon  est  dans  le 
Halnaul.  à  3 1.  0.  de  Mous,  de  l'er- 
rondissemrnt  Et  à  »  <;,  I.  S.  E.ds 
T'iuniiiy.  Sps  seigneurs  criaient  ; 
Blaton  a  force J 
Bloia.  —  Voyeï  ChaiCillon, 
Blokeri.  761. 
Bodeiagnëes  [courréodatedej.SBS, 

BodetjixïG  est  un  village  de  la 
province  de  Liège,  à  21.  '1,  N.E. 
do  Huy. 

Bodriiart  [Renier  de).  378. 
Boeiom  (Gérard),  bourgeois  d'A- 

r.  33î, 

Bois-ie-Duc.  iîS. 

Ville  du  Brabanl  bollandais.  i 
8  1,  H.  E.  d'Anvers. 


es.  71. 


Boimt-Etpirante  (abbaye  de).  78, 

217,  35S. 

Celleabbiyede  l'ordre  des  Pr^ 
niondéi.  où  le  petit  »f  minaire  du 
dioeèM  de  Toarnay  est  aciuellc- 
meotéisbli.  te  trouve  !ur  le  terri- 
toire de  Veliereille-lez-Brayeux ,  à 
3 1.  Vi  de  Nom  et  à  ■/(  I.  S.  de 
BInche.  —Voir:  HiGii.  CAroni- 
ton  tcclitUf  Btata  Maria  Virginie 
BonœSpei.  (BoD)e-Spei,  I7iii,in- 
4*).  —  DecIiItu,  Hotre-Dam*  di 
SonncEtpiranee.  (Tournay,  1857, 

JD-fl*.) 

Bordello  (vieus  de),  Namurci. — 

Voir:  Bordias. 
Bordiat  [Codin  de}.  614. 
Boniiai{me«\  porlede],ÏNainnr. 

SSK,  «I4,6IS. 

Voir  aur  la  rue  et  la  porle  de  ce 
Dora  :  J.   Boas^ïT ,  Promenii'ltt 
àatu  la  viUt  lie  Hamur  ,  i.  i,  pp. 
IIS,  131. 
Borguell  (Alsrd  de).  368. 

Voir;  CAiriKTifR,  HUioirt  de 
Cambray,  I.  ii,  pp.  SiS,  061,  H89. 
«46. 
Borlart  (Nicolas),  Dis  de  Beniard, 

de  JaiiibiijDuel.  173. 
Bosard  de  Buy.  S43,  SSO. 
Bo»-de-Haine.  ial. 

lloLS-de-Haine  est  un  village  du 
Haiiiaul ,  de  l'arrondisse  meut  de 
Charleray,  ï  1  I.  */,  du  Hœuli. 
Boi-ite-Haiite  (HuoD  de),  331. 
iowui.  730. 

Bossul-sur-Dyle ,  village  de  la 
province  de  Brabaol,  de  J'arroD- 
dissemootde  Louvain.i  I  1.  Vt  de 
Waïre.  —  Voir  :  GÀmraphie  et 
Aittoire  du  commvnu  oetset,  pp. 
906-119. 

Battut  (Aleiaodre  de).  718,  739. 
,,  dame  de).  — 


Botnfl-fei-Soml-CMfJoJ».  213, 

Î9S.  196, 384. 

Boussu,  village  de  la  provfiwa 
de  Haiatut,  de  l'arroiiiliv^menl  el 
■  il.  Vt  0.  de  Mon.  Les dîmei  de 
ce  villaKe  apparienaiPnt  1  diters 
dteimaipurs.  savoir:  le  cbipiira 
deSalnlr-Wiudru.  l'abbayed'AlM 
el  l'abbaye  de  Sainl-Gbislain.  £■ 
1406.  elles  donnèrent  lien  à  on 
différend  rnlre  ces  trois  comin»* 
naulés,  ililTerend  qui  Tut  ju^  par 
arbitres,  La  seigneurie  de  Bouua 
élait  une  enclave  du  comtA  de 
Namur,  avec  le  litre  do  pairie.  — 
Voir:  L.  DiviLLCia.  fiouam  m 
Boinavt ,  pairie  du  comti  d»  No-i 
mur  [Annale»  du  Cercle  srcbtelo- 
gique  de  Mons.  1.  it,  pp.  77-V4,)  - 
WjkMLuaoNT.  .Voiice  AUtonçKenr 
fa  ronimune,  \c  chàttaM  et  ut  ui- 
gtuuri  Ile  ifuuttu  iNemoires  de  la 
Souiéiâ  bislorique  et  liltéraireil* 
Tournai,  1.  vi,  pp.  t-4H.  HoM» 
tirée  à  pari).  — WiTTiia.  Bittitv* 
dr  la  commune  de  boutsu  (Bousan 
imm.  in-H'i.  —  H«iiaaT  et  l>iiiaT. 
Ànnalei  de  l'abbaye  de  Saint-GM»- 
lain  (  Jlonumrnli  pour  servir  k 
l'bisluire  des  provinces  de  Naniur, 
de  Uuinaut  et  de  Luiembou^, 

Botiyny  [le  bois  de).  119. 
Bou(er.73l,73i,733, 734,735, 758. 
Konlez,  villaice  de  la  provÉnu 
de  Itrabanl,  du  canton  el  à  1  I.  IfS 
E.dEWavre.  Il  y  eklsinencore  ai 
cbâleau  léuilal.  enlouré  de  tosste 
mareL'aKCux,  et  plus  reniarquable 
par  sa  grandeur  que  par  son  ar- 
ctiiteclure.  —  Voir;  Geographitet 
hialtiira  des  communee  tietget,  pp. 
230-iS7. 

Bouter  (Alii  de}.  T3I ,  733. 
Bouler  (BovoQ  de).  731. 
Bouler  [Faslré  île).  730,  738. 
Bouler  (Jean  de).  731. 


^^^^H                      —  XIII  —                                  ^^^^^^^1 

L          Bouto-  (Renier  de).  733,  758. 

Braim  (Gilles  de).  Anksxk  XVI.                            ^^^H 

Boutera  (Catlicrine,  dame  de).  307. 

Braine  (Henri  de),  cliàlelain  de                           ^^^| 

A)i</«r»lCuilIaurBfldei.367. 
Bouleri  (iakemon  de).  307. 
Bourdiaux (Conoti  du),  cbarpen- 

Rinclie.  -  Voir  :  Henri,  châle-                           ^^^H 

lie                                                               ^^^H 
Braknnaluet.  339.                                                  ^^^| 

Branehonaw  firnncAini  (Gilles de),                           ^^^H 

clievxlier  liaiiti  de  Ja  terre  de                           ^^^H 

namur..t94.  BON.                                                ^^H 

Tolr  :  BorJia». 

G'élall.sansdoule.lerèredecelui                           ^^^| 

AouMoillBauduin  Je].03g. 

que  Gjii,IIOT,  Hiitoin  de  (n  proc                              ^^^H 

&>MMiI|GiJ1esite).  211. 

de  Hamur,  1.  >ii.  p.  313.  n'indique                              ^^^H 
qu'en  l'année  I3li.  dans  sa  lisle                           ^^^H 
dps  bnillls  du  comlË  de  Namur—                           ^^^H 

Bouuait  (Guillaume  de].  S39. 

BoUMoil-sur-la-Haine.  «al  uno 

llrancljon  c<il  un  villaiie  sur  la  rive                           ^^^H 

commune  ilu  i:»uten  itu  Hœuli . 

Itauctie  de  l.i  Ueliaiene,  («4  1.  l/l                           ^^^H 

province  de  Hiinaul   -  Voir:  Le 

O.deNamur.                                                    ^^^H 

u,  P.311J.3I7. 

Brogn»  (abbaye  de).  4S8.                                        ^^^| 
Celle  abbaye  de  beuédiclins,                           ^^^H 

Jlousioil  (Hugues  de).  319,   An- 

HXKl  IX. 

dont  le  patron  élail  sainl  Gâmrd.                           ^^^1 

se  IrouvaiL  au  vilEai;e  de  dainl-                           ^^H 

BoutioU  (Waulier  de).  133. 
Bouvu.  Voyex  :  liouul. 

Gérard,  à  3  1.  S.  0.  de  Hamur.  —                            ^^H 
Vuir  :  Oti^LiOT,  Binloire  de  ta  pro-                             -^^^H 

vince  de  Namur,  I.  iv.  pp.  iQi-HS.                               ^^H 

BwMtulh  ll«  ruisseau  de}.  76. 

Bruc  (Tliicrri  de).  Mi,  766.                                       ^^H 

Soiatgni{bo\id6).î6l. 

Bruges.  Anheie  XI.                                                       ^^^^H 

C«  bois  Élail  9llué  à  Bcrelle  (voir 
ce  raolj. 

ClieMieu  do  la  province  actuelle                            ^^^H 

de  la  fia  iidre-Oceideu  Iule.                                       ^^H 

Soueigiw*.  «0.  «0. 

Bruges  (Lollins  de),  sergcal.  SS7,                            ^^^H 

Pelile  ville  de  la  province  el  à 

^^H 

m.  I.'i  i.  de  namur.  d«  l'arrondis- 
•enenleli  l/il.  M.  N.U.deDiUiinl, 

Druite  (Ulicrl  de).  AnnsxE  lll>i*.                                    ^^H 

■ur  la  rive  tf^uclie  do  la  Meute. 

Waudrrx.  commune  du  H^jnaut,                            ^^^H 
du  cuulon  et  A  'i.  1. 0.  de  Uinclie,                             ^^H 

BOMigMi  <te  prèvùl  Je).  109.  I7S. 

ffoeifu*  (duodescal  de].  771. 

sur  l'»n<:ienne  ctiaussée  romaine                             ^^^1 

Bortnei  |  Kirolas  de),  cLnnoine  do 
Saiol-Aubaln.  it  Namur  OU. 

dliede  Bruneijaullet  sur  la  graude                             ^^^H 
roule  de  .Mous  i  Ctiarlcroy.                                            ^^H 

Bnbant.  r.nnnrmulian  des  poS!<M- 

Brun  (Gilks  de),  connétable  de                            ^^H 

sionirteralibayedanscoiluclié. 

France.  AnnixB  XKXill.                                      ^^^H 

4*8. 

^^H 

Voir:  DittKI.  M'.tiannairt  qio- 

Ancienne  capitale  du  ducliéde                            ^^^H 

Grubant  el  des   Pays-Bas  autri-                                ^^^H 

ftM.pi!.  72-80. 

cbiens.  et  aujourd'liui  capitale  de                            ^^^H 

Wrabant  (le  duc  el  la  cour  de).  T32, 

la                                                                   ^^H 
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Buegmei.  tSl,  684, 685. 

Beogoies,  village  du  départe- 
ment  du  Nord,  du  eanloo-nord 
d*Avesnes.  —  Voir  :  PitBABT.  Re- 
cherches  hiitorkgues  sur  Mau^ 
beuge,  son  canton ,  etc.,  p.  127. 

Buesonriu.  334. 

Besoorieux ,  bameaa  de  Famil- 
leureax ,  village  de  la  provioce  de 
Bainaol,  à  5  141.  N.  E.  de  Nons. 
—Voir:  LvEtnti, Notice kistorique 
sur  U  vUlOfC  de  FamiUeureux. 
(Annales  du  Cercle  archéologique 
de  Mons,  t  iv,  pp.  8,  30-31.)  M. 
Luiom  dit  que  la  première  roeo- 
lion  qa*il  ail  trouvée  du  bameau 
de  Bt'sonrieux.  ne  remonte  qu*à 
Tannée  14^.  L'acte  du  cartulaire 
d*Alne  analysé  sous  le  N«  334,  cite 
ce  Heu  et  le  bois  voisin ,  en  li34. 

Buevimal.  388. 

Buhal  (Guillaume  de).  Aimiu  XV. 

Buignies,  Voir  Buegnies, 

Buirau  (bois  de).  17, 41. 

Celle  forêt  était  auprès  de  Gozée 
(voir  ce  mol). 

Bulzies  (Gautier  de).  773. 
Burau.  Voir  :  Buirau  (bois  de). 

Burdin  (Nicolas).  AmiBXB  XV. 

Burges  (Jeban  de),  receveur  de 
Namur.  S87. 

»      échevin  de  Namur.  590. 

Bumrenial.  Voir  :  Bevemello. 

Buvriimes.  51,  52,  353,  616,  617, 
6iH,  819,  6i0,  6il.  Ariibxb 
XXIV. 

Village  de  la  province  de  Hai- 
naut,  du  canton  et  à  1  I.  S.  £.  de 
Binebe. 

Buvrinnes  (fleuri  de).  Ariibxb 
XXIV. 


C. 


C,  ibbé  de  Clalrviax.  613. 

CaisnoU  (maître  Bandain  doa), 
doyen  de  Soignies.  Anaixi 
XXXVIII. 

Calmant  (Erpbon  de).  728.  —Yoj. 
aussi  Chcanont  (Erpbon  del. 

Cambrai  (cbapltre  de  Notre-Dame 
de).  714. 

Ce  cbapiire,  qni  avait  son  siège 
dans  la  cathédrale  de  Cambrai . 
remonlail  à  une  époque  fort  reçu* 
lée.— Voir  A.  Lb  Gl4T.  Aecftereèet 
sur  réjUse  métropoUtcùne  de  Com- 
brai.  Paris.  1825.  In^*. 

Cambron  (abbaye  de).  80, 91. 

L*abbayede  i  .ambron.  de  Tordre 
de  Ci  (eaux,  était  située  à  Cambron- 
Casleau .  à  4  I.  N.  N.  0.  de  Moos. 
Elle  fut  fondée  par  Anselme  de 
Traxegnics,  seigneur  de  Péronne- 
lex' Binebe,  chanoine  et  trésorier 
du  chapitre  de  Soignies,  en  1148  ; 
saint  Bernard  y  plaça  douze  reli- 
gieux à  la  léte  desquels  il  mil  Paî- 
tre, fils  d*un  seigneur  du  HainaaI. 
Celte  abbaye  a  été  supprimée  en 
1796.  Il  en  subsÎNle  des  ruines, 
parmi  lesquelles  on  remarque  la 
tour  de  Téglise  et  des  cryptes. C*est 
actuellement  la  propriété  de  la 
famille  Uuval.— Voir  sur  Tabtiaye 
de  Cambron  :  Bba^sbob,  Origines 
omnium  Uannoniœ  cœnobiorum, 
pp.  89-87.—  Lb  Waittb,  Oistoria 
Camberonensis.  Pans,  1872-1673. 
In-4«.  —  VnicBâRT,  Annales  du 
Uainautféd,  des  Bibl.,  t.  ii.  p.  252. 
Le  cari  u  la  ire  de  Tabbaye  de 
Cambron  appartient  aujounl*hui 
à  larelievèche  de  Malines :  il  doit 
être  prochainement  publié  par  la 
Commission  royale  d'histoire. 

Coflidron  (  fabbé  de),  choisi  pour 
arbitre.  426. 


Catuu.  —  Voir  :  Gtntlfe. 
Carmères.  371. 37î.  373. 7IS, 

VitliKe  de  It)  province  île  Hsl- 
naul.  ilu  raiiion  ei  il  I  J.  */,  Ë.  N. 
E.  dP  Biacl»-.  do  riirraiiili^ïciiicnt 
eli  3  I.  Ni  0.i[i'i:iiarerny.  Trois 

piloire  :  \*  |irliiuipal  psi  l»  H-iine. 
altns  laquetle  vii'tinrnl  se  foilra 
l«s  ruEssMux  de  la  TouMe-Hain- 
monl  et  ila  Houlln-ile-la-Haye. 
Kamiértt  (Gilles  de).  373. 
CarHiirtt  (CosEUin  de).  371,  37i. 
Camiim  (  Robert  de  ) ,  clievalier. 

3ie.  3i7,  -.m.  7ti.  718.  7â1. 

ARNEXIlXVI.  XVII. 

Dsnil«lilrcde  I'Aunixk  XVII, 
an  »  impritnË  Bauduin  u\t  lieu  de 
Kolierl. 
Camitret  (Hobcrl  de),  fr^re  de 

fioiSUlD,  371,  371 
Caitin  (fiauduia),  rie  Namur.  S97. 
Cailanus  (Jacques),  arciiiitiavre 

at  Liige.  H9. 
Caaielin.  6. 

CliâlelelourhàlcIineau.Bujour- 
dlmi  eomiiiuiies  île  lii  province  de 
BmiuuI.  Ile  rurroiidisseuiBiiI  et  k 
1 1.  •;,  E.  el  I  I.  ■!,  E.  de  Uliar- 
lerojr,  i  lu  l.  </,  E.  et  lo  l.  E.  de 
■ut.  —  Voir:  GatNDGtDiiGB, 
Vocabu'air»  il«i  aneuM  noms  ila 
Ueux  de  la  Btigigut  orientale 
[LièKe,  1839,  iu-H-j,  {).  I*,  au  mol 


CailUUm.  ITS. 

CauiDune  de  la  provinee  de 
Rtmur,  du  caniou  el  ii  i  I.  '1,  U. 
de  Wali'ourl,  de  l'arroridissemenl 
Stàai,  >;4  N.U.dePliili|ip«ïiJle, 
elll  tl  1.  S,  S.  U.de  Kaniur.  bile 
est  errosèo  ç^r  te  ruisseau  de 
llïrl9«iii;uii, 
Cathtrin»  (ÏEwrsbtryhs,  béguioe. 


Catherine ,  £pouse  de  Werri  de 

Waurous,  3J9. 
CniirfmiNicolosdei.AinriBXvr, 
Cavtrea  ou  Vhevtmu--  [  HoWej  de). 


:)  Vint 


,  IX. 


YIIIWi 


Voirtïnolede  l'An 
Cepelhi.  —  Voir:  Ciplet. 
ChaloM  (Gérard  de).  330. 
Chamoiil  (Erplion  eL  Gervais  de). 

Voir:  Db  RKirriiiBEiQ,  Afoiiu- 

Chamont  (Jacques  de).  731. 
Champagne  (Unifie  de],  épouse  du 
■      "  ■'■        ■   Voir  : 


I   VI. 


.  de  Flamire  el 

de  Hainaut. 
Cliapellc-Sainl-Laurent.  410,430, 

Ul,43i,  433,  au.  43S. 

Déppndance  de  Pittrebaii-cha- 
pelle-Saial- Laurent ,  cominuae 
rurale  de  in  provjnce  de  Brabanl. 
de  l'arronilîâsemenl  el  i  7  ■;,  I.  S. 
h.,  de  Nivelles,  du  vautoii  el  a  I  Vt 
1.  0.  de  Judortcne,  kUl  t..  A.  E. 
de  BruneJles,  Le  uioulin  de  la  i:iia- 
pelle-Sainl-Laureut  dont  i\  est 
queslma  dans  tes  uliarles  d'Aine, 
est  siiud  sur  le  lernluire  de  Biez, 
villaxe  du  canlon  el  â  I  ■/,  I.  de 
Wavre  (Brubaul),  «1  "1  aciivé  par 
le  ruisseau  de  Hieirelais.  —  Voir  ; 
Gioijrapliie  el  hisloire  des  cum- 
muiK»  belyes,  caulon  de  Wavre, 

p.  un. 

Chapiiirei.  Voir  :  Carniéret. 

Chasielia (Gérard  de),  el  Garbergfl, 

Voir  ;  l^aileiîn. 
CAaatiJfonfBuKuesde).  comte  de 

Voir:  Uicatux,  Chronologie  Ait- 
torique  de>  ttigneurs  d'Àveanti, 
pp.  143-103. 
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Château  (rue  du),  à  Louvain.  421, 
433,  4U. 

Celle  rue  exisie  encore.— Voir  : 
Vâ!v  Evbii,  Louvain  mtmumental, 
p.  loi. 

Chawfeville,  344,  243.  Anfikxb 
XIII. 

VillafTC  qui,  avec  celui  de  Levai, 
forme  la  commune  de  l.eval-Cliau- 
deville,  du  canton  et  à  */«  I.  0.  de 
BeaumoDt,  dans  la  province  de 
Hainaut. 

Chaudeville  (Gossuin ,  cbevalier 
de).  244.  245,  248,  684.  An- 
nexes XIII,  XV. 

Chaudeville  (Ode  de).  244,  245. 

Chele  (Jacques,  cbevalier,  sire  de). 

519.  520. 
Chêne  de  Litres.  302. 

Chentines  (Cholin  de),  chevalier. 
509. 

Chepelei.—Woir  :  Ciplet, 

ChettiermoM  (bois  de).  10,  17. 

Chevelons.Ui/iOO. 

Quiévelon ,  village  faisant  ac- 
tuellement partie  du  département 
du  Nord  ,  à  Texlrémité  S.  Ë.  du 
canton  de  Maubeuge.  La  seigneu- 
rie de  Quiévelon  relevait  directe- 
ment du  comiéde  Hainaut.— Voir: 
PiKRART .  Recherches  historiques 
sur  Mauheuge,  son  canton,  etc., 
pp.  67-68. 

Chevelons. -^Voir  :  Biamont  (Guil- 
laume de). 

C/ievi(Guillaume  de).— Voir  :  Kivi. 

Chevimont  (moulin  de).  474. 

Ce  moulin  se  trouvait  auprès  de 
Jlo/*ivi7/d.— Voirce  mot. 

Chièvres  (Basse,  seigneur  de  Gavre 
et  de).  204,  208. 

Cbièvres  est  une  ancienne  ville 


delà  province  de  Hainaut,  à  4  */f  1. 
N.  0.  de  Mons  et  à  11.  N.  N.  0. 
d*Ath.  La  famille  de  Gavre  la 
posséda  en  iwrtie.  —  Voir  :  A. 
ToiLLiKz.  Une  charte  de  fabbajfe 
d'Epinlieu  —  Anna  es  du  Cercle 
archéologique  de  Mons,  t.  iv, 
p.  104. 

Chimay  (Alard  de).  259. 

La  terre  de  Chimay  était  Pane 
des  douze  pairies  du  comté  de 
Hainaut. 

Chimay  (chapitre  de  Sainte-Voné- 
gunde,  à).  130,131,392,294. 
Chimay  est  une  ancienne  ville 
du  Hainaut,  à  13  1.  S.  S.  E.  de 
Mons.  Son  chapitre,  sous  le  palro- 
naue  de  Sainte -Monégonde,  se 
composait  d'uu  doyen  et  de  doaie 
chanoines. 

Chimay  (Gilles  de).  Annexis  ¥11, 

VIII,  Vllltat. 
Chipillei,  -  Voir  :  Ciplet. 

Chise-Dieu  (  les  homme?  de  la  ) ,  à 
Liège.  4S  j,  490.  5i4,  566, 574. 
C'étaient  les  hommes  de  la  coar 

allodiale  de  Liège. 

Ciney  (chapitre  de).  476,  477,486. 
Ciney,  autrefois  ville  du  pays 
de  Liège,  dans  le  Condroz  .  dont 
elle  était  la  capitale,  est  actuelle- 
ment chef-lieu  d'un  canton  de  la 
province  et  à  5*/,  I.  S.  S.  £.  de 
Namur,  de  rarrondissi'ment  el  à 
3  I.  */«  ^'  N-  ^-  ^®  Dinanl.  Son 
église,  sous  Tinvocation  de  Saint- 
Nicolas  ,  est  remarquable  )uir  .son 
antiquité.  Il  s*y  trouvait  autrefois 
un  chapitre,  composé  d*un  ablié 
séculier,  qui  devait  être  chanoine- 
tréfoncier  de  Liège ,  d'un  prévôt 
et  de  treize  chanoines.— Voir:  Pi. 
VAiiDRR  Marlen,  Dictionnaire  géo» 
graphique  de  la  province  de  Na-- 
mur,  pp.  5*-55.  —  Les  Délices  des 
Pays-Bas,  t.  iv  (1785),  pp.  156- 
159. 


T^Uei 

—  \a\T:€ipleL 

-Jpkl.  Mî.  SU,  S38.  5oS, 

■  vm»aed*laprt>vh.M(li'Liéi[e, 
licMiru  ik  ciiilon.  La  Méli»iKne 
lablit  IB  limile  eiitr«  colle  oum- 

K>un«  el  celle  cl'AveiiiiCS. 

niMuc 

lI'aiibB  àf) 

33S. 

TUeaux 

(le  cliupilr 

général  de}. 

75U. 

(ordre  da).  670. 
Cet  ordre  célèbre  ftit  insliluè 
ir  aaini  Habcrl .  gpnlilljomriie 
^hamrwnorï,  on  HiKS.  C'est  à  saint 
Benianl ,  qui  se  relira  daus  le 
monatièrn  de  Cileaui,  avec  Irenie 
d«  tes  parents  et  amis.  «I  qui  (onda 
nne  autre   cainnie,   l'atiljiij'e  Je 
GlairvBUX.    que    l'ordre    doal   il 
s'agil  dut  sa  j>|ileDileur. 
Claireaux.  Ahuïxk  IW». 

Voir  ;  CUiaux  [ordre  île). 
Oainaux  (Jean,  abbé  de).  7S8, 
757. 

CUnteWÊ  de  Goemi",  l'Ic  à'na- 
berl  de  Lambarsarl.  'Hl,  DU. 
Voir  :  Goigniei  et  Latnburaart, 

Otrmonl  [dalés  Beaumonl].  lOS, 
tue,  107,  1014,  II-9,  tiu.  III, 
136,  137.  \M.  I»S.  Uli.  Ut. 
141,  t43.  lU,  U:.,  IM.  OSi, 

«a.eîu.AitnixH  XXXI.  XXXII. 

Commune  de  U  province  de 
Hamnr.  (lu  canton  et  ï  I  I.  'I|  0. 
de  Walcourl.  d«  l'a  rron  disse  ment 
el  b  l 'U  I-  ''^  '  0.  de  l>liili|iprville. 
et  A  II  I.S.  O.deNumur.  Ellerai- 
nU  autrefois  [lartie  de  la  pnnci- 
nBitde  Liéite.  —  Li'i  acles  M." 
(43  et  832  v.enneiil  d'èlre  publiés 
dan*  les  Aaaiteiei  pour  tenir  a 
riiitloire  tecUsiaâlique  île  la  Btl- 


Clermont  'Goderroîd,  comte  de). 

90.  7JS. 

Voir  !  Nouveaux  mémoire"  de 
l'acAilèmie  royale  de  lirii<rlli'S , 
I.  VIII.  —  tsiai  'ur  l'iiislnire  des 
coinles  de  HortaiKae  et  de  Clur- 

Clermonl  ijakimes  de),  ii^. 
Clermonl  (Obertde).  Bcribe,  son 

épouse,  el  leurs  enrauts.  UJ. 
Corit«mfr  {Jean).  SI. 
Cokeruel.  425,  737, 738,  741 .  761. 

Coquernux.  Inmeau  du  viltase 
de  Uiex.  dans  la  province  de  Bra- 
banl.da  canton  età  I  '/»  I.  E.  N.  E. 
de  Wavre.  Ce  liameau  s'étend  sur 
ksdeux  rives  du  ruisseau  de  l'iéire- 
bals ,  près  de  la  roule  de  Wavre  à 
JodoiKne.  Il  y  oisie  une  chuneMe, 
dédiée  ù  saint  Sébastien.  — Voir î 
Géographie  et  hUloire  îles  «tm- 
munei  bel/es,  cuulon  de  Wavre, 
pp.  244-Î4&. 

CoJwrurl  (Adam  de).  TOI. 
Cokerud  (Albert  de),  738. 
Cokeruel  (dame  Udain  de).  76t. 
Cofteruri  (Henri  de),  cljevalier. 


Colarl  Manehevinl.  228. 
ColemUi.  Î18.  MO.  231.  33Î,  233, 

*b3,   ■Jtm,  Oui.   Abnmbs   VII, 

Vill. 

Coulmy .  terme,  avec  moulin  et 
brasserie,  située  à  Aibes,  com- 
mune de  l'arrondissement  d'A- 
vesnes.  —Voir:  .iuûei. 
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Cologne  (Église  de).  730. 

L*arclievêclié  de  Cologne  fut 
érigé  en  1À'.\  par  Elienne  III.  Il 
éiail  niélropolil»in  de  révèclié  de 
Liège.— Voir  la  GalUa  Christiana, 
t.  III,  p.  621. 

Confié  (Gérard  de).  711. 

Voir:  Gislebert,  Chron.,  éd.  du 
Chasieler.  pp.  88,  40,  41.  ^  Mé- 
moires  du  comte  rie  Mérorie  ri'On- 
gniea ,  éd.  de  la  Société  des  Bi- 
bliophiles de  Mens,  p.  3i.  —  Vm- 
CHANT.  Annales  de  la  province  et 
comté  d'Hainaut,  éd.  Ruleau,  pp. 
2i6-2l9. 

Conrié  (Jacques  de),  chevalier,  sire 
de  Ballupl.  157,  158. 

La  famille  noble  de  Condé  est 
originaire  du  comlé  de  Naniur.  Le 
seigneur  de  Condé  criait  son  nom 
et  aussi  Chastillon,  depuis  Tal- 
liance  de  Catherine  de  Condé  avec 
Jacques  de  C'iaslillon.  —  Dgthil- 
LOKiiL,  Petites  hiàtoires  des  pays 
de  Flandres  et  d'Artois,  pp.  159- 
138.  —  Db  Rrifferbeko,  âionu- 
ments,  t.  i,  p.  6i4. 

Condé  (Nicolas  de),  chevalier,  sei- 
gneur de  Halluel  et  de  Morial- 
més.  92,  159,  lUO.  1C5,  225,  320, 
680.  AififEXK  XVL 

Voir:  De  Reiffenbero,  Momt- 
ments,  1. 1,  p.  624. 

Condé  (Rogier  de).  320,  321,  710. 
AnnKXE  YUlbis. 

Condroz.Àll. 

On  appelait  ainsi  le  petit  pays 
situé  sur  la  rive  droite  de  la  Meuse, 
entre  ce  fleuve  et  TOurlhe,  dont 
Ciney  (voir  ce  mot)  était  la  capi- 
tale.— Voir  :  Dewez,  Dictionnaire 
géographique  du  royaume  des 
Pays-Bas,  p.  124. 

Connutus  (Jean).  Arfiexb  VllI bis. 


Cono,  abbé  de  Malogne.  194. 

Malonne  était  une  abbaye  voi- 
sine de  Namur,  mais  faisant  partie 
du  pays  et  du  diocèse  de  Liège, 

Cono  (maîlre\  charpentier,  à  Na- 
mur, et  Emma,  son  épouse.  614» 

Conon  de  Namur  596. 

Conrard,  abl)é  de  Villers.  805,743. 
Voir:  Villers, 

Constantinople.  —  Voir  :  Jeanne  et 
tV arguer itet  comtesses  de  Flan- 
dre et  de  HainauL 

Coqueroux. —\o\rt  Cokeruel, 

Coquerwl  (ruisseau  de).  738. 

Ruisseau   qui   arrose    Coque- 
roux. 

Corbaix  (Menzon,  cbevalier  de). 
378. 

Cort,  Court.  152,  183, 

Cour- sur- Heure,  autrefois  du 
pays  de  Liège ,  et  actuellement 
commune  rurale  de  la  province 
de  Hainaut,  du  canton  et  à  I  Vf  L 
S.  E.  de  Thuin,  de  l'arrondisse- 
ment  et  à  4  I.  Va  S.  S.  0  de  Char- 
leroy,  et  à  6  I.  Vi  S.  E.  de  Mons. 
Elle  touche,  au  sud ,  au  territoire 
de  Biercéc. 

Coucy  (Raould,  seigneur  de).  764. 

Cott/my.— Voir  :  Colemies. 

Cour  (Elisabeth  de).  427. 

Cour  (Jean  de).  427. 

Coursolre.  104,256. 

Village  de  TancienHainaut,  de  la 
prévôté  de  Haubeuge,  aujourd'hui 
du  canton  d'Avesnes  (France).  — 
Voir  :  PiBBABT,  Recherches  histo- 
riques sur  Maubeuge,  etc.,  p.  251. 

Coursolre  (Fulcuio  de).  Aimixi 
VU. 

Cousotre  (Bauduin  de).  266,  376. 


Ounài  (Jean  dit),  itë- 

Cnu  (Wcrri  de).  483,  480,  487, 

488.  469. 
CtaratMiclicl  de).  473.  47Q.  4T6. 
Crttoecaur  (le  vivier  6t).  79. 

Ccl  ilmit  esl  !>lii6    â  Gozèc, 
d»oi  la  culliiie  d'Aine. 


CilÉ  par  0*Li.ioT,  ffist.  de  la 
frovince  il»  Namur.  l.  m.  p.  313. 
CK>tj(Ieliaade  le],  bailli  Je  ftonay. 


Croix  [G4rard  de].  711. 

Croiw  (HuBues  de).  310,  313.  An- 

mxNX. 
CurrI  (Jean  de).  741. 
Ciuêmet.  80. 

Villatte  (In  Hainnul.  du  oanlon, 
d*  t'arrondis;enipnl  et  k  ■!,  de 
lieue  S.  0.  de  Modk.  Il  touche  au 
S.  an  terrlloire  iJ'Ilyon,  ilnnl  les 
^lievins  sont  cilés  dans  la  dm  rie 

Cumtt  (Hiberl  de).  Anheir  YI. 
Cwtnagh.  3Qfl. 

Ciimngo.  commune  de  la  pro- 
vince de  LimUurg.  h  »/,  de  1.  0. 
<l«  Bïuetl. 


e  I. 


.  Ail- 


Guillaume  de  Dompierro  èlait 
I  «  fll4  aîné  de  Harguerile  de  f.on!- 
tanlinuple,  uuirilcs'o  de  Flandre 
«t  d«  Uainuut.  et  (le  Guillaume  de 
Oanipierre,  son  second  murl.  Il 
'(Il  RiaMucrË  dans  un  lournoi.  â 
■twicgnles,  en  I2SI.   —   J.  Da 


fîoiSR.  ffrsl.  rlii  /Tainnuf.  éd.   du 

marquis  de  Forlia.  (.  iv,  p.  106. 
Danki,  ahbû  de  Cambron.  197, 


Dépendance  de  Fontnine-Yal- 
monl  [volrcemol).  dont  te  Dom 
est  ort II ogra pillé  dans  le  carlu- 
laire  :  Eaglection-Etpin»  et  En- 
glifçon-Spitu.  L'abbaye  d'Aine  y 
po5sédail  une  terme  el  y  avait  uns 
courd«Juslico. 
De  Biévène  (Jac(|ueinin5],  bour- 

i;eois  de  Bouviéne.  4(10. 
DenBitke  (Wautier  de),  chevalier. 

S3S. 
Dimechaux.  Ï4S,   340.  248,  Î7S. 

278.  38U.  Î81,  S'12.   285,  280, 

288,  2d0,  290,   291,   6S4,  683, 

69S. 

Commnne  de  l'^irrondissemenl 
d'Avesnes  [Nord,  Franci').  ailuie 
k  peu  de  diMiince  au  Nord  -Est  da 
Dimnnl.  —  PiiatiT,  Itecherehei 
sur  Mautieuge,  elc,  p.  9\. 
Dimechial,  Dimtcial,  Dimeneal. — 

Voir  :  Dimeçhaaa;. 
t>ion.   429.   741,  742,  743,  744, 

74S.  730,  760. 

Il  s'agll  ici  de  Dlon-le-Vsl.  com- 
mune rurale  de  la  province  da 
Brabaul ,  du  canton  et  à  */.  de  I. 
E.  de  Wavre.  de  l'arroadissoment 
elaO-j,  I.  N,  Ë.  de  Nivelles,  elï 
0  I,  S.  E.  de  Bruielles.  —  Voir  : 
Giographie  et  fiiatoirt  du  eom~ 
muMt  betgn.  canton  deWttvre. 
pp.  <8t-l87. 
Dion  (Evrard  de],  cbefaller.  741, 

742,  743. 
Dion  (Wlcard  de).  742. 
Diutxnctat  (Guillaume  et  Raoal 

de),  74*. 
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Dixmude,  776. 

Ville  de  la  Flandre-Occidentale, 
à  7  I.  S.  0.  de  Bruges,  chef-lieu 
d*uD  arrondissenienl  administra- 
lif. 

Domicien ,  chanoine*  de  Sainte- 
Marie,  à  Uuy.  551, 552. 

Domicien,  doyen  du  chapitre  de 
Sainte-Hurie,àHuy.  605. 

Donstevène,  —  Voir  :  Donsliennes. 

ùonstiennes,  9.  125.  146,  U7,  148, 
179.  185,  3i)5,  635,  050,  669. 

Village  de  la  province  de  Hai- 
naut,  du  canton  et  k  I  */t  I-  ^-  ^^ 
Thuin ,  el  à  8  1.  S.  Ë.  de  Mons.  II 
faisait  autrefois  partie  du  pays  de 
Liège. 

I>on«/tVo^ne(Gilleberl).  670. 

Donatiévitœ  (Guidon  de).  1^5,  669. 

Dorlers  (messiro  Jehan  de).  i76. 

Dourlers  est  un  village  du  can- 
ton d*Avesnes  (Nord,  France).  — 
Voir  :  PiÉftART  ,  Recherchtê  sur 
Maubeuge,  etc.,  pp.  25i-i53. 

Z)or/er«  (Nicolas  de).  281. 

Douai  (Pierre  de).  Ariibxk  XIV. 

Dragon,  abbé  de   Saint-Jacques. 

ANNIXIsIbit. 

Drogon,  abbé  de  Saint-Nicaise  de 
Rbeims.  118. 

Drogon  de  Periers.  103. 
Duenceal  (ionasde).  741. 
DungUber.  731,733. 

Dongelberl  est  uu  village  de  la 
province  de  Brabant,  de  Tarron- 
dissemenl  de  Nivelles,  à  t  I.  S.  0. 
de  Jodoigne.  —  Le  commandeur 
de  Cbaolraioe,de  Tordre  de  Malle, 
était  collateur  de  la  cure.  —  Gal- 
iiiOT,  Histoire  de  la  promnce  de 
Namur,  t.  m,  p.  143. 

Dungleber  (Guillaume  de).  731, 
733. 


DuroM  (moulin  de).  551,  S52,  553. 
Duras  est  un  village  de  l'ancien 
pays  de  Liège  et  actuellement  de 
la  province  de  Limbuurg.  de  Tur- 
rondissement  et  à  4  1  S.  0.  de 
Hassclt.  du  canton  et  à  1  1.  N.  0. 
do.  Saint-Trond. 

Durbuy.  767. 

Petite  ville  de  la  province  de 
Luxembourg,  chef-lieu  de  canton^ 
de  Tarrondissement  et  à  3  L  */§ 
N.  N.  ET.  de  Marche,  et  à  l7  L  M. 
N.  0.  d'Arlon. 

Durdrach.  762. 

Dordrecht,  en  latin  Dordracum, 
belle,  forte  et  riche  ville  de  la  Hol- 
lande, à  15  I.  S.  0.  d'Amsterdam. 

Dur/er  (Nicolas  de).  248. 

Dyle  (la).  444. 

Rivière  qui  prend  sa  source 
dans  la  province  de  Brabant,  au 
S.  E.  de  Nivelles  et  sur  le  terri- 
toire de  la  commune  de  Houtain- 
le-Val  -  Houtain-le-Hont. 

Dyon-/e-Fa/.  — Voir  :  Dion4e'Vai, 

E. 

£.,  avoué  de  Fleron.   —  Voir: 
Fleron  (Ebroîo  de). 

Eyericuè,  abbé  de  Celle.  699. 

Celle  est  Taneien  nom  de  Tali- 
baye  de  Saint-Gbtsla  n,  de  roixlre 
de  Saint-  euoît,  a  2  1.0.  de  Mous, 
laquiille  fut  fondée  par  saint  Gbis- 
laiu,  vers  653. 

Eibert,  abbé  de  Saint-Jacques,  i 
Liège.  ARNBXB  1. 

Elisabeth,  avouée  de  Bélhaoe.  80, 

153. 69i.. 

Cette  dame  avait  épousé  Robert, 
avoué  de  Bethune.  Elle  était  fille 
d*Arnould  de  Morialmeis  et  de 
Jeanne. 


^"i^^l 

Jenaabelh.  reine  de  France.  An- 

de  Mans.  Hons.  Hasquillier  et  la-                          ^^^M 
mir,  IHS'4.  In-)l°.  p.  3X  —  Ànnaltê                              ^^^M 

mxM  X,  xr. 

CPila   princKM   éhit    Hlle  de 

Raixluin  V   conile  de  llaiiiaiil   cl 

duCerclearrhéu'oiiqiie.le  fions,  l.                               ^^^H 

naarf)uisi]eNan>ur.   Elli>  épousa. 

t.  p.  1  ll.-Vi<tcH«aT.  é.1.  Rufau                             ^^H 

■«  JW«vriril>U).C|Mli|,pe.Aiiausl^. 

p.iSi.— Elisabeth. qui  lut  l'aïeule                           ^^^| 

.     l_*ï9msl!uiv»nl.Jiiur'li'rAsopn- 

de  saint  Louis,  mourul  le  13  mars                              ^^^| 

■  101) ,  Ptiili|ipa  «1  EIÎHbeili  rurflnl 

1 100.  à  Vàge  de  iJ  ans.                                                ^^^1 

couroniTésiSaml-DcniH,  en  vré- 

Eatelinade  Bins.  ISS.                                                   ^^^H 

seiire  du  cnitilo  de  Hiiiiiiiiil  el  du 

comtedeFliiiiiIrequIn'irlnil.  .selon 
l«  eouiump,  le  (cl.iive  royni.  ^:ti- 

£mfrm(<;ille<).  ^clievin  de  lions.                           ^^^| 

^^^H 

ubeih  eiail  ilouéa  il'uiie  grands 

Emma,    abbesse   de   Haubeuse.                           ^^H 

beaulé.  comme  on  le  remaniua 

^^H 

par  tes  vers  de  Pliilippe  MouskCs, 
que  voici  : 

Emma,  vcuvede  Cilles.  S33.                                   ^^H 

Enghim  (Gossuin  d').  Aaa»R  lit.                              ^^H 

Loiauidamo  tu.s'ama  Dieu, 

Eniihien  (le  seigneur  d').  Anaut                             ^^^H 

I  m  en  ol  moull  suite  el  pieu, 

^^H 

Loffjra  li  iniièoes  ol  non, 
NU  Td  a  Uoine  nourei;on. 

Enqhitn  [monseigneur  Engleberl                          ^^^H 
370.  AanaxE  W'I,                                               ^^^H 

Otu  la  ri>ineYxubiaii9 

Ce   seigneur,   nis   de   Sohier,                          ^^^| 

Ki  arnl  cors  ol  el  les  ious  biaus. 

Ëjiousa,  suivani  BiHliens,  Ide,  fllle                           ^^H 

(Clironjiiiie  publiée  parle  baron 

de  GuHSiiin  ,  cbàlclain   de   Mons,                              ^^H 

de  KKimniEHc,  t.  n,  p.  iâ7.| 

dama  d'Havre.    Il    Tul    enlerrë   à                              ^^^H 
l'.ibbaye  deCambron.  —  Trophtei                              ^^^H 

Ce  ni^  Louis  qu'F.lisnlirlli  donna 

du  tirabanl.  t.  il.  p.  |I0.  —  Un-                              ^^H 

k  »nn  royal efioui.  m-  n:ii|i]i[  qu"a- 

L^i,  Hiitoir*  d'Enghien.   £d.  de                           ^^H 

ppéi  pliiMeiiisaiiin^.sdfioiinaKe. 

WauiIrC.  |>.  37.  -VinuSiXT.  Ann.                              ^^H 

el  l<liiN{i|ie-Aiiuii-li-   !iv:iil  eu  en- 

du  tlain..  éd.  Ruteau .  p.  SUU,  éd.                           ^^H 

ver»  vlh.   iliiniiil    le  Irmpi,   do 

des  liibl..  l.i,  p.  DT.  donne,   au                           ^^H 

dun   proi'âdes.   Dans  la  n-lalîon 

contraire,  puur  époux  a  Ide,  So-                           ^^^H 

<]i^  miracles  de  la   piilroniie  de 

bier  d'Eniebieu,  qui  «t  cilé  parmi                           ^^H 
tes  seJKueurs  (le  la  cour  de   Bau-                           ^^^H 

Hons.on  lil  i|ue  <■<- fui  à   fiiilpr. 

cession  de  i'»iiil«  Waudru  qu't:il- 

duin  ileCunslanlino|ile.  Ce  point                           ^^^H 

sabrlli  de  H.iiiiaul  duL  sa   téioit- 

a  donc  besoiud'èlre  échirci.   On                           ^^H 

ddé,  •  iiu  moment   où  elle  élnil 

voit  |iar  notre  cbaric,  qu'en  1381.                              ^^H 

surle|<uii>l  d'éire  répudiée  sans 

Enifleberl     d'^n^birn    élail    sei-                              ^^^H 

ce  HMMcie.  »  Elle  mil  au   monde. 

encur  il'Havré   et  qu'il   y  avail                           ^^H 

le.^seidnNbrD    1187,    un   Dis  qui 

pour  maire  Laurent  de  Boussoil.                            ^^^H 

toi  nnmmè  Louis  :  .  ce  igni  la  ré- 
«ooctlMavee  le  roi  qui  eut  tou- 

Eiujleton-Spine.  --  Voir  :  Datant-                               ^^H 
EiKiran.   doyen    du   cbapilre  de                           ^^^| 

Jouri  depuis  ce  temps  làpourella 
Hoe  Eonplnisance  enliore.  cl  lit 

rexanlrr>aiiileWau<lru aussi  b'i-n 

Tbuin.  liiï.UlJ.                                                  ^^^H 

la  ùn)l«:!r.c:c  do  loule  \:i  trance 
qu'elle  eioJl  de  lu  ville  de  Mous  cl 

Erbaul.llJ,l\t.nn.                                             ^^H 

Village  de  la  province  de  Hui-                          ^^^H 

dupayideHeinaul.  >  -Voir notre 

nnut,  du  canton  el  il  '/,  t.  S.  do                         ^^^^H 
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LeDS,  de  rarroodissement  et  à  2*1^ 
I.  N.  N.  0.  de  MoDs. 

Ermetmde,  comlesse  de  Laxeni- 
bourg  el  de  li  Roche,  et  mar- 
quise d*ArIon.  767. 

Voir:  Luxembourg, 

Emaçe.A39, 

Village  de  la  province  de  Namur. 
du  canton  ei  à  I  I.  N.  N.  0.  de 
Gembloux,  de  rarroodissemeot  el 
à  A  t/i  I.  N.  0.  de  Namur. 

Emos  de  Grameiines.  482. 

Emouf^  prêtre  de  Oimoot.  289. 

Eêclaibes  (Gérard,  sire  d*).  276. 

La  terre  d*Eclaibes  ou  Esclabes, 
dans  l'ancien  Haiiiaut  ,  servait 
d'apanage  à  un  cadet  de  la  mai- 
son de  Gliièvres.  Ses  seigneurs 
portaient  de  gueules  à  trois  lions 
d*argent  et  criaient  Chièvre.  — 
Voir  :  Di  Riif  rtnBiBC  ,  Mohu- 
menis,  t.  i,  p.  6S0. 

EsqueUn  (Bauduin  d*).  28i. 

Etirées  en  Tkiérasee.  775. 

Strèe.  commune  rurale  de  la 
province  de  Hainaut,  de  Tarron- 
dissemeot  administratif,  du  can- 
ton et  i^  1  I.  3/4  S  de  Tliuin,  de 
rarrondissement  judiciaire  Hà3 
I.  S.  S.  0.  de  Charieroy,  et  à  8  I. 
S.  E.  de  Moos.  La  Tbièrasse  ou 
Tbiérache  s'étend  dans  le  dépar- 
tement français  de  TAisne  et  en 
Belgique  dans  la  province  de 
Hainaut.au  S.  et  à  KO.  de  Cbimai. 
Cette  contrée  dépendait  jadis  de 
la  Picardie  et  Guise  en  était  le 
cbef-lieu. 

Eurenak.  396. 

Cette  localité  serait-elle  Emage 
ou  Erfnage ,  vilUge  de  Paocien 
duché  (Je  Brabani,  aujourd'hui  de 
la  province  de  Namur?  —  Voir  : 
Ernage, 


Ewreniiê  (le  6ef  de),  f  42. 

Serait-ce  Evregnies,  commune 
rurale  de  la  province  de  Hainaul, 
de  Parrondisaemeotde  Templeuve? 

Eustache.  avoué  de  Gotenebien. 
186,  379. 

Everard ,  châtelain  de   Toaroti. 
A^niXK  VII. 

Everard  Hadulphe  ^  châtelain  de 
Tournai.  Arrbxb  Vlll. 
«  Il  a  été,  dit  M.  Cholin,  un  des 
plus  illustres  châtelains  (  de 
Tournai)  du  nom  d'Everard.  Il 
avait  épouse  en  premières  noces 
Malbilde,  fille  de  Robert  de 
Bethuiie,  avoué  d'Arras,  dont 
il  eut  une  fille,  Richilde,  ma- 
née  à  Gilbert  d'Audeiiarde, 
grand  chambellan  de  Flandre. 
Il  épousa  en  secondes  noces 
Gerirude,  veuve  de  Raoul  de 
Mêle,  châtelain  de  Bruges,  et 
nièce  de Thierri  d'Alsace,  comte 
de  Flandre.  11  eut  de  cette  Ger- 
trude  un  fils  nommé  Bauduio 
qui  lui  succéda  dans  la  seigneu' 
nede  liortagueetâ  la  cbitel- 
lenie  de  Tournai.  Ce  fut  lui  qui 
offrit  au  comte  de  Flandre  Phi* 
lip|)e  d'Al>ace,  en  i  I8U,  fhom- 
mage  du  château  de  Mortagne 
qu'il  reliut  désormais  en  fief  de 
ce  comte....  Il  mourut  vers  l'an 
119'.  •  —  UUloweUe  Tournai 

ei  du  Tournéeis,  1. 1,  p.  369. 

Eversberyhe.  442. 

£vert>ergh  est  un  village  de  la 
province  de  BnilKini,  tic  rarron- 
dissement. du  cautou  et  à  2  I.  0. 
de  Louvain,  cl  à  3  1.  S.  de  Bru- 
xelles. 

F. 

Fabriquée  (rue  des],  â  Huy.  558, 
56u. 
Voir  :  Hutf. 


■'  CStmon  iIq].  en,  GIH. 

Vol»-  =  Fiiyau. 
jirmmfé^mrvux  (UéalriK   del,    33i. 
333. 


tiquât  «ur  le  village  île  Fami'tru- 
reikC,  p.  70.  —  Xnnn/M  du  Cercle 
veh^taiojique  il«  Muni.    I.   iv,  p. 

Tf'iftsfjnit»  (Olterl  J«),  cljevalicr. 

*'«.  OIT.Olf*.  itie.U^i),  021. 

^*«»tp;(nies  esl  un  liiimcau  d« 
Ucr»r«iiiiu((p  joBuOT-inwï,  et  de 

'«ï'S*"'"  (Henri  Ui>).  clievalier. 


r.BvuuÈdeViler.WI. 


fe*  (Tilicrri  de).  7TI. 

l'     Wl    »p|peW   TAeoloricus  'le 
fftpar  (îiiL»t«T,  qui  1»  elle 
a<(**  vlusivurs  clievaliurs  Naiiiu- 
fsU:t>l.  du  CbiskJer,  p.  171. 
pfriir»Ja-/iir(i(e,  (loi. 

ftritru.  IBi. 

rcriirc-lu-Kraiidti  el  Pcriire-Ia- 
p*uta  tonl  deux  hïini^aui  du  Vi- 
rtllM.  commune  de.  la  [irovincc 


I  13  1.  S.  S.  I^.'le  M 
>i  daii!!   IVirnmd 


Ity   il 
I   d'A- 


FP rrrère-ta-(ir;j  II  de  el  uue   autre 
de  Fcrnère-ia-l'cUle. 
fenércï  [Arnoiild  de).  69S. 
Ferières-Itt-Grarifles.    160,   18), 

vm. 

Voir  cl-dessuï  :  Feriéra. 
Feriéns  lUiisulc  de).  681,  Û93. 
f«nii-M{Sirnondc),  ««S. 
/'en>M(Guaia)i  dej.  39T.  AnnBXR 


Vlll''" 
Ferrant!  (  le 


!  da   ( 


IKKX»    XXII, 
XXIil.  XXV,  XXV|[. 

Voir.  Jeanne,  rumlesiedoPlaD- 
dniet  de  Uaiiiaut. 
Filfort  lArnould  de).  118.  730. 

Filfort  est  in  nom  primiiîF  de 
Vilïorda.  -  Voir  :  Wii.tBM.  No- 
tice liUlurique  sar  la  ville  'le  Vil- 
vorile.v.t.  —  Id..  llUloire  île* 
environ»  île  Bruxelles,  t.  u.  |).  itl. 
Fimning.  — Voir^  t'uinny. 
Fl'iirit  (lluillaume  de).  Aukui 

XV. 
Flamengrie  [FaulTé  Ar.).    Î30,  350. 

L»  Flameugrie    e.it  une  eotn- 

vesiiea  ,    dàiiarl«mi>iil    du    Nord 
(Kwnce).  Il  yen  avait  une   auiro 
du  doypnne  du  flavay, 
Ftainiagrrie  IJiico\ank).  950,  Jïi, 

I7U, iflU. 
Flandre.  76t).  Annxxxa  XI,  XXI. 

Conirèe  qui    fiTrmnil   aulrpfois 

UN  u lé   dont   Itruges   cl   Gand 

élaienl  les  deux  ca|iiial«!.  Sous  le 


gouvernement  rronfiji,  la  Flandre 
fui  liiviife  Fil  (Irui  (lËparlPnii'nU, 
qui  nnn  •Wi'uM  les  provinces  île 
la  F)»n(Jri'-Ui'ciili'ni»le  el  île  U 
FlHndrMJrienlak:  RruKcs  et  r.aiid 
«n  sout  les  clier»  •  lieux  re5|iec- 
lifi. 
Flemale  [  Daniel  Je  I ,  chevalier. 

SU. 
FleroaiEbroîade).  c  Leva  Mer.  494, 

sog.siî. 

On  a  rêcemmenl  publié  la  se- 
conde de  ces  Charles  ,  dans  les 
Annleclt»  pour  servir  à  Thittoirt 
ecctislatlique  de  la  Btigique,  1. 1, 
pp.  Zili.  3113. 
FlofberH.  Voir:  àmould,  mayeur 

de  F'orberil 
Fhreffe  [abbaye  de).  1!3,  401. 

46i,  e(1.64i. 

Abbaye  de  l'ordre  des  Prémon- 
\Tis  qui  fui  (nixlËe  en  Mjl  p^ir 
Godermid  ,  conile  de  Nitniur,  à 
FlurelTe,  aiieienne  ville  de  la  l'ra- 
vinte  ei  i  1 1.  ','»  S.  0.  de  Numur. 
Floreffe  (l'abbé  de).  63. 

Vûirci-dessus 
Flonnnt.  14  "7  78.  I.W. 

Ancienne  vil  le  du  paya  de  Lléite, 
aciuelleroen  communi' de  la  pro- 
vince lie  .\amur  Ji  H  I.  S.  S.  U.  du 
ClieMieu.— Vnir  :  Yhrhad^.  rAro- 
voliigie  hialoriqtit'Iet  êeiijneHra  ittt 
Flortnnci  itr-piiisle  \'  nee'e  jat- 
gu'ei)  ISnft.  Namur,  l>.  Gérard, 
in-8*,  de  41  pp. 
fï[>renne(abbayi!  de).  74,77. 

Abbaye  de  l'ordre   de  Sainl- 

Ftoreaiu%  (Husues  de).   30.  161, 
I9i,  101.    107,   I9N.   jllt,   3iiS, 
2iKI.  ÏI6,  Zm.  Anittits  XIV, 
XVIll. 
Voir  :  Di  RnTriniiHo,  Motw- 

mmU,  etc.,  1. 1.  p.  661. 


Foigny  (l'abbé  da).  69. 

Celle  abbaye.  île  Tordre  de  Ci  ^ 
teaux.  élail  iiiluée  dan<  le  dlncés.^ 
dp  Lion,  à  I  r.  ».  E.  de  Vervln^ 
(Franco. 
Foalninr-au-VnX.  —  Voir  :  FOf^^ 

laiae.VaUaont. 
Fonratn«((Berlh«de'.  185. 
fon'aine*  (Francon  de).  718. 
Fonlairut  (Fuleo  de).  Aiiimi  X. 
Foniaine»  (lianlier  deï.  chevalier. 

It.  J93.  OSS.  Anaiia  V. 

Voir:  r>in,);BtaTt  Ckraaiea  Hait- 
noniar.  éd.   du  Cba<|p|pr.    pp.  41, 
8t.  lin.  Kig.  —  De  RiirrtHiM, 
Moaumrnlt,  etc.,  I.  i.  p.  IM^. 
FoHlainrt  (Guidon  de).  Aiiiiiut 

IV.  X. 
Fon'ahiet  lleande).  chanoinA  de 

l'ëuliie  :1e  Saiule-Xarie,  à  Na> 

mur.  tin. 
Fonlainf»  (Ualbilde  de),  énonie 

de  Wido  i\f.  Doiuievtne.  tiS. 
Fontninn  (OlUon  de),  chevalier. 

5»,  S'6 
Foataiue-yahmnt.i.'Sa.  36.  W, 

01.  IH!t.  I8n   1X7  I ''8,  IW.  190, 

19t.  tui.  10^  19*1.  lOt.  ion, 

•in\,  30i,  jio,  jlS,  jt6,  î\t, 

tîl.n*.  3ît.  lis.  634.   Ml. 

AKaiiE  XXVm. 

ComiTiune  rumiede  la  province 
de  Hain;iiit,  de  rurronill««en)ent 
judiciaire  el  ïd  1. 0. deiUtarierol, 
du  caiitou  et  k  *i,  de  lieue  B.  de 
mprbPs-le-Cljàieau.  el  à  6  I.  S.  E. 
de  Uoiis.  î.a  Sambre  îPpare  celle 
commune  de  cplle  du  La  Mui»- 
sière.  —Voir  llaul-Fimlaint. 
Fo  ilenelles  (  Haslieii  de).  6Î0. 
Fonlemis-Boi.  iîi. 

Ce  bois  était   siiué,  peMODS- 
nous,  k  Fonlaine-yatmom. 


Florcncli.iTDi's  (lUuni-sur  Heure 
f  v«lr  ce  nom.) 
^tJtttt.  37.  38,  39. 

Paril,  cnmrnune   ruMl<>  de  la 
j»r«*1nM  Je  I  lê^e,  ijc   ' 


«■ille. 


K  ei  â  3 


l;iS.  £.  Jci 


ri0T«(Wauiier  iM  .  «(.Iievin  de 
■oui.  An^E» XXXIII. 
Il  bal  suns  douie  iracluirc  iJe 
FOmtMrrfu  Wrtrr*^.  Eu  juillet 
ISK.Jrliini.il  Viliijn  rfou  jHiro 
tu.  1  **  Irmoie  foDilùrcDl  ud 
UpItallMoDi. 
nnM.U,  03.449. 

Tmc.  |wlit»vtl|e<IeU  |)rovjnc 


«•  NiMar- 

rlitt-liro 

de  Cl  II 

on 

ik  fimm., 

^riu'nl  el 

a  3  ■! 

^r     Ule 

bi'flit 

lU- 

;ij  iijf» 

e  Liège 

et 

iiro   de 

cLaDoi 
i8.  6Î7. 

,"-»      L„ 

■urede].* 

Clo>., 

Qt  1-  iirinr 

[«.un 

no- 

i-i*t».  q*,,  „i<H  Fru 

illiru  Ion  lia 

nncu; 

ce  uiotuMèn  fut  c 

Wrtiri   t 

lii|i|lrt.  ïr 

■s   l'en 

7*. 

l«kMr 

, e^éqB. U 

Licyr 

Le 

Jtt^" 

u  dojre 

01, 

ci 

AWwtLmtetCbMteidel.  Ar- 

B  f  ■  ^H  la  rnvîBce  aciuctle 
*  Mmm  «ait  My«iM>«  Un 
^**Pn^e"  rrmoe»  (  p  ré«Mj  ; 

••■*«  CouMM  Cita  Clnrid. 
y*»*^  •»  rniMc.  Orotiica 
■^^■•i  f.  iï5.  11  mcDiigtiae. 
■>JMn.  Ouk»  «e  FruM   le 


'fVam«nM  (Rii<riirs  de),  chevalier. 
AftnKxKXXXin, 
rnirniTiM    est    un     villaito   du 
HniitHul.  â    I   <f,    1.   S   s,  0.   lie 
Huns.  VnicfltKT-'ilpviTa  VMiw,  un 
■  iiii'S<iirH  Hjiildry  lin    lt(ii'l>er<irl. 
si'ii(i]*ur  (lu  fMmeri''S  ou  rn  Fra- 
miTK's.   -    Anaaieii  ilu   llainaul, 
è'l.dr.<Bii>l..t.  11.  p.MS. 
Franco  ilf  Louvaia.  iO.'i.  W8. 
franco'i,    aLib«  de  Lobln-S.  eSO. 

«9 1.  7iS, 
Francon,    recleur   de  l'église  de 
Leui.-'.  UÎS. 
Voir  le  mui  Leuta. 
FrankegniM.  733, 738. 

Fraiiquenies  .  liumcau  de  Ja 
coiiiniuiiede  Cèruut-Huusly.  du 
cuiilunelïf I.  S.  O.  de  Wavre, 
de  l'arroiidissemenl  rl  à  3  '/»  I. 
n.  e.  de  Nivelles,  cl  il  S  1.  S.  E. 
de  Oruxellc».  —  Voir;  Gtagr.  et 
hitl  'In  communes  Belyti.  fi>. 
nii-121, 

Fratnt.  —  Voir  ;  Fraine. 
Fraiaoet  iGosiuludej,  chevalier. 
«tHI. 

Cerlainemenl  Framoil. 
fratnaet  iKoïier  de),  i31, 
FrAliriet.  empereur.  Aasiii  11*". 
Froimanl  (Je^n  dej.  733.  738. 
Frumatd,  atilw  d'Aliie.  IM. 
Fulberl  Uaceltariuê  et    Itr,   MO 
él^uMï.  531,  53!   S35.  513. 
Uiccllariu*  fiKoiQe  le  Boncber. 
Oo  diuii  autrefuit  ■  maclidier  o« 

Fulcuin.  mt. 
Famay.  91. 

Ville  sur  la  Neiue.  è  2  I.  de 
Bocroii.  eajourd'liai  da  dtpiDe- 
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spirituel  à  Tévêqne  de  Liège,  el 
pour  le  lemporej  à  l'élecleur  de 
Trêves ,  comme  dépendante  de 
TabbHye  de  Pvimy  Uoir  ce  mol), 
de  Tordre  de  Saint-Henoil,  qui  fut 
unie  à  ranli«»vècljé  de  Trêves, 
en  1576.  —  Voir  :  Mémoire  con- 
cernant les  droits  du  roi  (  de 
France  )  sur  les  bourgs  de  Fumay 
et  de  Revin.  1773.  In-fol. 

Fundus  (le  seigneur).  421,  42â. 
G. 

CabbédeVillers.  240. 

^aye (Gilles  de).  310.^ 

Gages  csl  un  village  de  la  pro- 
vince de  Hainaul,  à  4  I.  */«  N.  N. 
0.  de  Mons.  Ses  derniers  seigneurs 
étaient  les  Uumonl  de  Gages. 

Gage  (Hugues  et  Jacques).   321. 

Gage  (Renier,  fils  do  Gilles   de). 
3il. 

Gâta  (Hugues  de).  680. 

Gaillart ,  (  Jean  ] ,  bourgeois  de 
Huy.  538,  560. 

Ga/drelWautierdc).  711. 

Gamapia.  Voir  :  Jemmapes. 

Gautier  de  Donstienne^  chanoine 
de  Huy.  325 

(lavra  (Rasse  de).  204,  680,  715. 

Anrixb  XIV. 

Ce  personnage  était  co-seigneur 
de  Giiièvres.  Il  signa  les  chartes  de 
Hainaut,  de  150»).  — Voir:  Wiws, 
Eloqe  de  Bawlouin  de  Constantin 
nople,  pp.  58  et  60.  —  Le  père 
Caboub,  Baudouin  de  Constanli- 
nople,  p.  309  —  Db  Rbi? fenbkbo. 
Monuments^  etc.,  t.  i.  p.  (57U.^  — 
A.  ToiLLiEZ.  Une  charte  de  Vab- 
baye  d'Epinlieu.  —  Annales  du 
Cercle  archéologique  de  MonSy  l. 
IV,  pp.  108,  110. 


GeAam  (Gilles,  chevalier,  seigneur 
d<').  360. 

Gelain-Couture.  35Î. 

Probablement  Gerlincbamps , 
dépendance  de  Bienne-lex-Hap» 
part,  commune  du  Hainaut.  da 
canton  el  à  1  I.  ^4  N.  E.  de 
Merbes-le-GliàieaUy  de  Tarrondis- 
sement  et  à  5  1.  S.  0.  de  Ghar- 
leroy,  el  à  5  1.  I|2  S.  E.  du  chef- 
lieu  dti  la  province. 

Gelmele  (Antoine  de).  734. 

Gembloux  (Ode  de).  583. 

(;ene/70.  514,  515,516,  517,  518, 
530. 

Jeneffe,  commune  de  la  pro- 
vince de  Liège,  du  canton  et  à  II. 
N.  deMomalle.derarrondissement 
cl  à  4  I.  N.  0.  de  Liège.  —  Nous 
avons  dit,  par  erreur,  à  la  oote 
dun«514,qu*il  s*agissaitde  Coime, 
village  dont  Tancien  nom  ëlait 
GenelTe. 

Ceneffe  (Bauduin  de),  chevalier, 
châtelain  de  Wareme.  514,515, 
516,518. 

Geneffe  (Maroie,  dame  de).  530. 

Gérard,  abbé  d'Aine.  107,  310, 
651. 

Gérard,  ab1i)é  de  Cambron.  Av- 
NBXB  Ibu. 

Gérard,  abbé  de  Prum.  498. 

Gérard,  abbé  de  Villers.  197,  198. 

Gérard  ,  archidiacre  de  Valen- 
cienncs  el  officiai  de  Tévèque  de 
Cambrai.  710, 7il. 

Gérard,  châtelain  de  Beaumont, 
el  seigneur  de  Sorre.  269,  270. 
Annexes  XXXVUI,  XXXIX,  XL. 

Voir  :  Lebbâu  et  Michaux,  Hé* 
cueil  de  notices  sur  t'arrondisse^ 
ment  d'Âvesnes  (Avesnes,  1859, 
in-8»),  p.  550. 
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^^tnrd  dt  Berséa.  officiai  do  Jean, 

altiiilain,    chàtotain   de  Berelle.                  ^^^^^^| 

évËquodeLii^gc.  Sm. 

^^^H 

<itrarH  ,  TaaUn.  ds    Tonlre  des 

GMulain.  clerc  de  Beauniont.  1*8.                             ^^^| 

Templiers  en  Flandre,  313. 

Gilbtrl.  MUérm  de  l'évèque  de                             ^^^| 

Cirard,    ministre    de    l'abbaye 

d'Aine.  330. 

Oilbert  de  Fuaiix  [frère).  387,                             ^^^| 

Cir..  prévAlde  Bruge.e  et   chnn- 

^^H 

celierde  Flandre.  Aknbxb  XII. 

Gilbert,  prévâl  de  Hons.  -  Voir  :                             ^^H 

Cff**.ï#,  filloduseiBneordeRo- 

^^H 

olietort  eHIe  Wali:ourl. -ISi. 

Giliarl.  maïeur  de  Fontaine-au-                             ^^^H 

Ctriainviltt.  IBS. 

^^H 

Pfobsblemenl  Crandïille,  coin- 

GUlei,  abbâd'Alne.aiT.                                            ^^H 

naneda  la  iiravince  de  Liégn.  du 
cininoel  à  1    1.  N.  E.  de  Wa~ 

Gitteg  ,  abbé  de   3ain(-Denis-en-                             ^^^| 
Broqueroie.  Xlî.                                                  ^^^H 

ramme.  de  l'arrondissemenl  el  à 

II.  H.  0.  de  Liège. 

Gilles,  abbède  Salnl-Feulllien,  à                             ^^H 

^^H 

na  lt>i>. 

Gillei,  cLanuine  de  Namur.  3t.                                   ^^^| 

Omrude  (salnle).  730. 

Gilles  de  Comnulie,  chanoiae  de                              ^^^| 

âainl-paut  ^  Liège.  3i2.                                         ^^H 

tien  cti*pilro  de  tftvellea  (voir  ce 

GillM  de  Histrua  li  fraïu.  36*.                                       ^^H 

mol). 

Gilles  Faniaus.  de  Gognies.  362.                                    ^^H 

Cfrvai»,  abbé  de  Saiol-Denis-cn- 
Brocquernie.  30H. 

Gilles  (frère),  prieur  d'Aine.  606.                             ^^H 

ft-«tlThoma»di').7î8. 

Cilles  Rufus.  (religieux)  d'Aine.                                 ^^H 

e«bfoi.Voir!/«e/o(, 

CijhbErf,  cbanceller  de  Bauduin                             ^^^H 

GAwIam,cliaiioiaedeNaniur.61J, 

V,  prèvùt  de  Hons.  314,  680.                             ^^H 

fil3. 

AifnaxKS  VIII  ui,  X,  XI.                                         ^^H 

GhUlain.  cbilelninde  Beaumonl. 

Ce  pereonnage    lut  prévôt  de                            ^^^H 

t»7.  333.  23S,  3*0,  Ui,  2Si, 

l'église  de  Sainl-Germain  à  Huns                             ^^H 

!S3,i54,35».  313,  3J0,  S3K, 

etdecellodeSaInt-Aubain  à  Na-                             ^^H 

836.837,  Q3S.  639.  673.  0î6. 

mur.  sous  le  comlo  de  Balnaut                            ^^^H 

«77.  678,  873,  080.681,  m. 

Rauduin-le-BiUsseur.  et  cbance-                            ^^^H 

Anniixti  III.  IV.  VI,  VII.  IX, 

X.XII.XII1,XIV,XV,XVI. 

Bcui.  Il  esl  auteur  d'une  chro-                            ^^^H 

IleîlcIiéparGiswaïKT,  éd  du 

nique  doiil  le  manuscrit  se  gar-                             ^^^H 

Cbatleler,   p.    Ml.  sous   l'anuéa 

dait  dans  la  Irésorerjedu  chapiire                             ^^^H 

IIBJ,  •  Quoiqu'il  n'en  prenne  pas 

de  SaiDle-Waudru ,  à  Hons,  et                            ^^^H 

Is  litre,  loul  porte  à  croire  qu'il 

qui  fut  communiqué  en  1781,  au                            ^^H 

iUil  seigneur  de  Solrc-le-Clià- 

marquis  du  Cbasleler ,  lequel  a                            ^^^H 

icau.  •  —  LciKAtt  el  Nicr*di  . 

publlËcelie  cbronique.en  1784.—                            ^^H 

Voici  lu  letle  de  la  rèsotulion  du                            ^^^H 

Mmml  fl'jMïnes,  p.  549-  Il  eut 

cbapilre  de  Saiotc-Waudru  ,  en                            ^^^H 

pour  nii  Baudum.  chUlelain  de 
BcauniODl,  cilé  dans  celle  lable. 

vertu  de  laquelle  le  précieux  ma-                            ^^H 

nuscril  de  Gisieberl   lut    prèle:                          ^^^H 

L_ 

•••v               ^^^^^^^^H 
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Do  31  octobre  1781.  Sar  la  vae 
de  différentes  lettres  de  Mon- 
sieur le  marquis  du  Chasteler, 
membre  de  rAcadémie  de  Bru- 
xelles ,  demandant  au  .nom 
d*icelle  le  manuscrit  de  Gilbert 
ui  se  trouve  en  la  possession 
e  ce  chapitre ,  et  inventorié 
dans  le  nombre  des  pièces  com- 
posant la  dix-huitième  liasse 
do  premier  armoire  du  bureau: 
Conclu  d*aotoriserle  sieur  bailli 
de  le  lui  confier  pour  un  terme 
de  six  mois,  parmi  récépicé 
signé  des  directeurs  de  TAca- 
démie  et  contresigné  par  son 
secrétaire,  et  contenant  pro- 
messe et  obligation  de  le  repro- 
duire intact,  a  Texpiralion  du 
prédit  terme  de  six  mois.  •  En 
marge  de  cette  résolution,  on  lit  : 
Le  dit  manuscrit  a  été  remis 
au  chapitre  par  M.  Hanoi  d'Har- 
veng,  bailly.  »  —  Ce  manuscrit 
a  été  depuis  envové  i  la  biblio- 
thèque nationale  à  Paris,  par  la 
commission  du  triage  des  titres 
et  papiers  du  département  de 
Jemmapes,  ensuite  des  instruc- 
tions qu*elle  avait  reçues.  —  M.  le 
marquis  de  Godefroy-Ménilglalse , 
membre  de  la  Société  des  Biblio- 
philes Belges,  promet  une  nou- 
velle édition,  complète  et  corrigée, 
des  chroniques  de  Gislebert,  avec 
traduction  et  notes.  —  Voir  pour 
d*aulres  renseignements  sur  Gis- 
lebert: Mathieu,  Biographie  Motk- 
toise,  p.  165. 

GieUbert  Chaveal  de  Bins.  Aitnixi 
V. 

GisMfert ,  surnommé   Bonvalez. 
375. 

GUe  (procuration  dite).  171. 

dvri  (Gérard  de).  282. 

Givry  est  une  commune  de  la 
province  de  Hainaut,  à  S  I.  1/9  S. 
S.  £.  de  Mons. 


GobeH  de  MerUnet.  690. 661. 

Gode  froid,  708. 

Godefroid,  chanoine  de  Floreffe« 
recteur  de  la  paroisse  de  Sdre- 
Saint-Géry.  226. 

Godefroid,  châtelain  de  Bnixeltos. 
737. 

Godefroid,  châtelain  de  Neffe.  67. 

Godefroid,  curé  de  ClermoDt  293. 

Godefroid  dit  de  Waldore.  447. 

Godefroid,  duc  de  Lothier.  876. 

Godefroid,  duc  de  Lonvain.  309. 

Godefroid,  évèqne  de  Cambnj. 
285, 684, 688. 

G{ode9cal),  abbé  de  BooDe-S»- 
pérance.  687. 

Godescal  {dom),  moine  et  proea- 
reur  de  Tabbaye  d'AlDe.  524. 

Godeêcaui  de  Meffe,  moine  d*Aliie. 
167.. 

Godin  de  Namur.  33. 

Godin,  doyen  de  Blnehe.  S14, 343, 
344, 345,  718. 

Gœgnies.  310,  311,  312,  314, 316, 
317,  318,  319,  320,  3il,  322, 
323,  324,  362,  363,  365.  Ar- 
hbxi  11. 

Il  s'agit  ici  de  Houdeng'-GcBgmês 
(voir  ce  nom). 

GcMntes  (Renard  de).  Amrnu  il. 
Voir  :  Clémence  de  Geegmeê. 

Goignie  (Willaume  de).  305. 

Goigniei  (Bois  de).  314. 

Sans  doute  à  Houdeng-Gœgnies, 
o(^  il  y  a  108  hectares  de  bois. 

Golarê  (Bauduin).  606. 
GoUies,  Voir  :  Gozée. 

Gordtn«<  (Sébastien  de).  105,106, 
107,  III,  652,  670,  771.  An- 
if  sxi  XXXII. 


Creii  (ETenrd  de).  Voir  : 
rio. 

Greiê  (Gérard  de),  ehenlier.  7fô, 
744. 

(rrm  (Nicolas  de),  cbeTtlier.  380, 
738,758. 

Grez.  380,  426,  733,  738,  740, 
7i5,  757. 

Bourg  da  Brabant,  da  canton 
et  4  I  I.  V4  ^'  E-  de  Wavre,  de 
Farrondissement  el  i  6  Vt  1-  N.  E. 
de  Nivelles»  et  i  6  </«  I.  S.  E.  de 
la  capitale.  —  Géograpkie  et  his- 
toire des  communes  Mget,  canton 
de  Wavre,  pp.  230,  343. 

Grex  (Raoal  de),  avoué  de  Bierc. 
435. 

GruwsU  (Jean).  440. 

Gtit,  comte  de  Flandre  et  marqais 
de  Namur.  633,  623. 

Voir  :  Bobohit.  iSftff .  du  comté 
de  Ifamur^  p.  97. 

Guidon,  doyen  de  Nhrelles.334. 

dindon,  légat  de  Sainl-Siége.  17. 

GuUUntme,  abbé  de  Saint-Comil, 
à  Inden.  579,  583. 

L'abbaye  de  bénédictins  de 
Sainl-Cornelis-Manster,  sar  rinde, 
était  située  près  d'Aix-la-Cha- 
pelle ,  diocèse  de  Cologne  ;  son 
abbé  était  prince  de  l'empire. 

Guillaume^  abbé  de  Villers.  730. 

Guillaume ,  comte  de  Hollande. 
763. 

Guillaume  de  FramoU,  doyen  de 
Saint-Paul,  à  Liège.  454. 

Guillaume  de  Saint-Amand,  clerc 
de  Tabbé  de  Saint- Ghislain. 
364. 

Guillaume  de  SaintSaulve,  bailli 
de  Hainaol.  316,  330,  321,  716. 
AiiHixu  XI,  XVI,  XVII. 


Cétait  ToBcle  paternel  de  Bar  .^ 
duin  VI,  comte  de  Hainaul. 
Voir  :  Tkier. 

Guillaume^  frère  du  châlelain 
Beaumonl.  300. 

Voir  :  Beaumont, 
Gmnkierrue,  à  Huy.  558, 560. 


Eaath  (château  d*).  —  To^ -i 
ilfA. 

Baekin  (Obert  de).  617,  618. 

Il  faut  sans  doute  lire:  Haucb.  i 
—  Haulchin  est  une  commune 
la  province  de  Hainaut,  à  3  I. 
E.  de  Mons. 

Baein  (Widoo  de).  Aumxi  IX    ^ 

Sans  doute  Hauchin.  —  Vo«.^ 
ci-dessus. 

Hadelenges  (Cuno  de),  chevaliei^' 
746,  747. 

Haffliçien  (  abbaye  d').  —Voir. 
AffUghem. 

Baibes.  —  Voir  :  Aubes. 

Baihoncuert.  586. 

Serait-ce  Hacconrt,  communes 
rurale  de  la  province  de  Liège, 
de  rarrondissement  et  à  3  ^/^  I. 
N.  N.  E.  de  cette  ville  ? 

Bainaut.  768,  Aimixi  XIL 

Ancien  comté,  dontJfofis  était 
la  capitale. 

Bainaut  (cour  du  comte  de).  — 
Voir  :  Mons  (cour  de). 

Bainaut  (Gérard  de),  seigneur  dû 
la  Longueville.  386, 388. 

La  Longueville  élait  Tiine  des 
douze  pairies  héréditaires  du 
Hainaul.  —  Voir:  PitaitT,  Hé- 
cherches  historiques  sur  Mau^ 
beuge,  etc.,  p.  357. 


les  de  Hainaul  et  il 

)  de  leur  famille,  cil 

I   actes  Ju  carluluiro. 

XLI. 

Csage  de  la  Iradition 

meaii  el  le  gaion,  dufJS 

ssondv  de).  315. 

leberl  de).  343,  TOB. 

Illautne  du).  718. 

'o/eri«.  AsKîxsXVI, 

)ule  Haine-Sninl-Paul. 

dessous. 

nl-PouI.  310,335,  337. 

ne  rurale  de  la  provioco 
il,  de  l'arronduseuieuL 
.  E.  deHoii-i.  duitaiiion 
.  S.  E.  de  Hoiuli.  La 
/une  son  tprriioire  de 
.   L'Ëglise  est  deiliee  à 

nt-Pi»rrt.  0,  315,  350. 
8,  700,  701,  7112,  703, 
î,  708,  llB.  717,  718, 
«■usXVI,  XVII. 
ne  rurale  de  la  province 
,t,  de  l'aiTondisïumeiil 
eldi  ';,  I.  0.  detliar- 
taoïODelii  I  I.  i{.it<.  de 
là4  'lii-E.  de  Uons. 
paruiurl  la  partie  ceii- 
,'illacu.  Ssiûl-ficrro  est 
dti  l'église. 

•g,  Batenbert.  3Sfi,  ttS. 
«rg.coimuuiie  rurale  de 
'^  île  ttrubinl.  de  1'  ~ 


lenlal 


'/• 


.  de 


,  du  canton  et  à      ,. 

le.    —    Voir  :    WiiTEM  , 

let  tnvirunide Bruxelles. 

7111-713. 

.157,  IS8, 130,  160,  IGI, 


Probsblemenl  ffam-sur-Heur*, 

le  de  la  provinee  de  Hai- 
cyiiloci  elï  I  I.  <j|E.  de 


/fam(H.iluLdedc).  660. 
Hani  (Huwide  de),  épouse  de  Go- 
des cal  de  Monaliueis.llO.  117. 
Ham  (Hurbrandde).  ilS. 
Hambruea  (alleu  dej.  509. 

Hombrouï.dèpendancedUifeur 
{voir  ce  niolj.  —  La  clisrle  N' 
SiiUa  «lé  imprimâo  pp.  :id>f-3ti3 
du  1.  i  des  Anattctta  pour  «ercir 
a  l'hînloira  eccUsiaitique  de  la 
Betyique. 

Ham-aur-Leiche  {Renard,  seifineur 
de).  «7. 

Han-sur-Lesse.  village  autre- 
fois ilu  Luxembourg,  uujourd'tiui 
de  la  ijroïiiice  el  à  l2  I.  S.  S.  E. 
de  Njmur,<iu  caillou  et  à  1  1.  b. 
S.  0.  de  Roi'Ueforl. 
llaïKffe.  —  Votr  :  aonne/ft. 
Wnnnut.  SB8,  570,  571. 

Aueicnnc  ville  rorlifiée  du  Bra- 
baiil, aujourd'hui  cuiuiuune rurale 
de  la  proMUCode  Licge,  du  — 
lou  elàl  I.  'i^^.N.O.dV  - 
Uanrech.  800. 

Haoret .  commune  rurale  de  la 
pruïiBCC  de  Hamur,  di;  l'arroudis- 
suiiieiilelàai.N.  de  celle  ville, 
ducauloDCtà  I  '1,  1.  »!  ^.  de 
Dliuy.  -  Voir  :  GiLLioi,  Ukl.-iii 
la  prou.  deNamur.  t.  m,  p.  383. 
aaïuintUe  (Uameau  de  Bevemelle, 
à).  —  Voir  ;  Uevemello. 
HouB  avons  peut-être  eu  lorl  do 
conloiidra  BevtmeHo,  Duvernial , 
Bcvrcniat,  liuvreiual,  qui  seni- 
bleui  être  autaut  de  variantes  du 
nom  du  liaïueau  de  lievtrMltn , 
avec  Oitvtm,  qui  est  l'ancien  noiii 
delliesraet-9oua-TI]Uiu.Toule[ois, 
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un  acte  du  cartulaire  dit  claire- 
ment: Buvrenial,  près  de  Cler- 
monl. 

Hansinelle  est  nne  commune  de 
la  province  de  Namur,  du  canton 
et  à  2  I.  »/•  N.  E.  de  Walcourl, 
bornée  à  Vi£,  par  Biesme,  et  au 
S.  par  Morialmé. 

^ante«.  25,209,651. 

Village  du  Hainaut,  qui,  avec  le 
hameau  de  Wiberies ,  forme  la 
commune  de  Hantes-Wiheries , 
de  Tarrondissement  et  à  6  ^'^  I. 
S.  0.  de  Charleroi ,  du  canton  et  à 
*U  de  I.  S,  de  Merbes-le-Gbâleau, 
et  à  6 1.  S.  E.  de  Mons. 

i7.,  archevêque  de  Rheims.  700. 
Harchies.  773. 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Hainaut,  du  canton  et  à  1  Vi 
I.  S.  de  Quevaucamps. 

Haregni  (Nicolas  de) ,  chevalier. 
245,  24(1, 247,  248,  288,  684. 

Harvaing  (Pierre  de).  276.  Aïi- 
mxB  XXXIII. 

Harvengt  est  un  village  du  Hai- 
naut, à  1 1.  >/4  S.  de  Mons. 

Hasenbert,  —  Voir  :  Halsenberg. 
Basenbert  (Wauticr  de).  393,  415. 
Hastaz.  782. 

Basiiéres  (abbaye  de).  375, 430. 

Ce  monastère  était  situé  sur  la 
rive  droite  de  la  Meuse,  à  une 
petite  lieue  de  Waulsor,  entre 
Givet  et  Dinant.  —  Voir  :  Di 
MAaiiB.  Histoire  du  comté  de  Na^ 
mur,  éd.  in-8»,  1. 1,  p.  66  ;  t.  ii, 
p.  621  ;  Galliot,  Bist.  de  la  pro^ 
vince  de  Namur,  t.  iv.  pp.  182- 
185. 

Hastières  (Notre-Dame  de).  Voir 
ci-dessus  :  Hastières  { abbaye 
de). 


Hastimolin.  593, 598. 

Haute-Rive  (Guillaume ,  saigoear 
de).  53, 342. 

Haut-Fontaine,  76. 

Fonlaine-eu«Mont.  Voir:  Fan- 
taine-  Valmont, 

Bautmont  (abbaye  d*).  839,  341, 
242,  243, 259. 

Cette  célèbre  abbajre  de  béoè* 
diclins,  fondée  par  saint  Vincent, 
vers  le  milieu  du  tii«  siècle,  MmU 
située  au  village  de  ee  nom,  au* 
trefois  du  Hainaut,  ai^oiinl*hai 
du  département  du  Nord,  prtede 
Maubeuge.  -^Pti^kut^  Recherches 
sur  le  canton  de  Maubeuge,  pp. 
115-124.  -  GotSÂBT,  Précisas 
V histoire  des  principaux  étMiS' 
sements  religieux  ds  Vamndissê^ 
ment  (fAvesnes^  pp.  33-51 . 

Hautrage,  306. 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Hainaut,  du  canton  et  à  I  I.  N. 
de  Boussu,  de  Tarrondissement  et 
à  3  I.  0.  de  Mons.  —  Voir  :  Di 
Bovi,  Recherches  historiques  sur 
les  communes  ducanton  de  Baussu, 
pp.  85-91. 

Hanelenges.  469, 470,  483. 

Haveiange,  entre  Huy  et  Marelie, 
commune  de  la  province  de  Na- 
mur, du  canton  el  à  4 1.  N.  N.  E. 
de  Ciney.  Autrefois  ,  c'était  un 
village  du  pays  de  Liège. 

Haverech,  —  Voir  :  Eavré, 

Haverech  (Bauduin  de),  chevalier 
et  chàtelain-bailli  de  Boavigne. 
460. 

Haverech  (Mathieu  de).  Amiixi 
II  bu. 

Haverech  (Sébile  de).  —  Voir: 
Havre  [Sibille  de). 

Haverech  (Simon  de).  617,  618. 

AlflIBXB  XV. 


^^^^H                                  —  SXXIII  —                                                           ^^^^^^^1 

Voir  ei-tpiw.anmoli  tfovnf. 

canton  de  Wavre.  p.  245.  opiho-               ^^^^^^H 

~£avinet.  ICI. 

grapliienl  :  Bois  de  Hasme  tailbe,                            ^^^^1 

Il  s'agit  ici  de  UaviiiM  proche 

1304  ;  Haisme  taillie.  1370.                                         ^^^H 

Javré-  317,  348,  340.  370.  An- 

fftckemunile  (Wautier  de).  734.                  ^^^^^^H 

«KIK  XXX[U. 

fficmundia  (Willame                                     ^^^^^^^| 

Commune  de   ta    province    de 

(alleu         -                                         ^^^^^H 

canton  el  à  1  "li  1.  Ë.  de  «ons. 

C'était  autrefois   une  seituneune 

ffélie  de  Bulen.                                                           ^^^H 

tort  imporiantn,  avec  le  titre  de 

Séluidt,  abbesse  de  Nivelles.  332.                            ^^^| 

dDChë.  Efl«eDlra  dans  la  maison 

^^^M 

d'Engbieu.  par  le  mariage  <l'lde 
d'Havre  avec  Sohier  d'Ëngiilen. 

Héluise  de  Lobes.    1S7,   153,  139,                           ^^H 

icaone  d'Engbien    porta    Havre 

dans  la  maison  d'Harcourl.  Une 

Bemmericourt    1  Willaumes  de  ) .                            ^^^^| 

alllancB    Gt    passer    cette    terre 

^^H 

diDi  la  Camille  d'Orlëans-Longue- 
ville.qui  l'écliangea  avec  Henri 

gieux  d'Aine.  54.                                                 ^^^^H 

dcCrojr.donl  un  pelil-fils.Cfaarleg 
de  Croy,  fouda  ta  branciia  des 

Bemmelines  (Euetaclie  de),  cbeva-                           ^^^^| 

marquis,  puis  duos  d'Havre.  — 

^^^^1 

Voir  :  Enghien  (Monseigneur  En- 

ffemmetinei  (Stassins  de],  maire                           ^^H 

glalwn  d'). 

de.-JHinur.  £67.                                                           ^^^H 

Maoré  (Béluise  d).  347. 

11  est  cité,  en  IÎ92  (anoèc  de                           ^^^| 

iram-^(âibiNed').  clianoincsse  de 
Sainte-Waudru  à  Mons.  puis 
de  Hivelles.  347,  37Û.  Annsir 
XXXIII. 

l'acte  dont  il  s'agit]  par  Dk  llKJr-                            ^^^1 
FEiBEac,  tfonunienfi,  elc.  t  i,  p.                               ^^^H 
KS4.  —   Stïssins,    dit-il,  est  un                               ^^^| 
diminutlt  d'Eustacbe.                                              ^^^H 

//ennin  (monseigneur  de).  364.                                 ^^H 

Voir  sur  la  famille  de  Hennin  :                            ^^^| 

mune  de  Seriacliampt  (voir  ce 
mot). 

^^H 

ga,eidgdeNaim,.S»S. 

Henuii.  593.                                                            ^^H 

Bawidt.  «poDse  de  Hugues  Data 
Pluma.53â.537.  S38,  539. 

Heniseslune  commune  rurale                            ^^^H 
delà  province  de   Limbourg,  du                            ^^^H 
canton  et  à  'J,  1.  N.  deTongres.                              ^^^1 
ffenri.  abbé  d'AOligbem.  436.                                   ^^^| 

Jïau»d«,  épouse  de  Jean  de  Lan- 
dines,  414. 

BasDidU  topa  de  Barbwçon.  lia. 
133.  133. 

Henri  .    abbé   de  Wauisor  et  de                               ^^H 
Hastières.  403.                                                     ^^^H 

aaiiruiaOht  [haiiàKl  433. 

ffenri,  avoué  de  Huy.  447.                                            ^^^| 

C«  bois  était  situé  à  Biez  (voir  ■ 

IfenrJ.  eliàtelain  de  Bincbe.  335,                               ^^^| 

ChaptUfSaint-LaurmI).  Les  au- 

3^9,  7j|  ,  7Ï3.  ArrnaiKs  V,  VI,                            ^^^H 

Uors  de  l'ouvrage   Géographie  el 

Ce  personnage,  qui  mourut  en                          ^^^^H 
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Terre-Sainte,  est  cité  par  Gisli- 
BitT,  Chron.  ffarmon,^  pp.  111  et 
232. 

Benri,  châtelain  de  Mons.  259, 
368,617,618.  AnmxBXH. 
Voir  :  VincBÂiiT,  éd.  des  Bibl., 

1. 1.  p.  97. 

iTe/iri,  comtede  Namur,  de  Luxem- 
bourg et  de  Viane.  192,  194, 
19ti,  767,  771,  772.  AlfPiBXi  XL 

Il  s'agit  ici  de  Henri-I*Aveugle, 
frère  d'Alix  qui  épousa  Bauduin 
IV,  comte  de  Hainaut.  —  Voir  : 
BotofiBT,  Histoire  du  comté  de 
Namur,  pp.  39  66. 

Benri  de  Eversberghe  ,  profès  à 
Tabbaye  d'Aine.  442. 

ffenri  de  PoUevache,  chanoine  de 
Saint-Aubain.  à  Namur.  587. 

Jffenri  dit  le  Rate ,  chanoine  de 
Fosses.  666. 

Benri,  doyen  de  Mons.  344.  ' 

^mr»,ducdeLemburc  (Limbourg) 
et  marquis  d'Erlon  (Arlon).  15. 

Eenri,  duc  de  Lolhier.  404,  736, 
738,741,743,758,780. 

Henri,  duc  et  marquis  de  Lotbier 
et  de  Brabanl.  377,  380,  ZSo, 
400. 

Henri,  élu  de  Liège..  144,  159. 
160,  410,  479,  480,  517,  525, 
563,  659,  668,  669. 

Henri  !I,  évèque  de  Liège.  2,4, 
12, 99,186, l87,7i8.ARRBXB  Ibis. 

Henri  II!,  évèque  de  Liège.  83,84, 
447,  448,  450,  484,  489,  492, 
631,632.  AimiXBlbis. 

J/enri,  61s  de  Jean  Gocbemer,  de 
Buverines.  51,52. 

Henri,  flls  du  duc  de  Lolhier.  386, 
394. 

Henri  Forestier  et  Gela^  sou  épouse. 
383,  384. 


Henri,  prévôt  de  Louvain.  743. 

Henri  Waflars.  476,  477. 

Herbrand,  178. 

ffercania,  754. 

Cette  paroisse  serait-elle  Herck« 
commune  de  la  province  de  Lim- 
bourg, autrefois  du  pays  de  Liège  ? 

Berke  (Philippe  «chevalier  de). 
418. 

Herman,  chevalier.  809. 

JT^man  (frère),  maître  de  Biaa- 
sarL  168,  546. 

Ce  religieux  avait  la  direction 
de  la  ferme  de  Beausart^  appar- 
tenant à  l'abbaye  d'Aine. 

Mermées,  HelvMis.  493,  494. 

Uermée,  commune  rurale  de 
la  province  de  Liège,  à  3  I.  N.  N. 
E.  de  cette  ville. 

Hers  (Cono,  seignear  de).  387, 
388. 

ffes  (alleu  de).  468,471,472. 

Il  faisait  partie  du  Condroz. 
N'est-ce  pas  Hex,  village  de  Tan- 
cien  pays  de  Liège,  aujourd'hui 
dn  Limbourg  ?  —  Voir  :  Heieê. 

Hestrud.  265, 266,  267,  276. 

Village  de  France,  du  cantoa 
de  SoIre-le-Château.  C'était  au- 
trefois une  dépendance  de  Jeu- 
mont.  L'abbaye  d'Aine  y  possédait 
le  bois  de  Nièles.  (Voir  ce  mot).  — 
Elle  avait,  en  outre,  à  Hestrud, 
une  ferme  et  des  dîmes.  —  Pii- 
RAKT,  Recherches  sur  Maubeuge, 
etc.,  pp.  256-257. 

J^esrrus  (Raoul  de).  191. 

Hestrus  (Wuillame  de),  chevalier. 
639,  677.  Arii EXB  XV. 

Hetgot  (dom),  abbé  de  Liessies. 
190. 

Hierges,  778, 779. 
D'après  Lb  Rot,  C^rontcan  Bai- 
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Housainmont  (FrancoD  de).  628. 

Housdeng,  —  Voir  :  Houdeng, 

Housdeng  ou  Housdaing  (Nicholes 
de),  chevalier.  357,  371,  372. 
Annexes  XXXVII,  XXXVIII. 

i7ou/am.  407,  408,  409,  410,  411, 

412,  413,  414,   420,   438,  746, 

747,748,749,750. 

Houtain  -  l*Êvèque  ,  commune 

rurale  de  la  province  de   Liège, 

de  Tarrondissement  judiciaire  et 

à  5    /,  1.  N.  N.  0.  de  Huy,  du 

canlon  et  à  11.  S.  de  Landen.  Elle 

est  bornée  au  N.  par  la  commune 

de  Weseren,  cilée  n»  438,  et  à  TO. 

par  celle  de  Wamoot,  citée  n** 

4l2et413. 

Uouteem  (Guillaume  et  Bauduin 
de),  frères.  443,444. 

Hoy.  —  Voir  :  Huy, 

Hubert^  curé  de  Gozée.  45. 

Hubasart  (bois  dit).  144. 

Bois  situé  à  CÎermont  (voir  ce 
mol). 

Huboval.  575. 

Ancienne  dénominatioude  terres 
situées  à  Âvennes  (voir  ce  mol), 
dans  la  province  de  Liège. 

Hueda ,  veuve  de  Bauduin  de 
Wares,  chevalier.  607. 

Hugues,  abbé  de  Saint-Ghislain. 
Annexe  XI. 

Hugues,  chevalier,  châtelain  de 
Halois.  474. 

Halloy  est  une  dépendance  de 
Brabanl,  commune  de  la  province 
de  Namur,  du  canton  et  à  1  1.  N. 
de  Ciney,  autrefois  du  pays  de 
Liège. 

Hugues,  élu  de  Liège.  75,  77,  78, 
80, 136. 

Hugues,  èvêque  de  Liège.  10,  11, 
13,  17,  19,  20,24,  30,  31,  36, 
38,  41,  42,  48,  49,50,  59,64, 


87, 127, 128, 146, 193,201,  210, 
215,  320,  390,  469,  471,  477, 
494,  500,  509,  527,  528,  626, 
627,  6i8,  635.  638,  644,  645, 
653,  655,  657,  652,  671,  731, 
733,741,745,746,758. 

Hugues,  fils  de  Hawide  Lupa  de 
Barbenchon.  133,  134. 

Hugues  (frère),  commandeur  de  le 
Haye.  5i5. 

Hugues  Mala  Pluma,  536,  537, 
538. 

Hum  (Geroldusde).  Annexe  IX. 

Hum  (Wautier  de).  Annexe  IX. 

Burbes.  651. 

Husdeng  (Oston  de).  351. 

Huy.  401,  468,  471,  472,  531,  538, 
533,  534,  535,  536,  537,  538, 
539,  540,  541,  542,  543,  544» 
545,  546,  547,  548,  549,  550, 
551,  552,  553,  554,  556,  557, 
558,  559,  560,  561,  563,  564. 

Ville  delà  province  de  Liège, 
chef-lieu  d'arrondissement, sur  la 
Meuse,  à  61.  S.  0.  de  Liège. 

i^uy  (chapitre  de).  342,  532,  537. 

54U,  551,  555,  557,  558,  559, 

601. 

Ce  chapitre  fut  fondé  par  Char- 
lemagne.  Il  y  avait  en  dernier 
lieu  trente  prébendes. 

Ifyon  (les  èchevins  iïj.  80. 

Hyon  est  un  village  de  la  pro- 
vince de  Hainaut,  de  l'arrondisse- 
ment, du  canton  et  à  */t  '•  ^*  ^• 
de  Mons.  Il  est  borné  au  N.,  k 
VE.  et  au  S.  par  le  territoire  de 
cette  ville,  et  touche,  à  l'O.,  à 
celui  de  la  commune  de  Cuesroes. 
—  Voir:  Ch.  Roussblle,  Notice 
sur  le  village  d'Hyon.  —  Annaiet 
du  Cercle  archéologique  de  Mong^ 
t.  I,  pp.  43-48.  —  M.  Rousselle  a 
fait  mention  du  sceau  scabinal 
d'Hyon,  aux  armes  de  Franeau  ; 


^vn  exiite  un  plus  ancien  aux 
^"n^s  delà  famille  (Jodin,  quia 
»*ci*ee  vlllïtfe. 


k  I  l«D  d'),  près  de  Sloquelien. 

J^^-t  (chupilre  d").  *0Î  .  384, 

ê**«:ourl  est   un   ïillage   de  la 

^^%ï»cede  BniliBnl,  del'arroQ- 

^«smentelàT  I,  N,  E.  ilo  Ni- 

S«*  Jucanlonel  i  I  '/*    I- S. 

^e  Jodoigne,  el  à  7  '/,  I.  S.  E. 

I  labbaye   de  Saint-Cornll 
,.58i. 

^^^«mnria&lèreâlail  silucàliiden, 
**sle  duc  lié  de  Juliers. 
•*&J(«   rfe  f/ainaut,  épouse  de 
^bJlilipe-Aunuslp,  roi  de  France. 
"^  Voir  :  ElUaUlh,  reine  de 

I      *H>,  officiai  de  Liégo.  Gi)". 

J. 


JoeguM.  abbé  de  Gamliroii.  71>3, 

757. 
Jaeque»,  èvcquu  d'Ancùue.  iîS. 
tùktmt*  ,  abLé  de  Graul-Preil. 

570- 
iambignatt.  173, 

S«rail-co  Jiioibjoul  ou  ïam- 
Iilinnp.driieridaiiL-*»  de  la  com- 
ntine  iln  ViIkTi-sur-Lessu,  dans 
la  iwïinccdcPiumur.  du  eanton 
cli  11,  'Ji  U.  de  llocheforl? 
Jarifjnol '.abbaye  du),  181. 

L'ibbaye  du  Jardinrl  âlalt  si- 


luée  auprès  de  la  vitle  de  Wa\- 

dilsousIeuMM- 
lauce  ou  Jaiiehr  (  Gérard  ,  sei- 
gneur de).  47,  171,  iU3,  907, 
ÏS8.  afi9,  383,  ÎBfi,  3Î0.  3il, 
G33,  63S,  038.  S44.  645,  647, 
676.  679.  689,  779,  Annexis 
XIX.  XXXVIIE. 

iaucbeesl  uneancienno  baron- 
niedu  Brabanl'Wallun.  Ses  sei- 
gneurs Élaienl  pairs  do  llalnaut, 
il  litre  delà  terre  de  Baudour,  et 
pairs  de  Vatencieones.  —  Petit, 
Hialoire  de  Saudour,  pp.  36  et 

JaucAe  (Henri  de),  609,728. 
Jauclie  [Karguerilc,   dame  de]. 

770. 
Jnuche   (Renier  et    Gérard    de)  , 

Bts  de  Gérard.  AiibeïïXIX. 
/.  f/e  Chimay.  clianoine  de  Saînl- 

HarliDâUége.  131). 
J  d«  Viscarl  (maîlre).  169. 
J.,  doypn  el  arohidiacro  dn  la 

calbédralede  Liège. SI3. 
Jiaii,  abbé  d'Aine.  70,  83,  88, 

176.  109.  iîK  îen,  307,  6S3, 

76i.Aitii«B  xxvni. 

Jean,  abbé  de  Bonne-Espérance. 

217,  7i6. 
Jean,  ablié  de  Cambroa.  433. 
Jean,  abbé  de  ClairTau».  I84. 
Jean,  abbé  de  Lobbes.  SSI . 
Jean,  avoué  de  Tbuin.    —  Voir: 

Tftuin  (Jean  de). 
Jean,  cbanoine  da  Floreffe,  curé 

deSoIre-Sainl-Géry.  ai6. 
Jean,  cbanoine  de  Heli.  371. 
Jean,  comte  de  Namur.  465. 

Il  régna  de  IM7ùl3Si).— Voir  : 
J,  BoaniiET.  Histoire  du  comté  île 
lïamur.  pp.  118-1Î7. 
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Jean  CrochonSt  d*Avesnes,  cheva- 
lier. 481,  524. 

'Jean,  curé  de  fierezies.  173. 

Jean,  curé  de  Clermont.  109, 1 10. 

Jean^  curé  de  Sainl-Lambert  à 
Jodoigoe.  754. 

Jean  d'Antoing  ,  archidiacre  de 
Cambrai.  2â5. 

Jean  de  Gemblou,  moine  d'Aine. 
674. 

Jean  de  Genappe^  officiai  de  Liège. 
597. 

Jean  de  Nivelles  ,  chanoine  de 
Saint-Jean,  à  Liège.  504. 

Jean  de  Sonegus  (maître),  cha- 
noine de  Fosses.  666. 

Jean  de  Toumay,  clerc  et  offi- 
ciai de  révèque  de  Cambrai. 
677,711. 

Jean  de  Wallecowrt ,  cellérier 
d*Alne.  674. 

Jean  de  Wonc,  chanoine  de  Saint- 
Paul  à  Liège.  523. 

Jean^  doyen  d'Avesnes.  71, 691. 

Jean^  doyen  de  Chimay.  666. 

Jean,  doyen  de  Fosses.  666. 

Jean,  doyen  de  Jodoigne.  378, 
729,  731,  735,  740,  744,  752, 
758. 

Jean,  doyen  de  la  cathédrale  de 
Liège.  66,  578. 

Jean^  doyen  de  Maubeuge.  248, 
249,  251,279,280. 

Jean,  doyen  de  Thuin.  145. 

Jean,  doyen  du  chapitre  de  Huy. 
532. 

Jean,  duc  de  Lothier  et  de  Bra- 
bant.  419,  428,  430,  431,  432, 
433. 

Jean,  élu  de  Cambrai.  308. 

Jean,  évèque  de  Cambrai.  675, 
703,  705,  712,  713,  716. 


Jean,  évèque  de  Liège.  21 ,  22, 
40,  48,50,  65,  150,   168, 
420,  446,  475,  476,   674,  73f 

Jean,  fils  de  Bauduin  de  Ware 
chevalier.  600,  608. 

Jean,  fils  d'Engon  de  Sainl-Maor  3 
540.  542. 

Jean,  fils  de  Robekin,  cbevalies^^ 
seigneur  de  Monlegni.  4/6^' 
417,  418. 

Jean,  grand  prévôt  du  chapitrv  : 
de  la  cathédrale  de  Liège.  5011  ^ 
502,  503,  512,  513,  752,  753. 

Jean  H  Ardenois  de  Bossiàres  ^s 
chevalier.  463,  464,  465,  466^^ 
467. 

Jean  (  maître  ) ,  archi prêtre  dF^ 
Liège.  521. 

Jean,  mayeur  d'Avesnes.  773. 

Jeanne,  comtesse  de  Flandre  m 
de  Uainaut.  18,  52,  58.  60,  6  ^ 
69,  646,  769.  Anif  exbs  XIX,  XSZ 
XXI,  XXII,  XXIil,  XXiV,  XX*^- 
XXVil. 

Fille  aînée  de  Bauduin  de  Coo^^ 
tantinople.  Elle  régna  en  Flaud  rv 
et  en   Hainaut,   de  12o6  à  124^. 
Elle  épousa,  en  premières  noces, 
Ferrand  de  Portugal ,  et  en  se- 
condes ,  Thomas  de  Savoie. 

Jean,   prévôt  de   Chimay.  292, 
294. 

Jehan  de  Barvial,  convers  d*Aine. 
483. 

Jehan  de  Cambiis ,  chanoine  et 
officiai  de  Liégo.  93. 

Jehan  de  Meffe,  religieux  d'Aine. 
566. 

Jehan  de  Scandenfnie,  chanoine  de 
Saint-Aubain,  à  Namur.  587. 

Jehan  de  Spinial.  170. 
Jehan  dit  Geule.  90. 


Pip^^ 

Iwau:.  cbapeliîri   do 

(anit.  La  cliàleilcnic  ou  viromlê 

oeurdeHenuln.  3UJ. 

bArèdllaire  de  Jwloigae  Tut  pos- 

sÉdée  pardiver.ies  ramilles  de  diî- 

ranl.  9Î. 

linction.  Aujourd'liui,   Joilui^ne 

eslcIieMleudecanlon. 

•si'ot,  53S, 

Jo./oii/no  (concile  de).  7;B,  75*. 

Avûl  de  Kolrc-Dnmu  i!u 
389. 

Jofridm.  atibè  de  Prumi.  507. 

7U. 

Jordan,  cardinal,  lét;at  du  siège 

a|]oslolique.  7117. 

(  Guillnumc  de  ).   iii- 

Jwta,  mère  de  Gérard  de  Provi. 

71(1. 

Icssous. 

Julknne,  abbesse  de  Soliârei.36S. 

[Roberl  de],   Arneie 

^urfiise.  713,714,713. 

est  orlhDe<^plii£  dans 

Commune  rurale  de  la  province 

re  :  Roberlusde  Gunia- 

lue  nous  en  avons  dil 

elda'f.l.N.  M.  O.de  Moris,  du 

Ile  l'annexe  VII,  nons 

canlon  cLà  '/,  de  1,  S,  S.  t.   de 

qu'un  Clemois  de  C/t- 

Lens. 

ure   dans   un    ade  ite 

1  KniTiEnBtac,   itonu- 

K. 

,  p.  QUO. 

.3i0.  710. 

KaUne  à  BrueL  363. 

eel  rameuse  ville  de  ta 
cilfclire  par  ks   pèleri- 

Eanivis.  —  Voir  :  Traiegnitt. 

l'y  font ,    pmir  aller 
loni  Calvaire  nlla  mon- 
lOB,  qui  sont  renfermés 

KeDi  (Gilles  de}.  GI7,61B. 
Quévyle-Graiid  et  Qu6vy-le- 

l'eut  sont  deu;(  communes  de  la 

proHneeile  Uainaut.  ilu  canton 

aeutot.  132,  l«. 

de  Pâturage».  Le  Petil-Quévy.  ap- 

LLUn.Uàl.aelaprov. 

pelé  autrefois  eimplemeni  Quevy, 

,1.111.  |i.3ii:  .Cugne- 

aail  une  des  douxe  pairies  du  Hai- 

Btletoli.  . 

naui.— Voir  ;  J.  Db  SiiiiT-i^Enois, 

—  Voir  :  Jofloigiia  (cbâ- 

ilonumenls  anciens,  l.  i,  pp.  âi- 
33.  -    PiERkm,   HetherchM  sur 

),  el  Jodoigne  (concile 

Maubcuga,  etc.,  p.  8. 

chaleau  de].  419,  431. 

Kerrel  (Havinalua  de).  Annïii  111. 

Hifi  (Guillaume  de).  AsNBXKsVni. 

e  ou   JoiJDRne   oM   une 

IX. 

idu  Bralianl-WaNon.à 

GiïLEBERT.êd.du  CUast.,  p.  134, 

E.  de  Bruxelles  el  à  8  t. 

cilBiGuiilaumedeKévi. 

Nivelles  On  y  voyait  un 
on.  l)à[i  sur  une  énii- 

Eakerufl  (alleu  de).  —  Voir  :  Cn- 
keiuel. 

dans  lequel  les  ducs  de 

liaaiaat  «lever  leurs  en- 

Ai/o>u(Jean).  617,  6IH. 
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L. 

La  Buissière,  2 10. 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Hainaut,  du  canton  et  à  Vt  1* 
E.  de  Merbes-le-Chàleau. 

Ladeusce  (Vallès,  sire  de).  361. 

Ladouse  (Wautier,  dit  Walon,  sei- 
gneur de).  32i. 

La  Longueville.  688. 

Village  qui  était  autrefois  Tune 
des  douze  pairies  du  Hainaut,  de 
la  prévôté  et  du  décanat  de  Bavai, 
aujourd'hui  commune  du  départe- 
ment du  Nord  (France).  —  Voir  : 
PiÉRART,  Recherches  sur  Mau- 
beuye,  etc.,  p.  257. 

La  Longueville.  —  Voir  :  Hainaut 
(Gérard  de). 

La  Louvière,  territoire  de  Saint- 
Vaasl.  301,304,  310,317,  331, 
337,  338,  339,  342,  357,  302, 
363,  697.  Annexes  111,  IV, 
XXXVIl. 

Dépendance  de  Saint -Vaast 
(voir  ce  mot).  L'ancienne  ferme 
que  Tabbaye  d'Aine  possédait  à  La 
Louvière  existe  encore. 

Lambert,  abbé  d'Aine.  185. 

Lambert,  abbé  de  B rogne.  438. 

Lambert,  bourgeois  de  Huy.  564. 

Lambert  de  Falisia ,  recteur  de 
réglise  de  Saint-Jacques,  à  Huy. 
457. 

Lambert,  doyen  de  Sainte-Marie, 
à  Huy.  561. 

Lambert  Noises  de  JUertines.  169, 
172. 

Lambert  Pancerons ,  mayeur  de 
Liège.  414. 

Lambert  Scardeas,  clerc.  557. 


Lambursart  (Hubert  de).  31 1 , 3 
314. 

Lambusart,  village  de  Tanc 
comté  de  Namur.  est  aujourd* 
une  commune  de  la  province 
Hainaut,  de  rarrondissement 
Charicroy. 

LandeUes,  81.  Ahiibxb  l^K 

Autrefois  village  du  pays  m 
Liège,  aujourd'hui  commune  riL^'^ 
raie  de  la  province  de  Hainao  ^^ 
de  l'arrondissement  et  à  2  I.  S.  O 
de  Cbarleroy,  du  canton  et  à  I  k  ^ 
V^S.  de  Fontainc-l'Êvéque,  et»  - 
7  </tl.  E.  de  Mons. 

Landenes  (Gilbert  de),  chevalierr»^ 
398,  746,  747,  748. 

Landenne  est  une  conimaDed^t: 
la  province  de  Lié^e,  de  Tarrond.  Cs 
de  Huy.  Il  ne  faut  pas  laconfondre0^ 
avec  Landen,  qui  est  le  lieu  de9l 
naissance  du  premier  des  Pépias.*^ 

Landines  (Jean  de),  chevalier.'^ 
414. 

Launais,  Lautioy.  —  Voir  :  Avr"^ 

nais  (Jean  de  T). 

Lanson,  chanoine  de  Saint-Pau  ^- 
de  Liège.  519.  » 

Lasne,  382. 

Petite  rivière  qui  a  sa  source  dans 
la  province  de  Brabant,  prë.^  de 
Plancenoll.  Elle  coule  du  S.  au  N., 
et  va  se  jeter  dans  la  Dyle  à  Rhode- 
Sainte- Agathe  (voir  Rœuix  sur 
Lasne).  Son  cours  est  d'eaviroQ 
cinq  lieues. 

LafutMHenri  de).  731,733. 

L{aurent],  abbé  de  Saint-FeuUieD, 
à  Rœulx.  683. 

Laurent  U  Wainiers  et  Aye^  sa 
femme,  de  Ferières.  180,  181 , 
696. 

Léau.  428. 

Ancienne  ville  forliflée  du  Br%- 


t  Dbef'lieu  de 

I.  de  l'irmiKlissemcnl  eL  â 
de  Louvain,  el  à  II   I.  E. 

11.7» 

imune  rarale  île  la  province 
iiiaul,  de  rarroiidissenienl 
V(  I.  0.  da  Cliarleroy,  du 
I  el  il  '/t  >-  S.  lit  Ponlairie- 
ne.  Elle  «lail  ttulrefoli  du 
e  LiAtce.  l.aSambre  baigne 
Je  orienlaledu  Urriloire. 
103,043. 

I  doute  Leers-et-PoslEau, 
I  de  l'eucien  paya  de  Liège, 
d'tiui  de  la  province  de 
tl.ducanlnneUI  »;,  I,  E. 
rbts-le-Cliùleau ,  On  y  re- 
e  un  ancien  ciiâteau,  en- 
le  lossés. 

«prieur de].  638,039. 
Inye  de  Leffu,  de  l'ordre  des 
nirés,  ilail  situ6e  dans  un 
rgde  Dînant. 
tiirt.  738. 

le  mol  lloiiim. 

EusIaclie  de).  180,213,316, 

I»XI. 

Boro  esl  cilé  p.  U  de  la 

que  de  Uauduin  d'Avesnes, 

baron  J.  Le  Roy,  IJ  s'ugii 
geigneur  de  leio  en  Hui- 
lourgi  3  I.  N.  de  Hong.  Il 
tdeWautierde  Lensetde 
.  du  Rttulx. 

Vautlertle],  Annsii  I7C. 
I,  cbSielain  de  Bruxelles, 


S2i,  Ri3,  034,  e^s, 
t,  «illage  de  la  province 
lur.  del'arrond.  el  à  î  1. 
l.  4.  d«  Jtiniur,  du  canin n 


cl  à  I  ).  */,  S.  E.  de  Foue.  ■  L'ë- 
mlisede  Levés,  dil  G*t,liot,  est 

une  nile  de  celle  de  Bioux,  Elle 
e.si  dédiée  à  Sainl-Wilmarl,  el  a 
l'abbé  d'Aine  pour  coilaleur.  ■ 
JfUloira  de  taprovince  de  Samur, 
I.  iii.p.  121. 

Leval-Chaudevitle.  —Voir:  Chau- 
lez-Fontaine ?38.2i4,  3t.S,  346, 

ïi4T,  iSS,  3S0,  nu.  UtJ5,  0ij6. 

Village  de  France,  du  canlon 
deSoIre-le-Chôleau,  où  l'abbuye 
ilMIne  possédait  une  Terme  et  des 
droits  seiKDeuriaul. 


Libliagts  (S.  de],  >S4. 

liéye.   49S,  tm,  497,  5ÏÏ,  Si3. 
AtiNSKM  1  eliu>. 
Ancienne  capitale  de  la    prin- 

cipaulé  de  Liège.  ebeC-Jieu  de  la 

province  acluelle  de  ce  nom. 

Liège  [bois  de).  84,  98,  iOÎ. 

tirijeicbapitredelacatbédralede). 
137,  ISi,  ÎOÎ,  3S9.  470,  493, 
4U0,  SOU,  SOJ,  SII3,  SIS,  nis, 
aiu,  s;3,  731.  7Si.  Annixigl 

Ce  clispitre  avait  pour  digni- 
laircs  :  le  prince -evèqud,  le  grand 
prévôt,  l'arctiidiacre  de  Liège,  le 
gritnd  doyen  el  elief  du  cliapilre, 
l'evcque-sulTradanl,  le  grand  vi- 
caire, les  arcbidiacreg  de  la  Cam- 
pine.  du  Brabant,  du  Londrox, 
des  Ardeunes.  de  l'amenne,  du 
Bainaut,  le  grand  ebanire,  l'éco- 
làtre,  Is  Iréâuner,  le  ctiancelier  et 
l'oHcial  du  prince,  l'oSIcial  du  cba- 
]dtrc,  14  )irévôls  des  églises  collé- 
giales de  la  ville  el  du  pays  de 
Liège  ,  34  abbés  séculiers.  Les 
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chanoines  devaient  être  nobles  ou 
docteurs.  On  Jes  appelait  tréfon- 
ciers.  Ils  étaient  au  nombre  de 
soixante.  —  Voir  :  Notice  sur 
rancienne  cathédrale  de  Saint- 
Lambert  à  Liège  et  f-on  chapitre 
de  chanoines  tréfonciers,  par  M. 
le  baron  Xavier  Vin  oen  Steen 
DE  Jbhat. 

Liège  (évêque  de).  —  Maison  et 
étan(ç  à  son  usage,  à  l'abbaye 
d'Aine,  cédés  à  celle-ci.  31,  32. 
—  Rentes  dues  à  l'évèque  par 
l'abbaye.  36. 

Liège  (officiai  de).  580,  583. 

Liège.  Usage  suivi  dans  le  pays 
de  Liège  à  Tégard  des  pâturages 
communs.  20,  il ,  22,  23. 

Les  pâturages  communs  s'appe- 
laient wareschaix,  mot  qui  pro- 
vient probablement  de  waren , 
garder,  et  schapen,  moutons. 

Liesen  (Albert  de).  468. 

Lieuvenesse  {HsiVfïde  ûe).  569. 

Ligne  (Thierri  de).  Afirexe  If. 

Ligne  (Walier,  sire  de),  chevalier. 
225. 

Wautier  IH,  fils  de  Wautier  H 
de  Ligne  et  de  Marguerite  de 
Fontaines.  Il  épousa,  en  1237, 
en  premières  noces ,  Julienne  de 
Rosoy,  et  en  secondes,  Alix  d'As- 
premont,  dont  il  eut  Jean  l'**  de 
Ligne. 

Lille.  Anif  EXE  XXI. 

Ville  de  France,  chef- lieu  du 
département  du  Nord,  et  ancienne 
capitale  de  la  Flandre  française.— 
Voir  sur  celte  ville  :  Tiroux,  His- 
toire de  Lille.  —  Histoire  de  Lille, 
par  l'abbé  M*»*».  —  Hegn adlt- 
Wariw,  Lille  ancienne  et  moderne. 
Lille,  1803.  —  De  Rosny,  ^t»- 
toire  de  Lille.  In-8«».  —  Dbrodb, 
Histoire  de  Lille,  1850,  3  tomes 
in-8«. 


Limelete  (  Henri  de  ) ,  chevalier - 

736.741. 

Limelete.  741. 

Limelclte,  commune  rurale  de^ 
la  province  de  Brabanl,  du  can — 
(on  et  à  I  1.  V*  S.  0.  deWavre^^ 
—  Géographie  et  histoire  den  corn — 
munes  beltjes^  canton  de  Wavr«.  ^ 
pp.  147-154. 

Limons  (Robinus  de) .  chevaliers 
5t4. 

Limont.  514. 

Commune  rurale    de    la  pn»— 
vince  de  Liège,  du  canton  et  à 
V'4  1.  S.  E.  de  Waremme.  de  Va^^ 
rondissement  et  à  4  Vt  '•  0.  ^ 
Liège. 

Linsce.  287. 

Serait-ce  Lincé,  dépendance 
Sprimont.  commune  de  la 
vince  de  Liège,  du  canton  et 
I.S.  0.  de  Louvegnez?  —    L» 
cent ,  ou  Linchet ,  villages  da 
même  province  ? 


Lobbes  (abbaye  de).  29,  37,  72, 

9d,  1iM22.  123,  127,  144,  t», 
223,612,650,651,708. 

Cette  abbaye  de  Tordre  de  S* 
Benoit,  était  située  à  Lobbes,  vil- 
lage sur  la  Sambre,  autrefois  du 
pays  de  Liège,  aujourd'hui  delà 
province  de  Hainaut,  de  rarron- 
dissement  et  à  4  I.  S.  0.  de  Cbar- 
leroy,  du  canton  et  à  */«  1.  N.  0. 
de  Thuin,  à  6  I.  S.  E.  de  Mons,  et 
à  1  I.  Vi  de  l'abbaye  d'Aine.  Elle 
faisait  partie,  pour  le  spirituel,  du 
diocèse  de  Cambrai  ;  mais  pour  le 
temporel,  elle  relevait  de  l'évèque 
de  Liège.  —  Lejeorb,  L^anciwme 
abbaye  de  Lobbes,  —  Annales  du 
Cercle  archéologique  de  Mons    X 
Ji,  pp.  153-2i>8.  ' 

Lobbes  (  chapitre  de  ).  —  Voir  : 
Sainl-Vrsmer  (chapitre  de  ). 


^^^^^^     —  xLii[  —         ^^BPVQ^^^^^^^^^^I 

rlBsuduin  de),  officier  ilu 

l'Ems,  c'esU-dire  l'archevêché  de                       ^^^^^| 

Ile  de  Flandre  pl  de  Hainaul. 

ColOKne,  lesduchËs  de  Gueidre.                         ^^^^H 

».  KunsnK  XIV. 

de  Jullers.  de  Limbour,;et  de  Bra-                         ^^^^H 

si  cili  comme  sènéfhal  de 

banl,  les  comiésde  Namuret  de                         ^^^^^H 

liennes  parle  B»  Ut  n«ii- 

Hainaiil  avec  la  parlie  de  la  Flao-                            ^^^^H 

le,  Monummis.  l.  i,  p.  707. 

dre  siluée  en-iiscà  de  l'Escial,  la                         ^^^^^H 

iro«  [Anselme  de),  écuyer. 

Hollande  el  la  Frise.  Elle  fut  gou-                         ^^^^H 
vernée  pur  lt>s  ducs  de  Louvain,                         ^^^^^^^| 

m  XXXIII. 

Di-apfis  : 

^^^^H 

f,ouû,  avoué  de  la  Kesbaye.  IBS.                         ^^^^^H 

n-oiM  (Raoul  de).  170. 
vieille  taverne,   siliiéc  à 

Lourm^M  (Robia  de).  381.                                    ^^^^H 

illéd^laOLai'elle^e-Saint' 

Louvain.  377,  4011,  406,  4ÎI,  433 ,                            ^^^^H 

le-en-Barberosse,  su  bois 

441                                           ^^^^H 

é,  a  ennservé  renseigne  de  : 

Grande  et                  ville  de  la                         ^^^^^H 

Hw  Rote.  UaaprËs  seirouve 

province  de   Drabanl,  clief-lieu                         ^^^^^H 

itia  doni  l'orieine  esl  an- 

d'arrondissement,  à  S  1.   E.  de                         ^^^^^H 

:eIleBnparilenlatiJciurd'tiui 
mille  de  Paloul-Fleuru. 

Bruxelles,  sur  la  Dylo.  —Voir:                          ^^^^H 

UoLinus  .  Uitt.  Lovaa.  Xfy  Ub.,                         ^^^H 

«w'He  (Gérard,  seigneur  de 
149. 

ouvrage  en      1.  in-4°,  publié  par                         ^^^^^H 
la  Commission  royale  d'iiisloire.                         ^^^^^H 

leieneurde  l.a  Longueville 

Bagnaut.—Soit -.  aainaut 

Louvain  (cUéleau                                                        ^^^^H 

[lise  de),  306.  307. 

Voir     Van  Evrk,  ouvrage  pré-                         ^^^^^H 

E.anoienne  ville  el  capitale 

pp.                                                                ^^^^^^^H 

nié  de  ce  nom  .  qui  passa 

Lovaing  (Jehan  de),  sire  de  Has-                        ^^^^^H 
laz,  de  Monconiel  el  de  Ilanci-                            ^^^^^H 

en  lUU.  aujourd'liulcom- 

^^^H 

rurale  de  la   province  de 

Locegnies  (Roberl  de).  636. 6T9,                                ^^^^H 

).tleToDeces.'S.Heeslcbel- 
\utnlOD.~  DtVM.  Diclion- 

Louvignies-lez-Bdvay  était,  au                         ^^^^^H 
xv< siècle,  une  seigneurie  de  Jean                         ^^^^^H 

giographiqu»  du  royaume 
lyê-Baa,  p.  i78. 

Loi  (lelisnde),  nisdu  comte  de                         ^^^^H 

ouis.comle  de].  U.  AnnUs 

^^^^H 

Lucnis,  abbe  des  SS.  apôtres  au                         ^^^^^H 

■:  Di  Rtirf  tnGERG ,  Jtfonu- 

Nout-CnrnilloD.  AnnaiK                                    ^^^^^H 

1. 1,  p.  7iiB. 

L'abbaye  dont     s'agit,  (ut  [on-                         ^^^^H 

r  [riuclié  de).  780. 

dée  au  Honl-Carnllloii .  auprès  de                         ^^^^^H 
Liège,  en  1180;  elle  devint  l'ab-                             ^^^^H 

len  nom  de  la  Basse-Loflia- 

baye  de  Beau-Heparl,  de  l'ordre                         ^^^^^^^| 

,  qui   renrerroail  les  pays 

des  }>rémonlrés,  lors  de  son  Iruus-                          ^^^^^H 

depuis  l'emljouuliure  de  la 

dans  la  dite                                                      ^^^^^H 

e.  en  allanl  au  nord .  eulre 
aeU'Eacaul,  et  depuis  l'ein- 

nn  de  l'Es<:aul ,  entre  la 

Luxembourg  [la  comtesse  de).  474,                           ^^^^| 

^JUla  ,  le  Zuideraée  et 

^^^H 
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Il  s*agit  ici  de  la  comtesse  Er- 
metinde  (voir  ce  mot). 


Mactm.  293,  294. 

Maçon,  commune  rurale  de  la 
province  de  Hainaut,  du  canton 
et  à  21.0.  deCiiimai. 

Mahagne  (rivière  de).  578. 

Hébaiin^e  ou  Mehagne,  rivière 
qui  prend  sa  source  près  de  Meux, 
province  de  Namur.  Elle  arrose, 
dans  la  province  de  Liège,  Was- 
seige,  Meeffe,  Avin,  Moxiie,  Ciplel, 
Aveones .  lieux  cités  dans  le  car- 
tulaire.  Elle  va  se  jeter  dans  la 
Meuse,  à  Huy. . 

MaisniL  297,  298,  299,  300.  Ajr- 
RBXB  VIII  bit. 

La  ferme  et  le  bois  de  Mais- 
nil  qui  appartenaient  à  Tabbaye 
d*Alne,  se  Irouvaient  kAibes.  — 
Voir:  VittLAM^ Recherches  histo- 
riques sur  Maubeuge ,  son  canton^ 
etc.,  p.  245,  et  le  moi  Aubes,  dans 
la  présente  table. 

Malagne,  41 . 

Malaigne  (bois  de).  10,  17. 

Deux  forêts  situées  sur  la  rive 
gauche  de  la  Meuse,  au  S.  et  au 
S.  E.  de  Namur,  soûl  encore  appe- 
lées Uaute  et  Basse-Alarlagne. 

Matines.  427,  443, 444. 

Ville  de  la  province  d'Anvers, 
cbef-lieu  d'arrondissement,  sur  la 
Dyle,  à  5  I.  S.  S.  E.  d'Anvers  et 
à  5  I.  N.  de  Bruxelles.  Elle  était 
dès  le  VI*  siècle  capitale  d'une  sei- 
gneurie particulière,  gouvernée 
par  des  comtes.  Cette  seigneurie 
Vint  par  la  suite  au  pouvoir  des 
évèques  de  Liège,  à  qui  la  posses- 
sion en  fut  conflrmée  en  910  par 
Charles-Ie-Gliauve,et  en  1006  par 


l'empereur  Henri  II.  Les  é 
nommèrent  pour  la  gouv 
en  leur  nom,  des  avoués.  Ei 
Tévèque  de  Liège,  Adolpbi 
Mark  vendit  ses  droits  sur 
de  Matines,  à  Louis  de  N 
comte  do  Flandre. 

Malmédy  (l'abbaye  de).  287 

Cette  abbaye  de  l'ordre  de 
Benoit,  située  à  4  I.  de  Spa 
I.  Vf  de  Stavelot,  fut  comi 
par  saint  Remacle,  évèq 
Tongres.  Elle  était  gou 
avec  l'abbaye  de  Stavelot 
même  abbé,  et  dépendait  | 
spirituel  de  l'archevêché  < 
logne  ,  quoique  située  di 
terres  du  prince  de  Stavelo 

Mamiersart  (Nicolas  de).  2 

Marbais,  3,  17,  40. 

Village  de  l'ancien  pays  de 
actuellement  de  la  provii 
Haioaut,  du  canton  et  à  t 
E.  de  Thuin.  Il  est  borné 
communes  de  Gozée,  de 
gnies-le-Tilleul ,  de  Jamioi 
Ham-sur-Heure  et  de  Thui 

Marbais  (Gérard  de).  195. 

Marcel,  abbé  de  Saint-Dei 
Brocqueroye.  317. 

Marche.  368,  369,  595. 

Probablement  Marche 
Dames,  commune  de  la  pr 
de  Namur,  du  canton  et  à 
E.  N.  £.  de  celle  ville,  sur 
gauche  de  la  Meuse.  —Voir 
LioT.  Hisi.  de  la  prov.  de  N 
t.  m,  pp.  344-345. 

Marche  (communauté  de).  4 

Abbaye  de  femmes,  qu 
située  à  Marche-les-Dames 
la  province  de  Namur.    — 
Galliot,  l/ist.  de  la  prov, 
mur,  -t.  IV,  pp.  292-297. 

Atarciennes  (Jean  de).  100. 


(Alard  de),  clievalicr. 

706,  7i0. 
Marcinit  tainorihuâ  [Deelemosina 

Odenie  el  ioUannis,  fiiji  élus, 

de),  eo. 

Il  s'agil  ici  sans  (InulR  «Ih  Hnr- 
ebienne-aii-l'onl,  bour^  de  l'an- 
oicD  évèvlié  lie  Liège,  elacluelle- 
in«nl  commune  rurale  lie  la  jiro- 
"Fincedfl  Hainaul,  île  l'arrondisse- 
nenl  el  ii  l  I.  0.  d».  Cliarleroy.  tia 
:aiilon  et  i  I  ■(.  1.  H.  du  Ponlaine- 
'Kvique. 
Wargarite ,    abltesse   d'AJwi^res. 

781. 
Wargariu,  abbesae  ilu  Val-SainL- 

CeonfGi.  GTJ. 
Wargutriie,  nornlesse  de  Flandre 

«I  ds  HoiiiBU).  (Si.  as,  I<1  j,  319, 

848.    An:i»u  XWI.    XXVII, 

mix,  x\x.  xxxii,  XXXIII. 

Margurrile  de  Conslanlinoiile, 
B«conde  fille  de  Rauduln  cnmlo 
UX)  de  Flandre  el  (Vtj  de  Hainaul, 
r^na  Je  lUl  à  1179.  Elle  âjiousa 
en  premières  nncei»  Buui^lianl 
d'Aveines,  donl  il  lui  resla  deux 
Dis  ,  Jean  et  B'iuduin  (  voir  : 
AntiMt  [  lean  I  <!' )  el  Avesnei 
(Bauduin  d'|.  el  en  secondes.  Cuil- 
laume  de  Dampierre.  Ds  ce  der- 
Dl«r  mariage  naquirenl  Guillaume, 
fiai  et  Jean  de  Damjiierre, 
HargaeriU  ,  ArK>use  de  Dauduin 

V.  comte  lie  Hjinaul.  —  Voir  : 

ÂUace  {Uir^wrilt  <\'). 
Marsuerife,  mère  ito  Godeiroid  de 

Grau.  U7. 

Toir  :  Graux. 
jVari»,  abbeste  du  Jardin-Notre- 

Dame-lez-Walcourt.  1H4. 
Vdrtf.caniles^e  lie  Flandre  et  de 

HalnaiiLitid.  7111. 717.  An;<sxES 

XII.  XV,  XVII.  XVIII. 

Femme  de  Bauduiti  de  Constan- 
IJDupIc,  —  Voir  :  Bauduin,  comie 


(IXi  de  Flandre  et  {VI)  de  Hai- 

Marie,  dile  Malcplume,  bourgeoise 

(le  Huy.  BUI ,  303. 
J(arnf^.^(Jeande[,ilH, 
Marprnl.  37(î. 

Village  sur  la  rive  droite  de  la 
Samlir».  aulrelois  du  Hainaul, 
acluellemenl  de  France,  du  dâpar- 
leineni  du  Nord  el  du  canton  de 
Haubeuge.  -  Voir  :  PiHiat.  fle- 
eherchea  sur  Maubeuge,  ion  can- 
ton,ela.,  pp.  Si-oB. 
Jfoanuj  (Gaulblerde),  clievalier. 

713. 

Il  y  a  dans  le  Haiaaut  deux 
communiia  nommées  Masnuy- 
Sainl-iean ,  ki\.  '/,  N.  de  Mons, 
cl  Hasnuy-Sainl-Pierre,  Ail.  Vi 
N.  de  la' même  ville.  Il  eiislail 
encore  au  siècle  dernier  une  fa- 
millcdc  Hasnuy,  donl  un  membre, 
ie-in-B3|)lisle-Josepb,  fut  admis 
à  la  cbambre  de  la  noblesse  du 
l'.omié  de  Uainaut,  le  fseplembro 
I74a. 
Maubeugi.     276 ,    695.    AitiinB 

XXXV. 

Ancienne  ville  du  Hainaul,  nu- 
jourd'liui  de  France,  cbel-lieu 
d'un  caniOQ  du  dâparlcmcnl  du 
Nord.  Il  s'y  Irouvait  un  chapitre 
de  dames  nobles.  —  Voir:  Plt- 
»t»T,  Reuherchet  hisloriquet  sur 
Mnubsuiie.  son  i;anJon  el  les  com- 
mune» iiinilroplies.  1831.  In-4'', 
pp.  130  el  suiv. 
ifdubffugs  (l'abbeàso  de).  6S8. 

La  chapitre  noble  do  Haubeuge 
fui  [onde,  vers  SST,  par  sainte 
AIdGKonde,  seconde  fille  do  Wal- 
beti  IV,  Ce  cbapllre  Alatl  sous  la 
direclion  d'une  abbesse,  au  nom 
de  laquelle  les  droits  de  haute, 
moyenne  el  basse  Jusiice  èlaieut 
eiercâs  dans  tous  tes  villages  sou- 
mis i  la  Juridicllon  du  cbapilre, 


—  nti  — 


pir  des  iNilllit  iitUtés  d*  ser- 
g«nU«  nommés  les  uns  si  les  talres 
par  elle. 

Mawic0  d$  Jl ira  •  le  Ohengeiir. 
545,  546, 547, 558,  5S», 

Dans  l'analyse  du  n*  545«  «m 
litii  d$  brasseur,  il  /«m  lùv: 
obanseur  (camMior). 

Mêffif.  5C6,  S«7, 

Meeffs,  commune  rurale  de  la 

{^rovmce  de  Liêfe,  du  canton  de 
usUce de imix  el  à  I  ^^  l  0.  S. 
K  d*Avennes«  Elle   esl  trrosi^ 
par  la  Mèhalgne  el  la  Soile. 

Mefè  (Jacqnemon  de),  moine 
d^Alne,  Ois  de  Jacquemon  de 
Meff)»,  chevalier.  570. 

M$f$  (Jacques  de).  53. 

ireif)r(WauUerde).MI7, 

JlMf  (Watreklns  de  le), chevalier. 
158. 

MékaigM.  -  Voir  :  Makagt^. 

Mêlùi,  711 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Liège,  de  rarrondisitemenl  el  à 
3 1.  K.  de  celte  ville. 

Menaulu  (bois  de).  310,  331,  335, 
337,335,341. 

Ce  bois  se  Irouvalt  auprès  de  la 
ferme  ou  grange  de  la  Louvière 
(voir  ce  mol). 

MetmaUuch.  351. 

Celte  localilô  se  trouvait  dans 
le  fief  de  BoU-de^HaiM  (voir  ce 
mot). 

Herbes,  220. 

Merbes-le-Cbàteau  est  une  com- 
mune, chef -lieu  de  canton,  de  la 
province  de  Hainaut,  el  dool  celle 
deMerbes-.Sainle*Mariee$t  voisine 

La  première  esta  5  I.  Vt  '"^^  ^'  ^^ 
Mons,  el  la  seconde  à  41.  ^'4  S.  £. 
de  la  même  ville. 


Mirbm 

SIS. 

ir«r6<ff(BemiiAi|).l 

lfer6et  (El» 
Donstiennes.  ISJ 

198,  213,  Sia^  i 
683. 

Jf0r6es(BlisabcA*|.4 
fiossulb.  283, 

Merbes  (Huond^- 
if0f6tufoff(ArBO«M«|.l 
JferduOef  (Alard  d^.  7«. 
Mercheim  (Flogens44>^ 
JHerimeM,  17i. 

Mertenne,  dèpaidaM 
tillun,  commune  ruait  1 
vince  de  Namur,  ds  eart 
1.  0,  de  Walcouri.  —Ci 
que  c'est  une  dépesdaab 
court,  Uist.  de ùi promue 
I.  IV,  p.  38. 

Mertines  (Gobertde).  17 

Meyiem,  394. 

Melin,  commune  mi 
province  de  Brabant, 
elà  <;4deL  N.  0.  deJ( 

IficM  det  Trois  Mers,  I 

Michel,  doyen  de  Thoin. 

Michel,  doyen  de  Walci 
m,  112,  li5,  138. 

Michel,    prévôt  de  Wi 
doyen  deTUuin.  :214. 

MoheyvUle.  474,   476, 
767. 

Moliiville,  commune 
el  à  â  I.  N.  E.   de   Cinc 
autrefois  une  dépenda 
seigneurie  et  de    la    \n 
5ry  (voirce  mol). 

Afoix  (Antoine  de)  5G8. 

Molenstrate  (rue  dite),    i 
443,444. 


^^^^^^V                             —   XLVII    —                                   ^^^^^^^^^^^^^^^B 

»'»»tnerto{Krat3\ilii,  aeigneur  de). 

JToru  (Kardnin  de).  713.                                             ^^H 

Ce   personnaite  Ftil   maire  de                              ^^^H 

9n*nv^it;  i&3.  675,  676  .  677. 

Mons.  II  m.  avec  Icis  éuhevins.  un                              ^^H 

•78.87».680.tt8l,a«3,BK0, 

panage  entre  leji^Klise.sdeNaitile-                              ^^^1 

^SKonriiKHiei.  uummmie  rurule  Je 

Wuudru  el  de  Saiiil-Germaiu ,  de                              ^^^H 

Orxtwince  Hh  Hditmul,  du  uantou 
*  *  ';,l,  O.deClilmai. 

■»»«or««(.  782. 

■■    jr  >  en  France  Irois  loealilés 

lier  de  SHiiile-Waudru,  eu   liiH                             ^^H 
(Gliaririer  du  cliapilre  de  Sainte-                             ^^H 
Waudru.  litre  celé:  Mon»,  o«NJI,                                  ^^H 

Lp»    iioiti,  savoir:   Monltonicl, 
•"*•  «orNulu»,  [leljli!  ville  ilu  tle- 

aux  archives  de  l'Eim,  en  oelle                              ^^^H 

'■"temem  dfl  l'Aisno  [ricarilni); 

Mon]  (Renier  de).  Akikkes  XIII,                               ^^H 

;^Ol«ornei  (lirjii.l  ei  Peiil  j ,  vi- 

^H 

Mont.  ~-  Voir  :  Kont-Saim-AMe-                            ^^^| 

"•«^ble  du  .leparU-menl  de  TOise. 

^^^H 

'**»»ma/e.  311,314. 

^  ■«omalle,  coiumune  rurale  de 

Monl    (Anselme   du],   chevalier.                             ^^^| 
£82,293,  1175,  GtJl,  711.                                              ^^^H 

S    l>rovrpce  de  Lieee,  k  3  I.  0.  N. 

^-  <Ie  Liège. 

^■OBroa/jPierre  de), maire  d'OIeiï. 

MonUgny  (lailli  de).                                                 ^^H 

Jttonlenni  [M  dej.  Annexes  XIV,                             ^^H 

■■»««.  AoNEXH  VlIIbî..  IX.  XXVI, 

Aulrelois  villiiite  du   pays   de                             ^^^^H 

XXX1I.XXXI1),XXX1X. 

Ions,  ïDeiviine  uipilule  du  Hai- 

raie  de  Ix  province  lie  Huinaut,                              ^^^H 

■Xui.  itujuurd'liui  ulieMieu  de  la 

du  canton  ni  i  1  <f,  1.  ii.  K.  de                              ^^H 
FonlKine-rEvâiiue.iTe  l'urrondls-                              ^^H 

t>niviTiei!  de  ce  iiuu.  —  Voir  :  N. 

seiiienl  el  à  1  <||  1-  ^^  0.  de  Cliar-                              ^^H 

polit,  lUii.-Dï  BoutsD,  auioirt 

leroi.  L'orilioiiraphe  olBdetle  de                               ^^H 

UMoiu.  I7i3. 

son  Dorn  est  acluelleinenl  Honli-                               J^^M 

«oni  [cour  del.  310.  32il,  311, 
W.AiiKiinXVU,XXXVIlI. 

gny-lc-Tilleul.  -  Oduictti,  dans                               ^^H 
son  Uictionnaire  ytosrap'-iquê  dit                                  ^^H 

\et  Poys-Bat  autrichieiu,  l«  payt                                   ^^M 

Celle  couri'a|>|ielail  dans  l'ortifiiie 

lia  Litye ,  etc..  a  encore  âiTil                               ^^H 

1(  cour  du  CoFDle,  et  lenaii  ordl- 

MoiUi'jiiy-te-Tigruux .  ce  qui  esl                                   ^^H 

kalremenl  sm  plaids  au  cliaicuu 

confurme  iiut  aiieiennKS  cliiiries.                                ^^H 

deHuDs.— Vuir:  liicaitn,  .Vulire 

—  M.  CaoTiN  n'a  |ias  connu  celte                                ^^H 

hUtorv)ut  tur  i'mtcitnaxvitil  non- 

parliculariié.  dans  son  ouvraKe                                ^^H 

twrain  ite  Hainaut.  —  PitcHtat, 

ciiè.  laquelle  n'a  |>as  euhappej  H.                                ^^H 

Uitloire  da  i:oiiieii  souocram  de 

(iHAUBD^iiHOB  .   yocabulaire  'la                                  ^^^^| 

Uaiiutul. 

anetmi  noma  di  lieux  de  la  Bel-                                  ^^H 

JTOM, Gautier  de].  713. 

f^içue  uritiUiiti,  p.  4U.                                                ^^^H 

Il  euui  flU  dmrdula.-Voir  ci- 

Montigni  (Nil-oIjs  de],  clievalier.                                   ^^H 

«Prtt: 

ta,  Itij,  ÏU4,  i[)5,  iuG,  iW,  iU9,                                   ^^H 

^J 

iÎSwn 


1^  X 


>>K 


Va 


*  • 


•^^^  ^^^^   ^B^^   3^^fc  ^F?^  ^►^^^ 

>«t<V  >u*UKi«.k  .«.   4k.  Xv^^«A^.>^hvar 


lin,  «17,  M. 
■orialué,  1^--. 
MM  de  h  pw^^*. , 

ééfmMi  iitnWi  ii  - 

,^, (Béttrixl4i 

à  Aywîèra.  19. 

IM,  H6,  117,  I»,*. 

VKKlX. 

iMl  al  de).  74,  n.  78,  H. 
jM<«Mi(leMi,  bailli  d4.1i^ 

^Tviwr  :  Conié  (HieoUi  ^V 
ihffipiww  (coattre  de).  «3. 
mrimmtéi  «  Pérom  (cbenito**- 

h  orovwre  ùt  ■•i«MU  dteiij'jp, 
m  è  S  •  4  i.  S.  B.  ^  Biache.  *^ 
f  ♦  E  lie  Mors.  -  rérooMf,cej^ 

Munf  de  le  n*»e  pro«»«*>jr 
.mum  m  à  i  I.  S.  de  aœeU,** 

Ji  «^  l.  fi.  dfloet. 
«o-mOt  ;UiDbeit  de).  511. 

r»<s  du  cbcmii  de  *ori«io» 
^  ÎVn*..  —  Voir  :  o-detius, 

9UfymuT   FreBOOi  de).  A.iimt 
]*ik.  noir. 


Ifeufmouitier  (abbaye  de).  533. 

Cette  abbaye  de  cbanoines  ré- 
guliers de  Tordre  de  saini  Aud^us- 
lin,  élail  située  dans  un  faubourg 
de  i7uy.  Elle  fut  fondée  en  1108 
parle  célèbre  Pierre   Lhprmile, 

3ui  fut  dil-on,  enterré  dans  l'église 
u  monastère. 

Neuve- Ville,  238,  244,245,  247. 
Voir  :  Noville, 

Nicholes^  abbé  de  Villers.  570. 

Nicholea^  investi  de  Saint-Vaast. 

ARIf  BXB  XXXVI. 

Nicolas,  abbé  de  Saint-Feuillien. 
312,314. 

iVtco/as,  a*^hidiacre  de  Cambrai 
dans  le  Hainaut.  246,681. 

Nicolas  y    (chanoine  de   Sainte- 
Marie),  à  Namur.  26,  27,  35. 

Nicolas,  chanoine  et  prévôt  de 
Saint-Denis.  Annbxb  I. 

Le  chapitre  de  Saint-Denis  fut 
fondé  à  Liège ,  en  987. 

Nicolas,  chevalier  de  Greis.  — 
Voir  :  Greis  (Nicolas  de). 

Nicolas  de  Bruite ,  archidiacre  de 
Cambrai.  675. 

Nicolas  de  Frameries,  chanoine 
de  Saint-Germain ,  à  Mons.  347. 

U  est  cité,  sous  Tannée  1193, 
par  De  Boossd  ,  Histoire  de  Mons, 
p.  339. 

Nicolas  dit  Broingnart.  354. 

Nicolas,  doyen  de  Thuin.  117, 
66t. 

Nicolas,  doyen  de  Thuin  et  pré>ôt 
de  Walcourl.  197. 

Nicolas,  doyen  de  Walcourt.  108, 
200,  213. 

Nicolas  y  doyen,  investi  de  Téglise 
de  Clermont.  670. 

Nicolas,  évêque  de  Cambrai.  81 , 


304,  698,  699,  701,  706.  Ah- 

IIBXB  111»*. 

Nicolas,  mayeur  de  Namur,  192. 

Nicolas,  prêtre  de  Bossutb.  296. 

Nicolas,  prévôt  de  Nivelles.  312, 
316,  730. 

Nicolas,  prévôt  de  Sainte-Marie, 
à  iNamur.  593,  596,  609. 

Nicolas,  seigneur  de  Boussoit  et 
de  Barbenchon.  —  Voir:  Bar" 
benchon  (Nicolas  de). 

Nieles  (bois  des).  264,  265,  266, 

267,  269,  270,  271,  272,  273, 

274.    276.   ARREXB8  XXXVill, 
XXXIX.  XL. 

Ce  bois  qui  comprenait  140 
boniers,  était  situé  à  tiestrud  (voir 
ce  mol).  Il  avait  été  cédé  à  Tab- 
baye  d'Aine,  par  Pbilippoo  d'Os- 
tregnies,  non  en  1257,  comme  le 
dit  M.  PiBBâRT,  dans  ses  Recher- 
ches sur  Maubeuge,  etc.,  p.  257, 
mais  en  1251  (voir  les  actes  d^ 
267  et  276;.— Une  erreur  typogra- 
phique 8*est  glissée  dans  1  analyse 
du  n»  264;  il  faut  lire:  «  avait 
achetés  du  frère  du  cbàtelain  de 
Beaumonl.  » 

Niveal  (Gautier).  773. 

Nivelles,  428. 

Ville  de  Brabant,  chef -lieu 
d'arrondissement,  à  6  I.  S.  de 
Bruxelles,  et  à  5  1.  N.  E.  de  Mons. 
— Voir  :  Géographie  et  histoire  des 
communes  belges.  Ville  de  Nivelles. 

Nivelles,  (chapilre  de).  —Voir: 
Nivelles  (église  de). 

Nivelles  (église  de).  374,  437,  728, 
729,  730. 

Voir:  l'ouvrage  précité,  pp.  90- 
99,109-116. 

Nivelles  (Tabbesse  de).  332,  333, 
334. 


4  [ooOT  de).  SBt. 

!     nevaucouri ,    dépendance   de 
P^ltl-Wodiin.  -  Voir  :  VoJon. 
JB^^courl  (Willauraede).  M». 
tK^tmbaU.  30T. 

iJHI^iiiniane  de  la  province  de 
Wbinl.  du  uanlon  «t  à  â  I.  N.  0. 
[^Jndaignii.  el  à  6  I.  E.  S.  Ë.  de 
h-«»ellea.Soa  lerrilotre  est  arrosé 
^-HD  pelit  coura  d'eau  qui  se 
ph  ait  BU  ruisseau  de  Nelben. 
^^imbait  (Gilberl  de),clievalier. 

p^'ih  (Goisuin  de),  fils  d'Anselme, 

te=b«valier.  69^. 

^fclWaulierde].  771. 

1,  60i,  Geo. 

VULIOT  indique  Noville-les- 

>tB«l  NovtlIe-sur-IUeliaiKne.  La 

kfa  da  la  iiremière  de  ces  pa- 

lucs  6[ai(  ï  la  callalion  de  l'ab- 

ue  de  Saliinne,  —  Hiit.  de  la 

m.  rf«  Namur,  1.  m,  p.    13.1. 

-  Hoville- les -Bois  est  unn  com- 

nine  de  la  province  de  N^rour, 

«eanloD  el  ii  3  I.  E.  de  Dbuy, 

itraée  lU  N.  ela  l'O.  par  Corlll- 

Kaikin,  auS.  par  Franc-Warel. 

hwW«  (Liélhold  de),  clievalier. 

488,  4M.  tsOa,  Soi ,  iOi,  au3, 

il   904.  MIS,  sue,  .lUT. 

UVuenVb  [monseigneur  Simon  de). 

1   4SI,  «33. 


Pftis.  508. 

'  UulTel,  commune  rurale  de  la 
aviucedeLieffe,  du  caiilun  do 
_ilieedepuix  cl  à  2 1.3.  S.  E.  de 
■aodrlD.et  ii  6  1.  ï.  de  Liège. 


Oiïrtgniu.  III,  tSO,  111, 
M3,  134,   ]4H.   127.  lis,   708. 
AniEKKsXI.XX.XXll. 

Auprès  de  ThUgnies.  [Voir  ce 

%i'[Bauduin  d'},  7BS. 


Ortegniea.  737. 

OUiKnios,  vjiiaee  de  la  province 
de  Bralianl.  du  canton  et  il  I  Vi  I. 
S.  0.  de  Wavte.  —  Voir  :  Géogra- 
phie et  hiiloir»  dei  commurtei 
bclgei,  pp.  137-146. 
Os.io^iw,  dans  la  cliilellenia  de 

Tbuin.  \6i.  IO;J,  Itl4,  IKi,  I6(i, 

1117,  i23.  (iG9. 

DâpenJance  de  la  commune  de 
Tliuillies,  de  la  province  de  Hai- 
iiaul,  du  canton  et  à  II.  '/i  S.  de 
Tbuin,  el  H  8  I.  E.  S.  E.  de  Uons. 
Ostregnies.  243. 

Village  de  France,  du  canlon 
de  Haubeuee.  —  Voir:  PitaiRT, 
Iteclierclits  sur  Haubeuge ,  «on 
caiilon,  pp.  04-67. 


OUû/nitt.  —  Voir  :  Blokeri. 

La  Bloquerie  est  une  terme  da 
villajte  li'Oltignies  (voir  Ortegniet). 
Ollo  [le  cardtual).  *3. 
Oulrelil.  ~  Voir  :  Ultretil. 


Parc-les-Damti  [abbaye  du).  436, 

734,  73S. 

Celle  communauté  de  femmes, 
de  l'ordre  de  CUeaux,  se  trouvait 
au  village  de  Wesemael .  à  i  '/t  '■ 
>.  E.  de  Louvain. 
l'irebaii. — Voir  ;  Pétrebais. 


—   Ll   — 


(iDUBcin  dite  de),  à  Lou- 

\{âT  Petitvm. 

^BtituM  [M\km  dH).  iZl,  tSi, 

Céttît  une  dè»|nwbmt  àe  Fkllfm 
et  Beaurim  vrur  ce  mot  . 

««BU  «oiDiD«Be  rarmie  de  in  prth 
vmDtiit  Arabanl.    cie  TiirrPDai^- 

-9«DC!Dt44  1    T  ^  «  1.  >.  £.    Ùt  St- 

reliefs  d«  caskio  et  à  M  1 1  0.  de 
JodoicBe,  elà6L£.S.  £.de 
Brnielleii. 

l^(4lr«i»atf  vIUdbI  de).  751,  TSi. 

M£nw-^iipistfy  roi  de  Frutoe, 
eponx  d'Elisabetli  de  BiidiuL 
AmiEXtf  X.,  XI. 

Toin  f/iM&rZà,  reise  de  FnDce. 

PàtZ^:?'',  cituiuiiie  de  So^gnies. 

Fhùippe^  oomUr  de  KaiBur.  réiceiU 
de  ia  FUudrr  el  du  HtmkuL 
a::Hi.  tmK  Tl€.  7i±.  Aimivcs 
XIU,  XVIL 

Hiihppe  I.  on  le  >'oUe^  sH^nd 
fils  de  li«iiduiii  V,  couile  de  Mu- 
bihU  h  rèïpiM  de  liii6  à  Ifli.  — 
Voir  :  Hakaiikt.  But.  tm  cumUe  de 
.V«aivr,  p.  €7- 

Pkthppi^  iLarquis  deNuBur.  \&è. 

riiilif^  11.^  BoKvrr^  Bicfotrr 
^«  ocimit  et  Samur,  p.  M». 

tkiitppe^   pieor    de   Cliirvkni. 

IHbt/tmiif .  comiefMf  de  Baxnaut. 
de  llolUDde.  ce  £elsii»de  et  dtme 
de  Frwîe.  369,  i7l.  iTl.  An- 
m:\W  XXXVIU,  IOOlIX,  XL. 

R|x^a$e  d«  CMDte  Jeu  11  d'A- 


il d'>. 

/"iîMitim.  —  Toir  :  MAinL 

Fièrelm  de  €rum^ 'éH  dd 
d6T. 

J'ièrw  £  fMWT  de  1 

Mipimll  est  une 

f»ie  de  la  iBvvhioe  de 

de  TaijnnidHisnDeiit  «t  à  4 1 
de  Mom ,  d«  cultnn  «It  J  L 
de  Beulx. 

Pttmtfte     Bmdoin   de] 

xxxn. 

féerre^  abbé  de  Bastières. 

i^iflTPv.  dercu  c!t  XioolK  de 
«liMwiDe  de  âniit-4^ 
LKite.  lOL  i«i,  14&,  16(. 

Aerfr  df  Xirp,  okaBOdie  de 


Pûrrr  ^  «)o  de  CoBlvmi.  2B,  Ud^ 
/^«rrr.  rvègne  de  CmBànêTit, 

Piemr ,  &  dValie  ^  Itaii.  ir , 

Henr^  fib:  de  Werric»  d»  Te- 
ûeDcitti.  £3  A. 


.  inifTflar  de 

cikl .  df  Sntn^^Suu-^flri.  iÈL 

Péan  .  jTifiaT  de  LesimeL.  7lf . 

Les^uus  «r:  i»i|}i>iirL'!lfiii  :  C»- 
tiMftf-Ciitsw».  Mimaube  da  lii- 

f'ka.om  TiMUBikiiùtînt  du  ^  4H. 

Celle  wtTiinaminnie  «ra&|v«nîl 
k»  ;?Y*:rKAef.  dr  IinkiY  de  Smi- 
JefcL  de'  JcrosaLicnn  dioif  le  Bûuat 
ei  ie  1  jEKic«i»  <c  naui  «m  sééce 


K  . 


«.S07.  ■"'».  Soa, 
""taon  j,j 


îinBrumMV      .onde  »«o,„n 


cUevalior. 


Mbrl  tDBlIra).  ioyurt  de  Sainl- 

Narlio.tLiËge.  54B. 
AjcAorfl ,  prèvôl   ilu  cliapiira  <le 

Ttiuin.  0*3. 
Biewardttt ,  abbé  do   Vaucdlea. 

699. 

Vaucelles  élail  une  abbaye  de 
l'ordre  de  sainl  Bernanl,  située 
dans  te  diocËse  cl  à  2  I.  S.  de 
Cambrai. 

nignuel  {16110  de),  TH 
Kipa  [Bauduin  Je) , 

343. 

Rituieli  [iVraould  de].  7Q2. 
Rixrn  (Arnould  de)  ,  chevalier, 

marécliat  de  Lié)(e.  150. 
noberi.   ïbbé   de  Lobbes  et  de 

Bragne.  U&O.  Ainixc  X.1X. 
Sobtrl ,  abbé   d'UïDmont.  339  , 

343. 
ilo6«r(,  avnué  d'Arras  et  seigneur 

de  BËlliune.  —  Voir:  Bétltune, 
i>o6«rl,  cardinal,  TL'S, 
Aoftrri,  curé  de  Saint-Vaasl.  735. 


«7. 


,  ei-abbâ  de 


Aoberf,  dilCnmpion,  de  Monlenni. 


Koberl  U  Valgo,  Hobtrt  li  Baile, 
OU  It  BaUli.  —  Voir:  Bailli  (llo- 
berl  lel. 

Hoeh  (Beraardde).  M2,343.  An- 


thctufoTt.  473.  483.  490.  491. 

Ancienne  ville  du  pays  de  Liège. 
auJOQrd'bui  cbef-lieu  d'un  can- 


lon  de  l'a rrondlsM ment  et  ï  6 1. 

S.  E.  deDinanl,  elà  10  I.S.  S.  E. 

deKamur,    Elle  a  été  la  capitale 

du  coinlé  des  Ardenties. 

Rocheforl  (concile  de).  483. 

Boclitfart  (Gilles,  seigneur  de). 
473. 

Roche  (lean  delà).  336,  «37.  An- 
niiE  VI, 

tloila  (Gérard  de).  Ax^axi  XII, 

Haulx  (Euslacbe  dej,  cbevalier. 
7G,3S9,  30^,31)3,311.313,316, 
318,  321).  3ii,  3Ji.  328,  339, 
331,  33»,  Uu,  3ifl,  3Si.  619, 
636.  679,  680.  7119,  ANKexis  11 , 

m,  iv.  V,  VU,  viii,x.xxxiH. 

Raulx  (Giles.  chevalier,  dil  Bi- 
gaus.  seisneur  du),  3S8,  3S9. 
Arkexe  XXXVl. 

C'êlall,    pe  II  son  s- nous  ,  le  (Ils 
ainéd'EusIacliB  v  du  Rœuli,  au- 

3ue[  il  succéda.  Il  épousa  Isabelle 
B  Uonirieuil. 


Rasulx-sur-Lasne.  3Si. 

Probablement  Bhode  -  Sainle- 
Agatlie,  commune  rurale  du  Bra- 
baul.  de  l'arrondissement  et  à  t 
V,  I.  S,  deLouvain,  et  à  3  '/,  I, 
E.  S.  E,de  Bruxelles.  Son  lerri- 
loirceslarrosèpar  la  Dyle,  qui  y 
reçoit  la  Lasne. 
Bmux.  393. 
Baux  (Cosseloyus.  chevalier  de). 

393. 
Ilosifr   el   Agnèa,    bourgeois  de 

Liège.  4B3,  494. 
Rogitr  et  Baiilie,  son  épouse,  Î49. 
florin-,  évcquedc  Cambrai.   309, 

231,308,  :iU9. 

<   de 


—    Lfl    — 


Mokeçmes.  77, 170,  t7i. 

Rognée,  village  de  raneien  pays 
de  Lîége,  acloellemeDl  de  la  pro- 
TîDcede  Namorda  canloo  e*.  à  *\ 
de  I.  If.  0.  de  Walcoarl,  el  4  10  I. 
S.  0.  de  Namar  II  est  borné  aa  N. 
per  la  commaoe  de  Berzée,  k  TE. 
par  celle  de  Pry,  au  S.  par  Fonte- 
■elle,  el  à  1*0.  par  CastiUon,  dont 
Merlenne  fait  partie. 

Bohegmieê  (Martin  de).  170. 

Moùin  (  Agnès,  dame  de  ).  234  ^ 
886. 

Yoir  sur  la  famille  De  Roisin  : 
Di  Rnrmiiftc,  Monuments^  1. 1, 
p.  761. 

tUHsin  (Bandri,  seigneur  de),  che- 
Talier.  i38,  iSi,  â37,6il,  686, 
600.  A!i5ixi  II. 

Roitin  (Gilles,  dit  de),  seigneur 
deBerelle.  :26l.  26i,  26a,  266, 
277.  A53IIXI  XXXV. 

Yoir:  Bereik, 

Bohux.  —  Yoir:  Rolu», 

Boitu.  5U. 

Roloux.  commune  rurale  de  la 
province  de  Liège,  du  canton  et  à 
1  *,  1. 0.  de  Hollogne-aux- Pierres, 
et  à  2  1;',  1.  0.  de  Liège. 

Rouellus  [Jean).  A^!«bie  XIY. 

Bo*ut  (Bauduio  de),  chanoine  et 
officiai  de  Liège.  488, 307. 

BouX'Miroir.  436. 

Commune  de  la  pn>vince  de 
Br3l)ant.  de  rarronJi<stînh'ni  el  à 
7  '  4  I.  >*.  E.  de  .Nivelles,  du 
caolon  et  à  l  Vj  I.  S.  0.  de  Jo- 
doigne. 

Rovroit  (VVilI;iumede  .  621. 

Rouveroit  est  un  village  de  l;à 
province*  «le  Haiojul.  à  3  *  4  I.  S. 
E.  de  MoQ<.  —  Voir:  PiciiiT, 
Recherches  hist.  sur  Maubeuge , 
etc.,  p.  40. 


Rues,  376,  379,  708. 

Ruez  (Baadain  de),  cheviller. 
330. 

Voir  sur  la  famille  d« 
GisLiitftTi    Chromieom ,    èL 
Cbasteler,  pp.  38,   39,   IM.  1 
158.  _  YnciATT,  éd.  Enui, 

â06.  —    Dl  RKirFB!fBIM, 

menu,  t.  i,  p.  757-756. 

Ruez  (Richard,  seigneur  de). 

Rufus  (Gunlbier).  664^ 

Aumtjiiy  (Hugues  de),  seigtetr  d 
Florennes,  7,  8,  323. 

Yoir  :  GlSLIBSMT,  pp.  3S,  ^^« 
III.  —  Baluisi.  ATtaH., €*!••-» 
pp.  17-18.— VLict4Tf,éd.  Ril»*' 

p.  f97.—  Dl  RSiff  K5BI16,  S 

mente,  L  1,  p.  736. 

S. 


Saint' Âubain  (chapitre  de]  «^ 
Namor.  383.  386.  503, gBO,^"^ 
Voir  :  yotice  sur  ia  cathéd^'^f^ 

de  yamur,  par  un   membre    jî- 

clergé  attache  à  cette  église,  r** 

mur,  1851.  ln-8«. 

Saint- Barthélémy  ^chapitre  d^'' 
de),  à  Liège.  31. 

Saint' De nis-en-Brocqueroye  {9  ^^ 
bave  de,.  316,  317.  33i,3^^' 
363. 
Cette    abbave    de    Bénédictî 


était  située  dans  le  Haioaul,â        ' 
I.  «',  N.  E.  de  Mon  s.  Elle  avait  éC^ 


érijfee  en   1081 .  par  la  comi 
Ricbilde  et  par  Bauduio,  son  filS'^ 
sur  rempl.ioemonl  d'une  chapelier 
déliée  à  sjiut  Denis  et  qui  appar-^ 
tenait  à  rabt>.iye  de  Lobbes.  Cette 
fonlilion  eut  heu  pour  le  salut 
des  âmes  des  seigneurs  lorrains 
et  français  tués  à  l;&  journée  des 
Mortes-Haies,  et  enterrés  dans  ces 


^^^^^^^p  .              ~~         ~                     ^^^^^^^^^^^^^^^1 

Iteni  Tabouriis  par  Te  camas«.  — 

Toif:   ButwïiJi.  Origines  cieno- 

nie.  etu.  Nivelles .  1848.  in-g".  —                                  ^H 

CéoriTiiphie  tt  hinfnire  de*   rom-                                  ^^H 

Chroaique  de  l'xlibaye  jus(|u'en 
1643,  dans  les  Monumeiiix  pour 

titunfs  belfiei,  ville  de  Nivelles,                              ^^M 

pp.  OOetsuiv.                                                                 ^H 

lenir  à  fhiitoirt  dts  procinret  de 
RAinaut,  elc,  1.  vit.  —  Lutuim, 

Sainte-Varié  [bois  de}.  303,  317.                               ^^M 

Coap-d-xU  Jur  fe  canton  de  Hitutx, 

Sainte-Marie    (cbnpilj-e   de],    à                             ^^| 

f>,  4I-U. 

Cambrai.  616.  Si;.  OIS.                                        ^^H 

SaùtU-AMtffOndt,  à    Haubeuge 

Voir  :  K.  La  Glit.  Reeherrhei                                ^H 

(charilreile).  144. 

êwrréoliw  métropolilaine  d»  Cam-                                ^^M 

Chapitre  de  James  nobles,  dont 
ta  [DDiialJon,  qui  rcmonle  au  mi- 

brai. Paris,  iSi3.  tn-4°.                                                  ^^M 

Sainte-Uarie  (cliapiire  de],  à  Huy.                             ^^H 

lieu  da  VII*  siècle,  est  due  h  s»inle 

Sei,   579.   S73,  ST4,  380,  GOI,                                 ^^H 

AldG([ODd«.seuonde  niledeWnl- 

m.  603,  Gos.                                          ^H 

btrlIV,  (tnuviirneiirdcs  provinces 

Sair,le-JHorie{ig\\seite].i1iamuT.                                ^H 
587.  »8S,  bW,  614.— Voir;  Na-                                ^^H 

C«clia|>ilre*lail  gouverné  par  une 
«blWMe,  (lama  de  la  ville  de  Hau- 

mur  (cliapiire  de  S"-Harie.  ii).                              ^^M 

beuF'*-  Il  y  ''■'"^  <|u;<raiile  firé- 

Sainte-Marie  et  Saini-Lambert,  à                            ^^| 

benries.  Les  quiilre  plas  anuienties 

Liiqe.  4Si.  484,  490.  494,  514,                              ^^1 

chanolnrsseï  élaienl  a|)|iclces  les 

515,  511 ,  524.  566.  578.                                               ^^1 

quatre  atatt»;  les  Irais  prenijÈres 

Celait,  ainsi  qu'on  le  voit  par                              ^H 

porUitDl.  dans  le  principe,  les 

ces  Charles,  entre  Sainie-Marie  et                               ^^H 

nomsde  prévoie,  de  doyenne  et  de 

Saint-Lamberl.que  l'on  passai!  les                              ^^H 

cuslode.  —  Voir;  (■iiRtai,  /tf- 

actes  (le  la  cour  alladîale  de  Liège.                              ^^H 

151  al  ïoiv. 

^^H 

Saintes  ou  Salnle-Benelle  est  un                              ^^H 

VlMourl.  I<J4. 

vlllaKede  la  province  de  Dralianl.                                 ^^H 
>lu  canton  el  a  1  1.  •;.  S.  0.  de                              ^^M 

Yoir:  Vticowrt.— La  menseélsil 

^H 

DiH  eiplollalion  agricole,  isolée, 
de  douze  bouiers. 

Saintes  [Renier  de).  774.                                                 ^^Ê 

SitM'-Gtrtrude  (éulise  de),  i 
Nivelles.  73T. 

Sainte-Waiidru  (cttapHre  de),  (i                                 ^^H 
Mons.  353.  A5NEXI  IX.                                          ^^H 

O  chapilro  de  dames  nobles  fui 
loodé  10  mdieu  du  vu-  siècle,  par 
Idalbcrge,  femme  do  Pépia  <le 
tandon,  maire  du  palais  d'Auslra- 

Ce  célèbre  chapitre  de  dames                              ^^| 
nobles  eul  pour  fondatrice,  vers                              ^^1 
650.  sainte  Waudru,  (Ille  aînée  du                              ^^B 
comte  Walberl  ol  de  sainle  Ber-                             ^^H 

■i«.  L««ir  aile,  suinlc  Gerirude,  en 
fui  ta  première  ebbesse.  Elle  est 
Vénérée  comme  palronne  de  la 

(bille.  —  Voir  noire  Mémoire  Ais-                                 ^^H 
iarique  et  descriptif  xur  Péglite  de                                ^^H 
Sainle 'Waudru ,  à  Mons.  Hons.                             ^^H 

Ville  de  Nivelles, -Voir:  F,  Lk- 

In-4''.                                                              ^^H 

HilBB.  No/ir»  historique  sur  la 

Sainte-  Waudru  [custode  du  cLa-                              ^^H 

KHU  lit  Sivellei  et  sur  les  abbesics 

pilredc),  (iMons.347.                                            ^H 

^^jfc  jba»f.  II-.»™  i,i. 

i 
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La  cbaDoinesse  remplissant  les 
fonctions  de  cuslode,  était  chargée 
de  la  trésorerie  du  chapitre;  elle 
prenait  soin  des  ornements,  des 
reliques,  des  joyaux,  etc. 

Saint- Feuillien  (abbaye  de),  à 
Rœulx.  341,365,  366,  683. 
Cetle  abbaye,  de  Tordre  des  Pré- 
roontrés,  fut  fondée  en  Ilâ5, 
auprès  de  Rœulx ,  petite  ville  du 
Hainaut.  —  Voir:  Th.  LsiEciiB. 
L'ancienne  abbaye  de  Saint-Feuil' 
lien,  —  Annales  du  Cercle  archéo- 
logique  de  Mone,  t.  v,  pp.  129- 
172. 

Saint' Germain   (doyen  de),  à 

Mons.  347. 

Le  chapitre  de  Saint-Germain, 
dont  on  fait  remonter  la  fondation 
à  Bruno,  archevêque  de  Cologne, 
en  959,  était  composé  de  quatorze 
chanoines,  y  compris  le  doyen.  Ce 
dignitaire  desservait  la  cure  de  la 
paroisse  noble  de  Sainte- Waudru. 
—  Voir:  Dkvillbhs.  Uancienne 
église  collégiale  et  paroissiale  de 
S^ermain,  a  Mons, -^Annales  du 
Cercle  archéologique  de  Mons ,  t. 
111,  pp.  21-112. 

Saint' Jacques   (abbaye   de),  à 
Liège.  409,  412,  413. 

Abbaye  de  Tordre  de  Saint-Be- 
noit, qui  fut  commencée  en  1014 
par  Tévèque  Balderic  et  achevée 
par  Wolbode ,  sou  successeur. 
L*abbé  était  conservateur  perpé- 
tuel des  privilèges  du  clergé  se- 
condaire de  Liège. 

Saint'Jean-Bapti^te  (église  de],  à 
Huy.  468. 

Saint-Jean  (chapitre  de),  à  Liège. 
383,  384. 

Ce  chapitre  possédait  quinze 
seigneuries  à  clocher,  provenant 
de  l'ancien  chapitre  de  Chèvre- 
mont. 

Saint'Lambert  (chapitre  de),  à     I 


Liège.  —  Voir  :  Liéae  (chapitre 
de  la  cathédrale  de).  —  SaùUe 
Marie  et  Saint'Lambert, 

Saint -Lambert  (les  hommes  de). 
167. 

Voir:  Sainte- Marie  et  Sainl- 
Lambert, 

Saint-Lambert  de  Surich  f  éirllse 

de).  144. 

Surice  est  un  village  de  Taoclen 
pays  de  Liège .  aujourd'hui  de  la 
province  de  Namur,  du  canton  et 
a  2  1.  S.  S.  E.  de  Florenne ,  et  à  8 
1.  S.  S.  0.  de  Namur.  Son  église 
est  dédiée  à  Saint-Lambert. 

Saint 'Laurent  (abbaye  de),  à 

Liège.  396, 508. 

Cette  abbaye ,  de  Tordre  de 
Saint-Benoit ,  était  située  dans  on 
faubourg  de  Liège.  Elle  avait  été 
fondée  vers  970.  En  1240,  Tabbé 
obtint  la  mitre  ;  il  était  conserva- 
teur perpétuel  des  privilèges  du 
clergé  primaire«de  Liège. 

Saint 'Martin  (chapitre  de),  à 
Liège.  586, 606. 

Ses  chanoines  avaient  le  titre  de 
chevaliers,  et  le  privilège  de  Jouir 
de  leurs  prébendes,  lorsqu'ils  vou- 
laient aller  résider  à  léglise  de 
Saint-Martin  à  Tours. 

Saint'Maur  (paroisse  de),  à  Hay. 

e#Ov« 

Sainl'Médard.  692, 693,  694. 

Dépendance  de  Jodoigne  (voir 
ce  mot). 

Saint'Mengold.  569. 

Paroisse  de  la  ville  de  Huy,  dont 
saint  Mengold  est  le  patron. 

Saint'Paul  (chapitre  de),  à  Liège. 
495,  496,  497. 

L'abbé  d'Aine  était  chanoine 
honoraire  de  ce  chapitre. 

Sainl'Pierre  (chapelle  de),  à  Aine. 
45. 


itt-Pierre  (cliapilre  Je),  li  Lou- 
ai», ioa. 
•Saint-Quentin  (  cbapilre  de  )  ,  à 

Hvubcuee.  181. 

Ce  chaiJftrc  était  dâpendanl  de 
«elul  (le  Sai  ni  «'Aid  ego»  île.  Les 
«^h■noille5  Ëlaicnl  les  deMcrvanls 
«la  l'église  (lu  chapitre  noble  de 
IHaubeiiue.  —  Pikiibt,  Rctberehea 
^jit,  lur  Jfaubïugc,  pp.   134.171. 


^aint-Rtmi  (  Bauduiri  de).  12S, 

13S. 
Jtfinl-SaulM  (nuillaume  de],  — 

Voir:  Guillaume  A  Thier. 
Saintwile  [Gilles,  sire  de).  UO. 

Voir  :  Semelle. 
SaintS^mpliorUm  [messire  Rogîer 

de],  il». 

SHlnt-Sympliorien  est  uBVIttaee 
do  Hainaul,  à  I  I.  Vt  ^-  ^^  Uons. 
Sainl-Unmer  (  cbapiire  de),  à 

Lobbe*.  191. 

Ce  diapllre  ,  tnndÉ  par  saint 
Untner.  vers  704,  (ul  transféra  de 
Lobbti  â  Binche.  en  UUD.  —  Voir 
noire  Notice  *«r  féyliu  de  Saint- 
Ormer.â  Binc/ie.  —  Aniuilade 
racadémie  (fardiMogit  de  Bel- 
pqut.  l.  ïiii,  pp  I13-H7.  — 
Vo«,  lobbe»,  ton  abbaye  et  son 
thapilrt,  2  I,  iu-8*. 
SaiM-raaâl.20i,  304,  1108,  30g, 

323.  343,  ZK,   3Se,   3.17,  3ri8, 

880,  6»,   70U,  701,  7ai,  703, 

711*.  703.  T07.  709,   718,  710, 

7i0,   711,  7iî,   7i3.   7M.  725, 

Tie.  7iT.  AORBXCS  11,  Ul,  IV. 
V.  XXXVl.  XXXVll.  —  Voir: 
ta  Louviire. 

SaiDl-VaasI  est  une  commune 
rurale  do  Fa  province  de  Hainaul, 
dneaoloneUl  'IJ  s.de  nsutx. 


Sainl-yaasl  (  A  lard  de),  dit  de 

YAtre.  343,  344. 
Saint-Faatl  [Baudoin  de),  dtl  de 

lAlro.  7ltt,  7âli.  kunnu  XVII, 
Sainl-Vaast  [Bernier  de).  Annexi 

11. 
Samt-VaasI  {boi3di').340.A«nExi 

XXXVll. 

Un    bameau   de   Saint-  Vaoit 
porle  encore  le  nom  de  Boii, 
Snint-Vanit  (Hugues   de).   709, 

718,  730. 
Saint-Vaast  (Uugoas.  Ois  de  Ni- 
colas de),  clievalier.  348. 
Saint-Vaast  (Lambert  elWauller], 

trères  de  liaudujn  prëcîtë.  An- 

NIXE  XVII. 

Saint-Vaast  (.Malbildede).  34S. 
Sainl-Vaaat  (Waulier  de).  719. 
Sallegait.  301. 

Cet  endroit  devait  selrouverà 
Saiui-Vaaef  ou  i  Uoudeng-Ca- 

Salzime  (abbaye  de).  063,  071, 

672, 673,  074. 

Honasière  de  femmes,  qui  élail 
slloé  près  de  Namur,  à  la  riva 
droite  de  la  Sauibre.  II  portait 
autrelois  le  nom  de  Val-Saint- 
George.  —  ti*Li,ioT,  llitloire  de  ta 
province  deKamur,  1.  iv,  pp.  3U2- 
309. 
Sambre.    31,  7»,  Bl,  84.  Î7fl.  An- 

RSXR  tt'i'. 

Rivière  qui  prend  sa  source  eo 
France,  sor  les  conGns  des  dépar- 
lemenls  de  l'Aisne  et  du  tford. 
enlre  ou  Balgiiiuepitr  le  Hainaul, 
ei  va  se  jeier  à  ISamur.  dans  la 
Meuse,  aprèsuncaursde4U  lieues. 
Sa  largeur  moyenne  est  de  31 
mitre». 


—    LX  — 


Sara,  épouse  de  I^jcolas  de  Mon- 
(egDi.  AniiExâ  XIV. 

Sar«.  235,  281,282. 

Viilagedudéparlcmenl  du  Nord, 
de  rarrondissemenl  d'Avesnes , 
près  de  Lez-Fonlaine. 

Saris.  335,  340,  708. 

Il  s*agi(  d'un  endroil  près  de 
Uosden, 

Sars-Friat.  343. 
Vers  Slrépy  ou  Saint-Vaast  ? 

Sars  {Yde  de).  248,  281. 

Sart-Amfroit.  347. 

Sart'Bruyère,Z\0. 

Sarl-la-Bruyère  est  une  com- 
mune de  la  province  de  Hainaul, 
du  canton  et  à  1  *U  I-  S.  de  ratu- 
rages, de  Tarrondissemenl  et  à  2 
'/t  1-  S.  de  Mons. 

Sort  (Gilles,  seigneur  de).  335, 
336.  337,   338,  339,  340,  341.  " 
34i,  621. 

SauchoU  (le  champ  del).  76. 

Sauset  [JehaLiï).  351. 

Scadimensis  (prepositus).  593. 

Scallon  (Gérard  de).  680. 

Voir  :  Di]thilloe€L  ,  Petites 
histoires  des  pays  de  Flandre  et 
d'Artois,  pp.  169-170.  —  Db  R§ii- 
rËiiBKBG,  Monuments,  1. 1,  p.  655. 

Seines  (Tbiellemans  de),  cheva- 
lier. 452,  453. 

Scives,  479. 

Nom  d*homme. 

Scorchevilains  (Jean).  266,  276. 

Scy.  474,  480,  767. 

Autrefois  la  première  des  pai- 
ries du  comté  de  Namur,  aujour- 
d'hui commune  rurale  de  la  pro- 
vince de  ce  nom,  du  canton  cl  à 


2 1.  E.  de  Cincy.  —  Galliot,  Hisl, 
de  la  prov.  de  Namur,  l.  iv,  p. 
149. 

Seazies.  250. 

Secceviles.  130, 131. 

Secquevillo  est  un  vignoble  de 
France,  du  département  de  TOise 
(Picardie),  commune  de  Blargles. 

Semeries  (Jean  de).  247. 

Senzelle.  113,114.  115,  118,   119. 
AniiEXE  X. 

Senzeilles ,  village  de  la  pro- 
vince de  Namur,  entre  Philippe- 
ville  et  Chimai ,  du  canton  et  à 
1  Vi  1-  0-  S.  0.  de  la  première  de 
ces  deux  villes. 

Senzelle  (Henri  de).    113,   111, 
115.  AnifBXB  X. 

Serainchamp,  475,  476.  478,  485, 
486,  487,  488,  489,  492. 

Scrinchamps,  commune  rarale 
de  la  province  de  Namur.  du  can- 
ton cl  à  2  1.  N.  de  Hocheforl. 

Serfonlaines    (  Hugues  de).  282, 
636,  679.  Aif If BXB  XV. 

Ser fontaine  (messire  Gilles  de). 
276. 

Siers.  —  Voir  :  Scy. 

Signerivas.  575. 

Au  territoire  ô'Âvesnes.  (Voir 
ce  mol). 

Simon,  abbé  de  Loz.  111. 
Simon  (frère),  religieux  d*Alne. 
286. 

Sirau,  306. 

Sirault,  commune  rurale  de  la 
province  de  Hainaul,  de  Tarron- 
dissement  et  à  3  I.  0.  de  Mons, 
du  canton  et  à  2  1.  S.  S.  0.  de 
Lens. 

Soleilmont  (abbaye  de).  57,  514, 
515. 


^^^^r           ~   "                      ^^^1 

HBHEUmonlesl  uno  ilânenilancn 

la  commune   de    Vezin  ,   sur  lu                              ^^| 

■«Tieurut,  botiru   Ile   l'ancien 

Ateuso,  de   l'ancien  comté  et  au-                             ^^^U 

«omit  lie  Namur.  Ce  monastère  Tut 

Jourd'hui  delaprovincedeNamur,                             ^^H 

fond«  en  10B8,  sous  les  «uipices  de 

ducanlonetàa  1.  E.   N.  E.  de                              ^^H 

H«ari  rAvetiule.  camis  JeNniniir, 

celte  ville.  >-  il  y  a  aussi  Somme-                              ^^H 

PMirdcsreltgieusEHiIe  l'ordre  lie 

Lnuïe,  du  canlon  el  à  4   ■'(  1.    E.                             ^^^H 

Mint  Bviioil.   L'alibeye  «lanl  île- 

N.  E.  de  Ciney,  Ruirclois  du  pays                             ^^^H 

»tnu«  iléïtne.  on  y  plaça  <l'«iiire» 
reHgleaiM  de  l'onlro  de  Cileau;i. 
«UJ   furent  lous  la   direction   de 
riibbé  il'Alne.  en  varlu  des  lellres 

^H 

Sorbruièn  [bois  de).  84.  80,  03.                                 ^^H 
Vers  «ontiBUij-le-Tigtisus.                                          ^^H 

de  1«7,  qui  sni>l  Iranscnles  dans 

ÎSÎ,  363.                                                                 ^^1 

noire  carinlaire,  sous  lo  n=  57.  — 
Giuiot.  tfi»/.  tie  laprov.  de  \a- 

Solre-le-Châleau,  cnmmune  de                              ^^H 
rancien   Hainaul,  aujourd'hui  de                              ^^^| 

mur,  1.  IV,  pp,  3l3-3i3. 

France,   dàparlemenl  du   Nord  .                              ^^M 

SolMinn.  30,  101. 193.  lOT,  I9<), 

chef-lieu  de  cjinlon,  11  s'y  trouvail                              ^^^| 

teu. 

un  cbàleau.  dêjli  au  xii*  siècle.  —                              ^^M 

Saliinne  est  une  dùpeudariue  de 
Flawliiiic.  commune  de  la  province 

sur  «uubtuge,  etc.,  p,  303.                                        ^H 

de  »aniur.  du  canton  el  II   */,  de 

1.0.  de  étoile  ville.  La  Sarnlire  la 

aipare  de  Naniur  et  de  Hjlouae. 

S'trrines.  Ui.  UQ.iiê.  Md,231,                              ^^| 

Soliim  (nbliaye  do}.  3110. 

J3â.  330,  68i.  6)iS.                                                         ^^M 

Celle  abbaye  de  lemmeo  âlalt 

Sorinne,  commune  rurale  de  [a                              ^^^| 

«iluâe  dans  ia  pays  de  Naniur.  k 

province  de  Namur,  du  canton  et                             ^^^| 

Bftiurori.  Elle   fut   fondée  .  ven 

D  1  1.  E.  de  Uinaiil.   Il  ya  aussi                              ^^M 

HiT.  par  Lambert ,  Arnould  el 

5orine-la-Loiteue,  villageou   lia-                              ^^M 

BvDfi  JeBcaufori,  pour  des  r«li- 

gieusH  do  l'onlre  de  saint  Aui[us- 

lin.  En  li33,  les  retig^ieuses  lull- 

Sallien/iieii  [Wau'ier  de].  708.                                          ^^M 

Itrent  celle  râxlo  el  adoplèrenl 
Mllede  saint  Berna  ni. avec  ragrôa- 

Solegfm  .  Sollegem  ou  .Sotte-                              ^^H 

Itondu  pspo  pl  de  l'evâque.  — 

Rliem  est  uncheMieu  do  canton  de                              ^^H 

OaUiIOT.  Ili*l,  lie  ta  proo.  de  iVa- 

la  flandreorientale, de  l'arrondis-                              ^^H 

«BCl.  lY,  pp.  3119-313. 
SofuiMt  (bois  do).  lOS. 

scmeni  et  i  3 •/,  1.  E,  d'Audenardo.                              ^^M 

Soliiord'Enifliien  épousa  riiéritiére                              ^H 
du  seit;neur  do  Sollesliem.                                          ^^M 

Aujourd'hui  la  Lo-ie,  dit  H.  La 

ffoiireiial,  390,                                                                     ^^^| 

Brucvut,  ffMr.ifaf'ablHtj/i  d'i  aine, 

p.  as. 

A  Lee -Fontaine.  (Voir  ce  mol.)                              ^^Ê 

S*>ln'Saint-G6ry.  iîti,  iîB,  636, 

Suuveraiit-Pont  (ruodile),à  Liège.                              ^^H 

tau.  6iu.6tl,liii. 

^^H 

VUtaeedela  province  de  Hui- 

S/"tertft0mlEmlobode),urcbidiacre                              ^^H 

MOI.  du  canton  eu  «/i  Je   1.   S. 

de  Liège,                                                               ^^^M 

deJkaumotil. 

SpengtritM    (Fr-ioco),   de    Cem-                   ^^_^^H 

Somnui  (alleu  de),  033. 

^^^^^^M 

Semueestuna  dépendance   du 

^^^^^^^H 

LXII 


Nom  d*une  (erre  située  sans 
doute  à  Derzée  (voir  ce  mot). 

Spienes  (Ade  ou  Adam  de).  617, 
618. 

Spieones  esl  une  commune  du 
Hainaut,à  ]  I.  «/«  S.  E.  de  Blons. 

Spinoit.  252. 

Serait-ce  Epinois  ou  Espinois, 
village  delà  province  de  Hainaut, 
du  canton  et  à  >  .4  de  I.  E.  de 
Binclie  ? 

Stambruges.  300. 

Village  de  la  province  de  Hai- 
naut, du  canton  et  à  '/i  de  I.  E. 
S.  E.  de  Quevaucamps,  à  4 1.  0. 
de  Mons. 

Stepes,  sire  de  Barvial.  —  Voir  : 
Barvial  (Slepes,  sire  de). 

S/rëe.  651.659,661),  661. 

Autrefois  village  du  pays  do 
Liège,  el  actuellement  commune 
rurale  de  la  province  de  Hainaut, 
du  canton  et  à  1  ^U  I.  S.  de 
Thuin. 

Il  y  a  aussi  un  village  du  même 
nom  dans  la  province  de  Liège, 
à  1  Vt  I-  ^^-  ^-  £•  de  Huy. 
Strées  (Arnould  de).  468. 

Stripi  (Gautier  de).  617,618.  An- 
AifnexB  II. 

Strépi  (Renard  de).  639. 

Voir  :  Db  REiFFEnBERG,  Monu" 
mentSy  1. 1,  pp.  656-657. 

S/rdpy  (Alard  de).  259,  321,  636, 

679. 

Voir  :  De  BBirrEiiBERG,  Monu- 
ments, 1. 1,  p.  776. 

Strépy  (Bauduiu  de).  316,  318, 
319,  321,  709,  712,  721.  Aniveib 
XII. 

Strépy  (Renard,  Godefroid  et  Bau- 
duin  de),  ûls  de  Thierri.  343. 

Strépy  (Thierri  de).  324, 328,  343. 
Arhexe  IV. 


5/r^py  (Waulierde),  seigoeur  de 
Ladouse.  346. 

Suken  (Etienne  de).  762. 

Surich,  144. 

Surice,  commune  delà  proviaee 
de  Namur,  du  canton  et  4  3  I.  S. 
S.  E.  de  Florennes.— Voir  :  Saint- 
Lambert  de  Surich, 

Suzainmont  (le  Qef  de).   292,  254, 
258,  259.  277.  Aii{iBi.l  IX. 

Ce  fief  était  situé  à  Berelleê 
(voir  ce  mol).  —  PiiRAtT,  B^ 
cherches  sur  Maubeuge,  sonean- 
/on,  etc.,  p.  349. 

Syes  (ban  de).  474. 
Voir  :  Scy. 

T. 


Tassenières  de  Grande  Champ. 
218. 

Th.,  abbé  du  Val-Dieu.  586,  604. 

Tharsines  (Gérard  de),  sire  de 
Tbier  le  Ghastial.  672. 

Thasinne.  398. 

Tarcienne,  commune  rurale  de 
la  province  de  Narour,  du  canton 
el  à  2  1  N.  N.  E.  de  Walcourt. 

Th.  de  Fleron,  moine  d*Alne.  512. 

Th,y  doyen  de  la  chrétienté  de 
fiinche.  51. 

Thiébaut,  abbé  de  Saiot-Hubert. 
445. 

Thiegnies,  109, 112, 1*20, 121,  132, 
123.  124,  126.  127,  128,  129, 
134;  708.  Ai«ifBXBsXI.XX,XXII. 

Teunienneou  Thygnies,  dépen- 
dance de  la  commune  de  Clermoni 
(voir  ce  mol). 

Thielemont  (Robert  de).  743. 


TUir  [Gullltume  doj.  151,  9Sg, 

360.  06i.  sot. 
TAtrr{lsalicau,  dame  de).  158. 
T/itsr  (Jacques,  .seigneur  île],    149. 
Thitt.  —  Voir;  iVeisemat. 
ThUracli»  (la).  —  Voir  :  E*tréts  en 

Thiéraêse. 
Tkitrli  de  Dagaehial.  3SÎ. 
Thûrri,  comlo  de  HoFIunde.  762. 
TAtmS,  doyen  el  sreliidiiicre  de 

h  calli6ilrulti  de  Liâin:.    SOS, 

a04,9IJ. 
nuiertt  (Jean,  seigneur  de),  obv- 

valier.  580,  399. 
TWWiêrw.  —  Voir  :  TUUèn*. 
mily.  —  Voir  i    Villcrs  (abbaye 

doj. 
TAiriotont.   3n3,   2l)7,  3oe,  644, 

04:i,   D4S,  U47.  UlU,   04Q.   Alt- 

NUIS  XIX,  XXIX. 

Comniune  rurale  de  h  province 
de  llaiiiaiil.  du  canlou  et  à  */,  de 
l.n.deBeauinonl. 
Thirimnnt  (Bauduio  de).   Annu 

XXIX. 

SccQDil  fils  do  Boucliard  d'A- 
vesneselde  Xarituerilu  du  Cdds- 
tanlinopIc.—Voir:  Ave>-ne»  (Uau- 
duln  d'),  sire  de  Beaurnoni. 
Thomas .   abbâ    d'Aine.    AnnixE 

XXXVI. 
rAoniiu[iiiiinl  ccllËricr  del'alibaye 

d'Aine.  S3i. 
nonoa,  mayeur  d'Avesnes.  2Hi, 
Thuin.  9:i,  90,  97,  99,  AinExe 

Petlls  ville  de  l'ancien  pays  de 
Llè|[e,  cbvMieu  d'uQ  arrondisse- 
neol  administra  lit  de  la  province 
tcluellede  Hainuul,  il  3  I.  S.  0. 
rieCbarleroi  el  a  0  I.  S.  K.  du 
lions,  sur  [a    rive  droite  de  Ij 


liaute  est  assise  sur  un  rocber 
élevé  qui  domine  les  environs. 
Arnould.  roi  de  LolliurlnKie,  avait 
donné  Tiiuin  ,  avec  l'abbaye  de 
Lolbes.  k  l'évèque  Fraticon,  en 
esa.  Nulger.  7'SNCceiseur  de  ce 
prélut,  en  lit  une  Torleressei  m  per- 
lante, en  9Ti.  Elle  a  snulenu  plu- 
sieurs sièi<cs.  —Voir  r  Cation,  Vn 
groi  de  Thibaut  de  Bar,  ivéque  de 
Liéyt,  frappé  a  Tliuin  (Revue  de 
la  numi.smaliijue  belge,  t.  v,  i' 
série].  — Vos,  Les  principaux  épi- 
tùdes  de  l'hialotra  de  la  ville  île 
Thuin.  — Annales  du  Cercle  ar- 
chéologinuB  de  Mons  ,  l.  iv,  pp. 
147-lH^. 


Thuin    (eiiapilro  do    Sainl-Tliéo- 
dard,  a).  5,  13,  US,  Stà.  183,  193, 
3UU,  StiU,  63t,  643,  UOH. 
Ce  chapitre  était    três-anoien. 

Il  complall  douze  chanoines,  donl 

un  doyen,  el  avait  un  prévùt,  qui 

6lait  Irétoncier  de  Liège. 

Il  est  k  noter  qu'une   erreur 

Ivpograpbiquo  s'est  glissée  d 


8,'S: 


lalyse  de    l't 
l44iDUidsde  froment,  au  ne 
44,  qu'il  Faut  lire, 
r/xiinlcliâtcaude).  30. 
Thuin  (doyen  de).  lOS,  133. 
Thuin  (lïérard,  avoua  doi.  3,  4, 


ti. 


.  to^ 


IJ4, 


IBT, 


IHIj.  191),  197,  ils. 

r/iui'MGIIIes  de).  328. 
7-/iuin|Gltlosde],  nisde  Jean.    12, 
t3,  40,41,  luj,  IJtt,  110,  isi. 
rAum  [Godetroid  de)  11,101. 
rAu>n(bùpiUlde).iilï. 
rAuin(Iean,  avoué  de}.    11.  I:i, 
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13,  14,  88,  89,  144,   164,  160, 
283,  3i6,  63S. 

Thuin  (Jean,  chftvalier,  avoué  de), 
seiiçneur  de  Uoianwés.  62i , 
6i3,  6i>4. 

Thuin  (le  mayeur  et  les  échevins 
de).  153,  190,  222. 

Thuin  (Rogior,  avoué  de).  12. 

Thuin.  sceau  du  doyen  de  celle 
ville.  153. 

Thulin  (Gossuin  de).  Annexes  JIL 
VUI. 

Thulin  esl  une  commune  de  la 
province  de  Hainaut,  du  canlon 
et  à  1  I.  0.  de  Boussu,  de  l'arron- 
dissement et  à  3  Vi  1. 0.  de  Mons. 
—Voir:  GisLRBBRT,  pp.  1 18-1 19.-— 
De  Bovb,  Recherches  hist.  sur  le 
canton  de  lioussu,  p.  141. 

Tieulerie  (rue  dite),  à  Malines. 
443. 

TilUères.  580,  594,  600,  601,  602, 
60i,  605,  600,  607,  608,  6i6, 
627,658,629. 

Tillier,  commune  rurale  de  la 
province  de  Namur,  à  2  «/,  I.  N. 
N.  Ë.  de  Namur.  La  collalion  de 
la  cure  appartenait  aux  abbesses 
de  Saizinne  et  de  Marche-tes- 
Dames  allernalivemcnt.  —  Gal- 
LiOT,  Hist.  de  la  proo.  de  Namur ^ 
t.  m,  pp.  136  et  384. 

Tirlemont.  428. 

Ville  de  la  province  de  Brabanl, 
chef-lieu  de  canton,  à  3  Va  i*  S. 
E.de  Louvain,etu  8  V'^  I.  E.  do 
Bruxelles. —Voir:  Bets,  Histoire 
de  la  ville  de  Tirlemont,  2  l. ,  in-1 2. 

Tombe  dite  de  Nodenbais.  397. 

Ce  lumulus  existait  à  la  limite 
de  Nodebais,  à  peu  de  distance  de 
la  ferme  de  Beausart,  à  Bossut^ 
sur-Dyle  (voir  ce  mot;.  —  Géogra- 


phie et  histoire  des  commuties 
belges,  canton  de  Wavre,  p.  ÎIO. 

Tour  (Adam  de  la).  AifdiXB  III. 

Tournai.  —  Voir  :  Everard  Ra- 
dulphe,  châtelain  deTouroai. 

Tournai,  ancienne  ville  surTEs- 
caut,  jadis  capitale  du  Tournésis, 
aujourd'hui  chef- lieu  d'un  arroa- 
dissement  de  la  province  de  Hti- 
naut.  —  Le  dessin  du  grand  sceau 
de  cette  ville  a  été  publié  dans  le 
t.  I  des  Annales  du  Cercle  archéo^ 
logique  de  Mons,  avec  une  notice 
fort  intéressante  de  M.  Ch.  Piot, 
aérant  pour  titre  :  Le  beffroi  de 
Tournai  d'après  un  ancien  sceau 
de  cette  ville.  —  Voir  particuliè- 
rement sur  Tournai  :  Bozitâi  » 
Tournai  ancien  et  molerne,  beau 
volume  in-8<>,  orné  do  cenl  plan- 
ches. 

Tournay  [J.  de],  clerc  et  oflicial  de 
l'évéque  de  Cambrai.  616,  617. 

Trasignies    (  Eustacbe    Kanivés  , 
sire  de).  277. 

Trazegnies  est  une  commune 
delà  province  actuelle  de  Hainaut, 
du  canton  et  à  1  V,  1.  N.  de  Fou- 
taine-l'Evèque.  Son  château  fut 
très-célèbre  par  les  tournois  qui 
s'y  donnèrent.  On  connaît  la  fable 
grossière  que  Vinch4Nt  a  répétée 
dans  ses  Annales  du  Hainaut,  t.  ii. 
p.  364,  éd.  des  Bibliophiles ,  du 
la  manière  suivante  :  a  L'on  lient 
»  qu'en  la  ville  de  Bruxelles ,  la 
»  femme  d'un  seigneur  de  Trazc- 
»  gnies  enfanta  d'une  ventrée 
»  treize  enfants  masies,  et  qu'à 
»  cause  de  ces  treize  nés  le  nom 
»  de  Trdzine  ou  Trazegnies  a  pris 

•  son  commencement.  La  mé- 
M  moire  de  ces  treize  nés  se  des- 
»  couvre  encore  de  présent    sur 

•  quelque  voiericre  de  Tégliso 
»  Sainlu-Goule  en  Bruxelles.  »  — 
Voir:  J.  de  SAinx-GENOis,  Monu 


^^^^F                     ~  ''"^  ~                           ^^^^^^^^^^^1 

mt^M  ancimt,  t.  t,  p.  01.  —  De 

^^^^^^^^^^B 

pp.  780-7BI. 

Val-de-Kolre-Dame   (aLbayc  du).                                  ^^^| 

-^^ratignieê   |OsIot)  de).   080.   Aîi^ 

^^1 

«««sVlllw..  X. 

Ce  monasicre  de  Femmes,  de                              ^^^| 

•XrU   (Heoier  Je),   kvnxt»   VU, 

l'ordre  de  Cileuui,  éiarl  situa  dans                                  ^^H 
l'aDcien  pays  de  Liéite,  à  *U  de                              ^^H 

lieue  de  Uuy.                                                             ^^^1 

'^rritPtJm.  331. 

Val-Dieu  (abbay?  du).  SM,  »8S,                                  ^^H 

sas,  5»S,  OUU,  OUI,  002,  6U3.                                        ^^H 

«3oHainaul.ducan(uiieU  1   J.  S. 

L'abbaye  de  Val-Dieu,  de  l'ordre                                  ^H 

«ae  Rceuti,  sur  la  Haioe. 

de  Cileaux.  se  Irouvail  à  une  lieue                              ^^H 

■^y-fpiirei  (GodefroLd  de),  clievalier 

BU  Ji.  de  Hervé.                                                    ^^H 
yal-Duc  (abbaye  de).   38â,   604,                                  ^^H 

^poiKwt.  —  Voir  ;  rroncoil. 

e07,  008,  610,  7SS,  7S0,  7S7.                                       ^^H 
Ce   monasière  de  femmes,  de                              ^^M 

rxroncoil  (le  bois  de).  207 ,  283, 

l'ordre  de  Cileaux  ,  se  Irouvail                             ^^H 

SM. 

dans  leBrabatX  â  3  t.  au  S.  de                             ^^H 

Tromcoulacsl  une  dépendanco 
«3e  Cfn-moni  (voir  ce  mol). 

Louvain.  Elle  fui  fondée,  en  I33ii,                             ^^H 
par  Henri  IV,  duc  du  Brabunl.                                   ^^^H 

lutUiênt  (GodefroidJ.  Asimii  VU. 

VaUnclennft.  AnntxES  XII,  XIV,                              ^^H 

XVI,  xviii,  xxxvui.                                 ^^M 

■7^1)1  (Godefroid  de].  AmixïX. 

Anoieime  capilale  du  comté  do                             ^^^H 

TuWn  (floMuiu  de).  —  Voir;  Thu- 

ce  nom .  qui  fui  rêuDl  au  Hainaul.                             ^^^H 
Aujaurd'liui,  cette  ville  est  dier-                             ^^H 

licud'unarrondisseinenldudÉpar-                          ^^^H 

Tuniae».  390. 

tementdu  Nord  (France).— Voir  :                                  ^^M 

Peul-ËIre  Tourinnes-la-L'rosse , 
«.  du  cinioD  cl  à  3  1.  N.  0.  de  Jo- 

D'OcLTHtN*]!.  Uiaioire  de  la  ville                               ^^H 
el  comli  de  ValeiKieanei.  In-lolio.                                ^^1 

doigno. 

Valintii  (Bauduin),  camérler  de                               ^^H 

rvntM     {TUîcrri    de).    A.ikk» 

xxxul. 

HuguBS,  évèque  de  Lièse.  StO.                                ^^M 
Fal  (moulin  del).  413.                                                  ^H 

r. 

—  \oir  :  Saliiime  [abbaye  de).                               ^^M 

Val'Sainl-Lambert  (nbbayodu).                                  ^^H 
Abbaye  de  l'ordre  de  Citeauv,                               ^^^| 

CJn'c.  abM  de  Villers.    187.   An- 

Nkttl>^>. 

dans  le  pays  de  Liéec  i  1  1.  >/i  S.                                   ^^M 

iritwW.  ^3I.733- 

U.  de  celle  ville,  sur  la  rive  droite                               ^^^1 

I7((«f«(Eppinusd■|.73l,733. 
ITMmit,  clerc.  Annuxi  MU. 

do  la  Ucusc.                                                               ^H 

Vildnnl.                                                                            ^^H 

l/ngMfrl  (Renier  d'),  chevalier. 

Verdun,  ville  de  France, surla                              ^^M 
McusD.iludepariementdcceDom,                                  ^^^H 

fiOS. 

aulrcfols  ville  libre  cl  impériale,                              ^^H 

Ort«tttCodcrroldd').77l. 

et  place  importante.                                                  ^^^M 

LXVI    — 


VelereUte.  217. 

II  s*agi(  ici  de  Vellercille-lcz- 
Rrayeux,  eommune  rurale  de  la 
province  de  H«iinaut,  du  canton 
et  à  U.  S.  de  Binclie.  On  remarque 
sur  son  lerritoirc  les  bâtiments 
de  Tancienne  abbaye  de  Bonne- 
Espérance  (voir  ce  mol). 

Vergniee.  132. 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Hainaut,  du  canton  et  à  1  '/^  1. 
S.  S.  E.  de  Beaumonl. 

Verine  (alleu  de).  473. 

Voir  :  GRAnoGAGNAGi,  Vocabu- 
laire des  anciens  noms  de  lieux 
de  la  Belgique  orientale^  p.  238. 

Vigne  (Pierre  de  la),  châtelain  de 
Namur.  587. 

Kt7«'(courde).  520. 

Il  s'agit  ici  de  Villers  proche 
Vorues. 

VUer  le  Builhet.  565. 

Villers-le-Bouillet,  commune 
rurale  de  la  province  de  Liège,  de 
Tarrondissement  et  à  1  I.  Vt  ^* 
de  Huy. 

Ville.  306. 

Ville-Pommerœul,  commune  de 
la  province  de  Hainaut  du  canton 
et  à  I  1.  «/s  S.  S.  E.  de  Quevau- 
camps  '  bornée  au  N.  par  les  vil- 
lages ae  Slambruges  et  de  Hau- 
trages. 

Ville  (Gossuin  de).  306  ,  308 , 
309,  773. 

Villers  (abbaye  de).  690. 

Cette  abbaye  fort  importante, 
à  la  quelle  saint  ileriiard  donna 
sa  règle  en  1147,  se  trouvait  à 
Villers ,  dépendance  de  Thilly, 
qui  est  un  village  de  la  province 
actuelle  de  tirabant,  du  canton 
et  à  2  1.  S.  E.  de  Genappc ,  et  à  7 
I.  S.  S.  E.  de  Bruxelles.  Ses 
ruines  qui  se  trouvent  au  milieu 


d*une  vallée  entourée  de  bois, sont 
admirables.  —  Voir  :  Géographie 
et  histoire  des  communes  belges^ 
canton  de  Genapfie,  pp.  83-90.  ~ 
C.  RoDKNBACH,  ra6&ayed«  VUlers 
en  Brahant.  Bruxelles,  1850.  In-8«. 

Villers-le-Bou\lUt.^No\t  :  VUer- 
le-Builhet, 

Vilvorde.  —  Voir:   Fil/orl  {Ar- 
nould  de). 

Kt5(ruede),  à  Namur.  589,  590, 
597. 

Vis  avait   la  sigaificalioo    de 

visage. 

FiscouW.  99,  100,  171,  184,650, 
651. 

Dépendance  de  Clermoni  (voir 

ce  mot). 

Voda.  754. 

Vodencial.  585,  586  ,  599 ,  600, 
602,  6U4,  607,  608,  610. 

Vot/on.  342,  584,  586,  600,  602, 

604,  6417,  608,  609,  610. 

Wodon,  village  de  la  province 
de  Namur,  uni  a  celui  de  Cortil. 
Cortil-Wodon  est  à  2  I.  «/i  N.  de 
Namur  Cette  commune  est  bor- 
née au  N.  parHanrez,  4  TE.  par 
Novillc-les-Bois  ,  au  S.  par  Til- 
lier  et  à  TU.  par  Leuze. 

roruM.  519,  520. 

Sans  doute  Voroux,  dépendence 
dM//eur  (voir  ce  mot). 

Vosore,  754. 

W. 


ir.,  abbé  du  Val-Saint-Umbert 
505. 

Walcowt,  666. 

Ancienne  ville,  cheMleu  d'an 
canton  de  la  province  de  Namur, 
à  9  V«  I.  S.  0.  de  Namar.— Voir  : 


Valteurl.  —  Voir;  Walcourt. 
%Valene  {Kbnham  el  Gérard  de). 

70. 
Jt'aUnaiGuiûonii:).  ITi. 
Vammi.  100.  IIS.  413. 

Commune  rurale  rlc  la  province 
«lBLÎ«Ee,ducBDtaDelkl  I.  S.  S. 
«.  de  Lanilen. 
Wandru.  51  *. 

Commune  rurale  de  la  prnvince 
•le  LiéBe,  h  1  ',i  I.  M.  E.  de  Liège. 
tViirM  (Baiiduin  de),  clievalier. 
5St.  .98S,  39».  000.  001 ,  OOÎ, 
B03.6D5.  000.  007.  GOa,  010. 
Wans.  600. 

Ils'aiçilsarisdoulede  Warêi-la- 
ChaussoG.ouFraiic-WarHl.  village 
iil.  Pf.  doNamur,  dont  la  cure 
éUit  b  la  collallon  de  l'abbé  <Io 
Gembloux  el  de  l'abbesse  de  Sal- 
linne,  —  Gillkit  ,  Hiit.  de  la 
prmi.  de  Hamur,  I.  m,  p.  137. 
Warfeiéet  (Walicrs  de), chevalier. 


US. 


n'aman  (  Jean  de  )  ,  chevalier. 

UtS- 
Warnans  [Haudain  de),VDir!i4tre 

{BauduîD  de  1). 
Waman»  [Gcrlrudo  de).  376.  379, 
Wormrn*,  baurgeois  de  Namur. 

602,  O03, 


U'oiroMi  [Werrious  de).  SH3. 
H'0Mi!7>.  S3.  U2. 

WasMiines  csl  un  vrllaue  de  la 
province dr  LiëKc,  do  rgrrondia- 
wmeDt  et  à  ï '/i  1.  N.O.  doHiiy, 


ducanlna  el  à  3  Vi  I'   ».  d'A- 
vcnnes.  Il  esl  arrasË  par  la  Hc- 
liai^ne. 
H'ospes.  72. 
Weapes ,  dépendance  de  Leernet 


Watiet 


lOl). 


t  Crassinii.  330. 
Wauroaà  [Werri  de).  5i9. 
Wautier.  abbé  de  Lobbes.  37, 
Wttutier,  abbé  de  Sainl-Feuillien. 

303. 
fVauli^r.  curédeDonstiennes.  U6. 
IVauIier,  curé  do  FonUîues.  103, 

!09,  613. 
Wauiier  de  Roeue.  3J3. 
Waulierde  Trudiitei».  40i. 
Waufftr,  doyen  de  CliiÈvres.  7IS. 
Wauiier,  doyen  de  Ftorenncs.  111. 
Wautier ,   doyen    do  Haubeugc. 

083. 
IVnu/ier,  dnysn  el  arcbidiacre   do 

lacalhédratedo  Liège.  SOi. 
Wauiier  et  Nicolas,  (Ils  de  Nicolas 

doPiriers  el  de  Ualbilde,  non 

épouse.  101,  IDi,  ioS. 
Wauiier  (frère),  maiire  de  la  che- 

valerje  du  Temple  en  Brabant 

et  en  Uesbaic.  SIS. 
Wautier  le  Gaulois.  100. 
Wautitr .   recleur  de  l'église  do 

Grau.  630. 
l^■awe.  377,381,431.438. 

Pelito  ville  de  la  province  de 
Braù-int,  chcf-Iicu  de  canton,  sur 
la  Dyte,  ii3  'J^  I  N.E.  de  Nivelles 
el  &3  I  S.  E.  de  llruxelles.  — 
Voir  :  Giosrapiha  el  kttloire  ilc» 
eoHimu'iMbefi7i(«,caiiloodoWavrc, 
pp.  I'3S. 

K'af™[Bauduinde).  377. 
H'nciT  [Henri  de).  7*1. 
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fVawe  (Segerus,  seigneur  do). 
38t. 

TVaxe/tn^abbé  de  SaiDt-Laurent. 
Anrbxb  I. 

W.^  doyen  de  Haubougc.  G87. 

Weisemal  (Ernould  de),  chevalier, 
sire  de  Tbier.  150. 

Werden  (Philippe  de),  chevalier. 
474. 

Weri,  abbé  de  Lobbes.  122,    199. 

Werisde  Dimenchial  et  Maroie, 
sa  femme,  278,  290,  291. 

Werricus  ou  Widricus ,  dis  de 
Warnerus,  bourgeois  de  Namur. 
002,  003. 

Werri,  fils  de  Warnerus,  de  Na- 
mur.  594. 

JFeèer.  —  Voir  :  fFiserin. 

JFihert,  investi  de  Haine  et  doyen 
de  la  cbrôtienté  de  Binche.  350, 
7i7. 

rVidricus  de  AJielz,  599. 

rnege  (Guillaume,  seigneur  do). 
149. 

JFillaume,  abbé  de  Saint-Denis- 
cn-Broqueroie.  303. 


JFUlaume,  bailli  de  Ualoaut.  — 
Voir  :  Guillaume  de  S>-8attlt>e. 

Willemailhe  (Colars),  écbevin  de 
Namur.  587. 

Willervel  (  Baudnin  de),  cheva- 
lier. 585. 

IFinesele  {Godetroid  de).  376,  379. 

IFiserin.  438, 749. 

Helckweser,  village  de  la  pro- 
vince du  Brabant.  du  canton  et  à 
'/^del  Oj  Léau,  et  à  S  I.  E.  de 
Louvain.  ^  GBAitooAGif agi  ,  ou- 
vrage cité,  p.  199. 

Wodencial.  —  Voir  :  Vodeneial. 

/Foflfon.  —  Voir  :  Vodon. 

Wolve  (lehan  de),  receveur  des 
rentes  du  Brabant.  435. 

Il  existe  à  Mons  uqe  famille  De 
Wolff,  dont  les  armes  sont  d*or  à 
trois  loups  ravissants  de  sable. 

Y. 


Ysaac,  doyen  de  Maubeuge.  605. 
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A  la  page  30,  note  2,  ligne  2 ,  au  lieu  de  :  eussent  à  évacuer,  lisez  :  aient 
à  évacuer, 
»       34,  la  rubrique  du  N«  50  doit  être  rectifiée  comme  suit  :  De  ele- 
mosina  Johannis,  leodiensis  episcopi. 
58,  dernière  ligne,  au  lieu  de  :  non  plus  qu'un  pasteur,  lisez  : 

si  ce  n'est  un  pasteur  capable, 
103,  note  3,  ligne  5,  lisez  :  trois  boniers. 
155,  note  3,  ligne  4,  au  lieu  de  ;  d'elle,  lisez  :  de  lui, 

158,  analyse  du  N«  510,  ligne  6«  lisez  :  qui  lui  provenait. 

159,  analyse  du  N<>  514.  —  V.  à  la  table  onomastique  :  Geneffe. 
IGO,  analyse  du  N«  515,  ligne  10,  au  lieu  de  :  l'investiture  à  celle 

abbaye,  lisez  :  t investiture  à  ces  abbayes. 
»        167,  analyse  du  N«  549,  ligne  I,  au  lieu  de  :  de  cette  abbaye , 

lisez  :  procureur  de  cette  abbaye. 
»       169,  N*553.  A  la  suite  de  la  rubrique,  ajoutez  le  chiffre  de 
renvoi  I. 
A  la  pagel  de  la  table  onomastique,  2*  colonne,  4*  ligne,  au  Heu  de: 

GlSLKBEBTT,  Hsez  :  GlSLBBimT. 
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1"  col. ,  !'•  ligne  :  Bevemello,  etc. 
—  Voyez  :  Hansinelle. 

2*  col.,  32«  ligne,  au  mot  :  Blokeri. 
761 ,  ajoutez  :  La  Bloquerie  est 
un  hameau  ûVttignies  (voir  ce 
mot). 

2«  col..  Cambrai,  etc.  —Voyez 
Sainte -Marie  (chapitre  de],  à 
Cambrai. 

2*  col.,  4«  ligne,  supprimez  ces 
mots  :  «  Voir  ci-après.  » 

2«  col., /rtiy( chapitre  de).  —  V. 
Sainte^Uarie  (chapitre  de),  à  Huy. 

fAcol.,  Namur  (chapitre  de  Sainte- 
Marie,  à).  —  V.  Sainte 'Marie 
(église  de),  à  Namur. 

2«  col. ,  Nivelles  (église  de).— Voyez: 
Sainte-Gertrude  (église  de),  à  Ni- 
velles. 


Description  analytique 


DE 


CARTULAIRES  ET  DE  CHARTRIERS. 


•  Les  dwrtrîen  de»  mouaslére» .  ceux 
(!«•  égliMS  oalbédralM  el  collégiale*,  ont 
fourni  de  nombreux  nutériani  «nx  col- 
lections |Miblléetp«r  Mirvus,  Koppens, 
domUartène  et  quelques  autres  :  cepen- 
dant il  ne  faut  pa»  croire  que  cette  «oun-i* 
ubondante  aitété  épuisée  par  eux. 

GachaRU.  Prélace  de  la  CoiUe- 
lion  de  document»  inédit»  roHcernant 
Phtatoire  de  la  Belgique. 


DESCRIPTION  ANALYTIQUE 

CAIiTULAIRESETDECHARTRIERS 

ACCOMPAGNÉE    DU    TEXTE    UE    tH)nlîMË^TS 

utiles  à  l'Histoire  du  Hainaut 

LÉoraii,  DEVILLEBS, 
TOME  DEUXIËSIt:. 
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NOTICE 


SUR 


UN  CARTUUIRE  DE  GUILLAUME  I". 

COMTE    OE    HAINAUT,    DE    HOLLANDE,    DE    ZÉLANDE 
ET  SEIGNEUR  DE  FRISE. 


Extrait  Ju  t.  Vil ,  ^'««'Mrie,  5'"''  bull.,  du  Cùtnplê  Bendu 
des  teances  de  la  Commisiion  royale  d'hUlotre. 


Urtuolle!^ ,  inipr.  do  M.  Hat  ex. 


NOTICE 


SUR 


UN  GARTULAIRE  DE  GUILLAUME  I", 


COITB    OB   lAINADT,    01    lOLLANOE,    DE    ZÉLAHDE 
BT   SEICffBVB   OB   FRISE. 


Le  dépôtdes  Archives  générales  du  royaume^à  Bruxelles, 
possède  aujourd'hui  le  cartulaire  de  Guillaume  I",  comte 
de  Hainaut,  de  Hollande,  etc.,  dont  feu  M.  Emile  Cachet 
SI  donné  Fanalyse  dans  les  Bulletins  de  la  Commission 
royale  d'histoire,  2*  série,  t.  IV,  pp.  9-H8  (1).  En  faisant 
remarquer  que  ce  précieux  document  semble  avoir  été 
formé  au  commencement  du  règne  du  comte  Guillaume  et 
n*embrasse  que  les  premières  années  de  ce  règne,  M.  Ca- 
chet dit,  avec  raison,  que  Ton  peut  inférer  de  là  qu'indé- 
pendamment des  grands  cartulaires  du  Hainaut  qui  repo- 
sent aux  archives  départementales  de  Lille,  il  y  avait  aussi , 
dans  la  trésorerie  des  chartes  de  nos  comtes,  une  série  de 
cartulaires  spéciaux ,  contenant  des  actes  que  Ton  ne  rencon- 
tre pas  dans  les  recueils  prémentionnés.  Le  dépouillement 
des  dépôts  de  titres  du  pays  et  de  l'étranger,  au  point  de 


(1)  Ce  caiiulaire  a  èlé  aclielé  à  la  vente  de  la  bibliothèque  de  M  Jeaii- 
BsiplJ!»(e-Théodore  De  Joiighe,  à  Bruxelles,  en  1860,  par  M.  Gaehard  , 
archiviste  général  du  royaume.  —  Voir  la  \otice  sur  J.-B.-Th.  De  Jonghc, 
publiée  par  la  Société  des  Bibliophiles  belges ,  séant  à  Mons,  p  2i. 
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V4U-  iif  riii>luii«  U«  imlit    |»io\IUC<.  -  esl  **ÎB0 

••tlirt.  i!  «  \ibi«  .1  Muii>  *•:  a  I^  Ha*i  tk^s  cari 

j:tii ■^  a  u.'lui  d«  lif  U\vh«'>  .  «'t  qui  durent  piW€iï^* 
Mil  I -fil  (ir>  ruiiiW^  ùi    llaluaul     i   . 

Ia' luaiiuMt II ùr**  * i!  jj.it  Vi  Cirfcii^i  comprend ffii 
«Ir.»»  ;iiiii«i'>  liy»i  ••jrtMjiii  un  iiuilidUiiK'  succéda»* 
d  ir»!:^.  ••!  .'j  iui»-«i«uft>  d  !";f\<.-ueQreni  du  caoKr* 
«  f  i(«*>  (Kiiif  uirUKMrt'    AtiiM  qu<  !♦-  |ieusaM  M.  4w 

4iiii(<  «i<  L»  ii.Mfi  «Il  l«ii:'l;iuiii»  .  Inri'ii:  t-nri^strés» 
>4'.**u'\  M«i.ii!.  ii»«».ii>  \'t  liniîii^'KX  Qiit  *t*  prfliM 
jiiUr  «jiiii'rfJM  Si  fi'Hi\i-  ;i  pff'v/iî".  aux  archiva 

■  ...-..- ...      ,... .        •  - 

iiiAtU  (1(  Itf.^f  c(  U  ii^iiii-  qui  fut  siçiH  a  Mons.  k* 
IIV»7 .  ciiiM  )c  «lii*  'le  l*,îA*i,u\  «-t  U'  funitr  dr  Bai 

M    ^liJll(^  llu\Miii  .  aM9v:i\  a  i{nj\cIk'^.d*»voir  pU 

Ij  loiiiiiiiiiiic  jiititi  fl(  (<  (IrrtiHT  r;irlul;sTrr.  çtàcv  à 

Milluiac   il«    M     l(    i      l*:ikliii\7i  II    Mali   •J'^-Tï    fcrink 
*i>li   du  iii\.iuiii<   lie  >  l*;i\s-|»;is. 

M.ilf:ii    I*    I"  »i  «Il    h  in|i>  «lu'il  li*»!iv  ;<  •  *r  {K*rnîlS  I 

>.iiiii    inHi>  .i«(it)>  (.ut  tiii  ('\:iiii(-ii  Miffi>Hirft  di]  nis 

il  iii>ii>  «Il   .MiHi>  lin    II   iiirillcitr  jiiiiti  [■•>s>iS'<.'.  i 

I   l.lli.liiMI>    !».!>    ifl      1    ll^tHK   I 

Il  «  .iiitil.iiii  (liiiii   il  >.ivi(.  rv(  un  crrm  1  in-fi» 

«iin^iil   (  Il  |i.iM  II!  iiliM    rt   ('(ini|r'rn:iMl   I .%  fi'l2i'!li'I>  < 

..Il  "lO  |»••^'^     H\.itii  iti;iiiiiM*    M    lif:nr>.  d'isne  « 

*..  M.',     i  in.|ii;inli     iiii.>   \    Minl  rnh:M'i'in<'r!l  «•«»f«K'5 
.I..U.JI.II.     .1    HiH.'*     m.lu|in>  .1  i!îH-    inîlîlJi'n'  îlNSt'7  '/«' 


\  .»i.   »   i».i.'    Ml  .    ».        ,       .- .      1      iiiv'.i.-  «'I.  Hn  't^tif 


il 


(8) 

^Cd  léle  du  premier  feuillet,  on  lit  :  c  En  Tan  do  graMM) 

'  ^Hûl  iij'  et  xvj ,  el  mois  d*octeml)re,  comenclii-on  à  ro^iH- 

^>|rer  les  lettres  qui  cbi-après  sont  contenues,  zaicllé<!S  de 

le  main  Monsign'  Gille  de  Roisin ,  signeur  de  le  Fosm!,  t 

Wci,  dans  Tordre  chronologique,  l'analyse  des  actifs  et 

des  principaux  d*entre  eux. 

1M6.  Le  jour  Saint-Martin  m  Y  ver. 

comte  ieao  d^Avesneu  donne  en  fief  rt  en  XiMuitm^v^  k 
,  seigneur  d'Arcle,  et  à  ses  aines  boin»,  «uivarit  1rs  ii*  et 
de  HoUande ,  SO  livrées  de  terre  su  Uiunioi»,  «  preii- 
"^^CB  u^frooe  MIT  soo  vinage  de  Maubeuge,  eliaque  uunéÂt^  k 
MBitivité  de  saint  Jean -Baptiste. 

-  "1  TIXTE. 

^  Bm^  J»ikajw  d'Aie»fief,  oieos  de  Ha^onaM,  f»fM#f»  «»*/#fr 
'kmt»  kf  {M«*  «««cl«  dooné  â  noMe  b^miiDe  lf^#fMf ligueur  Je 
\T  ékt^.  â  Isî  et  4  4e«  ainMié^  fi^#ir%.  MrîUtA^ 
«LMl  lt«rée<^  de  terre  au  U^tatim  |^r  a» ^  à  Utiîr 
^a  &«f  «t  eai  bMaaid^.  a»  a«  et  a4  eMHt«Mie%  de  IM 
•n  j»^  ««'Hw  »me»el  â  ^fnadrt  ktmt  imp  «im^  de  Uj^- 
«  k  fierté  de  le  5bti«îleit  Mtr#t  Pintfu-te^ 
j*  'jmBrinqr  4e  4e«  ieCtn»  ^ré%e»le«,  wâ^JlM.t  de  im 
4^  rrw«e  V*  a:*  UXX  et  «e«e.  le  /wr 

'fil  :i  i^lk 


€flir.>aniin  «nnr*  >an .  éir  ^  Licsuer ,  «e  lfcrHM«r  er  4^ 

te  f  rM» ,  m  «iiff  t^  ^iir>  4eiMfii  ^ 


TEXTK. 

Nous  Jchans,  |>ar  Je  grasce  de  Diu  dus  de  Lolhier,  de  Bni- 
bant  et  de  Lembourch ,  et  nous  Guillaumes,  par  cbéle  mtkm 
grasce  cuens  de  Haynnau,  de  Hollande,  de  Zeellaode,  etsiro 
de  Frise,  faisons  savoir  à  tous  ke  de  tous  débas,  de  tootoi 
calengcs,  questions  et  descors  ke  nous,  pour  ncNis,  nos  aidais 
et  nos  alloiiés,  aviens  u  poiiens  avoir  juskes  al  jour  de  fn,i 
uns  de  nous  contre  Fautre,  avons  fait  pais  et  faisons  et  soobb 
acordeit  et  acordons  ensainble  pour  nous,  nos  hoirs,  oos  aidiif 
et  nos  alloics,  en  le  fourme  et  en  le  manière  ki  s'eosieot  tH- 
apreis.  El ,  promirement,  del  article  de  le  trium e  (I  )  ki  fu  prise 
entre  le  n>y  dWlemaigne  et  ches  aloyês. d'une  part,etiiostre 
irès-chicrs  signeur  et  |>ère,  cui  Dieus  ab>oille^  Monsigncnr 
Jehan ,  adont  conte  de  Havnnau.  de  Hollande,  de  Zêellande,e( 
signeur  de  Frise,  d*autre  part,  de  lequèle  à  marder,  de pir 
m^tre  dit  père,  Ji  dus  de  Braibant  devant  dis  s'oblîga  eoficn 
le  rt>y  devant  dit ,  à  le  requeste  de  no  chier  |)èrr  q  de  cbe  dv 
ki  estoieut  de  par  lui,  dont  li  roys  prrnt  le  duc  d'aoauies  cb- 
fruintèrcs  ki  deurent  estre  faictes  enconlir  lui  et  ces  afloyés 
de  par  m>$tre  père  u  ses  gens,  durans  les  dites  Irumess  sicoae 
li  n\v  dist;  et  nous  li  cuens  de  Ha  in  ni  u .  etc.,  iKMons  ke  par  no 
dit  ^^H*n»^  ne  p;»r  ses  gens  n'a  esté  li  dite  tnime  enfraintcscloof 
lc>  IcttiM's  et  les  conditions  des  tnimes  devant  dites.  Nous  GuH- 
Uumi>^,  cuens  devant  dis,  (H>ur  nous  et  nous  hoirs,  avons 
priMuis  et  pn»metton>,  par  M^lcmpnol  >tipubtii«n.  au  dit  dnc, 
jHnir  Un  et  |H>ur  chcs  hoirs,  ke  se  il  avenant  ke  li  rois  d'Ak- 
UMknc,  si  alU\\ct  et  >i  aitiant  vi>sis>etil  le  duc  approehicrii 
oppnps><*r,  en  qm-^l  nianiènr  kc  <hr  fust,  d'acune  cosekefi 
iriume  fu>t  cnsirjiinîc,  ni-»u>  en  dcli^ernens  et  devons  en  déli- 
vrer W  diK  ikv  jint  di:,  M  *xaiit  le  le<  MtiY^  de<  ti-ièmes  i4mT 


.  :\  *Y 


{■  ) 

mu  faites  paroleal.  El  uoiisJobau»,  dus  devant  dis,  le  devon* 
Elire  savoir  al  dit  conte  suuflisHnment  par  chcriain  mcssatgc 
it  par  nos  Ii'tlri's.  Et  nous  li  dis  cutns  devons  et  promettons, 
com  dit  est,  aler  u  envoyer  en  le  court  le  tx)y  d'AIcmaignc 
laIlenrs,IA  ù  mestierssera,  à  le  requesie  leduc,qiiDnltl  nous 
1  requerra  par  lui  u  par  sein  mesaige  u  par  ses  lettres,  cnsi 
e<lit  est,  sans  malengien,  et  dcITendre  le  duc  et  warderdc 
iisl  et  de  damaige  ke  li  dus  aroit  ou  Tcruit  en  l'occoison  de  le 
Migancc  kc  il  a  faite  cnvicrs  le  roy  et  chcs  alloycs  sour  les 
[luwes  devant  dites  juskes  il  raison,  et  ehc  fait  sou flisan ment, 
s  li  devant  dis  dus  semissons  (1)  ke  li  euens  dis  en  doit 
V  et  suit  délivn's  enviers  nous.  En  après  nous  Guitlauincs, 
nens  devant  dis,  pour  nous  cl  nos  hoirs  avons  promis  cl  pro- 
tons a[  dit  duc,  k  se  prière  et  à  le  prière  de  haus  huninies 
Et  nobles  Honsigncur  GaucLier  de  Castillon,  eonneslabic  de 
Pnoelie  et  conte  de  Porchiicns,  Slonsigncur  Jehan  de  t'Ian- 
M,  conte  de  Naraeur,  el  Monsegncur  Guy,  seu  frère,  tous 
kl  aidans  et  alliés  as  dis  duc,  lonle  de  Nameur,  et  Monsei- 
irGuy,  et  leur  huirs,  soient  de  Hollande,  de  Zécllande  ou 
iUleurs,  mppellcr  en  tor  pays  et  in  leur  licus  remettre  cl 
r  r(  lor  hiret^iges  en  tel  estai  k'il  i  estuienl  nu  jour  k'il 
Mptrluicnt  de  leur  pays  et  de  leur  lieus  dcdeiis  le  jour  de  le 
Suivlle  saint  Jehan-Baptisie  prochainement  venant,  et  il  et 
irconr  tantosl  lendemain  doudit  jour  de  le  Nativité  «ainl 
jkfocot  el  doivent  revenir  au  leur  et  gurir  (2)  paisiulle- 
b  Imr  possessions ,  mis  hoirs  les  levé<«  des  terres  juskes 
li  jour  et  les  damages  ki  avenut  sont  pour  lor  inaisoas 
1 1l  arses ,  n  pour  hirelaigcs  empiércs  pnr  ddCaute  de 
ir,  sauf  te  droit  de  nous  lunlet  de  Haynau  devant  dît, 
ir  le  ronMtine  (^)  de«  pays ,  aucuns  drois  estait  aqui»  m 


wmh 


(8  I 
nous  ca  dis  hii'cUiiges,  |Miur  iiulri'  gas(lf] 
guerres  ou  di:  leur  mt'ITHiB  u\riiuâ  eu  l'iicquison  des  gi 
ou  jiour  iFi^quels  les  guères  soiii  avenue,  noua  leur  jib 
nous  pur  ctisï  kc  li  dit  aidaul  alloicl  doivent  umvnder  i 
Guillaume,  conte  devant  dit,  c)ic  ke  inefTail  nou»  ont.  i 
dus  nobles  hommes  Gérard,  ^egiieur  de  Vocrne, et  Nlcnl 
Ifueur  de  PuKe,  et  Tuire  de  che  tel  seuriet  ramme  dl 
diront,  et  doivent  revenir  H  dit  aidant  et  nlluycr  en  liom 
du  nous  Guilluume,  eonie  devant  dit,  enxi  k'il  i  esloîui 
\nnl,  et  nuuB  les  devons  l'eelievuir  ^  liuinmes  ,eDsi  ke  il  m' 
l'stei  en  le  tonoigc  (?)  de  nou^  dettintriers  à  leur  tans.  £: 
i-uens  de  llaynnuu,  de  Hnllande,  de  Zi^ellande,  devoni 
straindre  ciaus  ki  lci>  dis  hintiiiges  ont  tenus  de  payer  }i 
biles  ke  )i  dit  turctiiige  doivent  (lonr  le  tans  k'il  ont  l< 
liiretaigfs  tenus,  et  doivent  iidit  aidant  aussi  et  nllo; 
revenroiU  ullcur  rcJiunehicr  à  tnules  allicnnccs  ke  il  ont  ' 
il  cui  ke  clic  soit,  enooutru  le  eonle  de  llaj'nnnu,  de  Hd 
et  de  Z«'ellaude,  devant  dit,  nu  en  se  gi-evanee,  et  prou 
ke  jamais  ne  Tnlloieront  eneontre  lui  u  ses  hoirs.  El  parii 
ae«rt,  nous  duc  et  cuens  devant  dis  quilons  li  uns  de 
l'autre,  pourhii  el  pnurses  hoirs,  de  louies  demandes  lu 
avons  fait  u  faire  poiiens  li  uns  à  raulrc,dcquay  kei^c 
juskes  al  Jour  du  wi ,  et  volons  ke  tontes  lettres  et  instn 
ke  easeuns  de  nous  a  ou  poet  avoir  sour  l'autre,  Boteot  1 
sans  viertnti-.  El  i  renonelions  et  les  avons  eneonvcntill  r 
li  uns  de  nous  à  l'autre ,  se  il  apparoient  en  ne.un  tans  et 
eialment.  Nous  li  dus  avons  enconvcnt  de  rendre  audit 
les  lettres  kc  nous  avons  del  hommaige  de  ZuitholIaR< 
nous  demandions  al  dit  eonte,  alipièles  nons  renoneboni 
hommage  aussi ,  dés  maintenant.  Et  toutes  chcs  eoscs  d 
dites  et  ehnskune  de  elles  avons-nous,  dus  et  eucns  devai 
promises  et  promenons  en  hnine  loy.  luialment  à  tenir, 


(») 

er  et  aempllr  firmcnt  et  plaineuient,  et  à  chou  avoQ8-nous, 
blîgkt  et  obligons  nous,  nos  hoirs,  nos  successeurs,  et  le 
lùtre  ù  ke  il  soit.  Et  rcnonchons  espccialcment  et  généra  1- 
nent,  par  nos  fois  et  par  nos  sairemens,  à  toutes  les  cozes, 
)uel  non  ke  on  h^s  puist  mettre,  ke  Tun  de  nous  poirent valoir 
rtaidier  en  quelconques  manière  avenier  al  encontre,  eu  tout 
uen  partie,  et  grever  rautr(\  En  (iesmoingnage  et  en  seurlei 
desquéles  cozes,  nous  dus  et  cuens  devant  dit  avons  fait  mettre 
nous  seauls  k  ches  présentes  lettres ,  données  à  Mous  en  llay- 
nau,  le  dizime  jour  dou  mois  d'avril,  Tan  de  grasce  mil  trois 
cens  et  sicpt. 

1516.  Lt  venredi  après  le  Division  de  apostèles  (I). 

Le  comte  Guillaume,  pour  récompenser  les  services  que 

Jehans  de  Quorouble^  son  valet  de  chambre ,  lui  a  rendus,  ainsi 

qa*2i  ses  prédécesseurs,  lui  donne  viagërenient  «  tous  les  pourf- 

«  fis  et  haneurs  de  quatre  muis  de  terre,  »  qu'il  fera  cultiver 

pour  le  mieux. 

fol.  1 1 ,  n'*  35. 

1310.  Le  prochain  dietnence  après  le  jour  de  le  fieste  Sainte 
^ttny,  trois  jours  ou  mois  de  oclembre,  au  matin, 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zclandc,  et 
sire  de  Frise,  confirme  les  droits  et  possessions  de  Tabbaye 
de  Vieognc  et  met  ainsi  (in  aux  débats  suscités  U  ccllc-ci  par 
^«eorale  Jean  d^Avcsnes,  au  sujet  de  trois  corvées  qu'il  récla- 
mail  des  religieux.  Tune  à  leur  cour  de  Tilloy,  la  seconde,  à 
leur  Pour  de  Maisnil  et  la  troisième,  h  leur  cour  de  Curgies. 

fol.  1,  n"  l. 

1316.  Valenchines  y  le  delundi  apriès  le  Saint-  Hemi. 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande  et 
sirc  de  Frise,  en  récompense  des  services  de  Willaume,  son 


(I)  La  f«^|p  rie  la  Divi-iion  dos  apùlros  a  lieu  le  15  juillet. 


r: 


(10) 

pancticr,  et  de  Jean,  son  fils,  accorde  â  ce  4uâu:l*w  |^ 
pension  annuelle  de  vingt-cinq  livres  tournais,  pHr  a 
viagèrement ,  et  à  lui  payer  sur  les  retrais  do  nmtr  àt 
—  "i^  les  (iras  de  ses  escuiers,  «  tant  et  si  kwi^lwf»' 
il  ara  le  vie  ou  cors ,  >  et  chaque  fois  que  se  fen  h  Hnk  et 
ves  draps. 
Scelle  par  le  comte. 


v* 


1516.  Le  prochain  mardi  apriès  te  Saimi-Bemi ,  V  jmn 
ou  mois  d'octembre. 

Guillaume,  comte  de  Uainaut,  de  Hollande,  de  Zâao^.d 
sire  de  Frise,  confirme  les  lettres  scellées  par  Thiêii  doa  Osr 
teleer  et  par  plusieurs  autres  de  ses  hommes  de  fief,  an- 
quelles  les  présentes  sont  attachées,  et  il  promet,  eoouKsiR 
souverain  du  pays  de  llainaut,  que  Pierre  CreslîaBS  ctY» 
biaul,  sa  femme,  ses  boui^eois  de  Valenciennes«  oe  sefMtc^ 
rien  inquiétés  à  cause  de  la  uragure  par  eux  faite. 

Scellé  par  le  comte. 

fbL2f*,r3. 

1316.   Valenchiennes ,  le  juedi  après  le  Sainci-Bemj  ^ 
octemhre* 

Guillaume .  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande  ^ 
sire  de  Frise,  continue  et  augmente  la  donation  faite  par  ^ 
mère  en  faveur  de  Mahiu  le  Keut .  leur  valet. 

loLi.  ii*± 

131  G.  Le  venredi  prochain  après  le  jour  Saint-Remi  ^^ 

mois  de  octemhre. 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélandee^ 
sire  de  Frise,  en  pn*seni*e  de  ses  hommes  de  fief  y  désignés  «  eC 
suivant  les  usages  et  coutumes  du  Hainaut.  adhéritf  >a  <  chièrc 
1  et  amée  <uer  le  «'oiilC'i'ic  Margricïe  d'Artois.  •  du  fief  qu'elle 
teiiair  de  lui  à  Saint-Snire,  rouMstant  en  cinquiUite  ^ileléesde 
terrr.  on  qii.itrr   !n>nni»*r<  dt*  pn-,  en  rinq  muids  de  hié  à 


(  <*  ) 

reodre  chaque  année  sur  les  moulins  de  Saint-Géri  de  Ya- 

»€Îennes. 

fol.  4,n«  il 

1316.  Par  un  venredi,  viij  jours  ou  mois  d'octefubre, 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande,  et 

Ire  de  Frise,  h  la  prière  d'Eustasse,  seigneur  ciou  Roels,  et  de 

^astret(/oii  Roeul,  approuve  les  lettres  munies  de  leurs  sceaux, 

uinexëes  aux  présentes,  et  promet,  comme  sire  souverain  du 

pays  de  Hainaut,  d*en  faire  observer  la  teneur. 

Scellé  par  le  comte. 

fol.  2v»,  11-  5. 

loi  G.  Le  witimejour  du  mois  d'octembre. 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande,  et 

sre  de  Frise,  pour  récompenser  les  services  que  Mahiu  le 

Keus  a  rendus  à  ses  ancêtres  et  à  lui ,  accorde  à  ce  serviteur  les 

draps  tels  qu'il  les  donne  à  ses  écuyers,  et  quatre  cents  fcLSsiaus 

€t  quatre  cents  de  ramieur  par  an  à  prendre  en  ses  bois  de 

Ckierve  :  le  tout  viagèrement. 

Scelle  par  le  comte. 

fol.  3,  n»  6. 

1316.  Le  venredi  devant  le  jour  Saint-Clymenty  fut  «  donnée 

*  une  lettre  à  Neppe  le  Lombaert,  que,  pour  les  boines  nou- 
>  vêles  qu'il  aporta  à  Monseigneur,  de  le  royne  Climense  de 
»  France  et  de  Navarre,  de  che  k'elle  estoit  délivrée  d'un  bel 

*  fil  roy  de  France.  Mesires  li  a  donneit,  tout  le  cours  de  se  vie , 

*  les  dras  de  ses  escuiers,  toutes  les  fois  qu'il  en  fera  livrée, 

*  et  Ta  détenu t  mesires  de  son  osteil  à  ij  chevaus  se  vie.  » 

fol.  3,  n«  7. 

1316.  Le  sefnedi  après  le  fieste  dou  jour  Saint-Liber, 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande,  et 

sire  de  Frise,  pour  mettre  fin  à  toute  contestation  et  avoir  paix 

avec  la  viUe  de  Tournay,  loue  et  agrée  l'acquisition  faite,  «  de 

*  temps  passet,  >   par  Willaume  Castargne  et  Jehan  Le  Plat, 


(  12) 

jadis  bourgeois  de  cette  ville,  pour  toute  la  communauté^ 

celle-ci,  k  haut  et  puissant  prince  Hues  de  Castîllon,  comlcde 

Saint- Pol  et  sire  d'Avesnes,  à  Béatrix,  sa  femme,  coinles» 

de  Saint- Pol,  et  h  Guis  cl  Jakèmes  de  Castillon,  chevaliers, 

frères  du  dit  comte  de  Saint-Pol ,  —de  la  ville  des  Causfon  (11, 

avec  la  seigneurie  haute  et  basse,  ainsi  que  tout  autre  droit 

que  les  vendeurs  pouvaient  avoir  et  en  le  srerinage,  dansloulc 

retendue  de  ce  lieu ,  et  de  plus  toute  justice  et  seigneurie  au  bois 

de  Brcusc  jusqu'à  la  planke  d'Augi,  Le  comte  confirme, en 

outre,  comme  sire  souverain  de  Hainaut,  rabomement  fait  ptr 

Monseigneur  Jehans  de  Nouvion ,  chevalier,  chargé  par  les  veo- 

deurs  de  délivrer  et  assurer  la  justice  des  Cauffors  et  tout  ki 

vendages  devant  dis,  abornement  rappelé  dans  cet  acte.  II  o^ 

troie  enfin  au  prévôt,  aux  jurés  et  à  la  communauté  de  To(ima|r 

que  tout  marcheant,  quel  que  ils  soient,  et  leur  avoir,  alaot, 

venant  h  le  fieste  de  Tournay ,  puissent  paisiulement  aler  et 

passer,  durant  le  dite  fieste  et  le  paiement  de  leditte  fieste, 

parcourrc  no  terre  qui  est  de  no  demainne  huers  de  frani* 

ville,  sans  arester  et  sans  empêchement  nul,  se  on  ne  les 

poursuient  de  vilain  fait,  en  paiant  les  paiages  acoustum^ 

des  lius  et  en  wardant  les  frankises  des  boinncs  villes.  Volons 

aussi  et  otrions  que  se  les  biestes  de  bourgois  de  Tourniy 

u  de  leurs  manans  qui  soroient  prises  en  ankir  damaigcenle 

terre  ki  est  de  no,  de  manière  soient  recreuwcs  parmi  boin 

waige,  et  li   waige  rendu  parmi  le  demaigc  paiant.  >  Il 

s'oblige,  sous  serment,  à  faire  observer  tons  ces  points,  ainsi 

que  ses  successeurs. 

Scellé  par  le  comte. 

fol.  3,  n"  H. 

131().  A  Mons  en  Hat/nnau  ,  le  joedi  apriès  le  jour  Sainf- 
Andriu. 

Amortissement  par  Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hol- 


(1)  Écrit  aussi  Cauffours.  —  V.  Bozière,  Tournai  ancien  et  modernt, 
p.  29-31. 


(15) 

de,  de  Zélaode  et  sîre  de  Frise ,  des  biens  d*une  chapellenie 
pétuelle  fondée  par  noble  deniiselle,  sa  chière  cousine, 
mtUe  Marie  de  Bousies,  chanoinesse  de  Fëglise  Medame 
Audegonde  de  Maubcuge,  en  l'honneur  de  Dieu  et  de  la 
Tgd  Marie,  au  nouveau  cimetière  de  Maubeuge,  etdont  elle  n 
ordë  la  desservitude  à  Colard  dit  Coriel,  clerc,  Gis  de  Mahiu 
*iel,  de  cette  ville. 

fol.  3  v*-4,  n«  9. 

1316. 

I  Item,  donnée  j  lettre  que  mesires  a  acensië  par  sen  rc- 
^veur  de  Hollande  le  grior  (?)  de  Dordrecht,  a  tenir  dou 
liemence  apriës  leNostre-Dame  mi-aoust  Tan  mil  CGC  et  sè2e 
en  iij  ans  ensuiant,  pour  ce  iiij  xx  xiiij  Ib  hollandois  cascun 
m,  donnée  ledit  diemenee  apriès  le  Nostre-Darae  mi-aoust.  » 

fol.  4,  n- 10. 

1346.  A  Le  Haye,  le  markedi  devant  Noël. 

*  Item,  donnée  j  lettre  que  mesires  a  acensi  par  sen  dit 
itcheveur  le  cange  de  Dordrecht  à  Jehan  fil  signeur  Gillion 
à  Ricout  et  à  Rambout  de  Noerdelois ,  h  tenir  dou  diemenee 
ipriès  le  Nostre-Dame  mi-aoust  pirochain  ki  viend  en  ij  ans 
ensuiant ,  cescun  an  pour  cent  et  l\  Holl.  à  paicr  de  le  pre- 
mière année  le  diemenee  après  le  Nostre-Dame  mi-aoust 
qu'il  enterroiten  le  censé  devant  dite,  tôt  Tautre  argent 
de  Tautre  année ,  au  diemenee  le  Notne-Dame  apriès  mi- 
<oust  ensuiant.  Donnée  à  Le  Haye ,  >  etc. 

fol.  4,  n«  il. 

i3i7. 

«  Item,  donné  une  confirmation  dame  Jchannc  le  contcsse 
de  Soissons  kc  mesires  confrume  le  lettre  de  se  dewaile  ens 
Icquelle  H  Mons'  est  fichic  le  merkcdi  apreis  les  ottaves  de 
le  closes  Pasques. 
»  U  jour  Sainte  Crois  en  septembre  Tan  mil  trois  cens  xvij, 


(  u  ; 

I   reuliuil  Willaumcs  II  Camburleas  h  I 
»  Ac  ivhnn  Dernier.  » 

1517.  Levenreili  dniant  le  Trinîttil, 

<  En  l'un  mil  trois  cens  ul  dits  cl  sicpt,  fu  I 

>  dou  grani  saiel  Monseigneur,  ke  iDessirei 

>  dagc  kc  Jelians  liicniiers  vend!  à  maistre  J 
"  le  1ère  qui  Tu  tiillinn  de  Wasnes.  • 

(M, 

1318.  Lendemain  dou  jour  des  grandes  Pi 
Ret'on naissance  faite  par  Guillaume,  comti 
Hollande,  de  Zélande,  el  sire  de  Frise,  ij 
37 C8  livres  1 5  sols  cl  8  deniers  de  boim  tstrd^ 
V  vifê  gros  tournois  de  le  forge  te  roy  de  Fn 
fisaiis  de  pois  el  de  lot)  pour  trois  estrelim 
pièebe ,  u  en  florins  d'or  boins  et  loyaus  el  «M 
leur,  sans  tiiuuvaize  occoixon,  qu'il  doit  et  ) 
•  à  noble  et  poissant  son  chier  et  amci  couii 
Bohim,  eonte  île  Herfroid  et  de  Essex,  eonn 
terre,  u  k  sen  certain  eonimant  it  à  chetui 
lettres  aporiera.  •  Ce  paiement  se  fera  •  en  l 
en  Braybant,  •  et  à  cinq  ëpoques  indiquées,  i 
k  laSaini-Jeau-Baplistelôl8.  Lcspersonnsge 
tèreni  garauts  de  la  convention  ci-dessus  eiy 
sceaux  avec  celui ducomte:  •  Jehansde  Bajtu 
mont;  Gérart,  sire  de  Vornes  ,  eastellaJns  de 
sire  de  Sottcngien  el  de  Pulte,  easiellain  de  Gi 
d'Erckj  Thicris,  sire  de  Brcderode;  Henri 
Leddc;  Wstiers,  sire  de  Bouzics;  Godefrois  ( 
Rodes  et  de  Bicrvéne,  et  Jebans  Saussés,  sîn 


1518.  Le  jour  de  le  itagdelainne  par  un  i 
Le  eouile  Guillaume,  Jean  de  Flandre, 


(  1») 

a^  Hainaut,  «ire  lie  BeaumoQt,  Giirard,  sire  deWeriiPs 
'liihilairi  ilv  Zélaiult,  se  portent  garanL^  envers  le  duc  de 
'alunt,  au  sujet  du  ropil  accorde  par  rc  duc  à  Baudiiiu ,  sci- 

pnciii'dc  Fnntaincs,  son  prisonnier. 


flous,  Gtiillaumcs,  cucns  de  llaynau,  de  Hollande,  de  Zcel- 
■ode  et  sires  de  Frise,  et  nous  Jclians  de  Flandres,  cuens  de 
|t«ninr,ct  nous  JchansdcIIaynau,  sires  de  Biaumont,  cl  nous 
Jnrs,  sires  de  Wernes  et  castcitains  de  Zèellandc,  Taisons 
iVoirâ  touique  connue  très-hauts  et  très-nobles  prinches  nos 
SUers  cl  amcis  cousins  Jehanne,  par  le  grascc  de  Diu  dus  de 
thitr,  de  Brnbani  et  de  Lembourk,  ait  pris  et  ticgnc  en  sa 
>Hson,  noble  hnnime  Monseigneur  Bauduin,  segneur  de  Fon- 
linnes,  no  très-chier  et  nmcit  couzin,  pour  aukun  meffait 
■Ml  kel  li  dux  l'en  couppoil  avoir  fait  en   Braibant,  lequel 
'oiueignenr  Bauduîn  li  dis  dux  a  dëlîvreit  à  le  prière  et  re- 
tlnte  de  nous  juskes  au  jour  de  Toussains  prochainemenl 
Bnant,  en  le  manière  que  ehi  après  s'ensuit,  ossavotr  est  que 
I  devant  dis  messire  Banduins  a  enconvenl ,  par  se  foit  et  par 
Il  siircment ,  de  revenir  arrirc  en  le  prizun  ledit  duc  k  I.ou- 
lin  u  ailleurs,  la  ù  )i  dux  voroit   en  sen  poir  (I),  dedcns 
^Ibantt  dedeus  le  terme  dou  jour  ( 
ht  M  il  aveuoil,  quejà  n'aviengne,quc  li  dis  n 
kwrevcnist  en  le  prison  le  dit  duc,  ensi  que  dc^iscit  est,  nous 
itrièmes  tenul  aTainl  envers  le  dit  duc,  u  ses  hoirs,  de  une 
d'argent,  assavoir  est  de  vint  raille  livres  de  noirs  tour- 
nis :  Icquelte  somme  d'argent  nous  promitions  et  avons  en- 
lOvent  M  rendre  et  il  payer  audit  duc  u  à  sen  eoramandcmenl, 
*  Nivelle  u  h  Brouxelle,  ù  mius  lui  piniroit,  dedcns  l'une  de 
'«*  deus  ditles  villes;  et  avons  enconvcnt  et  promettons  de 


(46) 

Tenir  en  le  ville  de  Broiixelle,  à  le  semonse  dou  dit  duc  a  cS^ 
son  sertain  messaige ,  u  envoyer  pour  cascun  de  nous  du^^ 
chevaliers  gissans  et  demorans  en  le  dite  ville  de  Brouxeli^. 
sans  départir  de  là  juskes  adont  qu'il  seroit  assés  fait  au  dii 
duc  de  le  dite  somme  d'argent  tout  entirement,  sans  malen. 
gien,  et  se  dedcns  ce  respit  durant,  que  li  dis  duc  a  donnée  à 
Monsigneur  Bauduin  juskes  au  jour  de  Toussaint  dessusdlt,  au 
dit  duc  u  h  aucun  de  ses  gens  de  sen  pays  de  par  ledit  Monsi- 
gneur Bauduin  u  à  ses  amis  u  à  ses  aidans  damages ,  griés  n 
empéchemens  de  cors  u  d'avoir  avenoit  u  seroit  fais  en  quel- 
conques manière  que  ce  fust  en  Toquoison  de  sa  prison ,  que 
de  ce  damaigc  et  grief,  sommes  ausi  plaige  et  respondant  entf- 
rcment  au  dit  duc  et  à  ses  gens  et  les  en  promettons  à  waer- 
der  et  asenser  des  griés  et  des  damages  en  quelconques  ma- 
nière qu'il  poroit  avenir  par  Toccoison  de  sa  prison  dedeos  le 
respit  devant  nommcit;  et  est  assavoir  que  nous  sommes  ausi 
tcnut  de  revenir  à  Brouxelle,  u  ii  chevalier  que  nous  y  envoie- 
rions  pour  nous ,  jusques  adont  que  des  dis  damaiges  et  ave* 
nues  seroit  asés  fait  au  dit  duc  et  à  ses  gens,  avoek  le  soma^^ 
des  vint  mille  livres  devant  nommeit  sans  malengien.  Eneof*^ 
promettons-nous  que  se  il  avenoit,  que  jà  n'aviengne,  qit^ 
dcdens  le  terme  de  Toussains  devant  dit,  li  dis  messire  Bai^  ^ 
duins  aloit  de  vie  h  mort,  dont  Dius  ledeffengne,  que  noas,l^^ 
dit  duc  et  tous  chiaus  de  sen  pays  et  de  cescun  d'iaus,  tenrons^" 
et  tenir  ferons  enviers  les  amis  et  parcns  ledit  Mons'  Bauduiii^ 
et  Toccoizon  de  ceste  prize  et  pays  sans  grief  et  sans  damaige^ 
à  tous  jours ,  et  parmi  cou ,  sommes  nous  et  devons  estre  quitcs   ^ 
des  plegerics  devant  dittes.  Et  pour  toutes  ces  coses  bien  et 
loyaument  atenir  et  accomplir,  nous  obligons  nos  biens  et  les 
biens  de  nos  hoirs  présens,  avenir,  en  quel  liu  que  il  soit  u 
que  on  les  puist  trouveir  pour  prendre  et  arreister,  vendre  et 
despendre  partout  jusques  adont  que  assés  seroit  fait  entire- 
ment  au  dit  duc  u  as  ses  hoirs,  des  convenances  dessus  dites; 


(  tl  )  

!Sccscoxt;s,  cuiivcnaiiccs  dessus  diites,  cascuoc  d'elles, 
B  pronictlons  et  avons  cnconvciit  eii  liuine  foy,  layniiiiicnt, 
I  tenir  ctfain-  tenir  fermes  et  estaul(^,Gt  de  scromplir,  snn» 
e  encontre  pnr  nous  ne  pur  autrui  de  par  nou'i, 
molle  manière,  sans  malengicn.  Et  pour  rhoii  que  iout«s 
B  ronvenanches  dessusditus  et  cescune  d'elles  soient  fcrmc!* 
eslsules  et  bien  tenus,  si  en  nvuns  ces  prci^entcs  lettres 
Idées  de  no  propres  sayauls,  qui  furent  faites  et  données 
D  de  grasee,  mil  trois  cens  et  dis  wiit,  le  jour  de  le  Mngdc- 
nne,  parunseniadi.  • 

fol.  8.11-  ii 

1318.  Ou  mois  d'oelembrr ,  vînt  ft  wii  jo'im. 
Gaillauinr,  comte,  etc.,  en  pn^sence  des  hommi's  de  fief 
l'Xprés  nommés,  assemblés  m  son  rastid  de  lUons,  savoir  : 
Hitn,  seigneur  de  Gomcgnis,  Gérart,  seigneur  de  Polies, 
Irtrl  dou  OiAsleler,  seigneur  de  Rieleing  et  de  Hollaines; 
Rniiers,  etc.,  aerorde  tl  Etienne  Brongnart,  pour  lui  et  ses 
lin,  «]  rt^onipensc  de  ses  services ,  un  faueon  chaque  anni'e 

(mile  In  seigneurie  et  justice  haute  et  basse  que  ledit  enmle 
lès  terres  de  l'église  de  Sainl-Amant,  et  qiit  doit  être  tenue 

honunagedc  lui  et  de  ses  sueeesscurs,  k  per|ietuilé. 
Ile  par  le  comte. 

fol.Sv.  n-34. 

f3l9.  Lendemain  dou  jour  Nontre-Damr  mi-aouH. 

«  Donnée  une  lettre  A  Bauduin  Camus  de  Sollemmes  et  Ji 

ATÎts,  se  femme,  que  mcsiresli  euenslor  a  donneit,  tout  le 

ours  de  lor  ij  vies,  x\xvi  râpons  et  les  biens  que  mesircs 

jTRtaulemeDt  cascun  an  sour  le  maison  Pierœu,  te  panc- 

er  du  Caisaoil ,  et  doit  le  dite  rente  tenir  li  dairains  vivnns 

'nus  tant  qu'il  ara  le  vie  au  cors,  et  si  losl  que  dou  darain 

viTat]tdernura,si  rerenra  ari<irelidile  renie  ttMonsigncur  le 

it«  et  H  SCS  hoirs.  • 

y.  f!,n"  IJ. 


(18) 

131».  A  BruxdU,  lejoedg  aprè$  UjmarSmm^MMm. 

GoofimuitHm  donnée  par  GniDainiie,  eomle  dcHnHil,è 

Hollande,  de  Zâande,  et  aire  deFriae^aas  lettrea  derafakqv 

de  SainM4erre  de  Gand,  de  l'ordre  de  SainlJlenoil,  pwto- 

qnellef  celle-ci  a  oliiigé  envert  les  Lombarda  j  déppéi,  « 

cours  de  Doochi  et  de  Ponnage  (?)  et  lenrs  appartaBanesfa- 

qu*i  rentier  paiement  de  ses  dettes. 

fbLMna-a. 

I3W.  Le  dmoiiismejaur  d'avriL 

Gaillaome*  comte  de  Hainaui,  etc.,  i  la  requête  defibkétf 

da  coaycnt  d'Aine,  met  fin  i  un  débat  susdté à  celle  abhyi^ 

par  Gérard  de  Fontainnes.Il  ordonne  que  c  benne  pais  cl  Mu 

•  amisiés  »  soient  faites  entre  les  parties,  c  ne  ke  ji 

>  che  jour  en  ayant  li  dit  rdigieus  ne  soient  grayet  nei 

»  de  no  dî  couain  ne  de  ses  apertenans,  en  Tokison  des  èhi 

9  devant  dis.  »  Enfin,  il  oblige  lui  et  ses  sneeesaears  i  fmà- 

ger  la  communauté  contre  les  griefs  que  ledit  Gérard  ponnll 

commettre  i  l'ayenir. 

Scellé  par  le  comte. 

fbL7nB«ll. 

1320.  Le  joedi  prochain  après  le  jour  Sainî-Pol  em  amà 
entrant. 

Guillaume»  comte  de  Hainaut,  etc.,  affrancbit  de  tout  se^ 

vage  envers  lui  et  ses  successeurs,  Maroic  Ailke  le  HanoiifCi 

demeurant  à  Saint-Quentin ,  et  ses  filles  Agnès  et  Denise, sisâ 

que  leurs  héritiers  et  leurs  biens ,  avec  permission  de  s'étibk 

là  où  elles  voudront  11  les  acquitte  de  tous  droits  de  parchai 

et  de  servage ,  sauf  en  ce  qui  concerne  les  douzaines  et  li 

meilleur  cattel  suivant  les  us  et  coutumes  de  son  comté  di 

Hainaut. 

Scellé  par  le  comte. 

fol.  6  ▼•,  n»  17. 


(  19  ) 

:3âO.  Le  jour  Sainl-Leiitentli. 

Prdonnani'c  prooonct-e  par  le  uotiitc  CiiLlIuuine,  l'boisî  (lour 

Utrc  d'un  diff<^rcnil  entre  ■  li  Borgnes  deMansni,  clicvn- 

et  le  duc  de  Brflbnnt,  •  au  sujet  d'une  rente  de  quarante 

s  de  terre  par  an,  au  LovjgnoJ,  réclnmcc  à  ee  dernier, 

lia  quinze  uns,  par  le  dit  Bonjnes,  tomme  héritier  de 

onscigneur  Th.  del  namaidi;.  Le  comte  veut  que  le  doc  de 

Mbuit  s'acquitte  envers  •  li  Borgnes  de  Marisni  «  de  ce  qu'il 

doit  encore  des  quinze  années  de  la  rente  prcciléc. 

Pli.  G,n   IG. 
1520.  Ltjour  Saint-Laurent  h. 

ftiillaume,  comte  de  Ilainaui,  etc.,  reconnaît  devoir  ù  Gos- 
Noppe,  bourgeois  de  Brouxelles,  i  en  l'okîzon  dou  Borgne 
[anni, chevalier,  »  IS  livres  de  gros  tournois,  qu'il  luquit- 
cn  deuK  paiements. 
Scellé  par  le  eomte. 

M.  6ï=,u*  18. 

A  Ihiurifrechl ,  le  fiioclmin    murili  lU-vanl  le  jour 

fMre-Dame  en  aoust. 

Ordonnance  rendue  par  Guillaume,  comte  de  lluinaut,  de 
lltndc,  de  Zélande,  et  !>ire  de  Frise,  k  la  suite  d'une  enquête 
me  par  Guillaume,  seigneur  de  Gommcgnics,  et  Jakcmon, 
Ml  du  Quesnoit,  au  sujet  du  différend  qui  existait  entre 
Udn  (■«  Créki,  seigneur  de  Li){ni,  chevalier,  ses  gens  de 
âetles  siens,  dune  part,  Jehan  de  Loncsart  et  ses  gens. 
Ire  part,  différend  sur  lequel  trois  chevaliers,  Eruoul 

liogien,  seigneur  de  Blalon,  Jakcmon,  seigneur  de  Saint- 
on ,  et  Raoul  de  Zurel ,  avaient  prononcé ,  comme  arbitres. 
nmlff  pondamnc  Jehan  de  Loncsart,  d'abord,  h  remettre 
pauvres  de  Ligni,  trois  rouids  de  Mé  et  cent  sols  tournois; 
à  payer,  aux  époques  indiquées  :  I*  trois  cenLi  livres  de 
ivis,  pour  constituer  une  rente  en  faveur  des  Ames  des 


(20) 

morts  9  dont  raffectation  sera  à  la  volonté  de  Bauduin  de  Crék^i  , 

du  doyen  de  Cambray  et  du  seigneur  de  Gommegnies;  2*  quatre 

cents  livres  de  tournois,  que  ces  trois  personnages  repartiront^ 

ainsi  que  bon  leur  semblera,  c  as  navres,  as  affolés  et  as  am/s 

>  des  mors;  »  S*"  une  même  somme  audit  Bauduin  de  Créb'  ^ 

i**  les  frais  faits  en  la  cour  de  Tofficial,  par  les  arbitres,  e(c_ 

Enfin ,  ledit  de  Loncsart  devra  se  rendre,  endéans  les  hui  ^ 

jours  après  la  semonce  du  comte,  en  la  prison  de  Baudaio  dm^ 

Créki,  <  pour  lui  amender  h  se  volenteît  chou  k*îl  a  meffa£  t 

à  se  personne.  » 

fol.  6,  V»  —  7,  n*  19. 

1320.  Le  diemcnche  prochain  apreis  le  jour  Saint- Jeha    ^-* 
decolasse. 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zélande 

sire  de  Frise ,  donne  pour  toujours  et  moyennant  un  cens 

deux  sctiers  d*avoine  et  de  douze  deniers  blancs  annuelleineo 

h  Gillart ,  son  arbellestrier ,  pour  le  bon  et  loyal  service  qu'il 

a  reçu  et  en  attend  encore,  deux  verges  de  terre  de  quaran 

pieds  tenant  c  à  le  cauchie  d*Ath,  d'une  part,  et  d'autre 

p  as  fossés  dou  castiel  d'Ath  et  h  le  maison  Emoul  Daubiert,       * 

avec  Tautorisation  d'être  considéré  comme  bourgeois  d'Ath. 

Scellé  par  le  comte. 

fol.  8  V,  n«  ^. 

{^"20.  Le  mardi  prochain  devant  le  convercion  Saint- P^^ 
rApostle.  =  132i ,  n.  st. 

Sauf-conduit  accordé  par  Guillaume,  comte  de  Hainaut,  (^^ 
Hollande ,  de  Zélande ,  et  sire  de  Frise,  à  Tabbé  et  aux  religiet^  ^ 
de  l'église  de  Saint-Pierre  de  Lobbes.  Il  les  autorise  k  pere^^' 
voir  chaque  année,  durant  huit  ans,  cent  mujlds  de  blésL^^ 
leurs  biens  situés  en  Hainaut ,  à  la  condition  que  le  remant^^ 
du  revenu  de  ces  biens  sera  déposé  entre  les  mains  d'un  hoiMC^*^ 
qu'il  établira  à  cet  effet,  pour  servir  à  payer  les  dettes  de  Ta 


(  21  ) 

Aaya  ^na  ee  |Miy$-  Il  ittxonle  qu'il»  ne  pourruol  être  coiitraiulii 
k  Hquîticr  CCS  dettes  <  plus  uvaiil  ke  leurs  biens  se  poronl 
»  cslenilrc,  >  vivent  qu'eux,  «Icurmassuièsettotilchtlquisonl 
V  et  seront  i  yaux,  leur  cheval  et  leur  bien ,  sans  rrnudc,  {luis- 
w  sent  aller,  venir  et  dcraorcr  paisivtement  par  louti;  le  eon- 
»  leit  de  ilaynnau  pour  fain-  et  pour  clinchicr  leur  bcsongncs , 
r  sans  nul  arcsl  faire  sour  yaus  par  nous  ne  par  nus  jusliei's, 
■  en  l'oc^oison  de  dettes  que  li  dis  abLés  et  convenu  doienl  u 
m  puissent  devoir.  • 
Scelld  par  le  i^onitc. 

1330.  Le  dclana  deeanl  lu  Suinl-PHre  à  tv  KiiHti:  =  15:11, 

Guillaume,  cunilede  Iluinaut,  etc.  donne  fi  Jelian  llaltcwe, 
Hir  ses  bous  et  loyaux  services,  Insergeiilcric  di'sit  raxt^li-ne 
iFlobienh,k  tenir  en  lief  et  viagércnienl,  ainsi  qu'une  route 
de  huit  livres  de  blancs  et  six  chnponit  qu'il  u  ii  Wu- 
iét  sur  des  terres  lahoiirahles,  el  une  kaïrllfi  île  liim  r'im 
tfiilt  le  Coray-Caystwit ,  ensi  k'eltn  a'citlcnt,  ki  contient  vi 
jimrMlt. 
Scel  du  comte. 

fol.  9,  v  n*  J7, 

1330.  Au  venredi  prochain  après  U  octaves  dou  jour  le  pu- 
"Mbm  !Vo»tre-DatHe  qu'où  dîat  Candeler.  c=  |3::>l ,  n.  st. 

Investiture  donnée  à  Valencieunes,  parle  comte  Guillaume, 
ft  «M  dur  et  amê  frère  Simon  te  basîarl  et  d  len  hoir  aprè»  lui 
^intaulement  et  perpituelmenl ,  à  tous  jours,  d'un  héritage 
liikilfar/M,  consistant  en  maisons,  terres  et  rantcs,  ei  h  tenir 
T'Mief  et  en  homma|;e  de  SCS  successeurs  eomlcs  de  Hainaul. 
^  wt  stipuld  toulefuis  que  celte  prupritftë  reviendrait  à  ci'ux- 
I,ri  Mil  Simon  décidait  «  sans  avoir  hoir  de  che  chair  de 
f  Ityal Biriagc  vivant  nu  jour  de  seii  lres|>as.  •  el,  en  nuire, 

r  «  parmi  li-  présent  don,  •   ledit  Symon  tiendra  le  comte 


(«) 

et  SCS  successeurs  quittes  de  ceot  Uvfcs  de  tcFK  ^  lui  ëlskit 

dues. 

Scellé  par  le  comte. 

fbL9,B*Sl 

i520.  Le  nuit  des  brandons.  «  i52i,  n.  sL 

Lettres  du  comte  Guillaume  au  sujet  d*uae  joaroée  anipée 
à  messire  Amaur^  de  Heuleus  pour  mettre  fin  à  ses  dAtti 
avec  le  seigneur  de  Praiaus, 

TEXTE. 

Guillaumes,  cuens  de  Haynau,  etc.,  faisons  savoir  à  touskt 
nos  chiers  el  foyaules  couzins  le  zigneur  de  Priaus  a  mis  ea  ■• 
main  le  maison  de  Cantain,  lequèle  nous  devons  tenir  eai  es 
no  main  le  jour  de  le  dat  de  ceste  lettre  quinze  jours  aprîisca 
suivant,  sans  plus,  par  télé  condision  que,  les  quinze jov> 
dessus  dis  accomplis,  li  dite  maison  est  et  doit  demorereali 
main  de  no  desus  dit  couzin ,  en  le  fourme  el  manière  quecb 
estoit  le  jour  devant  le  date  de  cheste,  sans  malengien;  etsrt 
no  entension  que  nous  ne  veons  k  priier  ne  i  &ire  à  no  A 
couzin  de  mettre  hoirs  de  ze  main  le  dite  maison  de  CanMiat 
puis  le  dite  quinzaine  passée,  ne  de  plus  de  respis  donner, le 
mesire  Amaurys  de  Meulens  ne  le  donne  de  lui  et  des  siens  i M 
dit  couzin  et  k  siens.  Et  comment  que  nous  aions  acordeit  uiw 
journée  k  Moos'  Amaury  de  Mèulens,  le  samedi  apreis  le  joir 
des  brandons ,  por  tracicr  et  acorder  d'aucuns  débas  que  nom 
avons  ensemble ,  nous  avons  enconvent  loyaument  et  en  boiœ 
foy  ke  à  le  dite  journée  nous  ne  ferons  pais  ne  acorde  nuit 
audit  Mons'  Amaurry  ke  che  ne  soit  par  le  grcit  et  le  volootcH 
de  no  dit  couzin  le  zigneur  de  Praiaus,  par  le  tesmoing  de 
chcs  lettres  saielécs  de  no  saiel,  faites  et'données  le  nuit  des 
brandons ,  en  l'an  de  grasce  mil  trois  cens  et  vingt 

fol.  7  ▼• ,  n«  30, 


(  M) 

ISSO.  A  Biouielle,  le  tuiiuli  devant  lu  Xuiieialiun  .Yostre- 

=  l3ai,ii.  st. 

$«uf--coiiiluit  accordé  |>ar  Guillaume,  Lomle  de  Daiiiuul,  de 
lUandc.deZëlantle,  et  siroitc  Frise,  à  Jehan  Crupelaiid,  son 
^t,  à  BenicT  fils  d'Ernould  Leroy ,  et  à  leurs  méiiHgc»,  pour 
Itenue  de  quinze  jours. 
Scel  du  comte. 

fol.  10,  n'a?. 

(SâO.  A   Tourna;/ ,  le  joeihj  après  le  AnonciaUon  Nmtre- 
Wtff,  xxoi jours  en  march.  =  1321 ,  n.  st. 
lettre  de  Guilluurae,  i-vèiiuc  de  Noyon ,  et  Miles,  sire  de 
^ers,  !i  Guillaume,  eomie  de  Ilainaut,  de  Hullaiide,  de  Zé- 
lé et  seigneur  de  Frise,  sinsi  conçue: 
A  haut  baron ,  noble  et  poissant  monsigncur  le  conte  de 
itfnnau,  de  Hollande,  de  Zéellande,  et  sire  de  Frize,  Gnil- 
Kne,  par  le  grasce  de  Dieu  évcsques  de  Nuons,  et  Miles , 
de  Noyers,  apparillcs  k  vos  corn man démens.  Sire,  vous 
b  comment  mesires  li  conestables  et  jou  Ji  sires  de  Noyers 
s  pHAmes  de  par  nostre  chtcr  signCur  le  roy  de  France  et  de 
t-ommandcment,  comment  il  vous  picust  eslongier  les  altc- 
ces  de  vous  et  dou  conte  de  Flandres  justjues  à  une  cier- 
me  journée,  en  teil  point  sans  rien  cangier  comme  elle  fu 
Iw  derrainement  jusques  à  ccstc  prochainnc  Pasque,    et 
_,  sire,  moût  de  paroles,  vous  nos  rcspondistcs  moult 
Brtuiscmeot  que  vous  fériés  la  volenteit  dou  roy,  cl  pour 
y  sire,  que  mcsirc  li  conncstable  ne  puet  pas  venir  en  Flan- 
M,  pour  aucune  cauzc,  nous,  évcsques  et  sires  de  Noyers 
iBUsdit,  allant  b,  conte  de  Flandres,  cl  luy    parlant    de 
Itc  lH-/oiiigne,  dou  commandement  le  roy,  sire,  il  s'ac- 
4a  is  attenantes ,  en  teil  point  et  en  teil  estul  comme  elles 
oient  jusqucs  à  ccsic  prochainnc  Pasquu  u  jusques  à  le 
^elninne  ensuivant,  sans  riens  muer  ne  caugier,  et  li 


(i*  ) 

disimcs  bien  que  vous  disiés  que  Ton  vous  eafringnoît  les 
nances  en  pluiseurs  manières,  et  que  il  commandast  que 
que  Ten  aroit  fait  au  contraire  qu'il  fust  deffait  et  qu'il  fez 
garder  les  dites  attenances.  Sire,  il  nous  respondî  quecesgej 
n'aroient  riens  fait  au  contraire  et  qu*il  garderoient  bien  1^^ 
attenances,  mais  vos  gens  les  avoient  enfraintes  pluiseurs  (oy^^ 
Si  commandés,  sire,  que  elles  soient  bien  gardées  et  tenxic^s 
par  deviers  vous,  car  par  les  paroles  que  vous  disistes  i  Momm- 
signcur  le  conncstable  et  à  moy,  sire  de  Noiers,  nous  Icxjw 
avons  dit  que  à  le  prière  dou  roy ,  vous  le  fériés  ensi.  Nous  liMy 
requcstmes,  sire,  que  de  ce  nous  baillast  ses  lettres;  il  noiM  s 
respondi  que  dairainnemcnt,  elles  avoient  esteit  prises  par 
cnffans  et  sans  lettres,  et  que  aussi  bien  il  estoit  créabli 
comme  si  enfant.  Et  que  sans  nulle  faute  il  les  tcnroit  biea.^^^ 


pour  chou,  sire,  que  nous  ne  poons  estre  aies  viers  vous, noi^^ 

le  vous  ccrteffions  par  nos  présentes  lettres  ouvertes,  saicllécs^^^ 

de  nous  proppres  seaus.  » 

fol.  10,  n«  38. 

1321.  À  Nivelle^  le  seniedi  après  le  SaitU-Remy. 

Procuration  donnée  par  Guillaume,  comte  de  Hainaut,  etc.,4r  '^^ 

à  Godcfroit,  abbé  de  Vicogue,  son  chapelain,  à  Huon  de  Bar-  ^^ 

bcnchon,  à  Jehan  Vilain  de  Sainte  et  à  Henri  Dou  Pont,  pour    '^ 

faire  la  prisée  de  ses  héritages ,  droitures  et  revenus  en  sa     ^ 

terre  de  Mirewant  et  «  es  apertenances  ou  pays  lâ-entour,  ■ 

avec  pouvoir  de  cerkeinaner  tous  ses  héritages  qui  merchissenl 

à  ceux  de  son  chier  cousin  le  roy  de  Bahangne,  ajoutant  qu'il 

tiendra  pour  ferme  et  stable  ce  qu'ils  feront. 

Scel  du  comte. 

fol.  10  ▼•,0"  30. 

i32i.  =  1322,  n.  st. 

«  Donnée  une  lettre  pendant  saicice  dou  grant  séel  Monsin- 
»  gncur,  wiit  jours  en  avril  en  Tan  MCCC  vint  et  un,  en  Ic- 
»  qucle  lettre  racsircs  se  oblige  enviers  ses  prouvos,  iurés,     • 


i 
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cskcYins  et  conseil  et  commuoiteit  de  se  ville  de  Valen- 
chiènes,  de  aquîter  tous  nés,  sans  cous  u  sans  damages,  de 
trois  mille  deux  sens  Ixx  Ib  de  boins  parisis  courant  en 
ro3raume  de  France,  dont  il  ont  fait  lor  propre  dette  pour 
Monsingneur  le  comte  enviers  vi  chytoiens  de  le  citeit  de 
Rains,  de  payer  au  priroier  jour  de  mois  d'avril  ki  sera  en 
Tan  de  grasce  MCGC  vint  et  trois,  dont  le  dittc  ville  de  Va- 
lenchiennes  et  toute  le  communiteis  se  sont  obligict  pour 
nous  le  plus  fort  k*il  puent  enviers  les  vi  chitoiens  de 
Rains,  •  etc. 

fol.  !2,  u-S?. 

13:23.  En  la  ville  d'Anwiers^  le  venredy  prochain  après 
'■  Purification  Nostre-Danie,  =  1324,  n.  st. 

Quittance  donnée  par  Phelippe  Vylain,  d'une  somme  de 

66  livres  13  sols  4  deniers  de  petits  tournois,  qu'il  a  reçue  do 

Guillaume,  comte  de  Ilainaut,  de  Hollande,  etc.,  pour  le  prc- 

lier  paiement  échu  le  samedi  après  la  fête  de  Sainte-Agnes, 

n  acompte  de  2*°  livres  de  petits  tournois,  que  ledit  comte  a 

iromis  de  payer  en  trois  fois  au  prénommé  Philippe  et  à  feu 

lehan  Vylain,  chevalier,  son  frère. 

fol.  13,D«44. 

Suivent  deux  autres  quittances  du  même ,  dont  une  en  hol- 
landais, datées  de  1324,  des  sommes  reçues  en  solde  de  la 
délie  précitée. 

fol.  13,  n«' 45  et  46. 

idi5.  Dernière  quittance,  en  hollandais,  datée  d'Anvers, 
dudit  Philippe  VUain. 

fol.  13  vs  n»  50. 

1324.  A  Middelbourg  y  le  nuit  de  le  grande  Pasque. 

^uf-conduit  accordé  par  Guillaume,  comte  de  Ilainaut,  etc., 
aux  habitants  de  Bruges,  à  la  prière  de  Loys,  comte  de  Flandre 


(26) 

et  (le  Nevcrs ,  et  de  la  dilc  ville ,  pour  eux  et  leurs  biens  d»! 
tout  le  pays  et  comté  de  Haïuaut,  jusqu'à  la  Toossainl 
cbaiDe ,  sous  la  reserve  que  ce  sauf-cooduit  peut  être 
mandé  avant  ce  terme,  et  en  ce  dernier  cas ,  ne  durer  qae 
semaines  après  la  déclaration  de  ce  retrait. 

Sceau  du  comte. 

On  lit  plus  bas  :  «  Geste  lettre  est  rendue  et  quassée.  > 

fol.  13  v»,  n*  39. 

1324.  Le  lundy  devant  le  jour  Saint-Mark  éwangéliêU. 

Lettres  de  répit  et  de  sauf-conduit  accordées  par  GuillauiiM^  , 

comte  de  Hainaut,  etc.,  «  à  tous  chiaus  de  le  ville  de  Bruges  i 

>  allant,  venant  et  demorant  en  toutes  ses  terres  et  pays,  p0  ^ 

»  yawe  et  par  tière,  »  jusqu'au  jour  de  Pâques,  pour  les  dctt^^^ 

contractées  par  le  corps  de  ladite  ville. 

Scellé  par  le  comte. 

foL  iS  V,  n*  40. 

1324.  A  Dordrecht,  le  samedy  après  les  brandons.  »  i32S,   '^ 
n.  st. 

Lettres  par  lesquelles  le  comte  Guillaume  promet  de  confé- 
rer à  Thirion  de  Capièle  une  prébende  de  l'église  de  Notre- 
Dame  de  Condé. 

fol.  12  r,  !!•  41. 

1 324  Le  secont  jour  de  tnarch.  =  1 325 ,  n.  sU 

<  Â  haut  prince  et  poissant  no  cher  et  amet  cousin  le  duc 
de  Loherainne,  Guillaumcs,  cuens ,  etc.,  salut  et  connissan- 
clie  de  vcrilct.  Biaus  cousins,  savoir  vous  faisons  ke  au  jour 
ke  Brunekins  de  Hassonvillc  prist  Jakemin  de  Binch ,  pour- 
ter  de  ces  lettres ,  lidis  Jakemins  estoit  fils  de  no  bourgoi^» 
de  no  ville  de  Bincb  en  no  pays  de  Haynnau,  et  estoit  eou- 
kans,  Icvans  et  dcmorans  sous  nous,  et  est  encore  et  paians 
tels  débites  h  nous  ke  fil  de  bourgois  doit  payer,  et  avons 
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pris  le  foit  et  le  sairement  dou  dit  Jakemin  ke  par  luy  ne 

par  les  siens  nus  maus  ne  damages  n'auera  au  dit  Bninekins 

ne  as  siens,  pour  Tockison  de  le  dite  prise.  En  tesmoingnage 

desquelles  cozes,  nous  avons  ces  présentes  lettres  sayellées 

de  no  grant  sëel.  > 

fol.  i2vo,  nM2. 

i  325.  A  Mons  en  Haynnau ,  le  jour  de  may. 

Lettres  par  lesquelles  le  comte  Guillaume  fait  savoir  que 

»u]în  Boit,  bourgeois  de  Bruxelles,  a  été  nommé  maître  de  la 

ïnnaîe,  à  Valenciennes ,  par  lui  et  par  le  duc  de  Brabant,  et 

e1  doit  être  le  prix  de  chaque  marc  d'argent  qu*il  a  fait  et 

ra  ouvrer  dans  ladite  monnaie. 

fol.  12  V,  n»  43. 

i  3â5.  Le  jour  Saint-Thumas  Vaposthy  ou  moys  de  décembre. 

L.e  comte  Guillaume  absout  Sauvales  Crespins  et  Jehan  Cres- 
n  ,son  frère,  chevaliers,  ainsi  que  leurs  aidants,  des  entrepre- 
res  qu'ils  faisaient  à  Haubourdin ,  en  la  justice  du  châtelain 
L.illc,  es  fiefs  tenus  dudit  comte  et  qui  sont  de  TEmpire. 

TEXTE. 

«  A  tous  chiaus  ki  ces  présentes  lettres  verront  u  oront, 
lillaumes,  euens  de  Haynnau,  etc.  Salut  en  nostre  Signeur. 
'lïime  Sauvales  Crespins  et  Jehans  Crespins,  ses  frères,  che- 
lier,  avocc  plenté  de  leur  aidans,  fcsisscnt  aucunes  entrcpre- 
>*^s  en  le  ville  de  Hasbourdin,  en  le  ticre  et  en  le  justichc 
'  no  amei  cousin  le  signeur  de  Lini ,  castellain  de  Lille,  es 
'3  (i)  qui  sont  tcnut  de  nous  en  TEmpire  d'Allemagne,  si  com 
bouter  fu  (2)  en  une  maison  en  lequcllc  Baudes  de  le 


O  )  F«rj?  :  flefs. 
C^)  Fu  :  feu. 
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ronUttlun  de-  pouvoir  retirer  it  suur-t'Oiiduil  avaiil  ce  terme, 
•■"  en  prévenant  loulcfois  Irois  semaines  h  l'avance. 

^_  fcl    13  1-.  ti-  Ju 

^■l3â6.  Ffria  ij"  poil  oet.  Pasche. 

^^ftCoillaume,  comU:  de  Hainuut,  etc.,  promet  une  prohendc 

^^B  chapitre  de  Soignies,  h  Pierre,  lils  de  Picrrt;  dit  Panelior. 

^^■ÎD  serviteur. 

^^LSreau  dn  eomic. 

^H  fui.  iSïMi-iS- 

^^H-^jâti.  Lf  sameiUj  devant  le  Saint- Betretn l'eue n  iiioys  dejtiiti. 
^H^  RveonnaissHnce  donnée  par  le  eomte  Gnîllaume,  à  piusieur.s 
l>ourgeoîs,  du  SI  5  livres  de  tnessains  (\M'i\  leur  doit  pour  trois 
(^fiPTaux  igu'ils  lui  ont  vendus,  et  qu'il  leur  paiera  h  la  St-Remi. 

t Scellé  parlecomle. 
Guillaume,  comte  de  llainnul,  de  Hollande,  de  Zélande  et 
"e  de  Frise,  fait  savoir  que  le  eliùlelain  de  ffouchaiiig  a,  par 
•es  ordres,  reçu  l'ar^nt  que  maître  Henri  de  Jondoingne,  son 
Hei-c,  (it  prendre  à  Cambray,  en  la  maison  Jetinn  le  Boulen- 
ghicr  hjouvhti',  savoir  :  18  livres  8  sols  gros  el  24  llorins  de 
^orenee,en  Taussc  monnaie  et  contrcfailc  par  iNirolasTrupliin 
^^  Sdmes,  qui  fut  fait  prisonnier  an  ebdteau  du  eomlc  à  E.trair- 
dwtrvTt  e\  ensuite  juslieié  par  ses  gens ,  à  Valeneiennes.  Il  dé- 
ti  outre, que  ledit  Henri  de  Juudoingnc  est  quille,  lui 
,  du  chef  de  ee  qui  a  été  fait  en  ectie  occasion . 
Olre  lévéquc et  le  chapitre  de Cambray. 


L  A  52<J    À  le  ffaye  en  Hollande,  le  dyntenee  après  le  Jlada- 


(50) 

à  Middelboorg,  sayenet  une  .  .  .  doo  grint  «M  Imâf 
gaeur  te  eonte,  en  te  présence  l'abbet  de  lliddcilliong,tf  h 
délivra  Guillaumes  li  Crambrelain,  cedit  jour,  an  BoqMk 
Robersart,  pour  aportcr  k  Jakes  de  Maubuege,  pour  cHnfr 
bailliu  en  Haynnau  pour  te  conseil  Monseigneur,  et  ri  h- 
rent  présens  ossi  Gilles  Boudins,  son  baillini  de  ]liddd«|ij 
Jehans  Henrax,  soa  rechereur  de  Bewest*seelt  (?},  Ma 
Wbs.,  son  recheveur  de  Beoysl'seelt,  et  Jehans  B  C^d-j 
lains.  > 

1 5â(î.  Le  sainedy ,  jûur  Saint-SenaU.  >=>  1 327 ,  n.  sL 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  etc.,  promet  de  reafojvà] 

Louyain ,  pour  te  dimanche  après  te  jour  de  mai  procbala,  \ 

quatre  cheyaliers  qui  s*y  trouvaient  en  Atage  de  ses  (kdsl 

envers  Jean,  duc  de  Brabant  et  de  Limboorg,  et  qui  ont  oliiaij 

de  retourner  chez  eux,  pour  un  certain  temps. 

fol.  li  f«,  n-  54. 

i527.  A  Mons  en  ffaynnau,  le  diememdie aprèi  bji 
SaintSiertaiê. 

Le  comte  Guillaume,  en  récompense  du  bon  service  quel 

rend  Jehans  de  Franc,  lui  accorde  «  le  warde  de  te  pourtcdefli| 

castiel  d'Aih  et  le  tourrie  avœc,  »  pour  les  avoir  viagèitaot] 

après  la  mort  de  maitre  Conraerd,  son  arbalestrier,  <ki 

tient  le  dite  warde  de  le  porte  et  le  tourrie.  » 

Sceau  du  comte. 

fol.  10ir*«ii*31. 

4327.  Le  joedy  après  le  xjT*  jour  dou  No^.  «=  i3S8,  n.it 

Promesse  faite  par  Guillaume,  comte  de  Hainaut,  t^^ 
Franke,  fils  de  Jehan  Crupeland,  de  Bruxelles,  son  valet,  de 
la  première  prébende  qui  vacquera  au  chapitre  de  Saint-Vin- 
cent, à  Soignies.  II  lui  accorde,  en  outre,  30  livres  de  tour- 


IIS  Minacilcnient,  pour  l'aider  à  i  poorsuir  les  escoles, 
isqu'au  moment  où  il  aura  ladite  prébende. 
Scelle  pnr  le  lomtc. 

15â7.  A  Middelbourg,  le  venredi/  après  le  nti-ijiiarexme. 
=  I3S8,  n.  st. 


Nouveau  stiur-i^anduit  donné  p 
r  la  ville  de  Bruges,  pour  un  a 
SccI  du  ruiute, 


r  le  cuinie  GuïilaurHc,  i 


I  ^49.  Le  tlijmenct  après  tejourSainl-Andrim. 
Caillanme,  camte  de  Ilainnul,  etc.,  fait  savoir  qn'ÎI  s'e^t 

bligé  envers  Guillaume,  (-omtc  de  Juticrs,  <  pour  le  ratine  duii 
mariage  fait  entre  luy  et  sa  ch6re  et  amëe  TiIle  Jehanne , 
lequellc  il  lui  a  donnée  à  femme  cl  h  espeiize,  •  à  fournir  en 
Benne  1,700  livres  de  terre  pour  la  somme  de  17  mille  livres, 
Hsî  qu'il  est  contenu  dans  les  lettres  des  renvenenches  dudit 
larîage  :  dont  il  a  fait  une  asseune  de  mille  livres  de  terre  en 
iollande.  Il  déclare  céder,  pour  ce  qui  reste  encore  h  assen- 

■C,  700  livres  de  terre  à  prélever,  chaque  année,  sur  k  taille 
a  forél  de  Mormaxl,  par  moitié  à  In  Saint- Jean -Baptiste  cl 

I  la  Noël.  Il  charge  son  receveur  de  Ilainaut  d'effeclucr  chaque 

Bnée  ces  deux  paiements,  moyennant  quittance  du  comte  de 

'■liers. 
S«elld  par  le  comte, 

fol.  15,  n"a7. 

1350. 

■  l'an  rail  CGC  XXX,  fu  donnée  et  séelée  un  lellrc,  te  jour 
Paskei,  dou  grant  zéel,  d"unc  conGrmation  pour  Jehan 
"Cwiicr  et  pour  Jehan,  sen  fil,  et  pour  Marie  le  fille  ledit 
Idun,  de  le  maison  de  Bavisiel  delés  Banap  el  des  appen- 
*4nchcs,  que  cil  de  Hasnon  vendirent  à  Jehan  Dernier  :  se 


(32) 

>  fu  zéelée  dou  commandement  Monseigneor,  et  furent  au 

>  séeler  Messire  Jehan  de  Montegni,  li  zire  de  Gont^nis, 

>  messire  Th.  dou  Casteleer,  mesire  Wa tiers  de  Rcbeke  et 

>  Mrch  (i)  li  clers.  > 

fol.  ll,ii«3i. 

4552.=  1555,  n.  st. 

<  Le  samedy  après  mi-quaresme  en  Tan  M  CGC  XXXU, 

>  vint  messire  Bastiens  de  Bousies  eu  le  foy  et  homage  de  Mon- 

>  seigneur  le  conte ,  parmi  vij"  Ib.  tornois  que  messire  lui  doit 
»  payer  dedens  Tan  et  le  jour  après  le  date  de  ces  lettres ,  et  il 
»  en  doit  acquerre  et  accater  xiiij  Ib.  de  terre  au  tornois  en 

>  biens  de  frank  aluet,  lesquelles  il  doit  tenir  de  Monseîgoeiir 

»  et  de  ses  hoirs  en  fief  et  en  homage.  > 

fol.  15,n*59. 

Ménie  date. 

<  Item,  à  che  jour  devient  lions  Monseigneur  Robins  dt 
»  Noville,  et  Mesire  H  eut  enconvent  !i  donner  c  florins  dedens 
*  an  et  jour  desquels  il  doit  accater  le  valeur  de  x  florins  dt 

>  rente,  lesquels  il  doit  tenir  de  Monseigneur  et  de  ses  hoirs» 

»  sicome  lidis  mesire  Bastiens.  » 

fol.  i5,D*6a 

1535.  Lendemain  dou  jour  de  Pasques. 

Guillaume,  comte  de  Hainaut,  etc.,  fait  savoir  qu'il  est  con- 
venu de  donner  à  Aniclle  de  Warnans,  fils  de  monseigneur 
Anielle  de  Warnans,  cent  livres  tournois,  dont  il  achèton 
«  X  libvres  de  terre  au  tornois  en  biens  de  frank  aluct,  I<^ 
quels  X  libvres  de  terre  il  tenra  en  fief  et  en  hommage  »    ^" 

comte  et  de  ses  successeurs. 

fol.  15,  D*  58. 


(I)  Sans  doute  Marc. 


(33) 

333.  Lt  merquedy  après  Ujaur  de  Pasques. 

«  comte  Guillaume  ablindonne  eo  faveur  de  sa  fille  Pliili|>- 
e,  reioe  d'Angleterre,  tout  droit  et  action  qu'il  a  dans  le 

■ 

itë  de  Ros  en  Ecosse. 

TEXTE. 

iuillaumes,  cueus  de  Haynnau,  de  Hollande,  etc.,  faisons 
oir  à  tous  ke  nous ,  tout  le  droit  et  action  que  nous  avons  u 
ns  demander  et  requerre  a  le  coutet  de  Ros  ens  le  royaume 
icoche,  pour  cause  de  succession  de  nous  prédécesseurs, 
t  Qous  avons  cauze,  nous  avons  donnci  et  donnons  à  no 
Hîbiére  et  amée  fille  Philippre,  par  le  grasce  de  Dieu,  royne 
igleterre,  pour  requerre  et  demander  comme  son  proppre 
itage,  et  pour  joyr  et  possesscr  paisivlemcnt  k  tous  jours 
3S  hoirs  de  se  chair  après  li.  Et  s'ensi  estoit  ke  de  li  défau- 
saus  hoir  de  se  char ,  che  que  Dieus  ne  veulle  mies,  liditte 
;eis  de  Ros  revenroit  à  nous  et  à  nos  hoirs,  et  le  porriens 
ander  et  requerre  comme  no  propre  héritage,  pur  le  tes- 
ng  de  ces  lettres  sayellées  de  no  propre  sayel.  • 

fol.  15v,  n»ttl. 

335.  Le  merquedy  après  le  jour  de  Pasques, 

Ole  relatif  au  même  objet  que  le  précédent. 

fol.  15  V»,  u»  6-2. 

»ans  indication  d'année). 

invocation  adressée,  de  la  part  du  seigneur  d'Enghien, 
r  se  rendre  à  une  journée  que  les  chevaliers  et  écuyers  du 
laut  assemblés  a  Mons,  le  lundi  après  la  Saint-Jakème  et 
t-€bristofle,  ont  décidé  de  tenir  le  dimanche  après  l'octave 
1.  P.  (i)  en  août,  audit  Mons,  <  liquelle  journée  est  prise 

S*-Pierre. 


(34) 

»  par  accon,  poar  le  commun  pourfil  poor  chlaus  don  pays 
*  de  Haynnau.  i  Cette  pièce  se  termine  ainsi  :  t  Si  vous  prions 

>  tant  pour  vous,  tant  pour  nous,  tant  pour  tout  le  pap  de 
»  Haynnau  dessus  dit  ke  k  ledite  journée  veuilles  y  estrc,saDS 

>  fallîr.  Diex  vous  wait.  > 

fol.  14,n«5l«. 
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ptr  aooorl,  poar  le  common  pourfit  pour  èhuius  dov 
de  Haynoau.  >  Cette  pièce  se  termine  ainsi  :  t  Si  tooi  pi 
tant  pour  vous,  tant  pour  nous,  tant  ponr  tout  le  paj 
Haynnau  dessus  dit  ke  à  ledite  journée  veuilles  y  estre, 
fallir.  Diex  vous  wait.  > 
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CARTULAIRE 


DES  POSSESSIOSS 

Se  l'otîlti;  i)c  Saini'Oeaii'ât'Kêntsalan 
DANS    LE    HAINAUT    ET   LE  CAMBRÉSIS. 


L'ordre  de  Saint-Jean-de-Jénisalein  Tut  composé,  dans  le  prin- 
cipe, (le  religieux  liospilalicrs  qui  desservaient  un  hôpital  bâti  à 
Jérusalem  pour  les  pèlerins  d'Europe,  et  dont  l'église  élail  dédiéi^ 
à  saint  Jean-Daplisle.  Apres  la  prise  de  la  ville  seinle  par  les 
croisés,  en  1099,  ces  religieux  reçurent  de  Goderroid  de  Bouillon 
et  des  outres  prinees  chrétiens,  des  privilèges  importants  que  les 
sauvera ins-pon lires  conflrmcrent.  En  reconnaissance,  ilsajoutérenl 
anx  trois  vœux  de  religion  qui  tes  consacraienl  à  Dieu,  un  qua- 
trième, par  lequel  ils  s'enj(ageaietil  à  défendre,  des  insultes  des 
Sarrasins,  les  chrétiens  qui  visiteraient  la  Terre-Sainte.  L'ordre 
fut  ainsi  tout  à  la  Tuis  hospitalier  et  militaire.  Ses  armoiries  con- 
sîslaienl  en  une  croix  d'argent  à  huit  pointes  sur  un  champ  de 
gueules. 

En  1 187,  les  chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  durent  aban- 
donner cette  ville,  queSaladin  avait  enlevée  pour  toujours  aux 
chrétiens.  Ils  se  retirèrent  à  Acre,  d'où  ils  Turent  chassés  en  l2S)f . 
Alors  ils  s'établirent  dans  le  royaume  de  Chypre.  Ils  conquirent, 
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en  1510,  rile  de  Rhodes,  où  ils  furent  le  boulevard  de  la  chré- 
tienté  contre  les  infidèles.  Mais  ayant  dû  céder  à  Soliman  II,  en 
i  522,  ils  se  virent  forcés  de  chercher  une  retraite,  sous  la  con- 
duite de  leur  grand  maître  Villiers  de  l'Isle-Adam.  Charles-Quint 
leur  donna  File  de  Malte,  en  1530.  Cest  alors  que  Tordre  prit  ce 
nom,  qu*il  conserve  encore.  Dispersés,  depuis  la  prise  par  Bona- 
parte, en  i797,  de  leur  ile,  qui  appartient  aujourd'hui  aux  An- 
glais, les  chevaliers  de  Malte  attendent  encore  le  rétablissement  de 
leur  ordre. 

Les  hospitaliers  de  Saint-Jean-de-Jérusaleni  possédèrent  des 
biens  considérables  en  Europe,  dès  le  commencement  du  xir 
siècle  *. 

L*administration  de  ces  biens  nécessita  la  création  de  maisons 
conventuelles,  que  Ton  appela  ensuite  commandcries.  Ces  maisons 
comprenaient  ordinairement  un  hôpital  où  résidaient  un  ou  plu- 
sieurs religieux,  une  chapelle  dédiée  à  saint  Jean,  et  des  bâtiments 
de  ferme. 

Feu  Emile  Cachet  avait  commencé,  dans  le  Bulletin  de  la 
Commission  royale  d'histoire,  iJ^  série,  t.  xv,  pp.  5-95,  l'his- 
torique des  commandcries  belges  de  Tordre  de  Saint-Jean-de- 
Jérusalem.  Malheureusement ,  la  mort  prématurée  de  ce  savant 
ne  lui  a  pas  permis  de  mettre  la  dernière  main  à  ce  travail. 

L'ordre  possédait  plusieurs  maisons  et  des  biens  considérables 
dans  le  Hainaut  et  le  Cambrésis,  qui  formaient  une  seule  corn- 
manderie.  Au  XIV<  siècle,  cette  commanderie  s'accrut  de  plu- 
sieurs propriétés  des  Templiers,  et  notamment  de  la  maison 
que  ces  anciens  religieux  avaient  à  Piéton ,  village  du  canton 
et  a  ^/^  de  lieue  de  Fontaine-TÉvéque  *.  La  maison  du  Piéton 
en  devint  le  chef-lieu  '.  On  appelait  cette  commanderie  ma- 
gistrale. Ses  archives   avaient  été  déposées,   en   i555  ,    dans 


*  Plus  tard,  après  rabolition  des  Templiers,  une  grande  partie  des  bieni 
de  ceux-ci  fut  donnée  aux  chevaliers  de  Saint-Jean,  alors  à  Rhodes. 
'  Voir  l'Appendice. 
»  Bull,  de  la  Comm.  Roy.  d'Iiûstoire,  1"  série,  t.  xv,  p.  8. 
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Vv^lise  (If  Suilile-Waudru,  à  Mons'.  A  IVjmijuc  di;  la  suii- 
prcsstou  de  l'ordre  en  Belgique,  elles  furenl  Iransporlécs  citez  M. 
Jeaii-Baplisle-Marjc  Chasselel,  oncien  échevin  de  Mons  et  mar- 
gaillier  de  la  paroisse  de  Saiiite-Wauiiru*.  En  I8t>l,  M-Chasselel, 
de  respectable  mémoire,  les  remit  entre  les  mains  de  M.  Lacroix, 
conservateur  des  archives  de  l'Étal,  à  Mous,  pour  en  doter  ce 
dépôt. 

Parmi  les  documents  que  renferme  ce  Tonds  de  titres  précieux , 
on  remarque  trois  cartulaîres  :  le  premier  contient  les  privilèges 
généraux  de  l'ordre  ^  ;  le  deuxième,  les  chartes  de  la  eommanderiu 
de  Uainaul-Cambrésis ,  dite  plus  lard  du  Piéton,  et  le  Iroisiémo, 
celles  de  la  commanderie  de  Flandre. 

C'est  du  deuxième  de  ces  manuscrits  que  nous  allons  donner 
l'analyse. 

Le  cartulairc  de  Ilainaut-Cambrésia  est  un  petit  volume  in-4°. 
en  \élin,  recouvert  en  parchemin,  comprenant  58  Teuillets  :  il 
a  été  Tormé  d.ins  la  première  moitié  du  xiii'  siècle.  Ses  actes,  au 
nombre  de  83,  el  précédés  de  rubriques,  vont  des  années  1144 
à  1233:  plusieurs  sont  dépourvus  de  dates.  Sur  la  couverture. 


'  Les  chanuinesses  avaient  oclrojii  celle  faveur  k  l'ordre  de  Malle,  le  7 
Mlobr»  1E33,  et  eu  recnnoaissance.  le  commandeur  du  t^iéton  lit  don  ù 
l'éf^lisedeSainte-Waudru  d'une  groiiilc  verrière  peinte,  repr^nl^iut  :  Saiiil 
Jean  baplisaiii  k  sauveur  du  monih.  Ce  sujet  sacré  Mail  entouré  de  cin't 
fcUMons  auKiirmGsde  l'ordre,  de  fr^re  Philippe  VlUiers  deflsle-Adam, 
srand-in»ilre,de''.li»rli's  de  l'ipa,  eommandeur  du  Piéton,  et  de  deux  autres. 
Des  d*bris  de  celle  virriirc  e\i!iipnl  encore.  —  Voir  l'Appendice,  au  mol 

■  M.  Cliassetel  était  neveu  et  hénlier  de  Guillaume  Drion,  dernier  agent 
général  et  régisseur  des  commnnderies  du  Piéton,  de  VaîManponl,  etc.,  décédé 
CD  tT83. 

*  Les  privil^gespéiiéi'aiii  de  Tordre  el  ceux  que  les  souverain»  des  Pays- 
Ru  lui  accordèrent,  ont  élê  plusieurs  [ois  imprima.  Ces  derniers  turent 
eonllrm^  (lar  l'empei  ettr  rharics  VI,  et  enregistrés  dans  les  tribunaux  sous 
la  domination  de  8.  ll..âla  requête  de  frère  Louis  de  Henou  de  Charnisay, 
mnimiindeur  de  Castres.  Ils  lefiirenl  au  greffe  du  conseil  souverain  deHai- 
iiauL.  Mftiu'tol'n'ITSB. 
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on  lit  :  c  Recueil  en  latin  contenant  plusieurs  donalions  faites 
»  à  la  religion,  mis  au  greffe  Tan  1663,  n.^  5®.  »  An  oommen- 
cernent  du  recueil ,  on  a  intercalé  un  répertoire  écrit  sur  papier. 
A  partir  du  36%  les  feuillets  sont  de  plus  en  plus  défectueux.  Le 
dernier  porte  au  verso  ce  qui  suit  :  «  Le  lundi  après  la  Touz- 

>  saintz  en  Fan  mil  ij  *^  et  xj ,  prist  li  priors  de  France  en  la 

>  maison  dou  Fresnoy  en  Cambrésis  iij  paire  de  chartes  qui  font 
»  mencion  de  aucunes  grâces  que  Godefroy  de  Buillon  fist  à  l'os- 

>  pital,  sicomc  il  est  contenu  en  ce  cartelaire,  lesquèles  sont  à 

>  i'ospital  anchien  à  Paris ,  et  i  estoient  au  capitle  de  l'an  mil 

>  ccc  et  xlviij.  »  Nous  avons  vainement  cherché  dans  le  carlu- 
laire,  qui  doit  être  depuis  longtemps  quelque  peu  incomplet,  la 
mention  des  immunités  accordées  à  l'ordre  par  Godefroid  de 
Bouillon,  et  nous  ignorons  quel  a  été  le  sort  des  chartes  dont  il 
s*agit  ;  mais  nous  rappellerons  ici  que  M.  Gachet  ne  cite  que  deux 
donations  du  héros  de  la  première  croisade,  lesquelles  concemenl 

les  seigneuries  de  Montboire  et  Monalem  ,  dans  son  domaine  de  '■ 

Brabant  «. 

Nous  faisons  suivre  notre  analyse  d*un  appendice,  dans  lequel  i 

on  trouve  l'énumération  des  possessions  de  la  commanderie  du  i 

Piéton,vers  la  fin  du  xviir  siècle.  De  cette  manière,  notre  travail  I 

présente  un  ensemble  de  matériaux,  qui,  malgré  ses  imperfections,  c 

permet  de  connaître  Torigine  et  les  développements  de  la  comman- 
derie :   en  effet,  cet  appendice  fait  voir  les  accroissements  qu'elle  s 
reçut  après  la  confection  de  son  cartulaire,  accroissements  dus                 ^ 
particulièrement  à  la  fusion  de  ses  biens  avec  ceux  des  Templiers. 

*  BuU.  de  la  comm.  roy.  dliistoire,  volume  cité,  p.  5. 


ANALYSE  DES  ACTES. 

I. 

1144.  —  Actum  anno  verbi  incarnati  millesimo  centesimo 
guadragesimo  quarto,  pontificatus  domni  Nicbolai  octavo. 

Nicolas,  évéque  de  Cambrai, nolifie  :  i.^'  que  Bernard  d'Aldon- 

court  et  ses  beaux-frères  Folbert  et  Robert  ont  donné  aux  pauvres 

chrétiens  de  Thôpital  de  Jérusalem,    les  terres  qu*ils  tenaient 

héréditairement  de  l'église  de  Saint-André  du  Château,  de  Gervais 

d'Aldoncourt,  et  de  Guillaume  de  Herulgies,  aux  mêmes  charges 

qu'ils  les  possédaient. 

Fol.  36,  N.«  53.  —  Carlula  Bcrnardi  de 
Aldonis  curie. 

2.**  Que  Gérard  Craward  a  donné  aux  mêmes  la  troisième  part 
qu'il  avait  à  Frasnoy  {apud  Fraxinetum)^  libre  de  tout  droit,  à 
l'exception  de  six  deniers  ù  payer  annuellement. 

Fol.  36  V.»,  N.»  54. 

5.^  Qu'Eustache  d'Avesnes  a  donné  aux  mêmes  et  de  la  même 
manière  sa  troisième  part  de  Frasnoy,  et  une  redevance  annuelle  de 
six  deniers. 

Fol.  36v.»,  N.«54Us.  —  Cartula  domini 
Euslaeliil  de  Avcnis  super  donatione  tercie 
partis  q  habcbat  apud  Fraxinclum  et  scx 
denariorum. 

II. 

I  !3tt.  —  Actum  anno  incarnati  verbi  m<*  c**  Z<»  V. 

Gaultier,  abbé  de  Saint-Aubert  de  Cambrai,  en  présence  et  du 
consentement  de  son  chapitre ,  et  Jean  Thaisons ,  avec  l'agréation 
de  Drogon,  son  fils,  concèdent  aux  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem 
demeurant  uu  Frasnoy,  l'alleu  sis  aux  Chemins  (in  territorio  de 
Cheminiis)^  qu'ils  possédaient  par  moitié,  sous  la  condition  que 
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ces  frères  le  mettront  en  culture,  et  qu'ils  paieront  à  Tabbaye  de 
Saint-Aubert  et  au  dit  Jean  ou  à  ses  héritiers,  la  quatrième  partie 
des  fruits  et  la  moitié  du  droit  de  terrage  de  cet  alleu. 

Fol.  37.  N»  55. 
III. 

iiB9.  —  Aclum  anno  verbi  incarnati  m^  c^  l^  tx%  presulaius 
domini  Nicholai  xx^  iiy, 

Nicolas ,  évéque  de  Cambrai ,  confère  à  Thôpital  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem  l'autel  de  Lez-Fontaine  (altarede  La(o/biite),  avec  ses 
dépendances  ,  dans  Tarchidiaconné  de  Valenciennes  et  le  do- 
yenné d'Avesncs. 

Fol.  38,  N»  56,  — Cartula  domini  Nicholai 
epjscopi  cameraccnsis ,  su|>er  colatione  alta- 
ris  de  Laiofonte. 

IV. 

1160.  —  Daium  anno  tncarnalionis  domtnice  m^  c^  /x®. 

Nicolas,  évéque  de  Cambrai,  concède  à  Thôpital  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  sous  réserve  du  droit  épiscopal,  les  autels  de  Da- 
mousies,  deDimechaux  et  de  Berelles,  situés  dans  Farchidiaconné 
du  Hainaut  et  dans  le  doyenné  de  Maubeuge. 

Fol.  38v«,  N<»57.  —  De  donatione  altario- 
rum  de  Damosies  et  de  Dimocelet  et  deBerele 
facta  ab  N.  episcopo  cameraceDsi. 

V. 

1168.  — Actum  hocpiiblice  Bruxélle,  anno  incamationis  do- 
minice  m<*  e^  Ix^  ij^,  indictione  v,  epaeta  tij,  venante  Feoderico 
(sic)  imperatore,  anno  obsidionis  Mediolaniy  Nieholao  came^ 
racensis  sedis  cathedram  obtinente. 

Donation  faite  à  l'hôpital  de  Jérusalem  par  Godefroid,  duc  de 
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LotiuriH^e,  de  l'église  de  Sainl-Jseques  sur  Caudimbcrg,  uvue  ses 
eppenJances,  sous  réserve  du  droit  de  l'église  des  SS.  Michel  et 
Gudulc.  —  Nous  publions  la  teneur  de  celle  chorte  (Anx.  A). 

Fol.  39,  N'SS-— rarlulaGodefridi  ducis 
Lotharingie  super  ilonalione  ecclcsic  Beati 
Jscobi  in  CniUeiibprjie. 


1 164,  ~  Aclum  aiiHo  dominice  incarnationis  m"  c°  Ix"  lïy", 
presultttua  doiuini  Nicholai  xx'  viij". 

Nicolas,  évéquc  de  Câmbrui,  conlirme  1»  donation  faite  à  l'Iio- 
pitaldoSaint-Jean  de  Jérusajem  par  Drogon,  surnommé  Taxo,  — 
pour  le  repos  des  âmes  de  son  père,  de  s  j  mère  et  de  ses  ancêtres, 
—  de  son  alleu  situé  à  Keraengies,  et  de  tout  droit  y  appartenant , 
et  cf ,  avec  le  consentement  de  fiéatrix,  sa  femme,  et  de  ses  lils, 
Jcnn,  (îéiy,  Drogon  ri  Adam. 

Fol.  39  V»,  K'  S9.  —  Carlula  super  qiio- 
dam  »llodii>  apud  Kcmoiigiis. 

VII. 

1166.  —  Aclum  ineurnali  verlii  mctxti  atmo. 

Nicolas,  évéque  de  Cambnii,  confirme,  par  l'apposition  de  son 
^tceau  au  présent  acte,  la  donation  qu'il  a  faite  à  rhopital  de  Jéru- 
^nletn,de  Taulel  de  Dimont  et  dcl'auteld'Ollies,  avec  leurs  appen- 


«rlances.  à  la  i 
^s^s  officiers. 


e  de  son  droit  et  de  celui  des  archidiacres  et  de 

Fol.  40  v>,  N^ao.  —  De  colatioDe  ailaris 
•la  DimunI  el  de  OiQfs  cura  appEniticiis  suis 
fjcia  ab  N.  cpiscDpo  caincrncensi. 


1166.  —  Aiino  incurnati  verbi  m"  c"  Ix"  t'i",  fVicholaa  epi»- 
~opalum  lenente  catneraeeniis  ecdesie. 

Simon,  rbiilelntn  de  Cnmhrai,  Ada,  son  épouse,  et  Elugues,  teiir 


44  CARTtJLAIRE   DE   l'oRDRE 

fils,  pour  la  rédemption  de  leurs  âmes  et  de  celles  de  leurs  aa- 
cètreS)  donnent  à  Fliôpital  de  Jérusalem,  une  rente  de  1 1  sous  et 
un  denier,  à  prendre  annuellement  sur  leur  revenu  d'Oygi. 

Fol.  41,  N*  61.  —  De  colatione  xjcim  sol. 
ol  unius  nummi  de  redditu  de  Oysi  facU  a 
Simone  castcllano  cameracensi. 

IX. 

1166.  —  Actum  incartiali  verbt  anno  wi*  c^  Ix^  t?i%  presula- 
tus  domni  Nicholai  episcopi  anno  xxx^  féliciter. 

Thierri,  prévôt,  Hugues,  doyen,  en  présence  de  Nicolas,  évèque, 
et  du  chapitre  de  Sainle-Croix,  confirment:  queSigerus,  mayeur 
de  Boussiéres,  du  consentement  de  son  épouse  Beberge,  a  délivré, 
dans  les  formes  voulues ,  ù  Thùpital  de  Jérusalem,  le  droit  de  ter- 
rage  de  trois  muids  qu'il  tenait  en  fief  du  prévôt  de  Sainte-Croix 
de  Cambrai,  et  la  provision  de  quatre  muids,  ainsi  que  ce  qui  ap- 
partenait à  sa  mairie;  —  que  la  maison  de  l'hôpital  dite  de  Fras- 
noy  paiera  annuellement  à  l'église  de  Sainte-Croix,  les  droits 
accoutumés,  et  de  plus,  deux  sous,  monnaie  de  Cambrai,  à  la 
noël ,  et  cinq  sous  à  la  substitution  d'un  prévôt,  etc. 

Fol.  U  v®,  1S«  62.  —  Carlula  de  rcddi- 
tionc  lerragii  trium  modiatarum  et  iiij  mo- 
dintarumfacta  a  Sigero,  maioredeBoussieres. 

X. 

liB7.  —  Actum  anno  verbi  incarnati  m*»  e^  1x9  vij^, 

Nicolas,  évéque  de  Cambrai,  confirme  la  donation  faite  à  l'hô- 
pital de  Jérusalem  par  Almoric  de  Ilaringi,  de  tout  son  alleu  situé 
à  Eskelin  et  consistant  en  terre,  en  bois  et  en  eaux. 

Fol,  42  v«,  N-  63.  —  De  donalione  allodii 
quod  habcbat  npud  Esculiii  tam  in  {^tta 
«pinni  in  nquis,  faeta  ab  Alnioricode  Uaringi. 


.-JEAN-DE-JÊItUSALKH. 


1 170.  —  Artiim  est  atirut  ab  ÙKarnutione  Domiiii  nf  c°  txx". 
Adam,  abbû  de  Vé^Wse  de  Snint-André,  ronfirmc  que  les  frères 
^e  riiApilal  ont  acquiltésoiiabbnycUu  droit  qu'ils  avaient  de  lever 
1«»  quatrième  gorbc  sur  toutes  les  terres  de  la  paroisse  d'Audcn- 
c<»Hrt,  à  la  condition  qu'elle  leur  paiera,  chaque  année,  ù  la  Tous- 
sniiit,  cinq  nmlds  de  TronicnL  moyen  et  autant  d'avoine  à  Hun- 
lîiicourl. 


XII. 

1170.  —  Actuni  anno  verbi  incarnati  m'C  Lc  i",  electionis 
*i€)mim  Pttri  iij". 

L'abbaye  de  Saint-André  ratifie  l'arquisilion  faite  par  rhôpital 
*i«  Jérusalem  de  doiise  inuiUs  de  terre  à  Biviler,  et  la  conces!?ion 
qu'elle  lui  a  f^ite  de  tout  droit  de  lerragc  ou  autre,  moyennant  une 
■"«con naissance  annuelle  de  six  sous,  à  payer  ù  l'Ascension. 

Fol.  43  v°,  N- 6a.  —  Carlula  de  acquis i- 
lionc  In  If  rritorio  de  Diviler. 

.Mil. 

H72.  —  Anno  incarnati  verbi  m'  C  Ix'  xij". 

Emma,  abbesse  de  l'église  de  Sainte-Aldegonde,  ù  Maubeuge,  et 
C-vntc  sa  communauté  accordent  aux  hospitaliers  de  Jérusalem, 
Woyennantqnarante  livres,  monnaie  de  Valenciennes,  la  seizième 
I  «tKie  de  l'alleu  qu'elles  possédaient  dans  la  paroisse  d'Esqueiin, 
^  litre  de  la  donation  que  leur  en  avait  faite  Gela,  leur  stcur,  et 
Vi^oiisistant  en  terres  cultivées  et  en  terres  incultes,  droit  de  terrage 
«^Idlme,  ainsi  que  In  terre  dite  de  Saint-Etlon,;^  cause  que  cet  alleu 
v^t  adjacent  à  la  maison  des  dits  hospitaliers.  •  Signum  Emme,  ub- 
^   bâtisse. Signuni Ilcluidis,  dccanc.  S.  Margarete de  Crois.  S.  Marie. 
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>  S.  Mathildis.  S.  Raimburgis.  S.  Adelidis.  S.  Ode  de  Hum.  S. 

»  Julianc.  S.  Margarete  de  Cruce.  S.  Ermenirudis.  S.  Ogive  de 

»  Gulcsin.  S.  Freesiendis  de  Roche.  S.  Balduini,  decani.  S.  Alc- 

»  xandri,  sacerdolis.  S.  Johannis,  sacerdotîs.  S.  Nicholai,  sacer- 

»  dotis.  S.  Arnulfî,  sacerdolis.  S.  Roberli  de  Chevi.  » 

Fol.  44,  N»  66.  —  Gartula  Emme  abbatisse 
de  Nalbodio. 

XIV. 

1175.  —  Actum  unno  verbi  incamati  m°  c°  Zxx°  iij''. 

L'abbaye  de  Saint-André  fait  connaître  que  les  frères  de  l'hô- 
pital ont  acquis  au  territoire  d'Avesnes  deux  muids  de  terre,  sur 
lesquels  elle  leur  a  accordé  l'exemption  du  droit  de  terrage,  etc., 
moyennant  une  reconnaissance  annuelle  de  douze  deniers,  a  payer 
à  l'Ascension. 

Fol.  43,  N*»  67,  —  Gartula  de  aquisitione 
duarum  modiatarum  terre  iu  territorio  de 
Avenes. 

XV. 

H77.  —  Actum  incarnationis  dominice  anno  m°  c°  /xx*»  ri/", 
pontificatus  nosiri  i°. 

Alard,  évêque  de  Cambrai,  donne  à  la  maison  de  rhôpilal  l'église 
de  Saint-Symphorien ,  avec  les  églises  médianes  de  Spiennes  el 
de  Vellercille,  sous  réserve  toutefois  de  ses  droits  el  de  ceux  de 
son  oflicialitc. 

Fol.  43  v«,  N»  68.  —  De  donatione  Sancti 
Simplioriani  ccclesie  el  de  Espienes  elde 
Vereile. 

XVI. 

1177.  —  Datum  Tusculan.  xjU.julii. 

Confirmation  donnée  par  le  pape  Alexandre,  à  la  donation  faite 
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aux  frères  hospitaliers  dans  le  diocèse  de  Cambrai  par  Tévéque 
de  ce  siège ,  des  églises  de  Saint-Symphorien ,  de  Spiennes  et  de 
Vellereille ,  avec  leurs  appendances  et  dépendances.  Il  menace  de 
rindignalion  du  Tout-Puissant  et  des  bienheureux  apôtres  saint 
Pierre  et  saint  Paul  ceux  qui  oseront  contrevenir  à  cet  acte. 

Fol.  1 ,  acte  coté  A. 


xvn. 


H77.  —  Anno  Domini  m«  c»  trx®  t?(/«. 

Invfôtiture  donnée  par  Bauduin  V,  comte  de  Ilainaut ,  à  la  mai- 
son de  rhôpital  de  Jérusalem ,  de  tout  le  fief  de  Cepli^  que  lui  a 
cédé  Gontier,  fils  de  Simon  de  Famars.  — Voir  le  texte  de  cet 
acte ,  Ann.  B. 

Fol  46,  N.o  69.  —  Gartula  comitis  Hanonie 
super  feodo  de  Gbipli. 

XVIII. 

tl78.  —  Aetum  anno  verbi  incamati  m®  c*»  Ixx^viiy, 

Eustache  dit  de  Ruez  fait  savoir  :  que ,  pour  le  repos  de  son 
âme,  de  celles  de  son  épouse  Marie  et  de  ses  ancêtres,  il  a  donné 
en  aumône  aux  pauvres  de  l'hôpital  de  Jérusalem  une  rente  de 
cinq  sous  à  recevoir  chaque  année ,  à  la  Noël ,  sur  son  cens  de 
Morlanwez;  qu'il  les  a  acquittés  de  son  vinage  de  Bavai ^  de 
Hornu,  de  Ruez^  et  de  tous  ses  autres  vinages;  —  que  Nicolas 
et  Eustache ,  ses  fils ,  ont  donné  leur  consentement  à  celte  dona- 
tion ;  —  et  qu'il  Fa  confirmée  par  Tapposition  à  cet  acte  de  son 
sceau  et  par  les  seings  de  ceux  de  ses  hommes,  qui  furent  pré- 
scnU.  «  S.  Balduini  de  Slrepi.  S.  Hugonis  de  Bossoit.  S.  Oberti  de 
»  Bruille.  S.  Theoddrice  de  Strepi.   S.  Galteri,  fratris   eius. 
»  S.  Gozuini  de  Villa.  S.  Balduini  de  Sancto  Vedasto.  » 

Fol  46y%N«70. 
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XIX. 

1178.  —  Actum  anno  dominice  incarfiatùmis  m®  cf*  Ixx^  viiy. 

Odin ,  prieur  de  la  maison  de  FbApital  de  Saint-Gilles ,  fut 
connaître  que ,  du  consentement  dos  frères  de  son  ordre  qui  forent 
au  chapitre  de  Cerisiers ,  il  a  concédé  au  seigneur  Godin  et  à  ses 
héritiers  toute  la  terre  qui  appartient  à  la  dotation  de  ses  églises 
de  Saint-Symphorien ,  de  Spienncs  et  de  Vellereille ,  sous  certaines 
conditions  ;  —  qu'il  lui  a  également  concédé ,  pour  lui  et  ses  héri- 
tiers, sa  maison  avec  son  jardin,  moyennant  un  cens  de  quatre 
deniers  payable  à  la  Noël  ;  —  que  le  dit  Godin ,  du  consentement 
d*Ide  son  épotise  et  de  ses  enfants ,  a  donné  aux  pauvres  de  Thô- 
pital  de  Jérusalem  la  troisième  partie  de  la  dtme  de  Saint-Sympho- 
rien ,  pour  en  jouir  après  sa  mort. 

Fol^  47,  N®  71.  —  De  concessione  (otius 
terre  q  pertinet  ad  dotes  ecclesiarum  nostra- 
mm  de  Stncto  Simphoriano ,  de  Spienes  et 
de  Vcreile,  domino  Goduino  facta  ab  0  , 
priorc  liospitalis. 

XX. 

1180.  -  Actum  anno  Domini  m*  c®  Ixxx^m 

Rogier,évéque  de  Cambrai,  fait  connaître  que  Hugues  d'Avesnes- 
le-Gobcrt,  chevalier,  donna  en  aumône  à  l'hôpital  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  du  consentement  de  son  épouse  Haduide,  et  de 
Hughes ,  son  fils ,  la  dlme  qn*il  avait  tenue  en  fief  dans  la  paroisse 
de  Foren ville,  et  que  Jean  .  .  .  .  %  de  qui  cette  dlme 
relevait,  la  reporta  entre  les  mains  de  Tévéque,  qui  en  a  investi  le 
procureur  de  Thôpilal  dans  son  diocèse. 

Fol.  48  v«,  N®  72.  —  Cartula  super  qua- 
dam  décima  de  Forisvilla ,  quam  Hugo  miles 
de  Avenis  Walberti  dédit  domui  hospitalis. 

*  Mol  enlevé. 
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Anselme,  .  .  .  .  '  (lel'hâpital  fii  FiaiiCf,  Tiiil  counailro  que 
^^'aulicr,  préirc  de  Gocelics,  a  donné  vingt-sept  livres,  mon- 
*%BJc  de  Valeneiennes,  aux  pauvres  de  l'hôpilai  de  Jérusalem,  avec 
i'Csqiielies  cet  liùpital  a  acheté  la  troisième  partie  de  la  dîme  de 
'V'ellereille,  et  la  terre  d'Alard  de  Tier  &  Ville-sur-Haine  ;  que  le 
cftit  Wautier  jouîravjaKéremenldes  fruits  de  la  dlme  et  de  la  moilié 
des  fruits  de  la  terre  préciléea ,  et  que  si  Oda  *  lui  survit,  elle 
j  «uire  jusqu'à  son  décès  de  la  moitié  des  fruits  de  la  dime  et  du 
«S"*""'  *lc  ecux  de  la  terre. 

Fnl.  -10,  K°  73,  -  Carlula  viginli  vii"" 
librarum  de  quibus  fuil  cmpt.-!  lereia 
F  pars  décime  de  Veruiti,  tacla  a  W.  prcs- 

1  bilero  de  Goceleis. 

XXII. 

Htt5.  —  Actiim  aimo  verbi  mcaraafi  m°  c°  Ixxx"  Hj",  ei>isco- 
^jalus  vcro  iioulri  l'y". 

R»}çier,  évêque  de  Cambrai,  confirme  l'accord  entre  la  maison 
«Je  l'hôpilul  de  Jérusalem  et  l'abbaye  d'Eenham,  dans  lequel  il 
v^st  stipulé,  entre  autres,  que  les  frères  de  l'hopilal  paieront  & 
«^ellc  abbaye  les  dimes  sur  leurs  terres  cultivées  de  Chièvres  et  des 
«ilciix  Tongres  ;  mais  qu'ils  ne  paieront  aucune  dlme  pour  les 
terres  qu'ils  mettront  en  culture,  pour  leur  jardin,  leur  pommier 
^H  Ivs  nourritures  de  leurs  animaux  *. 

Fol.    Ht).   K°    74-    —   Poiu-    riiospiliil  de 


'  Mot  enlevé. 

*  Une  pnriic  de  cet  aclci:(aiitpidcvi'>e 

«da  était  la  sŒur  liu  donaleur  :  mais  w 

'  De»  pDriiwdccet  aclesunlPïilcvi' 
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XXIII. 

1185. — Factnm e8l,...annodomxnieeinearnaUonis  m°  c^lxxx^ 
II/*',  anno  captionis  lerhusalem  Ixxx^  iiij'*y  epacta  vm,  indic- 
tione  t». 

Charte  de  Godefroid,  duc  de  Lotharingie,  par  laquelle  il  cède 
au\  frères  de  Thôpital  de  Jérasalem,  la  maison  fondée  sur  son 
alleu  ù  Bruxelles.  —  Voir  Ann.  C. 

Fol.  51,  N.»  75. 

XXIV. 

1195.  — Actum  Montîbus,  in  monasterio  Béate  WaldelrudiSj 
mense  maioy  anno  dominice  incarnationis  m°  c^  xc^  i^. 

Henri,  châtelain  de  Mons,  ayant  pour  le  salut  de  son  éme  et 
de  celles  de  ses  parents,  remis  ce  qu'il  avait  àOfBes  entre  les  mains 
du  comte  de  Hainaut,  de  qui  il  le  relevait,  celui-ci  délivra  cette 
terre  libre  à  l'église  de  Sainte- Waudru,  à  Mons,  qui  en  fil  cession 
en  faveur  de  l'hôpital  de  Jérusalem,  moyennant  un  cens  annuel  de 
vingt  sous  à  payer  le  jour  de  saint  Martin,  en  novembre,  à  la  dite 
église  de  Sainte-Waudru.  Oger,  prieur  de  France,  et  les  frères  de 
l'hôpital  promirent,  d'autre  part,  que  deux  messes  de  la  Sainte- 
Vierge  auraient  lieu  par  semaine  à  l'église  d'Offies,  pour  le  comte 
de  Hainnut,  premier  marquis  de  Namur ,  tant  qu'il  vivrait,  et, 
après  sa  mort,  deux  messes  pour  le  repos  de  son  âme.  Cette  charte 
fut  munie  du  sceau  de  l'hôpital  et  de  celui  de  l'église  de  Sainte- 
Waudru.  Chacun  de  ces  corps  en  retint  un  double.  «  Testes  : 
»  sepenominatus  princeps  Balduinus,  comes  Hainoensis  et  pri- 
n  mus  marchio  namucensis  ;  Balduinus,  comes  Flandrie,  ipsius 
»  comitis  Hainoensis  et  marchionis  Namucensis  filius  ;  et  ipsius 
»  comitis  Hainoensis  fidèles,  scilicet  :  Walterus  de  Avethnis. 
»  Nicholaus  de  Ruminio.  Alardus  de  Cimaco.  Nicholaus  de  Bar- 
»  bencione.  Gerardus  de  Manchicort.  Nicolaus  de  Condato.  Wal- 
»  terus  de  Sothenghien.  Gillebertus,  Sancti  Germani  montensis 
»  prcpositus.  Gillenus,  castellanus  Belli    Montis.    Ulhardus  de 
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testes  :   Mcliolaus  prcposilus ,   camcracensU    DrchidiacoDus. 

1  Gîlleberlus,  vice-pre|>oaiIus,  et  cuslos  et  canonicus.  Haioerus, 

s  decanusSancti  Germani,  canonicus  Béate  Waldclrudis.  Nicho- 

•  laus  \ata,  Godinus  de  Sancto  Sym  .  .  .  '.  Romundus,  Willel- 

•  mus,  Nicholaus,  canoniei na.  Elyzabetli  de  Abelîîs. 

»  Heluidîs  de  Villa  .  .  .  .  llawidis  Pietdoceon.  Hnria  de  Hum  . 

■  .  .  .  Hailildis  et  Agne.s  et  Alidis  de  Fonlanis  .  .  .  .  |;Ia  de 
»  Quarioiiii.   Gela  de  Horueli  ....  cl  alîe  quamplures  cano- 

■  nice to  hotpilali  :  Ogerus,  prior  ipsius  hospilaliâ  iti 

>  Knincia.  Odo,  magjster  in  Flundria.  Ccrardus,  magister  in  d- 
»  meracensi  dyocesi.   Ulardus,   Wadinus,   Theoduricus,  frarrts 

>  ipsius  hospilalis.  Etcum  his,  lestes  viri  rcljgiosi  Symon,  abbas 

•  Aquisciaclensis.   Wallerus,   abbas  Sancti   Amandi.    B.  nbbas 

■  deCambcrone.  Bartholomeus,  abbas  Saneli  Dyonisii  in  Bru- 

•  kfroia. 

Fol   33,  N'  77. 


,  aniio  domiiiice 


XXV. 


1801.  —  Aeluin  apud  tlaimonis  Qaerceliii 
iHearnalionis  m' ce  primo,  menue  aprili. 

Bsudnin,  comte  de  Flandre  et  de  llainaiil,  délivre  i\  Mrc  Wuu- 
li«r  de  Corbuel,  maJlre  de  la  maison  de  l'hopilal  de  Jérusalem 
dans  le  Cambr^'sis,  7  muids  et  S  mencaudées  de  terre,  bois  et  pré, 
ijoe  ce  religieux  nvaitachetés  pour  sa  dite  maison,  de  Bauduîn, 
ebevalier  de  Sninl-Remi,  qui  les  tenait  en  fief  du  comte.  —  Voir 
Axn.D. 

Fol.  1  v=,  >-  i'. 

XXVI. 

1908.  —  Actum  apud  Svlemes,  anno  ali  iucuriiiiliduc  Domini 
m*  eef  ij",  même  maio. 

WButier,  seigneur  de  Bosies,  et  Etislache,  jciti  IVère,  concèdent 
'   ProbablBnx'ul  :  Ryiniihnriaiiii. 
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« 

à  Dieu  et  u  la  sainte  maison  de  riiôpital  de  Jérusalem,  tout  droit, 
toute  justice  et  tout  hommage  qu'Etienne  Bardels  tenait  d'eux  en 
la  ville  de  RomerieSy  en  celle  de  Vertagn^  en  celle  de  Vertegnol 
et  en  d'autres  lieux  qu'il  a  donnés  à  la  dite  maison.  A  cet  acte , 
Wautier,  précité,  a  appendu  son  sceau  et  a  fait  souscrire  les 
témoins,  dont  les  noms  suivent  :  <  Signum  Walteri  Macherel  , 
»  S.  Pinabiel,  S.  Remondi  de  Sancto  Piton,  S.  Gerardi  Putefîn, 
»  S.  Waveni,  S.  Pagani  de  Solemes,  S.  Roberti  Flamingi,  S.  Wal- 
»  tcri  de  Honecies,  S.  Willelmi  de  Somaign,  S.  Pétri  de  Sancto 
»  Ylario,  militum;S.  Ade,  prepositi,  S.  Johannis,  decani,  S.  Ade, 
»  presbiteri  ;  S.  Alexandri,  S.  Hugonis  Régis,  S.  ArnulQ  Loton, 
»  S.  Gcraldi,  S.  Laurentii,  S.  Waldrici,  S.  Johannis  Fabri,  scabi- 
>  norum.  > 

Fol.  2,  N.*  3.^  —  De  colatione  bonorum 
Stephani  Baldiaus  q  habebat  in  villa  de  Ro- 
meries  et  a  Ycrtain  et  in  quibusdam  aliis 
locis. 

XXVII. 

1202=1205,  n.  st. —  Actum  IlemoniQuerceto^  annoahincar- 
nalione  Domini  in°  cc"^  i/%  mense  februario, 

Bauduin,  comte  de  Flandre  et  de  Ilainaut,  confirme  la  donation 
faite  a  l'hôpital  de  Jérusalem  et  ù  sa  maison  du  Frasnoy,  par 
Etienne  Bardels  et  Richaus,  son  épouse,  de  la  dime  de  Saint- 
Piton,  avec  le  droit  d'herbage  de  Romeries,  etc.  —  Voir  : 
Ann.  E. 

Fol.  2  V".  N»  i*.  —  De  colatione  décime 
(le  Sanc(o  Pitone  facla  a  Slephano  Burdel,  et 
confîrmata  a  comité  Flandrie. 

XXVIII. 

1200.  —  Actum  est  anno  incarnati  vcrbi  m^  cc9  vi^. 

Libert,  prévôt  de  l'église  de  Saint-Barthélemi  au  faubourg  de 
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Liège,  Herbert,  doyen,  el  tout  le  chapitre  de  cette  église,  con- 
fèrent à  frère  Thomas,  prêtre,  la  cure  de  Floreiz,  à  la  demande 
des  frères  de  Fhôpital,  qui  ont  reconnu  que  cette  collation  appar- 
tenait au  dit  chapitre,  ainsi  que  le  cens  de  huit  sous,  monnaie  de 
Liège,  à  payer  le  jour  de  saint  Lambert. 

Fol.  3,    N.®  5.   —   Cartula  de  invcstitâ 
vacante. 

XXIX. 

I2I2.  —  Dalum  MontibuSy  feria  quarta  Penthecosfes,  anno 
Domini  m»  ec^  duodecimo. 

Charte  par  laquelle  Fernand  et  Jeanne,  son  épouse,  comtes  de 
Flandre  et  de  Hainaut,  se  constituent  otages  envers  les  frères  de 
la  maison  de  l'hôpital  de  Jérusalem,  pour  faire  observer  le  traité 
qui  a  été  conclu  avec  eux  pour  la  délivrance,  avant  la  Noël  de 
Vannée  suivante,  de  Gérard  de  Mons,  qui  est  détenu  en  captivité 
chez  les  infidèles.  —  Voir  Ann.  F. 

Fol.  3  v»,  n»  6.  —  Cartula  de  libcrationc 
Gerardi. 

XXX. 

1215.  —  Datvm  Valenccnis,  feria  quinta  anle  Pentecoslen, 
anno  Domini  m®  cc^  tercio  decimo. 

Jeanne,  comtesse  de  Flandre  et  de  Ilainaut,  se  reconnaît  otage, 
<le  la  même  manière  que  son  mari,  pour  le  rachat  de  Gérard  de 
-Wons,  son  chevalier,  dans  le  terme  convenu.  —  Voir  Ann.  G. 

Fol.  ^  v»,  N-8.  —  Cartula  J.  Flandric  et 
Hanoic  comitissc  sup.  quodam  liostagio. 

XXXI. 

1215.  —  Actum  anno  gracie  m°  cc^  tercio  decimo,   mensc 
^c^vembri. 

R.,  serviteur  de  la  croix  du  Christ,  prêtre  do  Saint-Etienne  au 
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Mont-Cenys  ,  cardinal-légat  du  siège  apostolique,  â  la  demande 

des  hospitaliers  de  Jérusalem,   confirme  la  donation  qui  leur 

a  été  faite  par  Pierre  de  Prcselle,  du  consentement  d'Eve,  sa 

mère,  de  la  dime  qu'il  avait  sur  la  terre  dite  de  Saint-Pierre. 

Fol.  4,  N«  7«.  —  Gartttla  super  qaadam 
décima  quam  habebat  Pelms  d<*  Presel 
in  terra  que  dicitur  sancH  Petri. 

XXXII. 

1215.  -  Datum  apud  Ursicampum^  feria  quinta  ante  festum 
sancti  Thome  apostoli,  anno  gracie  m®  ce*  xiiy^  mense  decembri. 

R.,  serviteur  de  la  croix  du  Christ,  prêtre  de  Saint-Etienne  au 

Mont-Cenys,  cardinal-légat,  confirme  la  donation  aux  frères  de 

rhôpital  de  Jérusalem,  de  la  moitié  de  la  dime  située  à  Thians, 

faite  par  R.  de  Bruisle,  chevalier. 

Fol.  4  v»,  N»  9«.  —  Gonfirmatio  décime  de 
Tyans  facta  a  domino  Stepbano  cardinali. 

XXXIII. 

1&I4.  —  Actum  anno  Domini  m^  cc^  quarto  dedrno^  même 
apriliy  feria  tercia  post  dominicam  Misericordia  Domini. 

B.,  abbé  de  Saint-Aubert  de  Cambrai,  Jacques,  prieur,  et  tout 

le  chapitre  de  cette  église,  reconnaissent  que  Renier  de  Bruisle, 

chevalier,  ayant  légué,  dans  ses  derniers  moments,  la  moitié  de  la 

dime  de  leur  paroisse  de  Thians^  qu'il  possédait,  aux  frères  de 

rhôpital  de  Jérusalem,  ceux-ci  doivent  en  jouir,  ainsi  qu*il  en  a 

été  décidé  par  les  juges  apostoliques,  maîtres  Crespin  et  Werricus, 

chanoines  de  Cambrai. 

Fol.  6,  N»  11.  —  Confirmatio  décime  de 
Tyans  facta  a  judicibus  a  sede  apostolica 
delegatis. 

XXXIV. 

1214.  —  Actum  anno  Domini  m^  cc^  quarto  décima, 

Jean,  évéque  de  Cambrai,  confirme,    par  Tapposition  de  son 
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ont  donné  leur  consentement  ;  —  et  qu'enfin,  lui  Guillaume  con- 
firme le  présent  écrit  par  l'apposition  de  son  sceau. 

Fol.  7  V».  N®  13.  —  Gartula  super qoadam 
parte  décime  quam  habebat  Johannes  fflios  i 

defuncti  A.  in  parrochia  Sancli  Simphoriani. 

XXXVII. 

1216.  —  Aclum  anno  Domini  m^  cc^  sexto  decimo^   mense     ^ae 
augusto. 

L'évéque  de  Cambrai  confirme  :  1°  la  cession  faite  à  Thôpilal  de  ^E»e 
Jérusalem  par  noble  dame  Julienne  de  Harveriy  d'une  partie  de  la  ^^  a 
dime  de  Saint-Sympborien  qu'elle  avait  achetée  de  Jean,  fils  de  se3^  .e 
A.,  chevalier  ;  —  2®  la  vente  également  faite  à  cet  hôpital  par  — M^^r 
noble  dame  Sibille,  épouse  de  Renaud,  chevalier,  et  par  ses  fils  ss  Mis 
Raould,  Anselme  et  Simon,  de  la  portion  de  dlme  qu'ils  avaient^  jK~nt 
au  même  lieu,  vente  faite  avec  le  consentement  de  Guillaume,  abb^^«=i)é 
de  Crespin,  de  qui  cette  portion  de  dime  dépendait. 

Fol.  8,  N«  U.  —  Cartula  Johannis  filL^  M  mïà 
A.  militis  defuncti,  super  quadam  p^rimM^wte 
dccime  quam  habebat  in  parocliia  SancI  B  -nm^li 
Simphoriani. 

XXXVIII. 

I2IB.  —  Aclum  anno  verbi  incamati  m**  ce**  sexto  decimo. 

Guillaume,  abbé  de  Crespin,  donne  son  consentement  à  la  venti 

faite  a  riiôpital  de  Jérusalem  par  noble  dame  Sibille,   veuve  d* 

Renaud,  chevalier,  et  par  ses  fils  Raould,  Anselme  et  Simon 

d'une  portion  de  dîme  qu'ils  avaient  à  Saint-Symphorien. 

Fol.  9,  N»15.  —  Cartula  Saneti  Simpbo 
riani  relicte  Sibille  super  décima. 

XXXÏX. 

1217.  —  Aclum  anno  Domini  m°  ce*  septimo  decimo. 
Jean,  évoque  de  Cambrai,  fait  savoir  :   que  Renier  de  Rruih 
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,  donna  aux  frères  de  l'hùphal  de  Jérusalem ,  auxquels 
s'était  abandonné  en  motiranl,  la  moitié  de  la  dime  qu'il  tenaïL 
Thiattt;  ~~  qu'un  accord  avait  ensuite  eu  lieu  entre  l'église  de 
lint-Auberl  de  Cambrai,  sous  laquelle  était  cette  dime,  et  les  dits 
très,  accord  en  vertu  duquel  elle  appartiendrait  par  moitié  à 
iglise  précitée  et  -i  l'hôpital,  en  telle  sorte  que  s'ils  acquéraient 
ms  la  suite  l'autre  moitié,  appartenant  i  l'Iiérilier  du  mémeclie- 
ilier,  ou  d'autres  dîmes ,  elles  leur  seraient  égalementcommunes, 
nsi  que  les  dépenses  à  en  provenir  ;  —  qu'enfin,  ils  obtinrent  la 
isdite  moitié  de  la  dime  en  question,  par  échange  avec  Wau- 
!r  H  Estonei,  frère  et  héritier  du  chevalier  Renier,  contre  cer- 
iats  terres  ;  —  que  le  prénommé  Wauller  et  Richilde,  son 
lOuse,  avec  le  consentement  de  Thierri  de  Thyans,  chevalier, 
i  qui  ils  tenaient  cette  dime  en  fief,  en  liront  la  dëshéritancc, 
1  présence  de  maître  Simon,  chanoine  de  Cambrai,  à  ce  délégué 
<r  l'évéque,  de  leurs  pairs  et  d'autres  gens  de  bien;  —  que 
Itietri ,  seigneur  de  Thians,  la  reporta  libre  de  toute  justice 
culJère,  entre  les  mains  du  dit  niailre,  lequel  en  investit,  pour 
«r  pari,  les  frères  de  rhôpilal.L'é\éque  confirme  la  possession  de 
dime  prémenlionnée  à  l'église  de  Saint-Aubcrl  et  aux  frères  de 
6pital  de  Jérusalem,  par  les  présentes,  qu'il  munit  de  son  sceau. 
Fol.  lOv,  N"  18.  —  Cartula  domîni  Be- 
^^K'  neri,  miUliFi   de  Bruiel.    siiprr  ilecima  de 
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1917.  —  Aclum  anm  Domini  m-  ce"  Beptimo  decimo. 
Bartbélemi,  abbé,  Bauduin,  prieur,  et  les  religieux  de  Sainl- 
ibert  de  Cambrai,  approuvent  l'échange  fuit  avec  Wauticr 
stone,  d'une  partie  de  la  dime  de  Tkiani  contre  dix  muids  de 
rre,  i  la  mesure  de  Valenciennes ,  qui  leur  appartenaient,  et 
ur  )a  moitié  des  quels  les  religieux  de  l'hôpital  leur  remirent, 
îvantle  prix  fixé  par  des  arbitres,  140  livres  et  cent  sous,  mon- 
te de  la  dite  ville  ;  ils  déclarent  que  c^tte  dime  sera  commune 
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entre  eax  ei  les  dits  frères,  ainsi  que  Ta 
Cambrai.  (Voir  la  charte  X*  xxux). 


Fol.  13.  V  19.  —  Ctffnla  et  §ÊÈt 
ÎDier  ooBventiim    saarti  Avftiati  <t  inlifs 


bospitalis  super  medittaie  éfnif  ^  T 
XLI. 


1818.  —  Acium  tumo  Damùni  wf  a*  oclcva 

L*abbé  et  les  reiigieiix  de  Saint-Jean  à  V 
I*  qn'après  la  mort  de  Pierre,  clerc  de  Presâd.   ik  tarai,  i 
raison  du  droit  paroissial,  la  dîme  qu'il  leraît.  et  «|»e  lr$  frms 
de  rhôpital  de  Jérusalem  la  rédamèrent  ;  qn*e«fii.  par  le  (N- 
seil  d'hommes  de  bien  et  pour  obtenir  la  paix ,  ik  adminnl  h 
maison  de  rhôpital  précité  à  jouir  de  la  moîlié  de  cette  êimfti 
sous  Tobligation  qu'elle  sera  tenue  de  la  délrsdre  arec  cvl  cmtf^ 
toutefUaque  et  de  partner  avec  équité  les  frviis  à  tm  prvivwr  '-» 
—  2*  que  les  dits  frères   reconnurent  qu'ib  ickiaicl  d'en    "^ 
tiers  des  dépouilles  d'un  champ  contenant  enTiro*  tnot^  mâJÊLà^^ 
dées,  au  territoire  de  leur  maison  de  Cepiî  ;  —  et  3'  qnlk  n0^ 
fient  cet  acte  par  l'apposition  de  leur  sceau. 

¥kà.  10.  >"»  17.  —  I>?  Çihcyt  ^f^imiùma/t»  ihVf^ 

XUI. 

1218.  —  Acimm  ojmo  Domimi  n'  cr'  oclan>  ilenau» ,  mttmst 
febrmario.  =  Iil9,  n.  >l. 

L'éTéque  de  Cambrai  confirme  :  I  ^  la  donation  aa\  frvres  de 
rhôpital  de  Jérusalem  par  Simon  li  Arckier^ .  d'une  dime  qu'il 
tenait  d'eux .  sous  la  paroisse  de  Saint-Symphorien .  an  terrîtotre 
lïEspiemtSf  donation  £iite  par  le  dit  Simon  «  arec  le  coosente- 
ment  de  son  seigneur  Oslelet ,  e t  en  présente  de  ses  pairs .  entre 
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les  mains  de  Nicolas  de  Framerics,  chanoine  de  Saint-Germain 
de  Mon»,  à  ce  délé);uc  par  l'évèque,  et  qui  en  investi!  les  frères 
précités  ;  —  2°  le  remboursemeal  fait  par  ceux-ci  à  l'éijlise  de 
Saint-Aubert  de  Cambrai,  de  190  livres  moins  cent  sols,  monnaie 
de  Valcncicnnes ,  pour  cinq  niuids  de  terre ,  à  la  mesnre  de  cette 
ville,  que  b  dite  église  avait  abandonnés  à  leur  profit,  à  Thyans. 

Fftt.  0.  n°  16.  —  Carlula  super  quadam 
decinia  ijuam  I^nebal  Synions  li  Archiers  in 

lerrilorio  dospienes, 

XLlil. 


1318.  —  Actum  aiino  Domini  m"  ce  nonù  definu). 

B.,  abbé  de  Saint-Aubert,  et  maître  Ciespin,  chanoine  de  Cam- 
.brai,  noiilient  qu'ayant  été  choisis  juges  du  dilTérend  survenu 
«Mitre  Tabboye  de  Saint-Suulve  de  Valenclennes,  cl  les  frères  de 
l*bdpita]  de  Jérusalem,  au  sujet  d'une  chapellenie  et  de  la  ctiapelle 
«ie  cet  hôpital ,  dans  les  limites  de  la  paroisse  de  Saint-Géry ,  il  a 
^lé  statué  que  dans  le  cas  où  leur  arbitrage  ne  serait  pas  pleine- 
ment accepté  par  les  parties,  les  choses  seraient  remises  sur  le 
yied  où  elles  étaient  avant  le  compromis  fait  par  eux. 


XLIV. 


L 


I»I9.  —  Actum  atmo  Domini  irv>  ctfi  noua  decimo. 

R., doyen  de Saini-FramtoH ,  W.,  chantre,  et  II.  de  Sainl- 
Vaul,  chanoines  de  Scnlis,  certifient  les  clauses  insérées  dans  la 
«hartc  n°  XLiii. 

Fol.  ÎO  v°,  D"  17.  —  Carlula  de  eompro- 
missiono  in  arbilriossuper capellania  domùs 
hospilalia  in  Valeceii. 

Publié  p.  203  de  V Histoire  etel.  de  Valen- 
timnf»,  par  Simon  L«boacq.  \n-i: 
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XLV. 

1219.  —  Actum  anno  Domini  m^  ce^  nono  deeimo. 

Arbitrage  rendu  par  Fabbé  de  Saint-Aubert  et  maître  Crespin, 
chanoine  de  Cambrai,  juges  apostoliques,  au  sujet  de  la  chapel- 
lenie  précitée.  —  Cet  acte  se  trouve  aussi  textuellement  rapporté 
dans  les  chartes  N^"*  xlvii,  xlix  et  l. 

Fol.  18,  N«  25.  —  Gontractus  eiusdem  ca- 
pellanie  a  judicibus  cameracensibus. 

XLVI. 

1219.  —  Actum  anno  gracie  m®  ce®  nono  deeimo,  mensm 
augusto. 

ConOrmation  de  Farbitragc  qui  précède,  faite  par  frère  G. 

humbl|p  abbé,  et  par  les  religieux  de  Cluni,  ayant  apposé  leur  scea  v-    .u 

aux  présentes  lettres. 

Fol.  19,  N«  26.  —  Deconpromi^ione  cape    lU 

lanie  domus  hospitalis  in  Valencen. 

XLVII. 

1219.  —  Actum  anno  Domini  m^  ccf*  nono  deeimo. 

Frère  Hélye,  prieur,  et  la  communauté  de  Saint-Saulve-h 
Valenciennes  acceptent  l'arbitrage  fait  par  Tabbé  de  Saint-Aube^c^  *   ^^^ 
etCrespin,  chanoine  de  Cambrai,  y  inséré. 

Fol.  16v»,  No24.  —  Cartula  sancUSah- 
supcr^cappellania  domus  hospitalis  in  Y: 
Icncen. 

XLVIII. 

1219.  —  Actum  apud  Helpam,  anno  Domini  m^  af*  xix^^  t 
cathedra  beati  Pétri,  =  1220,  n.  st. 

Henri ,  duc  de   Lothier ,    confirme    qu'Eustache ,    Henri 
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Waseges  ont ,  en  sa  pniscnco ,  donni)  nux  ft^rt'îi  tlo 
Jérusalem ,  tout  le  droit  quIKn  disaient  avoir  itur  \m^ 
u  Mont-Saint-Jean.  •  lluius  n'i  tentes  sunt  :  A.  de 
.  W.  de  Moicmbays ,  fratreji  hospitalls  ;  nuiKli^^^i*  ^*^^^ 
*ater  Johannes,  Arnoldus,  et  eeteri  liomineH  diieU,  • 
fut  munie  du  sceau  du  duc. 

Fol.  10,  n*  tl.  —  Csriulu  dit  iiuMNlinim 
omnium  rcrum  quti  habMbNUt  lli«iir)iMi4  i«l 
Thomas  de  Wonogoi ,  In  turru  mIU  in  Nuiilu 
Sancti  Johanniii. 

XLIX. 

-  Actum  apud  Ilelpam^  anno  Domini  m"  r^  xix'*^ 
beali  Pétri.  =  i220,  n.  »l. 

»  apostoliques  approuvent  le  compromU  |Mii»«^  enirit 
'  rhôpital  de  Jérusalem  et  le  prieur  de  HaiiitrfiMulvi', 
unes,  j>ar  la  médiation  de  ('abbé  de  Saini-Ailfei^i  1  H 
respin ,  chanoine  de  Cambrai ,  «u  ^ujet  d^i  W  eb^p^'l- 

!*  par  B«'nier  Husy;lle ,  bouri^eoi»  de  \ uWmu*Myf^% , 
dan^   réjdise  de  Saiut^jérv,  ei  dool  U   é'jAUii^m 

à    l'abbaye  de  Saiut^^ulve.  Il  fui  déodé  |Mir  U'^ 

'  cetu-  cLbp<lleuie  MTait  d^'bbenk  dan»  la  «bapHi«;  d« 

r  un  tbapf laiu  â  uoiumer  par  le»  bo»f iUlkie ,  A«*a>* 

uiiiit  d«^  '.-^  qu'on  retirait  à  l'abifave  de  ^Mwt^lMMiit^r  ^ 

-^riJii  dVui   bOJkante   miu»  de  %'aie«ideiut(e»9  ^iMA^^ 

!•   fti-iy^*- d*- t>aiul  Dfniife.;   —   que  W  dit»  ir^^ie»  i*e 

r"««'\'jiT   (lau^  l^ui    rdUapelle  de»  jiaroiMeNi»  dv  d4 

uLv.  irui^  Kul^uuiiéb  dite»  uutkàéêf  w  *m  uwym  Veiu|» 

iiiiiii»Mii' .  i»   mariiifL^;.  purili*^'  i*^  S^auttie»  uu  liure  Wttt 

apiM-iviiaii:  iiu  d'oit  paroiH>ittl  ^ . 

f»    14  ^*  ij*  îrl    --  Canuti'  li».  «;utiipi<»- 

'""Il     ^<tii*:i     îvini      &U)«^    *ià\^\iiâUu   al    |i 
lti><>*-lM    iti>îJiU:c. 
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L. 


1819.  —  Actum  afmo  Damini  m^  ce*  nono  deeimo , 
februario.  =  1220,  n.  si. 

Godeiroid,  évéque  de  Cambrai,  confirme  Faccord  fait  entre  k 
prieur  et  les  religieux  de  Saint-Saulve  de  Valenciennes ,  d'un 
part,  et  les  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem,  d'autre  part,  a 
sujet  d'une  chapellenie  fondée  par  R.  Russelle,  bourgeois  d 
Valenciennes.  —  Voir  ci-devant,  le  n.«  xux. 

Fol.  13,  n.*  20.  —  CoDfirmatio 
cameraceosis  super  eapeUania  ab  R.  RuseU 
instituta. 

Publié  p.  204  de  Touvrage  précité  de 
boucq. 


U. 


1990.  —  Actum  anno  Domtm  m*  cc«  vigtêimo ,  metuejulù^ 
feria  quarta  pasi  ôëi.  apoitolorum  Pétri  et  Pauli. 

Jacques  de  Beth ,  chanoine  et  officiai  de  Cambrai ,  fait  connaf 
que  le  maître  de  la  maison  de  l'hôpital  de  Frasnoy  {de  Frais 
neto)  ayant  attrait  par-devant  lui  Eubert,  maîeur,  afin  qu'î 
acquitte  cette  maison  de  deux  chapons  et  de  six  deniers  de  Cam 
brai ,  auxquels  l'hôpital  était  tenu  envers  la  mère  du  dit  Eubert 
pour  une  rente  qne  ce  dernier  disait  avoir  été  mal  donnée  pa 
cette  femme  à  la  dite  maison ,  —  il  a ,  après  avoir  examiné  !e^ 
dépositionades  témoins,  ordonnée  Eubert  d'acquitter  à  perpétuité 
la  maison  prémentionnée  de  la  rente  susdite ,  et  dans  le  cas  où  ell^ 
serait  féodale  et  que  le  seigneur  n'aurait  pas  donné  son  consens 
tement  â  la  donation,  de  lui  procurer  néanmoins  tout  apaisement 
â  cet  égard. 

Fol.  21 ,  n*  28.  —  Garlula  de  quitafioa^ 
duonim  eaponium  et  sex  denanorum. 
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1320.  —  Aclum  anno  Domini  m' ce"  vicesimo ,  tnense  julio  , 
feria  tjuarlu  poit  octavat  bealorum  aposlolorum  Pétri  et  Pauli, 
Xtme  acle  (jiie  le  prëcédenl. 

Fol.  21  V,  ii»M. 


LUI. 


-  Aclvtn  anno  Domini  m"  ce  vicesimo. 
Godefroid,  évéque  de  Cambrai,  confirme  qu'en  mourant,  Jean 
de  Sainl-Simphorien ,  clerc,  a  donné  anx  frères  de  l'hôpilal  de 
Jérusalem ,  toute  le  portion  de  dlme  qu'il  tenait  dans  cette 
paroisse  ;  que  ses  (ils  [sauc  et  Jean ,  qui  dans  le  principe  n'avaient 
pas  consenti  à  cette  donation,  l'avaient  fait,  à  la  mort  de  leur 
père,  en  remettant  cette  dime  entre  les  mains  du  doyen  et  du 
chapitre  de  Soi|;nies,  de  qui  elle  relevait;  que  ceux-ci  en  ont 
investi  les  dits  frères,  sous  l'obligation  d'en  acquitter  le  cens. 

^^^^L  FdI.  23,  h"  30.  —  De  donalione  décime 

^^^^ft  quam  Johnancs  de  Sanclo-Simphoriano  lene- 

^^^^B  lui  m  parochia  dicte  ville. 

LIV. 


I2!0.  —  Avliimamiograciem''cc'' vigesimo. 

Rolland,  chantre,  et  maître  Lambert  de  Landrechies,  chanoine 
de  Saint-Géry  de  Cambrai ,  font  savoir  que  Viellus,  bourgeois  de 
cette  ville,  a  reconnu ,  en  leur  présence ,  avec  ses  frères  André  et 
Pierre, qu'il  n'avait  aucun  droit  sur  certaines  terres,  savoir  : 
seize  mencaudées  au  mont  de  Kcmeniel,  et  quatre  mencaudées  â 
Henemont  ;  que  tous  trois  ont  juré  qu'ils  ne  molestcraienl  en  rien, 
au  sujet  de  ces  terres ,  la  maison  de  l'Iiàpital  du  Frasnoy  dans  le 
Cambrésis  (in  pago  cameracensi) ,  et  qu'ils  lui  abandonnaient  tout 
.droit  qu'ils  pouvaient  y  avoir. 
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Fol.  22  V»,  N<»3i.  —  De  recognilionc  Vielli 
et  Pétri  et  Andrée  quod  nichil  habent  m 
monte  de  Kaimesnel  et  Regnomonte. 

LV. 

i22i .  —  Actum  anno  Dominx  tir  cc9  vigesimo  primo, 
Eustache ,  seigneur  de  Ruez,  confirme  que  Renier  de  Verreilte 
a  résigné  en  faveur  des  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem ,  toute  lai 
partie  de  dîme  qu'il  tenait  dans  la  paroisse  de  Verreille  apparte — 
nant  à  ces  frères  ;  —  qu'il  a  fait  cette  résignation  avec  le  consen — 
temenl  et  par  la  main  de  son  seigneur  Harduin  de  Belegoies^ 
chevalier,  auquel  cette  dlme  appartenait  en  fief,  et  en  présence  de^ 
pairs  du  dit  Harduin,  ainsi  que  lui,  hommes  du  dit  Eustache,  qui^ 
en  sa  qualité  de  seigneur  supérieur,  concède  aux  religieux  pré — 
cités  cette  dlme,  exempte  de  tout  service  féodal  et  de  justice  sécu- 
lière. 

Fol.  23,  No  32.  —  Cartula  domini  EusUchii 
de  Ruez  super  décima  quam  lencbatRainnerus 
in  parochia  de  Veruele. 

LVI. 

i2l^i.  —  Actum  anno  Domini  m^  cc9  vicesimo  primo. 

Confirmation  par  Godefroid ,  évoque  de  Cambrai ,  de  la  dona- 
tion —  faite  aux  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem  par  Gérard  de 
Saint-Piton  {de  Sancto  Piato)^  père  de  Raimond  de  Saint-Piton , 
chevalier,  qui  l'a  reconnue,  ainsi  que  Villain  (Villanus),  son  fils, 
en  présence  du  dit  évéque ,  —  de  deux  muids  de  froment ,  à  la 
mesure  de  Valenciennes ,  à  prendre  chaque  année  sur  les  revenus 
du  moulin  de  Saint-Piton ,  et  à  délivrer  à  ces  frères  par  celui  qui 
occupe  le  moulin,  le  jour  de  la  décollation  de  saint  Jean-Baptiste. 

Fol.  25,  n*36.  —  Cartula  de  proventibus 
molendini  de  Sancto-Piato. 
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LVII. 

4221.  —  Adam  atino  Domini  m 
«Raio,  fefia  qaarta  posl  Jubilate. 

Jacques  Oc  Bcth ,  chanoine  et  ofiicial  de  Cambrai ,  cerlilîe  par 
ces  lettres  munies  du  sceau  du  siège  épiscopal  de  Cambrai , 
qu'AmoIrlc  de  Caslenieres,  chevalier,  et  Marie,  son  épouse,  ont, 
«n  sa  présence,  cédé  aux  trirca  de  la  maison  de  l'hôpital  de 
Frasnoy  la  huitième  gerbe  sur  vingt  mencaudées  d'une  terre 
sise  derrière  cette  maison ,  et  le  droit  de  lerrage  sur  quatre  men- 
caudces  de  l'autre  côté  de  la  roule  ,  et  sur  deux  mencaudées 
conliguës  aux  précédentes. 

Fnl.  U  ï».  n"  3S.  —  Carlulii  Amolrici ,  mili- 
tts  de  CasIcgnierfS. 

LVIII. 

J221.  —  Actum  publiée  in  ecclesia  de  Brade  inferiori,  paro- 
rhianis,  scahinis  cl  lacerdote  presentibus  et  annuentihus ,  aimo 
verbi  incarnait  m"  cc°  vïcesimo  primo ,  mente  octobri. 

Testament  de  Guidon  de  Brade,  chanoine  de  Rouen,  Tait  en 
l'honneur  de  Dieu ,  de  la  sainte  vierge  Marie ,  de  la  sainte  Croix 
et  du  sépulcre  du  Christ,  et  par  lequel  il  lègue  à  Thépital  de 
Saint-Jean  de  Jérusalem  le  tiers  de  cinq  journcls  de  pré,  dont 
Arnould  de  Tuenbeke  possédait  les  deux  autres  tiers,  sous  l'obli- 
gation que  sa  vie  durant .  il  en  recueillera  les  Truils ,  et  réservé  le 
cens  de  trois  oboles  de  Flandre  que  le  iils  de  Willaumc  du  Moulin 
en  a  chaque  année. 

Fol.  23  V,  H' 33.  —  Carlula  Guldnnisde 
Braelosuprrdonatione  quinquc  jornarionim 
prati. 

IJX. 

1331.  —  Aclum  anno  Domini  n 
detcmhri. 
U-,  doyen  de  thrélienlé  du  Château  (da  Cmleilo),  fait  savoir 


"  vicestmo  primo ,  mente 
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qu*en  sa  présence  et  celle  du  maîeur  et  des  échevins  de  BitUerSf 
Adam,  ciicvaiier ,  dit  Corbiaus,  a  vendu  au  maftre  de  Thôpital  de 
Frasnoy  toute  la  terre  qu'il  avait  à  Bivilers,  avec  Tagréation  de 
Béatrix,  sa  femme,  et  de  ses  frères  ;  que  la  dite  Béatrix  etGil — 
liane,  sœur  d*Adam,  se  sont  également  déportées  de  tout  droi^ 
qu'elles  pouvaient  avoir  sur  cette  terre. 

Fol.  24,  N«  U.  —  Cariula  de  empUoik. 
iotius  terre  quam  Adam  miles  dictusCoi 
biaus  habebat  in  territorio  de  Biviler. 

LX. 

122i.  —  Actum  anno  Domini  m^  cc^  vicesimo  pnmo. 

Maître  Grespin  et  Jean  de  Roie ,  chanoines  de  Sainte-Marie 
Cambrai ,  font  connaître  que  des  différends  entre  Téglisc 
Saint-André  du  Château  et  les  frères  de  Thôpital  de  Jérusalem 
Frasnoy,  ayant  été  soumis  à  des  juges  délégués  par  le  si^i 
apostolique,  ils  ont  prononcé  que  les  dits  frères  eussent  à  aba 
donner  toute  prétention  au  sujet  des  dîmes  de  sept  mencau( 
de  terre  ayant  appartenu  à  Philippe,  chevalier,  et  d'autres  ^^-  ^ 
territoire  de  Frasnoy,  lesquelles  sont  à  la  dite  ^lise,  et  que  l^^^s 
frères  doivent  lui  payer;  —  qu'elle  doit  toutefois  les  tenir  quili 
de  ce  qu'elle  réclamait  d'eux  sur  la  dime  d'Etienne  Bardiel  ; 
que,  sans  son  consentement ,  ils  ne  pourront  recevoir  ou  ache 
des  dîmes  dans  la  juridiction  de  la  paroisse  de  Saint-Pilon. 

Fol.  25  V,  n»  37.  —  De  reslitutione  -•— '/J 
mcncaldarum  terre  que  fuerat  Philippi  m  i  ^  J" 
tis  quam  petebal  fieri  ecclesia  SancU  Andr"^  ^^^ 
de  Castello. 

LXI. 

4221.  —  Actum  anno  Domini  m^  cc^  vigesitno  primo ,  me 
januario,  =  1222,  n.  st. 

Accord  fait  —  par  la  médiation  d'Amolric ,  chanoine  de  Sainte 
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Sïe»  w— ie,  et  de  Willnume,  chanoine  de  Snint-Aubert,  à  Cambrai, — 
o«»ï  »-e  frère  Jean,  maitrede  l'hôpital  de  Jérusalpm  dans  ce  diocèse, 
N^^'illauine  de  Vatenciennes,  prêtre,  ayanlporlj^  plainte  devant 
ï*^s  Jii^es  de  Tournay,  déléjjués  par  riiulorité  apostolique,  au 
s*>J  «ï  *  de  ta  desservitude  de  la  cliapellenie  Toiidée  par  Renier 
***»■-■  sselle,  bourgeois  de  cette  ville,  que  le  dit  prêtre  Willaume 
tlev*aii  Jesservirdans  la  chapelle  de  l'ii^pital  à  Valcncîcnnes.  Il 
'*"'  a^slipulé  que  ce  prêtre  résignerait  sa  chapellcnîe  en  faveur  du 
"'*■  «naitre,  parceque  tout  portait  à  croire  qu'elle  serait  mieux 
"es.Sicrvie  par  les  soins  de  celui-ci,  que  par  Willaume  précité; 
*****  ■  s  que  ce  dernier  se  trouvant  désormais  sans  moyens  d'exis- 
^■*<^«,  recevrait  viagèremenl  des  biens  de  l'hôpital,  chaque 
"****^e,  â  la  maison  de  Valenciennes ,  cent  sous  blancs,  dont 
"••^itié  à  la  Pentecôte  et  moitié  à  la  saint  Rémi, 

Fol.  20  v°,  n»  ;i8.  —  Carlula  de  coiilro- 
vcrsia  Intvr  rnlrriii  Joliiinni:tn  de  Bonal  et 
I  WillerinuBi ,   pn«byteruDi,^per  caprllaaia 

(lomus  liospUaits  in  Valeiiceii, 

Lxn. 


t!33.  — Aclum  uimo  gracie   m"  ce"  vieesîmo  lercio,   mcnse 

Acte  (qui  fut  muni  du  sceau  de  la  tille  de  Valeuciennes],  par 
lequel  Thomas  de  Saint-Pierre  et  Marie,  son  épouse,  reconnaissent, 
en  présence  de  Jean  Luviel,  prévôt,  de  Martin  de  Sourlemes,  de 
Mathieu  Cambilor,  de  Gérard  de  Hautliu,  de  Simon  de  Bavai,  de 
Guillaume  Virriaile,  de  Gilles  Grebert  et  de  Renier  Gaufer ,  jurés 
etéchevinsde  Valenciennes,  devoir  à  l'hôpital  de  Jérusalem,  sur 
leur  maison  située  entre  l'église  de  Saint-Pierre  et  la  maison  de 
l'hôpital,  douze  livres  blancs  à  payer  par  moitié,  aux  Pâques  et  à 
la  saint  Rémi.  Il  y  est  stipulé  que  dans  le  cas  où  cette  maison 
serait  détruite  par  un  incendie,  par  la  vétusté,  ou  détériorée,  et 
ne  suflirall  plus  au  paiement  de  la  rente,  une  autre  propriété  des 
rieux  époux  précités  devrait  parfaire  la  garantie. 
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Fol.  28  v^  N«  41.  —  De  recognitione  duo- 
decim  librarum,  coram  scabinis,  super  domum 
silam  juxta  templum  SancU  Pétri  in  Valen- 
cen". 

LXIII. 

4223.  '-  Actum  anno  Domini  m^  cc^  vicesmo  tercio  ^  mens^ 
maio. 

Charte  de  Jeanne,  comtesse  de  Flandre  et  de  Hainaut,  délivrant 
à  la  maison  de  l'hôpital  de  Jérusalem  12  muids  et  demi  de  terre,  âk 
la  mesure  de  Mons,  que  lui  a  donnés  Bauduin  de  Saint-Remi,  avec^ 
le  consentement  d'Anselme,  son  fils.  —  Voir  Ann.  H. 

Fol.  28,  N«  39. 
LXIV. 

i223.  —  Actum  anm  Domini  m^  cc^  vicesimo  tercio  j  mense 
actobriy  vigilia  apostolorum  Symonis  et  Jude. 

L'évéque  de  Cambrai  confirme  la  composition  qui  a  été  faite 
entre  la  maison  de  Thôpital  de  Jérusalem  et  Téglise  de  Saint-André 
du  Château,  au  sujet  d'une  portion  de  dime  sise  dans  la  paroisse 
de  Saint-Piton,  que  feu  Etienne  Bardiaus  a  cédée  à  cet  hôpital, 
ainsi  que  le  contient  l'acte  authentique  fait  à  ce  sujet.  (Voir  le  N« 

LX.) 

Fol.  28,  N"  40.  —  De  compositione  facta 
inler  domum  hospilalis  et  capitulum  sandi 
Andreœ  inCastcllo,  super  quadam  décima 
sita  in  parrochia  de  Sancto  Piatone. 

LXV. 

1224.  —  Actum  anno  Domini  m"*  C€^  vicesimo  quarto,  mense,.. 

Arbitrage  rendu  par  A.,  abbé  d'Haumont,  et  frère  Amolric, 
maître  de  la  maison  de  l'hôpital  de  Jérusalem  dans  le  diocèse  de 
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Cambrai,  an  .sujet  du  difTi^rcml  mù  cnlrc  les  trhes  de  cdlcmaison 
et  Liéberl(/e  EsciiUn,  chevalier,  par  rapport  ù  une  (erre,  dite  ta 
Icrrc  de  Fnu{Ierm  deFagi),  au  lerriloire  de  la  inaison  do  l'hopjlal 
d'Escnelin.  Ce  seigneur  prétendait  que  sa  mère  avait  injustement 
vendu  cette  terre  aux  hospitaliers.  Il  reconnut  ensuite  qu'elle  leur 
appartenait  réellement  cl  qu'il  n'y  avait  aucun  droit  :  ce  qui  fui 
décidé  par  les  arbitres. 

Fol.  30 ,  n-  «.  —  De  coneordia  facla  iiiler 
Lii'berliiin  mililem  d'Esculia  el  magislrum 
hoEipildlis  suprr  quadam  terra  dicta  Fagi. 


1224.  —  Aelum  anno  Domiiii  m"  ce  vicesimo  quarto ,  mense 
marcio.^  iiiH,  n.  st. 

J.  de  Bclh ,  chanoine  et  officiai  de  Cambrai ,  confirme  que  Wil- 
laume,  clerc,  procureur  du  WiiulierBertold,  seigneur  de  Matines, 
a  reconnu,  en  sa  présence,  l'accord  Tnit  entre  ce  seigneur  et  tes 
frèresde  la  maison  de  l'hôpital  de  Jérusalem  dans  le  dioci'se  de 
Cambrai,  au  sujet  de  Irente  marcs  d'argent  qu'il  doit  leur  payer, 
pour  une  donation  faite  par  ses  parents,  ainsi  que  le  contiennent 
les  lettres  rapportées  tcxtuellemenl  dans  le  présent  acte ,  et  éma- 
nées d'Englcberl,  seigneur  d'Enghien,  de  Siger,  seigneur  de  Soten- 
^icn,  son  fils,  et  de  fiertold  de  Malîncs,  son  gendre. 

Fnl.  Î9,  N*  a.  ~-  Carliila  de  nMMgnilione 
compDsilionisFacleinlerWallvrum  p(  tralrcs 
hospilalia,  de  triginla  marcfs  argenli. 


1230.   —  Attum  anno  Domini  m"  ce  tricesîmo,  fnetue  maio. 

Leonîus,  chAtelaJn  de  Bruxelles,  déclare  que  frère  Arnoutd, 
maMre  de  la  maison  du  Mont-Sainl-Jran ,  près  Braine-t'Alleiid, 
de  l'ordre  des  frères  de  l'hàpital  de  ^int-Jean  de  Jérusalem ,  a 


70  GARTULÂIKE   DE   L*ORDRE 

acheté ,  dans  les  formes  ordinaires ,  avec  rautorisatîon  de  mailre 
Jean  de  Ronnai,  régisseur  provincial  de  l*ordre,  de  Jean  dd 
Beloit^  toute  la  partie  du  terrage  que  celui-ci  avait  au  terri- 
toire de  la  propriété  de  cette  maison  ;  —  que  le  dit  Jean  del 
Beloit  a  fait  cette  vente,  du  consentement  de  Biertellus  de  Mar- 
chiponty  de  qui  il  tenait  en  fief  le  terrage  précité,  et  de  Thimerus 
de  Rogemeis ,  qui  était  second  seigneur  du  même  fief,  et  de  lui , 
Leonius,  qui  en  était  le  troisième  et  qui  a  apposé  son  sceau  au 
présent  écrit,   c  Testes  qui  interfuerunt ,  sunt  hii  :  Stephanus  et 

>  Thedricus,  sacerdotes  de  Brania  Allodio-;  Gerardus  fratcr  J. 

>  qui  vcndidit,  et  Hernekinus,  nepos  eius  ;  Norgannus  et  Arnul- 
»  phus,  fratres  de  Porta  ;  Johannes  Brainars,  villicus,  et  Arnul- 
»  phus  et  Renerus,  fratres;  Wicardus  Blokiaus  et  filius  eius; 

>  Sandrinus  willicus ,  et  Balduinus  Moriages.  » 

Fol.  30  v<*,  no  44.  —  Cartula  super  quodam 

allodio  et  super  terragio  totali • 

vendidil  prefate  domui  Johannes  de  Beloit. 

LXVIII. 

1231.  —  Datum  anno  Domini  tn^  cc^  trtcesimo  primo  ^  mense 
maio. 

Gérard,  seigneur  de  Jauche,  désirant  participer  aux  bonnes 

œuvres  de  la  sainte  maison  de  Thôpital  de  Jérusalem,  pour  le 

soutien  des  pauvres  du  Christ  et  la  défense  de  la  Terre-Sainte , 

lui  donne, avec  l'approbation  de  Gérard,  son  cher  fils  et  héritier, 

une  rente  annuelle  de  dix  livres ,  monnaie  de  Valenciennes ,  a 

prendre  sur  son  tonlieu  de  cette  ville.  —  Voir  la  charte  suivante, 

qui  confirme  cette  donation. 

Fol.  32.  no  47  —  Cartula  domini  Gerardi 
de  Jacia ,  super  donalione  x«««»  libr.  in  Ihe- 
loneo  Valencenensi. 

LXIX. 

1231.  —  Datum  anno  Domini  m"*  cc^  tricesimo  primo ,  même 
junio. 

Fernand  et  Jeanne,  comtes  de  Flandre  et  de  Hainaut,  confir- 
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menl  la  donnlion  Tailc  à  l'hôpital  de  Jcrusniem,  par  C,  seigneur 
de  Jonche,  de  dix  livres  de  Valeneiennes  à  prélever,  chaque 
i        année,  sur  son  lonlieu  au  dil  Vulencieniies.  ~  Voir  \:ty.  I. 

'""  '  '  •        -      .    [,.,cg„-,j,o   primo,  i 


Fol,  3Î,  n"  46,  —  Donalio  x™  libr.  io 
lolanvi)  Vdtencpni-tisi  {acla  u  riumioo  fiera  rda 
ik  Jauuia  i^l  a  Fernando  cmnile  conllrniau. 

LXX. 


1331.  —  Actum  atino  gracie  m" 
apoMtolorum  Simonis  el  Jude. 

Compromis  passé  entre  le  cliapilrc  do  SainlMlroix  de  Cambrai 
et  le  maltredela  maisondc  l'hôpilal  de  Jérusalem  k  Fraisiioi ,  en 
vertu  duquel  le  dit  mallrc  abandonna  la  rente  de  trois  chapons 
et  de  trois  deniers,  monnaie  de  Cambrai,  el  tout  droit  qu'il  pouvait 
avoir  sur  une  mansc  siseô  Bonasiera ,  où  le  chapitre précilé  avait 
la  justice,  sous  la  condîlion  que  celuM'î  paierait  au  mailrc  de  la 
maison  de  Fnisnoy,  chaque  année,  dans  l'octave  de  Noël,  cinq 
sous  pari  si  s. 

Fol.  31 ,  N°  4S.  —  CaHula  et  conconlia  in- 
terfralres  ecclpsie  simcle  Crucis  iu  Caincrâ 
et  magistrum  hospilatis  de.  Francio  super 
qiiixiam  mniisu  situ  in  vilta  de  Boiseras, 


Aftum  anno  liomin 


'  ce"  Iricesimo  primo,  metise 


B.,  seigneur  de  WaUencort,  approuve  la  donation  faite  ù  l'hô- 
pital de  Jérusalem,  par  Lambert  de  la  Place  {lie  Plalea),  bourgeois 
de  Cambrai,  et  par  son  épouse,  d'une  dtme  qu'ils  tenaient  dans 
la  paroisse  de  Fontaine  et  de  Binvoir,   de  Gilles,   seigneur  de 
1  Fontaine,  qui  la  relevait  du  dil  seigneur  de  Wallencourt, 
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LXXII. 

ttMt,  —  Actum  anno  dominice  incamationis  m^  ce^  triée- 
simo  secundo,  feria  sexta  ante  cineres^  mense  februario.  s= 
1253,  n.  st. 

Cession  faite  en  présence  de  l'official  de  Cambrai ,  par  Amolric 
de  Deheries ,  et  tous  ses  frères  et  sœurs ,  Renaud ,  Mathieu , 
Bauduin,  Ada,  Dômes  et  Renier  son  époux,  ainsi  que  par  Etienne 
de  Solemes  et  toutes  ses  sœurs ,  Elizabeth ,  Héluise ,  Béatrix  et 
Wautier  son  époux,  des  droits  qu'ils  avaient  prétendu  avoir  sur 
quelques  terres  à  Romeries  et  une  dlme  à  Saint-Pithon ,  données 
au  profit  des  frères  de  la  maison  de  Frasnoy  ,  par  Etienne 
Bardiaus. 

Fol.  33 ,  n»  49.  —  Cartula  super  decimis 
de  Romeries  et  de  Sancto  Pitone. 

LXXIII. 

ttBt,  —  Actum  anno  dominice  incamationis  m*  cc^  trice- 
simo  secundo,  même  martio,  in  die  palmarum.  =  iâ35,  n.  st. 

L'official  de  Cambrai  fait  savoir  que  Nicolas  de  Landrechies , 
jadis  chanoine  de  Sainte-Marie  à  Cambrai,  a  l^ué,  en  mourant, 
tout  ce  qu'il  possédait  à  Dimenchiel,  à  la  maison  de  l'hôpital 
de  Jérusalem,  û  Esquelin,  sous  la  réserve  toutefois  que  Jean, 
clerc,  fils  de  Berthe,  sa  sœur,  en  jouirait  viagèrement  :  ce  que 
l'abbé  de  Saint-Aubert  et  le  chantre  de  Saint-Géry,  de  Cambrai , 
exécuteurs  testamentaires  du  dit  Nicolas ,  lui  ont  déclaré  de  vive 
voix ,  suivant  le  contenu  de  son  testament ,  qu'il  a  vu  scellé  de 
son  sceau. 

Fol.  34 ,  D»  30.  —  Cartula  Nicholai  de 
Landrechies ,  super  omnibus  bonis  suis  que 
contulit  domui  hospitalis  d*Esculin. 
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Lxxrv. 

1233.  —  ZoH  del  irirarnation  me  Segneur  mil  ans  ce  ans 
et  xxaij,  la  vigile  rfr  Noël, 

Guillaiinic ,  chevalier ,  seigneur  de  Wicgc ,  déclare  le  mailrc  de 
l'hôpital  (le  Jérusalem ,  près  de  Sainl-Saulve,  quitte  des  meubles 
el  de  l'héritage  de  Jehan  le  Riche,  à  la  rései've  de  trois  muids  de 
terrt,  sur  lesquels  le  dit  maître  fit  aussi  réserve  du  druiL  que 
l'hAptâl  pourrait  y  avoir;  —  il  déclare  avoir  déposé  celte  conven- 
tion en  la  roiiin  du  doyen  de  clirétienlé  de  Valcnciennes ,  et  devoir 
conserver  ses  droits  d'uvouerie  en  lu  (erre  de  Saint-Saulvc. 

Fol.Mv,  N°3).  —  De  qiiilnlione  mobî- 
lium  et  lerre  iDlinnnis  Divilia  de  Sanclo 
Salvio  facta  a  C.  mililc  de  Wiegc. 

LXXV. 

IS53.  —  Acliim  anno  Domini  m"  ce'  xix  teicio,  mense 
augusto. 

L'évéque  de  Cambrai  confirme  que  Godin  de  Sainl-Sympbo- 
rten  u,  en  présence  du  doyen  de  chrélienlé  de  Bavai,  du  maïeur, 
des  écbevins  et  des  jurés  de  Saint-Syinpliorien ,  donné  en  aumône 
perpétuelle  ù  la  maison  de  t'hépilal  de  Jérusalem,  pour  te 
repos  de  son  âme  et  de  celles  de  son  père  el  de  ses  ancélres,  huit 
boniers  de  terre  qu'il  tenait  de  cette  maison,  et  dont  des  parties 

'  sontsiluéesau  territoire  et  dans  la  paroisse  de  Saint-Sympbaricn, 
aux  endroits  ci-dessous,  savoir:  à  Spiennes,  au-delà  de  la  rivière, 
quatre  jouriiels  ;  auprès  du  chemin  dit  Caulcrèce,  deux  journels;  à 
Senlial,  quatre  journels;  vers  Villers,  un  bonier  ;  vers  Villers, 
quatre  journels  de  la  terre  qui  fut  à  dame  Clémentine,  sœur  dit 
dit  Godin,   et   la  troisième  partie    de  la  trrre  qui  Tut  ti   dnme 

I   Tresendc,  soit  un  journcl   près   de   Villers;   à  Marchais,   un 
bonier;  à  Salenières,  un  bonier  ;  —  que  le  dit  Godin  et  son 
«  recevront  de  la  maison  deSuinl-Sympboricn  appartenant  à 
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rhopital,  une  pension  viagère,  payable  à  la  noël ,  consistnnl  en 
huit  muidsdeblé  et  einq  muids  d'avoine,  ù  la  mesure  deMons. 

Fol  35,  N»  52  —  De  colalionc  ocio  bona- 
rioruii)  terre  faeta  a  domino  Gocluiuo  de 
SaïK'to  Siinphoriano  que  lenobat  a  predicla 
domo. 


LXXVI. 


Actum 


Herbert,  abbé  de  Saint *,  confirme  la  donation  faite  par 

Jean  de  Merogni,  chevalier,  aux  frères  de  rhùpital  de  Jérusalem, 
du  consentement  de  Richilde,  sa  mère,  de  Richilde,  sa  sœur,  et 
de  Jean  de  Manchicorthj  mari  de  celle-ci ,  d'une  part  de  dimc 
qu'il  possédait  au  territoire  de  Chimeynies^  sur  les  terres  de 
Frasnoy. 

Fol.  51  vo,  N«  70. 

« 

LXXVII. 

12.5.  —  Actum  antio  Dominimtllesimo  ducentesimo  ... 
quinto. 

Lettres  de  l'abbaye  de  Saint-Aubert  de  Cambrai,  concernant  un  ^r*  le 
cession  faite  par  elle  à  la  maison  de  Fliôpital  de  Jérusalem,  de 
qu'elle  possédait  au  territoire  de  Kemignies,  dans   la  paroisse 
Biauvoir  '. 

Fol.  58,  N"  83. 

*  Des  parties  enlevées  du  ms.  ne  permettent  pas  de  connaître  la  date        ^e 
cet  acte. 

*  Lacune  par  le  même  motif  que  cinlessus.  Mais  c'est  Sainl-Auberl  qi—^V/ 
faut  lire.  Herbert  fut  abbé  de  cotte  communauté,  de  1190  à  1107  ou  1200. 

5  Ot  ado  est  des  plus  défectueu,x. 
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LXXVIII. 

[Sans  date). 

Confirmation  donnée  par  Godcfroid,  duc  de  Lotliaringie,  e  la 
cession  faite,  moyennant  un  trécens  annuel,  par  Tabbayc  de 
Saint-Hubert  en  Ardenne,  aux  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem, 
de  Féglise  de  Baisiu^  après  le  décès  d'Olivier  qui  en  est  investi. 
Le  duc  se  déclare  dans  celle  charte ,  frère  de  Thôpital  et  partici- 
pant à  ses  bonnes  œuvres  *. 

Fol.  o-i,  N»  78.  —  Carlula  Codefridi,  ducis 
Lotharingie,  super  donalionem  ecelcsie  saneti 
Huhcrti  in  Ardcnna,  ccclosic  de  Baisiu. 

LXXIX. 

(Sans  date), 

Nicolas,  évéque  de  Cambrai,  confirme  la  donation  faite  par 
Herbert  Brunez  aux  frères  de  l'hôpital  de  Jérusalem,  de  deux 
parties  de  terre,  l'une  d'un  demi  muid,  et  l'autre  de  cinq  sixièmes, 
sises  entre  Naves  et  Rieux. 

Fol.  o5,  N«  79. 
LXXX. 

{Sans  date); 

Gérard,  seigneur  de  Saint-Aubert,  approuve  la  donation  que 
Gérard  de  Saint-Pilon,  son  homme,  pour  le  salut  de  son  âme  et 
de  celles  de  ses  prédécesseurs,  a  faile  à  l'hôpital  de  Jérusalem, 
de  deux  muidsde  froment  à  prendre  a  son  moulin  de  Saint  Piton. 

Fol.  35  V,  N°80. 
*  Cet  acte  et  les  suivants  sont  fortement  endommagés  dans  le  bas  du  ms. 
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LXXXI. 

(Sans  date). 

Godefroid,  maitre  de  l'hôpital  de  Jérusalem,  ratifie  la  conven- 
tion passée  avec  le  seigneur  Godin,  au  sujet  de  la  dotation  des 
autels  de  Saint-Symphorien ,  de  Spiennes  et  de  Vellereille.  — 
Voir  le  N.*»  xix. 

Fol.  56,  N«  81. 

LXXXII. 

{Sans  date). 

Lettres  d'un  cardinal-légat  relatives  à  une  difficulté  mue  entre 
les  frères  de  rhôpital  et  Alard  de  Saint-Symphorien,  chevalier, 
au  sujet  d'une  dime  que  G.,  doyen  de  Binche,  avait  vendue  à  ces 
frères.  On  y  voit  que  le  dit  chevalier  reconnut  avoir  à  tort  mo- 
lesté ces  religieux  *. 

Fol.  57,  N«  82. 
*  Cet  acte  est  fort  défectueux. 


ANNEXES. 


I  les,  —  In  Domine  sangle  et  individu»  trinitalis.  Ego  Godcfridus  .  per 
Dn  eraliain  Lotharingie  dax ,  audicns  illud  propli  elle  uni  :  Bralus  ijui  ïn- 
Irlligit  tuper  eyetiitm  «l  pauppmn ,  et  illud  evnngelicum  :  Quod  uni  ex  mi~ 
nirnU  nwù  fecâtis ,  tnichi  fedsiis  ;  de  iure  meo  sanctissimi  hospitstis 
DieroMllinilani  res  aa^cmlas  nislimnvi  ;  dedi  Ilaque,  unn  cuin  maire  meà 
Luticarde  dacissâ,  in  manu  Ger ardi  de  ScIusb,  ad  opus  preFali  hofpiUilii  ve- 
«nbilîs,  eeelesiam  beati  lacobi  in  Catdenbenie,  cum  nppeudenlibus  rebut 
hMpitalis,  et  ipsa  domo  pauperum  Chriïli  susceptoria,  ita  tainen  ut  de 
■ureMicleslebeiiti  Njchaelis  dsaaclo  Gudile  virtçinia  nichil  penilua  ex  ea 
tradittone  Immlnualur.  Ut  hec  noaira  Iradieio  inconvulsa  et  rata  crniser- 
vetur  ÎD  poslerum ,  sigilli  uiei  impressione  et  scripto  rem  conllrmari 
ttci ,  et  liaminum  meoram  presenlia  et  alleslalione  conslabilivi.  Aetum  hoc 
publics  Brunelle,  anno  incarnaclonis  dominice  m'cli*  ij",  iodiclionc  v, 
epactaiij,  régnante  Fraoderico  i tu iierntore,  iiij"  anuo  obsidjonis  Hediolaui, 
Nichniao  Caméra cen sis  sedis  calhedram  oplinenle,  Signum  Gerardi,  Ken- 
■i  de  Walermale,  Eirebertt  episcopi.  S.  Godescaici  parrocbiani.  Bi  sunt 
caïKinid;  S.  Hcnriei  Hap^loge,  S.  Ilodcnoi,  S.  Alberli  Scoiarl,  S.  Henrici 
netarii ,  S.  Walferl  de  Wamblinls ,  S  Leunii  qui  et  Pollar ,  S.  iugelberti 
âeAtiio.S,  IngelberlideDonio.S.  Berneri. 

L'criginal  de  celte  cbnrle  sur  parchemin  ,  ain 
un  fragmeiit  df  «eau  ea  cire  rouge,  y  nnucié  par 
daobla  qoenc  ils  pian ,  eiisle  an  dépdl  dci  ar- 
chives de  l'Eui ,  à  Hoas  :  n'  79  du  r^colcmeat  du 
arcb.  de  la  eommaaderie  du  PJttoa. 


B. 

■  ISï. —  Xotumsit  omnibus  lam  fuluris  quam  presenlibus,  quod  Gun- 
lerus ,  lllius  Simonis  Fanomarliit ,  onine  feodum,  quod  tenuit  in  lerrilorio  d« 
Cepli .  reddidit  domino  suo  Balduino.  coiniti  de  llainou ,  et  ipse  cornes  dédit 
n  Teodum  lotum  in  elemoslnnm  domiii  liospitalis  de  Jherusalem ,  prediclo 
CuDlera  taudanle.  llujus  reî  ac  benedcii  leslos  siint  :  Walterus  presbitor  , 
(nlerRoberlus.Symonde  Alneto,  Ueltuinua  de  Turri,  naiucrus  do  Bou- 
nigr.  Willelniuscastellanua,  Robertus  1i  Baile  ,  Atiiandus  dapiter,  vl  Wil- 
kbnui  de  Amai.  Anoo  Domini  m*  c  lxi<  vij°. 
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G. 

il83.  —  In  nominc  sancte  etindividue  (rinitatis.  Ego  GodofHdiis,  Dec 
gracia  dux  Lotharingie,  notum  omnibus  esse  volo,  tam  posteris  quain  pre 
sentibus ,  cum  pro  remissione  delietorum  meonim  signo  crucifixi 
cor  meum  cl  humeros  meos  honerassem  ,  ipso  duc^nte,  pen'eni  ad  loc 
ubi  stetenint  pedcs  altissimi.  Cum  aulem  venerabile  ac  sacrosanctum  sepnl 
chrum  Domini  et  univcrsa  sanctorum  loca  pia  mentis  intentione  visitassem, 
tamdem  per\'cni  ad  ecclesiam  beali  hospitalis  in  honore  Dei  et  beati 
sue  genitricis ,  at(iue  beati  lohannis  precursoris  Domini  fundatam  ;  videos 
autem  in  ea  inenarrabilia  spiritus  sancti  carismata ,  que  in  pauperes  et 
imbecilles  et  infirmes  habundanler  el  humiliter  sunt  erogata ,  votum 
vovi  et  illud  allissimo  persolvi.  Tradidi  enim  et  devota  mentis  intentione 
optuli  prefatc  beali  hospitalis  ecclesie  ,  atquc  universis  fratribus  suis , 
domum  hospitalis  super  alodium  meum  apud  Brussellam  burgum  menm 
in  Frigido  Monte  fundatam ,  cum  universis  appendentiis  ac  redditibos  suis  in 
perpetuum  libère  possidendam.  Faclum  est  autem  hoc  mee  devotionis 
donum  anno  dominice  incarnalionis  m»  c»  \\\x^  iij<»,  anno  captionis  lerhu- 
salem  Ixxx»  iiij»,  epacta  vi ,  indictione  i ,  pro  sainte  anime  me« ,  patris  mei 
et  matris  mee ,  et  omnium  predecessorum  ac  parentum  meorum ,  et  omniom 
fidelium,  tam  vivorum  quam  mortuorum.  Ut  ergo  prefate  eleroosine  largitio 
stabilis  et  inconvulsa  permaneat,  litteris  est  expressa  et  sigillo  nostro  robo- 
rata.  Huic  autem  donationi  testes  fidèles  interfuerunt  :  Arnulfus  de  Wismale, 
Ludovicus  Hashanie  advocatus,  Henricus  de  Limai,  Benedictus  de  Sant- 
choven,  Gozuinus  Hyrcus,  Frizo  de  Glabbec,  et  alii  quamplurcs  qui  nobis- 
cum  transfretaverunt. 

L'original,  sar  parchemin,  de  celte  charte,  doot 
le  sceau  est  enlevé,  existe  aux  archives  de  FÉlat, 
&  iMons  :  n«  79 ,  du  récolement  des  archÎTCS  de 
la  commanderie  du  Piéton. 


--        \ 


t  ZOî .  —  Ego  Balduinus ,  Flandrie  et  Hainoin  cornes ,  notum  fieri  volo 
tam  futuris  quam  pn'senlibus  quod  frater  Waltenis  de  Corbuel ,  roagister 
dèmus  hospilalis  Jerhusalem  in  Gameracesio ,  légitima  emplionc  acquisivit 
erga  Balduinum  militem  de  Sancto  Remigio  vij  modialas  et  ij  mancaldatas 
terre,  nemoris  el  prali,  ad  opus  cl  usus  hospilalariorum ,  quas  ipse  Baldui- 
nus de  me  tenuoral  in  feodum ,  i(a  videlicet  quod  pn*fatus  Balduinus  veniens 
coram  me  gucrpivit  el  dofestucavil  et  resignavil  in  manu  mea  quicquid 
iuris  habcbat  in  illis  vij  modialis  et  ij  mancaldatis  terre,  nemoris  et  prati. 
Cum  igilur  hoc  factuni  fuerat  el  judicatum  ab  hominibus  meis  quod  nec 
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■"  "BaMuInits  ncp|ien''lPïveliiiccii9soiT8,|)osl  ipsuiii.  (luieifuiil  joris  hab*- 

vel  liaberp  pnssi'nl  iti  prcdlcla  Icrra,  in  uptnnriliiis  vl  pralis,  in  ]>osle- 

pussidereiil,  Cfni,  prn  snluln  anime  mee  tl  anli^ceasorum  inroruro, 

Scînrrps  sucTOssiirum.  lerrani  illam  i:am  ni>more  el  pralis  tradidi  in 

1  blemosinam  fratri  WaltfTo,  od  cpus  et  usus  liospilnlariorum 

r-wisalfm  libère  et  quiett!  possiiltindani.  Verum  ne  ipse  lialduinua  vt'l 

K^qiinin  lirrednm  vel  saccusurum  quorum  in  poslcrum  quicquam  juris 

M»  arr.  vi'I  cxigere  possinl  aut  drl)can[  In  terra  illa  el  Lenioni  il  iirntis,  pre- 

l-tfvmsiiiierboc  bnspilalariiscunluli  jKiginam.  sJKiHi  mci  appenslone  ot 

■  miiDEuliscriplionemunilam.  S.  Hug.,  comitis  Sancii  Paull.S.  Wiliclint, 

r-ajl  mm.  S.  Reincri  île  Tril.  S.  Hugoiils  de  Sanclo  Aubrrto.  S.  Willelnii 

tSausi,  S.  Polii  de  Vilers.  S.  Willelrai  de  Gomengnies.  S.  Walleri  de  Bo- 

'•  ~    S.  Falduiiii  de  Lobis.  S.  Caudron,  i^rnEcalis  mei.  Aciuni  apud  Haimouia 

lodumiiiiceiDcarnalionis  m'cc°  primo,  mensn  iiprilî. 


E. 


j  Banlcls 


■  ^•S^teOS,  fi.  (f.  —  Eno  naldciiinii-s,  Fknidric  r, 

1  ■***!. *^m  taeioiiini  pre.'iiHlilmsiiimiu  (iiiiiris,  qui»!  duniiniis, 

,    «»    Sticlians  in.ir rjus  lini-Tunl  llrinl  s;iiiilr' (imiiiii  )i"S|.)lnliMli'  JliiTUsalem 

«*■  «l<»nmi  dti  Fri.issrioil  in  fli'iiiusjiiiuii,  (.ni  ~AuU'  iiiiiiitiiruiii  Mi.iri.m  et  anle- 

5««s«rmn  sui>rum,  .ic.'im:ini  d»  S:incUi  l'i(i>ii  ciiiii  ll.■rlJ.■^■!l^■i.l  .le  ll.mieriw. 

■*•  <|«libus  de  ccIriM  uicliil  pnssunt  rcclamare.   Prclcira  i|uandani  leiramin 

^Uck  pouunl  st'iuiiiiiri  lilii  nindii  bladii.  quam  fralrcs  donimt  linspllalis  dc- 

**«»»€  e^colerecl  iiiediclaleui  fnieliiuni  iiiii  inîllaWrracreacenl  Tralres  doiuui 

'■ospiiatis  di^dcruul  domina  Slepbano  el  H.  uxoH  eliu  îa  clemosînam,  dum 

'^W^reat.  Piisl  auli>m  decessum  curum,  Tralrcs  domus  bnspiialis  libère  el 

'trtejjTP  pnssidebunt.  Prelerea  (imnibus  noliflco  quod  (ralres  domus  liospi- 

^ïte  giredicla  SIepliano  Bardiel  cl  unori  dus  Ix  libras  alborum  de  elemosinis 

^Mspitajis  cxpciidendas  in  via  ti^rre  pmmissinnis  pro  clnmoiina  hue  donave- 

niDt.  El  ul  lioc  raïuin  e[  incmvulsum  perman^al,  muniinine  sieilli   mei 

nburavi.  Uuins  pnH|r>Mis  siinl  Il'»ioh  :  Frater  Gallerus  lanc  lemporls  ma- 

KisliT  dumus  liuEpiinlis  lu  cpisi;upalu  Cameraceuai.  Fraler  Adam  de  Abevilla, 

[«Iw  Aitri^llus,  tralïr  Tlmm.i.s  apis,  fraler  Joseph,    Rogcriis  sawrdos  do 

Kwnerics,  Baldeiiinm  a  ijuo  Wn»  loiivliir,   Haurieius  (nilrr  eius,  milites  ; 

fiAMu  tiHius  ville.  Actum  Uemoai  Qiicrct'lu,  auno  ab  inrarnalionc  Dominl 

a'  ce*  ij'.  mon»?  febniario. 

F. 
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Flandrie  et  Hanoie  comitissa,  notum  facimus  universis  christ!  fidelibas  pré- 
sentes litteras  inspecturis,  quod  nos  hoslagios  nos  conslituimus  de  septin~ 
gentis  iib  valcncen.  monete,  adversiisfratres  domushospitalis iherosolimitam^ 
si  non  fecerimus  eis  observari  pactionem  illam  que  cura  ipsis  fratribus  fir- 
mata  est  pro  liberatione  Gorardi  de  Montibus,  qui  in  captivitate  paganorum 
delinctur.  De  qua  scilicet  pactione,  predicli  fralres  domus  hospitalis  kar- 
tam  nostram  habent  pênes  se,  bac  siquidem  conditione  apposila,  quod  si 
predictus  Gerardus  pef  eos  liberatus  non  fueril  a  natali  Domini  proximo 
venturo  in  annum  unum,  nos  ad  nuUam  (enebimur  eis  conventionem.  Si 
vero  per  eos  liberatus  fuerit  infra  (erminum  predictum,  et  in  manu  Christia- 
norum  repositus,  nos  satis  dictam  conventionem  que  pro  liberatione  preno- 
minati  Gerardi  cum  ipsis  facta  est,  eis  teneri  faciemus ,  vel  de  predictis 
septingentis  libris  valencen.  monete,  undc  nos  hostagios  constituimus , 
bonum  cautum  eis  sine  dilatione  faciemus.  Datum  Hontibus,  feria  quarla 
pentbccostes ,  anno  Domini  m«  cc<*  duodecimo. 


1949. —  Viris  venerabilibus  et  dilectis  suis,  magistro  et  fratribus  milicie 
domus  hospitalis ,  J.  Flandrie  et  Hanoie  comitissa,  salutem  et  sinceri  amoris 
afTectum.  Noveritis  quod,  pro  dilecto  milite  meo  Gerardo  de  Montibus,  me 
erga  vos  hostagium  constituo  in  eodem  modo  quo  dominus  meus  hostagius 
fuit  pro  eo  per  litteras  suas  patentes  :  a  termino  illo,  quo  dominus  meus 
comes  fatetur  per  litteras  suas  se  hostagium  pro  eo  esse,  me  in  annum 
pro  eodem  hostagium  me  constituo.  Datum  Valencenis ,  feria  quinta  ante 
Pcntecosten,  anno  Domini  m®  ce®  tercio  decimo. 


iStS.  —  Ego  Johanna,  Flandrie  et  Hainoie  comitissa,  omnibus  présentes 
litteras  inspecturis  notum  facio  quod  Balduinus  de  Sancto  Remigio  miles , 
homo  meus ,  in  presentia  mea  constitutus ,  duodecim  modiatas  et  diraidiam 
terre,  ad  mensuram  monten.,  sitam  iuxla  nemus  domus  hospitalis  Jliero- 
solimitani  de  Eskulin ,  quam  a  me  jure  feodali  tenebat ,  laudante  et  con- 
sentiente  filio  suo  Anselmo ,  ad  opus  dicti  hospitalis ,  in  manum  nostram 
libère  in  perpeluum  resignavit;  quam  terram,  laudantibus  hominibus  meis, 
intuitu  divine  pielalis,  in  liberam  elemosjnam  assignavi  et  contuli  hospitali 
memorato  jure  hereditario  possidendam.  Quod  ut  hoc  ratum  et  stabile  per- 
maneat ,  présentera  cartulam  sigilli  mei  muniraine  roboravi.  Aclum  anno 
Domini  m^  ce*»  vicesimo  tercio,  raense  raaio. 
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it81.  —  Ego  Fernandus,  Flandrie  et  Hanoie  cornes,  et  ego  Johanna, 
Flandrie  et  Hanoie  comitissa,  nolum  facimus  universis  tam  presenlibus 
quam  futuris,  quod  nos  donationem  decem  librarum  valencenensium,  quas 
nobilis  vir  G.  dominus  de  Jacea  in  elemosinam  contulit  hospitali  Jberosoli- 
milano  singulis  annis  percipiendas  in  tbeloneo  suo  in  Valencenis  de  primis 
et  paratissimis  proventibus  ejusdem  thelonei  tanquam  de  feodo  quod  movet 
anobis  sicut  in  cartha  ipsiusG.  et  fllii  sui  plenius  continetur,  laudamus  et 
approbamus  et  sub  hominum  nostrorum  testimonio,  ipsam  elemosinam  x 
librarum  videlicet  pretaxate  domui  libère  possidendam  concessimus.  Ut 
autem  in  posterum  perseveret  memoria  et  effeclus  elemosine  supradicle, 
cartbam  fecimus  prescntem  propriis  sigiilis  muniri.  Datum  anno  Domini 
mocc»  Iricesimo  primo,  raensejunio. 


APPENDICE. 


NOTES 

UR  LES  POSSESSIONS  DE  LA  COMMANDERIE  MAGISTRALE 
DE  HAINAUT-CAMBRÉSIS,  DITE  DU  PIÉTON, 

AU   XVI1I«   SIÈCLE  *. 


Le  ch.â.tea.u.  du.  Piéton. 

On  a  pu  remarquer  dans  notre  analyse  des  actes  du  carlulaire 
qu'il  n'y  est  pas  fait  mention  de  la  maison  du  Piéton,  ni  des  autres 
propriétés  que  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  hérita  plus  tard 
des  Templiers.  Il  conste  sufiisamment  d'anciens  actes  que  la  mai- 
son du  Piéton  appartenait  aux  Templiers,  de  même  que  colle 
du  Viernoy  qui  en  était  voisine*. 

Le  château  du  Piéton  consistait  en  plusieurs  bâtiments,  avec 
cour,  basse-cour,  moulin  à  eau  (sur  la  petite  rivière  de  Piéton), 
etc.  Au  dessus  de  la  porte  d'entrée  du  château,  on  voyait  les 
armoiries  de  l'ordre  et  celles  d'un  commandeur. 

La  chapelle  castrale  était  éclairée  par  quatre  fenêtres.  Le  retable 
de  l'autel  était  décoré  des  armes  de  M.  le  chevalier  de  Fleury, 
commandeur,  qui  avait  fait  restaurer  celte  chapelle ,  et  de  celles 
de  la  religion.  Dans  le  fond ,  était  la  statue   de  saint  Jean-Bap- 

*  Ces  notes  sont  gcnéralemfint  extraites  du  «  Procès-verbal  de  la  visite 
»  des  chapelles  et  des  améliorisseincnls  de  la  commanderie  magistrale  de 
»  Hainaut  et  Cambrésis  dite  de  Piéton,  commencé  le  premier  septembre 
»  (achevé  le  19  du  même  même  mois)  1767,  »  Registre  in-folio.  Arch.  de 
l'Étal  à  Mons. 

*  Voir,  entre  autres  :  Maghb,  Chronicon  Donœ  Spci,  p.  ±27. 
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tisle.  Il  y  avait  dans  le  sanctuaire,  la  tombe  d'un   ancien  com- 
mandeur . 

Censé  de  la.  Ghisimbre  et  Gen.se  Médart. 

Ces  censés  se  trouvaient  à  peu  de  dislance  du  château  du  Pi6t(m, 
La  première  comprenait,  outre  son  enclos,  trente  boniers  de 
terres  labourables  et  six  boniers  et  demi  de  prés  ;  la  seconde , 
quarante-deux  boniers  de  terres  labourables ,  plus  deux  boniers 
de  prés  et  pâturages. 

Censé  de  Vier'noy. 

Elle  était  sihiée  dans  la  paroisse  du  Piéton ,  à  un  demi  quart 
de  lieue  d'Anderlues ,  et  se  composait  de  la  maison  de  censé ,  avec 
chapelle,  du  pourpris  et  jardin,  contenant  environ  trois  boniers, 
de  cent  boniers  de  terres  labourables ,  et  de  trente  boniers  de 
prés,  pâturages  et  aunaies.  La  chapelle  était  abandonnée,  au  siècle 
dernier,  et  les  trois  messes  que  le  fermier  devait  faire  décharger, 
chaque  semaine,  étaient  célébrées  dans  la  chapelle  castrale  du 
Piéton. 

Bois  dio.  Piéton. 

Ces  bois  étaient  ceux:  \^  des  I/ayom,  d'une  contenance  de 
trente-neuf  boniers  ;  îi'»  des  FaHees ,  comprenant  quatre-vingt- 
douze  boniers ,  et  3°  du  Bosquet ,  situé  à  IVxtrêmilé  du  parterre 
du  château  du  Piéton,  et  n'ayant  que  huit  boniers  environ. 

Église  dm  Piéton. 

Cette  église  était  dédiée  a  saint  Jean-Baptiste.  Le  chœur  était 
entretenu ,  conformément  aux  chartes  du  Ifainaut,  par  la  com- 
manderie,  qui  avait  la  collation  de  la  cure.  Le  desservant  était 
un  vicaire  de  Forchies. 
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L'hôpital  de  Saint- Symphorien. 

Saint-Symphorien  est  un  village  situé  à  i  I.  */i  E.  de  Mons, 
où  Tordre  de  Saint-Jean-de-Jérusalem  eut  des  possessions  dès  le 
xii«  siècle. 

M.  Cachet  dit  que  la  maison  de  Saint-Symphorien  eut,  au  xiv^ 
siècle,  le  titre  de  commanderie ,  quoique  étant  un  membre  du 
Piéton  '  :  nous  avons  trouvé  au  siècle  précédent  déjà,  dans  un 
acte  de  1286,  la  mention  d'un  commandeur  de  Saint-Symphorien. 
Dans  une  autre  charte,  de  Tan  4363,  frère  Nicolle  de  Frete- 
moule  est  qualifié  de  commandeur  des  maisons  de  Vhôpiial 
Saint-Jean-de- Jérusalem  au  Piéton  et  Saint-Symphorien.  Celte 
seconde  charte  est  relative  à  la  maison  de  Saint-Symphorlen,  et 
fait  partie  des  archives  de  Fabbaye  d'Épinlicu  (dépôt  des  archives 
de  rÉtat,  à  Mons).  C'est  une  reconnaissance,  sur  parchemin, 
passée  par-devant  des  hommes  de  fief  du  Hainaut,  à  Mons,  le 
samedi  nuit  de  Pâques  4363,  au  sujet  d'un  différend  entre  le 
commandeur  précité,  d'une  part,  l'abbaye  d'Epinlicu,  Marie, 
veuve  de  Piéron  de  le  Valée,  et  Piérart  dit  Cringnart  de  le 
Valée,  son  fils,  d'autre  part,  à  cause  d'un  exploit  de  justice  que 
le  commandeur  disait  avoir  été  fait  à  tort  par  l'abbaye,  la  dite 
dame  et  son  fils  *,  «  en  la  court  et  pourpris  »  de  la  maison  de 
l'hôpital  à  Saint-Symphorien.  Après  examen  des  droits  des 
parties,  il  fut  décidé  que  l'abbaye  d'Épinlieu,  quoique  ayant 
toute  justice  et  seigneurie  sur  les  endroits  où  elle  possédait  des 
rentes  et  malgré  la  rente  que  la  maison  prémentionnée  lui  devait 
sur  deux  journels  sis  dans  son  enclos,  ne  pouvait  exercer  aucune 
justice  dans  cet  enclos. 

La  ferme  dont  il  s'agit,  comprenait:  4®  une  maison,  une 
chapelle,  une  grange,  une  cour,  un  jardin,  etc.,  d'une  con- 
tenance de  huit   journels  environ  ;    2°   deux   boniers ,   quatre 


'  Bulletin  de  la  Commission  royale  d'histoire ,  l'*  série ,  t.  xv ,  p.  8. 
•  La  seigneurie  de  Sainl-Symphorien  appartenait  par  indivis  à  l'abbaye 
d'Epinlieu  et  à  un  seigneur  laïque. 
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journHs  de  prî-s  el  pàliirugcs  ;  Z"  soL.\antc-cinq  Lonicrs  et  un 
journci  (le  terres  labourables;  4°  cinq  huniers  de  prés  suc  les 
lerritoires  (l'IIavré  el  tl'Obourg;  5°  les  grosses  et  les  menues 
(limes  <le  toute  la  paroisse  de  Saint-Symphorien,  et  le  droit  de 
ferrage  sur  plusieurs  hêrilages. 

L'autel  de  I»  eh.npelle  Otait  orné  d'un  tableau  représentant 
Saint-Jean-Baptiste.  Cette  cliiipelle  fut  supprimée  vers  1767, 
el  les  trois  messes  par  semaine  que  le  fermier  devait  y  faire 
célébrer,  étaient  dMiargées  à  Mons. 

La  eummandcrie  du  Piéton  avait  la  collation  de  la  cure  de 
Saint-Symphorien.  Elle  devait  eonséquemmenl  entretenir  le 
cbœur  et  la  sacristie  de  l'église,  ainsi  que  la  maison  de  cure. 
„0u  lisait  sur  la  porte  de  celle-ci ,  l'inscription  suivante  : 


''     te  coni 


le  commandeur  avait  toute  justice  et  seigneurie  sur  l'hâpilal 
de  Saint-Symphorien  et  sur  ses  dépendances.  Il  établissait  un 
bailli,  un  mayeur  et  des  éclievins  pour  y  faire  respecter  ses 
droits,  et  il  entretenait  nn  garde  portant  sa  livrée,  avec  bandou- 
lière à  ses  armes.  Il  existait  sur  une  pièce  de  terre ,  au  bord  d'un 
grand  chemin,  un  pilori  construit  en  pierres  de  tnlllc,  surmonté 
d'une  bannière  aux  armes  du  cuniniundeur  de  Fleury. 


Spiennes. 


L'autel  de  ce  village,  situé  à  1  I.  '/>  S-  E-  de  Mons,  était  à 
la  eollalion  du  commandeur  du  Piéton.  Le  chœur  de  l'église  avait 
été  reconstruit,  en  1755,  aux  frais  de  la  commanderie.  On  voyoil 
Â  l'autel  un  tableau  ayant  pour  sujet:  La  séjiultiire  de  Noire- 
Seigneur,  et  au-dessus  les  armoiries  du  comte  de  Uertaimont  et 
celles  du  chevalier  de  Fleury,  commandeur. 

La  commanderie  levait  la  moitié  des  grosses  et  des  menues 
dîmes  dans  tout  le  territoire  de  Spiennes  ;  elle  y  avait  la  moitié 
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d'un  demi  bonier  de  terre  labourable  et  la  moitié  de  deux  jour- 
neU  de  pré. 

Vellei?eille-le-Sec. 

La  collation  de  la  cure  de  ce  village,  à  2  1.  S.  £.  de  Mons, 
appartenait  à  la  commanderic,  qui  jouissait  de  la  totalité  des 
dîmes,  à  raison  de  neuf  gerbes  du  cent,  par  suite  de  l'abandon 
fait  juridiquement  par  Tabbaye  de  Bonne-Espérance  et  par  le 
curé  du  lieu,  de  la  portion  qu'ils  en  avaient,  et  ce,  pour  être 
déchargés  de  l'entretien  du  chœur  et  de  la  portion  congrue. 

Ville-su.r'-Haine. 

La  commanderie  possédait  dans  cette  localité,  à  2  1.  £.  N.  £. 
de  Mons ,  quarante-deux  boniers  de  terres  labourables  sujettes  à 
la  dime  ;  six  boniers  de  prés  et  pâturages.  Il  s'y  trouvait  autrefois 
une  chapelle  de  l'ordre,  dans  une  prairie.  Mais  cette  chapelle 
ayant  été  abandonnée ,  les  deux  messes  que  l'on  y  devait  célébrer 
par  semaine ,  l'étaient  dans  l'église  paroissiale. 

On  voit  encore  à  Ville-sur-IIaine  une  petite  chapelle  renfermant 
la  statuette  de  Saint-Jean ,  auprès  d'un  pont  qui  a  conservé  le 
nom  de  pont  Saint- Jean. 

Ghiiôvr»es. 

Cette  petite  ville  est  a  4  1.  */«  N.  0.  de  Mons.  Sur  son  territoire, 
la  commanderie  du  Piéton  avait  une  chapelle ,  douze  boniers  et 
demi  de  terres  labourables  et  cinq  boniers  de  prairie,  sur  laquelle 
la  chapelle  était  bâtie.  Cette  chapelle ,  dédiée  à  saint  Jean ,  existe 
encore.  C'est  un  édifice ,  de  style  roman ,  fort  remarquable  par 
sa  pureté.  La  façade  est  percée  au  centre  d'une  porte  à  plein-cintre; 
dans  le  tympan  se  trouvaient  gravées  les  armoiries  du  comman- 
deur de  Louvois,  qui  sont  actuellement  effacées.  Deux  ouvertures, 
bordées  de  pierre  et  pratiquées  dans  le  pignon,  qui  est  en  briques. 
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fênt  (le  cloclipr  uviiiil  l'uiinéc  1738  :  une  cloche  éluit  suspen- 
due àaui  chacune  de  ces  uuverlures.  Muis,  ii  cette  époque,  une 
des  dcuv  cloches  aynnt  été  enlevée,  on  plaça  l'nulre  dans  un  peljt 
clocher  en  charpente  que  l'on  construisit  entre  le  chœur  et  lu  ner. 

Ln  commiindcrie  avilit  à  ChlÈvres,  seigneurie  et  justice  sur  les 
propriétés  de  l'ordre,  qu'elle  louait  à  un  Termicr.  Elle  y  créuit  un 
mayeur  et  des  cchevins,  lesquels  assistaient  au  siège  des  rentes 
qui  s'y  tenait  chaque  année,  pour  y  percevoir  leurs  droits.  Cette 
magistrature  se  servait  d'un  sceau  fThevînal,  sur  lequel  étaient 
représentés  saint  Jean  et  la  crois  de  l'ordre.  Un  chapelain  desser- 
vait la  chapelle  de  Saint-Jean  :  il  y  disait  trois  messes  par  semaine. 

Aujourd'hui,  la  iicr  de  la  chapelle  est  convertie  en  gran);e  et 
louée  à  un  cultivateur.  Le  chœur  seul  est  conservé  au  eulle. 
Cependant,  chaque  année,  pendant  l'octave  de  saint  Jean,  la  nef 
estËvaeuéc  et  rendue  aux  nombreux  fidèles  qui  viennent  alors  en 
pèlerinage  à  la  chapelle.  Celle-ci  appartient  ù  M.  Picman ,  pro- 
priétaire à  Soignies. 

Sars-la.-Bi^Liyùr"e, 

Village  situé  à  2  I.  '/i  S.  de  Mons,  et  dont  l'église  est  encore 
dédiée  ù  saint  Jean-Baptiste.  Le  commandeur  du  Piéton  était 
collatcur  de  la  cure.  Le  cliieur  de  l'église  clait  eonséqueninient 
entretenu  aux  frais  de  lu  communderie  :  il  s'y  trouvait  deux 
vitraux  décorés  de  la  erni\  de  Malle.  On  voyait,  ù  l'autel,  un 
tableau  représentant  :  le  Baptême  de  N.-S.  par  saint  Jean,  et  der- 
rière le  couronnement,  les  armoiries  d'un  commandeur. 

Dans  le  fond  de  la  nef  latérale,  i  gauche  du  chœur,  une  ehapelle 
était  dédiée  à  la  sainte  Vierge.  Deux  messes  devaient  y  être  céli'- 
bfées  chaque  semaine.  La  dotation  de  celte  chapelle  consistait  en 
quatorze  bonicrs,  dcuv  journels  et  demi  de  prés,  situés  à  Jem- 
mapes.  Une  croix  de  pierre  placée  sur  le  territoire  de  ce  dernier 
village,  au  bord  de  la  chaussée  de  Mons  ù  Valenciennes ,  portait 
jiur  sou  piédestal  une  longue  inscription  en  français  qui  faisait 
l'énuméralion  de  toutes  les  parties  de  biens  composant  le  hénélice 
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de  Notre-Dame  de  Sars,  et  rappelait  le  nom  du  fondateur,  BaraSy 
jadis  seigneur  de  Sars,  Le  commandeur  du  Piéton  était  le  col- 
lateur  de  ce  bénéfice. 

Sur  la  cheminée  d'une  salle  du  presbytère,  étaient  les  armoiries 
du  bailli  de  S*-Pierre. 

La  commanderie  possédait  dans  la  paroisse  de  Sars,  outre  les 
grosses  dîmes,  à  raison  de  neuf  gerbes  par  cent  :  quatre  joumels 
francs  de  dlme,  et  huit  boniers  de  terres  labourables  et  de  prés. 
Elle  avait  toute  justice  et  seigneurie  sur  les  dits  héritages,  et  sur 
ceux  qui  lui  devaient  des  cens  et  des  rentes  à  Sars  et  dans  les  en- 
virons, savoir  :  à  Fliémet,  Genly,  Noirchin,  Ciply  et  Bélian.  Le 
commandeur  nommait  un  mayeur,  des  échevins  et  des  sergents 
pour  la  conservation  de  ses  droits  aux  dits  lieux.  En  1767,  le 
commandeur  de  Fleury  fit  poser  un  pilori  en  pierres  bleues,  sur- 
monté d'une  bannière  à  ses  armes  et  à  celles  de  Tordre,  à  l'endroit 
où  quatre  chemins  aboutissent,  vers  Genly,  pour  montrer  ses 
droits  tant  sur  les  bois  de  Sars  que  sur  la  ferme  du  Temple ,  dont 
nous  parlerons  ci-dessous. 

Bois  du.  Temple,  à.  Sa.i?s. 

Ce  bois,  comprenant  environ  trente-cinq  boniers,  se  trouvait  à 
un  demi  quart  de  lieue  de  Sars-la-Bruyère.  Le  commandeur  y 
avait  toute  justice  et  un  garde  portant  sa  livrée. 

Ferrne  du.  Temple-lez-Fra.mer'ies. 

Cette  ferme  se  trouve  à  i  lieue  */«  ^^  Mons.  Outre  ses  bâti- 
ments et  le  pourpris  du  fliémet,  elle  avait  quatre-vingt-treize 
boniers. 

La  chapelle  annexée  à  cette  ferme,  était  délaissée  depuis 
longtemps,  et  le  fermier  faisait  dire  trois  messes  par  semaine 
dans  l'église  de  Frameries. 

Le  texte  de  deux  chartes,  des  années  1142  et  i  454,  concernant 
le  Fliémet  qui  n'ont  pas  été  transcrites  dans  le  cartulaire,  a  été 
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Iiubli(T  |iar  M.  Ch.  Diivivier,  iliinsic  codex  diplomalii-us  de  ses 
KKhKrrhes  sur  le  llainaut  ancien  (Pii^as/Zaiiioensis),  tf  C.V.V*'' 
etCX.XVin"'^'". 

M.  Chalon  a  publié  dans  les  Archives  du  nord  de  lu  France  et 
ilv  midi  de  la  Belgiqve,  Le»  hommes  et  les  choses,  année  ISi^, 
p.  274-377,  deux  sinj|;ulièrcs  Icftcndes  conirernarit  b  Ternie  du 
Temple  (Murotleet  Lilgére,  — Ladimedu  diable,  contes  et  Iro- 
(iiliuns  pnpiilaires  des  environs  de  Mons). 
Mons. 

L'ordre  de  Saint- Jenn-dc- Jérusalem  possMait  à  Mons  une 
retiU;  sur  une  maison  de  la  rue  de  la  Chaussée.  Par  lettres, 
dfllûes  de  Paris,  le  dimanche  après  la  TrinJlé  1380,  l'ière  Jehan 
de  Viilers,  inaitre  de  l'ordre,  promit  qu'il  serait  payé  annuelle' 
ment  au  rhapitre de  Suinte- Wuudrii,  par  le  rommandeur de  Saint- 
Symplioricn,  12  deniers  blancs,  monnaie  de  llainaut,  pour  l'anior- 
tissement  de  celle  rente,  el,  en  outre,  2  sols  pour  le  relier  qui 
h>n  Terail,  1^  la  mort  de  chaque  propriétaire.  (Arcb.  de  l'Èlat,  ù 
Mons.  —  Cartulairc  du  chapitre  de  Sainte- Waudru,  in-folio  sur 
pépier). 

La  commanderie  du  Piéton  eut  en  celte  ville,  dans  la  rue 
d'Hn\ré,  un  refuge  appe\è  Cllôlel  du  Cerf. 

Une  place  publique,  devenue  le  Parc,  portait  le  nom  àc  Place- 
Saint-Jean,  à  cause  d'une  chapelle  qui  s'y  Irouvail  primitivement. 
Mais  rien  ne  fuit  présumer  que  cette  cliapelle  ait  appartenu  à 
l'ordre  qui  nous  occupe  '. 

Nous  avons  dit,  dans  notre  introduction,  que  les  archives  de 
l'ordre  de  Sainl-Jean-dc- Jérusalem  se  trouvaient,  depuis  1553, 
dans  l'église  dcSainte-Waudru,  à  Mons,   et  qu'en   reconnaissance 

*  ViiKmnT,  Anaairi du Hainaut,  éi  dasBibl.,  1.  iri,  p.  3iS.  "Vinclianl 
dit  que  x  la  niËoioirede  Saiot-JeaD  tut  Iransporlée  ru  la  cJiatK'lle  el  ancivone 
■  église  de  Suinte- Elisabeth,  baslie  parla  douaîriËrcdc  Verchlii.  <•  Il  exisla 
encore  dans  l'église  de  Saiiile-Élisabelli  une  cliapelle  (lÉdipe  ii  snini  Jeaii- 
Bapdsle.  —  V.  noire  Màmoirc  sur  l'cgliie  ri  la  iiarois)e  de  Sdinlc-filisabrlh , 
à  Mons.  \a-i;  p  37. 
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de  celte  favear  que  Tordre  avait  reçue  des  chaooÎDesses,  le  com- 
mandeur Charles  de  Pipa  avait  fait  don  d*une  verrière  fort  impor- 
tante à  réalise  de  Sainte-Waudru.  Voici  des  détails  curieux  sur  le 
sort  de  cptte  verrière,  en  1 775,  d  après  des  pièces  contemporaines. 
Vers  ta  dite  année,  on  remplaça,  par  un  châssis  de  fer,  les  me- 
neaiix  de  pierre  de  la  grande  fenêtre  méridionale  du  transsept  de 
réglise  de  Sainte-Waudru. 

Avant  de  démolir  ces  meneaux,  on  avait  retiré  la  verrière  peinte 
qui  s*y  adaptait  et  qui  était  celle  de  Tordre  de  Malte.  Le  chapitre 
de  Sainte-Waudru  la  fit  replacer  dans  le  nouveau  châssis. 

Cette  opération  fut  faite,  en  i77o,  par  le  vitrier  du  chapitre. 
Cet  artisan  rejoignit  les  diverses  parties  du  sujet  sacré  (  UBap^ 
téme  de  y.  S.  ),  peint  sur  cette  verrière  ;  mais  il  ne  remit  pas  les 
armoiries  et  Tinscription  qui  entouraient  ce  tableau  :  il  y  subs- 
titua des  vitres  blanches,  découpées  en  losanges. 

En  4777,  Tavocat  Drion,  administrateur  général  de  laconunan- 
derie  de  Tordre  de  Malte  en  Hainaut,  eut  connaissance  de  la  trans- 
formation de  la  verrière,  qui  avait  eu  lieu  pendant  qu*il  se  trouvait 
retenu  chez  lui  par  une  maladie.  «  Dès  la  première  fois  qu*il  s*est 
rendu  dans  Téglise  de  Sainte- Waudru  (nous  laissons  parler  le 
document),  il  s'est  aperçu  de  ce  changement  ;  il  en  a  aussitôt 
demandé  la  raison.  Le  sieur  Proust,  maître  vitrier  de  ce  cha- 
pitre, est  venu  le  trouver  pour  lui  rendre  compte  de  son  travail 
et  lui  faire  connoltre  la  cause  pour  laquelle  la  susdite  inscrip- 
tion n*avoitpas  été  remise  en  place,  alléguant  pour  motif  que 
lorsqu'il  avoit  fallu  démonter  ce  vitrage,  on  Tavoit  fait  avec  la 
plus  grande  attention,  pour  en  recueillir  tous  les  morceaux  : 
mais  que,  malgré  ces  soins,  on  n'avoit  pu  empêcher  que  plu- 
si(Mirs  ne  tombassent  en  miettes ,  et  que  nomément  les  lettres 
qui  formoienl  la  susdite  inscription  s'étoient  tellement  désunies 
qu'il  ne  lui  avoit  pas  été  possible  de  les  rassembler  et  de  leur 
rendre  une  conformation  lisible,  que  les  débris  mêmes  en  étoient 
encore  dans  son  attelier.  Sur  tout  quoi,  M.  Drion  s'étant  bien 
récrié,  on  lui  a  rendu  constamment  pour  raison  qu'il  étoit 
impossible  de  satisfaire  à  sa  demande  de  remplacer  cette  ins- 


•  criplion  IcUc  qu'elle  pouvoii  l'Irc  ;   les  clioscs  en  sont  restées 

■  lA,  Jiisques  A  ce  qu'il  sei'oil  pourvu  nii\  moyens  de  l'rctilier  cet 

■  objet.  • 

M.  le  chevalier  de  Fleury,  commandeur  du  Piflon,  s'étnil  benu- 
coup  élevé  contre  les  mulildtions  dont  avait  élé  l'objet  la  vepriiVc 
olTerle  par  un  de  ses  prédéceascurs,  et,  dons  un  voyD);e  qu'il  lit  en 
notre  ville,  en  1777,  n'nyont  pu  trouver  la  comtesse  de  Montfort, 
première  a jnéc  du  chapitre  de  Sainte-Waudru,  il  avait  laissé  & 
l'ovoeat  Drion  le  soin  dcrcmettrc  i  cette  dame  une  Icllre  dont 
voici  la  teneur  : 

•  Je  me  suis  présenté  cliez  vous,  Madame,  pour  avoir  l'honneur 

•  de  vous  voir,  et  j'aurois encore  celui  de  vous  aller  clierelier  aii- 

>  jourd'hui,  si  je  n'étois  obligé  de  partir  dans  le  moment   pour 

•  Valenciennes,  DÛ  des  affaires  très-pressées  m'appellent.  Je  me 

•  proposois  de  vous  rendre  compte  d'une  observation  que  j'ai  Taiti' 

■  aur]echaii);ement  que  j'ai  trouvé  au   vitrage  qui  est  au  dessus 

■  de  la  porte  latérale  de  votre  église,  représentant  le  Baptême  de 

•  Nolre-Seidincur,  et  cinq  écussons  avec  les  armes  de  la  Religion, 

>  du  grand  Mailre  VillersLilladani,  du  Commandeur  l'ipa,  et  de 

■  deux  autres  commandeurs,  avec  deux  souscriptions. 

«  J'ay  remarqué.  Madame,  que  ces  souscriptions  avoient  été 
H  supprimées  ;  je  ne  puis  penser  que  ce  soit  par  vos  ordres  :  car 
»  je  vous  crois  trop  juste  pour  avoir  permis  ce  préjudice  à  mon 

■  ordre.  Je  réclame  donc  vos  bontés,  pour  que  vous  ayez  celle  de 

>  Caire  rétablir  les  inscriptions  telles  qu'elles  étoienl  ;  j'ai  d'autant 
»  plus  lieu  de  l'espérer,  que  je  sais  que  personne  au  monde  ne 
»  désire  plus  que  vous,  Madame,   d'entrelenir  les  conventions 

■  passées   enire  deux   corps  respectifs.  Le  mien   sera  loujours 

■  jaloux  de  conserver  la  plus  grande  harmonie  avec  un  chapitre 

•  aussi  respectable  que  le  votre,  et  dont  vous  partagés  les  soins 

•  avec  tant  d'applaudissements. 

■  J'ay  l'honneur  d'estre,  avec  un  respect  infini,  Madiime,  etc. 
•    Signé:    Le  Ch' of,  Fleiiiï. 

■  AHons  le  11  nclnUiT  1777.   . 


^ 
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Toîcî  quelle  fut  la  réponse  de  madame  de  Monffort  à  M.  le 
cheTalier  de  Fleanr. 

«  Il  esl  vray,  Monsiear,  que  le  chapitre  a  fait  remonter  en  fer 
et  en  vitres,  il  y  a  environ  deux  ans,  la  fenêtre  dont  vous  me 
parlés  par  la  votre  du  11  octobre  ;  mais  avant  cet  ouvrage,  il 
étoit  déjà  très  difficile  de  distinguer  les  armes  et  écussons  qui 
s'y  trouvoient  dépeints,  tant  à  cause  des  anciennes  fractures 
que  du  délabrement  dans  lequel  étoit  cette  fenêtre ,  et  il  étoit 
tout-à-fait  impossible  de  lire  les  inscriptions  qu'ils  désignoient, 
puisqu'il  n'en  restoit  plus  qu'une  lettre  par  cy  par  la ,  au  point 
qu'on  n'en  auroit  pu  former  une  silabe,  et  lorsqu'on  y  a  travaillé, 
on  a  ramassé  soigneusement  tous  les  morceaux  qu'on  a  cru  pou- 
voir servir  et  on  les  a  employés  avec  toute  l'attention  possible , 
pour  y  marquer  de  nouveau  ce  peu  de  reste  de  l'ancienneté; 
après  quoi,  le  chapitre  a  cru.  Monsieur,  avoir  fait  tout  ce  qu'il 
pouvoit  en  faveur  des  héritiers  de  ceux  dont  les  écussons  étoient 
là  dépeints  et  vous  donner  tout  lieu  de  contentement ,  ne  pou- 
vant forcer  l'impossible.  J'ai  l'honneur  d'estre, Monsieur,  etc. 

»  Signée  :  De  Moxtfort.  ■ 

Quelque  temps  après  la  réception  de  cette  lettre,  M.  le  cheva- 
lier de  Fleury  écrivit  à  M.  Drion,  chanoine  de  S.Mîermain,  à 
Mons ,  frère  de  l'avocat ,  les  lignes  suivantes  : 

•  Au  Casteau  prvs  Cambny,  le  âl  octobre  1777. 

■  J'ai  reçu,  hier  au  soir.  Monsieur,  votre  lettre  du  17,  avec  les 
»  deux  qui  étoient  jointes,  dont  je  vous  remercie.  Vous  trouvères 

>  cy  inclus  copie  de  la  réponse  que  m'a  faite  madame  de  Mont- 
»  fort,  dont  je  ne  suis  pas  content  du  tout.  Vous  voudrés  bien 

>  la  remettre  à  M.  votre  frère,  à  son  retour  du  Piéton,  ou  même 

>  la  lui  envoyer  et  le  prier  de  me  marquer  ce  qu'il  en  pense  et 

>  ce  qu'il  me  conseille  do  faire  sur  cette  affaire.  Je  vous  en  seray 
»  obligé. 

>  Je  suis  très  parfaitement.  Monsieur,  etc.  » 

On  voit,  par  cette  dernière  lettre,  que  M.  le  chevalier  de  Fleury 
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avait  à  cœur  de  recouvrer  toutes  les  pièces  de  la  verrière,  qui 
avaient  été  dispersées. 

La  requête  suivante  fut  présentée  aux  chanoinesses,  en  1778. 

c  A  Mesdames 

»  Mesdames  du  très  noble  et 

»  très  illustre,  très  illustre  chapitre 

»  royal  de  S*«.  Waudru. 

>  L'avocat  Drion,  administrateur  général  de  la  commanderie 
magistrale  du  Hainau  et  Cambrésis  dittc  du  Piéton,  a  Thonneur 
de  vous  représenter  très-respectueusemenl ,  Mesdames ,  que  le 
grand  vitrage  qui  est  au-dessus  du  portail  latéral  de  l'église  de 
S**- Waudru,  à  Mons,  donné  par  l'Ordre  de  Malte,  contenoit  la 
représentation  du  baptême  de  Jésus-Christ  par  Saint-Jean-Bap- 
tiste, avec  cinq  écussons  de  diverses  armoiries  et  des  inscrip- 
tions en  verres  peints  de  différentes  couleurs  ;  que  le  vitrage 
ayant  été  démonté  et  remonté,  il  y  a  quelques  années,  sans  y 
replacer  lesdittes  inscriptions,  M.  le  chevalier  de  Fleury,  titu- 
laire actuel  de  ladite  commanderie,  s'en  étant  aperçu  et  ayant 
lui-même  vu  et  fait  tenir  notte  de  ce  que  dessus  et  copier  en  sa 
présence  les  diltes  inscriptions,  reprises  en  l'acte  certifié  cy- 
joint,  a  cru  qu'il  étoit  de  son  devoir  de  demander  que  les  ditles 
inscriptions  fussent  replacées  :  à  quel  effet  il  a  chargé  le  remon- 
trant d'en  faire  la  réquisition  en  son  nom. 

>  Pourquoi  il  a  l'honneur  de  vous  prier  très  humblement.  Mes- 
dames, de  vouloir  donner  les  ordres  nécessaires,  pour  que  les 
dittps  inscriptions  soient  replacées,  ainsi  que  la  notte  ci-jointe 
les  représente  ;  et  comme  il  pourroit  arriver  que  les  morceaux 
anciens  soient  maintenant  égarés,  il  se  fait  un  devoir  de  pré- 
venir qu'on  trouve  ces  sortes  de  vitres  peintes  îi  Paris,  telles 
qu'on  les  souhaite. 

»   Èloit  signe  :  Duion. 

avec  paraphe.  » 


94  POSSESSIONS  DE  LA  COUMANDERIE 

A  celle  pièce  élail  joinle  la  suivanlc,  conlenanl  en  léle  une 
copie  de  i'inscriplion  que  voici  : 

• 

Frere  Philip...  Frère  Char  ... 

Vi  11ers  Lilladani  Pipa  chevalier 

grand  mes.re  de  l'ordre  Monseur 

de Ihopilal  Monseur  Sain!  Jean  de  Jérusalem 

Saint  Jean  de  Jérusalem  commandeur  de  Heuaull 

et  de  Rhodes.  Cambresis,  Saulsoi, 

Baudclû,  Barbonne, 
et  de  Waiseberghe. 

«  Le  soussigné  déclare  el  affirme  d'avoir  en  sa  qualilé  de  gref- 

>  lier  de  la  commanderie  du  Piéton,  exlrait  et  écrit,  dans  le  cou- 
»  rani  de  l'année  i7G5,  Tinscription  dont  cy-dessus  copie,  étant 
»  contre  et  vis-à-vis  de  la  vitre,  et  accompagne  lors  de  Monsieur 
»  le  commandeur  De  Fleurv. 

»  Donné  a  Mons,  ce  22  janvier  4778. 

»  Étoit  signé  :  Perlau,  bailly  de 
>  la  ditte  commanderie.  » 

Celte  affaire  fut  abandonnée,  et  le  vitrail  de  l'ordre  de  Malte 
demeura  tel  qu'on  le  voit  encore  aujourd'hui,  c'est-à-dire  composé 
dos  fragments  du  sujet  sacré,  qui  représente  le  baptême  du  Sau- 
veur par  saint  Jean,  ayant  au  bas  deux  croix  de  l'ordre,  d'argent 
sur  fond  de  gueules.  Nous  ne  trouvons  plus,  dans  la  liasse  des 
pièces  qui  y  sont  relatives,  que  la  déclaration  suivante,  spéci- 
fiant l'emploi  des  fragments  de  la  verrière  qui  ne  furent  pas 
replacés  : 

€  Le  soussigné,  maitre  vitrier  du  chapitre  de  Sainte-Waudru, 
»  à  Mons,  déclare  d'avoir  démonté  et  remonté  le  gi*and  vitrage 
n   qui  est  au  dessus  de  la  porte  latéralle  de   la  ditte  église ,  du 

>  côté  de  la  place  où  est  le  puits  du  chapitre,  et  d'avoir  déposé  le 

>  restant  des  vitres  qui  n'ont  pas  été  replacées,  dans  la  serre  de 
»  Madame  de  Montfort,  première  ainéc  dudit  chapitre.  Promet- 
»  tant  de  ratifier  la  présente  déclaration  par  devant  qui  il  en  sera 

>  requis. 

»  Fait  à  Mons,  le  10  octobre  1777. 

»  Signé  :  Ig.nace  Pnois,  1777.  » 
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Les  rensei^emenU  qui  précMenl  donnent  une  itléu  du  puu  de 
soin  que  le  chapitre  de  Sainle-Waiidrti  portait  auv  oeuvres  d'art 
qai  embpl lissaient  sa  collégiale,  et  ils  permettront  de  n'-Uiblir 
enti^renieiil  II)  verrière  dont  il  s'agit,  lorsque  l'ignoble  etmssi^ile 
fer,  dans  lequel  ses  débris  se  trouvent  aetuelleinent,  ouru  Hé 
remplace  par  de  gracieux  meneaux. 

Petit-Saint-Jean,  à.  Valenciennes. 

Sous  ce  nom,  on  désignait  l'hùtcl  que  Tordre  do  Malte  possé- 
dait à  Valenciennes,  dans  la  rue  de  Vies-Ware  ou  de  la  Vieserie, 
pour  le  distinguer  de  l'abbaye  de  Saint-Jean,  en  la  méniu  ville. 
Cet  tiàtcl  comprenait  une  cliapellc  et  trois  maisons. 

La  chapelle,  dédiée  à  Saint-Jean,  fut  élevée,  suivant  Lcboucq  ', 
{lar  un  bourgeois  de  Valenciennes,  nommé  Guillaume  Rousseau, 
et  donnée,  en  12)7,  aux  religieux  de  Suint-Jeun-dc-Jérusalem . 
Des  aeles  transcrits  dans  le  eartuluire  (n°'  \lvii  à  xux  de  notre 
analyse)  contiennent  un  accord  qui  eut  lieu,  en  121!),  entre 
l'abbaye  de  Sainl-Sanive  et  les  Trères  de  l'hôpital  de  Jérusalem, 
au  sujet  de  la  collation  d'une  chopellenic,  Tondée  par  R.  Russetle, 
boui^cois  de  Valenciennes,  à  desservir  dans  la  chapelle  de  Saint- 
Jean  et  à  la  collation  des  religieux  hospitaliers.  Cet  accord  fut 
confirmé,  en  la  même  année,  par  Godefroid,  évéqoe  de  Cambrai, 
cl  par  Imbert  de  Ligny,  maitre  de  l'hépitat  en  France  '.  La  cha- 
pelle du  Pctit-Saint-Jean  était  d'architecture  romane  :  on  en  voit 
un  curieux  dessin  dans  l'ouvrage  précité  de  Leboucq.  Nous  igno- 
rons si  cette  chapelle  était  la  même  au  siècle  dernier.  Il  s'y  trou- 
vait alors,  à  l'aulel,  un  tableau  représentant  Saint  Jeun  dunx  le 
diserl,  et  au-dessus  d'une  porte,  les  armes  du  commandeur  de 
Louvois  et  celles  delà  religion.  Les  ofliccs  religieux  que  l'on  y 

'  Biittoirf  eetlfsiaêtiqve  rf"  ta  ville  et  comté  de  Ynlenliriim;  («r  »ir 
Simon  Lebovcg.  prévoit.  fOSO.  ;Impr.  de  A.  {'rigiicl,  k  Vnlimcitnnrj].  In-l-, 
p.  303. 

•  L^bouci],  lue.  cit.,  ilonac  le  lïxlc  du  l'aceiril  dunl  il  s'.ngil  cl  dra  lïllrts 
le  conUrmaliun. 
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célébrait,  consislaicnt  en  une  messe  quotidienne,  vêpres  les 
dimanches,  et  deux  saluts  par  semaine. 

L'une  des  trois  maisons  composant  IMiôtel  du  Petit-Saint-Jean 
était  occupée,  en  i7G7,  par  M.  Jamart,  bailli  de  la  commanderie 
du  Piéton  pour  les  biens  situés  en  France  ;  celte  maison  portait  le 
millésime  1606.  Les  deux  autres  étaient  louées  à  de^  fonction- 
naires de  rÉlat.  Les  armes  du  chevalier  de  Fleury,  commandeur, 
étaient  sculptéesau  frontispice  de  la  première  de  celles-ci,  laquelle 
avait  été  reconstruite  en  i  756,  en  pierres  de  taille,  à  la  moderne. 
Les  armes  du  roi,  celles  de  frère  Claude  de  Ravenel-Sablonnier, 
commandeur  de  Hainaut-Cambrésis,  et  au  milieu,  celles  de  l'ordre, 
et  le  millésime  1617,  ornaient  la  seconde. 

Ces  trois  maisons  étaient  fort  spacieuses.  Les  personnes  qui  les 
occupaient,  entendaient  la  messe  chez  elle,  dans  des  tribunes  dont 
les  ouvertures  donnaient  vers  la  chapelle. 

On  avait  projeté,  en  dernier  lieu,  de  placer  dans  l'hôtel  du 
Pelit-Saint-Jean,  les  titres  et  papiers  relatifs  aux  biens  de  la 
commanderie  situés  sous  la  domination  française,  afin  d'éviter 
l'inconvénient  qui  résultait  de  ce  qu'il  fallait  faire  chercher  ces 
titres  à  Mons,  chaque  fois  que  l'on  en  avait  besoin  à  Valencicnnes  : 
ce  qui  produisait  des  retards  regrettables  lorsqu'il  s'agissait  d'af- 
faires en  litige.  D'un  autre  côté,  en  cas  de  guerre  entre  l'Autriche 
et  la  France,  il  y  avait  impossibilité  à  se  procurer  ces  archives. 
Mais  ce  projet  ne  fut  pas  réalisé. 

La  commanderie  du  Piéton  possédait  à  Valencicnnes  et  dans 
les  environs  de  celle  ville,  plusieurs  renies  seigneuriales  en 
argent,  chapons  et  pains,  dont  le  revenu  annuel  s'élevait  a  iOOO 
livres  de  France. 

Fer»mo  de  l'Hôpita.!  de  Beeiialieui,  ù.  Mu.i"'ly. 

Cette  ferme,  située  à  7i  !•  environ  au  S.-E.  de  Valencicnnes, 
comprenait,  outre  son  enclos,  77  muids,  une  huileléc  et  45 
verges,  à  raison  de  8  huilclées  par  muid,  100  verges  par  huileléc, 
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la  verge  (le  i8  pieds  Hainaut.  Le  fermier  percevait  un  droit  de  ter- 
rage  sur  plusieurs  héritages  à  Montin^ny. 

La  chapelle  de  cette  ferme  était  démolie  depuis  longtemps  :  il 
n'en  restait,  en  17C7,  qn*une  porte  murée.  Les  trois  messes 
que  le  fermier  devait  y  faire  desservir,  étaient  célébrées  à  Valen- 
ciennes. 

La  commanderie  avait  droit  de  justice  et  seigneurie  dans  l'en- 
clos et  sur  toutes  les  terres  de  la  ferme  dont  il  s'agit. 

Bois  de  la.  Ra.pa.ille. 

Ce  bois,  situé  à  i  1.  '/f  de  Valenciennes ,  près  de  la  chaussée 
de  Condé ,  et  borné  par  ceux  du  roi ,  de  l'archevêque  de  Cambrai , 
et  par  un  terrain  appelé  le  Sars,  appartenait  aussi  a  la  comman- 
derie, qui  y  plaçait  un  garde,  portant  la  livrée  et  une  bandou- 
lière aux  armes  du  commandeur.  Sa  contenance  était  de  douze 
bonlers  enviroji. 

Fer^me  do  l'Hôpital  do  Gh.iply. 

Cette  ferme  se  trouvait  dans  la  paroisse  de  Maing,  a  une  lieue 
de  Valenciennes.  Elle  comprenait  les  bâtiments,  la  cour,  un 
jardin ,  14  muids  507  mencaudées  de  terres  labourables,  un  muid 
et  10  huitclées  de  prés,  où  la  commanderie  avait  toute  seigneurie 
et  haute  justice.  Le  fermier  levait  :  1  .^  sur  toute  la  seigneurie  de 
Chiply,  la  moitié  d'un  droit  de  terrage,  à  raison  de  8  gerbes  du 
cent,  dont  l'autre  moitié  était  partagée  entre  l'abbaye  de  Saint- 
Jean  de  Valenciennes  et  le  sci;^neur  des  Prêts  ;  2.°  un  tiers  de  la 
dime  sur  tout  le  même  territoire ,  et  5'*  une  portion  de  terrage  a 
Maing. 

La  chapelle  de  la  ferme  ayant  été  depuis  longtemps  aban- 
donnée, les  trois  messes  qu'on  devait  y  dire  chaque  semaine, 
étaient  exonérées  dans  l'église  de  Maing. 

Censé  d'Avesnes-le-Seccj, 

à  2  lieues  de  Bouchain.  Cette  ferme  était  composécde  ses  bâtiments, 
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de  son  enclos,  et  de  G5  muids,  5  mencaudées  et  26  perches  de 
terres  labourables ,  sur  lesquelles  la  commanderie  avait  toute  sei- 
gneurie et  justice.  Le  fermier  levait  des  droits  de  terragc  sur 
plusieurs  héritages. 

La  chapelle  de  celte  ferme  tombant  en  ruines,  les  trois 
messes  à  y  desservir,  Tétaient,  en  1767,  aux  Bernardins  du 
Saint-Sépulcre,  à  Cambrai. 

Fe2?me  de  rinôpita.1  de  Fjfa.snoy. 

Cette  belle  ferme,  située  dans  la  paroisse  de  Boussièrcs ,  à  2 
lieues  de  Cambrai ,  avait ,  outre  ses  bâtiments  et  son  enclos,  une 
contenance  de  780  mencaudées  de  terres  labourables,  qui  s'éten- 
daient sur  les  territoires  de  Boussières,  Bevilliers  et  Carnières, 
et  sur  lesquelles  la  commanderie  avait  toute  seigneurie  et  justice. 
Le  fermier  percevait  un  droit  de  dîme  et  terrage  sur  plusieurs 
héritages ,  à  raison  de  18  gerbes  du  cent,  et  un  droit  de  dlme  sur 
d'autres  héritages ,  à  raison  de  9  du  cent. 

Depuis  fort  longtemps,  on  ne  célébrait  plus  ToiBce  divin  à  la 
chapelle  de  cette  ferme.  Les  trois  messes  à  y  desservir.  Tétaient  à 
Tabbaye  de  Saint-André,  au  Câteau-Cambrésis. 

Censé  de  rriôpita.1  de  la.  Flamengrie, 

à  5  lieues  de  Valenciennes  et  a  une  lieue  de  Bavay.  Cette  ferme 
avait  une  exploitation  de  50  muids  de  terres  labourables,  de  18 
liuitelées  3  quartiers  de  prés  et  5  de  bosquet  ;  et  de  37  huitelées 
de  terres  labourables  à  Eth  et  Bry.  Le  fermier  avait  un  droit  de 
terrage  sur  plusieurs  héritages ,  une  portion  de  cens  et  de  rentes 
par  indivis  avec  le  seigneur  d'Audregnies  et  d'autres. 

La  chapelle  avait  été  pillée  lors  de  la  bataille  de  Malplaquet.  Trois 
messes  par  semaine  étaient  desservies  dans  la  paroisse  du  lieu. 

Censé  de  l'Hôpita.1  d'Escuelin. 

Cette  ferme  était  située  à  5  lieues  de  Maubeuge ,  <n  2  lieues 
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îîSn^et  il  3  lieues  de  Duvay.  Elle  comprenait,  oulre  ses 
bâttmenU,  son  enclos  et  son  verger,  71  mitids,  80  roKÎères  Je 
terres  labourables,  une  razière  et  un  quarlicr  de  pré,  proprK'lés 
sur  lesquelles  In  coiiiniimdcrîc  avait  justice  et  seigneurie.  Le  Tcr- 
micr  levait  une  dime,  à  raison  lie  8  du  cent,  sur  plu^ieuri  héritages 
sis  à  Besséhan,  et  plusipur:i  droits  au  village  de  Maroilles. 

La  cLapclle  de  la  ferme  élall.  abandonnée  depuis  longtemps.  Le 
fermier  faisait  cék-brer  trois  messes  par  semaine  dans  l'église 
juroissiole. 

Bois  d'Escuelin. 

Cl'  bois  qui  appartenait  à  la  communderie,  se  trouvait  à  pro\i- 
niilé  de  la  ferme,  et  contenait  48  r 


Lez-Fontaine. 

Village  du  canton  de  Solre-lc-Chdteau. 

La  commandcrie  y  pos:sédait  la  collation  de  la  cure  ;  deux  tiers 
des  grosses  et  des  menues  dîmes ,  des  offrandes,  aulcla^^es  et  funé- 
railles. L'outre  tiers  en  appartenait  au  curé. 

Dimont. 

Village  de  l'aiToiidissemenl  et  â  I  I.  )/i  d'Avesnes. 

t-a  commanderJe  y  avait  la  collation  de  In  cure,  lu  moitié  des 
ofTrandes,  autelages  et  funérailles,  des  grosses  et  menues  dimes 
sur  la  ccnsc  d'Ugnies,  des  grosses  dimes  sur  le  territoire  appeW 
le  domaine  Saitlt->lean  (le  curé  en  avait  l'autre  moitit^),  un  droit 
de  terrage  sur  cinq  héritages,  et  quelques  petites  rentes. 

Elle  possédait,  avec  le  curé  de  Dimont,  à  Seausies ,  au  terroir 
appelé  Ollics,  un  droit  de  dimes,  à  raison  de  8  gerbes  du  cent, 
p|  quelques  renies  ;  i-l  A  Dimeebaiix,  elle  avait  les  */j  des  menues 
dimes ,  autelages  et  ublalions,  et  '/j  <Jes  grosses  dimes,  etc. 
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Damousies. 

Ce  village  est  de  rarrondissemcnt  et  à  5  lieues  d'Avcsnes. 

Le  commandeur  du  Piéton  était  coliateur  de  la  cure  et  seigneur 
foncier  des  terres  appelées  le  Domaine  Saint-Jean,  sur  lesquelles 
Il  avait  la  dimc  à  raison  de  15  gerbes  du  cent,  par  moitié  avec  le 
curé.  Il  avait,  dans  le  reste  du  village,  les  deux  tiers  des  aute- 
lages,  des  offrandes  et  des  menues  dîmes;  le  neuvième  des  grosses 
dîmes;  une  portion  de  pré,  et  deux  petites  rentes. 

Bei?elles. 

Dans  ce  village,  situé  à  3  I.  7i  ^'^^esnes,  la  commanderie 
avait  la  collation  de  la  cure,  la  moitié  des  grosses  dimes  et  deux 
petites  renies. 

Ternes  épillées. 

On  appelait  ainsi  les  terres  qui  ne  formaient  pas  un  corps  de 
ferme.  La  commanderie  en  avait  plusieurs  dans  le  Ilainaut  fran- 
çais :  elles  étaient  louées  par  baux. 

FeriTie  du.  Mont  Saint-Jean. 

Cette  ferme  se  trouvait  dans  la  paroisse  de  Braine-rAIIeu  *,  sur 
la  chaussée  de  Namur,  a  5  lieues  du  Piéton,  et  à  5  lieues  de 
Bruxelles.  Elle  comprenait,  outre  ses  bâtiments  et  son  enclos, 
53  boniers  il  journels  de  terres  labourables,  un  bosquet  conte- 
nant 3  boniers,  1  bonier  et  1  journel  de  prés,  3  boniers  de  terres 
à  Ophain ,  une  portion  de  dîme  à  Semohain . 

Deux  messes  étaient  célébrées  par  semaine  â  la  chapelle  de  la 

*  Aujourd'hui,  Mont-Sainl-Jean  fait  partie  de  la  paroisse  de  Waterloo, 
à  rexccption  des  dernières  maisons  de  eu  hameau,  qui  appaKicnnent à 
Brainc-i'Aileu. 
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ferme.  Sur  la  porte  de  celle  chapelle,  élail  la  croix  de  i*ordre,  et 
au  relable ,  la  statue  de  Saint-Jean-Baptisle. 

En  1778,  la  ferme  de  Mont-Sainl-Jean  fut  rrconstruîlo.   «  Au 

>  milieu  de  la  façade  de  la  tourelle  û  girouellcs  qui  s'élève  au- 
»  dessus  de  la  porte  d'entrée,  on  voit  une  pierre  bleue  ornée 

>  d'armoiries  portant  cette  inscription  : 

HvEC  VILLA  OMNINO  REEDIFICATA 

AD     ILLtSTRISSIMO    D.    D.    DE    ROSSET 

DE  FLEURY  COMMENDATORE  IN  PIETON 

ORDINIS   MELITENSIS   ANNO   DOMINE    1778. 

»  Le  28  pluviôse  an  VIII,  cette  ferme  fut  vendue,  avec  05 
1  bonniers  1  journal,  pour  «la  somme  de  42,100  francs,  au 
•  banquier  Bodin ,  de  Paris.  »• 

Nous  empruntons  ces  derniers  détails  à  l'ouvrage  de  MM.  Wau- 
lers  et  Tarlier  :  Géographie  et  histoire  des  commvnes  belges 
(canton  de  Nivelles,  p.  85),  —  Ces  auteurs  ont  supposé  que  la 
ferme  dont  il  s'agit,  appartint  dans  l'origine  a  l'ordre  du  Temple. 
Nous  ferons  remarquer  que  la  charte  que  nous  avons  analysée 
sous  le  n''  lwii,  indique  suflisamment  que  cette  ferme  a  tou- 
jours été  la  propriété  de  la  religion  de  Saint-Jean-de-Jérusalem, 
et  qu'il  s'y  trouvait,  en  1250,  un  religieux  de  cet  ordre,  avec 
le  titre  de  mailre  de  la  maison  du  Mont-Saint-Jean. 

Fe2?me  de  Gaspendoifen. 

Située  dans  la  paroisse  de  Saint-Peterlieu  (Leuw-Saint-Pierre), 
à  2  lieues  de  Bruxelles,  la  ferme  de  Gaspendoreu  contenait, 
outre  la  maison  et  son  pourpris ,  ayant  ensemble  7  boniers  envi- 
ron, 40  boniers  de  terres  labourables,  un  petit  bois  et  un  pâtu- 
rage, 5  journels  sur  le  territoire  de  Duerpen  (Tourneppe). 

La  chapelle  de  celle  ferme  étant  délaissée,  au  siècle  dernier, 
trois  messes  étaient  desservies  chaque  semaine,  par  les  soins  du 
fermier,  dans  l'église  paroissiale  ou  dans  celle  de  Vlesembeek. 
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Rentes  seigneu.r'istles. 

La  commanderie  possédait  en  plusieurs  localités  des  rentes 
seigneuriales  s*élevant  par  an  à  4i5  livres  17  sols  d'argent. 

Aclministi?a.tion  de  la.  Gommander^ie. — 

Gommandeui?s. 

La  commanderie  de  Hainaut-Cambrésis  ressortissait,  comme  les 
autres  des  Pays-Bas,  de  la  langue  de  France.  L'administration  de 
ses  biens  était  confiée  par  le  commandeur,  à  un  bailli  et  à  un 
greffier.  A  certaines  époques,  le  grand  prieur  faisait  la  visite  de  la 
commanderie. 

Voici,  dans  Tordre  chronologique,  les  noms  des  commandeurs 
de  Hainaut-Cambrésis  qui  se  trouvent  dans  les  documents  que  nous 
avons  consultés  : 

Frère  Gérard,  maître  de  Tordre  de  Saint-Jean-de-Jérusalcm 
dans  le  diocèse  de  Cambrai.  1195. 

Frère  Wautier  de  Corbuel,  idem.  1201-1203. 

Frère  Adam,  idem.  1214. 

Frère  Jean  de  Renaix,  idem.  1215-1230. 

Frère  Âmauri,  cité,  en  1224,  comme  maître  de  Tordre  dans 
le  Cambrésis  ;  mais  n'était  sans  doute  que  le  lieutenant  de  Jean 
de  Renaix,  et  maître  de  la  maison  d'Ecuelin. 

Frère  Nicolle  de  Fretemoule,  commandeur  des  maisons  de 
l'hôpital  de  Saint-Jean-de-Jérusalem  au  Piéton  et  Saint-Sympho- 
rien. 

Frère  Charles  Pipa,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Jean-de- 
Jérusalem,  commandeur  de  Hainaut-Cambrésis,  Saulsoi,  Bau- 
delù,  Barbonne,  et  de  Waiseberghc.  1535. 

Frère  Claude  de  Ravenel-Sablonnier ,  chevalier  de  Tordre, 
commandeur  du  Piéton.  1611. 

Le  commandeur  de  Louvois. 

Le  Sj  de  TilUadez,  chevalier  de  Tordre,  commandeur  du 
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Piéton,  lieutenant-général  des  armées  de  sa  Majesté  (rès-chré- 
tienne.  1701. 

Alphonse  prince  de  Lorraine ,  chef  d'escndrc,  eommandcur  de 
llaynaut.  1704. 

Le  chevalier  de  Vatsi. 

Le  chevalier  André-Hercule  de  Basset  de  Fleurij.  1752-1778. 

Lt  bailli  Alexandre  de  Treslon,  17SC. 


Croix  (le  Malte,  dans  la  verrière  itii  transsepl 
dcr^glisc  de  S>'-\Vaudru,  ù  lions. 


TABLE  ONOMASTIQUE 

ou  DES  NOMS  DE  PERSONNES ,  DE  FAMILLES  ET  DE  LIEUX, 

CONTENUS  DANS  LE  GARTULAIRE 

des  possessions  de  Tordre  de  Saint-Jean-de-Jénisaleiii 
dans  le  Ilainaut  et  le  Cambrésis. 

Los  chiffres  romains  qui  suivent  les  noms,  imliqucnl  les  num(*ros  qne  nous  avons 
donnes  aux  acies,  «lans  notre  analyse. 


Arnould,  abbéd'Haumont.  lxv. 

Abeliis  (Elisabelh  de).  —  Voir: 
Aubechies. 

Ada,  épouse  de  Simon,  châtelain 
de  Cambrai,  viii. 

Adam,  abbé  de  Téglise  de  Saint- 
André.  XI. 

Adam,  chevalier,  dil  Corbiaus.  lix. 

Adam  (frère),  maître  de  riiôpilal 
de  Jérusalem  dans  le  diocèse  de 
Cambrai  xxxiv. 

Alard,  évoque  de  Cambrai,  xv. 

Aldoncourt  (Bernard  d).  i. 

Aldoncourt  (Gervais  d').  i. 

Alexandre  111,  pape.  xvi. 

Alneto  (Simon  do),  aish.  B. 
Ce  nom   peut    cire   traduit  par 

l'Aulnois  ou  Lannoy.  —  Voir  Dk 

Rriffeuberg,    Monuments    pour 

sei-vir  à  r histoire  des  provinces  de 

Xanwr.  de  Ilainaut  et  de  Luxem- 


bourg, t.  I,  p.  395  cl  701. 

Arnaud,  le  dapifer.  Aun.  B. 

Amauri  (frèn*),  maître  de  la  mai- 
son de  rhôpital  de  Jérusalem 
dans  le  diocèse  de  Cambrai,  lxv. 

Atiêai  (Guillaume  d*).  Ann.  B. 

Anselme,  ....  de  THôpital  en 
France,  xxi. 

Archiers  (Simon  li).  xlii. 

Arnould  :  frère),  maître  de  la  mai- 
son de  rilôpital  au  Mont-Saint- 
Jean.  LXVII. 

Atrio  (Ingclbertus  de).  Awii.  A. 

On  peut  traduire  ainsi  .  Engle- 
bertde  l'Atre. 

Aubechies  (Elisabeth  d'),  chanoi- 
nessedeSainte-Waudru,  ii  Mons. 

XXIV. 

Audencouri.  i,  xi. 

Village  de  France,  du  départe- 
ment du  Nord ,  de  rarrondisse- 
ment  de  Cambrai  et  du  canton  de 
Clarv'. 
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Avi-tnn  xw. 

Harlhilcmy,  abbé  de  S»l[il-Denls-                               ^^H 

ri  i'agilici,  SUD»  doute,  d'AïPsnes- 

cii-Broqueroye.                                                    ^^^H 

Baii-luin\,   comte   de   Hainaut.                            ^^H 

villaite  è  3  lieuns  dw  Cambrai. 

premier    manjuii    de    Namur.                             ^^H 

Avfinn  (Euslncbcil),  i. 

.  XXIV.  Aux.  B.                                                ^^H 

HeM-.r*(Huiiues.r),  XX. 

Baudui».  comte  (TX)  de  Flandre  et                               ^^H 

^pnnFi(Wautier(l'!.xxiv. 

(Vl)de  llainaul.  \.\>v,  xxv,  xxvii.                            ^^H 

^^H 

B. 

Bmiduin.  prieur  do  l'alibaye  de                            ^^H 

Saint-Auberl  de  Cambrai,  xl.                               ^^H 

Bavai,  xvm                                                             ^^M 

0..  abbé  lie  Cambron.  xwv. 

Ville    de  Franee,   déparlemeiil                             ^^H 

B..  abbé  rie  Saînl-Aubcrl  de  Cam- 

du Nord ,  arr.  d'Avesnes ,  ebef-lieu                                 ^^^| 

brai.  ILIII,   TtV,  XtVIl,  \ux. 

de  eanUm.  ~  On  peut  voir  Eureelle                                 ^^^| 

Bailt  (Robert  li).  A!<i.  B. 

ville:  Bavai,  par  l.  Lebeau.  Va-                             ^^H 

MaiMiu.  mvni. 

leneiennes,   imp.  de   A.  Prignet,                                 ^^^| 

iXiS.  Iii-R-.                                                                      ^^H 

province  de  Brabant.  île  l'arr.  tlo 

Uattai  \Le  doyen  de  clirélienté  de).                             ^^H 

Niveittg  ,  du  eaiitan   de  Oenappe. 

Vat    ferme    dile    du  buis  Sainl- 

Bafai  (Simon  dn) ,  Juré  el  éehevÎQ                                 ^^H 

Jrnn,  qui  apparlennlL    à    l'ordro 

de  Valencii-nm>s.  LSit.                                                  ^^^| 

deHille,  y    »isle  encore.    Celle 

lum»  faisait  parlicde  la  comnian- 

Villairc  de  Fmnce.du  dép    du                             ^^H 

<terj«  de    Vaillainpoiil.    L'abbaye 

Nord,  de  l'arr.    de  Cambrai,  du                             ^^^H 

il*  Saint-Hubert   eul  la  collaliim 

canton  de  Carnièrrji.                                                 ^^H 

de  la  eure  de  Baisy  jusqu'en  1253; 

Ùekgniea {Eanluia  de],  chevalier.                            ^^^H 

alors,  elle  céda,  par  écbange,  ce 

^^^H 

droit  i  1  abbaye  d'Aywières.  La  fêle 

Brioit  (Jean  del).  livu.                                             ^^H 

principale  de  Baisy  se  célèbre  le 

Berelhs.                                                                         ^^H 

dimanche    avant  la    Saint-Jean- 

Voir  l'Appendice.  —  Cet  acte  a                            ^^H 

Baplislc,  Cotle  localjlé  fat.  sui- 

été  publiépar  H.  Duvivier,  n'cHxi                            ^^H 

vanl  l'opitiion  la  plus  aeerédilfe, 

le  berceau  de  Godefroid  de  BouU- 

necompagné    ses    Heclicrehe»  nir                           ^^^H 

lOD.  —  Giognjp/.K  cl  Hàioirt  liet 

ianeitn  Bainaul.                                                          ^^^H 

eommunet  beign,  canton  de  Ce- 

Berivid  (Waulier) ,  «eigiieur  de  Ha-                            ^^^| 

nappe.  p.H-i% 

tertenro»  (Niculaa  de),  iiiv. 

Les  Bcrihout  avaient  l'avoucrie                            ^^^H 

BanUh.  Bardieloa  Bardiaus  (Le 

de  Malin»,  lli  prirent  le  titre  de                            ^^H 

seigneur  Etienne),  ixvt,  «vu. 

seiKneur.4decetteville,(|U0iquel'é-                            ^^H 

tX.    I,XI¥.    I.XX1I.  Abîi.  E. 

vcr[iie  de  Liège  fût  le   véritable                            ^^^1 

BartHIcmi,  nbbé  de  Stiint-Auberl . 

possesseur   de    celle    seigneurie.                            ^^^H 

il  Cambrai,  ixiiii,  xiiiv.  xi. 

Vers  1315.  l'évéqup  A.lolpliede  la                                ^^^1 
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Marcq    vendit  la  seigneurie    de 
Malines  à  Guillaume  l'c,  comte  de 
Hainaut  et  de  Hollande,  à  condi- 
tion de  pouvoir  la  retirer  en  rem- 
boursant ,  dans  les  cinq  ans ,  le 
prix  d'achat,  qui  était  de  15,000 
livres.  En  1316,  le  comte  compléta 
cet  achat  par  celui  qu'il  fil  à  Flo- 
rent  Berthoul   de    l'avouerie  de 
Matines  et  d'autres  droits  que  pos- 
sédait ce  seigneur.  Adolphe  de  La 
Marcq  remboursa ,  dans  le  terme 
voulu  ,    l'acquéreur ,    qui  rendit 
Matines,  et  s'empressa  de  recéder 
l'avouerie  à  Florent  Berthout.  En 
1357,  la   seigneurie  de  Matines 
fut  cédée  à  Louis  de  Mâle,  comte 
de  Flandre,  ensuite  d'un  juge- 
ment arbitral ,  rendu  à  Ath ,  le  4 
juin  1357,  par  Guillaume  III  de 
Bavière,    comte   de  Hainaut.  — 
Voir  Le  livre  des  feucUUaires  de 
Jean  III,  duc  de  Drabant,  publié 
par  M.  L.  Galesloot,  p. 68-69,  note 
—  Recherches  sur  la  famille  de 
Berthout  par  le  chevalier  Van  den 
Branden  deReeth,  (Mémoires  cou- 
ronnés etdes  savants  étrangers  de 
l'Académie    royale  de  Belgique  , 

t^vii.) 

Betu  (Jacques  de) ,  chanoine  et  offi- 
ciai de  Cambrai,  li  ,  ui ,  lvii  ,  lxvi. 
Bévillers  —  Voir  :  Bivilers. 
Bevraige  (Renier  de).  Ann.  B. 
Biavoir ,  Biauvoir,  —  Voir  :  Beau- 
vois. 

Bivilers,  xii ,  lix. 

Bévillers,  commune  de  France, 
Nord,  arr.  de  Cambrai ,  canton  de 
Garnières. 
Bosies  (Wautier,  seigneur  de) .  xxvi. 

Anh.  D. 


Bosies  (Eustachede).  xxvi. 
Bossoit  (Hugues  de),  xyiii. 
Boucq  (Gossuin  le).  Ainv.  C. 
Boussières  ix.  Lxx. 

Village  de  France ,  département 
du  Nord ,  arr.  de  Cambrai ,  canton 
de  Garnières. 
Brade,  lviii. 
Braine-r Alleu,  lxvii. 

Commune  rurale  de  la  province 
de  Rrabant,  du  canton  et  à  âL 
N  de  Nivelles,  et  à  4  1.  de  Bru- 
xelles, (c  Draine  l'Alleu  était  jadb 
»  fractionnée  en  dilTérenlcs  par- 
n  lies,  sous  le  rapport  de  laju- 
»  ridiction  Ce  que  Ion  appelait 
»  Longue-Rue  ressortissait  à  la 
»  province  de  Hainaut,  et  faisait 
»  partie,  ?ous  le  rapport  adminis- 
n  tratif,  delachâtelleniedeB^aine- 
»  Ic-Comte  ;  la  justice,  à  tous  les 
»  degrés,  y  appartenait  à  des  sei- 
»  gneurs  particuliers,  qui  en  firent 
»  abandon  aux  sires  de  Braine,  au 
»  xvi«  siècle.  La  coutume  de  Mons 
»  dominait  dans  cette  juridiction. 
»  Le  territoire  brabançon  de  Braine- 
»  l'Alleu  se  subdivisait  à  son  tour 

» »  —Voir  :  Géographie  et 

histoire  des  communes  belges,  can- 
ton de  Nivelles,  pp.  9i-iU. 
Brut7te(0bertde).  xviii. 
Bruisle  (  Renier   de  )  ,    chevalier. 

XXXII,  XXXÏII,  XXXIV,  XXXV,  XXXIX. 

Brunez  (Herbert),  ixxix. 
Bruxelles,  v,  xxiii.  Anw.  A,  C. 

—  Voir  :  Saint-Jacques-wr^au- 
denberg,  etSS.  Michel  et  Gudule. 


Caldenberge,  Caudenberg.—  Voir: 
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Saint-Jacquessur^  Caudenberg . 
Cambitor  (Mathieu),  juré  et  éche- 

vin  de  Valenciennes. 

Cambitor  signifie  :  le  changeur. 
Castenières   (Amauri  de),    cheva- 
lier. LVIl. 

Gatlenières   est   un  village    de 
France,  Nord,  arr.  de  Cambrai, 
canton  de  Carnières. 
Caudron,  serviteur  du  comte  Bau- 

duin  VI  Aun.  D. 
Cepti.xviï,  xLi    Ann.  B. 

Voir  l'Appendice,  au  mot  Chipîy. 
Cerisiers,  xix. 

Bourg  de  France,   en    Cham- 
pagne, à  3  î.  S.  E.  de  Sens,  dép.  de 
TYonne. 
C/temins.  ii. 

Cest  sans  doute  de  Chemignies 
(voir  ce  mot)  qu'il  s'agit  dans  l'acte 
Wii. 

C/tierve.  —  Voir  :  Chièvres. 
Chièvres.  xxii. 

Voir  l'appendice. 

Chimay  (Alard  de),  xxiv. 

Chimegnies.  ii,  vi,lxxvi,lxxvii. 

Ce  lieu  est  appelé  Chimmeis  dans 
une  charte  de  4046  et  Chementiœ 
dans  une  autre  charte,  de  4137. 
V.  Lb  g  la  y.  Glossaire  topogra- 
phique de  V ancien  Catnbrésis.  pp. 
6,-40  et  471.  Ch.  Dcvjvier,  Re- 
cfierches  sur  l'ancien  Hainaut, 
Codex  diplomaticus,  N«  cxvii.  On 
voit  par  l'acte  précité  de  1137 
que  r abbaye  de  Saint-Aubert  pos- 
sédait diverses  manses  et  un  alleu 
dans  cette  localité,  dont  le  nom 
paraît  avoir  disparu  aujourd'hui, 
et  qui  était  située  à  Beauvois  (voir 
re  mot). 
Chipli.  —  Voir  :  Cepli. 


Clémentine^   sœur    de   Godin  de 

Saint-Symphorien.  lxxv. 
Cluni  (abbaye  de),  xlvi. 

Célèbre  monastère  de  bénédic- 
tins, qui  était  situé  dans  la  ville  de 
ce  nom  ,  en  Bourgogne ,  dép.  de 
Saône  et  Loire,  à  4  1.  N.  0.  de 
Màcon. 

Condé  (Nicolas  de),  xxiv. 

Corbuel  (Wautier  de),  maître  de 

l'hôpital  de  Jérusalem  dans  le 

diocèse  de  Cambrai,  xxv,  ann.  D. 

Craward  (Gérard),  i. 

Crespin   {  maître  ) ,    chanoine  de 

Cambrai,  xliii,  xlv,xlvii,  xlix, 

LX. 

Croix  (Marguerite  de),  chanoinesse 
dcMaubeuge.  xiii. 


Damousies.  iv. 

Voir  l'Appendice.—  Cette  charte 
a  été  publiée  dans  le  codex  dipl. 
(n'cxxxi)  que  M.  Duvivieraannexé 
à  ses  Recherches  sur  l'ancien  liai- 
naut. 

Deheries  (Amauri  de),  lxxii. 

Dimechaux  iv,  lxxiii. 

Village  de  France,  dép.  du  Nord, 
arr.  d'Avesnes,  canton  de  Solre-le- 
Chàtcau.  -  La  charte  IV  a  été  pu- 
bliée par  M.  Duvivier,  n®  cxxxi 
de  son  codex  diplomaticus. 
Dimenchiel  —  Voir  :  Dimechaux. 
Dimocelet.  —  Voir  :  Dimechaux. 
Dimont.  vu. 

Voir  l'Appendice. 
Domo(Ingelbertusde).  Aif.i.  A. 

Dragon,  fils  de  Jean  Thaisons .  ii. 
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I>rogon,  surnoDimé  Taxo.  vi. 


Ecuelin.  x,  xiii,  lxt,  lxxiii.  Aiiif. 
H. 
Voir  l'Appendice. 

Eenham  (abbaye  d').  xxii. 

Cette  abbaye  de  bénédictins  se 
trouvait  sur  TEscaut,  à  une  petite 
lieue  d*Audenarde,  sous  l'arche- 
vêché de  Malines.  Elle  dépendait 
immédiatement  du  Saint-Siège.  Ses 
religieux  devaient  faire  preuve  de 
noblesse.  —  A  cette  abbaye  appar- 
tenait la  collation  de  la  cure  de 
Chièvres. 
Emma  y  abbesse  du  chapitre   de 

Sainte-Aldegonde ,  à  Maubeuge. 

XIII. 

Enghien  (Englebert,  seigneur  d*). 

LXVl. 

Esculin.  —  Voir  ;  Ecuelin, 
Esculin   (Liébert,    chevalier  jd']. 

LXV 

Eskelin,  Eskulin^    Esquelin,    — 

Voir:  Ecuelin, 
Espienes.  —  Voir  :  Spiennes. 
Estones  (Wautier  li).  xxxix ,  xl. 
Eubert ,  maïeur  deFrasnoy.  li  ,  lu. 

r. 

Fagi  (terra  de),  lxv. 

N'est-ce  pas  Les  Fayts,  commune 
de  France,  dép.    du  .Nord,  arr. 
d'Avesnes,  canton  d'Avesncs-S.  ? 
Famars  (Simon),  xvii.  ann.  B. 
Fau.  —  Voir  Fagi. 
Ferrarul ,  comte  de  Flandre  et  de 


Hainaut.  xxix ,  lxix.  ann.  F.  et  I. 
Flameng  (Robert) ,  chevalier,  xxvi. 
Floreiz.  xxviii. 

Florée,    village  de  la  province 
et  à  4  1  S.  E.  de  Ifamur,  autre- 
fois du  pays  de  Liège. 
Fontaine  et  Biavoir.  lxxï. 

Fontaine  etBeauvois ,  communes 
de  France,  du  dép.  du  Nord,  de 
Tarr.  de  Cambrai,  et  du  canton  de 
Carnières. 
Fontaine    (Gilles,    seigneur   de). 

lxxi. 
Fontaines  (Mathilde ,  Agnès  et  Alix 

de),    chanoinesses   de    Sainte- 

Waudru.  xxiv. 
Forenville.  xx. 

Village  de  France ,  du  dép.  du 
Nord,  de  Tarr.  et  du  canton  de 
Cambrai. 
Frameries  (Nicolas  de),  chanoine 

de  Saint-Germain  de  Mons.  xlii. 
Frasnoy.  i ,  ii  «  ix ,  xxvii,  li ,  lu, 

LIV,    LVII,    LIX,    LX,   LXX,    LXXII, 
LXXVI.   AlfN.  E. 

Voir  TAppendice. 
Fraxinetum.  —  Voir  :  Frasnoy. 
Frédéric,  empereur.  V.  athi.  A. 
Frigidus  Mons.  anh.  C. 

Froidmont,  d'après  cette  charte, 
était  l'emplacement  de  la  maison 
de  l'Hôpital  à  Bruxelles. 

G. 

G.  y  abbé  de  Gluni.  xlvi. 
G.,  doyen  de  Binche.  Lxxxn. 
Gaufer  (Renier),  juré  el  échcvin 

de  Valenciennes.  lxii. 
Gaultier,  abbé  de  Saint- Aubert  de 

Cambrai,  ii. 
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Gauthier ,  mailre  de  la  maison  de 
THôpital  dans  l'évêcbé  de  Cam- 
brai. Aif?r.  Ë. 

C'est  certainement  le  même  per- 
sonnage que  Waulier  de  Corbuel. 
Gérard,  maître  de  l'Hôpital  dans 

le  diocèse  de  Cambrai,  xxiv. 
CAfVam ,  cbàtelain  de  Beaumont. 

XXIV. 

GisUbert ,  prévôt  de  Saint-Germain 
et  vice-prévôt ,  custode  et  cba- 
noine  de  Sainte- Waudru,  à  Mons. 

XXIV. 

Glabbec  (Frizo  de),  aun.  C. 

Gode  froid,  duc  de  Lotharingie,  v, 

XXIII,  LXXVIII.  AIf!f.  A,  C. 

Godefroid,  évêque  de  Cambrai,  l, 

LUI ,  LVI. 

Godefroid,  maître  de  THôpilal  de 

Jérusalem,  lxxxi. 
Godin  (le  seigneur).  — Voir  :  Saint- 

Symphorien  (Godin  de). 
Gomengnies{Guï\\^umede)  Aifn.D. 
Gontier,  fils  de  Simon  de  Famars. 

XVII.  Alflf.  B. 

Grebert  (Gilles),  juré  et  échevin  de 

Valenciennes.  Lxn. 
Guidon  de  Brade  ,  chanoine  de 

Rouen,  lviii. 
Guillaume,  abbé  de  Crespin.  xxxvii, 

XXXVIII 

Guillaume  dit  l'Oncle,  xxwi.  anii . 

D. 

Ce  personnage  est  Guillaume  de 
Sainl-Saulve,  oncle    paternel    de 
BauduinVI,  comte  de  Hainaut. 
Gulesin  (Ogive  de) ,  chanoineses  de 

Maubeuge.  xiii. 


Haduide,  épouse  de  Hugues  d'A- 
vesnes-Ie-Gobert.  xx. 


Haimonis  Quercetum.   —  Voir  : 

Quesnoff. 
Haringi  (Almoric  de),  x. 

Le  nom  et  le  prénom  de  ce  per- 
sonnage peuvent  être  ainsi  recti- 
fiés :  Amauri  de  Harigny. 
Harvain  ou  Harven  (Julienne  de). 

xxxvi,  xxxvii. 

Une  Sophie  de  Harveng  était  cba- 
noinesse    de    Sainte-Waudru ,    à 
Mons,  en  4241. 
Haudion  (Sohier  de),  xxiv. 
Hausi  (Guillaume  de),  anh .  D. 
Uautliu  (Gérard  de),  juré  et  échevin 

Je  Valenciennes.  lxii. 
II.,  doyen  de   chrétienté  du  Cat- 

teau.  Lix. 
Helpa.  XLV111,  XLix. 

La  Hulpe,  commune  rurale  de 
la  province  de  Brabant ,  de  l'arr. 
de  Nivelles ,  du  canton  et  à  2  I.  0. 
de  Wavre.  —  V.  Géographie  et 
histoire  des  communes  belges,  can- 
ton de  Wavre ,  p.  60. 
Heluise,  doyenne  du  chapitre  de 

Sainte- Aldegonde,  à  Maubeug*. 

xui. 
Hélye   (frère),    prieur   de  Saint- 

Saulve-lez-Valenciennes.  xlvii. 

Henri,  châtelain  de  Mons.  xxiv. 
Henri,  duc  de  Lothier.  xlviii. 
Henri,  le  monnayeur.  a^n   A. 
Herbert ,   abbé  de  Saint -AubeH. 

LXXVI. 

Herbert,  doyen    du    chapitre    de 
Saint-Barlhélemi  à  Liège  xxvni. 

Herulgies  (Guillaume  de),  i. 

Honecies  (Wautier  de) ,  chevalier. 
xxvi. 

Hornu.  xviii. 

Commune  rurale  de  la  province 
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de  Hainaut,  de  rarrondissement  et 
à  2  1.  0.  de  Mons ,  du  canton  et  à 
*li  1.  E.  de  Boassu. 
i/oru...  (Geln  de],  chanoinesse  de 

Sainte-Waudru  ,  à  Mons.  xxiv. 

De  Horuvetis,  dit  une  ancienne 
lisle  de  chanoinesses  de  Sainte- 
Waudru,  qui  esten  notre  possession. 
Hugues^  doyen    du    cbapilre    de 

Sainte-Croix,  ix. 
Hugues,  fils  de  Simon,  châtelain 

de  Cambrai,  vin. 
Uum  (Blarie  de),   chanoinesse  de 

Sainle-Waudni  à  Mons.  xxiv. 
Hum   (Ode   de),  chanoinesse   de 

Maubeuge.  xiii. 
Hunlincourt.  xi. 

Sans  doute  Aulicourt,  ferme  à 
Béthencourt,  à  5  1.  environ  de 
Cambrai. 
Byrcus  (Gossuinus) .  —  Voir  Boucq 

(Gossuin  le). 

J. 

Jacques,  prieur  de  Saint-Aubert, 

à  Cambrai,  xxxrii. 
Jauche   (Gérard,    seigneur    de). 

LXVIII,  LXIX.  an:^.  I. 

Jean  de  Saint-Symphorien ,  clerc. 

LUI. 

Jean ,  évêque  de  Cambrai,  xxxiv , 

xxxix. 
Jean  (frère) ,  maître  de  Thôpital  de 

Jérusalem  dans  le   diocèse  de 

Cambrai,  lxi. 
Jeanne ,  comtesse  de  Flandre  et  de 

Hainaut.  xxix ,  xxx,  lxiii  ,  lxix. 

AUN.  F,  G.  H  et  I. 
Jérusalem,  ann.  C. 

La  prise  de  Jérusalem  par  les 
croisés  eut  lieu ,  comme  on  le  sait , 
en  1099. 


Kemengies,    Kemignies,  — Voir 

Clàmegnies. 
Kemeniel  (mont  de),  uv. 

N'est-ce  pas  le  mont  de  Chime- 
gnies  (Voir  ce  mot)  ? 


La  Hulpe.  —  Voir  :  Helpa. 
Leonius,  châtelain  de   Bruxelles. 

LXVII. 

Lestone  (Wautier).— Voir:£«tone». 
Lez-Fontaine,  m. 

Voir  l'Appendice.  — •  La  charte 
III  a  été  publiée  par  M.  Duvivier, 
dans  le  codex  dipl.  joint  à  ses 
Recherches  sur  l'ancien  Hainaut, 
n*»  cxxx. 
Libert ,  prévôt  de  l'église  de  Saint- 

Barthélemi  au  faubourg  de  Liège. 

XXVIII. 

LinuU  (Henri  de),  aiïn.  C. 
Lobbcs  (Bauduin  de),  ah^.  D 
Louis,  avoué  de  la  Hesbaye.  A!f  n  C. 
Louvignies  (Ulbard  de),  xxiv. 
Luviel  (Jean),  prévôt  de   Valen- 
ciennes.  lxii. 


Macherel   { Wautier  ) ,    chevalier. 

XXVI. 

Matines  (Bertold  de) .  lxyi.  — Voir: 

Bertold. 
Manchicorth  (Jean  de),  lxxvi. 
Manchicourt  (Gérard  de),  xxiv. 
Marchiponi  (Biertellus  de),  lxyii. 
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Marie ,  épouse  d*£uslache  de  Ruez 

XVlll. 

Maubeuge.  ~  Voir  :  Sainte-Aide- 

gronde  (chapitre  de). 
Meregni  (Jean  de), chevalier,  lxxvi. 
Milan,  v.  Aww.  A. 

Le  siège  de  Milan,  dont  il  est 
question  dans  l'acte,  eut  lieu  ne 

1162. 

Mons.  xxrv,  xxix.  Anîi.  F. 

Voir  l'Appendice. 
Mans  (Gérard  de),  chevalier,  retenu 

captif  chez  les  infldèles.  xxix, 

XXX.  ANif .  F ,  G. 
Mont-Saint'Jean,  xlviii,  lxvu. 

Hameau  de  Waterloo,  dont  les 
dernières  maisons  sont  de  Braine- 
r Alleu.  —  Voir  l'Appendice,  aux 
mots  :  Ferme  du  Mont-Saint-^ ean. 
Morlanwez.  xviii. 

Morlanwelz ,  commune  rurale  de 
la  province  de  Hainaut ,  du  canton 
te  à  2  1.  *li  N.  E.  de  Binche.  Elle 
est  située  au  sommet  d'une  mon- 
tagne sur  laquelle  il  y  avait  autre- 
fois un  château- fort. 
Moulin  (Willaume  du),  lviii. 


Waudru ,  archidiacre  de  Cambrai. 

XXIV. 


Naves.  lxxix. 

Village  de  France ,  du  départe- 
ment du  Nord,  de  l'arr.  et  à  1  1.  */* 
de  Cambrai. 
Nicolas  de  Landrechies,  chanoine 

de  Sainte  -  Marie ,   à  Cambrai. 

LXXIII. 

Nicolas,  évêque  de  Cambrai,  i, 

III,    IV,  V,  VI,  VII,  VIII,  IX,   X, 

LXXIX.  Anh.  a. 
Nicolas  y  prévôt  de  l'église  de  Stc- 


Odin ,  prieur  de   la    maison    de 
l'Hôpital  dite   de   Saint- Gilles. 

XIX. 

Odon,    maître    de   l'Hôpital    en 

Flandre,  xxiv. 
O^ter,  prieur  de  l'Hôpital  en  France. 

XXIV. 

Olfies.  vn,  XXIV. 

Petit  village,  aujourd'hui  réuni  à 
la  commune  de  Dimont.  Sa  cha- 
pelle ,  desservie  par  le  curé  de  Di- 
mont,   est  dédiée  à  Saint  -  Jean  ^ 
patron  de  l'ordre  de  Malte  .  qui 
en  avait  la  collation.  Le  24  juin, 
jour  du  saint,  Offies  est  le  rendez- 
vous  d'une  foule  de  personnes  qui 
viennent  y  prier.  L'évangile  Saint- 
Jean  est  lu,  avec  les  cérémonies 
accoutumées ,  afin  que  le  patron 
préserve  les  enfants  présentés  au 
prêtre ,    de  la  peur   et   d'autres 
maux.  Les  bergers  viennent  aussi 
en  grand  nombre  visiter  la  cha- 
pelle   du    saint,    qui    fut    paire 
comme  eux.  —  Voir  :   Piérabt  , 
Recherches  historiques  sur  Mau- 
beuge, son  canton,  etc.,  p.  91. 
Olfies.  —  Voir  :  Offies. 
Oger,  prieur  de  France,  xxiv. 
Ostelet  (le  seigneur),  xlii. 
Oysi.  viii. 

Oisy ,  village  de  France,  du  dép. 
du  Nord ,  de  l'arr.  de  Valenciennes. 


Philippe,  chevalier,  lx. 
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Pierre,  clerc  dePresiel.  xli. 
Pierre,  évêqae  de  Cambrai,  xir. 
Pinabiel,  chevalier,  xxvi. 
Place  (Lambert  de  la) ,  bourgeois 

de  Cambrai,  lxxi. 
Presel.  xli. 

Présrau ,  village  de  France,  dép. 
du  Nord,  arr.  de  Valenciennes. 
Preselle  (Pierre  de),  xxxi. 
Putefin  (Gérard),  chevalier,  xxvi. 


Quarinun  [  .  .  •  gla  de],  chanoi- 
nesse  de  Sainte-Waudru,  à  Mons. 

XXIV. 

Fagla  deQuarinon,  dit  notre  an- 
cienne liste   de  chanoinesses   de 
Mons. 
Quesnoy.  xxv,  xxvii.  Anii.  D. 

Ancienne  ville  du  Hainaut ,  au- 
jourd'hui de  France,  dép.  du  Nord , 
arr.  d'Avesnes,  chef-lieu  de  canton. 
On  Ta  longtemps  appelée  Aimon- 
Quesnoil.  —  Voir  :  Promenades 
dans  l'arrondissement  d'Avesnes, 
par  M"»»  Clément-Hémer>%  t.  i, 
p.  68. 


R  ,  doyen  de  Saint-Frambald,  à 

Senlis  xliv. 
RenemonL  nv. 

(/est  sans  doute  Reumont ,  com- 
mune de  France,  dép.  du  Nord, 
arr.  de  Cambrai,  cant.  du  Catteau. 
Renier,  doyen  de  Saint-Germain, 

chanoine  de  Saintc-Waudru ,  à 

Blons.  XXIV. 
Rie  fie  iji^liaii  UA   lxxiv. 


Rieux.  Lxxix. 

Village  de  France ,  du  départe- 
ment du  Nord,  de  l'arr.  et  à  2 1.  */f 
de  Cambrai. 

Roche  (Fressende  de),  xiii. 
Rogemeis  (Thimerus  de),  lxvii. 

«  Le  chevalier  Thimer,  dit  de 
»  Rogenies  ou  de  Rogemez,  d'après 
»  une  localité  (  le  Rouge  Meez ,  le 
»  Manse  Rouge]  située  entre  TEs- 
»  trée  et  le  Mesnil ',avait,  à  cette 
»  époque  (première  moitié  du  xiii» 
»  siècle),  de  grands  domaines  à 
»  Draine  (l'Alleu).  »  —  Géographie 
et  histoire  des  communes  belges^ 
cant.  de  Nivelles ,  p.  t02. 
Rogier,  évèque  de  Cambrai,  xx, 

XXII. 

Rogier,  prêtre  dcRomeries.  Ann.  E. 

Roie  (Jean  de),  chanoine  de  Sainte- 
Marie  de  Cambrai,  lx. 

Romeries.    xxvi ,    xxvii ,    lxxii. 
Ann.  E. 
Village  de  France,  dép.  du  Nord, 

arr.  de  Cambrai,  cant.  de  Solesmes. 

Ronai  (Jean  de),  maître  de  Ihôpital 
dans    le   diocèse   de    Cambrai. 

XXXVI  ,  LXVII. 

Ronai  est  ici  pour  Renaix. 

i?.,  serviteur  de  la  Croix,  prêtre  de 
Saint-Etienne  au  mont  Cenys, 
cardinal-légal,  xxxi,  x.xxii. 

Ruez  XVI II. 
Probablement  le  Rœulx,  petite  ville 

du  Hainaut,  chef-lieu  de  canton. 

Ruez  (Eustachc,  seigneur  de),  xviii, 

LV. 

Rumigni  (Nicolas  de),  xxiv. 
Russelle    ou    Rousselle    (Renier), 
bourgeois  de  Valenciennes.  xlix, 

L,  LXI. 

i   A  Bminc-l'Alleu. 
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Satnl-André-du-Caleau  fnhtmje 

Cb  iDonasIère ,  de  l'ordre  de 
Saint-Biînoil.éUiijiiué  àcsiran- 
Cunbr^sis,  commune  de  Fraure 
du  dép.  du  Nord,  de  larr.  do  Cam- 
brai, etcbef-lieu  de  canion.  L'abbé 
«ait  seigneur  du  Calcau.  —  Voir 
res  Déhcft  itfi  Payi-Ba».  -•  ed 
l.  m.  p.  308. 

SmW-^uftrrt  [abbaye  de  I.  à  Cam- 
brai, n.  ïxxiri,  xxxrv,  xx\\ 

MXK,  XMI,  LXÏÏII. 

Saint-Aulirrt  [Gérard,  seigneur  de) 

IIXI. 

SaJnX-^iibrrMHiteuesde).  Anit  D 
Saint-Barimnni  [église  de),  au 

faubounc  de  Liège,  xxviii 
Saint-Ellon  (lerre  de),  xm. 

Celte  teiTe  tetrouvnil  près  d'Ecue- 
lin  (toirceniol).  Sarnl-Eiium  n.ou- 
nil  à  Pissiauit,  apr4s66l.  — Voir  ; 
Promrnaries dans  lamuiilissemeiit 
tfAvesne»,  par  M"'  Clémcnl-Hj- 
wety.  l.  I ,  p.  229. 
Saint-Géry  (paroisse  de],   A  V«- 

lencieniies.  xuu,  xtix. 
SaiHt-Buberl  m  Ardeune  [abbaye 

de).  Lxxvi». 

Célèbre  abbaye  qui  était  siluée 
Oi  la  petite  ville  de  Sainl-Hubert, 
dans  la  partie  centrale  du  Liuem- 
boni«.  à  11  I.  N.  0.  d'Arlon,  —  V. 
SnniNii,  Pèlerinage  de  Sainl- 
Buberl  en  Ardenncs,  etc.  Gand 
1861.  In-ll. 
Sùml  -  JacqueÊ  -nir-  Caudeitbmi 

{iglht  de), k Bruxelles,  v.  Aïs.  a 
SowWwin  (abbaye  de) .  à  Vnlen- 

ciennes.  xn. 
.S'S.  Mîeiel  cl  GuriuU  (église  di's 


àDruxelles.  v.  Arru.  A. 
Saint-Paul  (Hugues,  corale  de) 
AiB.  D.  ' 

Sttinl-Piern  (église  de),  i  Valen- 


■■ioiin* 


.  un. 


&iin/-/*i>rw  (terre  de),  xxii 

Celte  terre  se  trouvait,  selon  Inulo 
Bpparence,J/'rtj«ïu(voiree  m«) 

Saiiil-Pivrre [thomai  de),  txii, 
Saint-Pithoa,  xxvii.  lïi,  ix  miv 

LXÏII,  LXXX,  Ank.  E       '       ' 

Ce  village,  situé  à  4  1.  de  Cara- 
brai,  servit  deberceau.dilLeCir- 
peiiber.  i  une  très-noble  (amille. 
Vue  charte  de  fabbaye  deSaint- 
Auliert,  de  Tan  liai,  fait  mention 
(l'i  Gérard  de  S.  Pitbon  et  de  ses 
enfanis  Gérard.  Guy  ei  Araould. 
Ce  dernier  tut  gouverneur  de  Saint- 
Quenlin,  el  épousa  Huetle  de  Bail- 
leul,  d'où  n»»(mrent  ;  Pierre, 
Aleaurae,  Retnond  «I  Gérard  do  s! 
Pilhon,  tbevaliers.  —  Lb  Carpït,- 
TiïB,  HUtoire  dt  Cambrai  et  du 
Cambrésû. 
Saint-Piton  (Remond  de],  eheva- 

lier,  xivi,  tvi. 
StUnt-Piion  [Gérard  de),   père  de 
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BÉGUINAGE  DE  CANTIMPRET, 


A  MONS. 


INTRODUCTION. 
SI- 

SUR  LA  COMPOSITION  DE  CE  RECUEIL. 

Le  dépôt  des  archives  de  TÉtat,  à  Mens,  s'est  enrichi,  au  mois 
de  mars  1865,  d*un  manuscrit,  petit  in>quarto,  de  28  feuillets 
remplis,  en  vélin,  qui  a  été  formé  au  commencement  du  xiv* 
siècle,  et  a  pour  titre  à  Tintérieur  :  Ce  strnt  les  Chartres  et  les 
cyrographes  dou  Béguinage  de  Mons,  Ce  manuscrit  est  repris  à 
rinventaire  des  titres  et  papiers  du  chapitre  de  Sainte- Waudru, 
sous  la  rubrique  :  Mons^  A^°  5d.  Son  titre  semblerait  faire  croire 
que  Ton  doit  trouver,  dans  le  volume,  la  suite  complète  des  actes 
concernant  le  Béguinage  de  notre  ville.  Mais  on  est  fort  désillu- 
sionné, en  n'y  voyant  que  cinq  chartes  proprement  dites  et  vingt- 
cinq  chirographes,  tandis  que  l'inventaire  précité  du  chapitre  de 
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Sainte- Waudru  renseigne  dix-neuf  chartes  et  plus  de  trois  cents 
actes  chirographés  ayant  rapport  au  Béguinage.  Il  en  résulte  que 
le  petit  cartulaire  dont  il  s'agit,  est  bien  loin  d'avoir  tout  le  mérite 
qu'il  aurait  pu  présenter  ;  que  des  trente  actes  que  Ton  y  a  transi- 
crits,  et  qui  vont  des  années  1245  à  1508,  treize  seulement  ont 
un  véritable  intérêt. 

Ce  document  nous  fut  prêté,  en  1860,  par  la  personne  qui  le 
possédait  alors,  et  nous  en  fîmes  Tétude. 

Une  circonstance  avantageuse  nous  permit  de  songer  à  com- 
pléter ses  énormes  lacunes. 

La  plupart  des  actes  qui  y  manquaient,  faisaient  toutefois  partie 
du  chartrier  de  Sainte-Waudru,  et  ils  étaient  restés  au-dessus  de 
la  chapelle  de  Saint-Éloi,  dans  l'église  de  Sainte-Waudru.  Nous  fîmes 
une  démarche  auprès  de  M.  le  chanoine  G.  Descamps,  curé-doyen 
de  cette  paroisse,  et  nous  obtînmes  de  son  obligeance  l'autorisa- 
tion d'emporter  ces  documents,  pour  en  faire  l'usage  réclamé,  et 
de  les  réintégrer  ensuite,  avec  une  foule  d'autres,  dans  le  char- 
trier prémentionné,  reposant  aux  archives  de  l'État,  à  Mons  :  ce 
qui  fut  effectué  par  nous,  en  1802. 

D'un  autre  côté,  nous  pûmes,  avec  l'assentiment  de  l'administra- 
tion des  hospices  ci  vils  de  Mons,  nous  livrer  à  l'examen  des  papiers 
se  rattachant  au  Béguinage,  qui  sont  conservés  dans  les  archives  de 
cette  administration ,  et  parmi  lesquels  on  remarque  surtout  une 
série  presque  complète  des  comptes  de  l'hôpital  du  Béguinage. 

Puis, il  nous  fut  permis,  grâce  à  la  bienveillance  de  M.  Piret, 
alors  curé  de  l'église  de  Saint-Nicolas-en-Bertaimont,  et  de  M. 
Paul  Pécher,  membre  de  la  fabrique  de  cette  église,  d'explorer 
les  archives  de  l'ancienne  paroisse  du  Béguinage  de  Cantimpret, 
qui  reposaient  dans  l'église  de  Saint-Nicolas-en-Uertaimont  et  qui 
ont  été  depuis  déposées,  à  notre  sollicitation,  dans  les  archives  de 
l'État,  à  Mons. 

Enfin,  nous  avons  rencontré  dans  le  manuscrit  autographe  de 
\inchdint  (Annales  du  Hainauly  à  la  Bibliothèque  publique  de 
Mons) ,  et  dans  les  archives  du  Conseil  souverain  de  Hainaut  » 
divers  documents  concernant  le  Béguinage  de  Cantimpret. 
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Voilà  coninKiil  nous  avons  pu  composer  un  vérilabk'  carlulairc 
du  lléguiiiagp  de  Mons,  dîl  de  Cantimprel,  dnns  le  liul  de  fniro 
mieux  connnitrc  cet  ancien  établissement  religieux  cl  hospitalier. 

Jusqu'à  ce  jour,  sept  actes  seulement  avaient  été  publiés  sur 
le  8éguinB};e  de  Canlimpret  :  de  là  venait  certainement  le  manque 
de  données  qui  existait  sur  cette  institution,  pourtant  si  digne 
dVire  connue. 

Nous  nous  sommes  attaché  à  mettre  au  jour  non-seulement 
toutes  les  chartes,  mais  les  autres  titres,  tels  que  règlements,  lesla- 
menls,  actes  de  vente,  sentences,  etc.,  qui  ont  une  certaine 
valeur  au  point  de  vue  soît  du  Béguinage,  soit  des  anciennes 
juridictions,  soit  de  la  topographie  de  lu  ville  de  Mon:,  ou 
sous  tout  autre  r3|i[)orI. 

Toutefois,  nous  n'y  avons  admis  que  des  documents  curieux,  et 
nous  n'avons  pris  dans  la  masse  de  chirographes  du  Canlimpret, 
que  ceux  qui  créent  uu  droit  perpétuel  ou  qui  présentent  des  par- 
ticularités intéressantes.  Nous  avons  couséquemment  rejeté  du 
notre  recueil  les  bau\,  les  consti  tu  trous  de  renies,  eic.,  actes 
purement  administratifs  et  n'ayant  aucun  mérite  pour  l'histoire. 

Dans  la  vue  de  donner  plus  d'attrait  ù  notre  publication  ,  nous 
la  faisons  précéder  d'un  aperçu  historique,  avec  un  plan  topogra- 
phiquc,  et  à  la  suite  du  eartulaire,  on  trouve,  dans  un  appendice, 
des  extraits  d'un  mémorial  concernant  les  usages  suit  is  au  Dégui' 
nage,  au  siècle  dernier. 

Suivant  noire  habitude,  nous  reproduisons  le  plus  lidêlement 
possible  les  actes  que  contient  ce  recueil ,  en  y  ajoutiml ,  lorsque 
cela  nous  parait  nécessaire,  des  observations  dans  des  noies  pla- 
cées au  bas  des  pages. 

Enfin,  une  table  onomastique  termine  notre  travail. 
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APERÇU   HISTORIQUE  SUR   LE  BÉG  Ullf  AGE   DE  CAIITIMPRET. 

Les  béguinages  ont  été  l'objet  de  nombreuses  recherches,  à 
cause  de  Fintérét  qui  s'attache  à  leur  institution ,  dont  plusieurs 
écrivains  ont  attribué  l'origine  à  sainte  Begge ,  fille  de  Pépin  de 
Landen,  qui  vivait  au  septième  siècle ,  et  d'autres,  à  un  chanoine 
du  pays  de  Liège ,  nommé  Lambert  le  Bèghe ,  lequel  existait 
dans  la  seconde  moitié  du  xii*  siècle. 

Sans  vouloir  entrer  dans  de  grands  détails  sur  le  Béguinage  de 
Mons ,  qui  a  déjà  fait  l'objet  d'une  excellente  notice  de  notre  esti- 
mable ami  M.  Félix  Hachez  * ,  nous  ne  pouvons  nous  empêcher 
de  résumer  ici  ses  annales ,  afln  de  rendre  plus  intelligible  le  texte 
des  actes  que  nous  mettons  au  jour. 

Cest  vers  l'année  1245  que  notre  Béguinage  prit  naissance  au 
Caniimpret,  nom  sous  lequel  on  désignait  des  prairies  contenant 
environ  six  bonniers.  Ces  prairies  se  trouvaient  à  l'extérieur  de 
l'ancien  Mons,  sur  le  territoire  et  sous  la  paroisse  de  Cuesmcs  : 
elles  s'étendaient,  d'un  côtéi  depuis  la  Trouille  jusqu'au  mont 
Éribus,  et  de  l'autre,  depuis  le  pré  du  Joncquoi,  où  s'établirent 
en  1238  les  frères  mineurs ,  jusqu'au  pré  de  la  Vierge ,  où  s'éleva 
en  1252  le  Val-des-Écolicrs. 

LeCantimpret  appartenait  au  chapitre  de  Sainte-Waudru,  par 
suite  de  la  donation  que  sa  patronne  lui  avait  faite  de  la  terre  de 
Cuesmes.  Une  charte  de  l'évéque  de  Cambrai ,  datée  du  lendemain 
de  la  Pentecôte  1245,  confirma  la  cession,  faite  par  le  chapitre, 
de  ce  territoire  aux  béguines,  pour  le  prix  de  120  livres  parisis, 
et  sous  réserve  du  droit  de  patronat  et  de  la  haute  justice  *. 

•  Le  Béguinage  de  Mons.  i.  Les  Béguines  tle  Canlimpret.  ii.  L'Lôpiial  de 
Canlimprel.  m.  Réforme  du  Béguinage  de  Mons.  iv.  L'hospice  de^  Béguines 
de  Mons.  —  Gand,  1849,  in-8<*.  (Extr.  du  Messager  des  sciences  historiques 
de  la  Belgique.) 

•  Voir  notre  Cartulaire ,  sous  les  n.«»  ii  et  xvii. 
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L'établissement  des  béguines  de  Cantimpret  Tut  fa\omé  d'une 
manirrc  toute  spéciale  par  Marguerite  de  Conïtanlinople,  com- 
tcss<^  (le  Flandre  et  de  Hainuut.  Dès  !<■  mois  de  Tt^ricr  iHb,  celte 
puissante  protectrice  a'occapu  de  la  fondation  d'un  liâpital  pour 
les  béguines  malades  et  inBrmes',  et  elle  pourvul,  en1249,àla 
dotation  deeellc  maison  •.  Plusieurs  personnes  charitables,  entre 
autres,  Nicolas  le  Rclraicl,  prévôt  des  églises  de  Mons,  suivirent 
cet  exemple.  Le  pape  Innocent  IV  avait  sanctionné  l'institution  dont 
il  s'agit,  par  ta  bulle  qu'il  adressa,  en  12i6,â  l'évéque  de 
Cambrai '.Le  chapitre  de  Saint-Germain  et  le  prévôt  des  église  de 
Hons  abandonnèrent ,  sous  certaines  conditions ,  les  droits  parois- 
siaux qu'ils  avaient  sur  le  terrain  de  l'hôpital  '.  EnaoùtISbS, 
Mai^ueritc  mit  cet  établissement  sous  la  direction  du  chapitre  de 
Sainte-Waudru  '.  .Mais  elle  voulut  lui  donner  elle-même  un  règle- 
ment :  c'est  ec  qu'elle  lit  le  jour  de  saint  Jean  décollé  127!)  '. 

En  1248,  le  Bé^tuinage  de  Cantimpret  fut  éri^é  en  paroisse, 
distincte  de  celle  de  Cucsmes.  Le  chapitre  de  Sainte-Waudru  et 

'  Voirie  n'i  de  notre  carlulairc. 
•  Idem,  n"ï,  VI,  net  XI. 

'  Idrm,  n°  m,—  Lechapilrcde  Sainle-Wau  il  ru  n'accepta  Cflteilircclion 
qu'en  137*.  —  Voir  In  n>  xiit. 

'  Voir  nolrc  eartulaire,  sous  la  n*  xvni.  —  Notons  ici  .[u'en  1W8,  Hanon 
Gbanloisélail  niuïlre  deriiôpilal  du  néttuinage  de  Cantimpret.  [Compte  da 
chapitre  de  Sainle-fVmidru,  pour  H98-U99.]  —  En  1317,  le  gouver- 
HMir  (le  cet  hùpilal  était  sira  Jacigues  Tbicraisse,  prèlrn,  qui  aebela  une 
rente  i*!  Silly,  le  6  tèvrier  de  celle  année.  (DiSiiinT-GeNoia.  SoniimrnU 
aticUmg,  t.i,  p.  17A) —En  février  ISfli,  lors  de  l'audition  des  comptes 
de  VhMpiliU  H  court  de  Cantimpret,  maître  Jelinn  île  Flandre»  obtint, 
jusqu'à  rappel,  du  chapitre  de  Sainte-Waudru.  l'aulorisalioD  «  île  pooir 
•  teoireiebolle  et  enseigner  ses  disciples  en  la  salelte  de  l'hospilal  du 
■  dit  Cantimpret,  située  devant  sa  chambre.  ■  i>e  personnaKC  babitail 
donc  I'h5pilal  ;  mais  nous  ignorons  fn  quelle  qualité.  Au  sIMe  dernier, 
le  clerc  du  DéguinagP  tenait  aussi  une  écule,  —  Ajoulons  qu>n  lîWS ,  Jehan 
d'Arvelle  était  receveur  de  ■  la  court  el  hospital  de  Cantimpret.  *  ÎUvi- 
lutiorMiiu  dtapitredt  Sainl^-lVaudru.) 


Mi  CARTULAIRE  DU   BÉGUINAGE 

le  curé  de  la  nouvelle  paroisse  prlreul  rengagement  de  payer  une 
reconnaissance  annuelle  au  curé  de  Cuesmes,  en  indemnité  de  ce 
qu'on  lui  enlevait.  On  voit  par  les  lettres  d'institution  \  que 
réalise  et  le  cimetière  du  Béguinage  furent  établis  avec  le  consen- 
tement du  prévôt,  de  la  doyenne  et  de  tout  le  chapitre  de  Sainte 
Waudru,  à  la  prière  de  la  comtesse  Marguerite,  et  sous  certaines 
conditions  y  exprimées.  L'entretien  des  bâtiments  et  des  objets 
du  culte  fut  misa  la  charge  du  chapitre,  qui  conserva  exclusivement 
la  collation  de  la  cure. 

Héluise  de  Landrecies,  béguine,  laissa,  en  1270*,  une  rente 
pour  l'entretien  d'un  chapelain  à  l'église  paroissiale  de  Cnntim- 
prêt.  En  février  1271,  Nicolas  l'Orfèvre,  chanoine  de  Sainte- 
Waudru,  fonda  une  chapellenic  dans  cette  église  '.  Pressens  de 
Dour  fit ,  en  juin  1282,  à  l'aide  de  diverses  aumônes,  l'acquisition 
d'une  rente,  pour  l'entretien  du  luminaire  *.  En  1285,  eut  lieu, 
dans  la  même  église,  la  dédicace  d'un  autel  en  l'honneur  de 
Saint-Jean-Baptiste  ^.  La  même  année,  Isabeau  de  Valenciennes 
fonda  un  cantuaire  de  messes  à  l'hôpital  de  Cantimprct  '. 

Lorsque  le  comte  Jean  II  d'Avesncs  résolut  de  l'incorporer  dans 
la  nouvelle  enceinte  de  Mons ,  le  Béguinage  de  Canlimpret  for- 
mait une  localité  particulière,  dite  la  Courl  de  Canlimpret ^  qui 
possédait  une  église  paroissiale,  un  hôpital  et  un  cimetière.  Ce 
comte  prit  l'engagement,  par  une  charte  datée  de  121)5  ',  d'en 

•  Voir  le  n"  iv  de  notre  cartulaire. 

•  Idt'm^  h*  xviii. 
^  Idetn,  n*  xix. 

•  Idem ,  n"  xxx. 

•  Idem,  n»  xxxii. 

•  Idem,  n*»  xxxiii. 

'  Voici ,  d*après  une  copie,  le  texte  de  cette  charte  : 

»  Nous  Jehans  d'Avesnes,  cuens  de  Hainau ,  faisons  savoir  ii  tous  chiaus 
»  ki  ches  présentes  lettres  veirontu  oront,  ke  nous  sommes  tenul  d'acquerre 
1»  à  no  coust  et  à  no  frait,  por  mettre  eus  ou  jugement  des  eskcvins  de  no 
»  ville  de  Mons  en  Hainau  ,  le  Canlimpret  de  Hons  ,  sy  corne  il  s*estend  ,  ki 
»  est  de  le  tenanebe  de  Guesmes,  et  tout  chou  ke  li  castelains  de  Mons  et  li 
»  sires  de  Uaillœl  tiennent  à  Mons ,  ù  ke  cLe  soit ,  ki  dedens  le  fnimclé  est 
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raequistdon ,  aînâi  que  de  louL  ce  que  possédaient  duns  le 
territoire  actuel  de  Mona  le  châtelain  de  cette  ville  et  le  sire  de 
Bailltcitl. 

Le  chllleiain  de  Mons,  qui  était  le  «eigneur  d'Havrii,  avait  les 
droits  de  morlc-main  et  de  justice  sur  la  rive  gauche  de  la 
Trouille,  et  notamment  sur  une  place  voi^iiiie  de  la  nie  et  du 
pont  du  Béguinage  el  qui  a  conservé  le  nom  de  Place  li'liavré. 

Lu  Béguinage  fut  enclos  dans  la  ville ,  mais  il  demeura  sous  les 
mêmes  Juridictions  que  précédemment'.  Toutefois,  ou  voit  par 
deux  arréls  de  la  cour  des  tnorles-mains,  des  années  1429  et 
1509,  que  ce  droit  n'était  pas  levé  à  l'bôpilal  de  Canlimpret,  cl 
que  les  meubles  des  personnes  qui  y  déeédaienl,  étaient  vendus 
par  des  officiers  de  Saintc-Waudru,  au  prolit  de  cet  élablisse- 
mcnl*. 

Le  Béguinage  de  Canlimpret  et  en  particulier  son  liôpilal , 
dédié  i  Sainte-Elisabeth,  avaient  des   revenus   d'une   certaine 

•  u  sera.  El  chou  promeclons-nDus  à  faire  en  bonne  foi .  loyaullemenl,  l'i 

•  plus  tosl  kl?  noua  pnroti.s,  &ans  malvajac  dilatiun  qu^rrc.  El  à  faicl  kc  nous 
>  l'acquerrons,  nous  le  délivrerons  et  adjouslcrons  al  jug«nieal  de  nos  ca- 

■  Iwvias  de  Hong.  En  l^smoingnage  desquiëlps  choses ,  nous  Jebans  de- 

•  vatil  dit  avons  ces  présunics  luilres  données  à  le  comniunitel  et  univcrsili't 

■  de  no  vilIcdeHoDs,  sayellèes  de  no  propre  sryal,  ki  rurenl  [aides  l'an  du 

■  {CTïKe  mil  deux  cent  qualre-vin^-qulnze,  leudemain  dou  jourSainl- 

■  Bieiremlu  l'apposlel ,  par  un  di<Eus  el  aïois  d'aoust.  i> 

'  Ces  juridiclions  fiaient  :!■  celle  du  chapitre  de  Sainte-Waudru , 
laquelle  s'étendait  jusqu'au  presbytère  du  Béguinaee,  ancienne  limiledu 
villsee  de  Cuesmes  vers  Mons  ;  3>  celle  du  seigneur  d'Havre ,  qui  compre' 
paît  le  lerritoire  s'élendanl  depuis  le  dit  presbytère  jusqu'à  la  Trouille.  Des 
nsiaons  de  béeuines  furent  aussi  étabbes  sur  ce  territoire  (Voir  \n  a"'  \v 
cl  xiiiv  de  noire  carlulaire).  Suivant  Nicolas  do  Guyse  (ïon*  Baiimniie 
metropolii ,  p.  73.]  el  Brasseur  (Oriff (nés  omnium  Hannmiiie  cwnobiorvm, 
p.  J2S  ),  te  BcgultiagB  a'élail  pas  encore  enclos  dans  la  lorleresso  de 
Mons,  «n  I3i3,  el  la  paroise  de  Canliniprel  aurait  été  ùrîKÉecn  celle  anute  : 
mais  ces  auteurs  sont  dans  l'erreur ,  du  moins  en  ce  qui  concerne  la  date 
d<  la  rondalion  de  la  pamissc.  laquelle  eut  lieu  en  lUS,  comme  nous 
l'avona  dit  plus  baut ,  m  renvoyant  au  n"  iv  de  noire  rarlulairi'. 

*  Voir  le»  n"  ui  cl  LviL  de  notre  carluUire. 
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importance  pour  l'époque  et  qui  permettaient  de  donner  aux 
béguines,  surtout  à  celles  de  Thôpital,  des  prébendes  en  nature  \ 
qui  devaient  faire  aimer  le  séjour  du  Béguinage. 

Outre  leurs  prébendes,  les  béguines  possédaient  plusieurs 
privilèges,  consignés  dans  divers  actes*.  D'un  autre  côté,  leur 
genre  de  vie  était  fort  agréable.  Elles  ne  se  trouvaient  astreintes  i 
aucun  vœu,  bien  qu'elles  portassent  un  habit  religieux,  qu'elles 
se  qualifiassent  de  sœurs ,  et  qu'ordinairement  les  plus  jeunes 
habitassent  à  plusieurs ,  sous  la  direction  d'une  aînée,  une  même 
maison  qui  s'appelait  couvent.  Telles  étaient  dans  notre  Béguinage, 
les  maisons  dites  le  Grand  Couvent  ',  le  Couvent  de  Crascol  *  et 
CArchediakène  '.  En  un  mot,  les  béguines  avaient  une  existence 
qui  tenait  le  milieu  entre  la  vie  monastique  et  la  condition  sécu- 
lière •. 

Les  Béguinages ,  ainsi  que  l'a  très-bien  dit  M.  Hachez , 
«  devaient  atteindre  à  l'égard  des  femmes  d'un  rang  et  d'une  for- 
tune médiocres ,  un  but  semblable  à  celui  des  chapitres  dechanoi- 
^  nesses  pour  les  dames  d'une  position  plus  élevée  ;  ils  présentaient 
une  honorable  retraite  aux  femmes  dont  les  ressources  étaient 
bornées  et  qui  se  trouvaient  dans  le  monde  seules ,  sans  protec- 
teurs ou  sans  guides.  Ces  personnes  étalent  soit  des  filles  d'un 
certain  âge,  qui  réunissaient  leurs  faibles  revenus,  afin  de  pou- 
"voir  vivre  en  commun  d'une  manière  moins  gênée, soit  des  veuves, 
qui  n'ayant  plus  d'enfants  chez  elles,  échappaient  ainsi  à  la  soli- 
tude ,  soit  enfin  des  orphelines  qui  allaient  y  trouver  un  abri 
contre  les  dangers  auxquels  les  exposait  leur  jeunesse.  Une  femme 
devenait  Béguine ,  en  se  retirant  au  Béguinage;  elle  cessait  de 
l'être  en  quittant  sa  demeure.  Les  Béguines  pouvaient  à  leur  gré 
abandonner  l'établissement  hospitalier  qui  les  avait  reçues.  » 

*  Voir  le  règlement  publié  sous  le  n^  li  de  notre  cartulaire. 
«  Voir  les  n'*  ix  et  xlv. 

*  Idem,  n<»  l. 

*  Idem,  n<*xxix. 

*  Idem,  n«  xl. 

*  Voir  le  Glossaire  de  Dccangb  ,  aux  mots  :  Beghinœ  et  Begginasium. 
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»  Le  goût  pour  la  vie  tranquille  d  retirée,  dît  plus  loin  le 
même  auieur.  Toisait  ciioisir  ev^  paisibks  di^ntcures  (tes  Bégui- 
nages), qui  oiïraicDt  les  avanlagus  des  inouastères ,  sans  en  avoir 
les  rigoureuses  austérités.  * 

Les  béguines  devaient  payer,  â  leur  entrée,  une  certaine 
somme.  Aussitôt  investies,  elles  av'aieni  droit  à  une  demeure  et  â 
la  prébende ,  et  elles  dévoient  recourir  au  travail  pour  suppléer 
à  ce  qui  leur  manquait,  aussi  longtemps  qu'elles  eonservaienl  la 
santé.  Si  elles  devenaient  malades  ou  infirmes,  elles  étaient 
repues  à  l'Mpital  ou  soignées  chez  elles  par  leurs  compagnes. 

Il  y  avait  aussi  parfois  des  béguines  riches,  qui  faisaient  cons- 
truire des  maisons  dont  elles  ne  conservaient  que  l'usufruit  et  qui, 
après  leur  mort,  rcslaieut  la  propriété  de  la  communauté.  CeR 
bruines  se  faisuicnt  servir  par  d'autres  n'étant  pas  indépendantes 
de  la  fortune. 

Les  béguines  ne  faisaient  aucun  vœu,  nous  l'avons  dît.  Mais 
elles  étaient  assujellles  à  observer  scrupuleusement  les  statuts  du 
Béguinage;  elles  devaient  notamment  y  rentrer  avant  la  ferme- 
ture des  portes  et  n'en  sortir  qu'à  leur  ouverture,  ce  qui  variait 
suivant  les  saisons.  Elles  devaient  assister  à  certains  offices, àdes 
obils,  réciter  des  prières  en  commun ,  obéir  à  leur  supérieure, 
et  enfin ,  porter  un  costume  religieux  ' . 

Ut  Béguinage  de  Cantimpret  était  placé  sous  la  direction  d'une 
Souveraine,  relevant  du  rhapitrc  de  Sainte-Waudru,  cl  le  prieur 
do  Val-des-Éfoliers  en  était  le  gardien  spirituel.  Le  costume  de  ses 
pourvues  consistait  en  vétemcnls  noirs,  avec  un  béguin  ou  un 
voile  blanc  qui  leur  couvrait  la  télé  ;  elles  portaient  un  manteict 
de  camelol ,  aussi  de  couleur  noire. 

Deux  faits  occasionnèrent  de  grands  cltangements  dans  ce  Bégui- 
nage. D'abord,  en  1351 ,  on  y  inslilua  une  maison  de  Pauvres- 
Bruines  ,  que  le  chapitre  de  Saînle-Waudru,  après  di>  longues 


'   ■.  B.  K.  Législation  et  culta  de  la  bienfaisance  en  llelgique  d'après  de* 
àoemAfnU  authentique*  (Louvain ,  tS33 ,  ia-S*j ,  passim. 
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contestations,  approuva  en  1378  *  :  cette  maison  fut  appelée  plus 
tard  le  Couvent  des  Pauvres-Sœurs. 

Vers  la  fin  du  siècle  suivant,  beaucoup  de  béguines  devinrent 
religieuses  de  Tordre  de  Saint-Augustin ,  sous  le  nom  de  Sœurs- 
Noires^  et  le  doyen  de  chrélienlé  délégué  par  Henri  de  Berghes, 
évéquc de  Cambrai,  reçut  leurs  vœux  solennels. 

Ce  dernier  événement  donna  lieu ,  de  la  part  du  chapitre  de 
Sainle-VVaudru ,  à  de  vives  protestations.  Le  9  mai  4484,  les 
quatre  chanoincsses  aînées,  accompagnées  de  Gilles  Drulin,  leur 
bailli,  et  de  leurs  officiers,  vinrent  s'emparer  de  la  maison  du 
Béguinage  et  du  couvent  où  se  trouvaient  les  religieuses  nouvel- 
lement professes  '.  Il  s'en  suivit  un  procès,  intenté  par  l'évéque, 
qui  voulait  maintenir  ces  religieuses  au  Béguinage,  et  qui  avait 
oblenu  une  confirmation  papale  en  faveur  des  Sœurs-Augustines^ 
Enfin ,  par  Tinlermédiaire  de  la  duchesse  douairière  de  Bourgogne 
et  d'autres  grands  personnages,  un  accord  fut  signé  entre  les 
parties,  en  4497*,  accord  en  vertu  duquel  les  Sœurs-Noires  se 
retirèrent  du  Béguinage  et  allèrent  habiter  une  maison  située 
dans  la  partie  de  la  rue  des  Juifs  qui  a  pris  le  nom  de  rue  des 
Sœurs-Noires.  C'est  là  que  se  trouve  encore  aujourd'hui  leur 
couvent. 

Depuis  le  départ  des  Sœurs-Noires ,  le  Béguinage  ne  compta 
plus  guère  d'autres  maisons  occupées  par  des  béguines ,  que  son 
hôpital  et  l'habitation  où  la  souveraine  demeurait  avec  quelques 


*  Voir  les  n'»  xlvi  ,  xlvii  ,  xux  et  lui  de  notre  cartulaire. 

'  Dans  le  compte  du  massard  de  Mous,  pour  une  année  accomplie  à  fa 
Toussaint  1484,  on  trouve  un  article  de  dépense  ainsi  libellé:  «  A 46 
»  compaignons  de  sermens  à  ceste  ville,  lesquelz,  sur  complainte  faite  à 
»  mesdis  signeurs  (leséchevins),  comme  à  refuge,  Ie9«  de  may,  de  la  part 
»  les  povres  suers  ou  Héghinaige  de  Mons,  opressées  des  chanoinesses  de 
»  l'église  Madamme  Sainle-Waudrut,  pour  icèle^  priver  et  bouter  dehors, 

■  furent  iceux  compaignons  chergiésde,  lanuicte,  faire  leghait  pour  des- 

■  tourqer  et  remédyer  aux  inconvéniens  ;  s'en  a  esté  paiel.    .    ,    6'  18».  » 

*  Voir  le  n«  mv  de  notre  cartulaire. 

*  Idem,  n»  lvi. 
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Jmim  b^aioes.  Quant  â  la  maison  des  Pauvrcs-ScBurs,  on  pou- 
vait la  considérer  comme  un  couvent;  clic;  nvait  une  chapL'Ilc  spé- 
ciale, qui  fut  élevée  en  1512  et  que  Jeun  Brissclol,  sultrn(;iint  de 
Cambrai,  vint  bénir  en  1319.  Celle  communauté  était  élabljeà 
l'extrémité  du  Bé'guinngc,  vers  le  rempart  de  la  ville.  Elle  était 
dirigée  par  une  supérieure,  qui  avuit  la  qualiliinilion  de  mère'. 

L'bàpjtnl  était  un  refuge  pour  les  vieilles  bé);uines,  qui  y  trou- 
Tsient  dvs  prébendes  plus  élevées  et  des  exemptions  spéciales.  On 
appelait  ses  pourvues  \cs  grandes  Béguines.  Lorsqu'une  d'entre 
elles  venait  à  mourir,  sa  place  appartenait  dr-  droit  à  l'une  diis 
béguines  demeurant  avec  la  souveraine,  et  que  l'on  désii^nait  sous 
le  nom  de  petitfx  Béguines.  On  voil  par  le  réKlemenl  que  le  cha- 
pitre de  Sainte-Wuudru  donna  ù  la  Souveraine  du  Béguinage  en 
l!i88*,  que  ces  dernières  étaient  au  nombre  de  quatre,  cl  que  la 
Souveraine  devait  surveiller  leur  conduite,  de  même  que  celle  des 
Pauvres-So-urs  et  du  portier  du  Béguinage. 

Depuis  l'émanalion  de  ce  règlement  jusqu'à  l'époque  de  la 
seconde  invasion  française ,  le  Béguinage  ne  subit  guère  de  chun- 
gcmeat.  Il  formait  encore,  comme  au  moyim-âge,  un  quartier 
lout-j^-fait  séparé  de  la  ville.  Mais,  à  l'eitceplion  de  l'hc^pital  des 
béguines  et  de  la  maison  de  la  Souveraine,  comme  nous  l'avons 
dit  plus  haut ,  toutes  ses  maisons  étaient  habitées  par  des  particu- 
lier, ri  la   partie  occupée  par  ces  deux  établissements  était 


En  tsnO  cl  1301,  sfRur  Isabeau  Le  Jonne  élail  «  maJIrfsse  des  Pauvm- 
Sonri  (lu  Bégliiiiaee.  •  En  I56i,  soeur  Aanc  Rcspaille  était  tout  k  h  fois 
des  Pauvres-Sœurs  du  BËguinage  l'I  Souveraiuo  du  dit  lieu.  "  Au 
luwiii'sii'clt,  il  y  eul  degnivos  cnnlestalions  enlre  le  chapitre  de 
8alBl»-Waudni  et  le  ourè  du  Bi'Kiiinage,  d'une  part,  el  I"  couveut  du 
Vtnvrcs-Sœars.  d'autre  part.  Le  eliapilre  voulut,  en  quelque  sorti!,  rùformer 
I.  Hais  la  supérieure  el  les  autres  sœurs  s'adressèrent  à  lu  cour 
!,  (ta  la  suite  de  deux  instances,  elles  en  obliurenl.  le  7  avril 
1767,  un  arrêt  qui  leur  fut  favorable;  depuis  lors,  elles  ne  furent  plus 
Ironblées  daus  leur  cumtnuaaul^.  —  Voir  le  n°  lui  de  notre  curtulaire,  et 
TAntiaiiiS. 

Voirie  n-tix. 
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seule  enclose.  Toutefois ,  les  artisans  qui  demeuraient  dans  ce 
quartier,  claienl  exempts  de  la  maîtrise  cl  jouissaient  ainsi  d'une 
liberté  exceptionnelle  ' ,  h  cause  que  le  Béguinage  était,  sauf 
le  territoire  sur  la  rive  gauche  de  la  Trouille,  sous  la  juridi^ 
tion  du  chapitre  noble  Je  Sainle-Waudru.  D'un  autre  cbti, 
sa  paroisse  ressorlissait  directement  à  ce  chapitre.  Mais,  de 
mMe  que  l'église  collégiale  de  Sainte- Waudru ,  elle  n'avait  pu 
de  Tonts  baptismaux ,  et  cela  provient  de  ce  que  ses  paroissiennes 
primitives  étaient  des  célibataires  ou  des  veuves.  Lorsque  sa  po- 
pulation se  composa  non-seulement  des  béguines  et  des  Pauvret- 
Sœurs ,  mais  encore  de  ménages  de  particuliers,  le  baptême  dei 
enfants  qui  naissaient  dans  le  Béguinage  était  conféré  dansi'égliM 
collégiale  de  Saint-Germain,  ainsi  que  cela  avait  lieu  pour  li 
paroisse  de  Sainte-Waudru. 

Le  chapitre  de  Sainte-Waudru  exerçait  sa  juridiction  sur  le 
Béguinage  de  Cantimpret  par  l'intermédiaire  de  gens  de  loi,  appelés 
tenaules.  Cette  magistrature  prenait  la  dénomination  de  Tena^ 
de  la  court  de  Cantimpret,  pour  la  rédaction  des  actes  concer- 
nant les  biens  du  fiéguinage ,  et  celle  de  Tenautei  de  thàpitat  de 
Contimprel,  pour  les  actes  relatifs  à  cet  établissement.  Nouspa- 
blions  ici  un  dessin  du  sceau  de  la  court  de  Cantimpret,  au  xiv 
siècle.  Ce  sceau  représente  une  main 
tenant  une  crosse  abbatiale,  syot- 
bole  de  l'autorité  du  chapitre  de 
Sainle-Waudru,  et  en  face,  unpe^ 
sonnagc  ,  probablement  le  prieur 
des  Écoliers,  dans  l'attitude  de  It 
prière. 


•  Foison,  Lrpelit  U^Uau  dt  Mon»  (ITU),  p.  41. 
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3  (leuit  sceaux  suivants,  aux  armea  de  ec   cliapilre  nolile, 
I  portent  pour  lésrnilea,  le  premier:  s.  DES  TENAVLLES  DE  U  covnT 
DE  CANHUPRET.  1867  ;  le  second  :  s.  des  tenavues  de  l'ospitu 

,    DR  CANTEPBET. 


Les  infractions  criminelles  ou  pénales  qui  se  commettaient  dans 
te  Béguinage  étaient  jugées  par  le  bnilli  du  chapitre  de  Sainte- 
Waudru  '.  Un  pilori  avec  une  bannière  aux  armes  du  chapitre, 

BéguimBe  ne  paruissiini  avoir  élénbligés  de  monter  la  garde  iiourgcois^qu'à 
partir  tl'ua  srréldu  Conseil  souvctiiin  île  Uainnut,  en  dsie  du  11  si'plembre 
1690.  que  nous  pablions.  av«c  les  pièces  qui  s'y  rallachenl,  sous  le  n*  li 
de  notre  cartulalre. 

Celles  qui  avajenl  lieu  sur  I»  juridldinn  du  seieneur  d'Havre, 
étaient  JuBèes  par  le  bailli  d'Havre.  H  en  était  de  même  d«s  attires  qui 
éUieol  commises  à  l'endroit  ûil  la  Gvérite  :' ce  qui  taisait  donner  à  l'officA 
d'Havre,  pour  les  causes  Jugées  àHons,  le  nom  d'uj^Mrfii  {aCiMn>,dontle 
gr«ire  est  eonfervê  à  la  section  Judiciaire  des  archives  de  l'Ëtal.en  cell«  ville. 
Vn  individus  qni  avaient  mérait  dans  les  lieux  placés  sous  la  Juridiction 
9  èchcvins  de  Hoas ,  se  rËrugiaienl  ordinairemeut  soil  dans  l'euctos  du 
chapitre  de  Sninle-Wnudru  ,  suit  au  Béguinage .  soit  sur  le  territoire 
«TBavré,  et  vice  vertd  -.  do  là  prenaient  naissance  do»  procès  inlerminablen. 
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existait  au  centre  de  la  place  du  Béguinage  *.  Une  prison  fut  cons- 
truite dans  ce  quartier,  en  171 4  '•  Un  sergent,  remplissant  les 
fonctions  de  portier ,  avait  la  police  du  Béguinage  '. 

Rappelons  pour  mémoire  que  la  kermesse  ou  ducasse  du  B^i- 
nage ,  qui  avait  lieu  le  i  5  août ,  était  fort  suivie ,  au  siècle  dernier. 
Des  danses  avaient  lieu  sur  la  place ,  le  lendemain  de  cette  fête, 
et  les  dames  du  chapitre  s*y  rendaient.  La  plus  jeune  chanoinesse 
et  le  bailli  faisaient  Toiivcrture  de  la  danse. 

Un  plan  du  Béguinage  a  élé  levé  en  1740  par  le  géomètre  F.  J. 
Pion,  nous  ne  savons  à  quelle  occasion,  mais,  selon  toute  appa- 
rence, à  cause  des  jardins.  Ce  plan  nous  a  été  communiqué  par 
M.  Jacques,  ingénieur  a  Mons,  qui  le  possède.  Il  nous  a  paru  assez 
curieux  pour  être  publié,  ci-contre.  On  y  voit  que  le  Béguinage 
était  borné  par  la  Trouille  ^,  la  place  d'Havre,  Thôpital  royal, 
le  couvent  des  Capucines,   le  Val-des-Écoliers,  le  couvent  des 

'  Sur  le  plan  ci-joint,  qui  date  de  17i0,  on  remarqne  ce  pilori  et  plui 
loin,  un  pulls  qui  existe  encore;  en  face  de  l'hôpital,  est  une  plantaUon 
d'arbres ,  qui  ne  fut  auloriséfi  que  par  une  résolution  du  chapiire  de  ."ainte- 
Waudru ,  du  13  novembre  1743.  Une  autre  résolution  capitulairc  du  5  août- 
30  septembre  1778  prescrivit  que  le  puits  de  la  place  du  l^éguinage  serait 
surmonté  d'une  pompe  revêtue  en  pierre  de  tailla ,  et  servant  tout  à  la  fois 
de  pilori,  avec  quatre  bornes  ;  qu'une  convention  serait  passée,  pour  ces 
travaux,  entre  le  maître  des  ouvrages  Blanquart  et  le  tailleur  de  pierres 
Leclercq. 

Antérieurement,  le  pilori  était  beaucoup  plus  simple.  Une  résolution  da 
chapitre ,  en  date  du  14  août  1614 ,  porte  :  «  Conclu  de  faire  remettre  au  do 
»  du  Béguinage  les  bancqz  qui  ont  accoustumet  d'estre  du  passé ,  et  atlft- 
»  chier  à  l'arbre  ung  collier  de  fer».  Par  autre  résolution  du  2  janvier 
1686,  le  bailli  du  chapitre  fut  autorisé  à  faire  raccommoder  les  piloris  da 
Béguinage  et  du  village  du  Grand-Quévy. 

*  Le  2  mai  de  cette  année,  le  chapitre  chargea  le  bailli  de  faire  faire  cette 
prison. 

*  Une  résolution  capitulaire  du  11  décembre  1662,  ordonna  au  sergent 
du  Béguinage  d'ouvrir  le  matin  et  de  fermer  le  soir  les  portes  d'entrée  des 
nouveaux  jardins,  comme  il  le  faisait  pour  les  jardins  situés  dans  Tenclos, 
parmi  12  livres  de  gage. 

^  Nous  rapporterons  ici  pour  mémoire-qu'en  1438,  il  se  fit  un  accord  poor 
la  reconstruction  du  pont  du  Béguinage.  Il  y  fut  stipulé  que  le  chapitre  de 
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Bénédictines,  les  remparts,  les  casernes  de  BeHaimont,  le  refuge 
d'naumont. 

La  paroisse  du  Béguinage  comprenail,  suivant  le  plan  des 
paroisses  de  Mons,  en  1780,  le  tcniloire  circonscril  parle  boule- 
Tard,  depuis  la  rive  droite  de  la  Trouille  à  na  sortie  du  Mous 
jusque  derrière  l'ancien  eouvent  des  Pauvres-Sœurs,  les  murs  de 
ce  couvent,  les  jardins  du  Béguinage,  la  place  et  la  rue  du  Bégui- 
nage jusqu'au  pont,  et  les  impasses  à  droite  de  la  place  vis-à-vis 
de  l'hôpital  (aujourd'hui  l'hospice)  des  Béguines,  savoir:  les  ruelles 
de  Sainte-Dorothée  et  des  Ecoliers,  et  In  cour  Moulon.  Cette  pa- 
roisse fut  frappée  de  suppression  en  1700.  Son  église  Tut  rasée 
quelques  années  après '.Sur  son  emplacement  et  sur  celui  du 

Saiate-Waudru .  l'hôpital  de  Cnnlimprel,  le  P^guinaKe  «tlo  Mae;!!!»!  de 
HoDi  iater>'iendraienl  chacun  pour  un  quart  dans  les  frais  de  ci'tte  recons- 
4niclJon,  sans  cependant  que  cela  [lûl  porter  préjudice,  peur  l'avenir,  aux 
droits  des  parlies.  —  Areliivet  de  l'église  du  béguinage,  au  dépôt  des 
archives  de  l'Ëlal .  i  Hoas. 

'  Il  existe  aux  arcliivcs  de  l'Ëlal,  i  Hons,  une  série  de  comptes  de  la 
tohrique  de  l'égliBe.  Ces  comptes  éiaienl  rendus  -  à  honorables .  sages  et 
dfscrels  Messieurs  curé,  baJlly  cl  paroissiens  de  l'église  de  Suinle-U'audru 
en  Caatimprel.  •  Le  plus  ancien  est  de  l'année  1STO-1S77.  Le  dcroier  est 
rendu  par  le  receveur  Jean-François-Joseph  Huon  ,  pour  les  années  1790  k 
1793;  il  renseigne,  au  cliapitre  des  recettes: 

!■  Rentes  dues  par  les  états  de  Hainaul,  la  ville  de  1.       a.    d. 

Dons  et  quelques  particuliers i.^Si     10 

*  Idem 3,170     •    8 

3*  Loyers  des  Jardins  du  Béguinage  appartenant  à 

l'église  .     .     , 241     13 

À'  Produit  des  pourelials  et  des  processions    ....        3S    I J    6 

S"  Produit  des  messes  célébrées  dans  tes  chapelles  de 
S'-Jean-lîapliste  et  de  Saint-Amould ,  cl  au  grand 
aulel 733      li 

&■  Legs  et  donations 172    17    9 

7»  Vins  stipulés  au  profit  de  la  paroisse .  lors  des  loca- 
tions des  jardinsù  ellcappartenanls  •        ■    » 

8*  Drspsdemorls,  enterrements -40    H 

8*  Kecetle  extraordinaire t,003    l.t 

ToiiL  aïs  HiciTTts    6,840'  13M1  1 


134  GARTULAIRE   DU   BEGUINAGE 

cimetière  < ,  qui  avait  été  supprimé  en  vertu  de  l'édit  de  Joseph  II, 

Au  sixième  chapitre  de  ces  receltes  ,  sont  renseignées  deux  sommes  de 
ÎS6  livres  chacune ,  payées,  suivant  Tusage ,  par  deux  béguines  ,  sœur  Marie- 
Joseph  Mottequin  et  sœur  Elisabeth,  pour  leur  prise  de  voile  ou  béguin. 

La  déclaration  des  biens  de  la  paroisse  du  Béguinage,  faite  en  1787, 
existe  aux  archives  générales  du  Royaume ,  à  Bruxelles.  Les  revenus  de  la 
cure  s'élevaient  à  1759  florins  19  sols  6  deniers,  et  ceux  de  la  fabriquée 
857  florins  36  sols  1  denier.  Il  y  avait  quatre  béncflces,  et  des  aumônes  fon- 
dées en  faveur  des  indigents  de  la  paroisse ,  sous  la  dénomination  de  table 
des  pauvres ,  ayant  un  revenu  de  16i  livres  19  sols  6  deniers,  et  adminis- 
trées par  le  curé. 

Les  bénéfices  étaient  ceux  :  1»  de  Saint-Jean-Baptiste  ,  uni  à  la  cure,  en 
1721 ,  et  consistant  en  deux  messes  par  semaine;  2<>  de  Notre-Dame,  qui 
avait  été  fondé  dans  Téglise  de  Cuesraes  et  qui  fut  uni  à  la  cure ,  en  la  même 
année  ;  —  ^**  de  Saint-Michel ,  fondé  dans  Téglise  du  Bé^inage ,  et  uni  à 
la  cure,  aussi  en  1731  :  il  consistait  en  une  messe  par  mois;  —  4<>  de  Sainte- 
Elisabeth  ,  dont  la  charge  était  de  deux  messes  paf  mois,  et  qui  était ,  comme 
la  cure ,  à  la  collation  du  chapitre  de  Sainte-Waudru. 

Plusieurs  confréries  avaient  leur  chapelle  dans  Téglise  du  Béguinage: 
celle  de  Sainte-Dorolhée  ,  qui  était,  suivant  De  Boussu  (Histoire  de  Mùm  , 
p.  6i) ,  «  la  plus  florissante  de  celte  ville.  »  —  Celle  de  Notre-Dame  de 
Bon-Secours  ,  érigée  vers  1686,  et  qui  a  été  transférée ,  en  vertu  de  lettres  de 
Tautorité  diocésaine,  du  2  septembre  1805 ,  dans  la  chapelle  de  Thospice  des 
Béguines.  La  confrérie  de  N.-D.  de  Bon-Secours  y  est  encore  fort  nom- 
breuse. Chaque  année,  la  veille  du  premier  dimanche  de  mai ,  les  confrères 
se  rendent  en  pèlerinage  à  la  chapelle  de  Bon-Secours-lez-Péruwelz.  A  leur 
retour ,  le  dimanche  vers  5  heures  de  l'après-dîner ,  ils  vont  reprendre  la 
fierté  de  Notre-Dame,  qu'ils  ont  déposée  la  veille  dans  la  nef  de  l'église  collé- 
giale de  Sainte-W' audru  ,  el  la  ramènent  processionnellement  à  la  chapelle 
des  Béguines.  L'itinéraire  suivi  est  :  Place  de  Saint-Germain  ,  rues  de  la 
Poterie  et  des  Clercs,  Grand'PIace,  rues  de  la  Coupe,  des  Fripiers,  de  Notre- 
Dame,  des  Sœurs-Noires ,  des  Juifs,  Grand'rue,   rues  des  Capucins,  de 
Canlimpret ,  du  Béguinage,  et  place  du  Héguinage.    Celte  procession  fait 
une  station  dans  la  chapelle  du  couvent  des  Sœurs-Noires.  —  La  confrérie 
de  Saint-Arnould  ou  des  brasseurs,  aujourd'hui  transférée  dans  l'église 
de  Saint-Nicolas-en-Berlaimont.   —  Celle  du  Saint-Sacrement,  qui  fut 
établie  par  bulle  du  15  février  1750. 

La  population  de  la  paroisse  du  Béguinage  était,  en  1786,  de  ilO  habitants. 
*  Une  chapelle  avait  été  élevée  à  l'extrémité  de  ce  cimetière ,  ensuite  d'au- 
torisation donnée  au  curé  du  Béguinage  par  le  chapitre  de  Sainte- Waudm , 
le  22  juin  1654,  «  à  charge  de  n'y  célébrer  la  messe.  » 
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du  9C  juin  178^,  s'élAvc  Aujourd'hui,  à  l'extrémité  de  la  place  du 
Déguina^tc,  l'établissemi-nt  horlicole  de  M,  G.  Dcbeckrr  '. 

Lors  de  la  doniinalion  Trançaise,  riiùpital  des  hé^uincs  con- 
serva SCS  anciennes  pourvues.  Mais  cotle  fondation  passa,  avec 
les  biens  du  lii'guinage,  en  vertu  de  l'aiTâté  du  Ifi  fructidor  an 
vitr,  â  l'iidniinistralion  des  hospices  civils,  el  ccIUm;!  décida,  le 
50  juillet  1808,  qu'elle  n'accorderait  les  places  vacantes  qu'à  des 
Jemmes  lionnéles,  pouvant  verser  une  somme  de  1000  francs  au 
moins.  Celle  ubligiilion  a  de  l'analogie  avcccelle  qui  exislail  autre- 
fois, pour  cliaque  femme  entrant  au  Béguinage,  de  payer  une 
certaine  somme,  laquelle  était  toutefois  beaucoup  moins  élevée. 

Les  bâtiments  de  l'ancien  hôpital  étant  devenus  mauvais  et 
insullîsants,  eu  égard  au  nombre  de  pourvues  qu'on  y  admit ,  ils 
furent  démolis,  i>  l'exception  de  la  chapelle,  et  remplacés,  de 
1829 à  lK3I,par  le  bel  hospice  qui  fait  front  à  la  place  du  Uégui- 
nsge. 

La  Souveraine,  qui  avait  continué  à  demeurer,  avec  les  jeunes 
béguines,  dans  l'habitation  primitive  dont  nous  avons  parlé  *,  vint 
avec  elleâ,  en  1853,  s'établir  dans  le  nouvel  hospice,  dont  elle 
flitdiredrice,  et  où  toutes  tes  pourvues  se  trouvèrent  ainsi  réunies. 

Leur  nombre  actuel  est  de  Irente-lrois  *. 

Cet  hospice  a  conservé  sa  belle  chapelle  ogivale,  qui  a  élé  cons- 
truite sur  l'emplacement  de  l'oratoire  primitif, de  IliiO  à  ISBl. 
Cette  chapelle  a  12  mèlres  de  longueur,  6  de  largeur  et  8  de  hau- 
teur sous  elef.  Elle  est  surmontée  d'un  grenier  qui  servait  à 
déposer  le  blé  de  l'ancien  hépiial.  Le  pignon  en  briques  de  ce 

■  Voici  quel  ^lail  le  [lerionncl  allaché  à  l'église  du  lléKuiaage,  lors  de  la 
•uppNSsion  de  celle  paroisse  :  un  enri,  uu  vicaire,  un  prëlre  qui  n^mplis- 
Mit  IfS  fondions  de  saus-diacre,  un  i^lprc  miirguilliAr,  une  tiégiiitie  sncris- 
laiiw,  UD  bilonnier,  iia  organiste,  un  sauDîeur  cl  des  enraals  ilc  cliœur. 

*  Celtemaison  subsiste  encore.  Elle  daledu  ivii"  siècle. 

*  II  s'csl  agi,  plusieurs  fuis,  de  faire  purler  auï  bfguini>3  un  babil  Ionien  I 
Onifonne.  Deux  d'enlre  elles,  in-ur  lutir  cl  ixur  Victoire,  conservirenl  jus- 
qu'à nos  Jours,  le  liéguinel  lalcnut  îles  anciennes  pourvues. 
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grenier  termine  la  façade  de  la  chapelle;  il  est  percé  de  deux 
ouvertures ,  par  lesquelles  on  introduisait  les  provisions.  L'hôpital 
possédait  autrefois  une  grange,  qui  fut  démolie,  par  ordonnance 
du  chapitre  de  Sainte-Waudru,  du  dernier  samedi  de  janvier  1 558. 

A  Fintérieur,  la  chapelle  des  Béguines,  éclairée  par  quatre 
fenêtres  à  meneaux  \  présente  une  voûte,  dont  les  compartiments 
sont  en  briques,  avec  des  nervures  en  pierre  calcaire,  d'un 
appareil  remarquable.  Au-dessus  de  Fautel,  est  un  tableau,  d'un 
bon  coloris,  où  figurent,  au  premier  plan,  d'une  part,  sainte 
Elisabeth  (patronne  de  l'ancien  hôpital)  faisant  l'aumône,  et  de 
l'autre,  sainte  Waudru  (patronne  du  Béguinage)  et  ses  deux  filles, 
et  au-dessus  de  ces  personnages,  la  sainte  Trinité  couronnant  la 
sainte  vierge  Marie.  Ce  tableau  a  certainement  une  valeur  artis- 
tique. Il  s'y  trouve,  dans  le  fond,  un  beau  paysage.  L'autel  est 
orné  d'un  retable  moderne.  La  statue  de  Notre-Dame  de  Bon- 
Secours  y  est  déposée  sur  un  socle  qui  surmonte  le  tabernacle. 
Cette  statuette  est  entourée,  aux  jours  de  fêtes,  de  plusieurs  balles 
d'argent  que  les  joueurs  de  balle  du  Béguinage  ont  gagnées  a 
différentes  époques. 

On  remarque  dans  l'hospice,  une  peinture  sur  toile,  représen- 
tant la  comtesse  Marguerite  de  Conslantinople,  que  les  béguines 
considèrent,  à  juste  titre,  comme  leur  fondatrice.  Ce  tableau  ne 
remonte  qu'au  xvii«  siècle;  c'est  sans  doute  la  copie  d'un  por- 
trait beaucoup  plus  ancien,  qui  a  disparu,  et  dont  la  peinture 
moderne  aura  conservé  le  type,  mais  avec  un  costume  de  l'époque 
à  laquelle  elle  appartient.  Marguerite   a  le  teint  blanc,  les  yeux 

*  La  plus  grande  de  ces  fenêtres  décore  la  façade  ci  surmonte  la  porte 
d'entrée.  Deux  autres  sont  placées  de  chaque  coté  de  Tautel,  et  la  quatrième 
est  sous  le  second  compartiment  de  la  voûte,  à  gauche  (en  regardant  rantel). 
Autrefois,  la  chapi'lle  n'était  pas  isolée  ;  elle  se  trouvait  annexée,  du  côté 
droit,  à  un  bâtiment  de  l'hôpital  :  c'est  ce  qui  explique  l'absence  d'une 
fenêtre  de  ce  côté.  On  entrait  directement  de  ce  bâtiment  dans  la  chapelle, 
par  une  petite  porte,  qui  a  été  conservée. 

On  nous  a  dit  qu'il  existait  au-dessous  de  la  chapelle,  une  fontaine,  où 
les  habitants  du  voisinage  venaient  puiser  de  Teau. 


lltapellc   dos   IW-euiiLts.  .n  .Mous 
/  l'iu- pn.'e  t/li  cô(i-  'le.'  jarduw.  I 
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Kings  cheveux, (l('  mi^me  coitlcur  cl  dont  une  Ircssc  lui 
relombc  sur  l'épnule  droite.  Sps  Irails  sonl  dùlicaU  el  pleins  de 
noblesse.  Elle  porte  une  robe  tivs-nelie,  un  mnnlenu  doublé 
d'hermine,  un  collier  i(arni  de  perles  blanches  et  un  bracelet  de 
semblubles  perles.  Dons  la  main  droite,  elle  lient  un  bouquet  de 
roai^iierites  blanches  *. 

Le  couvent  des  Piiuvres-Sœurs  dont  il  a  été  plusieurs  fois  ques- 
tion dans  celte  notice  et  qui  se  trouvait  ùrcxtrémité  du  Déguinage, 
Tut  démoli  en  1817,  et  incorporé,  avec  une  grande  partie  de  ses 
prairies,  dans  les  fortifications  que  l'on  construisit  alors.  Les  reli- 
gieuses, dont  rinstilutioQ  avait  été  officiellement  reconnue*, 
vinrent,  à  cette  époque,  habiter  l'ancien  refuge  do  l'abbaye 
(l'Ilaumonl ,  emplacement  de  leur  couvent  actuel ,  qui  a  été  élevé 
en  18Ci-l8G(i ,  et  dont  la  façade  est  i  front  de  la  rue  de  Bertai- 
mont. 

Enfin,  le  BO);uinage  fut  compris,  en  1801 ,  dans  la  circonscrip- 

*  Nous  publions  un  dessin  <le  ce  portmit  en  lélc  de  notre  cnrtulaire. 

*  Lrs  Piiuvres-Sceurs  conlinuèKQt,  pvudanl  la  lourmenle  révolutionnaire, 
â  soigner  les  malades  en  ville.  Uti  ari'tlé  du  pré lel  du  départrnient  de  Jem- 
mijif s.  motivé  surtout  par  l'arrêté  àes  consul?,  du  IQ  fructidor  an  vin, 
qui  nvoanul  aux  IiAgiiinages  un  caraclëre  plulùl  cliarilablo  que  monas- 
lique ,  déclara  que  les  biens  des  Pauvres-Saurs  de  la  ville  île  Huna  seraient 
mis  i  la  disposition  de  celles-ci,  sous  lu  surveillance  de  la  commission 
Mlminislnlive  des  hospices  de  celle  ville,  «I  que  lous  séquestres  dont 
Ils  avnient  été  frappés,  seraient  regardés  comme  nnid  et  non  avenus.  Cet 
arK-lè,  en  «taie  du  1"  brumaire  ao  ix ,  obligea  les  Pauvres-Sœurs  à  rendre 
les  mêmes  services  que  par  le  passèàrbù|ûlal  deilanlimprel  d  aux  malades 
de  In  ville.  Un  décret  impérial  du  13  novembre  1810  approuva  leurs  statuts 
et  les  reconnut  comme  institution  publique.  Toulctuis,  leur  dntalion  ne 
changea  point  dénature;  elle  resta  birnsde  I  éguinagoel  fut,  comme  aupa- 
ravant, régi  par  la  commission  des  Ijospices.  Elles  reeoiveni  sur  la  dotation 
du  Béguinage  une  pr^l>ende  annuelle  de  102  Francs  et  S  rasitres  de  froment. 
—  HxcKEE,  Lb  Béguinage  de  Mollis ,  p.  20-33.  —  Sapport  sur  l'adminùira- 
liondt  la  ville  de  Mont,  du  2  uclobro  1837,  p,  33.  —  Le  costume  des 
Pauvres-Sa'urs  est  le  même  que  celui  drs  Sœurs- Nul ns  :  elles  onl  le  béguin 
ri  un  vilemenl  noir.  Nais  les  Siuni-s-Nuires  portent  toujours  la  faille,  lors- 
qu'elles vont  en  vill»  ;  tandis  que  les  Pauvres-Soeurs  onl  généralement  un 
manlrlel  de  camelot  noir. 
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tion  de  la  paroisse  de  Saint-NicoIas-en-Bertaimonl  *.  Le  presbytère 
du  Béguinage  existe  encore  :  il  appartient  à  Tadministration  des 
hospices,  de  même  que  la  maison  du  clerc  et  la  plupart  des  jardins 
du  Béguinage  *• 

Pour  terminer,  nous  rappellerons  qu'il  a  existé  à  Mons  deux 
autres  hôpitaux  de  béguines.  Le  premier  dit  le  Béguinage  de  Saint- 
Germain,  fut  fondé,  en  1500,  par  Isabelle  de  Houppelinc,  chanoi- 
nesse  de  Sainte- Waudru ,  et  le  chapitre  de  Saint-Germain  en  avait 
Fadministration;  cette  maison,  située  rue  des  Sarts,  n^  5,  est 
administrée  par  la  Commission  des  hospices,  et  a  huit  pourvues, 
qui  sont  des  femmes  âgées,  veuves  ou  célibataires.  Le  deuxième 
fut  établi ,  en  1296,  par  Jehan  le  Tayc,  pour  t  herbegier  et  apoer 
povres  béghines  anchiennes  et  non  poissans  ;  >  il  devint  Thôpital 
des  Sœurs-Grises '.  Mais,  selon  toute  apparence,  aucun  de  ces 
établissements  ne  se  rattachait  au  Béguinage  de  Cantimpret ,  que 
Ton  désigne  assez  souvent  par  la  dénomination  de  Grand-Béguin 
nage  y  par  opposition  à  un  autre  quartier  de  la  ville,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Trouille,  près  du  pont  de  Londres*,  que  Ton  appelle 
le  Petit'Béguinage  j  quoique  rien  ne  justiOe  que  des  béguines 
raient  habité  ^ 

LÉOPOLD  DEVILLERS. 

*  La  fabrique  de  S^-NicoIas-en-Bertaimont  reçoit  sur  la  dotation  du  Bégui- 
nage, comme  représentant  l'ancienne  église,  le  prix  de  15  rasières  de 
grain.  —  Rapport  précité,  p.  33. 

*  Les  loyers  de  ces  jardins  étaient  autrefois  reçus  en  partie  par  la  Sou- 
veraine et  en  partie  par  le  receveur  de  Téglise  du  Béguinage. 

*  Voir  Hachez,  Les  fondations  charitables  de  if on<  .  pp.  49,  95-98*  — 
Annales  du  Cercle  archéol.  de  Mom,  t.  i  ,  pp.  203 ,  249-25i. 

*  C'est  ce  quartier  que  Ton  appelait  jadis  la  Guérite ,  à  cause  du  voisi- 
nage de  la  porte  (d'eau)  de  ce  nom. 

^  M.  Hachez  {Le  Béguinage  de  Mons,  p.  8,)  a  émis  la  conjecture  que  le 
Petit-Béguinage  ne  doit  son  nom  qu'à  la  circonstance  qu'il  était  situé  dans  la 
seigneurie  d'Havre ,  comme  une  partie  du  Cantimpret.  Il  fait  remarquer 
qu'au  siècle  dernier  encore ,  il  était  soumis  à  des  règles  canoniques  spé- 
ciales :  notamment ,  on  pouvait  y  manger ,  le  samedi ,  les  parties  molles  et 
les  extrémités  des  bestiaux. 


Pûïklakc. 


Le  chapitre  de  Sainl-Germaia  de  Mons,  à  la  demande  de 
Marguerite,  comîesse  de  Flandre  et  de  Hainaxit ,  concède  en 
faieiir  de  Chôpitat  de  Canlimpret,  tous  ses  droits  sur  le  lieu 
O'i  cet  hôpital  doit  ilre  construit. 

P«*FterlC'l4=^lt43,   n.  M. 


Universis  présentes  litteras  inspeeluris  ,  N.,  preposilus,  J., 
ilecanus,  lolumque  capilulum  Beati  Gcrmani  Montcnsis,  cognos- 
cere  verilatera.  Kovcriiit  universî  quod  nos ,  per  consilium  ruve- 
rendi  palris  noslri  G.,  Dci  );ratia  Cameracensis  episcopi,  qui  in  Loc 
ftBsensum  suum  appostiit,  et  nd  pelilionem  illuïlris  domine  noatrc 
M.,  Flandrit"  et  Ilayone  comitisse,  uuanimi  consensu  concessimiis 
etconcedinius  rnvorahililer  et  bénigne  hospitali  begtnnruni  prali 
bealc  Marie  inxln  Mouler,  omnc  ius  tam  spirilunlc  quam  tempo- 
rale quod  habemus  vei  habebamus  ac  eliam  liaberc  polcramus 
bone  personnlus  seu  palronalus  aut  parochie  Sancti-Gcrmani  ante- 
diclî,  in  orl«  qui  Tnil  quondam  Aloudi  Cerabarii  *,-in  quo  orlo 
domus  bospitalis  prcdicti  débet  construi ,  ?,l  in  pratcllo  dicto  orto 
contiguo,  mediantibus  diiobus  solidis  alborum  nobis  preposito 
predicto,  et  qualuordecim  solides  eîusdem  monete  nobis  diclo 
copilulo,  annis  singulis  ob  ipso  hospitali  in  nolivilulc  beati 
Jobannis  Baplisle,  recompensationis  nomine,  solvcndis  e{  red- 

'  Camiahics  .  le  Cambivr  (brasiieur  rie  bicr?). 
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dendis.  Et  ut  premissa  omnia  robur  liabeant  firraitatis ,  présentes 
liltoras  sigilli  capituli  nostri  appensione  duximus  roborandas. 
Datum  anno  Domini  m<^cc<*  xl*»  quarto,  mense  februario. 

Orig.,  sur  parchemin ,  avec  sceau,  en  fragments,  du 
chapitre  de  Saint-Germain.  Sur  le  dos ,  on  lit  :  «  Letre 
doucapitle  de  S.  Germain,  de  le  frankise  del  ospital.»— 
Charlricr  deSainte-Waudru,  titre  coté  Mons,  n»  202,  !•. 

II. 

Gui  y  évéque  de  Cambrai,  approuve  la  cession  à  perpétuité  faite 
par  le  chapitre  de  Sainte- ÎVaudru ,  moyennant  la  somme  de 
\W  livres  parisis y  du  lieu  appelé  Cantimpret ^  situé  sous  la 
ville  de  JUonSy  avec  les  édifices  qui  s'y  trouvent ,  pour  servir 
aux  pauvres  béguines  de  cette  ville ,  et  sous  réserve  seulement 
du  droit  de  patronat  et  de  la  haute  justice  appartenant  au 
chapitre. 

Lendemain  de  la  Penteeôtc  (S  jnln)  1S45. 

G.,  Dei  gratia  Cameracensis  episcopus,  universis  présentes  lit- 
teras  inspecturis,  salutem  in  vcro  salutari.  Que  geruntur  in  tem- 
pore,  ne  ]abantur  cum  codcm,  poni  debent  in  ore  testium  et 
scripture  patrocinio  roborari.  Hincest  quod  ad  universorum  noti- 
ciam  volumus  pervenire  quod  capitulum  eccicsie  Béate  Walde- 
drudis  Montensis  locum  quendam  qui  vulgariter  dicitur  Cantim- 
pratum,  situm  subtus  villam  Montcnsem,  cum  edificiis  ibidem 
existentibus  et  omni  eo  quod  habebat  in  loco  predicto,  jure  patro- 
natus  et  alta  justicia  dumtaxat  exceptis,   ad   nsus  pauperum 
beginnarum  Montensium,  precio  centum  et  viginti  libris  parisiis 
vendidit,  et  in  perpetuum  quitavit  eisdem,  volens  et  concedens 
quod  dictus  locus,  prout  dictum  est,  pacifiée  et  libère  a  dictis 
beginnis   perpctuo    possideatur,  et  sine   reclamatione   qualibei 
habeatur;  et  faciant  et  disponant  de  eo,  salvis  hiis  que  superius 
sunt  excepta,  pro  sue  libito  volunlatis;  et  nos  banc  venditionem , 


iBuH 
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protiL  iuste  cl  canonke  TucUi  fuit  coram  nobis,  auctorilate  ordi- 
naria  diiximus  confiimandam.  !n  cuius  rti  testimonium,  ci^dcm 
bcginnis  pri^ïifnlctn  pagiuani  sigilli  noslrj  tnunimine  contulJnius 
roborninni.  Dntum  aiino  Doinini  »••  ce  quadragesimo  quinto ,  in 
craslino  roniccostus. 

Orig..  pareil.,  sceau  ovale,  en  cire  brune  el  en  Ing- 
mcnls .  lie  l'Évoque  de  Cambrai,  —  Cbanrier  de  Sainle- 
Wauiiru  ,  lilre  eolé  :  Hont,  n'  139.  —  Carlutaire  du 


III. 


Bulle  dtt  pape  Innocent  IV,  par  laquelle  il  mande  ci  Cévèque 
de  Cambrai  il'aecoriler ,  s'il  le  trouve  convenable,  aux  béffiiines 
de  Cantimpret  prés  de  Afons,  de  pouvoir  construire  un  hopilal 
pour  leurs  infirmes. 

lO  doa  enlca<le>  de  juin  [«3  oani)  tt4«. 

Innocpiillus  cpiscopus,  servu<>  siervorum  Dei,  vcncrabili  fratil 
episcopo  Camcraceiisi ,  saliilcm  et  nposlolicam  benediclioncm. 
DilccU^  in  CliHslo  lilîc.  mngisira  cl  sorurcs  loci  de  Canlipralo 
iuxtJi  Hontes,  que  be){liinc  vulgnritcr  appeliantur,  nobîs  liumi- 
liter  suppticHriint  ut,  rum  sororcs  loci  eiuadcm  infirmilate  gravari 
conlingHt,  non  possit  eisdcm  in  loco  ipso  in  hiis  que  ad  solacia 
sanitalis  cxpi'dimil  subvenirl  .salubritor ,  nec  etiam  .sic  inGrmunlrs 
ibidem  coinude  cui>tadJri,  construcndi  hospilalc  quoddam  iu\la 
locum  prediclum ,  ad  opus  ipsarum  laiitcr  inlirmantium,  eis  liccn- 
tiom  largircmur.  Volontés  igitur  in  hoc  libi  referre,  qui  predicli 
loci  dioce^anus  rxistis,  fraternitati  lue  per  apostolica  scripla 
mnndanius  qiiati'nus  id  l'isdem,  si  vidcris  cxpedire,  concédas, 
sine  iuris  preiudicio  alieni.  Dalum  Lugduni ,  x  kalendaruin  junii , 
pontificalus  noslri  aima  tercio. 

Orig..  pareil..  l)uUe  de  [iliimb  portant  'l'un  cûlé  1rs 


1^ 
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figures  des  apùtres  S.  Pierre  et  S.  Paul ,  et  de  Pautre  : 
iRNOGBifTivs  pp  iiii.  —  Ghartrier  de  Sainte-Waudni , 
tilre  coté  :  Mons,  n«  157.  —  Cartulaire  du  Béguinage , 
fol.  â,  De  fundcUione  haspitalis. 


IV. 


Charte  (Tinstitution  de  la  paroisse  du  Béguinage^  par  Gui^ 
évéque  de  Cambrai. 

JaiUeC  it4>i. 

Guido  I  Dci  gratia  Cameracensis  episcopus ,  univcrsis  Christi 
fidelibus  has  litteras  inspecturis  salutcm  in  Domino.  Noverit 
universilas  vestra  quod  prepositus,  decana,  totumque  capi- 
tulum  Béate  Waldetrudis  Monteusis,  ad  preces  illustrissime 
domine  Margarete,  Flandrie  et  Hannonie  comitisse,  concesscrunt 
faYorabiliter  et  bénigne ,  quod,  in  loco  ubi  commorantur  béguine 
inpratis  iuxta  Montes,  qui  locus  Canlimpralum  appellatur,  pro- 
prio  allodio  B.  Waldelrudis ,  continente  in  se  sex  bonaria  vel  cir- 
citer,  fiât  parochialis  ecclesia  et  cimeterium,  saivo  in  omnibus 
lure  et  dominio  dicti  loci ,  et  etiam  prcsentatione  ad  dictaro  paro- 
chiam  ecclesie  Montensis  supradicte  ;  et  quod  presbiter  parochialis 
dicti  loci  medictatem  omnium  oblationum  et  aliorum  proventuum 
dicti  loci  percipiat  (exceptis  decimis  quas  ecclesia  Montensis  sibi 
retinuit) ,  alia  medietate  dicte  ecclesie  B.  Waldetrudis  in  oblatio- 
nibus  et  legatis  mobiiibus  seu  immobilibus,  sive  fiant  ecclesie 
prefati  loci,  sive  prcsbitcro,  et  qualiconque  modo  fiant,  et  aliis 
proventibus,  reservata,retentisque  ipsi  parochiali  ecclesie  Cantim- 
prato  legatis  que  fient  ad  augmentalionem  parochie ,  quousque 
dicta  parochia  valeat  triginta  iibras  alborum ,  et  hiisque  similiter 
retentis  que  ad  fabricam  ipsius  ecclesie  conferentur.  Concesserunt 
etiam  predicti  domini ,  et  ad  petitionem  prefate  comitisse , 
quod  candele,  que  pro  sua  medietate  percipere  ad  opus  iuroi- 
narii  dicte  parochie ,  et  non  alibi ,  per  unam  personam  vel  duas 
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persoRfls  aii  hoc  per  ecclesiaru  Monlensem  convocalas  comniil- 
tanlur ,  \\ik  excepta  quod,  si  corpus  aliquod  ibi  advencriL  Je  non- 
parochianistlicti  loci ,  raedictutcm  caiidckruin  inde  provciiitiiliuin 
dicla  ecclesia  B.  Waldelrudîs  pcrcepiet  et  liabcbil. 

Insuper,  cum  dicla  ccclcsio  do  Cantimprato  infra  limites  p.iro- 
chialis  ecciesie  de  Commissis  ',  in  qua  cccicsia  Monlensis  obtinct 
perBonatum ,  de  volunlate  et  consensu  prcsbileri  parochialis  dicte 
ecciesie  de  Comissis  sitconstilula,  dicta  ecclosiaMontensis  elpres- 
biler  parochialis  dicii  loci  duCantimprato,  pro  recompen^aljonc 
oblationumelaliorum  proventuum  que ,  rationcdictl  loci,occlcM^ 
de  Commissts  el  presbitcro  parocbialis  eiusdera  loci  poleriint  obve- 
aîre,  viginti  solidoâ  alborum,  medictatem  sciticct  in  nativitale 
Domini  el  aliam  medietatem  in  nDlivitale  beali  Johnnniti  Bap- 
tiste, sJDgLilis  annis,  de  commitnibus  oblaltonibus  dîcli  loci  de 
CanLimprato  persolvcnt  in  futurum. 

Presbiter  etiam  parochialis  diclî  loci  de  Canlimpralo  processio- 
ni bus  que  lient  in  nalivitale  B.  Marie,  in  ramis  palniarum,  in 
Bscensione  Domini,  in  dieTnnilalis  et  inassumptioneB.  Virginis, 
in  missis  et  vesperibus,  in  solemni  talibus  B.  Watdctrudîs  cl  ia  dedi- 
catione  dicte  cccicsie  Montensis ,  cnm  canonicis  S.  Germani  Mon- 
tensia,  in  cccicâia  1).  Wuldetrudis  tcnebttur  interesse,  hoc  tumcn 
conditionc adiecta  inpreniissis  concessis,  quodadconstructionem 
scu  edificalionem ,  ad  ornamenla  vel  Jibros  dicte  parochialis 
ecciesie,  vel  ad  conslruciidiim  vel  reparandjm  cancellum* ,  vel  ad 
compelenliam  eliam  Tacicndam  dicte  parocliic ,  dicla  ccclesia  Mon- 
tensis tenealur  jcothcdi-aticum  aulcm  el  sinodalicum  et  alla  onera 
ipsius  ecciesie  parocbialis  presbiter  dicli  loci  in  suis  cxpensis 
suslineat.  Quicumque  vero  presbiter  parochialis  rueritdicti  loci, 
taclis  sacrosarictis    evangellis    in    sua  institutionu    iurabît,    in 


'  EccLum  tit  C0U1SS19  ,  l'église  do  Citosmes. 

•  CuuKLLCS .  le  chanceau ,   qui  comprenait  le  chœur  el  ses  dépendances. 
Avt  («rmpa  des  chartes  du  Hajnaul ,  le  clianceau  élait  enirutenu  aax   Triiis 
wcDllaleurs,  h  moins  qu'il  n'y  eût   «  fait    spécial  au  coalraire.  >>  — 
.^t^titrtet  dû  iSM.cbap.cviii.Cliarla  de  191S.  chap.  vit,  art.  I. 
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Fastredus  dictas  Gokeles,  viginti  solidos;  Johannes  dictus  Calisses* 
viginti  solidos  ;  Johûnnes  li  Herus,  decem  solidos.  Prediclam 
autem  hospitale  poteslatem  et  auctoritatem  habcbit  pandandi 
sire  panandi  pro  redditu  suo  habendo^  et  saisiendi  terram  ipsam 
pro  qua  redditiis  ipse  debetur,  secundum  legem  in  loco  illo  hacte- 
nus  observa tam.  El  nos  et  noslri  successores  tenemor  ad  hoc 
ipsî  hospitali  dare  vires  et  ipsum  redditum  cnm  legibos  intus- 
facere  venire  sine  dilatione,  nos  et  nostri  successores  cam  ab  ipso 
fuerimus  requisiti,  et  ipsum  redditum,  leges,  introitus  et  exitus 
eidem  hospitali  debcmus,  tanquam  domini  terre,  garandizare, 
alia  justicia  nobis  et  nostris  successoribus  in  omnibus  rémanente. 
Ad  predicta  autem  omnia  firmiter  observanda  obligamus  nos  et 
noslros  in  posterum  successores.  In  cujus  rei  testimonium  et 
munimen,  prcsentem  cartam  tradidimus  sigilli  nostri  impres- 
sione  munitam.  Ego  etiam  Johannes  de  Avesnis,  primogenitus 
predicte  domine  comitissc,  predicta  omnia  volo,  apprcHn)  et 
concedo,  promittcns  me  ca  firmiter  servaturum.  Et  in  munimen 
et  conflrmationcm  predictorum,  presens  scriptum  feci  sigilli  mei 
appensione  muniri.  Datum  Valcncenis,  anno  Domini  millesimo 
CC9  x]<»  octavoy  mense  januario. 

Orig.,  parch.,  sceau  de  forme  ovale  de  Harguerile  de 
Gonstanlinople,  avec  conlre-sceau.  —  Sur  le  dos  : 
«  Ghartre  dou  premerain  don  des  terres  et  des  sars 
d'Espinleu.  »  —  Chartrier  de  Sainte- Waudni,  titre 
coté  :  Mons,  n»  153,  !•. 

VI. 

Marguerite^  comtesse  de  Flandre  et  de  Hainaut ,  et  son  fils  Jean 
d^Avesnes  accordent  d  perpétuité  j  dans  les  formes  légales  y 
à  t hôpital  des  béguines  de  Mons ,  la  rente  annuelle  de  30 
livres  de  blancs  d  recevoir  à  la  saint  Jean-Baptiste  de  ceux 
qui  ta  leur  devaient  sur  les  sarts  d'Épinlieu. 

Jaillct  iS49. 

Nos  Margarcta ,  FInndrie  et  Hainoic  comitissa ,    notum  ficri 
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TalumuBiihiversis  présentes  liUeras  inspecluriâ  quod  nos,  de 
ussensu  cl  voluntate  karissimi  fllii  noslri  Johannis  de  Avesnîs, 
ob  rcmedium  anime  noslre  et  pro  salute  anicccssorum  et  siicccs- 
somm  noslronim,  donamusctconcedimus  in  prnum  et  perpettium 
elemosinam  hospitali  bc|;liinarumMonlenïJuin(lcnovo<.'onstruendo 
juxla  villum  Montenseni,  in  loco  qui  nunc  tlicilur  Cuiilipriiluni, 
triginla  libras  alboriun  annui  retldilus  pcrpelui  a  preUiclo  hospi- 
tali  in  perpetuuni  libère  el  pacilicc  possidendas,  et  anniâ  singulis 
capiendus  in  Tcslo  beatt  Johannis  Baptiste,  cl  pcrsolvendus  ab  illis 
qui  diclos  rcdditus  perpetuos  nobis  dcbebanl,  Icnnino  iiicmoralo, 
de  sarlis  de  Spiniloco ,  cxisleniibns  inlcr  calcciani  de  Spiniioco  et 
alveum  de  Trulea,  decem  videlitet  solides  pro  bonario  unoque. 
Volumus  igitur  et  mandainus  quod  hospilali  prcrato  solvunt  in 
perpetuum  reddîtus  supradictos  triginla  librarum  prcdicto  termino 
illi  qui  iiifcrius  onnotantur  el  eorum  successores  qutlibet  pro 
tempore  suo,  et  pcr  huiusmodi  solulionera  ipsos  de  lanto  quitamus 
el  eorum  puriler  successores,  videlicct  :  abbatia  de  Spiniloco, 
seplem  libms,  duodccim  soiidos;  Itencrus  de  Gcmblucs,  viginti 
solidos;  Symon  du  Quarcgnoii  et  Tralrcs  sui ,  quatuor  libras; 
Johannes  Itrokeherens ,  quinquaginta  et  quinquc  soiidos;  ilugo 
diclusRrokcbcreiis,  triginla  quinque  soiidos;  AdamdeBlarrgnics, 
Irigiala  quinque  soiidos;  uxor  Egidii  de  Porta,  vîginli  soiidos; 
Thomas  dictusGles,  viginti soiidos;  uxor  WautrekJni  dicii  Hakct, 
viginti  soiidos;  Phîlippiis  de  Lcns,  viginli  septem  solides  el  sex 
denarios;  Egîdius  de  Lens,  triginla  soiidos;  Egidius  de  Masnui, 
quinque  soiidos;  Baduirusli  Coliers,  quinque  soiidos;  Johannes 
diclus  Lupus  et  fratcr  cius,  deeera  soiidos;  Hartinus  Sealaes  et 
fratcreius,  decem  soiidos;  Johannes  de  Gommermont,  quinque 
soiidos;  Pbilippus  Boulons,  decem  soiidos  ;Ilclewidis  li  Carleresse, 
dccem  soiidos  ;  dominus  Fastredus  diclus  Cokeles,  viginli  soiidos; 
Johannes  diclus  Kalisses,  viginli  soiidos;  Johannes  li  llerus , 
decem  soiidos.  Preditlum  autcm  bospilalc  potestalem  cl  autlori- 
talem  babebil  pandandi  sivc  panandi  pro  diclo  rcddilu  suo 
babendo,  et  soisiendi  tcrram  ipsam  pro  qua  reddiuis  ipse  dcbelur, 
secnndum  legem  in  loco  illo  baclenus  observalam.  El  nos  el  noslrî 
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successores  tcnemur  ad  hoc  ipsi  hospitali  darc  vires  et  ipsiim 
redditum  cum  legibus  întus  facere  vcnire  sine  dilatione,  nos  et 
nostri  successores  cnni  nb  ipso  fuerimus  requisili ,  et  ipsum  red- 
ditum, loges,  inlroilus  et  exilus  eidem  hospitali  debemus,  tanquam 
domini  terre,  garandizare,  alia  justicia  nobis  et  nostris  succcsso- 
ribus  in  omnibus  rémanente.  Ad  predicta  aulem  omnia  Grmîter 
observandn  obh'gamus  nos  et  nostros  in  posterum  successores. 
Scire  eliam  vohimus  universos  quod  predicta  omnia  fecimus  ad 
legem  ilavidelicet  quod  de  predicto  redditu  triginta  Ubrarum  hère- 
dilavimus  dilectum  iilium  nostrum  Johannem  de  Avesnis  et  inler- 
posuimus  eum  coram  hominibus  nostris  de  Hainoia,  et  ipse 
predictus  Johannes  filins  noster  ipsum  redditum  supradictam  ,  in 
presenlia  eorumdem  hominum  nostrorum  et  etiam  in  presentia 
hominum  suorum ,  reddidit  et  donavit  hospitali  predicto,  ab  eo  in 
perpetuum  quiète  et  pacifiée  possidendum  secundum  formam  que 
superius  plenius  est  expressa.  In  cuius  rei  testimonium  et  muni- 
men,  presenlem  cartam  tradidimus  sigilli  nostri  impressione 
munitam.  Ego  eliam  Johannes  de  Avesnis ,  primogenitus  predictc 
domine  comilisse,  supradieta  omnia  et  singula  facta  fuisse  lesfificor 
et  cognosco  sicut  superius  sunt  expressa,  et  omnia  predicta  et  sin- 
gula volui  et  concessi,  approbavi  et  feci,  et  volo,  approbo  et 
concedo,  promittens  me  ea  firmiter  servaturum.  Et  in  munîraen 
et  confirmationem  predictorum  ,  presens  scriptum  feci  sigilli  mei 
appensione  muniri.  Datum  Yalencenis,  anno  Domini  millesimo 
ducentesimo  quadragesimo  nono,  mense  julio. 

Orifl^.,  parch.,  sceaux  en  fragments  de  la  comtesse 
Mariçuorite  ci  de  Jean  d'Avcsnes.  —  Sur  le  dos  : 
«  Ghest  li  carlre  des  cens  sour  les  sars  d'Espinleu.  »  — 
Charlrier  de  Sainle-Waudni,  titre  coté  :  Mons^  w* 
153,  20. 

VII. 

Muitre  Jean  de  le  Place  ^  curé  de  F  église  de  Saint-Germaîn  d 
Mons,  avec  le  consentement  du  prévôt,  du  doyen  et  du  cha- 
pitre de  cette  église ,  auxquels  appartient   la  collation  de  sa 
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riirtf  concède  à  rhdpital  des  béguineg  de  Cantimprel,  moyen- 
uanl  une  reconnaissance  de  4  nous  de  blancs  à  payer  chaque 
année,  à  lu  nativité  de  saint  Jeaii-Bapli«le,  ù  lui  et  d  ses 
successeurs,  tout  droit  paroissial  qu'il  avait  ou  poanail  avoir 
sur  le  jardin  d'Aluudus  Camliier,  bourgeois  de  Mont,  et 
sur  le  pitit  pré  y  cotiliyu  vers  Coriml. 

Avril  ItKS. 
ïlnivorsis  présentes  iitlcras  inspeclurîs,  magisler  Johanncs, 
dominus  de  le  Place  in  Monlibus,  presbiler  parrochialjs  ecclesic 
Sancli-Germani  Montensis,  salulcm  in  Domino,  Noverit  univer- 
silas  vpsira  quod  ego,  [innquam  curalus  eccicsie  predîclc,  pro 
ulilitate  et  commodo  iuris  parochialis,  concessi  et  contuli,  de 
assensu  et  voluntatc  preposili,  decani  et  caplluli  ccclcsie  Sancli- 
Germani  supradictc ,  «d  quoa  spcctat  collatio  antedicte  parochie, 
hospitali  bpgliinarum  silo  propc  Hontes  in  toco  qui  ad  prescns 
dicitur  Canlinpralum,  omnc  ius  parochinle  quod  habebam  vel 
habere  [lolcram  in  orio  qui  fuit  Aloudî  Cambarii,  burgensis  de 
Monlibus,et  in  pralello  contiguo  orlo  prcdicto  versus  onenlpm, 
ab  ipso  hospilali  perpeluo  possideoduni  ;  ita  quod ,  pro  omnî  iure 
lemporali  quod  iu  diclis  orlo  cl  pralellu  hubcbani  vct  habere  pote- 
rom,  tenelur  domus  bospitalis  mïctii  et  succcssoribus  nieis  in 
quatuor  solidis  olboruni  in  festo  nativilalis  beali  Johannis  fiaplisle 
pcrsoKendis  singulis  aiiuis.  In  euius  rei  teslimoriium  cl  tnuni- 
men,  présentes  litières  sigillavi.  Actum  et  datuui  anno  Domini 
W  ce  qtiinqusgesimo ,  mense  aprili. 

Orig-,  sceau  enlevé.  Sur  le  dos  ,  on  lil  :  "  Li  olroîs 
dou  curel  lie  S'  Ci^rniain  des  droitures  purocliifiul  al 
ospilal.  Mons  13S0.  •  —  Chaiirier  de  .SuinlMVBudni. 
litre  colé  :  jtfun«  .  »°  108. 

VIII. 

Approbation  par  Nicolas,  évéque  de  Cambrai,  des  lettres  du 
chapitre  de  Saint-Germain ,  au  sujet  de  la  cession  de  ses  droits 
sur  l'emplacement  de  l'hôpital  des  béguines  de  Cunliviprel. 


I 
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5..  IVt  jratia  «lAMgracrmLi  «oïdeoDiB.  -mivPTâiâ-  pnsaites  IHte^ 

:awrmk  lostrnrnm  a  Xij»  iIIhtscoi  .  T.  prrpoaû.  E..  éetamL 
rMasfrae  rkumuii  leau  nmHm  SfHitea^i^.  inspeùsse  în  kac 
JHTiia  y.  irpgoàuas.  3.  JceaniB.  loiiim(|iie  ^pîIuImL  Imî 
(«-rmam  9cintr?i9»«.  »iiiiiiîni»  prcaentes-  Ilttens  inspectniis  m 
Dnmioû  -ftftiiteai.  Jo^erri  miTPrsia!»  ^Pstra  {nuil  iiiis«  pro  cobi* 
notio  ^t  uiîîtaie  *ecte:He  riostn*  nanifesia.  mine  un  temporale  et 
^iTtuaie  Tooà  iiaLiiesii&  ^  liabere  poterunn»  nCioiK  potroB»- 
tns  ien  piommane  liîo  'iiuio  nubis^  Tpncîii.'an*  ia  orCi}  qoî  hât 
Jàionsû  (LunbAfri.  jnrsmsis  ie  SoBiifan».  sito  prnpe  Simles  îexU 
Inmm  jp^hinanin  nu  dticur  «Imtimpnitiini .  eC  xa  praeflo  vno 
ifootiiçiifl  iîcro  )r*o  ^«T^m^  ihemem.  '^Bcedimuâ  et  liaaamns  lios^ 
pilai i  iictanm  3«f9Îiiiiamn  *^aod  in  dicto  orta  raor^Cniitiir  ad 
prapos.  im  iiiacuflpiraiii  soiiiii»  jiborim.  qnoé  pro  rtcooi- 
pensAtione  jaris^  ouâtri  Oun  tempo ralîs  «{iiam  ^iritoalis  domiis 
hospiiaie  lobû^  tenebinir  reJitere  ^ùuçoiis  janiâ  En  frsio  beatî 
Jbhannis  Baotx^te.  Et  ni  soiv^miam  nabis  domus  redditim   tem- 

m 

por?  'ietenniiiaiu .  %  <iei)et  •ibiivare  iomos  bospicale  per  suas 
H  tiens  ifiamuto  tmbebit  HKxIIum.  Et  qnaimiîa  domus  kospitale 
erit  ia  Ûeri  ?. nabis  ik-tus  'piaiiuiriecûn  ^îoIîdoiî^iolTere  teneban- 
tor  neepCur»  rfftiiiicuimi  dicti  huspîtalîs^  videUeet  ep)  5.,  prepo- 
<itnA  fflpmlictii^.  domino»  S.  de  Oiâ  persona  de  HaJ,  et  dominos 
Ar,  de  Gooimennoat.  Et  de  hue  a«ibis  litterL»  soas  dederant  sipY- 
lu  inis  âigillaLt**,  In  eoiiis  rei  testimonîom,  présentes  lifteras 
.^HpHomm  Qo^tronim  fecimos  appeui^onibos  roborari.  ]>atom 
anno  Domini  millet»imi>  doeentesimo  qiiinqiLi^çetâmo.  mense  aprili. 
^m  igitor  eoni!e!!*éi«}ni  <ft  donation!  predictis  nocsinim  benevolom 
prebemoà  assensom.  ea^dem  aoctoriiate  no^tra  qoantom  in  nobis 
e^t,  eonfimunte:».  In  coins  rei  te^moniom  présentes  litteras 
%ifj\U  noiiri  feeimos  appensione  moniri.  Dalom  anno  Domini 
mlllesino  docentesirao  qninqnafesimo,  feria  qninta  ante  pente- 

Ori^..  secav  enlevé.  Sur  le  dos,  oo  lit  :  «  Let'  dou 


"  captie  de  S.  Geriuain  de  supplication  at  évfsqii« 
•>  (Taprovancbe  <1p  le  guilanchc  qu'il  nul  fait  dnu  liu  del 
■  oipitBl.  •  —  ChnriiiiTdeSainle-Wamlru.  Iilre  coli 
lUom.  n-  30Î.  î». 

IX. 


Marguerite,  comtesse  de  Flandre  et  de  Hainaul  fait  eonnailn 
iju'ù  sa  requête,  le  uiaire  et  les  écheoins  de  Mohs  ont  exempté, 
fOtnme  elle  exempte,  toutes  les  liégutnes  qui  demeurent  au  lieu 
dit  Cantimpret,  auprès  de  cette  ville,  de  payer  le  kachage  '  de 
ce  qu'ellet  traii^porlenl  ou  faut  traaiporter  ,  à  leur  usage,  et 
que  ti  toutefois  vue  béguine  eil  reconnue  maretiaude,  tin  peut 
lui  faire  payer  le  droit. 

SrpWnbrs    ISBO. 

Marguerie,  de  Flandres  et  de  Hainau  contesse,  ù  lous  cias  qui 
ces  présentes  lèlres  veront  u  oronl,  ïaiut.  Sachent  loul  ke  li  maires 
et  li  escevins  deMons  en  Haynau,  à  no  instance  elit  no  requcste, 
quitèrenl  et  nos  quilons  toutes  les  béguines  ki  mnincnt  delés  In 
vile  de  Mons  ens  ou  liu  ki  Canliinprés  csl  només  maintenant  et 
qui  i  manront  dore  en  avant,  dou  paiement  dsii  kachage  de  lor 
choses  ke  êtes  porteront  u  porter  feront  en  kors  u  en  kerËtes, 
soient  leur  u  autrui ,  et  seront  tenu  de  croire  li  receveur  dou 
kacliage  les  deseure  nomées  béguines  sour  lor  foit  ke  les  choses 
ke  éffs  portent  u  font  porter  parle  vile  de  Mons  sont  leur,  et  ossi 
seront  Icnu  li  receveur  dou  knchage  de  croire  les  porteurs  de^ 
coses  des  béguines  sour  lor  foil  ke  les  coses  qu'il  portent  u  mai- 
nent  sont  lus  béguines;  et  s'il  avienl  ke  il  i  ait  aucune  béguine 
niiircande,  aperle  et  manifeste,  bien  volons  et  consentons  ke  de 
lor  besongnes  on  prendc  chou  k'éles  doicnl.  En  tiesmognage  des- 
quels coses  et  de  Torche,  dou  consentement  dou  maïeur  et  des 

'  Kic»»r.(.  droii  de  i'li»m5*ag;e. 
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escrrnis,  as  béfnafs  diHi  dit  ira  présmifs  et  aTenir  ces  présens 
Irtrfs  mMèts  de  mo  saM  aroas  douié  et  pitMineltoiis,  poar  dous 
et  povr  moé  smtcessemrsj  ke  nous ,  tmsi  ke  sires  de  le  terre ,  les 
choses  deraat  dîtes ,  leroa^  f seareoMmt)  îestre  tenues.  Donet  en 
Faa  Xoàlre-Sîgaevr  s.  ce  et  l  o«  nob  septembre. 

Copie,  tm  parcànûa.  Sor  le  dos  :  •  Copie  de  carthe 
coauBent  ks  béflûes  ae  doicat  poiat  de  chaocliie ,  ne 
toaaicr,  ae  Tîsaafe.  ■  —  Ckartrier  de  Saiate-Waiidni , 
titre  eolè:  tfoM.ii*  135.  =s Copie'  de  la  précédente,  sar 
papier,  fort  iacomete,  qaoiqae  certifiée  le  3  noTemlwe 
170  par  le  frcfier  da  dnpitre  de  Saiate-Waodni.  — 
MènM  ciMrtrier ,  titre  coté  :  Moms,  n*  tOO. 

X. 

Pierre,  évèqwe  d^Alhe,  légat  du  siège  apostolique,  confirme  la 
ceuion  faite  par  ta  comtesse  MargueriU,  avec  le  consente- 
ment de  stm  fils  Jean  d'Avesnes,  cTtrne  rente  amnteUe  de  30 
liffres  de  blancs  à  Fkàpital  des  béguine*  de  Mons. 

Petrus,  miserationedivîna  Albanensîs  episcopus,  apostolice  sedis 
legatas,  dilectein  Christo  nobili  mulîeri  M.,  Flandrie  et  Haynoic 
comitisse,  salutem  in  Domino.  Exhibita  nobis  vestra  pelilio  con- 
tinebal  quod  vos,  de  assensa  et  volonlate  nobilis  viri  J.  de  Avesnis, 
filii  vestriy  ob  remedium  anime  veslre  et  pro  salulc  antecessorum 


*  Cette  copie  a  été  produite  à  Tappui  d*ane  remoDtraace  présentée  à 
Teropereur,  par  le  chapitre  de  Saiote-Waudru ,  pour  le  maintien  des 
exemptions  des  béguines,  et  sur  laquelle  se  trouve  eu  apostille  un  décret, 
en  date  du  7  décembre  1725,  par  lequel  S.  M.  déclare  que  «  Son  intention 
•  n'a  pas  été  d'exclure  la  maison  des  béguines  à  Mons,  de  la  franchise  des 
I»  droits  de  la  province  ny  de  la  ville  ,  mais  qu'elles  doivent  jouir  de  la  fran- 
»  chise  de  deux  brassins  de  bière ,  de  Timpùt  du  sel ,  des  charbons  et  autres 
»  espèces  de  consomption  de  leur  dite  maison  et  de  dix  lots  d>au-de-vio  , 
»  en  faisant  la  déclaration  au  comptoir  de  la  ville  de  Hons  ,  »  etc. 
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ini  veslrorniii,  liospitali  bpgilinarum  Monlciisiiiiii  an- 
niiiim  n-ilililiitn  Iri^iiila  libnirum  iilhoruni  in  |)urani  cl  pcrpe- 
luora  flcinosiiiani  ronci.'.'isistis  prout  in  littcris  inile  conrecU*. 
vrsiro  cl  jpsius J.  mtinilia  sigillis,  plenius  continetur.  Qunre  nobis 
liuniililfr  sii|i|)licasti!>  ut  qiiod  in  hec  pnrle  fai-lum  est,  conlirniare 
miclorilaie  nobislrailita  curaremii8.  Vestris  igilur  supplicalionl- 
buK  incljiinli,  qiiod  \icr  vos  super  hoc  pie  et  proviilc  raclum  est 
auelofilntr  qiiQ  runj^imurcnnlii'niDmus  et  prose n lis  scriplî  potro- 
cinio  coinmuninius,  lenoreni  liltcmnim  ipsarum  de  verbo  ad 
verbuin  presentibiis  inseri  riicirntf's,  qui  Itilis  est  :  Margareln, 
Flandrie  el  Uaynnitr  comilissii,  universis  présentes  iitteras  inspec- 
tiiris,  snlitlcm.  Noverit  iiniversilas  veslni  quod  bone  mcmoric 
karissima  domina  et  somr  nuslrtt  J.,  Fiomlrie  el  I  In  y  noie  coin  î  tissa, 
nobisu^cnsum  prebentibua  libcratem,  in  1er  cetera  in  suo  dispo- 
suittestnmento  quod  (tufente  libre  annui  redditus  perpetui  pru 
anime  sue  remedio  a  nobis  in  cleniosinas  conferrenlur,  de  quibus 
expresse  ordiuavit  quantum  ad  scxaginla  et  qiiinque  libras  ; 
alias  autem  centuni  Iriginlu  et  quinque  libros  rcliquil  orilinondas 
per  nos,  de  consilio  Tratris  Ilenrici  de  Quercelo  et  Tralrts  Michae- 
îis,  ordinia  predicalorum,  siculin  carta  super  liuc  édita  plenius 
coiilinelur.  Nos  vero  libcnlcr  et  paratc  volenlcs  quod  super  biU 
voluntalis  eius  arbilrtum  totaliler  observelur,  nos  ad  hcc  perfi- 
ciendu  obligatas  per  présentes  litteras  cognoscenles,  de  iamdiclis 
centum  triginta  et  quinque  libris  eoncessimus  et  contulimus,  de 
consilio  et  consensu  frairum  prHîclorum,  quindecim  libraa  kI- 
borum  itnperpcluuni  annuolim  hospilali  be)iliinoruin  silo  iu\la 
Montes  in  llaynoia,  iu  loco  qui  ad  presens  dicilur  Caiilimpralum, 
nsiiijnunlirs  et  confereules  prcdiclo  hospilali,  pro  quindecim  libris 
annui  reddilus  supradiclis,  seplem  bonaria  el  diniidium  prali 
noslri  quod  silum  cBl  iuxta  predictum  locum  el  maneriuni  bc^lii- 
narum  u  predieto  hospilali  in  porpetuum  quicle  et  paciliee  possi- 
denda;  proiniltent<-s  quod  predicla  septeni  bun^iria  prali  et  dimidium 
li;arandisabimus  cl  servubiinus,  lanquam  domina  terre,  imperpe- 
luuiii  liospilali  meuluratu.  Et  ad  predicla  oniriia  lenenda,  imslrtis 
obligamus  in  poslerum  successorcs.  In   predidoruni  auteiu  W>^\- 
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monîam  et  muDÎmen,  presenlem  carlam  Iradidimus  sigîlli  nostri 
appensione  manitam.  Datam  anno  Domini  millesimo  docente- 
simo  quadragesîmo  nono,  mense  julio.  Nos  et  Johannes  de 
ÀTesnîs,  primogenilus  predicte  domine  comîtîsse,  successor  eius 
in  comitalu  Haynoensi,  predicta  omnia  et  singula  laudamus  el 
approbamus  et  promittimus  nos  inviolabiliter  in  perpetuum  pre- 
dicta omnia  et  singula  servaluros,  et  nallo  unquam  tempore  oon- 
traventoros,  et  in  prcdictoram  perpetaam  firmitatem,  présent! 
scripto  sigillam  nostrum  duximus  apponendum.  Datum  anno 
Dominî  m*  ce?  quadragesimo  nono,  mense  febraario.  Datum  apud 
ValenchenaSy  nonas  septembris,  anno  Domini  millesimo  ducente- 
simo  quinquagesimo,  pontificatus  domini  Innocentii  pape  iiij*< 
anno  septimo. 

Orig.,  parchemin,  avec  sceau  en  cire  verte,  y  ap- 
pendu  par  des  lacs  de  soie,  et  r^grésentantjin  évèque, 
avec  la  légende  :  s.  petei  hiskràtob  divina  bpi  albarbh. 
Sur  le  dos  :  «  Gonfirmalions  dou  cardonnal  ki  fa  lé- 
gas.  »  —  Chartrier  de  Sainle-Waudru. 

XI. 

Pierre  y  évéque  d'Albey  légat  du  siège  apostolique  ^  confirme  la 
donation  faite  par  la  comtesse  Marguerite  d  t hôpital  des 
tiègjtines  de  i^fons ,  d'une  rente  annuelle  de  50  livres  de  blancs 
sur  hs  sarts  d'Èpinlieti. 

8  des  ides  de  seplenibre  i  t50. 

Pelrus,  miseratione  divina  Albanensis  episcopus,  apostolice 
sodis  legatus,  dilccte  in  Christo  nobili  mulieri  M.,  Flandrie  et 
Haynoic  cômilisse,  salutem  in  Domino.  Exhibita  nobis  vcstra 
pctitio  contincbat  quod  bone  memorie  J.,  soror  vcstra,  Flandrie 
ot  Haynoic  comitissa ,  de  nostro  assensu^  annaum  rcdditum  ducen- 
larum  librarum,  pro  anime  sue  remedio,  in  perpctuam  clemo- 
sinnm  piis  locis  pcr  vos  in  sua  ultima  voluntatc  sub  certa  forma 
dlsposuit  conferondum,  nobili  viro  Johanne  de  Avesnis,  primo- 
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meiiilo  veslro,  idipsum  approbaiile,  pruiil  in  lilteris  iiide  conrectis 
vcatro  et  ipsius  J.  niunitis  sigilltâ  plenius  cuntinctur.  Qiiarc  nobis 
humilitef  supplicaslis  ut  qnod  in  bac  parte  raclum  est,  coiirir- 
mare  aucloritate  nobis  IraJiln  curaremus.  Veslris  igitur  suppli- 
calionibus  Inciinali,  quoi]  ab  eadem  comilissa  super  lioc  pie  ac 
provide  raclum  est,  auetorilala  qiia  Tungimur  conlirmomus  et 
prcsenlJ3  seripli  palrocinio  commun tmus,  tcnorem  lilterarum 
ipsarum  de  vcrbo  ad  verbuni  prcscnlibua  insrri  racîenlcs,  qui 

talis  est ' . 

Dslum  apud  Valenehenas,  viij  id.  scptembris  aniio  Domîni  mil- 
lesiitio  duccnlesimo  quinquagcsimo,  pontilicatus  (tomini  Inno- 
ctniliî  pape  iiij"  anno  seplinio. 

Orig..    parchemin,    sceau    enleva.    Sur    le    dos: 

•  ConOrniHlions  fnile  dou  cardenaul  Pieron  el  légal, 

•  des  XII  IF  de  terre  !<oar  iea  pris  d'Espinleu.  "  — 
Clurlrierdc  Salnte-Waudru ,  tilrecolc  :  Jfati«,  n>  133. 


XII. 

Èturgiitritc ,  comteise  de  Flandre  et  de  ffainaut  ,  concède  qui 
thCpital  des  béguints  de  Canlimpret  près  île  Afons  soil  û  per- 
pétuité »uus  le  goiicernemeiit  de  l'église  de  Saiate~ii''uudru  , 
mais  se  réserve  toutefois  de  faire  un  règlement  pour  ccl  éta- 
blissement, et  ajoute  que  /«  dite  église  de  Sainte-Waudru  doit 
Uitdonner  à  cet  égard  des  lettres  patentes,  munies  du  sceau  du 
chapitre. 


>'os  Murgarela,  Flandric  et  llaynoic  comilissa,  notuni  Taeimus 
uoîversiii  pre^senlem  paginam  iui^pecturis,  nos,  pro  utilitalu  et 
bono  statu  hospilalis  beghinarum  Canlimprali  iuxla  Mitiilcs  iti 

'  Voir  la  IciiPur  de  la  rhavic  insérée  dans  ci"  viiliniii^,  fmn  \f  u"  vi. 
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■lyBSfii  couerraado  ia  melivs  et  ia  posterai  proaiOTeiMlo  ,  dî»- 
poswââe ,  ordisaiMe  et  etiam  coaeeâeHSae  qmod  ko^îtale  predktom 
sit  perpHao  .4«b  reiâmÔK  et  ordîmikNie  ecdesie  Saacte-Walde- 
IthIb  MtMitessû  T  lia  tamtem  qaod  ipenuii  hospilale  ccdal  imper- 
petmim  ad  âi»teiiCaliiNifm  et  ossiis  pa«pen»  be^ioaruni 
eomoraBCinn  in  datioiprat*  predîeto.  ^los  Tero  retinaimus  et 
retinemo»  aobû  plemaoi  poCeslaleai  fedesdi  ordînatîoiiefn  in  ipso 
et  de  îpâo  hoË^italî  pro  iiostn»  beaepladlo,  scrondam  qnod  Dobîs 
nefios  Tidebftiir  apedîre ,  dinuMxlo  mm  iKÎaiiuis  ibidem  ali- 
qiiid  aat  etiam  ordisemos  qnod  f erfat  ia  dampnam  et  deirimen- 
tom  eeclesie  Hiemorale.  Et  de  prcmissis  omnibiis  tenetor  nobis 
dare  dieta  ectiesia  Saiicte-Waldetnidiâ  suas  patentes  litteras  sipïlo 
soi  capitali  si^Uatas.  In  cuios  rei  testimonium  et  manimen,  pré- 
sentes litteras  fieri  fetimos  et  sifîlli  nostri  appensione  muniri. 
Datom  anno  Oomini  x*  ce*  l*  terdo,  mense  au^usto. 

Orig.,  parcbemin,  sceau  enlevé.  —  Charlrier  de 
Sainte- Wandni ,  titre  coté:  Moms,  n*  154,  i*.  = 
Hossart.  Hisioére  ecckskttiîque  et  profane  du  Umitaui, 
t.  II,  p.  366. 

Xlll. 

Hargveriu,  camies$e  de  Flandre  et  de  Uainaut^  'fait  savoir 
quelle  a  permis  à  Jean  le  lient  de  vendre  à  Vhopital  de 
Cantimpret  deux  bannnier  qu'il  tenait  d'elle  d  MonSy  sous  le 
cens  de  deux  deniers  par  bonnier^  et  quil  doit  s'en  déshériter 
decuNt  le  mateur  et  les  éehevins  de  cette  ville,  en  faveur  de 
r/iùpitaly  qui  les  tiendra  de  la  comtesse^  moyennant  le  dit 
cens. 


DimMMlie  «près  la  féCe  de  salat  Marc  (S  mm%]  !<••. 

Nous,  Margherile,  contesse  de  Flandre  et  de  Henau,  faizons 
savoir  à  tous  ke  nous  avons  donné  congicl  à  Jehan  le  llieru  de 
vendre  al  hospital  de  Cantimpré  de  Mons  les  deus  bonnicrs  de 
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~pré  k'il  lienl  de  nouâùMons,  par  deus  deniers  de  cens  lebonnk-r, 
lesques  nous  H  donnâmes.  Et  mandons  nu  maîeur  et  as  eskcvins 
de  Mons  kc  il  soient  lu,  Jelians  dcvandjs  werpira  le»  deus  bon- 
nierj  de  prâdevundi^  àoes  l'ospilal  devant  nomé,  et  en  airelienl 
bien  el  à  loi  i'ospital  à  tenir  de  nous  pour  auld  cens,  au  tesinon- 
gnuge  de  tes  letres,  ki  furent  douées  l'an  del  incarnation  m  ce 
et  sissante,  le  demgnes  après  le  Teste  saint  Marc. 

Orig.,  parclKin.,  avec  le  grand  sceau,  en  cire  jaune 
«t  en  fragmenls  ,  de  tu  comtesse  Marguerite  tenaat 
une  dcur  dans  la  main  droite,  et  le  conlre-sceau 
purtanl  l'éeu  au  iion  de  Flandre.  Sur  le    dos  :  ■  Ulre 

■  dou  prêt  le  Heru  c'il  vendi  à  l'osp. ,  Kisana  delea 

■  ae  maison,  so  le  arrentc  à  l'oap.  ■  —  Cliartricr  de 
Sainlc-Wnudru,  lilre  coté  :  Moni,  n'  âOa. 

XIV. 


Guillaume,  prévôt  des  églises  de  Morts,  aequtlle  l'hàpilat  des 
béguines  de  Catitîmpret ,  du  paietnent  annuel  de  2  sols  blancs 
fjue  cet  èlaUissement  lui  devait,  ù  raison  du  droit  de  jitr- 
sonnal  de  l'église  de  Saint-Germain, pour  les  ohtiquei  de  ceux 
tjiii  décèdeul  dans  cet  hôpital. 

I««S.  =.  m    »>rlrr 


Universis  présentes  litleras  inspccturis,  Willelmus  ,  prepositus 
ecclesiarum  Honlcnsium,  snlulem  et  cognoscere  lerituteni.  Novc- 
rint  univers!  quod  nos,  pro  jute  quod  Imbemus,  ralioiic  juris 
personatus  ecclesic  Sancti-Germani  Hontcnsis,  in  exequiis  mor- 
tuorum  qui  deeedunt  in  liusjiitali  beghinarum  de  Cantinipralo 
iuxlu  Montes,  idem  hospitalc  nobis  annuatim  in  perpefuum  ac 
nostris  sueeessoribus  duos  solidos  albos.ob  récompensa tioneni 
dicti  juris solvcre  .  .  .  ,'  el  propter  hoc,  donius  bospitale 
adirio  jure  quitlnmclninanius  .  .'  cuni  in  nubis  est  in.  .' 
■     ■'  omnium  tcslium,  el  niunimus  présentes  littéral  ujipetisiunc 


ISM  CARTULAIRE  DU  BÉGUINAGE 

«gîlli  Dostri  roborafas,  coocedimus  dÎ€to  hospltalî.  Datum  aniio 
Domini  M*  ce*"  ix*  qninto,  sabbato  post  dominicain  reniiniscere. 

Orig.,  parchemin,  sceao  ovale,  en  cire  bnine,  du 
prèrôt,  reprèsenlé  un  livre  en  mains,  à  dextre  ane 
étoile,  à  senestre  un  croissant,  avec  la  légende  ^ 

s.wtCa,  PREP.  iGCLiMàa.  ■o:iTÎirSarledoi:«Let* 
»  dou  provosl  de  le  quitanche  de  le  droiture  des  ob- 
■  sèques  del  ospital.  »  —  Charlrier  de  Sainte-Waudni, 
titre  coté  :  Mont,  n*  203. 


XV. 


yicolaSf  évéque  de  Cambrai^  transporte  entre  Uâ  mains  de 
maître  Nicolas  dit  t Orfèvre ,  chanoine  de  Sainte-Waudru  à 
Mous,  pour  servir  à  tœuvre  des  béguines  de  Cantimprety  deux 
maisons  situées  auprès  du  pont  de  Cantimpret  lez  la  dite  ville, 
dont  Saincte  de  Mons  et  Marie  de  Lens  se  sont  dépouédées  en 
faveur  du  Béguinage. 

Jaavier  lM«Blt«9,  n.  8t, 

N.,  Dei  graiia  Cameraceiisis  episcopus,  univcrsis  présentes 
litteras  inspecturis  cognoscere  veritatem.  Universitati  omnium 
notum  facimas  quod  Sancla  de  Monlibas  mulier  et  Maria  dicta  de 
Lens,  bcguine,  duasdomos  suas  sitas  prope  ponlem  de  Cantim- 
prato  juxta  Montes,  de  quîbus  vere  et  légitime  erant  investite,  ad 
opus  beguinarum  dicti  Cantimprati  in  manus  nostras  reportave- 
runt,  et  nos  dictas  domos  in  manus  magistri  Nicholai  dicti  Auri- 
fiibri,  canonici  Béate- Waldedrudis  Montensis,  ad  opus  dictarum 
bfguinarum  de  Cantimprato  reportavimus  ut  de  eisdem  facial,  loco 
nostri,  quod  viderit  expedire.  Datum  anno  Domini  m**  ce*  Ix'sex*, 
mensejanuario. 

Cartulaire  du  Bôguinagc,  fol.  i-i. 


XVI, 

Ermine  Je  Oairunfontaiiie ,  doiftnne  du  chapitre  de  Sainle- 
IVaudru,  avec  le  eonseiUement  el  en  jn'èsence  des  ec/ietîiH*  de 
Mon»,  adhirite  Nicholon  Walrekin,  gardien  delà  comntuiie- 
aumàne  det  pauvres  de  celle  ville,  d'une  rentu  de  28  soU  ri  2 
chapons,  pour  en  faire  la  distribution,  le  jour  de  son  oLit, 
suivant  ses  prescriiilions. 

F^irlcr  I2S6=I«01.  il    SI. 

Saceol  toutcil  ki  ccstescrjt  veront  u  oront  ke  Alars  Je  Menin  u 
vendut  à  Ycrmine  de  Hairoaruntaine,  doJcne  de  le  église  mcdame 
Sainte-Waudrut  de  Mons,  xxvîij  s.  el  ij  capons  de  cens  el  de  renie 
CBSCUR  an  à  tous  iours.  Si  en  doit  Tbîeris  Roussiaus  sour  se  mai- 
son, el  sour  scn  courttl,  cascun  an  au  noët,  ix  s-,  et  à  le  sainl 
Jehan  après  siewant,  ix  s.  Et  si  en  doit  Jehans  Proce  sour  se  mai- 
son el  sour  sen  coiirlil,  casuun  an  au  noël,  v  s.  et  ij  uapons,  et  à 
le  saiol  Jehan,  v  s.  Et  de  ce  cens  et  de  cèle  rente  devant  dile,  par 
le  conscl  et  par  l'olroi  des  esccvins  de  Mons,  ki  ont  le  cumunc- 
aumosne  des  povres  de  Mons  à  warder,  je  ai  fait  aïreler  Nicholon 
Watrekinde  quoi  que  dit  est deseureaocs  ledilecumune-auroosne, 
par  tel  condition  que  ie  tenrai  toute  me  vie  les  xxviij  s.  et  ij 
CBpons.  et  après  me  dédiés,  Nicholes  devant  dis  u  chius  ki  icrt  ' 
warde  '  dcl  aumosne  des  povres  devant  dite,  rechcvera  ces  xxviij 
s.  et  ij  capons,  et  les  départira  et  délivera  au  iour  de  nien  obîl, 
cascuoan,  as  lius  et  as  persones  ki  clii  après  sutil  nomct.  Se 
loist  à  savoir  :  as  cumuns  povrcs  de  Mons  devant  dis,  ix  s.  vi  d. 
de  blans  et  ij  capons  ;  al  hospilul  de  Canijnpret,  vij  s.  vi  d,  blans, 
et  aacapelainde  ce  Iju,  vi  d.  ;  à  le  maison  Saint-Lasdre  :  à  pi- 
tance, iij  s.  blans,  au  capclain  de  ce  liu,  vi  d.  ;  â  le  maison  Sainl- 
Ificbolai  en  le  rue  de  Haverech  :  à  pitanche,  iij  s.  blans,  au 
priestredece  liu,  vjd.  ;  â  le  maison  des  Aposleles  :  à  pitance. 


IM  CAITLE-UU:  ftC   1C6CCIAIX 


t^  5w  Mo*^.  H  JA  <:if«iiîa  et  lifm$%  vî  d.,  à  Ums  îors.  Toules  ces 
rWrf  j  4e^aaC  ^te^  ^«il  fiiies  et  ♦cdcaées  psr  le  los  d  Facens 
4c»cscrrîK  éf  lÊa^  Lî  prc»m  i  tecat,  po«r  le  porfit  et  le 
éei  avBKoe  é»  p««re$  àiual  dite,  se  loîsl  â  savoir  : 
éf  QwnjpkM.  GffiiM  F— riw,  JakemoB  de  Bertainmont, 
le  HrfvL  ftfsier  de  Cfiilf  i  et  Pieroa  de  Goiii(iiier)niODl. 
Ce  fa  fHt  Tjtt  del  marmMinmAtsmCnslm.  et.  Ix  et  sis,  d  mois 
delrtrier. 


Ohf..  fiMrfcfia.  Sw  le  dû»«  oa  lit  :  «  Li  doiène 
ai  b«sfital.  le  io«r  Nostre-Dame  en 
de  Tiî  s.  ^  d..  d  If  itfiia  oo  li  doit  dire  el 
6«  «ae  Messe  de  5«ilre^1taM .  et  s'il  esiiel  en  die- 
memtt,  §m  le  dail  due  If  itfiia  ;  et  por  cho.  li 
pffiestTK  a  Tî  d..  et  liwÈts  ecles  ki  eesie  aamosne  re> 
ckfiemmt.  lî  durmi  dse  «■  sat  [saint)  de  Nostre- 
ftane.  H  afrà  sedéckès^  ccsckoses  vont  à  sen  obit, 
et  dcress  ks  œtaTes.  tm  fi  doit  dire  une  messe  de 
requcm.»  — Ckartiierde  Saute-Wandm,  titre  coté  : 


xvu. 

Comfirmmiûm  ,  par  Xicolms  «  êrcyiie  de  Cambrai ,  ileii  lettres  de 
téréqme  Gaij  sfm  prtdêcettemr,  an  sajei  de  ta  cession  faite 
par  le  chapitre  de  Saimt^Wamdra  ydm  lieu  dii  Cantimpret^ 
en  farear  des  têymiMes. 


IS9«.ii.<l. 

N. ,  Dei  gracia  Caroeraceosis  episcopus ,  omnibiis  hec  Tisuris , 
salotem  îd  Domino  sempîtemaïu.  NoTerilis  nos  litteras  reverendi 
patris  Guiardi ,  bone  memorie  Cameracensis  episeopî ,  nostri  pre- 
deeessoris,  vidisse,  lefisse  et  diligenter  inspexîsse,  non  cancel- 
latas,  non  abolîtes ,  ncc  in  aliquà  parte  sui  viciatas,  in  hec  yerba  : 

*  Lamé,  là. 


DU   »ONS.  ICI 

fi.,  DerjçriKÎu  CuinL'nict'n<>U  epiacoiius ,  uiiivursis  presenles  lilUras 

inspccluris,  salulcm  iik  vero  saluUri '. 

Nos  autcm,  au  supplkeltonem  prediclunim  bcghiiiaruiii ,  li^inc 
liUeram  duximus  sigillo  noslro  renovandam.  Daluin  nDiiu  Doiniiii 
K"  cc°  I.X"  nono ,  Tcria  sexla  ante  convcrsionom  beati  Pauli.  Sus- 
criptum ,  upprobatuin ,  dalum  ul  supra, 

OriK.,  pareil., sueau  ovale,  en  cire  brune,  bien  con- 
servé, de  l'évëque  de  Camlirui.  appcntlu  par  une  double 
queue  de  parehemiu.  Sur  le  dus  :  •  Li  earle  dou 
>  Bigttlnaltte,  de  palmnai^.  •  ^  Copie  Jointe,  en 
parchemin,  sur  le  dos  :  ■•  Copple  de  conQftnallon  de 
■  Monsigneur  de  Cambray.  ••  —  Charirier  de  Saiiile- 
Waudra.  tilre  coli  :  JUutts.  n'  167.  —  Carlulaire  du 
Bégninaiçe,  fol.  i, 

XVIll. 

FonttaiioH  fuUe  jiar  l/éluise  de  Landrecies ,  béguine  de  Caiitim- 
jiret  lez  JUons,  pour  l'entietieit  d'un  chapelain,  que  k  curé 
de  Cantimpret  devra  procurer. 

Hardi  aprtB  la  TrIuKd  (IOJuIhJ   I«90. 

A  tous  cliiouski  cc:i  prcsens  kllreit  vcroiil  eloronl,  jou,  Héluis 
de  Laadrt^cliics,  povru  eni-luae  de  Cunijniprcldclûs  Mons,  connis- 
sanube  de  vérilé.  Je  focb  savoir  à  lous  kc  i'ai  donné  pour  Dieu  et 
m  auinosne  perpétuel  et  reporté  en  le  main  dcinisiclle  Ennine  de 
Haironfontaine ,  doyènedc  Mons,  tel  aqiiest  ke  i'ai  aquis  ou  tte- 
roit  de  Itlîugiesel  de  Duur,  doni  on  me  rentiîij  m*  de  blet  par  an, 
et  j  prêt  que  iou  aquis  û  IJaudour,  et  ecns  que  ie  aquis  à  Hercbics, 
et  iiij  m*  de  blet  que  prcnl  cescun  an  sour  tiére  qui  giîit  el  tieroit 
diErbisuei ,  pour  lewer  cescun  an  un  cupeiain  ki  sera  tenus  de 
poursuite  et  souslenir  le  Tais  dou  siervict'  de  Canlimprct  de  iour  et 


'  Ces  Idlres  se  Iromeiil  sous  le  >"  n 
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de  nuit,  oa  coaliessions,  acumeiiyer  * ,  enollyer  *,  au  commaut 
doa  poarossîeD  'et  toutes  les  fies  qall  en  sera  requis,  soit  iours  u 
nuis,  sauf  che  que  ie  wd  que  maistre  Jehans  de  Baudour,  paro- 
diiens  de  Cantimpret,  en  tigne  ks  preus  toute  se  vie,  en  quel 
estât  qu'il  soit ,  et  encore  apriès  se  déchiès  tant  qu'il  ara  ses  dettes 
payes.  Et  nous,  prouTOS,  doyène  et  li  capitles  de  Medame  Sainte- 
Waudrut  de  Mons,  FaTons  rechut  en  tèle  manière  ke  de  quèle  heure 
ki  déCiUle  de  maistre  Jehan  dcTant  dit  et  que  ses  dettes  soient 
payes,  li  porosyensde  Cantimpret  est  et  iert  tenus  à  tous  iours 
de  lewer  un  capelain  qui  iert  tenus  à  faire  toutes  les  devises 
deseure  dites  et  devisées,  et  se  li  pourosyens  estoit  négligens  dou 
lewer  le  capelain  devant  dit,  nous,  li  capitles  devant  nommés,  le 
poons  constraindre  à  chou  faire,  parmi  tous  les  biens  de  sepourose^ 
à  saisir,  k'il  tient  desous  nous ,  et  se  li  capelains  n'estoit  honniestes 
et  à  le  pais  de  le  court,  li  pourosiens  l'en  poroit  oster  tout  à  se 
Tolenté.  Et  nous  li  capitles  devant  dis,  à  le  pryère  et  requesle  le 
devant  dite  Héluit ,  avons  pendut  no  saycl  à  ces  présens  lettres^ 
awec  les  saiaus  les  discrés  hommes  maistre  Nichoffon  Lorfèvre, 
prouvost  des  églises  de  Mons,  et  frère  Guillaume,  priens  des  Esco- 
liers  delés  Mons ,  en  connissance  de  vérité.  Encore  nous  li  capitles 
avonmes  otryet  toute  le  moitiet  de  le  ...i(ure(?)de  le  paroche  deseure 
XXX  lib,  enquête  manière  que  ce  soit,  pour  lewer  priestres  u  clers 
honniestes  pour  aidier  à  soustenir  le  siervice ,  del  églize  de  Can- 
timpret ,  et  à  foutes  ces  devises  s'obligea  maistre  Jehans  de  Bau- 
dour,  pour  lui  et  pour  ses  successeurs.  A  ceste  aumosne  et  ces 
devises  faire,  furent  comme  crestyen  :  maistres  Jehans  de  Baudour, 
pourosiens  de  Cantimpret,  mesires  Jehans  de  Gomermont  et 
mesires  Jehans  de  Saint-Giilain.  Che  fu  fait  Fan  de!  incarnation 


*  Acumr/iyirr,  donner  la  communion. 

*  Enollyer,  administrer  les  saintes  huiles. 

*  Pourossien  ou  parochiens  (parochianus),  curé  de  la  paroisse.. 

*  Paurose ,  paroche  :  paroisse. 


5?gheur  »  ce  cl  l\x,  le  ileraars  '  apHès  le   trinitet  i-n 
capitifi  général  '. 

Copie  sur  pnrcbcmin.  —  Chartrier  de  Salnte-Waudru, 
litre  colû  ;  Blaiigii'a ,  ii»  1. 

XIX. 

FoniJiition  tFune  ehapellenie  dan»  tégtise  du  Béguinage  de 
Canlimpret,  faite  par  Nicolas  COrfèvre.  chanoine  de  Saiiile- 
Wa-idni. 

Pérricr  I37I)t=.1371.  n.sl. 

SeceDl  tout  chîl  ki  sunl  et  ki  avenir  suni,  ki  ccst  escrit  veront 
K  oronique  maistresNicholcs  li  Orfèvres,  canoncs  de  Medame 
SDÎDLe-WuIdrul  de  Mons,  a  acalet  à  Gilion  le  maïeur  de  Kévi 
cent  et  dis  sols  de  blaiis  de  cens  par  an  à  tous  jors,  à  paicr  le 
moeliel  al  nocl  et  l'autre  moeliet  à  le  saint  Jehan,  et  clies  c  et  x 
Suis  devant  dis  doit  pniercascun  an  Jehans  Camhierii  de  Kévi,  ki 
les  devoit  à  Gilion  devant  dit  le  maïeur,  avec  autres  sissante  et 
dis  sols  que  ii  dis  Jebans  doit  al  dil  Gilion  par  an  à  tous  jours  ; 
et  endcsl  maisires  Niclioles  devant  dis  assenés  bien  et  h  loi  par 
le  signor  et  parchials  ki  ju)tier  en  doient,  sour  terre  que  Jehans 
Cambicrs  tient  el  leroit  de  Kevi  :  de  lequel  c  terre  il  engisent  en 
une  piéeee'on  dist  en  Priestre~Sar[  desous  Nivregies  doi  bonier, 
deseure  Kévi  tenant  à  le  voie  de  Goignies  en  une  pièce  doi  jour- 
nel,  dcseurc  CCS   ij  jornels  Iroi   quortron,  en  le   \oie   de  Givri 

•  Deman.  nianJL 

*  C«s  Mires  [umnl  recuiillrni^os  par  li*  cljnpilrc ,  à  la  iknuindo  de  sire 
NicoU»  Baudenac .  prèlre.  curé  de  t'ègljsc  de  Canlimprcl  de  Mons ,  <le  demi- 
xelleiehanaede  BauOb,  aouveraiuedeia  uourl  de  Ganlimprel,  et  àp  ptu- 
stcura  Wguines  aînées  de  celle  court ,  le  samedi  18  noveubra  i'Mt,  en 
chapitre  général,  par  d'autres  lellres  conlenanl  la  teneur  drapréc^ileiiles.sur 
parchemin,  avec  sceau  en  cire  vprtc  du  chapllre.  (Chartrier  de  SnintP-Wau' 
dru,  lilre  eiilé  -  Moni,  ii-  Iftl.! 
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quatre  jorncl  en  ij  pièces,  (leviers  Yhi  demi  boniers,  et  eu  Goil- 
lienval  doi  journcl  en  ij  pièces.  Et  de  chel  cens  devant  dit,  H  dis 
maistres  Nicholes  en  a  reporteit  en  le  main  de  le  doiène  et  del 
capitic  del  églize  devant  dite  cent  sols  par  an,  awes  une  capèlerie 
c*on  doit  estoreren  le  glizcdel  béghinage  Cantimpret  delés  Mons, 
salf  chou  qu'il  welt  et  otroie  que  Isabiaus  de  Valenciènes,  béghine 
de  Cantimpret,  rechœve  les  cent  sols  devant  dis  toute  se.  vie  et 
une  anée  apriès  se  mort.  Et  est  assavoer  que  se  Jehaus  Cambiers 
devant  nomes  ne  paioit  tous  les  c  et  x  sols  devant  dis  as  termes 
ki  mis  i  sunt  par-deseure,  lendemain  del  jour  qu*il  défarroit  de 
paiement,  il  seroit  atains  de  deus  sols  de  blans  de  paine  awes 
celui  u  celi  ki  les  c  et  x  sols  tenroit,  et  s'il  atendoit  le  quinsaine 
apriès  qu'il  ne  paiast  le  cens  ki  eskeus  seroit,  fust  al  noël,  fust  à 
le  saint  Jehan,  il  seroit  encores  atains  d'autres  ij  sols  de  paine  et 
ensi  de  quinsaine  en  quinsaine  jusques  al  an  complit.  Et  s'il 
avenoit  qu'ai  chief  de  l'an,  il  n'ewist  paiet,  et  lesc  et  x  sols  et  le 
paine  de  ij  sols  por  cascune  quinsaine,  il  aueroit  forfaite  le  terre 
devant  dite,  et  i  poroit  traire  li  capitèles  devant  dis  por  faire  le 
preut  de  le  capèlerie  devant  dite  à  se  volentet,  ne  Jehans  Cambiers 
n*l  auroit  nul  droit  de  dont  en  avant,  et  doit  comencier  li  ans  al 
premerain  jour  que  Jehans  défarroit  de  paiement,  al  quel  tierme 
que  che  fust.  Et  s'il  avenoit  que  Jehans  Cambiers  ewist  forfaite 
le  dite  terre  ensi  com  dit  est,  et  Gilcs  li  maires  u  ses  oers  *  le  vo- 
loit  adont  reprendre  por  faire  le  sien  preut,  faire  le  puet,  parmi 
chou  que  de  dont  en  avant  il  sera  tenus  de  rendre  et  de  paier  les 
c  et  X  s.  devant  dis,  tout  en  tel  poent  et  sor  tel  paine  com  descure 
est  deviset  et  que  Jehans  les  devoit,  et  parmi  chou  ossi  que  li 
églisedevant  dite  aura  les  Ixx  sols  dcseurc  només  en  contrepan. 
Et  s'il  passoit  l'an  cntire  qu'il  n'ewist  tout  paiet  et  le  cens  eskeut 
et  le  paine,  il  ne  poroit  nient  clamer  de  dont  en  avant  à  le  dite 
terre  ne  al  contrepan  des  Ixx  sols  ki  sunt  nomet  par-deseure. 
Encores  est  assavoer  que  maistres  Nicholes  devant  dis  a  aquis  à 
Gilion  le  clerc  de  Kévi  quarante  sols  de  blans  de  cens  par  an  à  tos 

•  Oers^  hoirs. 


DE  nous.  I6S 

jors,  -i  paiiT  le  Jmirde  gnint  (luùresmc,  cl  cnJcst  maîslros  N.  de- 
vniil  (lis  assoiiùs  tiien  et  ù  loi  sour  sicl  jornels  rt  demi  de  Icrre 
Gilion  le  clerc  devant  dil  ;  s'en  gisent  al  riu  de  Nivrcgies  chinq 
jornel  cl  dolés  Wercles  doî  jorncl  et  demi.  El  a  maistrc  N.  chcs 
xl  sols  devant  dis  reportés  ens  en  le  main  le  doiène  el  le  tapitle 
devant  dit  awes  le  dite  cajiëirrie  et  awes  IsaLial  devant  dite,  en 
olcl  point  c»m  les  c  sols  només  demeure,  clsunt  A  pnier  cist  xl 
suis  par  olel  manient  et  par  otel  condition  et  sor  otel  paine  corn  li 
c  et  X  sols  devant  dit,  fors  chou  que  GJIes  li  maires  ne  puel  reve- 
nir à  le  terre  Gilion  le  clerc,  s'il  l'avoit  rorfaîte.  A  ches  convens 
faire  et  recorder  dirent  :  comme  maires,  Aenicrs  de  Goignies  ; 
comme  pskevin  :  Jehans  li  Cordiers,  Gilcâ  Broustars,  Jehans 
Nosars,  Jehans  li  Joiicnes,  Thiris  Dasnott  et  Pières  de  le  Férière. 
Chc  fu  Tnit  l'an  del  incarnation  Jhésu-Crist  mil  dens  cens  sissanle 
et  dis,  el  moes  de  février. 

OriK. ,  parcliPHim.  Sur  lo  dos  :  •  Fomlalioii  de 
1  chapiwllf  en  Caiilimprè.  "  —  Cbarlrier  <lt  Siiinly- 
Waudru,  lilrc  cot^  ;  Mont,  n'  537. 

XX. 

Xieotat,  ffpique  de  Cambrai,  approuve  Us  lettres  dont  le  texte 
est  iiisiré  dans  les  prèsenten,  et  pur  lesi/iiellen  le  chapitre  de 
Sainle-Waudrw  oblige  l'hôpital  de  Cantimprel  d  'xécuter  les 
clausfS  de  la  donation  de  Jean  des  iVeufs-Ponls  ,  chanoine  de 
Sainl'Géry  de  Cambrai ,  faite  à  cet  hàpitul,  à  l'effet  de  dislri- 
Imer,  chaque  année,  des  harengs  aux  béguines  dtidil  Can- 
tlmpret. 

La  *'  térln  apr«»  Ira  oelavea  de  U  Trinité  {Il  Jaln]  Itll. 

S.,  Deigraliu  Ciimeraccnsis  episcopus,  universis  présentes  lil- 
leras  inspccturis,  salulcm  in  Domino  srinpilcrnam.  .\ovcritis  nos 
lîtteras  dileclorum  noslrorum  W.,prepositi,  Er.,  decane,  lotius- 
que  capituli  eccicsie  ^eale-Waldctrudis  Monlonsis ,  non  canceU 
lalDS,  non  abolitas.nec  in  aliqua  parte  sui  vîcialas,  vidisse  cl 
diligcnler  inspcxisse  in  licc  verb»  :  Universis  présentes  Itlteras 
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inspecturis,  W.,  prepositus,  £i*.,  decana,  tolumqae  capitolam 
ecciesie  Béate- Waldetnidis  Montensîs,  in  quorum  protectione 
hospitale  beginarum  de  Cantimprato  iuxta  Montes  consîstît,  salu- 
tem  in  Domino  sempiternam.  Ne  labaturcum  tempore,  quod  modo 
geritur  eternari  débet  aut  voce  testium  aut  testîmonio  litterarum . 
Noverint  siquidem  universi  quod  cum  vir  discretus  dominas 
Johannes,  dictus  de  No  vis  Pontibus,  canonîcus  Sancti-Gaugeri 
Cameracensis ,  ob  remedium  anime  sue,  octo  bonaria  tam  prati 
quam  terre  arabilis,  sitorum  in  territorio  de  Sourhon,  ab  ^dio 
dicto  de  Sourhon  de  bonis  a  Domino  sibi  collatis  acquisierit  ad 
opus  pauperum  beghinarum  de  Cantimprato  iuxta  Montes ,  et  ipse 
dominus  J.  dictum  hospitaledictarum  beghinarum  bene  et  Intime 
adheredari  fecerit  de  prato  et  terra  antedictis ,  dictom  hospitale 
annis  singulis  in  die  purificationis  béate  Virginis  centum  solidos 
alborum  annui  et  perpetui  census  reddere  et  solvere  tenetur  pro- 
visoribus  dictarum  bcginarum  pro  alecibus  singulis  annis  emendis, 
et  dictis  beghinis  de  Cantimprato  per  manus  ipsorum  provisorum 
annualim  et  in  perpetuum  in  introitu  quadragesinis  distribuendis, 
tali  adiecla  conditione  quod  sepedictus  dominus  J.  predictos 
centum  solidos  annui  redditus,  quamdiu  vixerit,  percipiet  tota- 
liter  et  habebit.  Si  vero  Mainsendis  de  Montibus ,  beghina ,  con- 
sanguinea  dieti  domini  Johannis,  ipsumdominum  J.  supervixerit, 
dictos  centum  solidos  annuatim  modo  consimili  recipiet  quoad 
vivet.  Nec  ipsum  hospitale  tenebilur  dictis  provisoribus  dicti 
Cantimprati  dictos  centum  solidos  annui  redditus  assignare  vel 
solvere  donec  dicti  domini  J.  et  M.  de  medio  sint  sublati ,  et  nos 
ad  solutionem  dicti  census  annui  et  perpetui  centum  solidorum 
alborum  provisoribus  antedictis,  prout  superius  est  expressum, 
dictum  hospitale  obligamus  et  decernimus  obligatum.  In  cuius  rei 
testimonium  et  munimen,  presentibus  litteris  sigillum  nostrum 
duximus  apponendum.  Actum  et  datum  anno  Domini  millesimo 
ducentesimo  sexagesimo  decimo,  mense  junio.  Nos  vero,  premissa 
omnia  et  sîngula,  prout  superius  dicta,  facta  et  narratasunt, 
quantum  in  nobis  est,  laudamus,  approbamus  et  expresse  in 
eisdem  conscntimus,  ac  nostra  auctoritatc  pontifical!  confirmamus. 


Tn  cnîus  rei  testimonium,  jtrescntibus  litU'ris  sigîlium  noslrum 
dtiximusnpponfndum.Dalura  anno  Domini  niillesîmo  ducenlesimo 
sepliufiesimo  primo,  ferin  quarta  ivustoctavasTriaitatis. 

Orig.,  iwrcli. ,  s(!eau  on  [mBmenls ,  appcndu  par  uns 
Iwndeleltfl  de  parcliemin,  ut  rcprésfenlanl  uùévêque  , 
avec  ronlre-ïccau.  —  Cliartrier  de  Soinle-Waodru , 
lilrfcoIÈ:  Mons.  n'  lOS, 


XXI. 

Aciepar  lequel  lechapiirt  <le  Saiiite-Wuudru  donne  à  cens  à 
Jthan  le  llérut,  buiirgei'ii  de  Mniii,  deux  lanniers  de  terre 
sîluft  derrière  su  maison,  U  Bertuimoiit,  et  appurleiuint  àCkô- 
pilal  '.le  Cantimpret  '. 

Février  l»tl=197B,  n.  »l. 

Sac^nl  luulciiil  ki  cest  escrîl  veronl  et  oronl  qiin  li  provos,  H 
doirnc  ellous  M  copittes  rie  l'églizc  Mcdamc  Sninlc-Walrirul  de 
Mons,  ki  siinl  porveur  et  rcwart  del  hospit^i!  Aes  Mgincs  de  Caii- 
timprcl  délits  Mons,  ont  donet  elrendutù  cens  à  Jelian  le  Hérul, 
borioU  *  de  Mons,  les  deus  bonicrs  de  terre,  pau  plus  pau  mains,  ki 
gisent  derière  se  maisoD  en  Bcrlainmont,  lesquels  ij  boniers  li  dit 
bospilal  avoet  aquisal  dil  Jelian  ineismcs,et  lagR>e(?)de  terre ossi 
lu  gist  dal£s  celi  terre  devant  dite,  ki  fu  des  prés  que  medamc  li 
conteste  de  Flandres  et  de  Haynau  doua  al  dit  hospîtal,  ki  est 
dcfors  les  Tossés  et  l'enelosin  del  bospital.  Tors  mis  une  longe 
eseroele  de  lerre  kl  gist  selonc  le  dit  fosset,  dout  on  doit  ouvrer 
par  le  consel  roedame  le  conlesse  devant  dite ,  parmi  dis  libvres  et 
séze  sols  de  lilans  de  cens  que  li  dis  Jehans  en  doit  rendre  al  dit 
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hospital  cascun  an  à  tous  jors,  à  ij  paiemens,sc  loist  assavoir  :  al 
noël  le  moitiet  et  à  le  saint  Jehan  Tautre ,  sauf  chou  que  H  dis 
Jehans  puet  raquerre  aillors  les  x  Hbvres  et  xvi  sols  par  an  à  tous 
jors  de  cens  bien  assis  dedens  le  pooer  *  de  le  ville  de  Mons,  et 
mètre  ledit  hospital  en  Tirctage  bien  et  à  loi ,  u  tout  ensamble  u 
par  parties,  la  ville  pora  miols  trouver.  Et  de   tant  qu'il  en 
raquerra  et  qu'il  en  mètera  Tospital  en  Firetage ,  de  tant  doit-il 
iestre  quites  et  rabatre  des  x  libvres  et  xvi  sols  devant  dis  envers 
Tospital  devant  dit.  Et  est  assavoer  que  Jehans  devant  només  en  a 
là  raquis  quarante  sols  de  blans  par  an   à  tous  jors  de  cens  à 
Piérart  de  le  Férière  de  Goygnies ,  dont  li  dis  hospital  est  bien 
aîretés  par  loi ,  et  dont  li  dis  Jehans  rabaisse  cascun  an  quarante 
sols  des  X  libvres  et  xvi  sols  devant  dis.  Et  jà  soe  ce  chose  que 
che  soit,  fors  del  pooer  de  Mons,  li  provos,  li  doièue  et  li  capitles 
devant  dit  Font  lowet  et  otroiet  por  Fospital,  à  le  prière  Jehan 
devant  dit.  Et  por  chou  que  li  dis  hospital  soit  mials  assenés  et 
plus  assegur  des  convenances   devant  dites,  Jehans  H  Hérus 
deseure  només  en  da  mis  devers  le  dit  hospital  en  contrepan  vint 
sols  de  blans  que  Jakèmes  li  Plas  li  doit  par  an  à  tous  jors  sor  un 
corail  dis  sols  et  iiij  capons  par  an  à  tous  jors  que  Balduins  li 
Sarrasins  li  doit  de  se  maizon,  et  dis  sols  que  Jakèmes  de  Bertain- 
mont  li  doit  par  an  sor  se  maison  et  sor  son  iestre.  Ches  conve- 
nances chi  devant  dites  furent  recordées  et  reconutes  entre  les  ij 
pons  le  provost  devant  dit ,  devant  les  eskevins  de  Mons,  se  loist 
assavoer  :  Simon  de  Quargnon ,  Gilion  Emelin ,  Piéron  de  Gom- 
(mer)mont  et  Jehan  le  Rengier,  Fan  de  le  incarnation  m.  ce.  l\ 
et  onze ,  el  moes  de  février. 

Orig. ,  en  parchemiD.  Sur  le  dos  :  <«  Pour  les  ij 
»  bonniers  dehors  Bertaimont.  1271.  »  —  Charlrier  de 
Sainte- V^^audru  ,  titre  coté  :  Mons ,  n»  110. 

XXII. 

Le  chapitre  de  Sainte-Waudru  prend  sous  sa  direction  Chùpital 

'  Pooer  :  pouvoir. 


iîe  Cantimprel,  confiirmèmeut  aux  lettres  delà  rotiitrsse  Mar- 
guerite '. 


I.»  S<  ttrte  «pria  1»  Bruaéoam  tZ>S  —  91  février  tt14.    t 


tlniversis  prcscnlcs  lillcras  inspccturis,  prcpositus,  decsDQ, 
toulumqiic  capitulum  Beate-Waldctrudis  Montensis,  salulem  in 
Domino.  Novprint  univers!  quodcum  illuslris  domina  M-,  Fiandric 
pt  HaynojccomilissD,  hospitale  in  loco  qui  dicitur  Canlimpratunj, 
ad  usiis  pauperum  befthinarum  dicti  loci,  inslauruverit  ar:  recerit 
instourari ,  volons ,  ordinans  ac  disponen»,  pro  uliiilalc  cl  bono 
slalu  bospilali»  predkli  conservnndo  in  meliuij  cl  in  postrrum 
proipovendo,  qiiod  hospitalc  prediclum  sil  perpeluo  sub  rej^imine 
H  ordinnlione  ecclesie  noslre  Boaln-Waldctrudis  anledicto  :  Nos, 
preposiliis,  decana  et  capitultiip  prrnoUiti,  ipsum  hospilale  sub 
noslro  rFftiminc,  conscrvalione  nostro  ac  tulela  nostra,  de  omnï- 
potenlis  Dci  adiulorio,  conlîsi  perpétua,  rccipimus  et  recipimus 
bona  fidf,  pront  ipsa  domina  coniitlssa  dictam  conscrvationcm  per 
suas  palpntes  litteras  super  hoc  confeclas  ordinavil  et  coneessit; 
hoc  salïo  quod  si  Ipsum  hospilale  seu  enis  provisores  per  judices 
quoscumqup  lam  ordinario^  quam  exlraordinarios  vcl  justîcias 
laîcales  vexarî  coQlîgeril,  diclum  bospitale  seu  provisores  eias- 
dem,  in  ipsius  hospilalis  custibus  et  expensisdcfendemus,  Deo 
danle,  in  ipsa  defentione  seu  conscrvatione  de  nos(ra  propria 
sorte  nichil  pcnitus  apponenles.  In  ciiius  rei  leslimonium  el  muiiî- 
men,  présentes  liltrra;  hospilali  prefato  trodidimus,  sigtili  capituli 
nostri  appen^ione  robornlas.  Dalum  annn  Dominice  iacarnationis 
millésime  ducentesimo  sepluagesimo  lercio,  Teria  lercia  post 
brandones. 

Orig.,  PD  parchemin,  avec  sceau  du  chapitre  de 
Sainlc-Waniiru  rn  cira  jaune  el  en  frugmenls.  —  Clur- 
Iricr  dP  Sninlf-Wsudru,  lilre  foU  :  Hom,  n'  151.2". 
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XXIII. 

Maître  Bernard,  chanoine  de  Soignies,  mandataire  de  la  com- 
tesse Marguerite  pour  examiner  les  droits  que  maitre  Jean, 
curé  de  Cantimpret,  prétendait  que  le  grand  autel  de  son 
église  avait  sur  une  rente  annuelle  de  45  sols,  provenant  du 
don  de  Héluise,  autrefois  récluse  au  dit  lieu  *,  et  que  Ut 
proviseurs  de  l'hôpital  disaient  être  d  celui-ci,  déclare  que 
la  rente  précitée  appartient,  en  effet,  a  cet  hôpital. 

••  fférie  après  la  Saine-Martin  d'hiver  (19  navembre)  If  9S. 

In  nomine  patrîs  et  filii  et  spiritus  sancti,  amen.  Ego  magister 
Bernardus,  canonicus  Senegiensis,  de  mandato  excellentissime 
domine  M,,  Flandrie  et  Haynoic  comitisse,  datus  inquisitor  super 
quadraginta  et  quinque  solidis  annui  redditus  quos  vir  venerabilis 
et  discretus  magister  Johannes,  curatus  de  Cantimprato  iuxta 
Montes,  dicebat  competere  cuidam  capcllanie  dcserviende  in  maio- 
ri  altari  ecclcsie  sue,  ex  collatione  Heluidis,  recluse  quondam  ; 
provisoribus  hospitalis  dieti  Cantimprati  dicentibus,  ex  adverse, 
dictam  Hcluidam  non  potuisse  legasse  dictum  rcdditum  capellanie 
predicte,  sed  debere  perpetuo  apud  hospitale  remanere,  et  pers- 
pectis  ipsius  inquisitionis  mcritis  et  plenius  intcllictis,  communi- 
cato  bonorum  et  iurisperitorum  consilio,  dictos  provisores  ab 
impetitione  predieti  curati  absolvo,  ponuncians  dictum  redditam 
debere  remanere  apud  hospitale  predictum.  Dalum  anno  Domini 
m"  ce®  \\\^  quinto,  feria  sexta  post  octavam  beati  Martini  hyc- 
malis. 

Orig.,  en  parchemin,  avec  pelil  sceau  ovale,  en  frag- 
ment. Sur  le  dos  :  «  Leln^  d'absolution  de  le  quitancc 
•  dou  lai  Hei.,  rencluse.  que  li  curés  de  Cantimpret  de- 
»  mande  encontre  l'ospital.  «  —  Chartrier  de  Sainte- 
Waudru.  titre  coté  :  Mans,  w»  1 1  i . 

^  Voirie  N»  xviii. 


F.Hijuerrand  ,  évéqw  de  Cumbrai ,  à  ta  suite  d'viie  enquête ,  coi- 
(irnit  la  fondation  faite  par  iVicolas  ,  prévôt  de  Mons,  d'une 
ehapeilmie  dans  l'église  du  Utifiiinage. 

Itl6. 

Vmi;hant  donne,  dans  ses  Ânuatrs  du  Haiimul ,  le  l'onimenccment  de  cci> 
letlres  ,  eummi?  suil  : 

cr  L'niversis  pnsenles  litleras  inspoduris,  IiiKUPrninus,  Der  prdiiâ  Camera- 
ccDsis  episcopug ,  salulem  îd  Domino  sïmpilenmn).  Novoht  universilas 
veslra  quod  cum  por  toquisitionem  de  mandato  noslro  tactam  per  dileclos 
in  Cbrislo  Atios  masislros  Gcrberum.  decanum  ecclesj»  Beali-Ursmari 
Lobicttsis,  et  decanuni  Christian llatis  de  Hontibus ,  quod  buugc  memorix 
magisler  Kiraliius.  qiiondam  pni-positus  Hontensis,  prnsnlule  nnimoi  sun 
el  ad  rondaadam  capcllaniam  iii  eeolesjâ  de  Canlimpralo  Begliinagii,  dicta 
bonaetrcdUusIegaverrt.  videlicet,  etc.  » 


l.  aulogr.  des  Aimalrsdu  llaimul,  1.  i.  fol,  334  v 

XXV. 


Donation  faitepar  Ermine  de  llatronfontaine,  doyenne  du  cha- 
pitre de  Saînle-lVaudru,    de  plusieurs  rentes  à  l'hôpital  de 

Canliinjtrel,  pour  f Ire   affectées  au  paiement   des  pituuces  y 
spéci/iées. 


Lejo 


r  tlatnt>*ndr«  (>0  novcmhrr)  1991. 


Siiclient  tout  cliil  qui  sunt  et  <iui  avenir  sUDt,  qui  chcs  lèlrcs 
vtTotil  l'I  oronl,  que  demisîtle  Ermine  de  UairoDfoDlaîne,  doicne 
de  It  (;lise  de  incduiuc  Sainte-Waudrut  de  Mous,  a  dotinet  pour 
Diu  et  aumosne  à  tous  iours  â  l'osptlal  de  Canlimprel  deles  Mons, 
xviijs.  deloriiois,  qui  sunt  asscnel  sour  un  prêt  qu'on  dist  Damc- 
Wissent,  qu'elle  aqujsl  l'i  Jehan  de  le  Fontaine  ;  eneor  vij  s.  et 
demide  blans,  li'sqnels  li  commune  ausmonc  de  Mans  doit,  à 
paiep  le  iour  Noslic-Dame  en  March,  à  tous  iours  ;  eneor  viij  s. 
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de  blans,  lesquels  U  dis  hospîtans  li  deToit,  qui  sodI  assenel  «or 
on  prêt  qui  fu  le  mairesse  d'AsDoit,  lequel  prêt  li  doièse  a^piihC 
de  se  propre  ;  encor  xx\  librres  de  tomois  de  sèke  moAaaîe,  les- 
quels li  bospitaus  devant  dit  li  devoit  :  desquels  xxx  lîbvresv  H 
bospitaus  doit  rendre  cescun  an,  an  commant  le  dite  doieiK^  li  s. 
de  blans,  lesquels  xl  s.  de  blans  li  maistresse  don  dit  hospitai  et  lî 
consaus  de  le  maison  ont  assenés  sour  xl  s.  de  blans  que  Jebaor» 
Pawillons,  de  Mainriu,  doit  au  dit  bospital  cescun  an  à  tous  raors. 
Par  manière  que  li  pilancière  des  malades  del  bospital  doit  recome 
eescun  an  les  devant  dis  xviij  s.  de  tomois,  les  vij  s.  et  demi,  les 
▼iij  s.  et  les  xl  s.  devant  nonmés  et  en  rendera  cescune  semaiae,  à 
tous  iours,  à  le  pitance  des  malades,  xviij  d.  tomois.  Et  est  à  savoir 
que  en  le  semaine  de  le  feste  saint  Luc,  on  fera  le  pitance  lewie- 
main  de  le  saint  Luc  por  Tanne  signeur  Bauduin  de  Hainmâ»- 
taine  cui  obis  il  iert  ce  iour.  Et  en  le  sesmaine  sainte  Luse,  fen-«B 
le  pitance  le  nuit  sainte  Luse,  por  Farme  Monsignor  JakeoMB  de 
Haironfontainc.  Et  le  iour  Nosire-Dame  en  Marc,  fera-on  le  pHaBce, 
et  i  celui  ior  doit  li  bospitaus  vi  d.  au  capelain.  Et  pour  Hm*  q«e 
ches  cboses  soient  parduraubles  et  por  le  porfit  del  bospital,  bo<b« 
provos  et  warde  don  devant  dit  bospital,  avons  pendu  à  ces  pré- 
sentes lètres  no  saial.  En  fourme  que  tout,  nous,  li  prievs  d«« 
Val-des-EschoIiers  delés  Mons,  qui  est  warde  dou  Béçhinaae,  le- 
bans  de  Gomermont,  capelains  de  Cantimpret,  et  li  souvraine  de 
ce  meisme  liu,  en  tesmongnage  de  véritet,  à  le  requeste  le  dite 
doiène  et  por  le  porfit  dou  dit  bospital,  avons  à  ces  présentes 
lètres  pendu  nos  saiaus.  Cbe  fu  fait  Tan  del  incarnation  ?îosrns 
Signor  Jhésu-Crist  mil  deus  cens  sissante  etdiVsiet,  le  iour  saint- 
Ândriu. 


Orig..  parch..  sceau  du  ch;»pitre  de  Sainte- Waiidni. 
avec  coDtre-sceaa,  assez  bien  conservé,  ei  les  trocs  antre» 
en  fragments.  Sur  le  dos  :  «  Letre  des  pitances  des 
-  aq'aet}s  et  des  obis  le  doyene  Ermine  p'  li  et  p'  se 
o  frère.  •  —  Chartrierde  Sainte-Waudni,  titre  colé  : 
31  on*.  #1"  170. 


XXVI. 

1,1!  rliupilrt  de  Sainte- Waudru  approuve  la  fondation  faite  en 
laveur  de  l'hôpital  de  Caiilimpret,  par  maitre  Nicole  l'Orfèvre, 
jadis  prévôt  de  ce  chapitre  ,  avec  les  obtigations  imposées  par 
celui-ci. 


A  loui  ciiius  ki  ces  \Hres  vcront  et  oront,  li  provos,  li  doicnc 
ut  tous  li  copillos  (le  in(>damc  Saintc-Watlritt  de  Mons ,  conserva- 
teur del  hospitul  des  bégaines  de  Carilimprel  delés  Mons ,  salut  et 
connUsancc  de  vérilet,  Conneutc  chosn  soit  à  tous  ke  maistres 
Nicliolcs  li  Orfèvres,  iadis  provos  de  noslre  Église ,  akula  et  aquist 
i  Gérart  del  Moncïel  d'Aubectiies ,  des  deniers  Monsigneiir  Huoii , 
priestre,  curct  de  llalrage,  xiiij  journeus  de  terre,  pau  plus  pau 
mains,  ki  gist  à  Aubectiics,  de  Icquelle  terre  lidis  Cérars  doit 
rendre  cascun  an  il  tous  iours  iiij  muis  et  demi  de  blet,  à  )e 
mt^surc  de  Mons,  il  et  sps  oirs.  Entores  akala  lidis  maistre 
Nicholes,  des  deniers  et  (ici  cote)  ledit  Monsîgneur  Huon ,  A  Pii^ron 
del  Monciei  d'Aubecies  iij  Journeus  de  terre  lâ-meismes,  pau  plus 
pau  mains,  desquels  li  dis  Pitres  et  sesotrs  rent cascun  an  à  lou- 
siours  j  seul  mui  df.  blet  à  v  d.  pris  dou  millcur  de  le  porte  et  A 
le  mesure  devant  dite.  Encore  aquist  et  akata  li  devant  dis  mais- 
tres Nicholes  à  ^'aslret  d'Aubecbies  ij  journeus  et  demi  el  xiiij 
verges  de  terre,  pau  plus  puu  mains,  de  lequelle  li  dis  Fasirés,  il  et 
ses  oirs  u  autres  |H)ur  lui,  doit  rendre  cascun  an  ussi  à  Ioue  iours 
iij  rasièrcsd'olelblel  que  devant  est  dit  et  âlc  mesure  devant  dite. 
Et  de  toute  telle  terre  et  de  toute  celle  rente  de  blet  devant  dite , 
Marguerite  li  suer  IcditHonsigneur  Huon  est  ayretée  bien  et  à  loi, 
comme  laie  persone,  aiwes  l'ospilalde  Cantinprel  devant  dit,  saur 
chou  ke  mcsires  H.  devant  ditct  M.  se  suer  devant  nommée  dolent 
recevoir  toute  le  blil  ki  devant  est  dite  enscun  an,  tant  qu'il  veve- 
runt  li  uns  après  l'autre ,  el  tout  ensi  qu'il  est  contenul  et  deviset 
el  eyi'ographe  ki  fuis  est  de  tous  les  aciis  drs  terres  et  de  loutes  les 
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convenances  ki  devant  sont  devisées  et  recordées  par-devant  les 
eskevins  d'Aubecliies  ki  jugier  en  dolent.  Et  s'il  avenoit  ke  raesire 
H.  devant  nommés  trespassàt  devant  Marguerie ,  se  sereur  devant 
dite,  et  Maroie  de  Rouvroit,  nièche  et  meskine  Monsigneur  H., 
sourvesquit  Monsigneur  H.,  Marguerite  devant  dite  doit  rendre  et 
paier  cascun  an,  à  le  candeler,  à  le  dite  Marotain,  tant  qu'elle 
vivera,  ij  muis  de  le  blet  devant  dite,  s'elle  maint  en  Bégui- 
nage,  et  s'il  avenoit  qu'elle  se  mariast,   elle  n'en  aroit  ke  j 
seul  mui  se  vie,  et  après  le  décès  Monsigneur  H.  et  Marguerite 
devant  dis,  li  ospitaus  deseure  nommés  recevera  tout  entiè- 
rement celle  rente  de  blet  devant  dite,  par  tel   manière  ke  se 
demiselle  Eve  de  Hautbos  sourvit  les  devant  dis  Monsigneur 
H.  et  M.,  li  hospitaus  li  rendera  et  paiera  cascun  an ,  tant  qu'elle 
vivera,  j  seul  mui  de  le  blé  devant  dite,  à  le  candeler,  et  a  Marien 
devant  dite  ij  muis,  ensi  que  dit  est  deseure.  Ensur  ke  tout,  est-il 
à  savoir  ke  li  devant  dis  hospitaus  est  tenus  et  iert  à  tous  Jours , 
par  le  raison  des  choses  devant  dites,  de  rendre  cascun  an,  à  iour 
del  obit  Monsigneur  H.  devant  dit,  au  priestre  curet  de  Cantinpret 
demie  rasière  de  celi  blet,  à  sen  clerc  j  quartier ,  et  as  autres  cape- 
lains  del  liu  et  del  hospital  une  rasière  k'il  départiront  entriaus 
ki  présent  seront  à  celobit;etotretantde  blet  et  en  otretel  manière 
que  deviset  est  del  obit  Monsigneur  Huon  devant  dit,  rendera  li  dis 
hospitaus  au  iour  del  obit  Marguerite  devant  nommée.  Et  après  le 
décès  Monsigneur  Huon,  Marguerite  Avain  et  Marotain  deseure 
dis,  tous  cis  blés  devant  dis  revient  et  demeure  à  tous  jours  au 
devant  dit  hospital  et  à  le  commune  amousne  des  povres  béguines 
de  Cantinpret,  à  iwelle  parchon,  sauves  les  conditions  ki  devant 
sunt  nommées,  et  sauf  chou  ossi  ke,  as  jours  des  ij  obis  devant  dis, 
les  malades  del  hospital  aront  pour  lor  pitance  une  rasière  de  celi 
blet,  se  loist  à  savoir  demie  rasière  à  cascun  obit  de  le  partin  del 
hospital.  Et  se  chose  avenoit,  par  aucune  aventure,  ke  li  devant  dite 
terre  empirast  u  li  rente  amenresist,  u  il  convenist  faire  despens 
pour  celle  rente  faire  ens  venir,  li  hospitaus  et  li  commune 
amousne  soustenroit  les  damages  communément.  Et  pour  chou  ke 
ces  choses  devant  dites  soient  fermes  et  estables,  nous  avons  ces 
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les  fêtlres ,  ù  le  proi^ro  Monsi^ticur  Ilunn  devant  dit, 
sneléea  de  nosire  saiel  et  données  l'un  del  incornalion  Jlifsn-Crîsl 
M  ce  Lxs  Bt  ïiij,  ou  moys  de  may. 

Carlulaire  duOèguiuagc,  Tol.31-i3.  Ceci  dou  bUt 
ke  lihiapitaas  doit  au  curet,  as  capelaini  et  au  elere. 

xxvii. 

Hèijlement  donné  à  i'kài>itat  de  Caittimprel  jmr  Marguerite  de 
ConstaiitinopU,  eomtesae  de  t'iandre  et  de  llainaul. 


Lejaurdc«ain(  Jtnn  ilùcDllé  (29aadt)  It^B 

NousMarglierite,  contesse  de  Flandres  et  de  llaynnu,  Taisons 
savoir  â  tous  kc  cum  il  soit  cnsi  ke  nous,  en  l'onacur  de  Dieu  et 
de  se  glorieuse  mi^rc,  de  Lous  saius  et  de  toutes  saintes,  ayèmts 
estoré  et  fondé  de  nos  propres  biens  en  [inrtic  et  des  biens  mon- 
signeur  Nicholon  le  Retrait,  jadis  prauvost  des  églyses  de  Mons, 
et  des  biens  d'autres  boines  gens,  un  hospitaul  âCantinpreitselonu 
Hons  en  Haynuu,  pour  le  salut  de  nostre  amc,  de  nos  ancisseurs  et 
de  nos  successeurs,  et  des  biensfaileurs  dou  lieu  ;  douquel  hospi- 
lotil  li  bien  temporel  doivent  yeslre  convierti  et  dispenseit  as  po- 
vres  bé|;hines  et  as  malades  dou  Uéghina^e  de  Caulinpreit  devont 
dit  ;  et  nous,  les  biens  Leinporcus  doudit  liospitaul  aytmes  rois  en 
lemain  de  nostre  églize  de  medame  Suinte-Waudrut  de  Mons, 
pour  Wiirdtr,  pour  gouvrener  cl  pour  warandir,  ù  perpétuité, 
sour  chou  que  nous  y  retenons,  et  avons  retenue  l'onienanctie  à 
nosire  volenteil,  tant  cum  nous  serons  m  vie.  Mons  ordenons  et 
avons  ordeneit,  par  le  conseil  dou  capillc  de  noslre  église  de  Uons 
descure  dite  et  d'antres  boines  gens,  que  nulle  persune,  quelle 
que  elle  soit,  ne  soit  mise  en  l'ospitHul,  pour  roaladie,  pour  floi- 
blèche,  ne  pour  povretet,  ù  prendre  et  û  rcchevoir  les  biens  dou 
liea,  se  elle  n'n  deroorel  en  le  court  de  Cnnlimpreit,  en  habit  de 
Béghinage,  j  an  enlir  u  plus  eonlinucltnent.  Encores,  nous  volons 
que  celle  ki  wardera  l'ospitaul  devant  nomnicl  et  sera  maistresae, 
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y  soit  mise  par  le  capitele  de  medame  Sainte-Waadrut 
dit  et  par  le  souveraine  de  le  court  de  Camtinprelt  et  par  Irfû  & 
quatre  des  prieuses  de  celle  meismes  court,  lesquèles  serosl  a^ 
lieutes  et  mises  nommées  à  chou  faire  par  les  autres  prieuses  de  k 
ditte  court.  Et  que  nulle  béghine  ne  autre  personc  ne  soit 
ne  reclicuc  oudit  hospitaul,  à  se  vie  ne   à  tiermc  deviset  dès 
en  avant  par  nous  ne  par  autrui,  mais  selonc  chou  que    li 
tresse  dou  lieu  et  li  souverains  dou  Béghuinage  de  Cantiapreit  et 
li  souveraine  et  les  prieuses  devant  dittes  eslieutes  des  aalrr» 
communes  prieuses  de  Cantinpreit  veront  que  besoins  sera  des 
malades  béghuines  oster  et  remettre  oudit  hospitaul  et  ke  H  bien 
dou  lieu  se  poront  estendre  et  souffrir.  Nous  volons  et  ordeooiii 
que  elles  en  aient  plain  pooir,  et  relenguissons  à  lor  consiences 
quelles  en  facent  tant  que  che  soit  li  honneurs  de  Dieu  et  li  pour- 
fis  del  hospitaul  et  li  salus  de  nos  âmes.  Encor  volons-nous  el 
ordenons  que  li  maistresse  del  hospitaul  rende  conte,  cescun  an, 
au  mains  une  (ie  u  deus,  se  mestiers  est,  des  biens  del  hospitaol 
par-devant  personc  que  li  églize  y  vora  mettre,  el  par-devant  le 
souverain  el  le  souveraine  et  les  iij  u  les  iiij  prieuses  de  le  court 
dou  Béghuinage  de  Cantinpreit  devant  dilles,  ensi  com  dou  conte 
fait  HH^hoive  (ransorit  contre  le  maislre!Nse   li  unei  des  persones 
chi-ilevanl  nommées.    Kl   pour  oslor  toute  soupochon    el  toute 
murmure,  nous  noIous  que  priière  de  ptTsono,  quèle  que  elle  soil 
ne  de  quoi  estai  qu'elle  soit   u   aille,  no  soil  oïo  par  quoi  ceslc 
nostn*  onlonanoho  soit  amonrio  ne  oubrisio,  par  nulle  occoyson, 
dés  oro  on  avant,  on  tout  no  on  juirtio.    Et  pour  chou  que  toutes 
les  a>sos  ohi-ilosoun*  dillos  et  doviséos  soient   fermement  et  loia- 
mont  tenues,  nous  on  a\ons  chos  présontt^  lettres  faites  saielcr 
do  no  s;uoU  Tan  dol  incarnation  mil  ce  et  l\\i\,  le  jour  S.  Jehan 
dtWllas>v. 

One,  >ur  |ur\ih  min  .  AUi^iui  manque  le  sceau.  • 

XXVIII. 

1.^  MA*i»/^îfr#  in  tcsUimc.'it  d^  .Virt>/*w  £.or/rrre ,  ^Ww /)re%^^/ 
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des  églises  de  Mons,  acquiltenl  l'hùititat  de  Caiitimprel  du 
paiement  de  ta  somme  de  7S  livres  de  blancs,  due  tur  la  maison 
i/ui  lui  appartenait  prés  du  moustier  de  Cantimpret ,  tHOjcn- 
itanl  que  cet  hùpîial  délivrera,  chaque  année,  2  muids  de  blé 
pour  en  faire  des  pains  aux  pauvres  béguineu  de  la  court  de 
Cantimpret,  et  un  troisième  muid  à  distribuer  en  argent  et  en 
pitance  aux  malades  de  l'hôpital  du  dit  lieu. 

Décembre  IZXO. 

Nous,  Ermine,  doJcne,  el  Marie  de  Nasie ,  cononïesses  de  ma- 
dame Sainle-Waudrut  de  Mons ,  Jchans  de  Gom(mer)nionl  et 
Jclians  de  Sainl-Citlaîa ,  prestre,  exécuteur  dou  tcsl^menlmon- 
segneur  Piicholoti  Lorfi^vre,  Jadis  provos  des  églises  de  Mons,  fai- 
sons savoir  l'i  lous  ke  eumme  li  hospitaus  des  béghines  de  Cantim- 
pré,  seloncMons,  fnsl  lenus  de  rendre  eldc  paîcr  à  noussessanle 
el  qtiinse  livres  de  blans,  par  le  raison  dou  Icslament  monsegnor 
Nicitolon  devant  <til  et  por  le  maison  séant  près  dou  mouslicr  de 
Cantimpré,  ki  jadis  Tu  si^ne  :  nous  en  cuitons  l'ospital  tout  abso- 
luemenl  et  les  gouverneurs  et  lesporveeurs  de  eellui,  par  tel  con- 
dition ke  11  dis  liospilals  et  cil  ki  en  avant  seront  porvceur  del 
huspilal  et  ki  orc  le  sunt,  seront  lenul  de  rendre  el  de  paier, 
cascun  an ,  à  tous  iors ,  trois  muis  de  bicl  vallant  cascunc  rasière 
â  sis  deniers  pris  de  le  melleur  de  le  poric  de  Mons,  là  ù  il  sera 
dit  dii-après ,  s'est  â  savoir  :  deus  muis ,  eascun  an ,  por  faire  pain 
et  por  départir ,  par  caseun  mois ,  le  pain  d'une  rasière ,  tant  k'il 
pora  durer,  ns  povrts  bégliines  de  le  court  de  Canlinpré,  par  le 
consel  de  le  soveratnc  el  des  prieuses  de  le  dite  court  ;  et  II  autres 
rouis  doit  estre  départis,  en  valeur  de  deniers,  par  eascun  mois, 
demie  rasière  en  pitance  as  malades  bégliineg  del  hospital  descure 
noromel,  tant  k'il  pora  durer  par  eascun  un.  Et  por  elie  ke  en 
uvant  li  tiospitaus  devant  dis  ne  ii  porveeur  ne  puisleslrc  Iravel- 
lies  ne  molestés  )>or  les  sessante  et  quinse  livres  de  blans  devant 
dis,  en  signe  et  en  liesmugnape  de  cutanée,  nous  en  avons  au  dit 
hospital  données  ces  présentes   lèlres  saielées  de  nos  saiaus,  ki 
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furent  faites  Fan  del  incarnation  Nostre-Segnor  mil  deiis  cens  et 
witante,  el  mois  de  décembre. 

Orig. ,  en  parchemin  ,  qui  était  muni  de  quatre 
sceaux ,  dont  le  premier  seul  est  intact  et  le  troisième 
en  fragments.  Sur  le  dos  :  «  Letre  de  quitanche  de 
»  Lx  et  XV  Ib  por  blet  que  li  ospital  doit  à  le  court  de 
»  Cantinpret.  »  — Chartrier  de  Sainte-Waudru ,  litre 
coté:  Motis.n^  113. 

XXIX. 

Marie  de  Crascol  adhérite  Eve  de  Haut-Bos  y  souveraine  du 
Béguinage  de  Cantimpré,  d'un  cens  de  27  sols  de  blancs 
assigné  sur  une  maison  du  marché  de  Mons,  pour  servir  à 
l'entretien  de  la  maison  dite  le  couvent  de  crascol  ,  qu'elle  a 
faite  au  dit  Cantimpré, 

La  nuit  de  rAnnoneiation,  en  mars  it80«=24  mars  1281,  n.  st, 

Sacent  tout  cil  ki  cest  cscrit  veront  et  oront,  ke  demiseiie  Eve 
de  Haut-Bos,  béguine,  souveraine  dou  Cantinpret  delés  Mons,  est 
ahiretée  bien  et  à  loy,  pour  alcr  de  souveraine  en  soveraine  à 
tous  iours,  de  xxvij  s.  de  blans  de  cens  cascun  an,  à  paier  à  ij 
paiemcns,  se  loist  à  savoir  :  le  moitietau  noël  ^et  l'autre  moiliet  à 
le  saint  Jehan  suant  (suivant)  apriès,  ki  sunt  asenet  sour  le  mai- 
son ke  Watiers  li  Caudilons  tient  ou  markiet  à  Mons^  et  fu  Gifroit^ 
Pipelet  et  Iluetsc  fil,  à  cui  dcmiselle  Marie  de  Crascol  les  aquist 
et  s'en  désireta  pour  aïretcr  le  dite  demiseiie  Evain  et  aler  cel 
yretage  de  souveraine  en  soveraine,  etwetk'il  soient  mis  et  tour- 
net  a  détenir  et  refaire  une  maison  k'eile  a  faite  ou  dit  Cantinpret, 
si  l'apelle-on  le  couvent  de  Crascol,  et  s*il  n*i  a  ke  refaire  en  j  an, 
elle  wet  ke  on  les  wardc  d'an  en  an,  sens  aléner  en  nul  autre  liu, 
combien  k'il  i  ait,  jusqu'adont  k'elleara  besoing  de  détenir  et  de 
refaire.  Là  furent  comme  crestiens  :  frères  Watiers  Dorcics,  dans 
Hues,  li  célériers  de  Cambron,  medemiselle  Termine  de  Hairon- 


DE   MONS.  179 

ronleinc,  iloîf-ne  (lu  legliac  niodami^  Saiiil-Wailrut  de  Mons,  me- 
demiselle  Mnric  tic  NasLe,  mcdetiiisdle  Marguerite  de  Motusleniel 
pl  mcdfmiselle  Jeliunnn  de  Wercliin,  canoinesscs  de  le  dile  éjtlise, 
Antoines  dcPessanl,  maires  de  Muns,  Ansiaus  don  Sari,  Jakemars 
de  Lens,  Jakemars  li  Pos,  Jnkemarâ  li  glisicrs  de  le  dite  glise,  cl 
Watiers  de  Crascol.  Ce  Tu  faites  aloira  del  eocloislre  iiiedamc 
Sainte-W'adrut  sovenldile,  l'an  del  incarnalioii  Jiiésu-Crisl  m  ce 
et  wilantisme,  le  nuit  del  anuneialion  nostr&^ame  en  mareh. 

Orig.  —  Cliai'lripr  de  Sahite-Waurtru,  lilrii  colé  : 

Mont,  n'  mt.  —  Csriulairc  du  BÙRuinage,   M,  5, 

Cal  li  rente  dou  cowml  de  Crtucol. 

XXX. 

Acquisition  faite  pur  fressetis  de  Pour,  béguine,  au  moyen  dex 
aumàiies  dea  bunnesgena  de  la  court  de  Ctmiimpret,  d'un  ceim 
de  20  soU  de  blancs,  pour  Centrelie»  du  luminaire  de  t'église 
de  ce  lieu. 

DIoiBiicbe  devant  anlnl  Ilara*bé  l'apAtrc,  (9)  J«ln  ItSt. 

Sacent  tuul  ke  eumme  dt'niiselle  Fressens  de  Uour,  béguine 
dctnorans  k  Canlinpret  à  Mons,  ait  aquis  et  nkatet  à  lluet  Bikct 
bonicr  et  demi  de  prêt  gisant  eii  Namuynsapt,  des  sara  le  comte, 
jongnant  au  pn;t  ki  fu  Margueritain  Lespecière,  dont  elle  fu  bien 
aîrclée  et  à  loy,  et  ce  prêt  elle  ail  denct  à  tous  iours  ft  tenir  à 
Huon  devant  dit,  parmi  chou  k'il  en  doit  rendre  cascun  an  ù  lui  u 
à  sen  conmiant,  au  jour  de  le  Trinitet,  xxs.  deblansdecens,  ets'il 
ne  paioit  cascun  an  ces  xx  s.  au  jour  dit,  li  demiselle  poroit  traire 
i  sen  yretage,  si  que  au  prêt  devant  dis  ;  ces  xx  s.  de  cens  ù  tons 
jours  u  l'iretagc  del  bonuier  et  demi  de  prrl  deseure  dit,demisiel[e 
Pressens  a  don^s  et  laîssiés  pour  Dieu  cl  en  pure  amosne  au  lumi- 
naire de  le  gliiie  de  Canlinprcl  de  Mons,  et  conneul  ke  nul  droit 
n'i  avoil  et  eis  akas  avoit  eslet  lais  des  aniousnes  des  bones  ^ens 
de  le  court  de  Cantinprel,  sans  nulle  riens  k'elle  i  mesisl  dou  sien. 
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A  cesl  don  et  à  ceste  amousne  furent  comme  hom  crestien: 
mesires  Stiévènes,  perochiens  de  Cantinpret;  mesire  Jehans  de 
Gomermont;  mesire  Willaumes,  capelains;  mesire  Jehans Poons; 
mesire  Jehan  de  Saint-Gislain;  mesire  Waliers  deTiosies;  mesire 
Thieris  de  Lens,  preslre;  demiselle  Yde,  li  souverainne;  demi- 
selle  Eve  de  Hautbos;  demiselle  Erenbours  ,  li  praeresse;  Maroie 
Dastices  ;  Marguerie  deHautrage;  Amourris  li  clers,  et  Adnis 
Descans.  Ce  fu  fait  el  moustier  à  Cantinpret ,  Fan  del  incarnation 
Nostre-Signeur  m  ce  iiij  »*  et  ij,  el  mois  de  juing,  le  dymence 
devant  le  Saint-Barnabe  Fapostle. 

Cartulaire  du  Béguinage,  fol  12  v«-13. 

XXXI. 

Le  chapitre  de  Sainte-Waudru  vend^  pour  le  profit  de  Chôpital 
de  Candmpretj  à  Alix  CouloUy  béguine^  moyennant  15  livres 
de  blancs  y  une  rente  viagère  d'un  muid  de  bléy  que  cet  hôpital 
devra  lui  payer  chaque  année ,  à  la  Chandeleur. 

Août  Xt82. 

Nous,  provos,  doiène  et  tous  li  capitics  de  no  Dame  Sainte- 
Waudrud  de  Mons  en  Haynau,  porveeur  et  deffendeur  des  bieos 
del  hospital  dou  Béghinage  de  Cantimprel  delés  Mons,  faisons 
savoir  à  lous  ke  nous,  por  U  porflt  del  hospital  devant  dit,  avons 
vendu  à  demisèlo  Aalis   Coulon,  béghine,  un  mui  de  blet  keli 
hospitaus  li  doit  rendre  cascun  an  à  tous  iors,  à  cinch  deniers  le 
rasière  vallant,  pris  de  le  melleur  de  le  porte  de  Mons,  dedens  le 
court  de  Cantimpret  u  alleurs  en  le  vile  là  ù  èle  voira  et  on  pora 
kariier,  et  dedens  le  ior  de  le  candeler.  Et  ce  blet  demisèle  Aalis 
doit  tenir  et  rechevoir  toute  se  vie.  Et  après  le  décès  de  li,  Aalis 
etMargos,  filles  Héluyt,  se  nièche,  se  elles  vivoient  ambesdcus, 
en  Béghinage  demorans,  cascune  doit  avoir  le  moitiet  de  che  rawi 
de  blet  toute  se  vie.  Et  se  li  une  des  deus  ne  demoroit  en  Béghi- 
nage et  li  autre  i  demoroit,  cèle  ki  en  Béghinage  demorroit  aroii 
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■ont  entiremenl  le  mui  dp  bicl ,  tant  rum  èle  viveroil,  et  li  autre 
n'i  Broil  nient.  El  s'il  avennit  kc  Aulis  et  Margos  devant  dites  sor- 
vivoicnt  dcmisélc  Aalis  devant  nommée  et  Mes  ne  dcmoroient  en 
B^hinage,  dés  dont  en  avant  H  muis  de  blet  devant  dis  doit  estre 
paies  et  délivrés  cascun  an  â  tous  iors,  au  terme  dit,  à  le  kemune 
aumosne  des  povres  bi^(ibines  de  le  court  de  Canlimpret.  Et  â  che 
blel  paier  et  rendre  coscun  an,  sicum  deseure  est  dit,  obli((ons 
nous,  le  hospital  et  tous  ses  biens,  tant  comme  soverain  et  por- 
veeur  dou  Hu;  et  nous  tenons  il  sols  et  à  paies  por  le  hospital  en 
boue  monoie  et  bien  contée  de  qutnse  livres  de  blans,  kéli  summe 
del  vendage  de  che  blet  leva  en  deniers ,  lesquels  nous  avons  mis 
et  convertis  el  porfit  et  en  i'utililet  del  hospital  devant  dit.  El  s'il 
avenoit  ke  li  bospitaus  u  nous, por  lui,  poièmes  racater  un  mui  de 
blet  à  tous  iors  de  le  valeur  deseurc  dite,  après  les  vies  des  trois 
personnes  chi-devant  nomées,  s'est  à  savoir  :  Aalis,  Aalis  et 
Margot,  en  souQissanI  liu,  par  le  dit  el  le  consel  dou  porosiien  de 
Canlimpret,  de  monsegneur  Jehan  de  Gomermont  u  de  celui  ki 
en  sen  liu  seroit  capclains  à  Canlimpret,  se  de  lui  esloit  défali ,  et 
de  le  sovcraine  de  Cantimprct  et  de  clieaus  u  de  celui  ki  seront 
reward  de  te  court,  tenir  s'en  doit  li  cours  à  celui  u  à  cheaus  â 
qui  u  asqiicls  on  Tarait  acalè ,  et  li  hospitaus  en  seroit  cuites  et 
délivrés  à  tous  iors.  Et  est  â  savoir  ke  des  quinse  livres  kc  nous 
avons  ruchcus  de  demisÈle  Aalis,  si  cum  dit  est  deseure,  nos  en 
avons  Bcalé  cl  aquts,  por  le  hospital,  sis  jorncus  et  demi  de  terre  à 
Willcri  de  Asnoit,  gisant  ou  tiéroir  dou  Petit-Kiévi,  qu'on  lienl 
dou  segneur  de  Vile.  En  liesmognagc  de  laqucl  chose,  nous  avons 
mis  no  saiel  it  ces  présentes  lètrcs.  Et  por  chou  ke  cis  vendages 
el  cisacas  Tu  reconeus  par-devant  persones  discrètes  et  religieuses, 
trêve  Uenri,  prieus  dou  Val-des-Escoliers  seluiiu  Mous,  mou- 
s^neiir  Estiévenon ,  porosieii  de  Cantimpré,  monsegneur  Jehan 
de  Gomermont,  capelain  de  Canlimpret,  et  demisète  Ydain , 
soveraine  dou  Béghtnagc  de  ce)  meismes  liu ,  nous  leur  prions  et 
requérons  ke  cascuns  diaus  mète  son  saiel  à  ces  présentes  lèlres, 
avœc  le  nostre,  en  tiesmognage  de  ces  choses.  Et  nos,  Uenris, 
priras,  Estiévèneset  Jehnns,  prrslre,û  lerequeste  douespiticde 
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no  dame  Sainte- Waodru ,  en  tie>nM^ai^e  de  e&e  Lr  mii»  ikaass^ 
présent  à  tontes  les  choses  chi-deseore  escrites  et  «if^iiséi!»  .  jw«» 
mis  nos  saians  a  ces  présente»  lètres  avoec  le  iïiîifi  (àm  «afMiftf 
derant  dit.  Ce  fu  fait  et  doné  Pan  del  incarnation  X4t$ar^$i*|aear 
mil  ce  witante  et  deas,  el  mois  de  aoust. 

orifT..  nir  parchemin .  2\te  «^reivx  4fi  ^luàr^ .  'fir 
prieur  des  Ecoliers  de  Xons,  da  em  et  «in  «ikao^iaia  A 
Cantimprel .  en  fraunneals .  sauf  [e  irytsiiim»'  <pa  et 
as$rz  bien  eooâer\é.  et  qui  repres4»at<e  m  «diànsa  i 
trois  tours,  et  entooré  de  la  h^p^i^^  :  ♦.  «rwKkfr 
FàSocBiA  "n  Bi  CiTTiMPiiTO.  —  rbâftmr  'fe  Santp. 
Waudni .  litre  coté  :  Mans,  n*  166.  —  Caytirimi»  te 
Béiniijia^ .  fol.  18  ¥•— 30. 

XXXII. 

Lettres  tTinfduIgences  aceordéeg^  de  Caulorité  de  réré^me  de  CâÊt- 
irai,  par  Pierre ,  ètéqme  de  .  .  .  . ,  à  toccasiom  de  im  éai- 
caee  de  tautd  de  Saint-Jean- Baptiste ,  dams  fè^**e  da 
bé^ines  de  Mons. 


,  n.  «/. 


Universis  présentes  litteras  inspecturis ,  frater  Petra> ,  niLî^frt- 
tionedivina  Sudue(f}ecclesie  episcopus,  salulem  in  I>oniin«>  ?*ffflp*- 
ternam.  Xotum  facimus  quod  nos,  annoDomini  m^  ce*  c^:tIU^»^^l»> 
quarto, feria  secunda  proxima  post  dominicam  quacantatar  '>nii» 
«nei ,  in  ecclesia  bcguinaruni  in  Montibus  unum  altare  dedica^m^ 
in  honore  beat!  Joannis-Babptiste,  ad  divini  cultum  nominis  p^' 
petuo  peragendum,  concedentes  ex  auctoritate  reverendi  paC^ 
domini  J.,Dei  gratia  Cameracensis  episcopi ,  omnibus  Christi  iàJf^ 
libus  illoc  perannum  présentera  dévote  advenientibus  cum  obljti»-'^ 
nibos  consuetis   et   elemosinis,    centum    dieruni   indolgencrAr?-- 
preterea,  U!»que  ad  consummationem  fabrice  predicte  eccles*e.   ^ 
in  quatuor  festivitatibus  béate  Marie  Virginis  et  in  honore  brs»^' 
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Johannis-Baptiste ,   quadraginta   dieram   concedimus    perpetuo 

duraturas.  In  cuias  rei  tcstimonîum ,  sigillum  nostrum  presentibus 

duximus  apponendum.  Datum  et  acluin  anno  Domini  et  die  pre- 

dîctîs. 

Gartulaire  du  Béguinage,   fol.   2.   De  benedictione 
allaris  SancMohannis. 

XXXIII. 

Fondation  far  Isabeau  de  Valenchènes  d'un  cantuaire  de  messes 
journalières  à  thàpilal  de  Cantimpret^  en  y  affectant  un 
revenu  annuel  de  180  sols. 

1285. 

Vinchant  dit  avoir  vu ,  dans  la  trésorerie  du  chapitre  de  Sainte-Wau- 
dru,  les  lettres  de  cette  fondation,  laquelle  fut  faite  avec  le  consente- 
ment du  prévôt ,  de  la  doyenne  et  du  chapitre  de  Sainte-Waudru ,  qui 
scellèrent  les  dites  lettres  avec  le  prieur  des  Écoliers ,  le  paroissien  ou  curé 
de  Gantiroprct  nommé  Etienne,  et  m^  Jean  Goraermont,  chapelain  de 
réglise  paroissiale  de  Gantimpret. 

Mss.  autographe  des  Annales  du  Hainaut,   t.  i, 
fol.  381. 

XXXIV. 

Le  chapitre  de  Sainte-Waudru  oblige  Chôpital  de  Cantimpret  à 
remplir  les  conditions  de  la  donation  faite  à  cet  établissement 
par  Jean  de  Saint-Ghislain ,  chapelain  de  Céglise  de  Sainte^ 
Waudru. 

Août  tase. 

Nous  provos,  doiène  et  tous  11  capitles  de  Sainte-Wadrut  de 
Mons  en  Haynau  à  tous  ciaus  ki  ces  présentes  lètres  veront  u 
oront,  connoistre  vérité.  Comme  persone  discrète  nos  boins  amis 
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mesire  lehans  de  Saint-Gislain ,  capelaîns  en  F^ise  no  dame 
Sainte-Wadrut  deseure  dite,  ait  aqiiis  et  akatés  de  ses  propres 
deniers  à  Huart  Walet  dlerbiesael  et  à  Gilion  sen  frère  quatre 
journeus  de  tère,  pau  plus  pau  mains,  gisans  on  Ueroit  de  Ycrfoi- 
suel ,  cest  à  savoir  :  delés  le  fosse  à  Maincoumer,  deus  joumeos, 
et  à  Henebaut,  d*autre  part  celle  fosse,  an  joamel  :  se  tient-on 
ces  trois  journeus  de  no  église  deseure  dite  ;  et  en  Bourbeleiise 
delés  le  courtil  Buillon ,  un  joumel  ke  on  tient  de  XostnsDaroe 
de  Cambrai  ;  et  lor  ait  ces  quatre  journeus  de  terre  rendus  et 
denés  à  tous  jours  à  rente,  parmi  dis  rasières  de  blet  Fan,  vaillant 
cascune  rasière  à  sis  deniers  pris  de  le  mileur ,  et  de  ces  quatre 
journeus  de  terre  il  a  fait  ayreter  bien  et  à  loy  par  ciaos  ki  jugier 
en  doivent,  domiselle  Aient  de  Lens,  awes  Tospital  de  Cantiro- 
pret  selonc  Mons,  auquel  liu  il  a  le  dite  terre  denée  et  amonsnée 
pour  Dieu  et  pour  le  salut  de  sen  arme,  à  prendre  et  à  rfoevoir 
tous  les  pourûs  de  celle  terre  à  tous  jours,  et  a  li  devant  dis 
mesire  Jehans  de  Saint-Gislain  cuitet  au  deseure  nommet  hos- 
pital  tout  le  droit  ke  il  onkes  eut  u  poroit  avoir  en  avant  en  le 
dite  terre  et  es  pourfis.  Nous,  tant  comme  souverain  et  govreoev 
des  biens  temporeus  del  hospital ,  obligons  le  dit  bospital  et  odai 
kiquonkes  sera  estaulis  de  par  nous  warde  en  cel  liu  à  cou  k*il 
rendent  et  délivrent  à  monsigneur  lehan  devant  nommet ,  cascai 
an  q'il  vivera,  au  tierme  de  le  Candeler,  dis  rasières  de  blet,  \iil- 
lant  cascune  rasière  à  vj  deniers,  pris  de  le  milleur  ;  et  après  W 
décès  de  lui,  se  Marguerite  se  suer  est  eu  vie, elle  doit  avoir  les 
dis  rasières  de  blet  deseure  dites,  tant  q'elle  vivera;  et  après  le 
trespas  diaus  deus,  li  hospitaus  sera  tenus  de  rendre  cascun  ans 
tous  iours,  au  tierme  deseure  de^îset,  au  commun  de  le  court  de 
Cantinpret,  quatre  rasières  dou  blé  deseure  dit  et  de  le  valeur 
devant  dite.  Et  pour  chou  ke  ce  soit  ferme  cose  et  estaule,  nous 
en  avons  ces  présentes  lettres  données  à  monsigneur  Jehan  devant 
dit,  en  tyesmogenage  (sic)  de  vérité ,  saelées  de  no  saiel.  Ce  fa 
denet  Fan  de  Fincaroation  Notre-Signeur  mil  ce  quatre-vins  et  sis, 
el  movs  d  aoust. 

Cartalaire  da  Hêfuioi^ ,  fol.  â   \^*-3.   Cfst  et  If 


rrii(«  d'iirbiauil.  ke  mesirei  Mans  de  SaOïl-Gialaia 
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Aciepar  lequel  ThUrri  Pauliiiiers  assigne  deux  portions  île  deux 
journeU  '/,  de  pré  euviron,  i/u'il  tenait  à  .Vamuintart,  en 
lûrelé  du  cens  de  ZO  sols  blana  f  u'i7  devait  payer,  chaque 
aimie,  en  deux  fois,  à  Marguerite  de  !Vimi,  béguine  de  Can- 
timpret,  un  au  porteur  de  ce  cliiroijrapbe. 

I.a  Trille  de  ■■■■(  Andrt  («0  novembre]  ia>«. 

Sacent  tout  cil  ki  cest  escrit  vcront  it  oruiit,  kc  Thieris  Paute- 
niers  doit  comnip  se  propprcdèle  lotal,  iletscsoirs,  pcrpétiiel- 
ment,  à  Marguerite  de  Nimi,  béguine  de  Cantimpret,  u  A  celui  ki 
cesl  cyrographc  aportera,  xxx  s.  bians  de  cens  par  an,  i)  paier 
d'an  en  an  à  rj  paiemens,  se  loist  à  savoir  :  xv  s.  à  le  Saint-Jehan 
et  XV  s.  ù  le  Saint-Martin.  De  chou  a  Tait  Tieris  devant  dis  asenne- 
mentii  Marguerilain  devant  dite  souries  ij  pars  de  ij  journeus  el 
demi  de  prêt,  pou  plus  pau  mains,  kil  tenoil  en  Nnmuinsarl,  cl 
en  est  H  diâ  Thieris  désyretés  bien  et  à  ioy,  et  Marguerite  en  est 
syrctée  par  le  los  et  par  te  grel  dou  signeur  de  cui  on  tient  le 
pretdevant  dit,  as  us  et  as  couslumes  ke  li  prés  doit,  el  lâ-«ndroit 
ù  elle  en  fu  ayrelée,  elle  reporta  l'asennemenl  en  le  main  dou 
maïeur.  pour  rahircterThieri  devant  dit,  sauf  se  cens  devant  nom- 
.  met,  et  s'il  avenoil  kc  Thieris  u  ses  oirsdérnloient  des  paiemens 
si  comme  il  sunt  devise!,  Marguerite  devant  dite  u  cis  ki  cesl  cyro- 
graphe  aportera  puet  et  doit  traire  au  prêt  devant  dit  comme 
à  sen  bain  yretage  et  es  pourlis  ki  sus  seront,  et  tant  le  doit  tenir 
ke  li  cens  soit  paies  entièrement  el  coust  et  frait  et  ariérage,  s'il 
i  esloient  par  défautc  de  paiement.  Et  si  est  à  savoir  kc  Margue- 
rite devant  dite  s'esidésJrclée  de  cest  cens  devant  dit  et  l'a  rejwrtet 
en  le  main  dou  maïeur  pour  ahireler  home  de  loy  après  le  décès 
de  li,  Bs  us  cl  as  couslumes  kc  leus  yrctages  doit  à  le  requesle  de 
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celui  ki  cest  cyrographe  aportera.  et  en  eut  li  maires  tel  droiture 
qu'à  chou  aflîert.  A  cesconvens  fu,  comme  maires,  Huars  dou 
Pont  ;  si  i  furent,  comme  eskevindcMaisières  eldcNimi  :  Jcliansli 
Bruns ,  Cholars  Coulons,  Cholars  li  Bouchiers  et  Jehans  Baies, 
et  cil  le  recordèrent  à  leur  conpagnons ,  se  loist  à  savoir  :  Gérart 
Doucelet,  Alart  Raset  et  Willaume  Keroul.  En  Tan  de  grasse 
M  ce  iiij  '*  et  X,  le  vigile  saint  Andriu. 

Cartulaire du  Béguinage,  fol.  4.  Cest  de  Thieri  Pau- 
tenter.  C  h  est  à  obis, 

XXXVI. 

Accord  entre  les  souverains  de  la  court  de  Cantimpret  et  Alix 
des  PlankeSy  au  sujet  d'un  manoir  situé  au-delà  du  pont  de 
TruillCy*  de  la  tenance  du  seigneur  d*ffavréj  châtelain  de  Mans. 

1291. 

Sachent  tout  cil  ki  cest  escrit  veront  et  oront  que  cum  débas 
fust  meus  entre  les  souvrains  de  le  court  de  Cantimpret ,  d'une 
part,  et  demiselle  Ails  dite  des  Plankes,  de  l'autre  part ,  en  okison 
d'un  manoir  séant  outre  le  pont  de  Truille ,  de  le  tenanche  le 
castelain  de  Haverech  ;  dou  quel  manoir  li  souvrain  de  le  court 
disoient  qu'il  devoit  demorer  à  héritage  à  le  court  devant  nommée» 
après  le  décet  demiselle  Alis,  et  demiselle  Alis  leur  denoioitet 
disoit  que  chou  estoit  ses  boins  héritages  :  à  le  pardefm,  pour 
tous  débas  aoster  et  tous  péris  aescuer,  par  consel  de  nobles 
demiselles,  se  loist  assavoir  :  demiselle  Erminc  de  Heronfontaine, 
jadis  doyène  del  église  Medame  Sainte- Wadrut  de  Mons,  demiselle 
Jehannain  de  Werchin  et  demiselle  Ysabiaut  de  Walenghien, 
canonnesses  de  le  dite  glise,  les  deus  parties  s'asentirent  et  acor- 
dèrent  en  tel  manière  que  demiselle  Alis  des  Plankes  doit  tenir 
paisiulement,  toute  se  vie,  le  manoir  devant  dit  et  paiier  tels 

*  rrtii/^,  la  Trouille. 
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droitures  qiie  li  manoir  doit  au  sjgneur  de  oui  on  le  ticnl  ;  et 
après  le  décct  de  li ,  on  doit  le  manoir  (Il-vdiiI  dit  girisier  bien  el 
loialmcnt  par  proudomes,  kî  seront  cmparlic  dou  conael  de  le 
court  de  Caiilinipret  et  cmparlie  dou  consel  des  teslamenteurs 
deinisclln  Alis  devant  nommée,  en  manière  que  quant  li  prisie 
sera  l^itc  bien  et  loinlmenl,  se  elle  ptaist  as  souvrainsde  le  court 
de  CentiinprrI,  paiier  doient  as  testa  menteurs  dcmiselle  Alis  le 
raoitiet  de  le  prisie,  et  parmi  cliou,  li  manoirs  doit  dcmorer  û 
héritage  pai^iullcment  à  le  court  de  Cantimpret  devant  nommée, 
et  s'il  avenoit  que  li  prisie  ne  plaisist  as  souvrains  et  elle  platsoit 
as  les  la  me  nie  II  ra ,  paiicr  dolent  II  teslamenleur  os  souvrains  le 
moitiel  de  le  prisie,  et  li  manoirs  leur  demorra  à  Iiéritage  ;  et 
s'il  avenoit  que  li  prisie  ne  plaisist  al  une  partie  ne  al  aulrc  ,  on 
doit  vendre  ledit  manoir  bien  et  loialnient ,  par  consel  des  sou- 
vrains de  le  court  et  des  testanienteurs  devant  dis  :  dou  quel 
vendagc,  li  souvrain  de  le  court  doient  avoir  le  moitié!  del  argent 
aoes  le  court,  et  li  leslamenteur  l'autre  moiliel,|iour  faire  leur 
boinne  volenlet,  seïonc  ledeMse  dcmiselle  Alis  devant  nommée; 
et  parmi  ces  convenanclies  devisées ,  li  souvrain  de  le  court  ont 
qnillel  et  quittent  ù  dcmiselle  Alla  et  demiselle  Alis  à  yaus,  toutes 
actions,  toutes  demandes  et  toutes  oblijiations  ki  meutes  estoient 
en  okison  dou  dit  manoir.  A  ceslc  concorde  et  ù  ccste  assente, 
furent  appelcl  cum  (il  et  lilles  de  Sainle-Glise ,  avec  les  demiselles 
devant  nommées  :  frères  Jehans,  prieus  de  le  Val-des-Escoliers 
de  Mons  ;  Stiévénes ,  curés  de  Cantimpret  ;  Jehans  de  Gomermont, 
capelains  ;  Alis  dite  Coulons  ;  Eve  de  llaulbos  ;  Maroie  de  Nimi  ; 
Ercmbours  li  Pnicrcsse,  et  Giliars  li  clersde  Cantimpret.  El  pour 
chou  que  ces  choses  fuissent  vardées  fermes  et  estatdes  et  sens 
débat,  les  parties  procurèrent  et  requisciit  que  cil  escrit  fu 
saisies  dou  saiaul  dou  capitic  Mcdnmc  Sainte- Wadrut ,  avec 
lequel  saiaul,  frères  Jehans  prieus,  Stiévèncs  curés,  Jelinns  de 
Gomermont,  capelains,  et  Alis  dite  Coulons,  souvraine  de  le  court 
devant  dite,  ont  mis  leur  saiaus,  en  icsmoingnage  de  véritet.Oefu 
(bit  en  l'an  de  tarasse  mil  ce  nonante  et  un. 


Ori)t..  t'ii  imrvlii'r 


I  fragment». 
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Sur  le  dos  :  «  C*est  de  le  maison  ki  fu  demiselle  Alis 
»  des  Plankes.  »  —  Ghartrier  de  Sainte-Waiidru,  Ulre 
coté:  Mons^  n»  161. 

XXXVII. 

Constitution  d'une  renie  de  29  rosières  7^  de  blé  ^  à  la  mesure 
de  MonSj  faite  en  faveur  de  la  coiîrt  de  Cantimpret,  par  OEde 
de  Nuevilte,  béguine  de  ce  lieu. 

Septembre  lt9l. 

Saccnt  tout  cil  ki  cest  escrit  veronl  et  oront,  ke  demiselle 
OEde  de  Nueville ,  béguioe  de  Cantinpret,  se  désircta  bien  et  à 
loy  de  xxviij  witelées  de  tère  et  j  quartier,  pau  plus  pau  mains, 
ke  elle  tenoit  ou  jugement  des  eskevins  de  Dour ,  de  le  tenance 
Saint-Gislain  ;  de  lequcUe  terre  il  gisent  :  as  sauchiaus,  xv  wite- 
lées et  iij  quartiers  en  une  pièche  ;  dclés  Evrart-Sart  et  delés  le 
courtil  les  Bourlars,  iij  witelées  en  ij  pièches  ;  delés  le  Boine-Fon- 
taine,  iiij  witelées  et  demie  et  xxj  verge  ;  delés  Hegart-Pret,  iiij 
witelées  et  demie ,  une  verge  mains  :  et  toute  celle  tère  devant 
dite  reporta  demiselle  OEde  en  le  main  dou  maïeur,  bien  et  a 
loy,  pour  ayreter  Watier  le  maïeur  d'Ofiîgnies,  lui  et  sen  oir, 
en  manière  ke  Watiers  u  ses  oirs  u  cil  ki  le  tère  tenra,  en  doit 
rendre  à  tous  jours  cascun  an ,  comme  se  propre  dète  loial ,  as 
souverains  de  Cantinpret,  ki  ki^ouverain  en  soient,  xxix  rasières 
et  demie  de  blet ,  à  le  mesure  de  Mons ,  à  viij  deniers  pris  dou 
mileur  de  le  porte  de  Mons ,  a  paier  d'an  en  an  devens  les 
octaves  de  le  Samt-Andriu ,  et  livrer  û  Mons ,  devens  le  court  de 
Cantinpret,  en  quel  liu  ke  li  soverain  vorront,  mais  ke  harnas  i 
puist  aler.  Et  pour  ces  couvens  faire  bien  et  loialment ,  si  que  il 
sont  deviset ,  s'est  Watiers  devant  dis  désbyretés ,  bien  et  à  loy , 
des  trois  witelées  de  tère  lesquelles  on  doit  prendre  en  une  pièce 
de  1ère  de  xvj  witelées,  pau  plus  pau  mains,  gisans  au  prêt 
Wakesies,  de  le  tenance  Saint-Gislain ,  et  si  les  doit-on  prendre 
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deviers  le  pt  (portî),  et  les  a  mises  H  dis  Watiers  en  conlrepaa 
pour  ces  couvons  ,  et  reporli'es  en  le  main  dou  maïeur ,  en 
manière  ke  s'il  nvcnoil  kc  Watiers  u  ses  oirs  u  cis  ki  le  1ère  tcnra, 
défaloit  de  paiement  ou  jour  ki  mis  i  est  et  n'ewist  paiet  entière- 
ment devens  un  et  jour  après  chou  ke  paiemcns  seroit  eskeus,  li 
sovei-nin  devant  dit  puent  et  doient  faire  arrêter  à  leur  volcntet 
cui  ke  il  vorront,  home  de  loy,  des  iij  wilelées  de  tcre  dcvanl 
dites,  as  us  et  as  eousiumes  ke  leus  hirelagea  doit  cl  puent 
retraire  paisiulemcnt  que  à  leur  Loin  yretage  as  xxviij  wiletces 
et  j  quartier  de  tère  devant  nommées ,  et  puent  caclucr  et 
demander,  comme  leur  délc  i;t  leur  calel,  h  celui  ki  le  tère  aroil 
tenue  u  i  fcn  remauant,  Ions  nriérages  ki  i  seroient  par  défuule 
de  paiement.  A  ces  couvens  furent  comme  eskcvin  :  Jelians  H 
Boulcngiers,  Jehans  Hokeriaus,  Jchans  Druniaus,  Jehans  li  Cau- 
dreliers,  Jehans  des  Cans,  Jakèmes  de  Bictrechies  et  Jakèmes  de 
Bostcleu.  Ce  Tu  fait  en  l'an  de  grasse  m  ce  qualre-vins  et  onse , 
ou  mois  de  septembre,  et  par  l'ensegnement  des  eskevins  de  Mons. 

Jf  d?  demi- 


XXXVIII. 

Cuitlatime,  éréque  de  Cambrai,  ordonne  à  cetix  qui  détiennent  de» 
sommes  iCartjeiit,  des  cens,  des  renies,  des  terrages  et  <Cavlres 
iiumdnes  appartenant  à  l'fiôfiitat  de  Canliiiiprel,  contre  la 
volonté  des  provise urg  de  cehii-ci,  de  s'en  désister,  et  s'ils  ne 
le  font,  il  veut  ijue  ces  proviseurs  les  auraient  devant  son 
officiai,  pour  leur  répondre  dans  tes  cinq  jours. 

IIBI^IIOS,  11.  «r.    —    Datam  ■nni 
ferla  accnndn  poat  rai 


Oomial  m"  cc>  ; 


Lp  ln\e  <W  celle 
sitilc  "II'  II-  publiiT, 


il  Ipllemeiit  iliitectiii'iix  <]U"\ 
ir  di  [larrlicMiiii,  —  Cl]!irlr 
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XXXIX. 

Chirographe^  ptusé  d  Montigni  en  Brahanty  devant  le  moii«fîer, 
le  5th  janvier  1296,  n.  st.  —  Cest  un  record  par  lequelleséche- 
vins  de  Montigni  déclarent  qu'Antoine,  jadis  maire  de  MtmSy 
avait,  en  leur  présence,  €  au  mousticr  medame  Sainle-NVau- 
»  drut  de  Moos,  en  le  capielle  Saint-Jakème ,  •  reconnu  le 
contenu  d'un  autre  chirographe  passé  «  à  Mons  co  Haynaa,  en 
»  le  nueve  enfermerie  des  frères  meneurs,  le  venredi  devant 
»  le  fieste  saint  March  Téwangéliste  1279,  »  au  sujet  d'une 
rente  de  6  livres  de  blancs,  hypothéquée  sur  neuf  bonniers  de 
terre  sis  audit  Montigni,  et  affectée  à  la  fondation  de  Cobit 
de  Marien  de  Jehanpret,  dont  le  curé  de  Cantimpret  devait 
avoir  3  sols  de  blancs  pour  dire  cet  obit,  chacun  des  trois  cha- 
pelains 12  deniers,  et  le  clerc  \^  deniers. 

• 
Ces  deux  chirographes  n*offrant  pas  d^autre  particularité,  nous  n'en  don- 
nons pas  le  texte,  qui  est  fort  long. 

Gartulaire  du  Béguinage,  fol.  ii-i6.  C'est  des  vj 
Hvres  ke  AnVioines  li  maires  laissa  al  Béguignage,  ki 
fu  akatet  del  argent  le  demiselle  de  Jehanpret. 

XL. 

Acte  par  lequel  le  curé  et  la  souveraine  du  Béguinage  vendent  à 
Catherine  le  Hérue ,  pour  en  jouir  durant  le  cours  de  sa  vie , 
tout  le  couvent  c/iï  l*archediakêne ,  sis  au  Cantimpret,  ainsi 
que  les  ustensiles  de  ce  couvent.  Il  y  est  stipulé  qu*  elle  y  recevra 
huit  femmes ,  telles  qu'il  lui  conviendra ,  sans  qu'elles  soient 
réputées  être  de  la  court  de  Cantimpret ,  etc. 

13.  .. 

A  tous  chiaus  ki  ches  présentes  lettres  vcront  u  oront,  Nous, 
maistres  Nicholes  de  Cuemes  dis  dou  Frasne ,  curés  dou  Béginage 
de  Cantinpret  delés Mons,  et  demisièle  Maroic  de  Polhieles,  sou- 


DE   MOSS. 


191 


Trnjnne  do  ehe  meisinc  lieu,salus  ri  contiùsaiichc  de  lorilcl. 
Conneule  case  soit  à  tous  que  nous,  pour  le  kcmun  pourtit  de  le 
court  dou  Béfiinajje  de  Cantinprcl  et  par  le  consel  des  picudc- 
femmes  aiasnécs  dou  devant  dit  lieu,  avons  vendut  cl  oliiel  à 
Kathelinc  le  Hérue,  tout  le  cours  de  se  vie,  tout  le  couvent  qu'on 
dist  l'Archediakéne  ens  ou  Kanlînpret,  et  tous  les  hoslliicus  dou 
convcnt,  par  tel  manière  ke  11  dille  Kalheline  doit  iestre  eus  ou 
convent  li  witisnic  boines  femmes  et  tionniesles  pour  le  convcnt 
thenir.  £1  si  doit  et  puct  li  ditte  Kalheline  metrc  el  rosier  ens  ou 
convent  qnes  femes  k'eîlle  vorru ,  sans  cliou  k'eiles  soient  il  le  pais 
dele  court.  Et  doit  avoir  li  ditte  Kalheline  tous  le  Truis  dou  convcnt 
et  dou  lieu  devant  dit,  pour  le  convent  détenir.  Encore  est  û 
savoir  ke  se  Iuliane  li  Hérue  sourvivoit  le  devant  dite  Kalheline, 
li  kambre  ke  li  ditte  Kalheline  (ist  fiiire,  li  cuisine  de  co^lé,  li 
ilespense  cl  li  solicrs  ki  est  de  lièredeseure  Iccuisine.dcmorroit  à 
le  devant  ditte  Julîane,  tout  le  cours  de  se  vie.  El  tout  chou  avons- 
nous  otriet  et  otrions  us  devant  ditles  Kalheline  el  Juliane, 
sereurs  ',  parmi  quinse  libvres  de  tous  ke  les  devant  dittessereurs 
doivent  rendre  et  payer,  apriès  le  déeliès  de  le  darainne  vivant  de 
elles  ij  sereurs,  ù  le  court  de  Cantinprct  devant  dit,  et  en  ont 
■ssenet  les  souvrains  de  le  court  i\  tous  leur  meules,  cl  parmi 
quatre  journés  de  terre,  pau  plus  pau  mains,  gissiins  ou  ticroil 
de  Genli,  deléa  le  Temple,  qu'on  disl  rtiettlapret  (î) ,  qu'on  lient 
ileUedamc  S.-Waudrudàij  d.  de  cens,  le  dimencbe  après  le  jour 
de  Toussains,  et  j  bunnier,  pau  plus  pau  mains,  gissani  ou  lieroit 
deK-ievidclèsleNevrcgies,  se  le  tient-on  de  Meilame  S.-Waudnid, 
parmi  iitj  s.  etij  d.  parau,  au  jours.  Rémi.  Et  de  toute  chèle 
Icrre  descure  ditte  est  Evrars  dou  Frasne  ayrclés  bien  cl  à  loy, 
pour  le  Béginage,  pour  le  glise  de  Cantinprel  et  pour  l'ospilaul,  et 
doit  avoir  li  hospitaus  iV  chèle  terre  devant  ditte  deus  rnzières  de 
folet  par  an,  &  tous  iours,  li  glisc  de  Cantinprct  ij  razièrcs  pour 
l'obit  des  devant  dilles  Kalheline  elJuliune,  cl  doit  iestre  U  obis 
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kemuns  à  cliîaus  ki  présens  i  seront,  et  douse  jazièrfs  eo  deneiH 

rent  au  kemun  dou  Béginage,  en  tel  manière  ke  se  lidittc  terre 

enpiroit  u  cnmiendoit,  u  on  fesist  aucuns  frais  o  despens  pour  le 

ditte  terre,  li  Béginages,  li  glise  et  li  hospitaus  parteroyent  e^r 

cuns  selonch  se  parchon  as  frais,  s*il  iestoient,  et  au  pourfit  osi 

en  otretcl  manière.  Encore  est-il  à  savoir  ke  li  Binages,  IF  glise 

et  li  hospitaus  ne  puèlent  riens  clamer  as  pourfis  de  le  devant 

ditte  terre,  de  ques  après  le  déchès  des  devant  dittes  sereors  Ka- 

theline  et  Julianc,  et  de  dame  Marien  de  Mierbes,  leur  screur,  et 

se  doit  thcnir  li  darainne  vivans  de  trois  sereurs,  tout  le  cours  de 

se  vie,  fors  ke  tant  ke  se  Katheline  moroit,  li  glise  de  Gantinpret 

et  li  hospitaus  aroient  cescuns  une  rasièrc  de  blet  par  an   pour 

faire  sen  obit.  Et  pour  chou  ke  che  soit  cose  ferme  et  bien  tenue, 

nous  avonmes  ches  présentes   lettres  saielées  de  nos  propres 

saiaus,  ki  furent  faites  en  Fan  del   incarnation   Nostre-Signeor 

Jhésu-Crist  mil  ccc  et  \ 

Orig.,  en  parchemin.  Sur  le  dos,  on  lit  :  «  Pour 
»  le  court  et  pour  Tospitaul  et  pour  Téglize  de  Cantim- 
»  prêt,  sour  iiij  journeuls  de  terre  gisans  ou  teiroil  de 
»  Genly  dalés  le  Temple,  et  sour  j  bonnier  de  (erre 
»  gisant  ou  terroit  de  Kesvy.  »  —  Chartrier  de  Sainte- 
Waudru,  titre  cote  :  Mons^  n°  207. 

XLI. 

Constitution  de  rentes  sur  plusieurs  terres  situées  d  Goegnits. 

Le  landl  aprèn  la  Dc^coUallon  de  S.  Jcao    (3  septembre]   1398. 

Sacent  tout  cil  ki  ccst  cscrit  vcronl  et  oronl,  ke  Evrars  dou 
Frasne ,  de  Kuèmes ,  a  akatet  à  Giliart  le  Cordier  de  Goignies,  iiij 
libvros  et  iiij  s.  et  vj  deniers  de  blans  de  cens  par  an,  à  lui  et  à 
son  oir,  et  les  doit-on  prendre  et  recevoir  adiés  ensele  ville  de 
Goignios,  en  pluiseurs  lius  et  sour  pluiseurs  pièces  de  manoirs 

*  Sins  plus. 
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G  courtuis.  Si  loist  à  savoir  :  k'îl  pnda  as  oirs  Cholarl  Amnnt  vj 
saus  (le  blanâ  par  an,  et  doil-on  ces  vj  saus  devant  ilis  aiiiès 
paicr  au  jour  s.iinl  Rcnii,  et  de  chou  est  contropans  tous  li 
inanages  ki  Tu  Cholarl  Amanl  dVn  coslé  l'ostèlerîe  ;  s'enila  as  oirs 
Siaire  v  s.  de  blaus  par  au,  et  doit-on  ces  v  s.  devant  disadié:^ 
paier  au  jour  saint  Rémi,  et  de  cou  est  contrepaiis  li  muiiages  ki 
fu  Siaire,  kisiet  de  costé  le  maison  Cliolart  Amant;  s'enda  as  buirs 
Jelian  Aylin  w  s.  de  bians  par  an,  et  doit-on  ces  xv  s.  devant  dis 
adiés  le  nioiticit  au  iour  saint  lelian  et  l'aulre  moitict  au  jour 
saint  Rem! ,  et  de  tout  cou  sunt  contrepan  ses  ij  maisons  et  li  doi 
courtil  ki  siclent  delés  l'aire  ;  s'enda  as  oirs  Jakcmart  le  Moine 
x|j  s.  et  vj  deniers  de  blans  par  an ,  et  de  cliou  doit-on  adiés  puier 
TÎj  s.  et  vj  d.  binns  au  jour  saint  lelian,  cl  s'cndest  contrepans  uns 
courlicus  ke  Cboiars  Aylius  tient  pour  v  s.  par  an  ki  siet  delés 
le  maison  ki  Tu  Nokis,  et  les  autres  v  s.  de  blans  doil-on  adiés 
paier  au  jour  saint  Rcnii,  s'end' est  contrepans  limaiisgeski  fu 
Iakemarl  le  Moine  à  Courriu,  et  li  courtuis  ki  fu  >Iokin  d'autre 
part  le  voie.  S'enda  as  oirs  Juliaane  le  Moulle  i\  s.  de  Llans  par 
«n,  et  doit-on  ees  ix  s.  devant  dis  adiés  le  moiliel  au  iour  saint 
Jehan  et  l'autre  moittet  au  noel ,  et  de  chou  est  contrepans  li  moi- 
tiés dou  manageou  Cholars  Bonne  maint  d'autre  part  l'aiwe  tout 
ensiq'ii  s'estent.  S'enda  ùBauduin  Panneton  xv  s.  de  blans  par  an, 
et  doit-on  CCS  \v  s.  devant  dis  adiés  paier  le  moitiet  au  iour  saint 
leban  et  l'autre  moitiet  au  iour  saint  Rcmi,  et  de  eou  sunt  contre- 
pan  ses  iij  maisons  ri  tous  li  corluis  ù  il  maint  à  W'illoncamp. 
S'enda  à Giliarl  Pichon  vj  s.  de  blans  par  an ,  et  doit-on  ces  vj  s. 
devant  dis  adiés  ].'aier  le  moitiet  au  iour  de  Paskes  et  l'autre  moi- 
tiet BU  iour  saint  Rémi ,  et  de  eou  est  contrepans  tous  ses  manages 
delés  le  maison  Brifaul.  S'enda  h  Huel  le  Boulcngier  vj  s.  de  blans 
par  an ,  et  de  ces  vj  s.  devant  dis  adiés  poier  le  moitiet  au  noel  et 
l'autre  au  jour  saint  Rémi,  et  de  chou  est  contrepans  li  courlieus 
ki  fu  Robierl  Lestohier,  ki  siel  de  collés  le  courtil  Baisgarl.  Et 
s'enda  fi  Robiert  dou  Pont-Tawetxs.de  blans  au  iour  saint  Jehan, 
et  de  chou  est  contrepans  li  courtuis  ki  fu  dame  Mari;ot  de  Givri 
el  li  courtuis  ki  fu  le  feme  Syaire,  et  siélenl  cil  doi  courtil  au 
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Pont-Tawel.  Or  loist  à  savoir  ke  des  contrepans  de  ioos 
ci-deseure  nommés,  li  dis  Evrars  end'esl  aîretés  bien  d  â  Iot«  ca 
tel  manière  ke  se  de  nul  de  ces  cens  devant  dis  défaloitâ  paier,  doa 
quel  ke  ce  fust,  au  tierme  ki  mis  iest ,  li  dis  Evrars,  o  cis  ki  ces! 
cirograplie  aportera,  puet  retraire  au  contrepan  comme  â  sen 
boin  yretage,  voire  selonc  Fusage  dou  liu,  et  doit  adiésli  dis  E^Tar:» 
ses  cens  requerre  u  faire  requerre  ense  le  ville  de  Goîgnies  as 
tiermes  k*il  eskéront  à  paier ,  et  ont  cascuns  reconneut  et  encon- 
vent  à  paier  se  cens,  ensi  que  il  kéra  et  à  tel  terme,  au  dit  E^Tart  o 
à  celui  ki  ceste  cyrographe  aportera.  Et  ont  tous  les  contrepans 
reconneus ,  et  là  parmi  ne  puet  li  dis  Evrars  ne  ses  oirs  de  riens 
retraire  à  Giliart  le  Cordier  ne  à  sen  oir.  Et  à  ces  convens,  furent 
comme  eskevin  de  Goignies  :  Symons  li  Biaus ,  Jehans  Gâchons , 
Jehans  de  Froicapelle,  Jehans  li  Stordere^,  Jâkemars  li  Vake, 
Rogiers  Deslemmes  et  Jehans  li  Gmis.  Cil  couvent  furent  fait  Fan 
de  grasse  m.  ccc.  et  ij ,  le  lundi  après  le  saint  Jehan-Décolassé, 
desous  Faireule  as  coperriusses. 

Cartulairc  du  Béguinage,  fol.  5  v«-6.  Cest  de  le  rente 
de  Goignies. 

XLÏl. 

Donation  faite  aux  pauvres  béguines  de  Cantimpret,  par  Gilles 
Moriaus,  de  Lestines^  d^une  rente  annuelle  cotisistatit  en  une 
rosière  de  pois  et  en  vn  cent  et  demi  de  harengs,  que  doivent 
payer  à  la  souveraine  du  Béguinage,  les  échevins  et  les  mam- 
bour s  des  pauvres  de  Lestines, 

Le  aiardl  après  les  oetaves  S.  Pierre  et  S.  Panl  (9  Jeillet)  IS2I. 

Sachent  tout  chil  ki  sont  et  ki  cest  présent  escril  veront  et 
oront,  ke  Gylles  Moriaus  de  Lestines  a  lassiel  pour  Dieu  et  en 
amonne  à  tous  jours  mais  par  an  ,  pour  Farme  de  li ,  de  le 
demisselle  de  Ilestrus ,  se  femme ,  et  pour  tous  ses  ancisseurs , 
à  povres  bcgines  de  Cantenprel  de  Mons  une  rasière  de  pois  et 
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tent  et  demi  de  hcrrens,  et  les  assonnc  li  dcvonl  ilis  GyWcs 
Morîaiis  soiir  le  manoir  qu'il  ncquisl  ù  Colart,  scn  onde,  et  sour 
le  partie  de  le  gi-nngne  dimerèclie  deviers  le  manoir  Colarl,  son 
oncle,  et  encores  les  assonnc  li  devant  dis  Gyllcs  Mortaiis  sour 
dens  Hiapons  cl  vi  blancs  ke  Jabemars  Pourccs  doit  sour  sen 
estrc  Taictc  sour  .  .  .  map  (?)  et  ij  s.  de  blans  kc  Jehan  Joupins 
doitsoursencslrc;  t'fem,  sour  ix  deniers  blancs  keYzabiasIi  Char- 
leresso  doit  sour  sen  eslre.  Et  est  i  savoir  ke  li  escevin  et  li  niun- 
bourch  des  povrt^  de  Lestines  sont  bien  ahtreteit  et  ù  loy  de  tout 
chcl  hirelnige  deseur  nommeil  :  par  quoy  il  doient  celle  amonne 
doseur  dilc  di^livrer  et  paier  il  le  sovcrainnc  dou  Bi^ginuge  devant 
dit,  ou  argent  qui  argent  sech  qui  à  tant  vallc  pour  le  ptiurvé- 
anclie  faire,  cl  doit  li  Béginaiges  envoler  à  Lestines ,  à  jour  dou 
grant-quaresme ,  aus  eseevins  et  ù  manbours  des  povres,  pour 
l'amonne  dcseur  dite  reqiierre  et  demander.  Et  wet  li  deseur  dis 
Gyllcs  Moriaus  et  le  kicrche  à  le  soverainne  dou  D<^jinajge,  sour 
Dieu  et  sour  sen  arme,  à  départir  i  plus  besongneuses  povres 
femmes  dou  Béginaige,  leur  il  li  sanblera  micus  emploict.  A  cesle 
amonne  Taire  et  deviser,  furent  comme  csccvin  et  comme  man- 
bour  des  povres  de  Lestines  et  comme  lîlli  de  Sainte-Eglizc  : 
Jebaiis  Donnes ,  Jehans  Wotiers,  Jelians  Couviers,  Colars  l'in- 
tiaus,  Colars  li  Chas,  Colars  Ansiaus  et  Gyllcs  Clanes  de  Bray. 
Che  Tut  Tnit  l'an  de  grascc  mil  trois  cens  et  vint  et  un,  le  mardi 
après  les  octaves  saint  Pyèrc  et  saint  Paul,  ou  moysdefennereeli'. 

Ori|{..  en  pnrcheiiiLri.  Sur  lo  dos.  •  Cliest  cuutre- 
"  escri(it  wardpDl  li  escevin  el  li  maubourch  îles  povres 
Il  de  lj)sltnes  eus  leur  confrfs.  "  —  Cliarlrier  de  Suinl(^ 
Waudra ,  Ulre  colé  :  iloiis ,  n'  lOU. 

XLIll. 

f.onxtilulion  d'une  renie  de  cinri  sais  tournois ,  faite  jiar  la  ville 

'  Le  mois  'lui  s'npp'lail  (rniie-rrch  i^tnil  k  moi?  lie  juillil  [i^ptiqitc  mi  l'on 
coupe  les  Tnins). 
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de  MonSj  sur  F  aumône  des  pauvres  de  cette  ville  ^  pour  remplir 
les  conditions  de  la  fondation  faite  par  Jeatme  et  Marie  de 
Werchin,  chanoinesses  de  Sainte-Waudru  f  d'une  pitance ,  le 
jour  de  V oint  de  la  dite  Jeanne^  aux  pauvres  de  t hôpital  de 
Cantimpret . 

L«  Jour  S.uSimoB  et  S.«-Jede  (SS  •clobre)  I32Z. 

Nous,  li  mayrcs,  H  eskievin  et  toute  H  communités  de  le  ville 
de  Mons  en  Haynnau ,  faisons  savoir  à  tous  cbiaus  ki  ces  présentes 
ieltres  veront  u  oront  ke  comme  li  bien,  les  warisons,  les  droi- 
tures et  les  revenues  en  meules,  en  catels  et  en  hiretaiges  des 
aumosnes  des  povres,  des  hospitaus  et  de  toutes  les  maisons-Diea 
de  le  ville  de  Mons ,  soient  tcnut  et  redevaule  à  nobles  demiselles 
nos  chières  cl  espéciaules  amies ,  demiselle  Jehanne  et  demiselle 
Marie  de  Werechin ,  cannonnicsses  de  Téglize  medame  Sainte- 
Waudrut  de  Mons,  en  cinquante  livres  tornois  par  an  à  tons 
jours  pcrpctuelment ,  monoie  coursaule  en  Haynnau,  au  jour 
des  paiemens ,  â  payer  cascun  an  à  deus  paiemens ,  c'est  assavoir  : 
trenle-chiunch  livres  tornois  à  le  Toussains,  desquels  trentc- 
chiunch  livres  les  dilles  demiselles  ont,  dès  maintenant  en  avant, 
donnet  et  laissiet,  pour  Dieu  et  en  aumosne  et  pour  le  salut  de 
leur  âmes,  à  Taumosne  des  povres,  as  hospitaus  et  as  maisons- 
Dieu  de  le  ville  de  Mons,  douze  livres  et  dis  sols  tornois,  ensi 
ont-elles  de  remanant  dou  paiement  de  le  Toussains  vint-deus 
livres  et  dis  sols  tornois ,  et  li  quinze  livres  ki  demeurent  des 
cinquante  livres  par  an  devant  dites  eskièlent  à  payer  cascun  an 
au  jour  saint  Jehan-Baptiste.  Si  est  assavoir  ke  les  trente-siept 
livres  et  dis  sols  tornois  ki  demeurent  des  cinquante  livres  par 
an  devant  dites,  les  dittes  demiselles,  par  boine  dévotion,  pour 
le  salut  et  le  rédemption  de  leur  âmes  et  de  tous  leur  bienfai- 
teurs vis  et  trespassés ,  les  ont  donnés  et  laissiés  pour  Dieu  et 
en  aumosne,  en  pluisieurs  lius  et  à  pluiseurs  persones,  sicomme 
il  appert  par  nos  lettres  sour  chou  faites.  Et  entre  les  autres 
ordenanches  dessus  dittes ,  demiselle  Jehanne  de  Werechin  devant 
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par  boine  dévolion,  pour  le  salut  de  s'amc,  en  ait 
laissjrl,  aprjès  son  déciles,  à  l'ospital  du  Cantiniprrt  de  Mons, 
chiunch  sols  tornois  par  an  ù  tous  jours  en  pituiiclie  us  povrcs 
dau  dit  liospitat ,  au  jour  e'on  fera  seu  obit  :  lesquels  demisellc 
Marie  se  suer  doit  «tonner  et  départir,  easuunan,  tout  le  cours  de 
se  vie,  se  elle  sourvJt  le  dilte  deniiselle  Jeltanne  se  sereur.  Ces 
chiunch  sols  tournois  par  an  devant  dis,  nous  promctons  et  avons 
enconvenl  bien  et  enlirement  à  payer,  d'an  en  an,  des  biens  et 
des  revenues  de  l'aumosne  des  povres,  des  hospileus  et  des  mai- 
sons-Dieu de  le  ville  de  Mon-;,  l'i  l'ospilal  dessus  dit',  caseun  an  à 
lotis  joiirs,au  jour  c'on  fera  l'ubil  te  dite  demiselle  Jebanne  devens 
l'année  kc  li  dilte  demisellc  Jebanne  sera  trespassée,  et  ensi 
d'an  en  an  à  tous  jours ,  au  jour  c'un  Tera  sen  obit.  Et  se  nous 
delTaliens  de  paiement  u  de  aucbune  des  convenencbes  devant 
dites,  fust  en  tout  uen  partie,  ke  jà  n'aviè(;uc,  et  li  dis  bospilaus 
n  cbiu  ki  ces  présentes  lettres  aportera,  en  Taisoient  u  avoienl 
cous ,  frais  u  damaiges  pour  le  delTautc  de  nos  convcneuches  u  de 
no  paiement  desiiusdit,  nous,  ptainnement  et  entirement,  li 
avons  eneonvel  ù  rendre  et  à  restorer  des  biens  et  des  revenues 
des  aumosnes  des  povres  des  bo^pitau^  et  des  maisons-Dieu  de 
le  ville  de  Mons ,  par  leur  simple  parole  u  dou  porteur  de  ehcs 
présentes  lettres,  sans  autre  prouvanehe  Taire.  Et  en  poroit  li  dis 
hospitaus  u  ehius  ki  ees  présentes  lettres  aportera ,  donner  sour 
les  biens  de  le  dite  aimiosne,  des  hospitaus  et  des  maisotis-Dieu 
de  te  ville  de  Mons,  douze  deniers  tornois,  à  quel  signeur  de 
terre,  bailliu  u  autre  iustiebe  qu'il  vorroJcnt,  pour  les  chiuncb 
sols  tornois  par  an  dessus  dis  faire  avoir ,  et  sans  les  convenencbes 
devant  ditics  araenrir.  Et  quant  à  ebou  ke  dit  est  tenir  et  aemplir 
bien  et  entirement,  nous  obligons  et  avons  obligiet  solempnel- 
mcnt  et  par  loyal  convenenche  tous  les  biens  et  les  wurisons, 
meules,  catels  et  hirclaigcs  prcsens  et  à  venir  des  aumosnes  des 
povres,  des  hospitaus  et  des  maisons-Dieu  de  le  ville  de  Mons 
devant  dites.  Et  pour  chou  ke  che  soit  ferme  coze  cl  eslaule,  si 
en  avons-nous  cUcs  présentes  lettres  saielées  dou  propre  séel  de 
de  le  ville  de  Mons  en  Uaynnau  dessus  dite,  ki  furent  faites  et 
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données  l'an  de  grasce  mil  trois  cens  vint  et  un ,  le  jour  saint 
Simon  et  saint  Jude  ,  par  j  dcmierques  *. 

Orig.,  en  parchemin,  avec  sceau  de  la  ville  dcMons. 
—  Chartrier  de  Sainte  -  Waudru ,  titre  coté;  Mons, 
wM81. 

XLIV. 

Fondation^  faite  par  Alix  de  Viller^  d'un  obit  à  F  hôpital  de  Can- 
timpreiy  etc. 

Le  JeadI  oprè«  lo  Jonr  dn  liehoardi  *  .en  février  1S44  =s 

17  récrier  lS45,n.«<. 

Sachent  tout  chil  qui  cest  escript  vcront  u  oront  ke  comme  il 
soit  ensi  que  demisclle  Alis  de  Viller  ait  acquis  et  acatet,  dou  sien 
propre,  à  Henri  Rihotte,  xl  s.  de  blans  de  cens  par  an ,  à  prendre 
cascun  an  sour  le  maison  dou  dit  Henry  et  sour  tout  li  estre 
sicomme  il  s'estent,  qui  siet  viers  le  porte  au  blet  devant  le 
maison  Jehan  de  Hcrechies  le  Jouène ,  c'on  tient  des  hoirs  Monsei- 
gneur Wautier  de  Biaumetiaul,  et  doit-on  payer  cascun  an  ces 
XL  s.  de  blans  par  an  devant  dis  à  ij  paiemens  Fan,  est  assavoir  : 
le  moitiet  au  noël  prochainement  à  venir  et  l'autre  moitietau 
jour  saint  Jehan-Baptiste  suiwant  après,  et  ensi  d'an  en  an  à  tous 
jours;  des  quels  xl  s.  de  blans  par  an  devant  dis,  Jehans  Coke- 
rons,  bourgois  de  Mons  ,  est  ahiretés  bien  et  à  loy,  sicomme  il 
appert  par  j  cyrograffe  sour  chou  fait,  ouquel  cyrographe  il  a 
LX  s.  par  an  sour  le  maison  devant  ditte.  Assavoir  est  que  des 
XL  s.  de  blans  par  an  devant  dis,  que  li  ditte  demiselle  Alis  ia 
acquis  et  acatés  de  sen  propre  argent,  li  ditte  demiselle,  Alis  et 
Jehans  Cokerons,  qui  ahiretés  en  est,  ont  cogneut,  de  leur 
grel  et  de  leur  volentet ,   c'on  en  doit  ouvrer  par  le  consel  des 

*  Dcmierques,  mercredi. 

<  Le  behourdi  était  le  premier  dimanche  de  carême. 
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«keviiiâ  cIp  lir  vilk  dv.  Hoiis,  il  leur  consiiius  rM  cl  doit  yusti'« 
lc(s:qiir  li  nuimbour  (lis  pnvrps  dc)e  ville  di^  Mnns,  quiconque» 
Iciioipnt  )K)iir  le  lanips,  doivent  rtH^lioitiiict  délivri*!',  caîtciiii  un, 
ii  liiditte  dcniiscllu  Mis  ces  xu  s.  liions  par  an  ilasanl  «lis,  tout  Ir 
cours  de  se  vie,  et  après  scn  déchiès,  li  dit  miimbour  les  doivent 
délivrer  i\  sire  Nicollon,  scn  rrère,  s'il  survit  le  ditt(>  deniisellr 
Alis,  se  Ecrnir,  pour  tourner  et  convierlir  ou  pourlit  de  l'nmc  le 
ditic  demisclte  Alis,  en  le  manière  que  li  dis  frères  Nicollon  vera 
que  boin  sera.  El  npn^  iKïhiès  dou  dnrrain  vivnnl  de  le  diUe 
demisellc  Alis  et  de  frère  Nicolluii,  sen  Trcre,  li  consiitris  des  cske- 
vins  est  et  doit  jesire  tels  :  que  li  povre  de  Mous  en  doivent 
avoir  xv  s.  hlons  par  an  ;  item ,  en  liront  li  frère  mineur  de  Mous 
en  pitance  le  jour  c'en  fera  l'obbil  le  dilte  demisellc  Alis,  en 
[u'tance,  x  s.  blans;  ilem,  au  priestre  curet  de  Cantimprel,  pour 
ftire  aen  obit  eascun  an,  et  parmy  départir  as  cappellnins .  .  , 
qui  seront  i  sen  obit  v  s.  blans;  item,  à  l'ospital  de  Cnntimpret, 
cnscun  an,  pour  faire  sen  obit,  v  s.  blans  :  s'en  ara  li  ospilals  en 
pillanebe  iiij  s.  blans,  et  li  priestres  quï  fera  l'obit  xij  d  ;  l'tnii , 
cnaronllipovredcViller-Monsigneur-GllIe,  cascun  an,  vs.  blans, 
lesquels  v  s.  li  povre  de  Mons  pueent  raeater  os  povres  de  Villcr , 
le  denier  xj ,  toutes  Jes  fies  qui  leur  plaira ,  s'il  en  sont  aisiet.  El 
s'il  advenoit  en  aucun  lomps  c'on  euist  mains  sour  ic  ditle  maison 
et  yeslre  des  \ls.  blans  par  an  devant  dis,  de  tant  c'on  i  aroit 
mains,  doit  cascune  des  personnes  devant  nommées  avoir  mains  à 
l'avenant  que  cascuns  i  doit  avoir.  A  lous  ces  convens  deviser  et 
ordcner,  furent,  comme  cskevin  de  le  ville  de  Hons,  Gobiers  Joie, 
Richars  d'Asroillics ,  Robiers  deBierlaymont,  Willames  de  Uau- 
chin  et  Nicaises  li  Orfèvres.  Ce  fu  fait  en  le  maison  de  In  pais,  l'nn 
de  grasce  mil  iij  •  et  xvij,  le  dioels  proehain  iiprès  le  jour  saint 
Remy ,  ou  mois  d'oetembre.  Tous  les  convens  deseuredis  Wil- 
lames  de  Hauelùn  el  Nicaises  li  Orfèvres ,  comme  eskevin  de  le 
ville  de  Mons,  les  ont  bien  el  A  loy  reeordés,  par  plainte  faite  et 
par  semonse  de  maïeur.  A  ccsl  recort  devant  dit  faire  bien  et  ô 
toy,  si  que  dit  est,  fu  comme  maires  de  le  ville  de  Mons,  Winrs 
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Gillokins.  Et  si  y  furent  comme  eskevin  :  Ernools  de  le  Porte , 
Jakes  Galons ,  Colars  de  le  Porte ,  Colars  Puche  et  Jebans  Gillars. 
Chuîs  recors  fu  fais  bien  et  à  loy ,  en  le  maison  de  le  pais  à  Mons, 
Fan  de  grasce  mil  uf  xliiij ,  le  joedy  après  le  joor  don  bebour- 
dich ,  ou  mois  de  février, 

Orig:. ,  en  parchemin,  sur  le  dos  duquel  on  lit: 
«  Pour  xl  s.  de  biz  à  prende  sour  le  maison  qui  fa 
«  Henr>'  Ryhotte,  séant  viers  le  halle  au  bleit  k  Mons.  • 
—  Chartrier  de  Sainte- Waudru ,  titre  coté:  Mons, 
w  t±2. 

XLV. 

Marguerite  de  Hainaut^  impératrice  des  Romains  y  permet  aux 
béguines  demeurant  à  l'hôpital  de  CatUimpret  «  de  faire 
moudre  leurs  grains  partout  où  elles  le  fDoudromi, 


Margeritc,  par  le  grasce  de  Dieu  Empéralrîs  dos  Romains, 
comtesse  de  Haynnau,  de  Hollande,  de  Zélande.  et  dame  de  Frize, 
faisons  «avoir  à  tous  ke  nous  avons  donne!  et  otrvet ,  otrîons  et 
donnons  al  hospital  delés  Cantimprrt  de  Mons  tel  privilège  ke 
toutes  les  bêghines  kl  ou  dit  hospital  demeurent  u  demorront, 
puissent  aler  miorre  par  tout  ù  elles  verront  paisivleroent  et  sans 
dangier  de  |>ersone  nulle  qucle  qu'elle  soit  ^  juskes  à  no  rapiel  ; 
et  commandons  à  tous  nos  offîsciers  ki  juskes  à  ore  leur  pooyent 
rmpccier  le  dit  pnvilé^ ,  qu'il  facent  les  dites  l>êfdiines  goîr  et 
|Kissesser  paisî\lement  dou  dit  pri^ilëfc,  sans  autre  mandement 
avoir  de  nous  ne  de  nul  de  nos  offiscters,  par  le  tiesmoing  de  ces 
lettres  savelêcs  de  no  sêcK  données  à  no  deranl  dite  ville  de 
Mons  en  Haynnau  «  Tan  m  occ  \h  j,  le  lundi  après  le  îour  saint 
Mahiu  ou  mois  de  septenbir. 

tX>u  <\>mmanJenH'nt  me  Ihimc  Pem  pêratriys. 


A  Ir  Tirièrp  le  diimUellc  dp  Scmerics , 

C.  ilr  Dimr.  R.  Ili-ili. 
OriR.,  en  parehriniù,  avec  fcenu  i-ii  firp  riMJKti  .lo 
riupéralrice  Hargunrile.  aux  armes  <tu  Hainnul  dans 

lin  losange,  supporlées  pnrunaiBleaiwaileséployées. 
—  Charirier  de  Saiule-Waurini ,  lilfc  colé  ;  Maiia , 
n-  ISI, 

XLVI 


Fûtulutioit  du  couvent  des  Piitwres-Sieiir»  du  fSêguiiiage. 
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A  tous  chiaus  ki  ces  jtréscnles  leltrcs  vcront  u  oront,  Biautri^ 
de  Pons,  souveraine  de  le  court  dou  Béj(hinn)(e  de  Mons,  Marojc 
Dierkelines,  Maroie  Comminc,  Jelianne  llubauite,  Calherîne  War- 
nrllc,  Mariedou  Skip,  Agnicsde  Alasnuy,  Ysobiaus  de  lIuncKinies 
et  les  autres  ajnsnces  de  le  ditle  court,  salut.  Saccnl  loul  que 
nous,  pour  le  eommuu  pourfil  de  le  dillc  court,  avons  acordet  et 
acordons,  par  le  teneur  de  tes  présentes,  à  le  priière  el  requcsle 
de  noble  dame  medamc  Yolens  Daselot,  dame  de  tens  et  de  Her- 
chics,  ko  li  maisons,  hyeslres  et  enlrepresurc  ki  fu  demisiellc 
Marie  Sakillon  etdemisiéle  Aelisde  Prikières.  en  lequèle  Maroye 
de  Maubierfontaine  et  Jvliannc  de  Castiel  et  leur  compaignes  de- 
meurent à  présent  et  y  ont  leur  viages,  soit  à  tous  Jours  mais  i 
l'usai^e  el  sierviee  des  béghines  semblables  as  ditles  Maroye  et 
Jehanne  et  Icurcompaignes,  povres  volentaires,  dcmandans  pain 
pour  l'amour  de  Uiu,  pour  elles  demorer  el  Taire  leur  réstdenses 
et  leur  frankcs  volenlés  sdonc  ce  qu'il  puel  apartenir  et  loist  à 
leur  estât,  ri  obéiront  as  dites  souverainncs  et  ainsnée.s.  Ll  s'il 
avenoil  que  les  dillespovrcs  béghines  u  aucunes  d'elles  falsoienl 
le  contraire  des  coses  dessus  ditles,  que  les  dites  souverainnes  les 
puissent  rosier  u  autrement  corngier,  sclonc  ce  que  boin  leur 
âanlera,  saufce,  toutes  fois,  que  li  fais  des  coupantes  ne  s'eslar- 
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gissc  d  préiudisse  des  non  coupaulcs.  Et  ou  cas  que  pnisiulc  rési- 
densc  seroît  empéchie  îndcutcnicnt  asdittes  povros  béghincs  u 
aucune  d'icelles  par  les  dittcs  souverainnes  cl  ainsnécs  présentes 
u  par  celles  qui  pour  le  tamps  seront,  est  à  entendre  que  les 
dittes  povres  béghînnes ,  de  leur  commun  assentement  u  de  le 
plusgrant  partie  de  leur  ainsnécs,  puissent  demander  et  recouvrer 
et  là  ù  il  apertenra  et  ù  il  leur  plaira  à  applikier  cherlainne  rente 
au  dit  liu  de  Cantimpret  ordenée  pour  ccii  cause,  sicom  il  puet 
apparoir  par  chirograffe,  c'est  assavoir  :  diis  sols  au  luminaire  dcl 
église  de  Cantimpret,  et  xv  sols  à  le  ditte  maison  des  povres 
femmes  pour  le  relenance,  vînt  sols  al  aumosne  de  le  ditte  court  : 
lequèle  rente  medame  de  Lens  devant  ditte  acquist  pour  les  dittes 
povres  béghinnes  et  leur  donna  pour  alcr  en  le  manière  devant 
ditte  eldeviséc.  Lesquels  coses  dessus  dittes,  nous,  li  souverainnc 
et  ainsnécs  dessus  nommées ,  proumetons  et  avons  encouvent  a 
tenir  sans  aler  encontre.  En  tiesmoing  desquels  coses,  nous  avons 
mis  et  pendu  le  sayel  de  le  ditte  court  à  ces  présentes  lettres  en 
tiesmoingnage  de  vérité.  El  nienlmaîns  avons  procuret  chi  y 
estre  mis  le  sayel  de  le  cure  de  Cantimpret  par  plus  granl  évi- 
dense  de  tiesmongnagc.  Che  fu  fait  en  le  présence  demisielle 
Jehanne  de  Scmeries,  canoinesse  de  Medame  Sainte-Waudrul 
de  Mons,  en  Tan  de  grasce  mil  trois  cens  et  chuinquante,  ou  mois 
de  jenvier. 

Oriji:.,  avec  3  sceaux  dont  2  enlevés.  —  Archives  du 
chapitre  de  Sainle-Waudni ,  layellc  du  Bé{?uinage  de 
Cantimpret. 

XLVII. 

Cédvlle  rapportant  la  fondation  des  Pauvres-Sœurs  et  constatant 
des  réparations  à  leur  démettre ,  faites  par  Jléloïse  de  Grisœttf. 

s  octobre  1364. 

Helluis ,   fi  lie  de  jadis  noble  home    monsignenr  Grisoul  de 
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.  à  sea  vit^iiE  ulicvalier,  qui  fii  fi'iniiic  de  jadis  noble 
csmiitrr  Pliilippron  de  Ilaiiles,  dit  de  Sainl-Simpliarycn ,  fad) 
siivoir  à  tous  qui-,  coiiinie,  !t  le  prycrc  do  noble  dame  incdamc 
Yolenl  DaUdat,  dame  de  Lcns  et  de  llerchics,  )i  tnuiiians,  ycslre 
et  nitreprcsure,  qui  fut  detnisellc  Marie  Sakillon  et  deinisfile 
Aelis  de  Pnjkières,  leur  les  bt^bines  de  Cantimprct  dclés  Mous , 
qui  de  leur  volenti^  sont  demnitilanl  pain  pour  l'amour  de  Dieu, 
demeurent  el  ont  loleiUiS  de  dcmorcr  cl  faire  leur  résidcnscc, 
sojt  de  lel  condition  qu»  toutes  celles  qui  volenté  y  aroiit  de 
clcmoi'er,  soient  de  cel  estai,  et  ou  cas  que  elles  ii'i  obéïroÏGnt 
u  les  aucunes,  que  le  souveraine  et  les  aisnées  de  le  court  d-i 
Canlimprcl  les  puissenl  rosier  u  autrement  corîgier  en^i  que  boin 
leirr  sunlere.  Et  pour  leditle  maison  moutoplyer  cl  demorer  en 
estât,  meditle  duiuc  y  donna  cierluine  rente  à  cacliier  par  celles 
qui  en  celj  mauière  leur  rt'sidcuscc  y  aroicnt ,  cnsi  que  plus  .plai- 
oemi'iil  est  cotilenul  pnrciertaincs  lettres^,  parmy  lesquelles  ces 
pressentes  sont  annexées  et  inlikies.  Et  pour  chou  esl-il  que  juu , 
qaî  Tolenlé  ay  de  leditle  maison  aidier  à  souslenir,  et  tenir  en 
Testât  pour  coy  elle  est  ordeniSe,  ay  seul  et  vérités  est  que  liditle 
maisons  dékéoit  par  enviesure,  combles  et  dortoirs  desdiltes 
demorans  :  pour  coy  se  renièdo  et  aide  on  ne  leur  faisait,  eonve- 
nist  que  parties  se  fuissent ,  car  elles  ne  le  iieuisseul  avoir  li 
pris,  cl  si  parties  se  fuissent,  li  volenlés  d'elles  et  ossi  d'autres 
dou  lamps  advenir  peuissent  ycslre  retardées  et  ainenries  ;  aï, 
pour  l'anjour  de  Dieu  et  pour  partir  as  pry^rcs  des  dit«-s  )iovreii, 
tant  celles  dou  tam|is  présent  comme  dou  lainps  A  venir,  fuît 
refaire  et  remettre  eu  vsUil  toute  leditl«  maison  el  édellisces,  leur 
jou  si  seul  que  y  appertenoit  à  faire;  tant  que  par  ce  elles  y 
porrOHl  et  deveront  demorer  pour  faire  et  acomplir,  avœcq 
l'aiwe  de  Dieu,  I'csIbI  que  pris  ont ,  Uml  qno  ù  ce.  Si  prie  it  loua 
chiaux  qui  congnissance  ont  de  Dieu,  que  il  leur  plaise  à  aidier 
i  soustenir  leur  volenlé.  l'ar  le  liesuioin;^  de  ceste  cédullc,  jou  uî 
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veraiue  doo  Buginage  en  goeche  à  tous  jours  pour  le  commun  df 
le  court ,  rézervet  que  se  li  curez  les  voelt  avoir  par  leuwier,  pour 
fuer  raisonnauble,  avoir  les  doit,  a£Bn  que  premiers  en  parollèchc 
selonch  les  usaiges  anchiens.  Item,  al  article  ù  li  cur^  disoit  i 
avoir  le  cognissanche  dcl  institution  de  le  souveraine  dou  Bugi- 
nage ,  accordet  est  que  dorez  en  avant  il  soit  appielics  à  le  ditte 
souveraine  créer  et  instituer  avcecq  les  anchiennes  doudit  Bughî- 
nage,  ensi  que  acoustumet  est  ;  et  ou  cas  que  li  curés  et  anchiennes 
ne  seroient  d*acorl,  lidis  capitles  doit  demorcr  souverains  dd 
accorder  et  instituer,  ensi  que  anchiennement  Fa  uset.  Et  parmy 
tant,  doit  li  ditte  souveraine  demorer  paisible  de  tout  chou  dont 
li  dis  curés  le  avoit  poursuit  u  pooit  poursuwir.  Item ,  tant  que 
as  obis  devises  et  non  devises,  acquis  u  à  acquerre  en  r^Ûse 
parochiaul  doudit  Buginage,  accordet  est  que  H  curés,  li  capellains 
coadiutères  dou  curet  et  li  capellain  perpétuel  de  le  ditte  ^isc 
les  aront  et  distribueront  entre  yauls,  par  boine  ordenanche,  ensi 
que  acoustumet  a  estel  anchièncment,  afiin  que  li  dit  capellaia 
aideront  à  faire  le  divin  oflisce  et  seront  présent  as  hores  cano- 
niaus,  cl  p(ar)tiront  al  ofiisscc,  sans  le  kierke  de  le  messe,  et  au- 
trement non.  Et  se  lidis  curés  estoit  absens  et  il  fcsist  avœcq  ses 
coadiuteur  son  bénéfisse  de  siervir  par  personne  ydone  qui  capel- 
lains ne  fust  en  le  glisc,  avoir  doit  se  part  es  obis,  ensi  que  se 
présens  y  estoil,  et  non  aultrement.  Item,  al  article  des  sacremens 
administrer  en  Tospitaul  de  Cantimpret  pour  les  rendues,  accoi^ 
det  est  que  se  li  capellains  dcl  hospitaul  en  requiert  avoir  congiet 
del  administrer,  lidis  curés  li  doit  concéder,  ensi  que  useit  a  cstet 
anchiennement.  £t  se  lidis  curés  en  estoit  refusons,  lidis  capel- 
lains poroit  les  dis  sacremens  administrer.  Item,  quant  est  au 
sermon  des  diemonches,  accordet  est  que  on  y  puet  venir  pré- 
chier  ensi  que  acoustumet  a  estel.  Item,  quant  est  as  comptes  del 
hospitaul,  accordet  est  que  lidis  curez  y  soit  appicllés  et  venir  y 
puist  se  il  lui  plaist,  ensi  que  useit  a  estel.  Item,  en  tant  que  des 
frais  que  les  dillcs  parties  ont  fait,  cascuns  paieche  les  siens. 
Tous  lesquels  poins  et  articles  accordés  et  déclarez  ensi  que  dit 
est,  les  dittes  parties  et  cascune  par  li,  en  (ant  que  toukier  li  puet 


1i  (ici  Bsscntfnirnt  des  dillos  parties  cl  à  kur  prjiTP,  Uni 
sur  ]es  cu(;iiis^iu'liei<  que  il  rajçoieiit  H  une  jiarlie  l'i  l'niilre  comme 
sur  le  D)>{irise  ri  qiicslion  qui  en  avoit  esté  failc  dou  lan^  Honsî- 
i;iieur  le  cardinal  de  Genèvre,  nosire  |)réilicessL-ur ,  éve»quc , 
liqiiels  Bccors  eslel  n  eslet  fais  c(  Irnitiés  par  nous  en  le  nianiiVf 
n  telz  que  elii-Hprès  serti  conlenut  et  deviset.  Et  premier?!,  al 
nrliele  ù  li  dis  curés  disoit  que  par  loules  les  mêlez  de  se  cure  il 
ik-voit  avoir  de  druit  euminun  1rs  ubscéques  de  tous  thiaiis  qui  y 
dirmoroienl  et  yaus  odmiuîslrer  leurs  sacremens,  esl  iieiordel  que 
les  demistellcs  doudil  eapitle  arunl  les  obsèques  de  tous  priestrez , 
clers,  nobles  et  gens  qui  seronl  ou  prinche,  leurs  maisinez  et 
familliers,  en  le  manière  qu'elles  ont  es  aullres  parocliesde  le  ville 
de  Mons,  et  ossi  li  rurés  du  Medame  Saintc-Waudrud  leur  admi- 
nistrera leur  saeremcns,  exeeptet  les  femmes  de  qurlconqucz 
estai  demoranl  dcven»  les  portes  dou  Buginage.  Item ,  al  artiele  ù 
)i  curés  disoit  que  li  dit  messïres  Jelians  Amoursay  el  messires 
Pières  de  Tournay  le  avoicnt  en  aucune  partie  grevel ,  en  levant 
les  obscèques  jadis  dou  curelde  Jumappes,  qui  mort  esloit  es 
mettes  de  so  parodie ,  ils  de  chou  s'est  dou  tout  déportés  et  yauls 
quittet.  Item,  al  article  il  li  dis  curés  dcmandoit  A  le  dite  souvc- 
raiuc  il  avoir  compte  des  renies  et  revenues  de  le  courl  de  Can- 
timprel  el  ycelles  ycslro  par  lui  destribuel ,  aecordet  esl  que  useil 
en  soit  par  le  souveraîtic  et  lez  anchiennes  bugliîncs,  ensi  que 
Bcoustumetaestet  aiichiennemcnt,  enappiellaal,  seil  leur  ptaist,  le 
dit  curet.  Et  se  les  rentes  u  revenues  ù  lidis  curés  et  cappcilain 
partent,  sont  omeurics  u  anienri, soient  caseuns  participe  el  con- 
tribuée aie  perte  et  ù  lewaingne,  à  le  quantitetde  ctiou  qu'il  y  al. 
Item,  al  article  il  li  curés  demandoit  dismes  d'aucuns  courtils  et 
dont  il  poursuoit  le  dittc  souveraine  d'aucuns  arriérâmes  ,  aecordet 
est  que  des  dittes  dismes  el  de  toutes  les  Huîtres  dismes  dou  dit 
Itugiiia^e,  lidis  capillcs,  eonsidéret  le  fondatiotkde  le  dillecure, 
demora  en  se  possession.  Et  de  eliou  sera  lidiltc  souveraine  et  Ica 
aultres  biigines  quitte  enviers  ledit  curcl.  Ilem  ,  al  article  ù  lidis 
mm  demandoit  à  avoir  lez  hierbages  dou  Béghinage  pour  te  Tuer 
de  vint  salz  l'un ,  cl  ossi  les  on'iérugcs,  aecordet  esl  que  li  suu- 
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niessjrcs  Wauliers  de  Rissoy,  offîsciauls  de  Cambray,  et  pluiseun 
aultre.  En  tiesmognagc  de  che,  nous,  lidis  évesques  et  lîdis  capitles, 
ayons  ces  présentes  lettres  sayelléesde  nostrez  sayaulz,  enapprou- 
vanche  de  vérilet.  Che  fu  fait  à  Cambray,  en  nostre  palais  de 
nouz  évesque,  lendemain  de  le  comviertion  Monsigneur  saint  Pol, 
en  Tan  de  grasce  mil  trois  cens  sissanle-douze. 

Et  jou,  Robiers  dis  de  Braibant,  de  Mons  en  Haynau,de  le  dio- 
cèse de  Cambray,  par  auctoritet  impérial  notaires  publikes,  al 
accort  et  ordenanchc  entre  les  parties  deseure  nommées ,  en  le 
fourme  et  manière  que  deseure  est  escript  par  le  dit  révérend 
père  Monseigneur  de  Cambray  faire  dire  et  prononchier,  et  ossi 
al  obliganche  que  les  dites  parties  fisent  par  leurs  fois  et  salre- 
ment,  et  sur  le  painc  deseure  expressée,  et  plus  plainement 
déclarée,  de  à  tous  jours  fermement  tenir  le  dit  accort  et  orde- 
nanchc, sans  venir  alencontre,  y  fuy  présentement,  avoech  les 
tiesmoins  chinlcsous  escrips  et  les  personnes  deseure  nommées, 
cum  notaires  publikes,  appiellés.  Et  pour  chou ,  à  le  requeste  des 
dictes  parties ,  à  ches  présentes  lettres  et  instrument ,  avoecq  les 
sayauls  dou  dit  révérend  père  et  dou  capitle  del  église  Medame 
Sainte-Wadrud ,  ay  mis  me  subscription  et  men  signe  acconsto- 
met.  Fait  ou  liu ,  an  et  jour  deseure  escrips ,  indiction  unsime,  le 
tierch  an  de  le  pontification  très-saint-père  en  Dieu  Monsigneur 
Grigore,  par  le  divine  providenche  pape  unsime  de  che  nom. 
Présens  a  che ,  avoeck  les  personnes  deseure  nommées,  hautes  cl 
nobles  demisclles  Jehanne  de  Semerics,  Alis  de  Goumignies, 
dcmisclles  de  Mons,  et  pourvehables  hommes  :  Piérart  de  Bierme- 
reing  ,  Colard  Renaud ,  Jehan  Sartiaul ,  Willame  Apbri ,  Bau- 
duin  Climent,  et  pluiscurs  autres  tiesmoins  à  che  e^pécialment 
appiellés. 

Orig.,  en  parchemin,  sceau  de  Tévèque  enle%'é,et 
celui  du  chapitre,  en  fragments.  —  Ck^rtrierde  S"- 
Waudru ,  lilre  colé  :  Mons,  n» 822. 

xux. 

Approbation  donnée  par  le  chapitre  de  Sainte-Waudru  ù  fa  fon- 


rfatttf»  lie  la  maison  des  Paurres-Saiirs  ' ,  sous  ta  réserve  que 
$i  celle  maison  vmuilù  s'ileindm ,  le»  biens  en  revieml raient 
au  Béguinage. 

Leaa^edl  après  lu  8alnt<n«rlla  en  hWrr  {13  noirmlirr)  tSl". 

Nous,  les  personnes  du  chappilte  île  l'égtisc  Meilamme  SaîntUv 
Waudmd  de  Mons,  faisons  savoir  ù  tous  que  comme  le  souvc- 
rainne  et  les  ainsnées  de  le  court  du  Bégliinaige  de  Mons  ayent, 
pour  le  commun  pourfit  de  led.  court  du  Eléghinuige,  accordé ,  ù 
le  prière  de  noble  damnie  medainme  YolenL  Deslo,  jadis  danime 
de  Lens,  que  1y  maisons  et  enLrepresure  qui  Tul  denijselle 
Marie  Sockillon  et  demisielle  Maroye  de  Prikières,  on  lequelle 
ipbenne  de  Castcaux  et  ses  compagnes  demeurent  ù  présent  et 
leur  elles  ont  leur  viaige,  soil  à  lousiours  à  l'usaige  et  services 
(les  povres  béguinnes  samblaliles  à  elles  et  ù  leur  ditCes  com- 
paigncSjSour  telles  conditions  et  devises  qu'il  est  contenus  es 
lettres  ssyellées  dou  sayul  de  le  dicte  court  et  du  curet  du  dit 
Béguinnaige,  parmy  lesquelles  ces  nostres  présentes  lettres  sont 
annexées  et  inlilzies,  nouSjpour  l'amour  de  Dieu  el  à  le  supplica- 
tion desd.  povres  béguinnes ,  avons  tout  chou  qui  èsd.  lettres  est 
conteiiul,  comfremé,  approuvé  et  corroboré,  conrremons,  appro- 
vons  et  loons,  comme  souverainncs  gardyenncs,  dou  dit  Béguin- 
naige,  et  voulons,  gréons  et  accordons  que  les  povres  béguinnes 
devant  dictes  el  leur  successeresses  qui  en  le  dicte  maison  demor- 
ront  el  qui  seront  de  l'usaige  et  service  desd.  povres  béguinnes 
(lemandans  pain,  ayent  hirelaukment  le  dite  maison  pour  leur 
maison  et  résidence  avoir,  sauf  que  se  nulle  n'en  y  avoit  par  cas 
de  fortune  u  de  mort,  que  le  dilc  maison  reviengnc  el  soit 
hiretaiges  it  le  dite  court ,  chou  entendu  que  se  apriès  aucunes 
povres  béguinnes  de  l'usaige  et  service  dessusd.  y  vouloyenl  venir 
demorer,  que  tout  adiés  elles  y  puissent  avoir  leur  monsion  et 
leiirusaige,elsnuf  adésen  toulLes  ces  coses  tel  justice  el  sigiiouric. 
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iiouvcrainneté  et  correclioa  que  nous  avons  et  avoir  devons  sar 

les  béghuinnes  demorans  ouditBéghuinaige,  et  aussi  bien  sur  les 

dictes  povrcs  bégliuincs,  se  elles  se  fourfaisoient,  comme  sur  les 

aultres.  Par  le  tesmoing  de  ces  lettres  sayellecs  de  no  sayel ,  qui 

furent  falctes  et  accordées  en  no  cappitje  général  Fan  de  grâce 

Nostrc-S^  mil  trois  cens  soissante  dis-huit,  le  sampmedi  prochain 

après  le  saint  Martin  en  iver. 

Orig.,  en  parchemin,  avec  sceau  en  fragments. 
Archives  du  chapitre  de  S*«-Waudrtt ,  layette  du  Bégui- 
nage. 

L. 

Acte  par  lequel  la  souveraine  et  les  béguines  de  Cantimpret  (b 
Mons  vendent  d  Marguerite  Delaire^  béguine^  fille  de  Jtai^ 
Delaire ,  pour  en  jouir  viagèrement ,  une  maison  gui  fut  à 
Isabelle  Catel ,  aussi  béguine ,  tenant  d'un  côté  d  la  maison  du 
Grand-Couvent  et  de  t autre,  à  celle  qui  fut  à  itaigne  le  Co^' 
deresse.  Il  lui  est  permis  de  la  louer  d  des  personnes  qtsi 
plaisent  aux  béguines.  Après  sa  mort,  ses  héritiers  decra^ài 
relivrer  celte  maison  en  bon  état ,  etc, 

s  février  I30«  =  1397,  u.  St, 

Sachent  tout  chil  qui  cest  escrîpt  vcront  u  oront  que  h'  souv  ^* 
raine  et  les  béghinnes  de  Cantimpret  de  Mons  ont  vendut  bien  ^*^ 
loyalment  à  demisclle  Marghcrilc  Delaire,  béghinne,  qui  fu  ût  ^^ 
Jehan  Delaire,  une  maison  et  enlrt*prcsure  qui  fu  demisef '^ 
Yiabiel  Calcl,bé;ihinne,  tenant  d'une  part  à  le  maison  dou  Grandi* 
Couvent  et  d'autre  |>art  à  le  maison  qui  fu  demiselle  Maignc  M^ 
Corderesse.  Si  Ta  lidite  Mai^heritte  acatet  tout  le  cours  de  se  vie?-» 
et  en  puet  foire  se  volenté  pour  lieuwer  par  ensi  qu'elle  y  mèch^ 
personne  qui  plaise  as  dittes  béguines  dou  lieu.  Et  doit  1i  souvr^ 
raine,  quiconque  le  soist,  retenir  le  sois  ou  enclosure  à  coslei^ 
dou  grant  cou\ont ,  et  liJicte  Mar^lieritte  doit  retenir  à  costet  de* 
le  maison  le  dicte  demiselle  Maigne  le  Corderesse.  Et  ossi  a  eut 
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cnc^nvent  iidicte  Moi^herille  Ddalre  que  aprics  scn  déclics,  lî 
siens  rendera  le  dicte  maison  bien  retenue  de  pei  et  de  vei^e  par 
le  dit  de  loyaul  manouvrier  qui  ù  chou  se  connisteront,  A  cestc 
marchandise  et  couvens  faire ,  fu  mesire  Nicoiles  de  Draibant ,  à 
che  jour  curés  dou  dit  lieu;  mesire  Alars  Caudrelier,  capellainz 
de  S'-Jehan  ou  dit  lieu,  et  Jehanz  Défaire,  frère  à  le  dite  Mar- 
gheritte  ;  et  des  béghinnes  dou  dit  lieu  :  demisellc  Maigne  Potée, 
souveraine  a  che  jour,  demisellc  Sébille  de  Froidcapcllc  ,  demi- 
sellc Maigne  Puche ,  li  maisteresse  del  hospitaul ,  demisellc 
Jehanne  de  Rochcfort,  demisellc  Maigne  de  Barbenchon  et  plui- 
seurs  autres.  Et  fu  fait  en  le  maison  de  le  soucristaine  dou  dit 
lieu ,  en  Tan  de  grasce  mil  trois  cens  quatre  vins  et  sèze ,  le  tierch 
jour  dou  mois  de  février. 

Orig.  Sur  le  dos  :  «  Ghirographe  don  vendaigc  de  le 
»  maison  qui  fu  dcmiselle  Yzabiel  Galol.  n  —  Gbarfricr 
de  Saintc-Waudra,  titre  coté  :i/oii«,  n«  206. 

LI. 

Règlement  de  Vhùpilal  et  du  Béguinage  de  Cantitnprel. 

(Sans  date.) 

Chest  Toi^donnancc  de  le  ghouverne  des  femmes  rendues  en 
Fospital  de  Cantimpret  dcMons  en  Haynnau. 

PREMIERS. 

Le  dimence,  au  disner,  Nous  voulons  que  chacune  ait  une  escu- 
lée  *  de  polaige,  et  ainsi  de  jour  en  jour,  et  se  portion  do  chars 
fresques,  ce  que  à  le  portion  d'une  femme  appertient  pour  son  re- 
pas, et  que  les  portions  soient  parcelles,  et  demi  lot  de  petite  chier- 
voise  chacune,  chacun  jour.  Et  le  dit  dimence  au  soupper,qiic 
chacune  ait  une  pinte  de  lait  boulit  ou  de  malons. 

'  Esetilée  :  plein  uoc  écuoilc. 
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Le  lundy,  au  disner,  ung  quarlier  de  frommage  tenre  à  le  main 
jusques  à  Faoust,  et  aa  soopper ,  une  escuielle  de  lait,  el ainsi  ai 
soupper  tous  les  jours  de  le  sepmaine. 

Le  mardy,  au  disncr,  une  portion  de  char  salée,  comnie  i  aie 
femme  appcrtient  pour  se  repas.  Et  au  soupper,  comme  dît  est  le 
lundy. 

Le  mercredy,  au  disner  une  tarte,  et  au  soupper  comme  dit  est 
le  lundy.  v 

Lejoesdy,  une  portion  de  char  salée,  comme  au  mardy.  Et  aa 
soupper,  comme  le  lundy. 

Le  venredy,  au  disner  deux  œfs  ou  ungherencq,  et  de  xt  jours 
en  XV  jours  les  troix  femmes  deux  livres  de  bure,  et  do  lait  batot 
chacune  une  esculée  et  chacune  ung  blan  pain  de  denier  de  le 
grandeur  que  H  temps  la  donne.  Et  au  soupper,  comme  dit  est 
dessus. 

Lesabmedy,  au  disner,  ung  flan  et  une  tarte.  Et  au  soupper, 
comme  dit  est  dessus. 

Et  ainsi  persévérer  de  jour  en  jour  et  de  sepmaine  en  sepmaine 
à  tousiours,  exceptet  en  aucunes  saisons  cy-après  escriptes.  ^ 

PREMIERS. 

Le  jour  de  pasque,  chacune  ung  quartier  de  frommaige  à  presse 
et  demi-dousaine  d*œs  *  crus  et  ij  cuis,  viij  pièces  de  refray  *,  qne 
flans  que  paslez,  etj  quartier  de  tarte,  une  trencke  de  lart  avee 
leur  cuisine,  une  pièce  de  rost  et  une  pinte  de  vin. 

Item,  le  jour  dcl  assention ,  chacune  une  portion  de  char  de 
mouton  et  une  pinte  de  vin. 

Item,  le  jour  de  penthecouste,  chacune  une  pinte  de  vin. 

Ilom,  en  aoust,  tous  les  lundys  d*icelui  moix,a  chacune,  au  dis- 
ner, une  esculée  de  craymme  boulie  ou  lieu  du  frommaige. 

Item,  le  nuit  saint  Leuren,  chacune  une  pinte  de  petit  miez  et 


*  Œs ,  œufs. 

*  Rofray  ou  irfrail  :  loule  espèce  de  moU  qu'on  donne  outre  le  pain. 
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f  blat)  pain  Id  que  dit  est  dessus,  demi  qiiarlron  df  poires  kI 
ung  quarlroii  de  pronnrs. 

Itrni,  te  iiuitdcl  assuinplion  Noslre-Dume,  pnreilifnieni  oltez 
prennes  et  poires,  et  le  jour  de  ladite  ossumptiun,  eliacunc  une 
pinte  (le  vin. 

Et  le  daraîn  jour  d'aoust,  chacttne  ung  quartier  de  fromnnaige  à 
presse,  et  dclàenavantjusquesle  Saînt-Remy,  tous  les  lundis,  ung 
quartier  de  frommaigc  à  le  main. 

Environ  ladite  yssue  d'aoust,  fait-on  oudit  hospital  unj;  bain 
tant  pour  les  dites  rendues  eomme  pour  les  prou vendi ères  du 
Béghinage,  se  venir  y  voellcnl,  lesquelles  ont  cliucune  avec  le  bain 
ung  quartier  de  tarte. 

Item ,  quant  on  fuit  le  mengier  que  on  appelle  le  grand-tocq  et 
qui  se  Fait  en-devanl  le  Saint-Remy,  a  eliaeunc  des  rendues  du 
dit  liuspital  et  des  prouvendières  du  Béghinage,  ensemble  le  curel, 
te  souveraine,  deux  des  aisnées  bcgliincs  et  le  roarnicr  ' ,  j  quartier 
d'oison  euit. 

Item,  quant  ou  fait  le  menpier  appelle!  le  petit-kocq,  a  cha- 
cune des  rendues  dudit  hospital,  ung  quartier  d'oison  et  une  pinte 
devin,  si  est  buequietel  appellet  le  curel,  le  souveraine,  ij  des 
aisnées  bégliines  et  le  chappelain. 

Item ,  ù  le  S'-Reniy ,  a  chacune  des  dites  rendues,  ung  from- 
Riaige  et  non  plus  jusques  à  le  Saint-Andrieu. 

Ilcm,le  jour  de  tous  les  Sains, a  chacune  une  pinte  de  vin. 

Item,  le  nuyt  Seint-Martin,a  chacune  um-  pinte  de  vin. 

Item,  du  mereredy  après  le  Saint-Marlin  jusques  au  mercredy 
de  le  peneuse  sepmaine,  a  chacune  ung  tourtean  blancq  *  et  ung 
sausscron  *(Ie  composte,  jusques  as  quareininux,  les  meivredis,  et 
ainsi  tous  les  lundis  d'iceli  lerapore  ,  ung  sausscron  de  cnmpnsie 
on  lieu  du  quartier  de  Trommaige  du  lundy. 

Item,  à  le  Saint-Andrieu,  ung  Trommaige  comme  dit  esta  le  Sainl- 
Remy,  cl  non  plus  tout  loneq  t'ivirr. 

'  Fournirr:  bouInngiT. 

*  Tourteau  blanc  :  ^iil^oa 

■  Sauts^ron  :  vos*  dAM  lei|UPl  nn  scH  les  sauces  sur  la  mille, 
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Ilcm,  lous  les  venrcdis  des  advens,  a  chacune  le  moîlon  *  d'une 
carpe  cl  une  pinte  de  vin. 

Item,  le  jour  de  le  conception  Noslre-Daine,  a  chacune  une 
pinte  de  vin. 

Item  ,1e  jour  du  noël  ;  a  chacune  une  pinte  de  vin. 

Item ,  le  nuit  del  an  ,  a  chacune  une  livre  de  Lukelia  *  ou  xîj  d. 

Item,  le  nuit  des  Roix,  a  chacune  une  pinte  de  vin. 

Item,  le  jour  Nostre-Dame  Candeler,  a  chacune  une  pinte  de 
vin. 

Item,  le  mercredy  devant  le  cras-dimence,  a  chacune  ang  ras^ 
ton  de  iiij  œs. 

Item,  le  cras-vcnredy,  a  chacune  iij  œs  et  de  le  fleur. 

Item,  le  cras-lundy ,  a  chacune  ung  pastet  pareil  à  ceulx  des 
prouvendes  de  dehors. 

Item,  le  nuyt  des  quaremiaux,au  disner,  ung  quartier  de  poaiile 
à  Tcauwe,  et  au  soupper,  a  chacune  ij  petites  saussiches  et  a  cha- 
cune une  pinte  de  vin. 

Item,  le  jour  des  cendres,  a  chacune  des  rendues  deux  livres 
de  fighes  et  une  pinte  de  larme  '  pour  tout  le  quaresme. 

Item ,  tous  les  jours  de  quaresme,  a  chacune  ung  hercnck. 

Item ,  tous  les  vcnredis  de  quaresme ,  a  chacune  une  pinte  de 
vin. 

Item,  le  nuyt  du  grant-quaresme,  a  chacune  deux  roches  ^  et  ij 
rouissolles  ^  et  v  tourteaux ,  et  tout  cuit  à  Foille. 

Item,  tous  les  dimences  de  quaresme,  au  soupper, chacuae  une 
esculée  de  grumeaux  ". 

Item,  le  premier  venrcdy après  le  grant-quaresme,  chacune  un 
moilon  de  carpe  cuilte  à  Teauwe. 


*  Moihn  :  lasso,  coupe. 

*  Kukelin  :  petits  pains  d'épice. 

*  Ijinne  :  miel ,  gros  miel. 

*  Rocfic  :  rosse,  espèce  de  petit  poisson. 

*  Roïsole ,  rouissoUc  :  gauffre. 

^  Gntmcl,  (jrumeauT  :  avoine  perlée    Potage  fait  avec  celle  avoine. 
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Item ,  le  second  venredy  après  Ib  grant-quaresme ,  a  chacune 
ung  moilon  de  cappe  au  chivet. 

Item ,  le  iij«  venredy  après  le  grant-quaresme ,  ung  pastel  de 
carpe. 

Item,  le  iiij«  venredy,  a  chacune  une  portion  de  pisson  de  mer. 

Le  nuyt  de  pasques  flories,  ensi  que  le  nuyt  du  grant  quaresme. 

Item,  le  joedy  absolut ,  a  chacune  ung  moilon  de  carpe  cuille  â 
Feauwe. 

Item  ,  le  jour  de  bon  venredy,  a  chacune  ung  escaudich  * ,  selon 
que  le  temps  la  donne. 

Et  toutes  fois  et  quantes  foix  que  les  dites  rendues  ont  vin,  le 
înaistre  et  maistresse  dudit  hospital,  quiconques  le  soient,  en  ont 
chacun  demi  lot. 

Et  se  ont  lesdites  rendues,  chacun  an,  chacune  ij  paires  de  sorlers 
et  V  aulnes  de  thoile. 

Et  quant  on  fait  audit  hospital  thoile  de  keuvrechiefs  '  ,  qui  est 
de  ij  ans  en  ij  ans,  chacune  en  a  ij  aulnes  et  demie. 

Aultres  ordonnances  appertennans  as  prouvendes  '  du 

Béghinage, 

PREMIERS. 

Ont  les  dites  prouvendes,  parmy  le  fournier,  tout  le  lait  qui 
vient  des  bestes  dudit  hospital  tous  les  sabmedis,  au  vespre,  des- 
puis le  premier  sabmedy  de  roay  jusques  au  darain  sabmedy  de 
jullct. 

Item ,  ou  moix  d*aoust ,  ont  lesdites  prouvendes  ou  lieu  d'un 
pain  que  chacun  jour  elles  soloient  avoir ,  une  rasière  de  blet 
pour  led.  moix,  une  esculée  de  cuisine  et  demy  lot  de  petite  cher- 
voise  chacun  jour. 

*  Escaudich  :  biscuit ,  échaudé ,  sorte  de  pâtisserie. 

*  Kcuvrechief  :  voile ,  coiffe. 

*  Prouvemle  :  prébende. 
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Ilem,  le  premier  jour  d*aou^,  selon  ce  qu*il  esquiet. 

Le  dimence,  au  dîsner,  chacune  une  portion  de  char  fresque. 

Le  lundy,  au  disner,  une  esculéede  craime  boulie. 

Le  mardy,  une  trencke  de  ghambon. 

Le  mercredy,  une  tarte. 

Le  joesdy,  chacune  une  ])orlion  de  lart. 

Le  venredy,  iij  œs  ou  ij  berens. 

Le  sabmedy,  ung  grant  flan. 

Et  ij  fois  bure  ens  oud.  moix,  les  iij,  ij  livres  et  ij  blans  pains. 

Et  ainsi  persévérer  de  sepmainecn  sepmaine,  tout  led.  moix. 

Exceptet  aultres  ordonnances  qui  cy-aprè$  s'ensievent  : 

PREMIERS. 

Le  nuyt  saint-Leurcnt,  chacune  une  pinte  de  petit  ini(!Z,jj  blans 
pains,  demy-quartron  de  poires  et  ung  quartron  de  pronnes. 

Le  nuyt  Nosirc-Dame  Assumption,  j  quartron  de  pronnes, 
demy-quartron  de  poires  et  ij  blans  pains. 

Le  jour  de  ladite  assumption,  a  chacune  une  pinte  de  vin. 

Et  le  darain  jour  d*aoust,  n*a  chacune  que  ung  quartier  de  from- 
mage  à  presse,  avec  se  boire  et  se  polaige. 

Item ,  quant  on  fait  audit  hospital  ung  mengier  que  on  appelle 
le  grand-kocq,  ont  lesdites  prouvendes  chacune  ung  quartier 
d'oison. 

Item ,  le  nuyt  saint  Martin,  a  chacune  ung  flan  et  une  tarte. 

Item,  quant  on  Ihue  les  pourceaux  dudit  hospital,  touttes  celles 
qui  sont  béghines  ont  des  trippes. 

Item,  le  cras-iundy,  a  chacune  desdites  prouvendes  ung  pastet. 

Item,  en  le  crasse-sepmaine,  a  chacune  demi  lot  de  lait,  et  ensi 
à  le  pasque. 

Item,  le  nuyt  des  quaremiaux,  a  chacune  une  tarte  et  ung 
flan. 

Item ,  ont  les  sœrs  dudit  Béghinage,  tous  les  sabmedis  de  Tan, 
exceptet  en  quaresme,  iij  grans  flans. 
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A  uUres  orilonnanccs  telles  que  cy-aprés  s'ensieul  : 

En  aoiNt,  donne-on  une  csculéo  de  crayme  boulie  à  lou^  L'eiilx 
rt  cellps  dcmourans  dcdcns  le  Bùshinaige  vl  dchor»  jusqiies  nu 
pool. 

Item,  donne-on  pareillement  à  tous  ceulx  de  des'«us,  entre  le 
toiissoiii  et  le  noël,  chacune  une  esculéc  de  compo>te,  cl  ung  blan 
pain  fait  et  pris  en  le  fleur  du  blet  moulut  pour  les  despcns  des 
personnes  dudit  hospilal,  en  vulleur  de  unjc  denier. 

Item,  le  cras-dimence.  donne-on  i  tous  ceulx  devant  dis,  à  cha- 
cun une  esculéc  de  poix  espè.s  et  une  trencke  de  lart. 

Et  pareillement  ce  jour,  as  povres  demandons  l'ausmonc  fait- 
on  ottel. 

Ilem,  donnr-on  as  officyers  de  Icgrande  Rôle  de  ladite  église 
madame  Sainte- Waldrut,  à  chaciin,  uniiç  frommage  à  presse  et  ung 
â  le  main  le  jour  de  l'an,  semblabicmcnt  au  curct  et  à  le  souve- 
raine. 

El  aussi  fait  ledit  caret,  |p  soQVpmine  et  deux  des  aîsnécs  bc- 
ghines  dudit  Bcghinage,  Visitation  audit  hospilal  Iroix  fois  l'an, 
sieomme  :  le  nuytsaint  Martin,  le  nuyidesRoix  et  le  uuyt  des 
quoremîaux. 

Parclicmin  en  rnuleau.  Cbarlricr  de  Sainlo-Waiidru, 
litre  <KTié:  «o<is,  t.- 170. 

LU. 

Jiitjtment  de  la  cour  ilea  mortei-mains  déclarant  que  te  droit  de 
meillevr-fatttl  ou  de  mortr-main  ne  doit  pas  être  l<vé  sur  les 
hiehs  dt  Jadjiies  Brisart,  jirèlre,  décédé  à  Chdpital  du  Bégui- 
tiaifp,  juridiction  de  Cuesmes  ' . 


'  On  lit  à  la  fln  d'un  registre  de  la  cour  des  mortes-mains  da  Hainaul 
(aux  archives  de  l'ËUil,  section  Judiciiure,  k  Mous): 
•  PourCuGsmea. 
■  Eiicely  ville,  moadil  seigneur  le  comte  [de  Hainaul)  a  Kênémllemenl 
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i4t9. 

Ce  jugement  est  mentionné  par  De  Boussu ,  à  la  page  82  de  son  Histoire 
de  Mons,  comme  ayant  été  porté  par  Pierre  Broignart,  sire  deHenin, 
Gobier  Joyc,  Jehan  de  le  Loge,  Jacques  Hannecart,  Pierre Hellin ,  Auberi 
Lecrespe,  Guy  Bourdon ,  Grard  Brongnard ,  clerc  de  la  cour  de  Mons ,  Jean 
de  Saint-Ghislain ,  Grard  le  Voillier,  Jean  de  Jumappe,  Adrien  Martin, 
Jacques  Maket,  Jean  Rolland,  Sandrac  de  Lignier,  Thienon  Espillet, 
Amand  deMacfosse,  Simonet  Casez,  et  Gilles  Boston,  clerc  de  la  cour  des 
mortes-mains.  Mais  nous  n'en  avons  pu  retrouver  le  texte.  U  est  rappelé 
dans  Farrêt  de  la  même  cour  des  mortes-mains ,  du  8  novembre  1509,  que 
nous  publions  sous  le  n<»  lvii. 


les  meilleurs  catelz  de  tous  ceulx  et  celles  qui  y  vont  de  vie  à  trespassement, 
s*ilz  ne  sont  de  francque  orine ,  car  francque  orine  y  délivre. 

»  Item.n'^  nostre  dit  seigneur  le  comte  en  cely  ville  nulles  dousalnes, 
fors  de  ceulx  qui  sont  à  Tadvcerie ,  et  d'aucuns  qui  les  doibvent  par  fait 
espécial. 

»  Est  assavoir  que  es  catelz  qui  viennent  de  ceulx  qui  sont  à  Saincte- 
Waudru ,  Monseigneur  n'a  que  le  tierch,  et  ledit  sainteur,  les  deux  autres 
tiercbs. 

«  Item,  de  ceulx  qui  sont  à  Sainct-Pierre  de  Lobbes ,  mondit  seigneur  n'a 
que  le  moitié  et  ladite  église  de  Lobbes ,  l'autre  moitié. 

»  Et  de  ceulx  qui  sont  à  Saincte-Aldeghonde ,  mondit  seigneur  n'a  aussi 
que  le  moitié,  et  la  ditte  église  Saincte-Aldeghonde,  l'autre  moitié. 

»  Si  doibt  avoir  le  mayeur  dudit  Cuesmes  de  chacun  calel  que  on  liève  en 
leditte  ville  de  Cuesmes  ,  et  tout  premiers  pour  eslre  présent  au  lever  les 
catels  qui  eschiewent  en  leditte  ville,  xij  d.  t.,  aparant  aussi  par  le  \j* 
registre  Grart  Brongnart  le  filz,  greffier  des  mortes-mains,  fol.  xxix. 

»  El  si  ont  en  le  ditte  ville,  les  s*"'  du  Rœlx,  quiconques  le  soient,  et 
l'abesse  de  Nivelle,  les  meilleurs  catelz  de  ceulx  qui  sont  de  sainteur  à 
Saincte-Gertrud  dudit  Nivelle  tant  seulement. 

»  Ad  ce  propos ,  fu  levet  meilleur  cattel ,  pour  le  prince ,  d'une  béghine 
bastarde  affranchie ,  trespassée  à  Cantimpret ,  s''«  de  Cuesmes ,  Tan  mil  iij* 
iiij"dix.  en  janvier. 

»  Et  en  l'an  iiij'^  iiij  »  xiij,  par  le  trespas  de  la  femme  Pierre  le  Bouchier, 
demorant  à  rhostel  du  Paix-de-Cœur ,  au  Béghinaige,  sne  dudit  Cuesmes , 
affranchie  d'aubanité ,  fu  aussy  levet  meilleur  cattel.  • 
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LUI. 


Vidimus  délivré  par  le  prieur  du  Vat-deê-ÉcoHers,  d  MonSy  des 
lettres  de  la  fondation  du  couvent  des  Pauvres-^œurs  du 
Béguinage^  et  de  la  confirmation  en  faite  par  le  chapitre  de 
Sainte-Waudru. 

tO  octobre  i4SO.  • 

Univcrsis  et  singulis  presentem  copiam  scu  hoc  presens  trans- 
scriptum  visuris  et  audituris,  frater  Paulus  Ghiskierc,  humilis 
prîor  Sancte-Marie  de  Montibus  in  Hanonia,  ordinis  Valiis-Scho- 
larium  sub  régula  beat!  Augustin!,  Caroeracensis  diocesis,  saiutem 
in  Domino,  et  infrascriptorum  agnoscere  veritatem.  Noveritis  me 
quasdam  litteras  in  pargameno  et  gallicis  vcrbis  descriptas,  sanas 
quidem  et  intégras,  non  viciatas,  non  cancellatas,  non  abrasas,  non 
abolitas,  nec  in  aliqua  sui  parte  suspectas,  sed  omni  prorsus 
vitio  et  suspitionc  carentes,  nobis,  pro  parte  nobilium  domiceilarum 
capituli  et  canonissarum  nobilis  et  collegiate  ecclesie  Sancte-Wal- 
detrudisMontensis  predicte  diocesis,  presentatas,  vidisse  et  de  ver- 
boad  verbum  legisse,  quarum  unius  ténor  sequitur  et  est  talis.  / 
Ténor  alterius  in  predicta  annexe  sequitur  et  est  taiis.  .  .  *.  In 
quarum  quidem  visionis  et  iitterarum  predictarum  cum  hoc  pre- 

senti ctconcordan sigillum  meum  appo- 

sui  in  testimonium  veritatis  premissorum,  anno  Domini  millcsimo 
quadringentesimo  quinquagesimo  nono,  mensis  oclobris  die  vice- 
sima. 

Parchemin,  sceau  en  fragments  appendu  à  une 
double  queue  de  parchemin.  —  Chartrier  de  Saintc- 
Waudru ,  titre  coté  :  Mons^  n»  1020. 


*  Voir  le  n«»  xlvi. 

•  Voir  le  n«  xlix. 
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LIV. 

Bulle  du  pape  Innocent  VIII,  confirmant  la  profession  faîte  par 
les  pauvres-sœurs  du  Béguinage^  de  l'ordre  de  saint- Augustin. 

16  des  calendes  de  septembre  {11  août)  i4S9. 

Innoccntius,  episcopus,  servus  sorvorum  Dei,  ad  perpetuam 
rei  memoriam,  hiis,  que  pro  personaruin,presertimfemineisexuâ, 
sub  religionis  jugo  altissimo  famulari  ac  in  charitatis  operibus  se 
exercere  satagenlium  pace  et  tranquillitatc  processisse  dicuntur» 
ut  eo  firmius  illibata  persistant  quo  major:  fuerint  authoriiate 
munita,  libentcr  cum  a  nobis  petitur ,  apostolici  adjicimus  muni- 
minis  firmitatem.  Sane,  pro  parte  dilectarum  in  Christo  fliiarum 
sororum  beguinarum  nuncupatarum  domus  Beguinagii  nuncupate 
oppidi  Montensis,  Cameraccnsis  dioccsis,  nobis  nuper  exhibita 
petitio  continebatquod,  licet  alias  in  oppido  predicto ,  in  territorio 
ac  temporal!  dominio  dilectarum  in  Christo  fîiiarum  collegii  domi- 
cellarum  canonissarum  ecclesic  Saucte-Waldetrudis  oppidi  et 
diocesis  predictorum,  a  tanto  tempore  de  cujus  contraria  homi- 
num  memoria  non  existebat ,  et  presertini  à  concilio  Viennensî 
citra  fueril,  et  sic  dicta  domus,  in  qua  pauperes  sorores  ibidem 
convenienles  et  colla  jugo  religionis  submittentes  simul  degerunt 
et  vixerunt  prout  vivunt  ac  votum  professionis  in  manibus  pas- 
toris  parochialis  ccclesie  dicti  loci  solemniter  et  publiée  in  capella 
dicti  Beginagii  emittere  consucverunt,  dilectus  tamen  filius  Geor- 
gius  Auberti,  rector  dicte  ccclesie,  dubitans  votum  hujusmodi 
recipere  non  posse,  dictasquc  sorores  contra  statuta  concilii  hujus- 
modi in  dicta  domo  permansissc  et  permanere,  votum  seu  profes- 
sionem  hujusmodi  recipere  recusavit  ac  vencrabilis  frater  nosler 
Henricus,  episcopus  Camtraccnsis,  habita  de  domo  sororum 
predictarum ,  ipsarumque  sororum  vita  et  conversalione,  dili- 
genti  informatione,  ac  comperto  per  eam  quod  ipsc  sorores 
in  paupertalc  vivcntes  in  septcm  misericordie  operibus  adim- 
plendis   ac   presertim  in   visitandis   inlirmis   non   parum   fer* 
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rentes  erant,  quodque  eamm  que  obcdienlinm  promitlebunl 
Bc  propriis  renunliabant  ritus  et  moiJus  vivcndi  in  cons- 
titutione  Vienncnsis  coiidlii  staLum  Itoguignarutn  suspecluni 
rcprobantc  coinprehensi  non  Tidcbaiilur,  voicmque  proul  sJbi  l'x 
pastorale  ollicio  cariim  stalum  in  melius  reformarc,  dictis  soro- 
ribus  ex  lune  deinceps  pcrpftuis  futuris  lemporîbiis,  in  manîbus 
lune  et  pro  ti^inporc  cxistenlis  decani  decanalus  rumlis  christia- 
nitatis  filonlensis  nuncupati  dîctu  dioceus  ,  seu  ejus  locum 
teaoalis,  professionem  emittcndi,  Iriaquc  vota  soirmnîa  circa 
Kligionls  ritum  et  modcrm  necessaria  et  rvquisila  sub  régula 
sanctî  Augustini  ai:  secundum  slatuta  antiquitus  observata  émit- 
Ipndi,  ita  quod  et  rectori  seu  decano  prcdictis  promittercnl,  licpn- 
liam  et  racultatem  conoessit,  prout  in  ipsius  eptseopi  litterîs 
nuMicnlieiii  plenius  dicittir  conlincri.  Quare,  pro  parte  dictaruin 
sororum  nobis  Tuit  humiliter  supplivatum  ut  licentiani  el  fuuulta- 
lem  prcdîctas  approbare  et  uonfirmare ,  aliasquc  in  premissis 
uportunc  providere  de  bcnignitatc  aposlolica  dignaremus.  Nos 
igitur,  qui  stetum  regularc  nostri^  augeri  potissinium  tcmporibus 
summopere  aiïeclamus,  i>ingulas  sorore^j  domus  liujusmodi  a  qui- 
busmodis  excommuniealionis ,  suspensionis  et  interdicti ,  uliisquc 
ccclcsiasticia  scnl«ntiis,  ccnsuris  et  pcnrs  a  jure  vel  ah  liominc 
quBvis  occasione  vei  causa  latis,  si  quibusquoinodolîbct  imiodutc 
existant,  ad  elTectum  prescntium  dumtaxat  consequendum,  harum 
série  absolventes  vel  absolutas  fore  ccnsentes  bujusinodi  suppli- 
cationibus  inclinati  liccntiamet  racultatcmprcdiclas,  et,  proul  illus 
conccrnunt,  omniactsingula  in  dictis  litteris  contenta  authoi-iute 
aposlolica  lenorepresentiumapprobamusctconliniuimus,  nonobs- 
tantibus  constitution)  bus  et  urdinaliooibus  apostolicis  ac  diutî 
ordinis  statulis  et  eonsucludinibus,  juramenlo  confirmationc apos- 
lolica vel  quavis  firmilutc  roboratis,  ceterîsque  contrariis  qui- 
buscumque.  Nulli  ergo  omnino  lioininum  lîceat  banc  paginaai 
nostre  absolutionis,  approhationis  et  conGrmationis,  infringerc 
vel  ei  ausu  temerario  contraire.  Si  quis  autcm  boc  attemplare 
prnsumpserit,  indignalionc  Dei  omnrpotentis  ne  bcaloruni  Pétri  et 
Pauli  apostoloruinejussc  aovcritincursuruui.  IMtum  Rome,apud 
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Sanctum-Peirum,  anno  incarnationisDomînice  m.   cccc.  lxxiy, 
decimo  septimo  kal.  septembris,  pontificatus  nostri  anno  j<*. 

Annales  du  Hainaut  par  Vinchant,  mss.  autofptipiie, 
t.  III,  fol.  1229-1230. 

LV. 

Reconnaissance  faite  par-devant  le  mayeur  et  les  échevim  de 
Mons^  par  Colart  de  Hauchin,  graissier^  qu'il  doit  d  Ckôpital 
du  Béguinage,  une  rente  annuelle  de  12  livres  tournois  sur 
t héritage  appelé  /*aulnoy  des  béguines,  qu'il  a  acquis  de 
Guillaume  Mereuse. 

SO«Tril  1401. 

• 

Sacent  tous  cculx  qui  cest  escript  verront  ou  orront  que  par- 
devant  le  mayeur  et  les  eschevins  de  la  ville  de  Mons  chi-<lesoubz 
nommés,  se  comparut  personnellement  Colart  de  Hauchin,  crais- 
sier,  à  ce  jour  demorant  en  celly  ville,  et  remonstra  comment 
naghaires  ci-devant  il  avoit  acquis  et  acheté  à  Wiliammc  Mereuse, 
aussi  demorant  en  laditte  ville  de  Mons,  Tiretaige  communément 
appelle  FAunoy  des  Béghines,  gisant  ou  jugement  de  laditte  ville 
de  Mons,  tenant  d'une  part  à  l'irelaige  le  vefve  Jaquemart  le 
Carlier,  d'autre  part  à  l'iretaige  Nicolas  de  Peissant,  et  du  loing 
au  bois  de  Mons,  et  s'en  esloit  le  dit  Willamme  Mereuse  déshireté 
au  profit  de  lui  ledit  Colart  de  Hauchin  et  de  ses  hoirs,  comme 
d'iretaige  par  lui  ci-devant  prins  à  rente  de  messire  Amand  de 
Tournay,  pour  lors  recepveur  des  biens  appertenans  à  Tospital 
du  Béghinaige  en  Camtinpret  de  laditte  ville  de  Mons,  à  la  somme 
de  douze  livres  tournoix  sur  tous  cens  et  rentes  hiretables  chacun 
an,  et  en  ce  cas  d'iretaige  à  lui  le  dit  Willamme  venant  de  son 
acquest,  comme  tout  ce  ledit  Colart  de  Hauchin  remonstra  là-en- 
droit plus  plainement.  Après  laquelle  remonstrancc  ainsi  faite 
que  dit  est,  le  dessusdit  Colart  de  Hauchin,  à  présent  hiretier  du 
devant  dit  aulnoy  c'on  dîst  des  Béghines,  comme  d'iretaige  venant 
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BBcquëat  et  estant  ou  point  d'U'clui  et  par  ce  moyen  puissnnt 
et  <rn  estai  de  son  dit  hiretaige  fourfaire  cl  kerquier  à  tausioiir.s, 
non  vui^illant  avoir  ne  tenir  le  dessusdit  hiretaige  plus  Trancq  ne 
à  mains  de  rente  que  ledit  Willamme  Mercuse  le  tenoit,  de  sa 
bonne  voullenté,  sans  constrainte,  dist  et  congneull  que  l'iretoige 
du  dessusdit  uuiiioy  des  Dégtiines,  duquel  il  estoit  à  prissent  hirc- 
tier  par  acquest  que  fait  en  avoitau  dessus  ditWiliBmmeMcrcitse, 
il  le  tenoit  et  joyssoit  à  le  elierge  de  douze  livres  lournuis  sur 
tous  cens  et  rentes  hiretabte  diacuu  an.  A  laquelle  i-econgnissanee 
ainsi  foire,  congnoistre  et  passer  bien  et  i^  loy,  fu  piésent  eoninie 
tnayeur  de  laditte  ville  de  Mons,  Chrisloplie  Gliaulier,  et  se  y 
furent  eom me  escbevins  d"ieelle  ville  :  Picre  Rosier,  Grart  le  Voil- 
lier ,  Jaque  de  Hccs ,  (ihodcffroy  de  Neellc  et  Ogier  Thiery.  Clie  fu 
fait  et  pusset  bien  et  à  loy,  le  darein  Jour  du  mois  d'apvril  l'au 
mil  quattrc  cens  quuttrc- vingts  et  onze. 

Cliirographt  en  pHrrliemin.  Sur  le  dos:*  Ce  contnv 
rscri|il  garde  Gliudeffroy  de  Netlle.  •  —  Cbartrier  de 
Saintc-Waudru ,  litre  coté  :  Muiim  ,  h*  143. 

LV[. 

Appoinlement  entre  le  chapitre  de  Sainle-Wautlru  el  les  Sonirs- 
Noirtè. 


Sur  les  escrits  bailliés  oullre  de  la  pari  de  ma  très-redoubtée 
(lame  madame  la  duccssc  de  Bourgolngnc  douagière,  pour  les 
Noires-Sœurs  de  Mons,  et  ceux  des  dsmoisclles  dudit  KIons,  a 
inadicle  dame  prins  sa  résolution  pour  un  final  appointement 
d'entre  lesdicles  damoisellcs  et  Noires-Sœurs,  tel  qu'il  s'ensuit, 
sans  plus  de  réponse  ne  de  rcnvoy. 

Premiers,  renouelieront  les  Noires-Sœurs  à  luuri  appellations 
Inlerjectécs  tant  des  scnteuccs  rendues  à  Tournay  comme  à  Lou- 
«ait)  et  ù  toutes  procédures  qu'elles  ont  à  l'eacontre  des  dites 
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damoiselles  et  leur  église,  et  recongnoistront ,  en  tant  qoe  en  eux 
est  et  il  leur  touche ,  les  droits  et  privilèges  de  Téglise  eslre,  assa- 
voir :  que  mesdamoiselles  ont  privilège  spécial,  dont  elles  ontjoy 
et  c'est  de  tout  temps,  contenant  que  nul,  en  quelque  estât  qu'il 
soit,  en  toute  la  ville  de  Mons  et  prochaintè  d'icelle,  ne  peut 
estorer  ou  èdiffycr  de  nouvel  couvent  ne  monastère,  église,  capelle, 
ne  oratoire,  ne  les  anciennes  croistre  ou  muer,  ne  aucune  chose 
foire  ne  introduire  de  nouvel  es  divins  offices ,  ne  faire  procession 
ne  assemblée  de  clergiè,  sans  le  gré  et  consentement  desdites 
damoiselles  ;  ne  peut  aussy  église  ou  couvent  acquérir  en  ledicte 
ville  de  Mons,  maison,  tière,  possession  ou  héritage,  soit  par  achat, 
change,  aulmosne  ou  aultrement,  sans  le  gré  de  ladicte  église, 
ne  les  amorlir.  Quant  aux  aultres  privilèges ,  les  recongnoistront 
les  dites  Noires-Sœurs  en  termes  gènèraulx.  Recongnoistront  aussy 
les  sentences  rendues  au  prouffit  desdites  damoiselles  estre  ex^ 
cutoires  sur  les  dites  sœurs ,  en  deiïaut  d'accomplir  ce  présent 
appoinctement ,  et  promettront  de  jamais  venir  alencontre  ^  elles 
et  leurs  succcsserisses ,  et  s'en  submettront  à  toute  justice  ecclé- 
siastique. Congnoistronl  aussi  que  ù  tort  elles  ont  travaillé  ladite 
église  9  ses  privilèges  et  damoiselles ,  es  instances  sur  ce  intentées , 
dont  lesditcs  sentences  ont  été  rendues,  et  seloncq  le  contenu 
d'icelles  :  et  pour  ce,  la  maistresse  et  quatre  aisnées  sœurs, 
garnyes  de  procure  des  autres ,  comparoislront  en  personne  en 
capitle  desdites  damoiselles;  pareillement,  le  feront  en  la  court 
à  Mons,  au  jour  de  plais,  et,  par  leur  procureur,  comparoislront 
par-devant  le  conservateur  de  l'église,  l'oflicial  de  Tournay  et 
consistoire  aussi  à  Tournay,  par-devant  maistre  Conrard,  qui  a 
rendu  la  dernière  sentence  dont  les  sœurs  ont  appelé. 

Item ,  qu'elles  sont  tenues  de  partir  de  leur  lieu ,  en-dedens 
quatre  mois  commenchant  au  jour  d'acte  de  cestes,  que  les  dites 
Noires-Sœurs  ont  fait  ladite  recongnoissance  ou  capitle  des  dites 
damoiselles  à  Mons,  sans  ce  qu'elles  en  puissent  emporter,  trans- 
muer ne  aliéner  chose  quelconcque ,  soient  meubles,  usteneilles  , 
aornements  d'églises,  calices,  sanctuaires  ou  aultres  biens  de 
ceulx  qui  y  estoienl  au  jour  qu'elles  firent  la  mutation  de  leur 
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abil  et  paravut,  main  île  ceulx  qu'dh^  y  ont  conquis  et  appurlé 
depuis  ladite  mutation ,  elles  les  pourront  emporter,  et  »c  ne  jxxt- 
ronl  les  dites  Koircs-Sœurs  démolir  ne  transporter  nul  des  cdilias 
qui  sont  audit  lieu. 

Item,  après  toutes  ces  choses,  unorderonl  mesi}iLes  damoi- 
selles  aux  dites  Noires-Sœurs  lieu  eitleurs  dedens  leditte  ville,  où 
elles  n'ayent  seignourie,  cens  ne  rentes,  senon  l'auctoritet  et 
supériorité  généralle,  que  lesdites  damoisciles  ont  par  toute  h 
Tille  de  Mons ,  pour  y  édifTyer  une  capelle ,  de  la  grandeur  de  lu 
cspelle  des  Grises-Sœurs ,  aussi  faire  cloehier  et  cloche  de 
pareille  quantité,  et  anitres  édiDices  convenables  à  elles ,  seloncq 
leur  estai  cl  vocation,  ainsi  que  l'on  a  fait  aux  dites  Grises- 
Sœurs  ,  cl  û  telle  riTongnoissanee  que  ont  fuit  par-devant  les  Ksco- 
liers,  pour  leur  lieu,  et  ceul\  de  la  ville  de  Slons,  et  uultres 
conditions;  et  quant  aux  despens,  lesdiles  damoisciles  en  quittent 
les  dites  Noires-Sœurs  pour  l'honneur  de  Madame. 

Ce  présent  trailié  a  esté  recongneu  audit  capitle  de  mesdemoi- 
selles parla  maistresse  et  cincq  desdites  Noires-Sœurs,  tel  qu'il 
est  cy^iessus  cscript,  le  viij'Jour  de  mareh  l'an  mil  iiij*  iiij" 
seize.  Pi-ésens  :  Monseigneur  de  Sainclri,  Monseigneur  de  Fresin, 
Monseigneur  de  Fresnoy,  les  oflieiers  desdites  damoisciles  et 
aaltres. 

Cet  acte  fut  (iiit  par  Conrard  Desarl ,  maistre  es  arts ,  licencié 
en  droit  canonique,  rlmnoine  de  l'église  de  Liège,  abbé  de  l'église 
rollégiulc  de  Nustre-Dame  ù  Namur,  commissaire  apostolique, 
accompagné  de  maisire  Guillaume  Baral ,  r.uré  de  Castres ,  notaire 
apostolique;  témoins  :  Godefroy  deCouilItères,  Michiel  de  Lespes 
et  Jacques  Le  Carlîer,  ahbé  du  Parc,  diocèse  de  Liège,  Jehan  de 
la  Porte,  chanoine  de  Liège,  CatherinePruDier,JeIianne  Anneau 
SaincleAdnm,  Adricnnc  de  le  Rnpaille,  Marguerite  Uelatire, 
ichenne  de  Persy. 

I.VII. 


»  de  llainaiil,  iltduraiil  ha 
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personnes  qui  se  trouvent  d  thôpittU  du  Béguinage  de  Can- 
timpret  exemptes  du  droit  de  meilleur  catd. 

8  novembre  1S09. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront  ou  orront ,  Jehao 
Fourneau ,  conseillier  de  l'empereur  et  de  mon  très-redoubté  et 
souverain  seigneur  monseigneur  TarchiduCy  prince  d'Espaigne^elc., 
et  leur  receveur  général  des  mortes-mains  de  leur  pays  et  comté 
de  Haynnau  »  salut.  Savoir  fay  que  par-devant  moy ,  ad  cause  de 
mon  dit  oflBce  de  recepte  desd.  mortes-mains,  et  en  la  présence  et 
ou  tesmoing  de  pluiseurs  hommes  de  fief  de  lad.  comté  de  Hayn- 
nau et  court  de  Mons ,  se  comparut  personnèlement  sire  Vinchieo 
OEdon  dit  Lyot,  comme  procureur  souffisanment  fondet  et  estably 
ou  nom  et  de  par  les  personnes  du  vénérable  caplttre  de  l'église 
Madame  Saincte-Wauldrut  de  Mons,  et  maistre  de  l'ospital  c'on 
dist  de  Cantimpret  en  lad.  ville  de  Mons,  et  là-endroit  dist  et 
remonstra  comment  Jehan  Giliart ,  à  son  vivant  sergent  desd. 
mortes-mains  à  l'empereur  et  à  mon  dit  très-redoubté  seigneur 
monseigneur  l'archiduc  en  la  melte  de  la  prouvosté  de  Mons,  s'esr 
toit  ingérct  et  advanchy  de  avoir  prins  et  levet  —  pour  droit  de 
morles-mains  et  meilleur  caltel  demoret  du  trespas  de  Péronne 
Robaix ,  advenu  oudit  hospital  de  Cantinpret  ou  Béghinaige  en 
la  dite  ville  de  Mons ,  qui  à  son  vivant  estoit  maistresse  dudit 
hospital,  —  une  robe  de  drap  noir,  fourée  de  gris,  servante 
femme  :  ce  que  le  dit  procureur  et  maistre  du  dit  hospital  disoit 
avoir  esté  fait  à  tort  et  sans  cause  licite  et  raisonnable,  tendant 
adfin  dudit  cattel  avoir  restitution,  comme  icellui  appertenant  au 
droit  du  dit  hospital.  Pour  à  laqucle  fin  parvenir,  disoit  le  dit 
procureur  que  il  seroit  sceu  et  donné  en  appaisement  tant  que 
pour  souffire ,  que  tousiours  ci-devant  et  par  tel  et  si  loing  temps 
que  mémoire  n'estoit  du  contraire  ledit  hospital  de  Cantinpret 
avoil  esté  et  estoit  frans  et  exempt  du  dit  deu  et  droit  de  meilleur 
caltel  et  que  combien  que  pluiseurs  personnes  y  fuissent  ci-devant 
trcspussées,  jamais  n'avoit  esté  pris  ne  levet  quelque  meilleur 
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lel  pour  leur  trespae,  ains en  isiuicnl  Icsd.  personnes  demorécs 
exemptes.  A  ce  pourpolz,  disoît  le  dit  procureur,  poar  de  lu 
dite  rrnnchUe  et  exemption  baillier  déclnralioti ,  que  serait  sccii 
plprouïé,  se  bcsoJng  estoit,  sur  ce  que  ci-dovaiil,  povoîl  avoir 
queltre-vings  ans  ou  environ,  un);  sire  Jaque  SHsart,  prebtrc, 
esloil  allé  de  ïiis  à  irespas  au  dil  hospîtal,  et  que  iténnimoins, 
pour  sondit  Irespns,  meilleur  rnltel  hcuisl  eslélevel,  duiil.  i^  ceslc 
cause  procédure  en  heuist  esté  laide  en  la  court  desd-morles- 
mains,  entre  le  serncnt  desd.  mortes-mains,  d'une  purt,  et  les 
officiers  de  lad.  église  HadammeSaincte-Wauldrut,  d'uullre  pari; 
que,  par  ordonnance  de  lad.  court  des  morles-mains ,  reslilution 
du  callcl  en  aroit  esLé  Taictc,  eomnie  iceluy  dil  hospilal  I^ancq  et 
exempt  du  dit  droit  de  meilleur  catlel  '.  Disant,  en  outlre,  par 
icelluy  dit  procureur,  que,  de  tout  anchien  temps,  loutlesfois 
que  les  rendues  du  dit  liospital  de  Canlinpret  esloient  allées  de 
vie  à  trespas  en  icelluy  dit  hospilal,  venda^c  de  leurs  biens 
meubler  s'esloil  acouslumé  faire  ou  dit  hospilal  et  au  prollit 
d'icelluy  par  les  sergans  et  officiers  de  lad.  église  de  Sainle-WauI- 
druI,  comme  ayans  le  gouTernerocnt  du  dil  hospilal,  sans  que 
jamais  heuist  osié  pris  ne  levet  quelque  droit  de  meilleur  catlcI. 
Soustenant  par  tant  le  dit  procureur  et  maistre  du  dit  hospilal  de 
Canlinpret,  le  dit  eallcl  avoir  esté  pris  et  levcl  à  tort,  et  par 
conséquent  icelluy  debvoir  estre  rendut  el  rcstituet  au  dit  lios- 
pitnl  en  enssievanl  la  franchise  el  exemption  d'icelluy,  offrant 
par  le  dit  procureur  des  choses  susdites  faire  apparoir  el  bnillier 
•ppaiscmens  à  la  dite  court ,  si  avant  et  pur  la  manière  que  en  tel 
cas  appcrlenroit.  Allcnconire  de  laquelle  dite  remonslrance  et 
condoléance  faite  par  le  dit  procureur,  le  dit  sergent,  pour  la 
garde  de  l'empereur  et  de  mon  dit  Irès-redoubté  seigneur  eu 
ceste  partie ,  avoil  dit  et  soustenul  que  i  bonne  el  juste  cause,  il 
avoil  pris  et  levet,  pour  et  au  proflit  de  l'empereur  el  de  mon 
dit  Irès-redoubté  seigneur  monseigneur  l'archiduc,  ledit  meilleur 
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cattel,  pour  le  tre$|ias  de  la  dite  feoe  Péronne  Robaix,  2  la 
raison  de  ce  qoe  ladite  Péronne  Robaix  estoît  allée  de  vie  â  très- 
pas  es  généraalx  adToeries  de  Tempereor  et  de  mon  dit  tr^ 
redoabté  seiinieor,  sicomme  au  dit  lieu  de  Cantinpret  en  la  dite 
TÎlle  de  Mons ,  onqael  lien  de  Cantinpret ,  le  dit  hospital  estoît 
seitoet  et  gisant.  Mescongnoissant  par  le  dit  servant  que  le  dit 
hospital  du  dit  Cantinpret  fnist  franc,  ne  qae  è  ce  moyen  les 
personnes  y  allans  de  Tie  â  trespas,  soient  les  béghines  illfcq 
rendues,  ou  aoltres  personnes  y  demorans,  fuissent  ne  denssent 
estre  exemptes  do  dit  droit  de  meilleur  caltel  debvoir  payera 
Tempereur  et  è  mon  dit  très-redoubté  seigneur  monseigneur  Tar- 
chiduc.  Aussi  le  dit  sergant  n'avoit  jamais  sceu  ne  ouy  dire  qoe 
icelluy  dit  hospital  en  fuist  francq  ne  exempt.  Et  suppose!  que  les 
béghines  rendues  ou  dit  hospital  de  Cantinpret,  fuissent  ou 
deuissent  estre  exemptz  du  dit  droit  de  meilleur  cattel  debToir, 
allans  de  vie  à  trespas,  ou  dit  hospital,  —  ce  que  le  dit  sergent 
n*entendoit  point,  —  si  ne  seroit  point  sceu  que  aultres  personnes 
privées,  demorans  ou  dit  hospital  et  y  allans  de  vie  è  trespas, 
deuissent  estre  exemptes  du  dit  droit  de  meilleur  cattel  payer.  Et 
par  quoy  et  qu'il  n'apparerolt  que  la  dite  Péronne  Robaix  heoist 
esté  béghine  rendue  oudit  hospital.  Conclnoit  le  dit  sergent  à 
bonne  et  juste  cause  avoir  pris  et  levet  ledit  meilleur  cattel,  et 
icelluy  debvoir  demorer  et  appertenir  au  droit  de  l'empereur  el 
de  mon  dit  très-redoubté  et  souverain  seigneur  monseigneur  Par- 
chiduc  comme  à  eulx  et  à  leyr  droit  appertenant.  Néantmains,  se 
raportant  par  ledit  sergent  du  tout  à  Fordonnance  de  lad.  court 
des  merles- mains. 

Après  lesquelles  remonstrances  et  proppositions  ainsi  faictes, 
d'une  part  et  d'aultre,  que  ci-dessus  est  contenut  et  déclaret,  le 
devant  dit  sire  Vinchien  OEdon,  tant  procureur  de  ladite  église 
de  Madamme  Saincte-Wauldrud,  comme  maistre  du  dit  hospital 
de  Cantinpret,  si  que  dit  est,  requist  que,  pour  en  ce  cas  dari^ 
fycr  et  garder  la  franchise,  liberté  et  exemption  du  dit  hospital  de 
Cantinpret,  et  laquelle  franchise  et  exemption  il  disoit  estre  telle 
comme  il  avoit  ci-dessus  proposet  et  alléghiet,  il  peuist  des  choses 
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susdite»  et  mUoi  avant  adiin  (lu  dit  lio^pital  c^lrn  enlrelenu  m 
sa  liborlë,  fi -uncliisc  el  cxeinptioti,  et  qu'il  ne  fuist  osscrvy  oultre 
In  raison.  Et  incismcs,  pour  abri^vialion  de  malorc,  aussi  procrz 
righoreuxct  loin^lain  eschicver  et  moins  de  fraix  faire,  Psire 
reecH  à  baillier  gracieux  appaiscmens  à  ladite  court,  enenssievant 
la  couslume  ad  cr  introduite  en  icelle.  OlTrant  tant  en  monstirr 
et  bire  apparoir  qu'il  pourroit  et  debveroit  souHire,  cl  jusques  à 
rapoisemeut  de  la  dite  court  des  mortes-mains. 

Sur  laquelle  rcqucste,  upr^s  icelle  mise  en  délibûraiion  Je 
conseil,  comme  icelle  raisonnable  et  fondée  en  justice,  avoilpnr 
ladite  court  e^lé  ordonne!  que  tant  pour  en  ce  cas  garder  le  droit 
de  l'empereur  et  de  mon  dit  tnVs-redoubté  et  souverain  seigneur 
monseigneur  l'archiduc,  comme  dudit  liospital  de  Ciintinprnt,  iccl- 
luy  dit  procureur  complaindant  et  pourssuivanl  en  cesie  partie 
scruit  reccu  de,  par  forme  d'apaisement  gracieux,  faire  apparoir 
de  la  liberté,  franchise  et  exemplion  dudit  hospital  cy-dessus 
alléghié,  en  baillant  Iclz  tiltrcs  et  appaisemens  que  bonlui  sem- 
bleroit,  et  pour  nu  sourplus,  Icsdis  appaiscinents  bailliez  et  veuz 
par  ladite  court,  y  baillier  telle  ordonnance  que  de  raison.  A 
cesic  cause  y  avoit  esté  commis  et  ordonné  Ghuys  Dcscamp», 
conseillier  de  l'empereur  et  de  mon  dit  trés-redoubté  seigneur, 
avec  Charles  Bourgois,c[ercqsermentËt(ie  ladite  court  desmortes- 
mainsdeHaynnuu,  pour  les  appaisemens  prendre  et  recevoir,  et 
de  ce  faire  information  et  cnqueste  bien  et  dcuement,  ainsi  que 
ta  tel  cas  appertient.  Lesquels  commis  et  clercq  en  avuient  et  ont 
dqiurs  receu  et  ouy  touttes  tèlcs  proeves,  Yériflications  et  les- 
moings  que  le  dit  sire  Vinchien  OEdoii,  procureur  de  la  dite 
^isc  de  Saincte-Wanldrut  et  maislre  du  dit  hospilal,  en  avoit 
volut  monstrer,  produire,  cxiber  et  faire  apparoir,  et  jusques  a 
son  renunchement.  Contre  lesquelles  dites  monslrances,  le  ditser- 
gcnt  n'avoit  fait  nulles  reproches,  ains  s'estoit  du  tout  reporté  en 
l'ordonnance  lie  la  dite  court  des  mortes-mains,  poui*an  dit  com- 
plaindant et  pourssievant  en  cesIe  partie  vuiloir  si  avant  que  en 
eel  cas  apperlenoit  et  debvoit  appertenir  selon  la  coustume  ad  ce 
introduite  en  la  dite  court  des  morles-mains,  et  tellement  que  le 


iSi  'LiaTTILAJU  DU  BÉCUDlâS 

«iit  jrwuinii  ivoit  •iepv»  nqaiâ  â  onrr  <friift  cC  li 
«iHomiaiirp  ^bt  la  «iite  miin  As  inartes-aAflK^ 

An  moiyvii  ip  'P»y-  hi  «iite  enqueste  par  après  avatt  par  Ifsfe 
•mniiu»  <?t  eierrff  esté  •^oUatrée.  lesqiKlz  y  avoî^mt  ni»  ci  appo- 
sée ievr  «in« .  'mmiie  en  tel  ras  appertMioîC.  et  er  Cût,  h  dilr 
aiqiR««e  i^c  -fstê  iportéc  m  pbix  tie  bd.  coort  éts 
main»,  «m  «^le  ivoit  isté  oirroiey  hrenfee  et  nêc 
lie  ^munl  par-^ieTant  plmsenr^  BioCables  persoBars  t  estasse  tant 
iiii  L*o»eiJ  >ii»  Tempcrar  et  deawa  dît  très-redonblé  et  soofcraiB 
àeiçnear  aHis^rionenr  fardkâioc.  eonuBC  aoltres  coagaoîssaBS  h 
kiy  et  c■olI^rtlI^le  âa  Si  pay^  et  eoafié  ée  Biyanan  et 
lesleraestle  b  dite  eovrt  ëcs  ■ortes-aans. 
ieeiie  aiaCi^  par  evix  Te«e  et  dnftranmml  arfsée  eC 
s^ea  esUiient  troweziv  one  opiaéia  etd^acord.  El  poarqaoy  sar 
la  bouae  et  neore  déUbéraUoa  et  canâeil  mr  ce  prias  et  kea, 
en  fat  dêlerminet,  ordonnet  et  jcnleniryet  anx  arreslz  des  plaix  de 
la  dile  covrt  des  aHMles-maû»  de  Haynaan,  ey-desoolia  cscripi, 
en  fci  lirtte  et  naaicre  qae  cy-après  s'eaiâenlt,  et  qoe  eonlenal 
et  deriset  est  em  ce»  présentes  lettres. 

Cest  ft$6avoîr  qoe  bien  Tencs,  considérées  et  entendues  les  re- 
luoastnaces^  coadoléancrs  et  proposîtîoa»  da  dit  sire  Vînchim 
OCdon  dit  Lyol,  comme  procorenr  de  la  dite  c^ise  de  Saincte- 
Waakinid  et  maistre  da  dit  hospilal  de  Cantinpret,  procédant  et 
pourssierant  en  ceste  partie,  a^ec  les  monstrances,  prodoetions  et 
appdisemens  pr  lay  sor  ce  laiz  et  bailliez,  et  toot  ce  ao  sourplni 
qui  en  ceste  matière  (aisoit  et  lait  à  Teoîr,  sentir  et  oonsidénr, 
icelluy  dit  procarear,  procédant  en  la  qualité  dilte  et  oa  nom 
que  dessus,  avoit  de  ses  proppositions  tant  monstret  et  Mi  appa- 
roir touchant  Fexeroption  et  franchise  par  luy  propposée,  poor  le 
dit  hospital  de  Cantînprel,  quant  au  dit  droit  de  meilleur  catld 
seullement,  que  venir  en  debvoit  à  son  intention  ;  et  par  ce  moyen, 
le  dit  sergent,  de  son  opposition  que  faicte  y  avoit,  en  debvoit 
déchéir.  Pourquoi  le  devant  dit  cattel  levet  pour  cause  du  trespas 
(le  lad.  feue  Péronne  Robaix,  advenu  oudit  hospital,  debvoit  et 
doit  cstre  rendu!  et  re«tituet  et  mis  à  plaineet  enthière  délivrance, 
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eommp  icelluy  dil  liospitnl  francq  et  cxcmpl  du  dil  droit  de  mcil- 
leiir  CJitlpl.  Et  pour  pe  cl  adliti  que  reste  sentence  soit  Terme, 
pstabip  et  bien  tenue,  je,  ledit  Jehnn  Fourncnii,  comme  receveur 
^nératdesd.  morle,«-inains  de  Huynnau,  si  que  dit  est  ,  ay  ces 
présentes  lettres  séellées  de  mon  nM,  et  si  prie  et  requiers  à  mes 
Irès-chicrs  et  bons  nmis,  Jelinn  de  Priées,  Colart  Crohin,  Aubert 
du  Broecquel,  Jeiian  le  Francq,  GhuysDeacamp^,  Jehan  Gbode- 
niart,  Leurenl  Bidt^,  Jehan  Descnraps,  Esliévène  Mainsens, 
maistre  Jehan  le  Comte,  Jelian  Bourdon,  Toiissains  Pouillart, 
Colart  Ghosseau,  Jacques  Waudarl,  Geortte  Dassonleville,  Pière 
de  Noycres  el  Charles  Bourgois,  elercq  de  la  dite  court,  que  euU, 
qui  présens  ont  esié,  comme  hommes  de  fief  de  lad.  comté  de 
Haynnau  cl  court  de  Mons,  siconiine:  les  aucuns  il  la  dite  en- 
queslc  et  inrormation  délibérer  et  conseillier,  et  les  autres  à  la 
dite  sentence  et  ordonnance  rendre,  déterminer  et  prononchier 
en  la  manière  que  ci-dessus  est  conicnut  et  dcrlarel.  vueillent 
melln-  et  appendre  leurs  sehutx  à  ces  présentes  lettres,  a\ecq  le 
myen.  en  certillication  de  vérité.  Et  nous,  lesdis  hommes  de  lier, 
pourcequc  les  aulcuns  i\  Mite  enqueste  conseillier  et  les  aullres 
k  ladite  sentence  rendre,  déterminer  et  prononchier,  Tûmes  pré- 
sens, et  pour  ce  spécialement  appeliez  en  la  manière  dessus  dite 
p|  deviséc,avons,  ceulxdenousqui  seaulx  avons  el  requis  en  avons 
éHA,  à  ces  présentes  lettres  mis  cl  appenduz  noz  seaulx,  avecq 
nlluy  du  dit  receveur  fçénéral  desd.  morles-mains  de  Haynnau, 

I  plus  granl  Approbation  et  tesmonnaige  de  vérité. 

C«le  entente  fut  Taitc,  déterminée  et  prononchie  à  Mons,  â 
l'oslol  du  dit  receveur  généra!  desdiles  mortes-mains  de  Baynnau, 
par  ung  joedi ,  jour  de  plaix  de  la  dite  court  des  mortes-mains , 
Imus  le  huilysnie  jour  du  mois  de  novembre ,  en  l'an  mil  cliineq 
cens  el  iiwT. 

(Sur  le  pli,  est  signé):  BounGors. 

Orig..  sceaux  en  rrarmeiils  ou  enlevés ,  au  Dumlirc 
dn  ilix-liuil.  Sur  le  dos  :  •■  Canlim|iret.  Pour 
Mcmiitions  de  morliis-inains.  "  —  Cliartrirr  <le  S."- 
Wauilru,  litre  talé  :  lion».  »•  t-K. 
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LVIII. 

Lettres  eofistatant  la  bénédiction  par  le  suffragant  de  Cambrai, 
de  Vaatel  de  l'hôpital  de  Cantimpret  ^  sous  finvoeation  de 
Sainte-Waudru  et  deSainte-Èlisfibeth. 

1551. 

Ces  lettres  n'ont  pas  été  retrouvées;  elles  sont  indiquées  dans  qd  inven- 
taire des  titres  et  papiers  du  Béguinage,  reposant  aux  archives  de  TËIat,  à 
Mons ,  ainsi  qu'il  suit  :  «  Lettres ,  en  parchemin ,  portant  sur  le  dos  : 
Benedictio  capellœ  oitaHs  S.  Waldetrudis  et  S.  Elisabethœ  in  hospitaU  de 
Cantimpralo.  1551.  »  Un  article  du  compte  de  l'hôpital,  pour  1550-1351, 
porte  :  a  A  Monseigneur  le  souiïragan,  pour  avoir  begny  la  ditte  chapelle  el 
autel  :  xij  1.  x 

LIX. 

Règlement  donné  à  la  souveraine  du  Béguinage  de  Cantitnpret 
par  le  chapitre  de  Sainte-Waudru. 

S9  août  ift»H. 

Nous,  les  personnes  du  noble  et  vénérable  ebappitrede  relise 
Madamme  Saincte-Wauldru ,  de  Mons,  comme  super-intendantes 
et  souveraine  gardyenne  de  la  court  et  hospital  du  fiéghinaige  de 
Cantimpret  au  dit  Mons,  considérant  les  difficultez  meuz  et  qu'ib 
se  poldriont  mouvoir  entre  la  souveraine  du  dit  lieu  et  la  mère 
des  Pouvres-SœuresduditBéghinaige,  avons  ordonné  elordonnoi» 
par  forme  de  p.  .  .  /,  en  rafrechissant  les  anchiens  uz  eC 
coustume ,  la  cherge  en  quoy  est  tenue  et  ce  doit  acquiter  la  son* 
veraine  dudit  lieu,  ainsi  qu'il  s*enssieult. 

Premier.  La  souveraine  aura  regard  ù  la  bonne  conduite  tant 
des  quattre  provendièresque  des  Povres-Sœurs  et  autres  résidens 
en  ladite  court,  affin  que  nulz  désordres  n'y  adviengne,  sans  per- 
mettre que  les  Pouvres-Sœurs  faschent  ouverture  sur  les  rampars 

«  Mot  illisible. 
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y  aullres  lieux ,  ne  soil  que  ladite  souveraine  rn  Tui^l 
■dvprlip. 

Sctithlablrmcnl ,  que  nulz  hommes  dempurcronl  dedens  ledit 
rbi  de  ladite  courl,  eaigié  plus  de  douze  ans,  sauf  le  portier, 
sur  lequel  la  souveraine  aura  regard  que  icelluy  ne  tient  la  porte 
ouvert  pluslarl  que  les  nœf  heures  soir,  ne  soilowasion  légitime 
quy  le  pcrmcth. 

Que  laJile  souveraine  se  trouvera  à  tous  pas.iemens  tant  de 
gardins  que  de  maisons  nppcrii-nans  ù  la  court  de  Canlimprel. 

Daviinlaigc,  que  nulz  arrière  leuvvaige  ire  se  poldrnnl  faire  que 
le  receveur  n'en  fâche  advcrlence  à  la  souveraine,  pour  par  ens- 
semble  ledit  receveur  el  souveraine  nous  en  faire  arrière  rapport , 
comme  superinlendantes,  ne  soit  que  auparavant  en  heuissions 
dunnez  notre  consentement. 

Au  .surplus,  voilons  que  ladite  souveraine  ait  la  charge  de  dis- 
tribuer les  pains  selon  les  jours  que  s'enssuil ,  srconmie  :  le  jour 
Saint-Pierre  el  Sainl-Paul,  trois  vasseaux  bled;  item,  le  jour 
Ssint-M.nthieu,  trois  vasseaux;  item,  lejour  Saint-Simon  et  Sainl- 
Jude,  trois  vasseaux;  item,  le  jourSainl-AndHeu,  trois  vasseaux; 
itim ,  le  jour  du  noël,  ung  muy  de  bled  ;  »(ew ,  le  jour  de  la  puri- 
fication ,  trois  vasseaux  ;  ilem ,  le  jour  du  grant  quaresnie ,  trois 
vasseaux;  item,  le  Jour  du  my-quaresme  ,  trois  vasseaux;  ilem, 
le  jour  de  pRsqnes.  ung  mny;  el  le  jour  de  lu  penleeosle,  trois 
vDssraux.  Laquelle  distribution,  la  dite  souveraine  le  fera  au \ 
susdits  jours,  e'esL  assavoir  :  àelle,  deux  porliouà;  à  la  sacri.^- 
laine.  deux  portions;  au  portier,  deux  portions;  aux  trois  pro- 
vradières  béghines,  chacune  une  portion,  el  à  \a  maison  des 
Pouvrrs-Sffurs ,  trois  portions.  Et  pareillement,  se  distribuera 
les  poissons,  hcrrcns,  figltes  et  roisins,  en  quaresme,  comme 
dessus. 

La  mère  des  Pouvrcs-Sœurs  ne  poidra  recevoir  à  la  maison 
aucunes  filles,  ne  soit  qu'elle  en  adverlisse  le  euré  et  la  souve- 
raine, pour  les  venir  représenter  aux  damoiselles  de  chappitre, 

La  souveraine  aura  pour  .«on  Iraîclemenl  et  iiaiges  ung  muy  di' 
bl^  par  an  quy  luy  sera  payé  à  deux  termes  et  payemens,  sicomme  : 
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iij  rasières  au  noël  et  autres  iij  rasières  au  joar  S'  Jean-Baptîste 
enssuivant;  outre  ce,  huit  livres  tournois  de  gaige,  et  a  la  maison 
pour  sa  demeure,  et  le  dit  argent  à  payer  aussy  comme  dessus. 

Ladite  souveraine  joyra  du  prouffit  des  rues  ouvertes  comme 
d'anchienneté. 

Ladite  souveraine  aurat  à  appcller  et  signiffier  les  quattre 
povres  béghines  provendières  pour  elles  trouver  aux  estatz 
funéraulxdes  bourgeois,  quant  requies  en  seront. 

Pareillement,  au  service  d*estatz  de  genthilesse,  et  ont  les 
povres  béghines  provendières  deux  des  Povres-Sœurs. 

Pour  Testât  de  noblesse ,  y  debvera  avoir  quattre  de  la  maison 
des  Pouvres-Sœurs,  avec  les  quattre  susdittes  béghines  et  la  sou* 
veraine;  pour  leur  paine  et  sallaire,  leur  sera  payé  à  la  discrétion 
des  testamenleurs  ou  héritiers  des  deffunctz  :  bien  entendu  que 
pour  les  services  des  da^,  à  cause  de  leurs  plus  grandes  subjec- 
tions,  auront  chacune  personne  vingt  solz  tournois. 

Tous  lesquelz  poinctz  et  articles,  nous  voilons  et  ordonnons 
qu'ilz  soient  maintenuz  et  clTectuez  punctuellemcnt ,  en  la  forme 
et  manière  que  ci-dessus  est  rédigiez  par  escript ,  et  ce ,  jusqu'à 
nostre  bon  plaisir  et  rappel.  En  tesmoings  de  quoy ,  nous  advons 
fait  mettre  et  appendre  le  séel  de  nostre  chappitre  à  ces  pré- 
sentes ,  quy  furent  faictes  et  données  en  nostre  plain  chappitre, 
où  pour  ceste  cause  fûmes  assemblées ,  Tan  de  grâce  mil  cinq 
cens  qualtre-vingt-huit,  le  vingt-septiesme  jour  du  mois  d'aoust. 

Ori^.,  en  parehemio,  avec  sceau  en  fragmeals. 
Sur  le  dos  :  «  Slatuz  et  ordonnances  pour  la  souveraine 
de  la  court  et  Tospitaul  de  Canlimpret  en  la  ville  de 
Mons.  »—  Ghartrier  de  Sainte- Waudni ,  litre  coté: 
Mons,  n«  J0i7. 

LX. 

Pièces  d'un  procès  intenté^  par-devant  le  conseil  souverain  de 
Ifainauty  par  le  chapitre  de  Sainte-Waudru  contre  U  ma- 
gistrat de  la  ville  de   Mons ,   au  sujet  d'une  amtrainte  par 
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torpt  opérée  sur  vu  babitanl  du  Béguinage ,  pour  son  dé/ai 
tie  monter  ta  garde  bourgeoise. 

■  4  aaAe- 1 1   >ie|ilcnil>re   IIIMI. 

A. 


Hei/aéle  prénentée  au  eomeil  souverain  de  llainaiit  pur  le  chu- 
pitre  de  Sainte-  iVaudru. 

A  i.\  CoL-n. 

Item  (mètrent  en  dcu  respect  les  damoîsclles  chu  iioin  esses  du 
noble  et  illustre  chupitrc  du  Sainte-W;iurlru  :  qu'elles  viennent 
d'aiiprendre  que  le  &  du  courant ,  lo  s*"  capitaine  Bourgeois  a 
donné  charge  cl  eoinmissinn  au  sergeant  Pesteati  de  conslraindre 
ceulx  en  raullc  de  Taire  la  garde,  et  que,  sur  ce  pied,  ledit 
Pesteou  «  consiraint,  le  lOdu  mcsme  mois,  Pière  Petit,  demeu- 
rant nu  Oéghiaage,  jugement  de  leur  village  de  Cuesmes,  pour 
un  semblable  prétendu  d£fault. 

Il  n'est  pourtant  icy  question  de  scavoir  sy  ledit  Petit  est  obligé 
n  lagarde  ou  non,  mais  seullcment  de  cof^noislru  sy  ledit  Pesteuu, 
eu  qualité  de  sergeani  des  sieurs  esrhevins  de  cette  ville,  a  peu 
exploiter  audit  Béghintigc. 

Lcsdittes  damoiselles  suustiennent  que  non,  fnulte  de  Jurisdie- 
tion.et  encore  tant  moins  en  vertu  de  la  commission  manuelle 
dudit  capitaine  Bourgeois ,  quy  ne  vault  rien  du  tout. 

Aultre  chose  seroit  sy  ledit  Bourgeois  auroit  levé  commission  à 
l'office  dudit  Cuesmes,  ninsy  que  requiert  la  eouslume  au  chapitre 
69,  article  4. 

Et  à  supposer  {s*ins  loutteffois  l'advouer)  que  ledit  Peslenu 
auroit  tait  laditte  constrainte  sur  pied  de  commission  liesdis 
tieurs  eschevins,  l'acte  de  constrainte  ne  seroit  non  plus  vaillable, 
pour  ce  qu'ils  n'ont  aucune  jurisdiclion  audit  lieu  du  Béghinage , 
sy  que  dit  est,  ains  elle  compète,  à  Jeur  p\clusion,  ausdiltes 
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dttmuUellvM,  comme  y  ayaiis  lu  justice ,  huulle,  luoyeiiae  et 
ttluiiy  qu*il  est  notoire  :  de  quoy  elles  sont  aussy  en  posiessioo  lit 
temps  immémorial. 

Kt  oomme  ù  Tadvenir ,  ils  voudroyent  possible  se  prévaloir  àt 
ladilto  eonstraintc  comme  d*un  acte  possessoir  de  jurisdictkNi 
sur  le  dit  lieu  du  lt<^gliinage  contre  le  droit  et  possession  desditles 
dnmoiselles,  et  nonobstant  mesme  aussy  le  procès  propriétaire 
qu*il  y  ttt  i\  ce  subitnrt  entre  eulx  et  elles  par-devant  cette  Cour, 
eniH>re  indtVis,  elles  la  viennent  supplier  estre  servye  de  déclarer 
lesdittes  ct^mmission  et  constrainte  nulles  et  sans  effect,  et  dV- 
donner  tant  audit  capitaine  Bourgeois  quausdis  sieurs  eschevins, 
«'ils  >ouK>\ent  advouer  son  faict«  d*ainsv  l«^  souffrir  sans  fraix; 
l«^ur  inlerdisani  tandis  de  troubler  ulténeurement  lesdîttes  damoi- 
«elles  dans  la  jouyssanee  el  possession  de  leur  ditte  jurisdiction, 
et  eu  tvnsèquenee  IVffeet  de  laditte  constrainte  :  les  coodernuBt 
eu  oullrt"  (H^ur  le  trt^uble  causé  en  div  florins  d^Ameiide,  en  co»- 
f^wnùlê  de  rartkie  ^  du  chapitre  4:î  de  b  cooslunie*  comme  est 
4il  ivnr  le  mesme  article  «  les  «i^lUnt  à  hnrf  joar  et  pércmptobt 
riulerUWti^ui  requise  temant  pn^UbMemest  iîe«  ;  demandml 
^|Hr«i>  ^>uo>  bisant^  etc. 

NfftK  :      l>  A>;s4V>inTÎJLJ.  1690. 

Ci/ar  4  ^ttfl'  V  s^rÛQnaeiiC  ia  pnrmier  >enc^nt  j*t  ri<uî?i?î»fr  d'kd&f. 
nH.*<ii .   tt(.<.*niisdit{.  -ua^  :r'iiii)îtfs  .Uî«mn->  j«r<:e>^  nv**i^  jn  riMiir 


SIGNIFICATION. 


Le  soubsiiiné  si-  lieiil  pour  si);nifié  de  In  prcsciilc  requùle  e 
a\}pitil[\k,  ayani  rt-tenu  eupie ,  ce  xiîij  aoust  1090.  Tesm. 


(Signé  :  )  Pierhe  Pestead. 


Hciiioiitrance  des  échevitts  de  la  ville  de  Stons. 

Rcmonlrcnl  humblement  les  sieurs  <>schDvins  de  la  ville  de 
MoDsqu'itest  denoloriélé  publicquequ'ils  oril  la  police  liur  Ions 
bourgeois,  munnan.H  el  repaîrans  en  ladîUe  ville,  Trumelé  et  Lun- 
lietic  ou  jugeinenld'icelle,  elqu'iceuxsonl  touls  tant  submis  aux 
charges  onéraires  telles  que  maliolles,  tailles,  gardes,  garnisons, 
etc.,  qu'advantagcz  des  honoraires,  et  ce,  soit  qu'ils  demeurent 
is  maisons  de  l'encloistre  ',  du  Héguinagc  ou  Cuesmes  :  es  quels 
lieux  les  damoiselles  cliunoinesses  du  noble  et  illustre  chapitre  de 
Stiinte-Waudru  sesont  advaneées  de  vouloir  réclamer  la  haulte 
justice,  sans  la  moindre  apparence  de  Tondenienl,  comme  il  est 
déduit  DU  grand  procès  pendant,  à  ce  sujet,  indécis  A  celle  Cour, 
quoy  qu'à  les  supposer  Tondêes,  il  ne  s'agi roi l  jamais  dcsdils  droicts 
de  hourgtohie  cl  de  ses  charges,  ni  de  la  police,  exercice  et  exécu- 
tion d'icellc,  d'autant  qu'estant  unis  dans  un  mesme  corps  de 
communauté,  lesdils  bourgeoia  participent  (comme  dil  est)  ù 
tuuttes  charges  onéraires  et  honoraires,  et  ils  se  sont,  par  une 
corrélation  nécessaire  obligez  aux  unes  comme  ils  Jouissent  des 
aiiltrcs,  et  à  tous  règlements,  bans  polilicques  et  chaires  les  con- 
cernant. Et  c  est  de  quoi  les  sieurs  remonstranis  n'entendent  au- 
cunement de  contester  c y-endroit,  comme  leur  appartenant  priva- 
tivemenl  et  à  l'exclusion  de  tous  aullrcs,  de  loutte  notoriété  et 


<  On  3|ipelail  ninsi  t'enrlas  du  clia]>iire  (li<  Saiiile-VVnniliu 
•t  abords  do  l'église  de  ce  rliapitn*. 
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par  possession  paisible  immémorialle.  Mais  comme  la  rcqueste  cy- 
jointe  présentée  à  cette  Cour  par  les  dittes  damoiselles ,  prend  son 
fondement  sur  leur  prétendue  haulteur  audit  lieu  du  Béguinage, 
ils  veullent  bien  dire  (comme  ils  ont  déjà  commencé)  que  ce  n'est 
ici  le  cas  d*icelle  :  veu  que  quand  elles  Fauroient  (que  non),  elles 
ne^pourroientempescher  la  perception  des 'tailles  et  les  acquits 
des  charges  bourgeoises,  et,  en  cas  de  refus  des  bourgeois  demeu- 
rant es  dits  lieux,  l'exécution  d'iceux,  comme  s'estant  submis,  par 
leur  entrée  au  corps  de  la  comunauté  de  la  ditte  ville  et  de  sa 
bot/r(|rcot5ie,  à  telles  charges  et  à  l'exécution  à  en  faire,  pour  les 
deffauts,  par  le  Magistrat,  selon  son  droit  d'administration  et  de 
police  générale. 

Estant  ridicule  de  vouloir  par  une  noCiveauté  sans  exemple, 
obliger  à  les  constraindre  par  un  sergeant  de  l'office  de  Cuesmes, 
puisque,  si  cela  pouvoitètre,  ceseroitdonc  l'office  de  Cuesmesqui 
cognoistroit  si  les  bourgeois  demeurants  au  dit  lieu  doivent  ac- 
quitter les  charges  bourgeoises,  ou  point  ?  puisqu'étant  juge  de  la 
traitte,  il  devroit  juger  de  l'opposition  qui  ponroit  s'ensuivre: 
ainsy  les  sieurs  remontrants  seroient  obligez  de  plaider  et  pour- 
suivre lesdits  bourgeois  à  l'acquit  desdittes  charges,  par-devant 
l'office  de  Cuesmes  qui  jugeroit  s'ils  y  seroient  submis  ou  point  t 
Ce  qui  est  une  chose  si  peu  apparente  qu'on  ne  comprend  pas 
comme  elle  peut  avoir  trouvé  lieu  dans  l'esprit  du  conseil  des 
dittes  damoiselles. 

Et  parlant  sur  leur  ditte  haulte  justice  prétendue  (ce  qui  est  le 
point  dont  il  s'agit  unicquement  de  contester,  aOn  de  ne  laisser 
prendre  aucun  avantage  auxdittes  damoiselles  par  l'interdiction 
captée  sur  laditte  requeste),  c'est  la  vérité  que  les  sieurs  remons- 
trants  ayant  demandé  le  restablissement  en  cette  Cour  du  nommé 
Jean  Dupire,  appréhendé  et  constitué  prisonnier  au  Château  par 
leur  office,  pour  quelque  insulte  par  luy  commise  près  du  lieu 
qu'on  dit/e  bau  de  Sainte'Waudru^  les  dittes  damoiselles  (par 
réponse)  ont  pris  conclusion  propriétaire,  reconvenant  à  ce  que 
lesdits  sieurs  auroient  à  leur  donner  act  de  recognoissance  de  leur 
hauUe  justice  dans  les  lieux  de  Vencloistre,  du  Bèguinaffe  de 


Cantimpitt  et  de  Cueimea.  Sur  quoy ,  Icâdili  sieurs  (après  avoir 
obtenu  par  provision  la  remine  iludit  Jean  Diipire  en  leurs 
prisons  et  lui  faÎL  son  procès),  se  son!  esvcillez  sur  ladilte  recoii- 
Yrntion  l't  voyant  que  la  téniL'Hlé  les  avoît  poussées  jusquos  nu 
point  qu'ils  le  pouruient  souUaitrr,  puisqu'elles  ne  se  eontenloient 
plus  (comme  du  passé)  d'agir  ponesioirement,  pour  aucuns  cas 
et  actes  qu'elles  avoient  capté,  mais  altcntoicnt  ouvertement  et 
formeltement  *iir  lahaulte  justice  ilv  Roy,  quêtes  sttppiianlt 
tiennmt  immédialemenl  de  sa  Ma''  '  :  ils  s'y  sont  opposez  l'ormel- 
lement,  soutenant  qu'il  ce  litre,  ils  avoicnt  laditlc  luiutc  justice, 
de  droit  commua  et  général,  par  toutle  la  ville,  et  que  si  lesdittes 
damoiscllcs  la  prétcndoient  es  dits  lieux,  elles  la  dévoient  prouver 
pltinemenl  et  spécifiquement,  comme  estant  demandtresses  pro- 
priétaires !  ce  qu'elles  n'ont  sccu  faire  et  ne  feront  jamais. 

Et  quant  à  la  possession,  outre  ce  que  les  dits  sieurs  renions- 
trants,  comme  représentant  le  Roy,  esloient  réputez  et  tenus  pos- 
sesseurs scion  le  droit  qu'establit  la  coustumc,  ils  esloient  eneor 
munis  d'actes  possessoircs  innombrables,  et  que  si  les  dites  damoi- 
selles  en  avoieni  exercez  aucuns,  ce  n'evoit  esté  que  clandestine- 
ment et  avec  surprise,  et  qu'il  n'y  en  avoit  un  seulqui  n'edtcsié 
ronircdit  et  contesté  par  les  procès  an  I  é  n'eu  rem  en  t  et  postérieu- 
mncnl  intentez,  et  parlant  esloient  destituées  de  tout  droit  pro- 
priétaire et  posscssoirc. 

El  (pour,  en  passant ,  particulariser  un  peu  sur  la  matière),  les- 
dits  sieurs  ont  vérilli',  mire  outres  points,  que,  devant  la  cons- 
truction de  la  place  moderne  de  la  ville  de  Mons,  le  Marclié  s'es- 
toit  tenu  entre  les  mousliers  oit  églL-^es,  dans  le  lieu  qu'un  dit 
^'£'>ic'uixtri<,  où  ils  avoient  exercé,  par  leurs  sergeans,  tous  actes 
de  kaule  jiisliee  et  de  police,  comme  ils  avoient  encor  fait  devant 
cl  après  le  dit  nouveleslJiblissemenl  pour  tous  aultres  cas  depuis 
survenus. 

Quant  au  Bègiimage  et  Cantinpret,  ils  ont  vérifié  qu'il  estoil 
de  la  fondation  de  dame  Mar^juerite,  comiesse  de  llayuuu,  qui. 


'  En  margcsonl  rradcuï  Irtlrff  :.V.  B  iSoinbfiirl, 
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après  ravoir  amorti,  en  avoit  donné  la  surintendance  aux  dites 
damoisclles  :  ce  qui  ne  donnoit  aucune  justice,  ny  jurisdiction. 

Et  quant  à  Cuesmes^  qu'elles  ne  feroient  jamais  voir  que  leur 
lieu  du  Bé(juinnage  et  Cantimprety  ni  autres  vers  cet  endroit,  soit 
du  jugement  de  Cuesmes,  lequel  se  terminoit  par  quelque  pointe 
qui  abaitissoit  vers  le  milieu  du  fossez  du  rampart,  entre  Bertai- 
mont  et  Rivage. 

Que  la  cure  nVstoit  une  marque  ny  eflect  de  jurisdiction  ;  que 
le  pilory  avoit  estez  estahli  c'andtstinement  du  temps  que  le 
sieur  de  Tercamey  estoit  ensemble  chef  de  la  ville  et  baiily  de 
Sainte-Waudru  :  ce  qui  at  esté  aussitôt  relevé  et  contesté,  et  on 
a  montré  que  certain  s*^  de  Promontaux ,  pareillement  chef  en- 
semble et  baiily  y  avoit  esté  réprimendé  en  plein  Magistrat,  pour 
avoir  (au  préjudice  des  droits  de  la  ville  et  du  Roy)  fait  et  connivé 
que  seroit  attente  sur  icelle,  et  on  a  encor  démontrez  que  ç*at 
estez  par  cos  moyens  que  les  dittesdamoiselles  ont  happé  les  pré- 
tendus actes  possessoires  dont  elles  se  sont  voulus  prévalloir  au 
dit  procès. 

Et  si  la  Cour  veut  une  preuve  convainquante  de  semblable  pro- 
cédé, il  ne  faut  que  remarquer  ce  qui  s*est  passez  au  subjet  de  la 
captation  delà  présente  interdiction,  pour  laquelle  elles  se  sont 
adressées  au  sieur  conseiller  Briquet,  cy-devaiil  leur  conseiller  et 
advocat,  ayant  soustoiiu  la  mcsme  cause  (comme  il  Ta  recogno  et 
advoué,  et  est  notoire  et  de  facile  preuve),  et  à  ce  subjet  débatlable 
et  débattu,  et  ainsy  impuissant  de  décréter  semblable  interdic- 
tion^ comme  il  a  fait  par  un  simple  visa,  laquelle  de  ce  seul  chef 
est  nulle  et  de  nulle  effect,  i/^so  jure,  contraire  à  la  coustume  et 
à  la  praticque,  et  aux  droits  et  intentions  de  sa  Ma^. 


A  quoy  on  supplie  la  Cour  de  faire  sérieuse  réflexion,  pendant 
que  les  dits  sieurs  remonstrants  la  supplient  de  déclarer  nulle  et 
de  nul  efftcl  luditte  interdiction  sub  et  obreptivement  captée  d'une 
personne  inhabile ,  pour  sa  récusation  formelle  et  advouèe,  et 
quen  tous  cas  d'exercice  de  jurisdiction  es  dits  lieux^   la  ville 
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(comme  ayant  le  droit  commun  et  général  pour  elle  et  la  justice 
du  Roy),  doU  rester  en  sa  possession  comme  a  esté  ordonné  au 
différend  dudit  Jean  Dupire  :  lesdites  damoiselles  entières  de 
faire  wuider  le  dit  procès  de  jurisdiction,  puisqu'elles  y  sont 
actrices  en  propriété  et  la  ville  possessrice  ou  défenderesse. 


(Signé  :  )Du  Plis.  1C90. 

APOSTILLE. 

Les  gens  du  Conseil  de  sa  M^*  en  sa  noble  et  souveraine  Cour  à 
Mons,  prennant  cette  pour  response,  déclarent  que  le  tout  se  verra  : 
de  quoy  partie  ou  son  advocat  sera  signifié  pour  joindre  titres 
en-déans  tiers  jours.  Fait  à  Mons,  le  !25  d*aoust  1690. 

(Signé  :)AuRis.  1690. 

SIGNIFICATION. 

Le  soubsigné  huissier  relate  d*avoir  signifié  la  présente  requeste 
et  apostille  au  domicile  de  Fadvocat  d*Assonleville,  père,  ayant 
laissé  copie  à  son  filz,  le  29  d'aoust  1690.  Tesm. 

(Signé:)  G.  Migeot. 


Réplique  du  chapitre  de  Sainte-Wandru, 

(Apportée  le  7  «eptcmbrc  I60O.) 

Les  dainoisollcs  chanoinesses  du  noble  et  illustre  chapitre  de 
Sainctc-Waudru  ayant  eu  communication  de  la  longue  et  prolixe 
requeste  présentée  à  la  Cour  à  Mons,  lexxv  d'aoust  1600,  do  la 
part  des  sieurs  eschevins  d'icelle  ville,  la  ditte  requeste  prinsc 
pour  response  à  celle  des  dittes  damoisrilos  du  14  du  mesmc 
mois,  icelles  disent  pour  tontredilz  et  réplicques  : 
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i.  Qu'il  est  noloirc  et  incontestable  que  le  Heu  doBqkiiV 
en  celle  ville  est  une  dépendance  du  village  de  Cuesmes  iff** 
tenant  ausdiltes  damoiselles. 

2.  H  est  pareillement  incontestable  qu'à  ce  Ulire,  ^^ 
mesme  lieu  toutte  justice  et  jurisdiction,  hauUe,  moycnnect 
à  Texclusion  de  tous  autres,  et  qu'elles  en  sont  aassy  enp«fr 
sion  de  temps  immémorial. 

3.  Elles  ont  prouvé  tout  cecy  au  grand  procès  propriél«« 
qu'elles  ont  par-devant  cette  Cour  contre  les  dis  s",  leqodrt 
instruict  et  prêt  à  veoir,  ne  restant  qu'à  namptir  pour  les  espiai 

4.  Et  pour  faire  paroistre  sur  le  champ  le  droict  des  ditto 
damoiselles,  il  n'en  fault  aultre  preuve  que  le  pillory  qoj  flt 
planté  de  leur  part ,  avec  les  armes  dudit  chapitre  ,  sur  la  pba 
du  dit  Béghinage,  à  la  veue  d'un  chacun  et  des  dis  s*^  mesmeqi} 
n'y  contredisent. 

l).  Et  quoiqu'ils  posent  qu'il  auroit  esté  seulement  esttblydi 
temps  que  le  s'  Tercam  estoit  ensamble  chef  de  la  ville  et  baOj 
dudit  chapitre,  cest  une  invention ^  puisqu'ils  ne  prouverait 
chose  semblable. 

C.  Du  premier,  il  se  void  qu'en  préjudice  de  la  haulteardes 
dittes  damoiselles  audit  lieu  du  Béghinaf|;e ,  il  n'est  permb  i 
personne  d'y  exploiter  et  d'y  exercer  aulcun  acte  de  justice,  soit 
pour  le  civil,  soil  pour  le  criinincl. 

7.  Sy  esi-ce  néanlmoins  que,  sans  à  ce  prendre  esgard,  Picre 
Pesteau,  seriicaiil  dcsdis  sieurs,  s'est  de  tant  oublyé  que  d'avoir, 
le  iO  dudit  mois  d'aoust,  conslrainl  Picre  Petit ,  demeurant  audit 
Béghinage,  pour  son  deflaull  de  faire  la  garde,  en  vertu  de  com- 
mission manuelle  du  s»"  capital  ne  Bourgeois,  le  faicl  duquel  et 
dudit  sergeant,  les  dits  sieurs  emprennent  et  advouent  contre 
leur  debvoir. 

8.  Se  dit  contre  leur  debvoir,  pour  ce  qu'ils  n'ont  aulcuD« 
jurisdiction  au  dit  Béghinage. 

9.  Ne  faisant  rien  que  la  police  leur  toucheroit  dans  le  clos  et 
la  ville,  et  qu'à  ce  tillre,  ils  pouroyent  obliger  un  chacun  à  f»iff 
la  garde. 
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iséqiiencc  aussy  uiuk  demeura  lis  audit  Dùghi- 
naite,  de  quoy  on  lombe  d'accord. 

i  I .  Mais  il  fault  veoir  nid  quà ,  estant  liors  de  doiibtc ,  qu'ils 
ne  le  peuvent  faire  de  leur  aulhoritc,  faulte  de  jurisditlion ,  car 
il  ne  leur  est  permis  d'exploilcr  en  la  justice  d'aultruy. 

12.  Il  fault  donc  qu'à  cet  elfet,  ils  lèvent  commissiou  de  l'office 
de  Cuesmes,  ou,  s'ils  ayment  mieux,  du  seigneur  grand  bailly, 
quy  peut  Of^ir  piirluut. 

i5.  Ils  ont  lin  aiiltre  moyen  aultanl  prompt  que  ces  deux-ey, 
quy  est  de  constraindre  les  dcIFaillans  en  les  trouvant  sur  leur 
jurtsdiction  :  tellement  qu'ils  n'ont  qu'à  choisir. 

14.  Mais  quoyïTout  ce  qu'ils  en  font  n'est  i,  aiiltre  fin  que 
pour  vexer  lesditles  damoiselles  dans  leur  droit  de  hauteur  audil 
lieu  du  Béghinn^e  ;  cela  paroist  à  l'œil. 

15.  Tellement  que  se  trouvantes  Iroubli^es  par  la  consirainle 
faille  au  mesmc  lieu  en  la  personne  du  prénommé  Petit  jiar  un 
tergeant  dtidis  s"  escheciiis ,  sur  pied  de  commission  innnuelle 
dudit  capitaine  Bour^ieois. 

16.  Et  de  crainte  qu'à  l'advenir,  leadis  s"  ne  vouidroycnl  pos- 
sible se  prévaloir  d'icelle  constrainte  comme  d'un  acte  possessoire 
de  jurisdiction  sur  le  dit  lieu  du  Uéçhiiiage ,  contre  tt  droict  et 
potiestiun  des  dilles  damoùelles ,  elles  ont  présenté  requesle  à 
cfsteConr,  lexiiij  dudil  mois  d'aoust.  pour  faire  déclarer  nulles 
et  sans  efTectz  lesdtttes  commission  et  consirainle,  leur  iulerdi- 
lanl  tandis  tous  trouhles  ullérieuis. 

17.  D'où  se  ïoid  que  les  dilles  dumoisejles  n'ont  présenté  leur 
requesle  i  aullre  (in  que  pour  remédier  au  trouble  qu'on  leur 
fiiisoit. 

18.  El  nullement  pour  empescher  que  les  manuans  du  Iléj^bi- 
nage  ne  lissent  garde,  comme  sencliant  trop  bien  qu'un  chacun 
est  obligé  à  veiller  à  la  défense  des  murailles  de  la  ville. 

19.  Lesdis  s"  eschcvins,  non  plus  que  leur  capitaine,  n'ont 
estez  empeschez  de  faire  constraindre  ledit  Petit,  par  l'une  ou 
l'aalre  des  voyes  cy-dessus  déclarées. 

SO.  Mais  l'ayant  fait  faire  par  un  de  leurs  sergenntz,  c'esloit 


ApfHibii*r  aii^rti>mf!iiC  Le^iitu*!^  •tnmuiM'Jles  -ims   f-fir 
lenr  piiN<M>5Hifliu 

if.  Viiiitt  (Hiiir^puiy  <*ï\f»  ^"^m  ^ant  «hipiilèf^.  ■•«  ltp«i 
piumpt^UR-  m?  piin^Myrit  •»^;)liiiti»r  •»n  la  jir:Miirti«#M    ili 
pniir  Iiî?f  nt.Honif  «tifSi»*^  -ii»  «wirt*»  -pu»  rinu»rlii-!ion    m-    riMiicei.*! 
]iiM4*mf!nt  «tw!rptii»e  ^vr  U*var  rîipuLst»».  eî  aun    ainee. 

iÛ.  n  ^i  '.'nv  rii!  i)niir  Tair»  lf»v*»r  -cmIp  .n!f»nittiu«.    h  fé 
granit  bniint^  »»?.  i4»  ^«»niilHiit  p«rricîiiièrT»inpiit  ir^TUoir  ir 
«ir  lu  v<>iie   «run   iiu!:iipxit  aii!n  par  li^titti^   iftmujs«^lM.    pv 
rwpiF^i*  "iii  i'^i  ivpii  \i{^7i^ ;iii  <Hibipf!t .iiî  iPMi  Diipin*.  umirèraiè 
«h:  <ti*u»im  priiHiniuer  <ie  la  part  di»  Lenr  •i^ee  'iinir  in  léfam 
ffain»  Imir  *»ni'.iniH<rR .  la  Cuir  garnit  •irùiniie   ius«u«- 
lÊatsâsXTTkt  if  In.snmirR  le  ^md^  «iu   prlhiinnier   m    enufataiB  -Et 
r InMinuadon  ^  «mliinriiKinc  :'i  lenr  âiiiite.  ie^ôiiu^  uunuiscfles  àVs 
fttt'r»!  le  <trhv4jir-  ^mn^t  pr^udic»  'Sm  ériit  »ù^  parques. 

:àr>.  SaiM^  wia  ne  fe;t  rien  «in  tmit  i  rddv.iniaup  ter^ii^  -i'» .  <^ 
Fan  •tnntHdêr'»  «pie  les  «titu»**  «lamoiiH^iler.  par  Lear  iiitt*  ^Tr^mfsiert 
ailleurs,  leur  ;iviiy«»nt  nlBfrt  !a  panmsinctiiin  niuir  fimw*-, 
ainv»;nnant  finimir  iiix  ûnn  enuentlrr^z  Teiun  vi  inuinne  ft  .tM0^ 
ùime  »»n  r4»i  tih. 

1^.  PourTiii''  'iles  iT  j*- »nf  vimt'i  .  iîïîn  rue  mur  u  **it!fT*r  i 
mar.pî"»  'Il  îa'»^îip  iu  i)r!."iinn:er.  It'Jir -H'Diî  iriniiiie  m  i' Mrrîiur 
lefiiî.  iiFr*  mu  le  oemieîrr»^  .ju.s<i:tr»*>  liàmiii^^^îlH-*  ip  )»r•n^*rIl^T 
letiif.  .)r')rt»> .  n^i/i."* /îr»»;'iri/r«  i  -p  pi^'n  -r^TOif    lit  lu  ir*nr'i)3a. 

2Ji.  "^eion  ■Tuo'7 .  !ii  C)ur  if  iu>rT  .;on:orjie  ^m    irituiniiiu'^ 
<ie  -i^irv  pu*  !e?*<t:î.^  r'  ne  -re  pe!i'?»*nr  pn*vjii)ir  ir  -i-n  .   '.'u  '  iiïrr 
«IcHliiii»^  iijmoiïieile^  et  i'.iiti»rTiafil' 'le  leur  -naciuMun  .   "i  "avi'îir 
tin  prir^mmep. 

ÎH.  r..mî+iiîer»»  i*j:i'i»'ir^  î  i'^  V  ti.t  r  ur'M»n(e  îiuiit  nrîiu*»u 
nVst  »a>-ry  irriv*^  imlit  !iiMi  .lu  3«»2ii  n;i:i»'.  a  ri  I  •'^  lUi-^^*  j»r!i 
différent  ie  •f^îuy  lonc  ?"iait  «^n  m»  proi:»*^. 

±7.  Quant  iut  pr-^u'^'H  pi  lis  'lisent  ii'ivoir  ait  juiiit  iinR-t;< 
ppnnné'.Tip»  »^)n»'hnnf  -ruri  ;jal^e*i  faietz.  ♦•  •f.'*^  ii;iif  rî//i/..'«f.  pm>- 


DE  ilONS.  245 

qu'on  n*y  void  chose  semblable  y  iiy  la  moindre  chose  quy  soil  à 
leur  advantage. 

28.  Pour  lesquelles  raisons  et  celles  déduittes  de  la  part  des- 
dittes  damoiselles  audit  procès  propriétaire ,  elles  espèrent  que 
lesdils  s"  seront  renvoyez  de  leur  provision  requise,  etquau 
contraire  ^interdiction  décrettée  sur  la  requeste  d'elles  le  14 
d*aoust  1690,  serai  continuée, 

29.  Supplyanl  la  Cour  de  soy  faire  administrer  au  besoing  par 
le  greffier  le  dit  procès  propriétaire,  pour  avoir  particulièrement 
recours  aux  preuves  dcsdittes  damoiselles. 

50.  Et  là-dessus  se  conclud  au  présent  escript,  dényant  tous 
faits  contraires  ,  demandant  despens. 

(Signé  :  )  D'Assonleville.  IG90. 

D. 

Arrêt  de  la  Cour. 

Du  lie  9bre  IGOO. 

Sur  la  requeste  des  damoiselles  chanoinesses  du  chapitre  do 
Sainte-Wauldru,  du  14*d'aoust  dernier,  avec  celle  des  s."  esche- 
vins  de  cette  ville,  du  25*  ensuivant,  prise  pour  responsc,  Tadver- 
tence  et  applicat  des  dittes  damoiselles  : 

Conclu,  prenant  laditte  advertence  pour  répliques,  d'ordonner 
aux  s"  eschevins  de  prendre  communication  d'icelle  advertrnce 
pour  y  duplicquer  au  roi  à  tiers  jour,  levant  cependant  l'interdic- 
tion dudit  i4«  aoust,  sans  préjudice  de  ce  que  sera  dit  en  défi- 
nitif, despens  en  surséance,  la  consulte  u  soustenir  par  lesdilles 
damoiselles*. 

Dossicrno  46,406  des  procès  jugés  (!u  Conseil  sou- 
verain de  Hainaut.  —  Registre  aux  dictum  ilo  1U79 
à  1691. 

*  Depuis  cet  arrêt,  les  habitants  du  Béguinage  montèrent  la  garde  bour- 
geoise, chaque  fois  qu'ils  en  furent  requis.  En  1778,  ils  faisaient  partie  de  la 
compagnie  du  capitaine  Recq  de  Maizines  ;  en  1789  et  en  1790,  de  celte  du 
capiUine  Lecleroqz,  fils,  qui  fut  remplacé  par  François-Joseph  Huon ,  le  57 
avril  1793. 


UL 


*ffrf  u  110.41111  im  ikim  P  uvn  •j^i^aHrr  icia  m 
4Êin:9  Aur  'hatml^^  iea  »ii  iw  i  i  *' 


Qw  (L9s«*aAiifi5  ^m  e  ïop*  -s  !a  «•m^f>nuii*   ta  Binrnnoïc*    i'iBf 

3ar*     -ff   t»    ::m''^ar   ips  ?^iiv-'^5-:§«art     u*    '  iuit"     «  -aiîV'frsit .  ras 

:'mtb^.   ITÀ)    Ellrs   Miiiiiii9U!^:f*9C  MT  m  '^ui  m  .-îl«-?i  w  3urVr  le 

•nr»  f  im;   j»»çiiib*   £i-:»-ip-  .tit^ni  i   a  î*s^     nniiius  abs   iftcat  ^m 

r'iaoïnun»    ie   •*    air»  ir»«;«i«iimi»ar    ^\ïr  'm.  ugt.*  idj     au  fiwndle» 

*iFîir^  T*  Jr-nr  r-aiouhr-r  i  îiht»»  in  mt  raie*  iir«rj?r?.  L*  li 
SAv-nimn  t!^  9Cfir  Bar!i«-«:ietinKUie  liijvii.  hiï».  jtsipiuiif.  ettic  Marie  à 
rriL-i  ii*ïir*9  tii  iLsiin  la  s*tiiim  »>  rrs^^s  su^mc-isup.  ^  •  comseles 
P-m'-r^i-Sivir?  iiiaiim'.  un.imrs  ta  vmi::ii»*.  lir  [»•  iwmi'rsil  i»{«el  fto«s 
'^lr^»^arl'q>  •»»  îer.jils  *    ';i  «ii'ï-Tïiiw  -îf  >•?  3»»*riia)e>  a**  5*-iià.Litiit  d"«<>- 

:ïi  •âiiçifr»  rit*  j*  Mrîs  piit  -îrr»  i«ir*i*  par  :»»*  3C*irfî*  ix-at**  •>*  îaïai- 

!■*!  ^ic  ?an.t-:.  >  pr^aLir  ^i?f  •:♦;!«  ^Trr-s~5iE«ir?  L*?  itrr»*  sort 
r*T>r-H  iaiu»  la  l«*m#:Ér*  m  #irrï.ifc  improiif  rt.  Lie  w^iTi;  <»  ITW  p^ 
>*  p-ii^r^'^-Sp'i-^  -i*i-«  >  arj«:»ss  '{aeii*»  aivnfifrtiic  m  :ki;4:rv-ôf  Saille- 
WiTiîn.  i  r-'iTt't  i»  :  I"  îi  -••  r*V')*iwr  A  <^nriHn:t*  prMi:c».*«  (4r  oe  cbifatre 

lit  a•.a^•»aïl  r^^-^fnt**:  iiU  ^tf'ir  i^t:  ipjaii»*  Le  !^  oiii  ITW.  cv«trai- 
r»nw»Tir  «  ;.*ixr*  «n^riéiL?  isi'jf*^  *t  5U'i(:5  *•  *•  ^^v^kr  c*>QUiHHr  d*  fainr 
^»^^..p*r  f>  Ei»^.?*  'Ji--?  >'ir  '.'Li;*£I»»  par  ;^i  p-rrtnp  *fi\\  ktir  pi-LXïit:  d'y 
fi.r»  tî.r*  r«»a  Ltîa.>  ■:  j  rwtw  :<r  U»-«  «mîT»?*.  «to  :  •  «i-»  w^r  rrn^Tf  la 
hl^fV  V  *^  rt:cfeH.*r  1   jx:  boa  l<«r  <«fc^2<n:   .  d'aller  amx  malad». 


usinage  en  celle  ville  de  Mons,  demanderesses  par  requête  drt 
37  novembre  176^,  d'une  part  ;  les  darnes  clinnoine.ises  du  ehn- 

nnns  le  mémoire  dont  il  s'agit .  on  lit  divers  pBsaag(?s  asaei  curieux  ,  que 
nous  rapporterons  ici,  par  extraits  : 

Les  Puuvres-Sours  préUndent  avoir  eu  rlo  tout  temps  k  droit  d<^  sn 
choisir  utic  supérieure ,  sous  réserve  dd  contlrmatioii  par  le  chapitre  Bans 
leurs  onviens  statuts,  o  qui  paraissi'nt  être  <lu  quntoriiitme siicle  ou  du 
connnpncemenl  du  quinzième ,  il  est  dit  :  Que  Ui  tauri  d'vront  ji-ûtier  la 
vrille  dr  ladite  élection  qui  ifra  faite  par  les  dites  ta-urt ,  selon  (fur  eont- 
tifnee,  en  prfnanl  l'une  de  leur»  Hfurs;  celle  gui  aura  le  plut  ite  roir, 
tera  tenue  et  a/iprouvde  pour  UaUretse.  Ces  statuts  turent  conGrm^s  en 
1981.  el  renouvelés  par  le  rhnpilre.cn  tBiO.  Dans  ces  ilernières  lettres, 
les  chanoineïses  sout  qualillées  de  nuriittendantei  de  cette  Maison ,  et  rivn 
déplus. 

Cssl  k  torl  que  les  Pauvres-Soîurs  sont  accusées  de  vouloir  se  soustraire 
k  la  juridiction  paroissiale  du  Béguibaiie.  Elles  savent  que ,  pour  le  spiri- 
tuel ,  elles  sont  suunii.ws  au  curé  de  celle  paroisse ,  cl  par  suite  à  l'arche- 
vêque de  Cambrai,  mais  non  aux  dames  du  chapitre.  Les  coalrnts  de 
réception  et  les  conventions  pour  les  dots  des  aspirantes ,  ont  toujours  étâ 
passas  entre  la  sn)iérieure  des  P'njvres-5(uurs  et  ces  aspirantes,  sans  le 
concours  des  dames  du  chapitre, 

Le  curé  du  Mgiuinnge  donne  le  voile  aux  Pauvres-Sosurs ,  mais  sans 
aucune  permission  ni  commission  de  l'ordinaire  nï  d'autres. 

■  Que  les  Dames  intimées  ne  s'imaginent  pas  que  la  sentence  de  l'OlDcial 

■  de  Tournai' .  en  qualité  de  conservateur  de  leurs  privilèges .  rendue  en 
r  1491  [*),  puisse  servir  de  litre  au  cha|iitre  de  S"-WRudni ,  parce  qu'une 

■  liunneparlie  de  l'eiposé  dons  celle  senlenceélenduenesçauroil  être  cons- 

■  talée ,  outre  que  celle  sentence  ne  concerne,  fi  proprement  parler,  que  les 

>  vceui  solennels  que  les  sœurs  de  ce  lems  nvoient  tait  en  changeaul  par  là 
«  l'étnl  de  leur  Maison  :  ce  que  le  chapitre  ayaut  soutenu  contraire  aux 

•  actes  d'acceptation.  l'oIScial  de   Tuurnay  a    restitué  les  Dames  dans 

>  leurs  droits,  et  condamné  les  Pauvros-Sœun  à  des  pcnilences  qui  n'ont 
'  jamais  été  cièculées. 

o  D'ailleurs ,  cette  sentence  peut  d'autant  moins  former  un  titre  aux 

•  Dames  intimées  contre  les  Pauvres-Sœurs ,  que  l'Odicial  de  Tourna)-  n'é- 

■  toit  pas  qualillé  de  oonnoitre  des  plainles  de  griefs  et  nouvellilè  (telle 
■>  qu'étoit  celle  adressée  h  ce.  conservateur) ,  dont  la  connoissance  ,  de  tout 
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pitre  de  Sainle-Waudni,  défenderesses  el  pirvaQ  fali  «a  tamst 
poor  le  portier  oa  serfeant  du  B^oîmi^,  d'aainr  pamt  z  laaâm 


temps .  a  appirtrav  pimlivem»!  à  la  Coor  ci  a«x  iMiâBiA  aâmiiuBtro» 
la  josUee  pour  le  Coale  de  Hainaut. 

•  A«  surplus ,  les  Favries-teors  de  ee  Iobs^  .  a«  «âm  ikh  Sibdhs  di 

dapîtr^  de  $*^Wa«(lni .  se  siocit  nrtîives  a«  eowval  é^  Seatrt*-Jiu&a 

aïKà  eelte  «enleiice  se  peat  êln^  cpposêe  an  Faarrf<<->ffiii!<}^  iiii«dfir»eE 

it  eafio ,  appel  aîant  Ht  u'eryetté  de  celle  seslcftc« .  ««  t  tnamv^  jmr  h 

neiiîalkMi  de  U  dnebrsse  d<««ainèT>^  de  ftoarpLifBe.  t^mUttsm-  m  ffimiann 

lysàdeale  à  Bwcè ,  laquelle  a  cs^aipè  le  ehapitR  «k  >«-WmiurL  u  :pûf!r 

l«i«s  les  firaàx  :  de  fir««  q«e  celle  sealesKC.  «|«i  cmtkM  ùe^  uiwimiha 

da»$  le  Bam.  s'a  jimab  èlè  bù^  à  esêe«lM«  et  par  «rti€iii»giimn  ih  jmi 

senir  de  litre .  mî  de  Boifa .  mî  de  prêlnle  a«x  ItoBveîf  as  làugiim  lit 

Saùile-^a«dni .  pmr  avtorôer  lews  eslreprises  ci  kwe^  mmvmaiÀ.  » 

QvMl  à  «  piMler  ea  terre  les  eadarres  d»  ixff^lkàKS .  «çû  iiwtts^  aai-éi^ 

dfftitîyier  a«  cèafMlre  Àr  » .  <•  se  t^  mm&t  part  >f«e  iiB  ymwfg- 

5  stMCttl  ats$i^ifltMS  :  àc«e .  elles  ae  dci^aàest  poc»,  et  «M-  «làor.  tun. 

ks  eie«ws  exîipées  par  le  eàapîtie. 

«  Ei  «a  BK4 .  Vd  cir  qw  «icbI  les  l^ascs  d«  c^pclïe  ans  IF^auvre^ 

$4r«rs.  e'esl  dTèire  Uwt  s«r-a*r»jUMcs.  eètwe  qv'eifes  »•  ^mmiiiiB' 

pfvèdMf^evI  ivsenee .  kr«q«~efies  #•!  aecvrJiê  à  IkRiiBns  liigiaifi  fci 

tecvHé  «Ténpflr  sa  Kaibv*  es  «ae  daw«r^  |M«r  mnd  f*4mia^eHSaBggK 

Jitfo::«<fy*  6f  r<aiîr:rt   j«  v^   ;,£  <.ij*ir  ;^   CuLJiiçrf .  Biu*  alh^  i,  on 

pi;a\:ir  5?  :»fs  I^i3i«i5.  rt  {i  -.ùfs  i:û.C  r^triCTitt  ii^ttul  ncfn   ou.  te»" 

Lrf  v'àaji^r*;   iK  Su.if-Vn»£r!i  3«*  -i?iii  -càiia^r  r»*s  r4*,fi«s  ôt  ii  iiin»ta 

«  •4*0:0/0  àfs  fu3MS  irt  .'àiiçtcrv  -ai  >''*-Wiaiùri  -fa  feor  «a»ÇTHO<     x  «  vai. 

•  î«<  3iirv!is  iti  :tiiÎHS  j^u  j  laù  3r»  Tfci&dL  <t  5iît  prjfesw» .  -^-ulief  »  lum 

•  "fnjrnpf»?s  ^«rs  .'vs  iriçtrifli*;*  -^c  >!irs  g-^f^ms  «ai    j»  luorrx  .  iojpr  * 
»  3i»f«iii::KTitîai'jt*r  !«   '«sw    r»f  ><irf  ;wiirs-  pnnu  la  nîmmat  •itnrvfmui  « 

»  C^  1  fî>c  ikiuxc  i^w  Tifs  Vomiis  in  «rtti^iiTv  i»  SœtiOî-WFiiûTi  nt  ut  1 
»  <»*i;nfr"i»M»f .  ,w  a  ^^  puât  ihts  «Ihs  'inïa  s^fsc  'idùipe  'bu  fiioraiir  i  ft.  iti 
%  «Hi^ratiiNmiire.   1  Ji  j^Hiuâua  <!C  aiif27!»  vx\nnmaii»tmesis  T*i^r»  (àaoB   lf^ 


N.  Vince,  curé  dudit  Béguinage,  inlervensnt  ensuite  d'ordonancp 
par  arrél  du  28  février  1 766  ;   ensemble  les  tlL-voirs  fdils  en  exé- 


•  contrats  do  réception  ,  c'pst  vers  la  Supérieure  el  les  Anciennes  de  la 

■  Haison  des  Pauvres-Sicurs  rcprésenlanLes  li>ar  communaulè  qu*on  s'est 

■  pngagéipar   ainsi,  ce  n'esl  pas  aun  Dames  6  renvoyer  les  Poiivres- 

■  Saurs.  quioQl  un  droit  acquit  à  celle  Maison,  sur  pied  de  leurs  contrats 

■  (Je  récepUon  el  des  entcaKements  de  la  communaut/i  auiiqueU  ces  bamea 

■  n'ont  jamais  en  aucune  part .  et  qui  ne  font  pas  mention  du  cas  de  sortie. 
1  11  y  a  longtemps  qu'on  entend  des  meDaees  sourdes  d'un  exil  prochain 

r  des  Pauvres-Sœurs;  mais  elles  se  connent  trop  en  la  bontËdeleur  cau.ie, 

•  el  U  justice  de  cette  Cour ,  pour  rien  appréhender  de  [lareilles  menaces  ; 

■  flle«  osenl  se  promettre  qu'étant  cUez  elles  ,  lorsqu'elles  sont  dans  leur 

>  couvent ,  ni  plus  ni  moins  que  les  Dames  cLanoiocsses  dans  leurs  mnisons. 

■  lajurisdiclionsaulve,  elles  y  goûteront  toujours  la  pai)  ella  Ininquillitë 

■  qu'elles  y  ont  cherchées ,  sans  touletois  Mre  exemptes  des  difflcultés  qu'on 

•  voudra  leur  susciter.  Le  chapitre  a  beau  divulguer  que  les  Pauvres- 

■  Sœurs  sont  sans  vœux,  elles  gravent  toutes  ces  sœurs,  dans  leur  âme, 

■  d'avoir  réellement  lait  les  trois  vœux  au  pied  des  autels ,  le  Saiol-Sacre- 

>  ment  Étant  exposa.  Elles  l'aurolenl  vérillé.  si  le  livre  qui  renferme  la 

•  preuve  de  la  réalité  de  l'émanation  de  leurs  vœux  n'était  égaré  :  on  ne 

■  içait  parqui  il  peut  avoir  été  distrait,  c'est  qu'il  y  a  de  .sûr,  c'est  que  le 

■  livre  produit  par  le  curé  du  fiettghinage  en  son  expur^tion ,  oii  les  céré- 

■  monies  pour  la  réception  des  Beggbines  se  trouvent  détaillées ,  n'est  pas 
M  le  livre  dont  se  sont  servi  les  curés  prédécesseiu^  de  maitre  Vince .  k  la 

■  réception  des  vœux  des  Pauvres-Sœurs ,  qui  sont  prèles  de  jurer  d'avoir 

■  Tait  vœux  de  pauvreté,  de  ebastelé  el  d'obéissance,  selon  les  règles  do 

■  leur  Maison. 

•  Les  requérantes  ont  pronvé  ci^devant  que  leur  maison  n'étoit  pas 

■  fondée  par  les  Dames  du  chapitre  de  Sainle-Waudru ,  et  qu'elles  n'en  rece- 
"  votent  aucun  bénéfice;  toute  la  grâce  que  le  chapitre  leur  B  lail,  ne  con- 

■  slsle  qu'en  la  permission  de  leur  établissement  dans  le  Begghmage,  qui 
■•  n'appartient  même  pas  au  chapitre  ;  par  conséquent .  il  ne  peut  être  uu 

■  pouvoir  de  ces  Dames  de  congédier  aucune  Pauvre-Sœur,  et  par  une  con- 

■  séquence  ultérieure,  elles  ne  peuvent  les  menacer  de  les  expulser ,  comme 

■  elles  ont  Tait  dans  la  condamnation  qui  a  donné  l'èlre  à  cette  procédure  : 
■•  on  défie  même  ces  Dames  de  prouver  d'en  avoir  jamais  renvoyé  ni  expulsé 

Dans  la  dernière  proposition  du  [acium .  il  est  établi  que  le  nouveau  règle- 
ment ^ané  des  dames  du  chapitre  ne  peut  être  maintenu. 
Les  Pauvres-Sceora  devaient  fournir  pertonneltemeni  à  leur  entretien  ;  cesl 
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cution  dudit  arrêt,  les  poursuites  contre  les  deflenderesses,  les 
écritures  et  pièces  produites  par  les  demanderesses  et  Finterve- 
nant,  tout  considéré  :  * 


par  cette  considération,  qu'à  leur  entrée,  elles  retenaient  une  pension,  et 
que  lorsqu'elles  allaient  soigner  les  malades,  elles  conservaient  cinq  patars  par 
jour  des  sept  qu'elles  recevaient ,  et  renseignaient  les  deux  autres  seulement 
au  couvent.  Or ,  dans  les  nouvelles  règles ,  les  chauoinesses  en  exigeaient 
trois. 

De  tout  temps ,  suivant  le  mémoire .  on  bénissait  Feau  dans  la  cha- 
pelle du  couvent  ;  il  s'y  trouvait  une  remontrance ,  et  on  exposait  le  sei- 
gneur, à  certains  jours  de  Tannée.  Il  y  avait  aussi  un  confessionnal,  qui, 
ayant  été  brisé  lors  du  siège  de  Mons ,  n'avait  pas  été  remplacé.  Les  Pauvres- 
Sœurs  recevaient  les  cendres  chez  elles ,  avaient  le  choix  de  leur  confesseur 
et  du  prêtre  devant  desservir  les  cantuaires  fondés  dans  leur  chapelle. 

Le  chapitre  veut  renverser  tout  cela  et  astreindre  les  Pauvres-Sœurs  à  se 
confesser  au  curé  du  Béguinage  et  à  faire  desser>'ir  leur  chapelle  par  un 
capucin.  En  outre,  il  veut  les  empêcher  de  loger  chez  elles  leurs  parents, 
dans  la  chambre  d'hôtes,  et  de  s'absenter  de  la  maison,  sinon  avec  la 
permission  du  chapitre ,  tandis  que  la  supérieure  a  toujours  eu  le  droit  de  la 
donner;  enfin,  les  obligera  se  rendre  avec  une  compagne  chez  les  malades, 
quoiqu'elles  y  aient  toujours  été  seules,  sans  qu'il  en  fut  jamais  survenu 
le  moindre  inconvénient.  Ce  dernier  point  serait  le  moyen  le  plus  sûr  d'a- 
néantir la  maison  :  beaucoup  d'honnêtes  gens  n'ayant  pas  le  moyen  de 
payer  deux  sœurs,  se  passeraient  des  services  des  Pauvres -Sœurs. 

Tels  sont  les  principaux  passages  de  ce  mémoire,  qui  est  signé  par 
l'avocat  L.  J.  Papin.  Nous  n'avons  pas  voulu  le  republier  in-extenso^  par- 
cequ'il  contient  une  foule  de  détails  sans  utilité  pour  l'objet  de  notre  publi- 
cation ,  et  qui  consistent  à  dévoiler  les  calomnies  débitées  contre  la 
supérieure  des  Pauvres-Sœurs  ,  et  à  faire  ressortir  le  manque  de  fondement 
de  la  sentence  rendue  le  18  mai  1764  par  le  chapitre  de  Sainte- Waudru , 
et  par  laquelle  sœur  Bose  était  condamnée,  sans  avoir  été  entendue,  à 
faire  des  excuses  au  curé  du  Béguinage  et  à  remettre  les  clefs  du  couvent 
à  une  autre  supérieure. 

Un  supplément  (*)  au    mémoire  précité  parut  le  22  février  1766  ;  il  porte 
aussi  la  signature  de  l'avocat  L.  J.  Papin.  Son  but  est  de  réfuter,  mais 


(*)  Addition  au  Mémoire  des  Pauvres-Saura  requérantes  du  18  mai  1764  conire /et 
Dames  du  chapitre  de  Sainte-Waudru  (impritnè  <  4  pp.  ia- folio). 
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Conclu,  Taisant  droit  entre  les  demanderesses  et  delTcndercsscs, 
attendu  le  défaut  de  cellea-ci  de  sVtre  expliquées  sup  les  points 
d'instruction  qui  les  concernent,  dont  ouverture  a  été  Tatte  au 
procès-verbal  de  comparution  du  3  mars  1 766,  de  déclarer  que  la 
porte  du  Béguina|;e  de  laquelle  il  s'agit,  ne  pourra  être  et  rester 
fermée  que  pendant  le  tems  et  aux  heures  que  les  portes  de  la 
ville  le  sont  ordinairement  ;  qu'elle  devra  être  ouverte  en  tout 
Icms  Et  chaque  fois  qu'il  sera  besoin,  pour  avoir  accès  à  la  maison 
des  Pauvres-Sœurs  ou  pour  en  sortir  :  le  tout  par  provision  et 
jusques  à  ce  qu'il  sera  autrement  ordonné. 

Déclarer  que  les  demanderesses  pourront  continuer  de  faire 
desservir  et  célébrer  dans  leur  chapelle  les  messes  des  canluaires 
dont  il  s'a{çit,  par  un  prêtre  séculier  ou  régulier  qu'elles  jugeront 
à  propos  de  choisir  ;  condamner  les  défenderesses  aux  dépens 
réservés  par  arrêt  du  28  février  1 766  et  aux  postérieurs. 


d'une  inaniËre  IrËB-coasIestable .  la  pièce  produit  par  li*  curé  du  Bégui- 
nage, doDtnousavanspubliilelexIesous  te  M'  xlih. 

Le  Conaei]  souverain  ordonna  aux  parties  de  cotuparaïtre ,  le  S  mar^  sui- 
vant, par-devani  un  ransdller  rapporlniir,el  leciin^  tlu  Béf^inage  dut 
intervenir  à  celle  comparution . 

Cet  aceirâiastique  soulinl  que  la  chapelle  des  Pauvres -Soeurs  était  un 
oratoire  domestique;  qu'on  ne  pouvait  y  célébrer  des  offices,  sans  sn  permis- 
sion ,  etc. 

Les  Pauvres-Smurs  exposèrent  que  les  messes  qui  étaient  desservies  jour- 
nalièrement  dans  tour  chapelle .  avaient  éië  fondées  par  divers  hienraileurs. 
savoir  :1a  dame  de  Boussoit,  qui  avait  laissé,  par  acte  du  S  août  1607  ,  uns 
rente  de  3iO  livres ,  le  sieur  de  Landas ,  et  qiielqae^  autres.  Ellrj  ajontèrent 
quodessalutsyétaienlchanl^  ^divers  joursde  r^noée,  et  notamment  aux 
réles  de  saint  Augustin,  de  sainte  Monique,  de  la  dédicace  de  la  chapelle,  cl 
le  jour  qu'on  Tait  la  prote.isinD  durant  l'oetave  du  Saint-Sacremcnl,  Elles  se 
plaignirent  surtout  du  préjudice  que  causait  à  leur  couvent  la  fermeture  dn 
la  porte  du  Béguinage  qui  y  donnait  accès  et  par  laquelle  elles  devaient 
passer  pour  sortir  de  leur  couvent  ou  y  rentrer ,  lorsqu'elles  se  rendaienl 
en  ville,  à  l'effet  de  soigner  les  malades  ou  pour  les  nécessités  de  la  maison. 

Ce  long  procès,  intenté  parles  Pauvres-Sœurs,  se  termina  parTarréldii 
T  avril  17S7.  dont  nous  donnons  plus  haut  le  texte. 
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Statuant  entre  les  demanderesses  et  ledit  maitre  N.  Vince,  curé 
du  Béguinage  intervenant,  de  donner  acte  aux  parties  des  offres 
et  déclarations  faites  par  Fintervenant  aud.  procès-verbal  du  5 
mars  1766,  dont  les  demanderesses  devront  se  contenter,  et  pour 
le  surplus  les  mettre  hors  de  cour  et  de  procès  ;  condamner 
les  demanderesses  a  la  moitié  des  dépens  envers  l'intervenant, 
Tautre  moitié  compensée. 

N»  i 0,375  des  procès  Jugés  du  Conseil  souverain  de 
HaiDaut.  Registre  aux  dictum,  de  1765  à  1768. 


APPENDICE. 


)  renscignemenU  qui  vont  suivre,  son!  extraits  d'un  petit* 
manuscrit,  in-quarto,  Tormé  de  1711  ù  17S6,  et  intitulé: 
•  Voicy  un  mémoire  de  ce  que  doit  faire  observer  In  Mère-Souve- 
>  raine  du  Béghinage  de  Cantimprez,  est.int  la  supérieure  de  ce 

t   lieu.  " 

Usages    suivis   lor>s    de   la  nomination 
.    d'une  souveraine  du  Béguinage. 

•  Le  29  septembre  1711 ,  Louise  Harbat,  mère  souveraine  du 
Ké^lijnajfc  de  Canlimprez,  est  morte.  Les  dames  aisnées  du  cha- 
pitre de  Sainle-Waudru  ont  nommé  à  sa  place  Thérèse  Vanlau- 
ghenhove,  et  ladittc  Thérèse  ayant  fait  sa  démission  volontaire, 
le  4  du  mois  de  novembre  17H  ,  lesdiltes  dames  aisnées  ont 
nomn^  à  sa  place  Magdelaine-Agnès  Mairessc.  Monsieur  Gode- 
froy  Piret,  pasteur  dudit  Béghinage  ayant  fait  beaucoup  de  diflî- 
cultez  pour  voiler  la  souveraine,  disant  qu'il  avoit  drnict  de  le 
faire,  avec  les  trois  plus  anciennes  béghinnes,  le  dit  pasteur  a 
esté  obligé,  n'ayant  peu  réussir  dans  son  dessein,  de  voiler  la 
souveraine,  le  17  du  mois  de  décembre  1711,  Pour  marque  que 
ce  que  i'ay  cscrit  icy  est  véritable ,  je  l'ay  signez  : 

.  MamielaîDe-ARnès  Mairrsse,  mère-souveraine   du 
il  Béghinage  do  Canlimprez '.  >> 

■  Celle  souveraine  étant  dècédie  en  I7Î0,  le  chapitre  de  SalnU-Waudru 
dans  Kon  assemblée  capilulaire  du  34  juillet,  la  rcmpliira  par  Harie-Jeantis 
Fonaon.  La  demlËre  souveraine  avant  l'époque  de  la  révolution  Fran<;al!in. 
fui  Marie-Josèphe  Dumonl.  nommée,  le  -25  Juin  17B8.  en  rcmplaceiuenl  de 
Mine-Jeanne  Wanlanghendhonck,  morle  le  ii  de  ce  mois. 
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•c  Le  lendemain  que  la  souveraine  a  esté  voilée ,  va  remercier 
les  dames  aisnées ,  fait  un  présent  à  chacune  de  leurs  femmes  de 
chambre,  comme  elle  le  trouve  à  propos. 

»  Avant  estre  voilée,  les  dames  prennent  jour  pour  se  trouver 
au  palle  *.  La  souveraine  se  met  a  genoux,  demande  le  pain  à 
l'honneur  de  Dieu ,  de  la  vierge  Marie ,  de  Sainte- Waudru ,  et  de 
Vous  Mesdames,  s'il-vous-plaist.  L'ayant  accordez  avec  une  petite 
exhortation ,  la  font  relever.  La  sacristine  et  la  thrésorière  sont 
présentes. 

»  Le  pasteur  ayant  pris  jour  pour  la  cérémonie ,  les  béghinnes 
vont  rhabiller,  dans  sa  maison,  au  son  des  cloches.  Une  petite 
fille  marche  à  la  teste,  tenant  un  bassin  d'argent  avec  un  voile  et 
une  couronne  de  fleurs  dedans.  La  souveraine ,  avec  la  sacristine 
et  In  thrésorière  à  ses  costcz,  et  toutes  les  autres  béghinnes 
suivent,  scion  leur  rang.  Estant  arrivez  à  l'église,  le  pasteur  luy 
demande  :  «  Que  demandez-vous,  ma  fille?  •  —  «  Je  demande 
»  le  voile  a  l'honneur  de  Dieu  et  de  la  Vierge  Marie ,  de  Sainte- 
•»  Waudru  et  de  Votre  Révérence,  s'il-vous-plaist.  •  Il  fait  un 
petit  sermon  et  bénit  le  voile,  luy  met  sur  la  teste;  les  deux 
béghinnes  l'attachent  et  la  couronne  aussi. 

»  La  cérémonie  estant  faite,  le  pasteur,  les  chapelins  et  toutes 
les  béghinnes,  dans  leurs  rangs,  conduisent  la  souveraine  dans  sa 
maison.  Elle  donne  une  collation,  et  puis,  elle  est  obligée  de  don- 
ner :  dix  patacons  à  l'église  ;  aux  deux  chapelins,  le  clercq  et  le 
portier,  chacun  sept  escalins  *  ;  à  chaque  béghinne,  trois  esca- 
lins  ;  à  leur  servante,  demy-patacon  ;  aux  Pauvres-Sœurs,  nœuf 
escalins,  faisant  trois  portions  des  béghinnes.  Au  pasteur  j'ay 
donné  un  louis  d'or.  > 

Nomination  et  installation  d'une 

béguine. 

<  Quand  les  dames  ont  conféré  la  place  de  béghinne^  la  souve- 

i  Palle,  chambre  de  l'église  de  Sainte- Waudru  où  les  ebanoinesses  met- 
taient leurs  habits  de  chœur  et  se  chaufTaient. 
*  Un  a  ajouté  d'une  écriture  plus  récenlM  :  «  d'autrefois,  qui  est  42  sous.  » 
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raine  cl  la  sacristine  la  vont  présenter  aux  dames  pour  demander 
le  pain,  comme  a  fait  la  souveraine.  Ensuite,  elle  va  demander  au 
pasteur  le  jour  pour  la  cérémonie,  et  luy  ayant  averti,  elle  se 
trouve  chez  la  souveraine^  pour  estre  habillée.  Ensuite,  ou  va  à 
réglise  de  la  mesme  manière  qu'on  fait  pour  la  souveraine.  Quand 
tout  estOni,  le  pasteur  et  le  restede  la  compaignie  la  vont  conduire. 

>  Elle  est  obligée  de  donner  au  pasteur  douze  livres,  autant  à 
la  souveraine,  et  aux  autres  comme  il  est  marqué  pour  la  souve- 
raine, et  si  elle  ne  donne  pas  de  collation,  il  faut  qu'elle  augmente 
pour  la  souveraine  et  béghinnes  un  escalin  à  chacune.  > 

A  la  un  du  manuscrit,  on  trouve  l'état  ci-^près  des  frais  pour 
la  réception  d'une  béguine  : 

1.  s. 

A  l'église,  dix  escus  à  56  patars  pièce 56. 

A  M.  le  curé Vô.  iO 

A  M.  Brouez,  chapelin 4.4 

AM.  Lussy 4.  4 

A  la  souveraine 15.  i6 

Au  clerc 4.  4 

Au  portier 2.  8 

A  onze  béguines,  1 8  patars  à  chacune 18.  > 

A  la  servante 2.  16 

En  tout.     .     .     .123.    8 

>  Pour  la  petite  collation  : 

»  Nœuf  bouteilles  de  vin  blanc  à  neuf  patars. 

>  Quatre  douzaines  de  conques,  de  quelle  sorte  on  veut. 
»  Une  pièce  de  beurre. 

>  Un  angelon  fromage  de  Maroilles. 

>  Le  tout,  par  ordre  de  mesdames  aisnées.  > 

Décès  et  fUnéi?a.illes   d'uno  béguine  de 
riiôpital  ou   grande  béguine. 

<  Quand  il  vient  à  mourir  une  béghinne  de  rhospital,aussi(o.sl 
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on  sonne  le  Irespas.  Elles  ne  peuvent  pas  disposer  de  ce  qo  ell^ 
ont.  Le  greffier  du  chapitre,  avec  la  souveraine  et  leur  rvceveur, 
font  un  inventaire  de  ce  qu'ils  trouvent  luy  apartenir.  On  en  £ut 
une  vendue.  On  paye  les  funérailles  ;   le  curé,  la  soancraiiie,  le 
cbapelin  et  le  receveur  ont  chacun  vingt  patars  poMr  le  droit  de 
couvercbex  *.  La  souveraine  tient  la  clef  de  sa  diasbre  j«>ques  à 
ce  que  la  vendue  soit  faite.  Le  portier  est  obligé,  après  q«e  le  corps 
est  exposé  dans  leur  chapelle,  d'avertir  les  Pauvres-Sapar?  de  se 
trouver  à  Theure  marquée  pour  porter  la  deffuncte  â  rè^disr  pi- 
roissiale«  pour  la  cérémonie  ordinaire,  estant  leurs  oblîfatMss. 

c  A  la  mort  d'une  béghinne  de  Thospital ,  la  sacristine  U  rtm- 
place  ;  elle  rend  ses  clefs  à  la  souveraine  pour  les  donner  a«  cvé, 
qui  les  donne  à  la  trésorière  pour  remplacer  la  sarristine .  CtUt 
petite  cérémonie  se  h\i  dans  FéfJise. 

c  Les  funérailles  finies  «  la  souveraine  meine  la  sncfiflàirn 
palle  «  où  elle  se  met  à  genoux  devant  les  dames  aîsnées.  E&e 
demande  le  pain  à  Thonneur  de  Dieu,  de  la  Vietre  Xanr.ér 
sainte  Eliiahefh  et  de  Vous.  Mesdames,  s'îl-voQS-plaî<4.  Ea  i^rcs, 
elle  parle  au  pasteur .  afin  de  sr  tAMivrr  à  la  ckip^lle  dr  f^o^ 
pilai  pour  bénir  tfuîs  pains  blancs.  Il  luy  demande  :  c  Qgr  et- 
»  mandei-x^Mis.  ma  filîe?  »  —  Je  demanie  le  piin  i  Thni- 
»  neur  de  Ihou ,  ôir  U  Vif  r^e  Mjmf ,  de  sa:n:e  Elinki^rtl  «^  ^ 
•  VixsiTv  Re^t^rYftftr,  >';l-tv"*u>-pUî>!.  »  I!  i  sa  f»iL}ii  p:«iiT  li'^ 
un  fv^r  U  Si^xs^frjiiïw  rt  un  [»iir  «;f.  ElVes:  oKifw.  uTirt"?  ^ 
«0ff>M»vMiïe .  if  i.'nnfr  d^t&^-fvAtaa'^  la  fvasl«;tir-  » 

I>eo<>3  d'i^ai^e  i>eti'e  î^êai-iine. 


trouvé,  fl  aÎDsy  on  n'a  pas  droict  de  couverchez.  Les  Pauvies- 
Sœurs  l'ont  portée  en  terre ,  comme  à  l'ordinuire.  • 


Décès  et  funérailles  de  la  mèi-e 
des  Pauvre s-Soeur-a  '. 


■  Au  mois  d';  janvier   1713,  sœur  Jeanne  Troye,  mère  des 


<  U  eusie  auï  arcMvcs  de  l'EtHl ,  à  Hons  ,  douze  comptea  il«  la  muiaun 
dm  PauïrtS-Sœurs ,  drs  annéus  1678-1679,1883-1683,1884-1083,1089- 
lea).  1698-1699,  18B9-17Û0,  1703-1700,  1700-1707,  1717-1718,  1748- 
1730,  1748-1731,  17SI-1753.  Ces  camples  furent  produits  dans  un  prociis 
intenté  pnr  ce  couvent  contre  ic  chapilru  de  Saiole-Waudru,  nu  sujet  de 
quelquesjardins  du  Béguinage  [Dossier  n»  9984  des  procès  jugés  du  conseil 
souverain  de  Hainaut}.  [Is  sont  rendus  au  cbapilrc  prècilË  et  au  curé  du 
Béguinage  par  la  mère  ou  supérieure  des  Pauvres-Sceurs  du  couvent  de 
Canlimprel  (rie).  On  y  Irouve  renseignés  ,  au  chapitre  des  recelles,  celles 
provenant;  1°  de  dons  faits  au  couvent  par  des  bonnes  personnes;  9' des 
pensions  des  lablitres;  3"  des  pourchats  de  chaire  et  de  ctiandelles  .  qui 
se  foDl  parmi  la  viile  ;  À'  du  produit  du  lavage  et  du  blanchissage  des  linges 
de  particuliers  et  de  divers  câuveuts  ;  S°  de  ce  que  les  religieuses  allant  aux 
malades,  doivcnl  rapporter  au  prollt  de  la  communauté-  0°  de  la  vente  ties 
denrées, du  laitage  cl  d'autres  rapports  de  la  maison  ;  7°dEseonvois  funèbres 
et  services  qui  se  font  à  Sainte- Waudru  et  aui;  autres  paroisses  ;  8-  des 
rentes  dues  sur  diverses  maisons  k  Hons ,  et  par  les  Etals  de  Hainaut  ;  9°  des 
trois  prébendes  de  béguines  alTcctèes  â  la  maison  ;  lO*  de  quelques  anciennes 
dettes;  11*  de  la  vente  des  meubles  laissés  pur  des  religieuses  décèilées.  Le 
cbapitrc  des  dépenses  corn]ircnd  celles  pour  les  provisions  de  la  inuison  en 
grains,  en  viandes,  etc.  ;  pour  brasser  la  bière ,  et  pour  frai^  de  Ions  genres. 

Voici  les  noms  des  supérieures  uu  mères  du  couvent  qui  rendirent  ces 
comptes  : 

Sœur  Jolenle  Martin,  élue  le  8  décembre  1678 

Sœur  Gillette  Le  Dieu,  décédée  le  f  lévrier  1082. 

Sceur  Maria  Buseau  .  qui  succéda  à  la  précédente, 

SceurJossineHarlin,  mère  en  1689. 

Sœur  Jeanne  Troye  ,  idem,  en  1098  et  en  1707. 

Sœur  Pétronille  Deverl,  idfm,  en  1717-1718. 

Saur  Marie-Harguerile  Tondeur  ,  irfcm.  en  17i9-17;if). 

S«ur  Marie-Rose  Laraberl,  id,i».  eu  1748-1751 ,  cl  in  1704-1700  Elle  esl 
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Pauvres-Sœurs,  est  morte.  La  souveraine  estant  la  sapérieare  de 
ce  lieu,  marche  la  première  au  convoyé  et  à  l'offrande.  Ensuite, 
les  Pauvres-Sœurs  ta  suivent  ;  en  après ,  les  béghinnes  .  • 


mentionnée  comme  jubilaire ,  dans  Talmanach  ecclésiastique  du  diocèse  de 

Cambrai  de  1794. 

Sœur  Harie-Augustine  GalIé ,  mère,  en  1751-1754. 

La  supérieure  était,  en  1794,  sœur  Adélaïde  Sohier. 


TABLE  ONOMASTIQUE 


ou  DES  NOMS  DE  PERSONNES.  DE  FAMILLES  ET  DE  LŒDX, 


CONTENUS  DANS  LE 


cirtnlaire  dn  Bégoinage  de  Canlimpret. 


hn  chiflire*  roaaint  qui  saiveDt  Im  noms,  inditpieBt  le*  nomérot  de*  •ttf  •usqoel*  il*  rciiToif du 


Aisne  (Pierre  d'),  prévôt,  cha- 
noine de  Téglise  de  Sainte- 
Waudru.  xlviii. 

Amoursay  (Jehan),  doyen  de 
Saint-Germain ,    à    Mons. 

XLVIII. 

Audrieu  (saint). 

Ce  mot  doit  se  traduire  par 
André.  La  féîc  de  saint  André 
Tapôtre  a  lieu  le  50  novembre. 
Cest  ordinairement  l'époque 
où  les  fermiers  paient  leurs 
rendages. 

Antoine,  mairede  Mons.  xxxix. 
Archediakène  (Couvent  dit  F  ), 

au  Cantimpret.  xl. 


Asroillies  (Richars  d'),  échevin 
de  la  ville  de  Mons.  xliv. 

Assonleville  (d') ,  avocat  du 
chapitre  de  Sainte- Waudru. 

LX. 

Aubechiei.  xxvi. 

Village  du  Hainaut,  de  Farr. 
jud.  de  Tournai ,  et  du  canton 
de  Quévaucamps. 
Aubert  (George  d'),  curé  du 

Béguinage  de   Cantimpret. 

LIV. 

Aufroipont  (Jchanne  d') ,  sou- 
veraine du  Béguinage,  xlviii. 

Aulnoy-des-Béguineê.  lv. 
Cette    aunaie    était   située 

auprès  du  Bois-de-Mons ,  sur 

le  territoire  de  cette  ville. 
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Aurisy  greffier  du  conseil  sou- 
verain de  Hainaut.  lx. 

Avesnes  (Jeand').  v,  vi,  x , xi. 
Fils   aine   de  la  comtesse 

Marguerite  de  Constantinople. 

Apôtres  (Maison  des),  à  Mons. 

XVI. 

Dans  le  texte ,  on  lit  :  Mai- 
son des  Apostèles. —  Voir  sur 
cette  institution  hospitalière  : 
F.  HACHEZ  ,  Les  fondations 
charitables  de  Mons^  pp.  10- 
12.  —  Annales  du  Cercle 
archéologique  de  Mons  y  t.  i , 
pp.  Sâ-24. 


Barat  (maître  Guillaume), 
curé  de  Castres ,  notaire 
apostolique,  lvi. 

Daudenne  (sire  Nicolle),  curé 
de  réglise  du  Béguinage  de 
Cantimpret.  xviii  note  S. 

Baudour.  xviii. 
Village  du  Hainaut,  deTar- 

rondissement  et  à  2  1.  0.  de 

Mons ,  du  canton  et  à  2  1. 7s  ^* 

de  Lens. 

Baudour  (Maître  Jehan  de), 
paroissien  ou  curé  de  Can- 
timpret. XVIII. 

Bauffe  (Jchannede),  souve- 
raine de  la  court  de  Cantim- 
pret. xviii  note  2. 


Béguinage.  —  Voy.  Can- 
timpret^ Pauvres-Sœurs  j 
Grand- Couvent  ^  Crascol^ 
Paix-de-Cœur. 

Béguinage  (Paroisse  du).  Son 
institution,  iv.  Fondation 
d*un  chapelain ,  xviii.  Idem, 
d'une  cbapellenie,  xix,xxiv. 
Luminaire  de  l'église,  xxx, 
XLVi.  Dédicace  de  l'autel  de 
S^  Jean-Baptiste,  xxxii.  Fon- 
dations d'obils  à  l'églisepa- 
roissiale  et  à  la  chapelle 
de  rhôpital,xvi,  xxv,  xxvi, 

XXXIX  ,     XL  ,     XLIII  ,     XLIV. 

Droits  paroissiaux,  xlvhi. 

L'abbé  hossart,  dans  son 
Histoire  ecclésiastique  et  pro- 
fane du  Hainaut ,  t.  ii ,  pp. 
140-141,  a  répété,  de  même 
que  Brasseur  ,  Origines  om- 
nium Hannoniœ  casnobio- 
rum ,  p.  425,  l'erreur  qui  se 
trouve  dans  n.  de  guyse, 
Mons  Hannoniœ  metropoliSf 
p.  75 ,  au  sujet  delà  fondation 
de  la  paroisse  des  béguines  de 
Mons.  De  boussu,  Hist.  de 
Mons^  p.  65,  n'a  pas  com- 
mis cette  erreur. 
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Jehan  de  Baudour.  1270. 
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Nicholes  de  Curâmes,  dil  dou 
FrasnPs.  13,. 

Nicolles  Baudennc.  1303. 

Michel  du  PcsU-in,  1373. 

Nicolledc  Braibant.  1397, 

George  d'Aubert  ou  de  Saiiil- 
Aulwrt.  I48S. 

Gérard  de  Louvignies ,  mort  le 
39  sepicmbre  itëS, 

N,  Havine. 

H.  Devianni!. 

Jean  Hebran.  mort  le  tR  UWrier 
1611. 

Jean  Dutrteu,  iuâlallé  en  1011. 
li  était  penseur  des  livras. 

Gérard  Buseaii .  installé  en  I6!U, 
mort  le  10  septembre  1684,  Il  fut 
railleur  d'une  ebaoson  au  sujal  des 
dltTérenda  auxquels  donna  lieu  la 
procession  de  Hons,  en  lOTSel  en 
I9T0,  cliaoson  ({ui  ni  J'nbjet  d'un 
procès  entre  le  cliapître  de  Sainte- 
Waudru  et  la  ville  de  Motis. 

Nicolas  Preud'lioinnie,lSai,  Hoil 
le  21  février  ITOH, 

Cadelrnid  Pirel.  I70N.  Il  vivait 
«neort  en  iT30. 

Gabriel  Hnrlchal,  IT.tl. 

J,-J.Foslier.  17S3. 

K.Vinee.  1766. 

Ugncau  1783-1783 

Clémenl-Josfpli     Laveinc ,    de 
Soignies.  1T63-I7IM. 
Béguinage  (Pont  Ju),  —  Voy. 

Caulimpret  {Ponl  il,}. 
Béguinage.  —  Ses  habitants 
montèrPnt   la  garde  bour- 
geoise. L\. 
Oerghes  (Hei 
Cambrai. 


de),  évoque  de 
Voir  :  Henri, 


évéquede  Cambrai, 
Bernard  (maltrf^),  chanoine  de 

Soi^nics.  x.\iii. 
Berlaimonl.  \\\,  \.\. 

Faubourg  et  paroisse  de  la 
ville  de  Mons.  —  Voir  notre 
Mémoire  sur  la  puroisie  de 
Sa  in l-Nieolaa-eii-Berla imotit, 
dite  de  JVolre-Danie  de  Mei- 
sitie,  d  Mons  {Mans,  1861), 
in-i",  et  notre  nnlice  sur  la 
Famille  de  Bertiiimont,  dans 
les  Annales  du  Cercle  archéw 
logique  de  Mous,  t.  v,  pp. 
4S6-i59. 
Bertainmonl  (Jukcmon  de), 

échevin  de  la  ville  de  Mons. 

XVI. 

Bertainmonl    (Jakcmes    de). 

XXI. 

Cerlnineincnl  le  nn'me  per- 
sonnage qnc  le  précédent. 
Biaumelia»l     (  &îon9ei|;ncur 

Wautier  de),  xi.iv. 

Un  hameau  de  Petit-Quévy 
porte  le  nom  de  Bcaumeteai) 
ou  Blomctiau. 
Bierlugmont    { Hobiers    de ) , 

échevin  de  lu  ville  de  Mons. 

XLIV. 

liluregniei  (Adam  dt),  v,  vi. 
Blaugien.  wiii. 

Dans  le  texte  :  Bliagic».  — 
Blaugies  est  un  village  du  Hni- 
naut,  du  canton  et  i  '/i  *'*'  '- 
S.  S.  E.  de  Dour. 
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Bourgeois ,  capitaine  d'une 
compagnie  bourgeoise  de 
Mons.  LX. 

Bourgogne  (La  duchesse  dou- 
airière de).  Lvi,  LXi  note. 

Marguerite  d'Yorck,duchesse 
deBourgogne,  veuve  de  Charles- 
le-Téméraire. 

Bourgois  (Charles),  clerc  de  la 
cour  des  mortes-mains  de 
Hainaut.  lvii. 

Boussoit  (La  dame  de),  lxi. 
Bouton»  (Philippe),  v,  vi. 
Brabant  (maître  Robiers  de), 
notaire    public    de    Mons. 

XLVIII. 

Braibant  (Nicolles  de),  curé 

du  Béguinage  de   Cantim- 

pret.  L. 
Briquet^  conseiller  et  avocat 

du  chapitre  de  Sainte-Wau- 

dru.  LX. 

Brisart    (  Jacques  ) ,    prêtre. 

LU,  LVII. 

Broignart  (Pierre),  sire  de 

Hennin,  lu. 
Brongnard  (Grard) ,  clerc  de 

la  cour  de  Mons.  lu. 

Brongnari  (Grard) ,  le  Gis , 
greffier  de  la  cour  des  mortes- 
mains  ,  à  Mons.  LU  note. 

Brokeherens  (Hugues),  v ,  vi. 

Brokeherem  (Jean),  v,  vi. 


Calmes  ou  Kalisses  (Jean),  v, 

VI. 

Cambier  (Aloudus) ,  bourgeois 

de  Mons.  i ,  vu. 
Cambrai   (Notre-Dame   de). 

XXXIV,  XLVIII. 

Le  chapitre  de  Notre-Dame 
de  Cambrai. 
Canftmpre^ (Court de),  ii,  m, 

IV,  V,  VI,  VII,  VIII,  IX,  XV, 
XVII ,  XVIII,  XX,  XXVI,  XXVIl, 
XXVIII,  XXX,  XXXly  XXXVI, 
XXXVII ,  XL,  XLII,  XLVI,  XLVIK 

XLVIII,  xLix ,  L,  Li ,  LU  note, 

LIV,  LIX,  LX,  LXI. 

Voir,  dans  rintroduction , 
le  dessin  du  sceau  de  la  court 
de  Cantimpret. 

Cantimpret  (Hôpital  de),  i,  m, 
V, VI, VII, VIII,  X, XI, XII,  xin, 
XIV,  XX, XXI,  xxn,  xxiii,xxv, 

XXVI ,  XXVII  ,  XXVIII  ,  XXXI  , 
XXXIII ,  XXXIV,  XXXVIII,  XL  , 
XLIII,  XLIV,  XLV,  XLVIII,  Ll , 
LU,  LV,  LVII,  LVlll,  LIX. 

Ainsi  que  nous  l'avons  dit , 
dans  l'introduction ,  cet  hôpi- 
tal est  remplacé  par  l'hospice 
moderne  des  Béguines. 
Cantimpret    (Moustier   de). 

XXVIII,  XXX. 

Cantimpret  (Paroisse  de).  — 
Voy.  Béguinage. 
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Cantimprft    {Poiil   dv),    xv, 

XXXVJ. 

\  ce  qito  nous  en  avons  dit 
<lan.s]'intru<lu(;ljon,noiisajoii- 
lerunsqiie,  daiissn  séanccdu 
i  juillet  1  ^2ô ,  le  conucil  de  la 
ville  de  Mena  dédda  que  le 
pont  du  Réguiiuigc  élunt  •  de 
petite  valeur  et  en  dan^icr  de 
périr ,  il  esloit  besoîng  le  rédif- 
fyer,  »  et  que  la  ville  y  parti- 
ciperait, pour  sa  part,  avec  la 
seigneurie  d'Havre  et  le  cha- 
pitre de  Sainte-Woudru. 
Catel  (Isabelle),  béguine,  l. 
C.auiireiier  (Alars) ,  chapelain 

de  Sninl-Jesn  à  l'église  du 

Béguinnge.  i.. 
Cokeles  (Faslré).  v,  vr. 
Cokerotis  (Jean),  bourgeois  de 

JUOIIS.  XLIV. 

Coliert  (Raoul  li).  v,  vi. 
Co«/ofl  (Ali\),  béguine.  XXXI  ; 

souveraine  de  la  court  de 

Cantinipret.  xxxvi. 

Coulon ,  en  patois  de  Mons, 
itiltnilic  :  Pigeon,  colombe.  Un 
i-slaminetdc  la  rue  dri  Bëgui- 
nogi)  a  conservé  l'enseigne  : 
A  ux  Iroia  coulun».  Celte  déno- 
niinalion  proviendrait-elle  de 
te  que  trois  béguines ,  du  nom 
de  Coulon ,  nuraient  habité 
celle  demeure  ? 
Coulons  (CholarsDU  Mcolas), 


éclievin  de  Haisières  et  de 
Nimy.  XXXV. 
Crosco^  (Demisclle  Marie  de). 

XXIX. 

Crascot  (Le  couvent  de),  au 

Contimprel.  xxi\. 
Crascot  (Waticr  de),  xxix. 
Cuesmes.  iv,  ut,  LX. 

Village  à  '/.  J»^  '■  S.  0.  de 
Mons,  qui  appartenait  outrefois 
au  chapitre  de  Sainle-Waudru. 
Sa  juridiction  s'étendait  dans 
l'intérieur  de  la  ville  de  Alons 
actuelle,  jusqu'au  presbytère 
du  Béguinago,  où  commen- 
çait  celle    de    la    seigneurie 


Daselot  ou  Deslo  (Yolens), 
darae  de  Lens  et  de  Her- 

Chies.  XLVl,  XLVII,  XLIX, 

Delaire  (Jean),  l- 

Delaire  (Marguerite),  béguine. 

L. 

/>«arl  (Conrard),  maitre  es 
arts,  iiccntié  en  droit  cano- 
nique, chanoine  de  Liège, 
abbé  de  la  collégiale  de 
Notre-Dame  â  Namur.  lvi. 

Degcumps  (Gbuy s),  conseiller 
de  l'empereur  et  de  i'nr- 
chiduc.  Lvii. 

Douy.  wni,  wwn. 
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Bourg  du  Hainaut,  de  Tar- 
rondissementet  à5  !•  */*  O.S. 
0.  de  Mons.  La  seigneurie 
de  Dour  appartenait  par  moitié 
à  Fabbaye  de  Saint-Ghislain 
et  à  un  seigneur  laïque.  —  V. 
A.  DE  ROVEy  Recherches  sur  le 
canton  de  Dour^  pp.  56-37. 
Dotir(Leséchevinsde).  xxxvii. 
Dovr  (Pressens  de),  béguine. 

XXX. 

Dupire  (Jean)  y  arrêté  par  le 
chapitre  de  Sainte-Waudru 
et  remis  par  celui-ci  au  Ma- 
gistrat de  Mons.  lx. 

Dupont  (Béatrix) ,  souveraine 
de  la  court  du  Béguinage 
de  Cantimpret.  xlvi,  lxi. 


Elisabeth  (sainte) ,  patronne 
de  la  chapelle  de  Thôpital 
du  Béguinage.  LViii. 

Emmelin  (Gillion),  écbevin  de 
la  ville  de  Mons.  xvi,  xxi. 

Enguerrandy  évêque  de  Cam- 
brai. XXIV. 

Epinlieu  (Abbaye  d').  v,  vi. 
Cette  abbaye  de  dames,  de 

Tordre  de  Citeaux,  était  située 

à  Mons,  au  faubourg  du  Parc. 

Elle  ne  s'établit  dans  Tintérieur 

de  la  ville  qu'en  1678. 

Epinlieu  (Sarts  d').  v ,  vi ,  xi . 


ErbisœuL  xviii,  xxxiv. 

Dans  le  texte  :    Erbisuel. 
—  Ce  village  esta  2  I.  N.  N. 
0.  de  Mons. 
Estinnes.  —  Voy.  Lestinnes. 


Fierabras  de  Vertaing  (Maison 

qui  fut  à  messire),  à  Mons. 

Le  souvenir  de  cette  maison 
est  rappelé  dans  le  compte  de 
la  ville  de  1469,  comme  se 
trouvant  située  c  empriès  le 
pont  du  Béghinaige ,  que  on  dit 
yestre  jugement  de  Havrech.  » 
Fourneau  (Jehan) ,  receveur 

général  des   mortes-mains 

de  Hainaut.  lvii. 
Frasne  (Evrard  dou).'  xl,  xli. 
Frères  -  Mineurs ,    à    Mons. 

XXXIX,  XLIV. 

Le  comte  Thomas  de  Savoie 
et  la  comtesse  Jeanne  de  Cons- 
tantinople  firent  venir  ces 
religieux  à  Mons,  en  1238  :  ils 
furent  remplacés,  en  1 623,  par 
les  Récollets.  L'église  de  ce 
couvent  est  devenue  celle  de 
la  paroisse  de  Saint-Nicolas- 
en-Bertaimontv  Les  Frères-Mi- 
neurs de  Mons  possédaient  le 
manuscrit  original  des  Annales 
du  Hainaut  de  frère  Jacques 
de  Guise. 
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Fntin  (Monseigneur  de),  lvi. 
Frettiny  (Monseigneur de),  lvi. 


Galons  (Jakes),  éclicvin  de  la 

ville  de  Mons  XLiv. 
Gemhtues  (Renier  de),  v,  vi. 

Le  niénie  personnage,  sans 
doute,  que; 

Gemblues   (Renier  de),   éehe- 
4În  de  la  ville  de  Mons.xvi. 
Genèvre  (Le  cardinal  de),  évo- 
que de  Cambrai.  M.viii. 
Genly.  xl. 

Village  du  Ilaînaut,  de  l'ar- 
rondissement et  il  )  1.  '/«  S. 
de  Hona.  Les  Templiers  y 
avBJenl  dPs  possessions  <]ui 
passèrent  aux  chevaliers  de 
Malte. 
Gérard,  évt'quc  Je  Cambrai, 

Gerberun,    doyen  de  l'église 

deSainl-L'rsmer  de  Lobbes. 

xxiv. 
6&ai/(i>r(Christoplip),mayeur 

de  la  villedeMons.  lv. 
Chi$kière{¥Tkrv  Paul),  prieur 

du  Val -d es-Écoliers  de  Mons . 

LEIJ. 

Gition,  mayeur  deKévi.  xrx, 
Giltam  (Jean),  échevin  de  ta 

ville  deMoDs.  xliv. 
Giltokins  (Wiars),  maire  de  la 


ville  deHons.  xuv. 
Giori.  XIX. 

Givry  est  un  village,  à  2  I, 
V,  s.  s.  E.  de  Mons. 
Gœgnie»    (Maire  cl  échevins 

de).  XIX,  XLi. 

Dans  le  texte  :  Goignies. — Ce 
village  est  sans  doute  Gognics- 
Chaussée,  commune  du  canton 
de  Haubeuge.  —  Voy.  l'iÉ- 
liABT,  Recherches  historiques 
sur  JUaubeuge,  son   caritoti. 


etc.. 


Gomerf)wnt  (Jean  de),  cha- 
pelain de  Cantimpret.v,  vi, 
xviii,  \xv,  xxvin,  XXX,  xxxi, 
XXXIIl,  xxxvi. 

Gommermont  (Ap.  de),  viii. 

Gommermont  (Picron  de), 
échevindclaville  deHons. 
xvt,  xxt. 

Goumignies  (Alix  de),  thanoi- 
nesse  de  Mons,  XL  vin. 

Goval  (sœur  Barbe-Jacque- 
line), béguine,  lxi  note, 

Grand-Couvenl  (Le),  au  Can- 
timpret.  L. 

Grégoire  XI,  pape,  XLviii. 

Grisœul  (Héloïsc  de),  XLVII. 
Celte  dame    éuit   Glle  de 

Grisoul  (teMauldc,  chevalier, 

et  femme  de    Philippron    de 

Hantes,  ditde  Sainl-Sympho- 

rien,  ccuyer. 
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Gui,  évéquc  de  Cambrai,  i,  ii, 

IV,  XVII. 

Guillaume^  évéquc  de  Cam- 
brai. XXXVIll. 

Guillaume  (frère),  prieur  des 
Écoliersde  Mons.  xviii. 

Guillaume^  prévôt  des  églises 
de  Mons.  xiv. 


Hainaut  (Comte  de).  Ses  droits 

à  Cuesmes  lu  note. 
H airon fontaine  (Le  seigneur 

Bauduin  de),  xxv. 
Haironfontaine  (Monseigneur 

Jakemon  de),  xxv. 
Haironfontaine  ou   Herofon- 

tainé  (Ermine  de),  doyenne- 

du  chapitre  de  Sainte-Wau 

dru.  XVI,  xviii,  xxv,  xxviii, 

XXIX,  xxxvi. 
Haket  (Wautrekin).  v,  vr. 
Hanekins  (maître  Jehans),   li- 

centiéen  droit,  xlviii. 
Hantes  (Philippron  de),  dit  de 

Saint-Simphoryen ,  écuyer. 

XLVII. 

Hauchin  (Colartdc),  graissier, 
à  Mons.  LV. 

Hauchin  (Willaume  de),  éche- 
vinde  la  ville  de  Mons.XLiv.. 

Hauihos  (Eve  de),  béguine, 
XXVI,  XXX,  xxxvi;  souve- 
raine du  Béguinage,  xxix. 


L'une  des  rues  de  Mons 
porte  le  nom  de  rue  du  Haut- 
Bois.  La  rue  actuelle  de  Hou- 
dain,  où  existe  Thospice  des 
Kanquennes,  autrefois  appelé 
la  bonne  maison  de  Hoadain, 
faisait  partie,  de  même  que  la 
rue  de  la  Halle,  de  celle  du 
Ilaut-Bois ,  laquelle  aboutit  à 
la  rue  d'Havre. 

Havre  (Le  seigneur  d'),  châte- 
lain de  Mons.  xxxvi. 
Havre  est  situé  ail.  */*  E. 
de  la  ville  de  Mons.  La  sei- 
gneurie d'Havre,  qui  appar- 
tint successivement  atix  fa- 
milles d'Havre,  d'Enghien,  de 
Dunois-Longueville  etdeCroy, 
s'étendait ,  ainsi  que  nous  l'a- 
vons dit  dans  l'introduction , 
sur  le  territoire  actuel  de  la 
ville  de  Mons,  le  long  de  la 
rive  gauche  de  la  Trouille, 
notamment  aux  endroits  dits  : 
la  Guérite^  le  Petit-Béguinage 
et  la  Place  d'Havre.  Lachàtel- 
lenie  héréditaire  de  la  ville  de 
Mons  lui  appartenait.  L'au- 
teur d'un  fort  mauvais  poëme, 
intitulé  :  Description  de  ^as- 
siette^  maison  et  marqvisat 
d'Havre  (Mons,  Charles  Mi- 
chel, 1606,  volume  in-i  2,  ra- 
rissime, n'ayant  que  51  feuil- 
lets),   s'exprime    ainsi  ,    en 
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stressant  bu  prince  Charles- 
Alexandro  de  Croy,  au  sujet 
des  possessions  de  la  seigneu- 
rie d'Hsvré  à  Mons  : 

flpnroiit  à  ma  nac 

Honi  en  lliiaiull,  et  pauBnl  par  U  rue 
El  par  II  porlp  appelli^  du  nom 
Df  loo  Havr/,  laal  grand  ttl  aon  rcnoni: 
rtpfric  roeoT  que  dedon*  In  cloalan 
De  cula  vilk,  e'otoil  ebose  fart  sure 
Que  la  ivoU,  en  cstani  chsiieliiQ 
Htrédiliire,  on  droîctde  morte-main, 
Haute  jutliix,  et,  pour  mon  lecmoifosgc 
J'ny  le  qiurlier  nomnrf  du  B^j^uinagr. 
Dmili  des  plut  beaui  qu'on  sçauroil 

TooltrinUanl,  j'allay  eunaid«rer 

Le  beau  chatleiiu,  d'aaiant  plut  tgré- 

[ahlc 

Qu'il  cit  buly  au  lieu  plus   rcuiar- 

[quable 


El^ 


lelTcl 


Les  seigneurs  d'Havre  habi- 
tèrent le    château   de   Hons 
jusqu'en  1794. 
Jlees  (Jacques  de),  échevin  de 

fa  ville  de  Mons.  lv, 
Henri,   évoque  de  Cambrai. 

LIV. 

Henri  de  Uerglies. 
Jlenri,   prieur   du    Val-des- 

Ecolirrs.  xxxt, 
/ferchiei.  xviit. 

Village  du  Hainaut,  de  l'ar- 
rondissement et  à  3  1.  N.  0.  de 
Mons,  du  eanlon  et  ù  i  1.  S. 
S.  0.  de  Lcns. 
Z/eriie  (Catherine  cl  Juliaiic  le). 


//ei-M  (Jean  le).  V,  vi,  xm,  \xr. 
Sans  doute  le  niMc  person- 
nage que  : 
I/êrut  (Jflian  le),  échevin  de 

la  ville  de  Mans.  xvi. 
I/oston  (Gilles),   clerc  de   la 
cour  des  mortes-mains   de 
Hainaut.  lu. 
l/uort,  curé  d'Hautrage.  xxvi, 
Jluon  (Fniiipois-Josepii),  capi- 
taint;  d'une  compuguie  bour- 
geoise. Lxiiote. 


Innocent  IV,  pape,  lu. 
Innocent  VIll ,  pape,  liv. 


Jacobii  (sœur  Isabelle),  bô- 

guiue.  LXi  note. 
Jean  (mallre),  curé  de  Can- 

limprel.  xxtii. 
Jeun  (Irère),  prieur  du  Val- 

des-Éeoliers.  xxxvi. 
Jeanne,  eomtesse  de  Flandre 

et  de  flainaul.  xi. 

M.   EUWAHD   LE   (ÎLAY,  daUS 

son  Ilialoire  des  comlet  de 
Flandre,  l.ii,  p.  ti7,  n  publié 
des  exlrails  du  testament  de  la 
CDintesse  Jeanne ,  qui  est  daté 
du  second  dtmaueho de  lavent 
l!2ii,  et  dont  l'original  repose 
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dans  les  archives  des  comtes 
de  Flandre,  à  Lille,  c  Une 
»  pensée^  une  seule  pensée  de 
»  justice  et  de  charité,  dit 
»  M.  Edw.  Le  Glay,  présida 
»  à  cet  acte  suprême.  >  Elle 
supplie  sa  très-chère  sœur  la 
comtesse  Marguerite ,  ses  exé- 
cuteurs testamentaires,  tous 
ses  fidèles  et  amis ,  d*agir  avec 
telle  diligence  et  promptitude 
pour  Texéculion  de  ses  der- 
nières volontés  que  son  âme 
ne  puisse  souffrir  dommage 
d'aucun  retard. 
Jehanpret  (Marien  de),  xxxix. 
/oic  (Gobiers),  échevin  de  la 

ville  de  Mons.  xliv. 
Jumappes     (Le    curé     de). 

XLVllI. 

Jemmapes  est  une  com- 
commune  fort  importante,  à 
i  I.  ViO.deMons. 


Kévi.  XIX,  XL.  —  Voir  :  Petit- 
Kèvi, 


Lambert  (sœur  Marie-Rose), 
supérieure  des  Pauvres- 
Sœurs.  LXI. 

Landas  (Le  sieur  de),  lxi. 


Landrecies  (Héluise  de),  bé- 
guine de  Cantimpret.  xviu , 

XXIII. 

Le  Carlier  (Jacques),  abbé  du 

Parc.  lvi. 
Leclercqz^  fils,  capitaine  d'une 

compagnie  bourgeoise,   lx 

note. 
Leloup  (Jean)  v,  vi. 

Dans  le   texte  :   Johatuies 

dictus  Lupus. 

Lens  (Demiselle  Aient  de). 

XXXI  v. 

Lens  (Gilles  de),  y,  vi. 
Lens  (Jakemars  de),  xxix. 
Lens  (Marie  de),  xv. 
Lens  (Philippe  de),  v,  vi. 
Lens  (Thieri  de),  prêtre,  xxx. 
l6«pectére(Margueritain).  xxx. 
Lestines.  xlii. 

Estinnes-au-Mont    et   Es- 
tinncs-au-Val  ,    villages    du 
nainaut,situésàSl.  7,S.E. 
de  Mons. 
Lestines  (Echevins   et  mam- 

bours  des  pauvres  de),  xlii. 
Leuren  (saint). 

Il    faut    traduire  :    Saint- 
Laurent. 
Lorfèvre  (Nicolas),  chanoine 

de  Sainte- Waudru.  —  Voy. 

Orfèvre. 
Louvain.  lvi. 
Lyon.  m. 

Grande    ville    de    France , 


nu    CAÎITLÏ.AIIIK. 
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Phef-liVu  du  (iépnilcmenl  ilii 
niiôtip,  et  ancienne  capitale 
du  Lyonnais.  Le  pape  Inno- 
cent IV  y  résida  et  y  Uni  un 
condie  en  IJi!). 


Muiiières  et  Aimy  (Eelicviiis 

de).  XXXV. 

Le  villaBcdeNimy-Maisières 
est  situé  sur  la  grande  route 
de  Mons  û  Bruxelles,  à  '/t  '■ 
N.  de  MuQS.  —  Voir  :  Notice 
sur  la  commune  île  Niniy- 
Maisières,  par  Ch.  Rousselle, 
dans  les  Annales  du  Cercle 
archiologique  tie  Mons ,  1.  iir, 
pp.  155-IjU. 
Marguerite ,    cumtessse     de 

Flandre  et  de  llainuut.  i,  iv, 

V,    VI,    IX,  1,  XI,  XII,  Xlll, 
XXI,  XX1[,  XXIII,  XXVII,  LX. 

Marguerite  de  Bainaul,  im- 
pératrice des  Romains.  XLV. 
^acnui  (Gilles  de),  v,  vi. 
Maude  (Grisoul  de),  chevalier. 

XLÏIl. 

Jl/auJion  (Etienne  de),  doyen 
de  Cambray,  chanoine  de 
Sainte-Waudru.  xlvui. 

Mereuse  (  Willamme  ),  de- 
meurant à  Mons.  LV. 

Mierhex  (Marien  de),  xl. 


Migeot  (G.),  huissier  de  b 
cour  souveraine,  ù  Mons,  LX. 

Mons  (La  commune-aunu'ine 
dos  pauvres  de),  xvi,  xxv, 

XLltl,  XLIV. 

Mons  (Le  maïeur  et  les  éche- 
vins  de).  IX,  Xlll,  xvi,  xxi, 

XLIV,  LV. 

Mons  (Magistral  de),  lx, 

Mons  (Mninsendc  de),  bé- 
guine. XX. 

Mom.  Maison  delà  Paix.  xliv. 
C'était  riiétel-dc-ville. 

Mons.  Maison  située  au  Mar- 
ché, xxix, 

Mons  (Marché  de).  S'est  tenu 
dans  l'enclos  de  Salnte- 
Waudru,  entre  les  mous- 
tiers  ou  églises.  LX. 

Mon»  (Mesure  de),  xxxvii. 

3/on3(Sainclede),  xv. 

Mont.—\oy.  Apôtre».—  Ber- 

taimont. —  Frères-Wineiirs.— 

Saint-Ladre.— Saint-JVicoIas. 

—  Sceurs-Grises.  —  Val-des- 

Éeoliers. 

Monsleruel  (Marguerite  de), 
chanoinesse  de  Sointe-Wau- 
dru.  XXIX. 

Montigni  en  Brabanl.  xxxix. 

iforious  (Gilles),  xlii. 


Xamuinsart.  \\\,  xxw. 
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iVa8(e (Marie de),  ekanoiiiesse 
de  Sainlc-Waudru.  xxvui, 

XXIX. 

Neelle  (Godefroîd  de),  échevin 
de  la  ville  de  Mons.  lv. 

Neufs-Ponts  (Jean  des) ,  cha- 
noine de  Saint-Géry  de  Cam- 
brai. XX.        

Nicholes  de  Cuemes  dit  dou 
Frasney  curé  du  Béguinage 
de  Cantimpret.  xl. 

Nicolas  y  évéque  de  Cambrai. 

VIII,  XV,  XVII,  XX. 

Nicolas^  prévôt  de  Mons.xxiv. 
Ce  personnage  est  Nicolas 

rOrfèvre,   prévôt  des  églises 

de  Mons.  —  Voy.    Orfèvre 

(Nicholon  Y). 

Ntmt  (Marguerite  de),  bé- 
guine. XXXV. 

Nimi  (Maroiede),  béguine. 

XXXVI. 

Nimy,   —   Voy.  Maisières. 
Nivelle  (Âbbesse  de).  Ses  droits 

à  Cuesmes.  lu  note. 
Nivregies.  xiv,  xl. 
Nueville  (OEde  de) ,  béguine. 

XXXVII. 


OEdon  (Vincent),  dit  Lyot^ 
maître  de  l'hôpital  de  Can- 
timpret. lvii. 

Offignies  (Le  maïeur  d').  — 


Voy.  Watier. 
Ogi  (S.  de),  viii. 
Orfèvre  (Nicholon  T),  prévôt 

des  églises  de  Mons.  xviii , 

XXIV,  XXVI,  xxviu. 

Orfèvre  (Nicolas  V) ,  chanoine 
de  Sainte-Waudru.  xv,  xix. 

Orfèvres  (Nicaises  li),  échevin 
de  la  ville  de  Mons.  xliv. 


Paix-de-Cœur  (Hôtel  de),  au 

Béguinage,  lu  note. 

Cet  hôtel ,  après  avoir  ap- 
partenu à  Fabbayed'Haumont, 
fut  incorporé  dans  le  couvent 
des  Bénédictines,  qui  s'établit 
au  Cantimpret,  en  i640,  et 
fut  supprimé  en  1794.  Il  reste 
quelques  ruines  de  cecouvenf, 
et  sur  son  emplacement  s'élève 
aujourd'hui  le  gazomètre.  — 
Voy.  DE  Boussu,  Histoire  de 
if ofw,  pp.  278-279. 
Papin  (L.  J.) ,  avocat  LXi. 
Pattteniers  (Thierri).  xxxv. 
Pauvres-Sœurs  du  Béguinage. 

XLVI,    XLVII,    XLIX,    lui,    LIV, 
Ll\,  LXI. 

Voy.  Sceurs-Noires. 
Peissant  (Antoine  de) ,  maire 

de  Mons.  xxix. 
Peissant  (Nicolas  de),  lv. 


Plateau  (Pierre),  srrgenl  du 

Polèe  (Haignc  ou  Madeleine),                     ^^H 

Magistrat  de  iHons.  lx. 

souvei-ninc  du  Itéguinajte  de                        ^^H 

Pttit-A'iévi.    XXXI.    —  Voy. 

Cantimpret.                                                ^^1 

Kévi. 

Polhiélea  (Maroiede),  souve-                        ^^M 

Petit   (Pierre),    linbitant  du 

raine  du  Béguinage,  xl.                              ^^^| 

Béguinage.    Esl    contraint 

Promoutaux  (S'  de),  chef  de                      ^^1 

par  un   sergent  du  Magis- 

la ville  de  Mons  el  bailli  du                      ^^H 

trat  dp.  Mons ,  â  montir  la 

chapitre  de  Suinle-Waudru.                      ^^^| 

gnrdoliourgeoiso.  lx. 

^^^1 

Pierre,  tWi'quc  d'Albe,  légat 

On  appelait  chef  de  lu  ville,                      ^^^| 

du  siège  apostolique,  \,  m. 

Ifî  premier  des  éclievins.  Jean                      ^^^| 

/•terre,  dvéque  de....  xxxii. 

Laurent,  s'  de  Promanleau,  le                      ^^^H 

Cet  évé([ue  in  partibus  était 

fut  en    IGU,   f(!18,  i(>n  à                      ^^H 

In  sulTrngant   de  l'év^qiic  de 

^^H 

Cambrai.    D'après    la  GulUa 

Prunier  (Catherine),  méredes                       ^^H 

Cliristiatia,   ce    pourrail-Otre 

Sii:urs-Noires  de  Mons.  lvi.                      ^^^| 

l'évoque  de  Sude  ou  Sunc  en 

Elle  fut  la  première  supé-                      ^^^| 

Médie.  U  Mire  a  publié,  dans 

rieure  de  cette  congrégation.                        ^^^| 

ses  Oprra  dipt.,  t.  i,  p.  438, 

Puehe  (Colars),  échcvin  de  In                      ^^H 

um'ehnrlc  de  ce  prélat,  datée 

ville  de  Muns.                                           ^^H 

de  1380. 

i>uc/iB(Maigne  ou  Madeleine) .                         ^^M 

Place  (Jt-an   de  le),   curé  de 
l'église  de  Saint-Qerniain,à 

maîtresse  de   l'hôpital    du                       ^^H 

Bégiiinagede  Cantimpret.  l.                        ^^H 

Mniis.  VI  r. 

/■uM  (Du) ,  avocat  de  la  vill,t                        ^H 

P/owfteir  (Alix  des).  Vxxvi. 

de  Mons.                                                    ^^H 

Pùn*  (Biaulris  d<-).   —  Voy. 

H 

Dupont. 

QuareijHou  (Simon  de).  v,\i.                       -j^^l 

Porte  (Coliirs  de  le),   éclieviii 

Quarignon  (Simon  de) ,  échr-                       i^^| 

de  la  ville  de  Mous.  xliv. 

vin  de  la  ville  de  Mons.  XM,                       ^^^| 

Porte  (Ernoulsdc  le),  6ch^ 

^^H 

vin  de  la  ville  de  Mons.  xliv. 

Ce  personnage  est  sans  doute                        ^^| 

Porte    { Gilles   de    le  ).    Son 

le  même  que  le  précédent.                            ^^H 

é|K)use.  V,  VI. 

e«wy.-Voy.A'éW.                                   ^H 

Porte  {Jelian  de  la),  clinnoirie 

^^1 

de  liège.  1. VI. 

Hfrii  (le  Muhiiitn,  lupilaine                        ^^^H 

272 


TABLI 


d'une  compagnie  bourgeoise 

de  Mons.  lx  note. 
Rengier  (Jehan  le) ,  échevinde 

la  ville  de  Mons.  xxi. 
Retrait  (Nicholon  le),  prévôt 

des  églises  de  Mons.  xxvii. 
Rihotte  (Henri),  xliv. 
Rissoy  (Waatier  de) ,  officiai 

de  Cambray.  xlviii. 
Rivage,  lx. 

Faubourg  et  ancienne  porte 
de  la  ville  de  Mons. 
Robaix  (Péronne),  maîtresse 

de  l'hôpital  de  Cantimpret. 

LVII. 

RcBulx  (Sieurs  du).  Leurs 
droits  à  Cuesmes.  lu  note. 

Rogier  (Pierre) ,  échevin  de  la 
ville  de  Mons.  lv. 

8. 

5ainc(rt  (Monseigneurde).  lvi. 

Saint-Augustin  (Ordre  de), 
professé  par  les  Pauvres- 
Sœurs  du  Béguinage.  Liv. 

Sainte -Aldegonde  (Chapitre 
de),  a  Maubeuge.  Ses  droits 
à  Cuesmes.  lu  note. 

Sainte-Marie  (Pré  de) ,  près 
de  Mons.  i. 

Sainte-Waudru  (chapitre de), 
à  Mons.  II.  IV,  XII,  xvii, 

XVlll,  XX,    XXI,    xxu,    xxvi, 
XXXI,  XXXIII,    XXXIV,    xxxvi, 


XL,  XLVIII,  xux,   LU  note, 

LUI,  LVI,  LVII,  LIX,  LX,  LXl. 

Saint^Waudru  (Ban  de),  lx. 
Sainte-Waudru  (Enclos  de). 

LX. 

Sainte-lVaudru  {MomÛer  de), 
xxxix. 

Sainte-Waudru  (Officiers  de' 

l'église  de).  li. 
Saint-Germain  (Chapitre  el 

église  de),  à  Mons.  i,  iv,  vu, 

Vlll,  XIV. 

Voir  notre  Notice  êur  Cé- 
glise  collégiale  et  paroissiaU 
de  Saint-Germain^  d  Mons. 
(Annales  du  Cercle  archéolo- 
gique de  Mons,  t.  ui.) 
Saint'Ghielain  (Abbaye  de). 

XXX vu. 

Ce  monastère ,  l'un  des  plus 
considérables  du  Hainaut,  était 
situé  dans  la  ville  de  Saint- 
Ghislain ,  à  2  1.  0.  de  Mons. 
Saint-Ghislain  (Jehan   de), 

prêtre,  chapelain  de  l'église 

de   Sainte-Waudru.    xvui, 

XXVIU,  XXX,  XXXIV. 

Saint-Germain  (Vicaires  de). 

LXl  note. 
Saint- Jacques  (Chapelle  de) , 

au  moustier  de  Sainte-Wau- 

dru.  XXXIX. 
Saint'Lcisdre  (Maison   de),  à 

Mons.  XVI. 

Voy.  sur  celte  léproserie  : 
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■ 

F.    HACHFi,    Les   fondations 

Sou   nom  peut  se  traduire 

'^H 

charitables  de  Moitii,p.   27, 

par  Etienne  (Slephauus). 

^^H 

—  Annales  du  Cercle  arcbio- 

^^H 

logi^e  de  Mon»,  I.  i,  p.  35. 

T. 

^^H 

Sainl-mcotas  (Maison  île)  ,  & 

^^H 

Mons.  XVI. 

rBwt)»/B(Le|,  AGenli.  xl. 

^^H 

Voy.  F.  iiAcHEï,  les  fon- 

Voy.  Geniy. 

^^H 

dations  charitables  de  Mons , 

Ttreamey  (s'  de),  elief  de  lu 

■^^H 
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Werchin  (Jeanne  et  Marie  de), 
chanoinessesde  Sainte-Wau- 
dru. XLIIl. 

Willaume  (Messire),  chape- 
lain. XXX. 


y  de  ou  Ydaîn,  souveraine  du 
Béguinage  du   Cantimpret. 

XXX,  XXXI. 

Yhi.  xi\. 

Localité  du  Ilainaut,  qui 
était  l'un  des  sept  villages  de 
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Rectifications  et  Additions. 


Tome  i. 


A  la  page  102,  dans  les  analyses  des  actes  n«*306et  307  du  cartulaire 

d*AIne,  lisez  :  l'église  de  Leuze,  au  lieu  de  tégUse  de  Los, 
A  la  table  onomastique  du  même  cartulairc,  p.  xlui,  il  faut  substituer  aux 
mots  :  Los  (église  de],  ceux-<îi  :  Leuze  (église  de). 
Leuze  [Lutosa]  est  une  ancienne  ville  du  Hainaut,  à  7  I.  N.  0.  de  Mons. 
Son  église,  dédiée  à  St.  Pierre  et  à  St.  Paul ,  avait  autrefois  un  chapitre, 
qui  fut ,  dans  son  origine  ,  une  abbaye  fondée  par  saint  Amand  et  aug- 
mentée ensuite  par  Gérard  de  Roussillon  ,  comte  de  Bourgogne.  —  Voy. 
BBA8SEUB,  Origines  omnium  Hannoniœ  cœnobiorum ,  p.  468.  —  es.  ddvi- 
viEB ,  Recherches  sur  le  Hainaut  ancien  ,  p.  21  note. 

ToiE  II. 

A    la  page   89 ,  ligne  21  ,  au  liou  de  :  l'Hôlel  du  Cerf,  lisez  :  VWM 

du  Cygne. 

»  111,1"  col.,  I.   8,  au  lieu  de  :  tic,  lisez  :  en, 

»  >•           »        1.  23,           »           te      »       rt. 

»  123,  ligne  10,  lisez  :  églises. 

»  137,  note  2,  ligne  14,  au  liou  de  :  régi,  lisez  :  régie. 

»  156,  ligne  23,  lisez  :  honniers. 

»  170,    »      21,  lisez  :  fjro/m/Jctrt;w. 
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